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AVIS. 


L'édilear  da  «OIDB  CLASSIQUE  DU  VOYAGEOft  EN 
FRANGE  «dresse  ses  vifs  remerctroents  aux  personnes 
qoi  i«f  ont  iransmis  des  renseignements  pour  celte  wlm^ 
troisième  Mlilon.  * 

La  vingt  quitriéme  édition  se  prépare  déjà  :  l'édiiear 
aceoeillera  toujours  avee  reconnaissance  les  documents , 
notes,  rectifications  qu'on  voudrait  bien  lui  adresser. 

Les  propriétaires  d'élablissemenls  publics  qui  inlé- 
ressent  plus  spécialement  les  voyageurs,  tels  que  hôtelt^ 
restaurants ,  cafés,  bains j  elc  ,  etc.,  sont  invités  à  adresser 
franco,  dans  le  couianl  de  l'année,  les  renseignements 
qui  peuvent  figurer  utilement  dans  ce  Guide. 
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de  leur  population  • 
d'après  1m  deniten  r«6«iiMtMiilt  d»  gowwmtmmUf 
les  coBBanieatioiit  el  embriBehenenta  des  rooiet  ;  la  lisit  des 
niessagiries,  diligences,  voitures, 
bateaux  à  vapeur  '  l'indication  et  la  description 
de  tous  les  établissements  thermaux  ;  les  noms  des  bons  hâteU  ; 
la  description  des  merveilles  naturelles  des  départements  ; 
ne  double  table  des  nmles 
cl  des  Bons  cilds  dans  le  Gnide  ; 

PAR  RICIIARII9 

iSCillIBUa-GéOtiitAPHK. 

-o>- 

riilGT.TAOIJliM£  ÉDITIOM 

Croée  d'une  bonne  Carte  routière 

nr  as  l« 

camTS  sriciau  Ma  craona  m  wëm  bt  ra  m  navMATioa  a  vanm. 


PARIS. 

L.  MAISON,  ÉDITEUR  DES  GUIDES- RICHARD. 


me  (.hi'i8line. 

-o>- 

1869 


Digitized  by  Google 


Fbir  à  la  fin  du  toiume  pour  le  Tarif  de  la  Po$t$ 

aux  chevaux. 


Digitized  by  Googl( 


©âlf  Ë  BE  1 

ainsi  que  toutes  les  Liéne 


I 


GllDE  CLASSIQUE 
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RÉGION  DU  NORD 


ROUTE  !• 

1»  PARIS  A  ROUEN  (5  roules) , 

PARU  CHBMIN  DE  FBR  (43  Mnu  7  KiL. »  rive  gaucbe), 
(U  mnu  ri?e  droite)  passant  pai  les  statioiis  suivantbs. 

£mbarcadéret  rue  Si'Laxaret  120. 

Plusieurs  départs  par  jour.    Trajet  en  3  h.  \/2  à  4  li.  142 


Colombes,  Om.  Ok» 

Maisons,  l  7 

Conflans  (Ponloise),  0  5 

Poissy ,  0  9 

Triel,  0  8 

Meuian,  0  6 

£p6ne ,  0  B 

Manies^  •  8 

IkifiiY,  0  8 


fionnières,  0  8 

Vernoti ,  1  t 

GailloiiCLes  AnUelys),  1  \\ 

Saint-Pierre  (LottYieri),  1  4 

Pont-dc-l'Arche,  1  3 

Tourville  (filbeaO»  0  S 

Oissel ,  0  '2 

Rouen  (rive  gauche),  1  1 

Roimii(riir8  drotte),  1  4 
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Lorsqu'on  va  de  Paris  au  Havre  directement,  on  passe  par  la  rive 
droite  où  est  situé  1  cmliarcadère  de  Rouen  au  Havre, 

Le  voyageur  quitte  Paris  au  bel  embarcadère ,  rue  Saint-Lazarrc, 
n*^  120  y  pénètre  de  suite  dans  le  tunnel  des  BatignolUs^  dont  la 
longueur  est  de  39  mètres.  Cette  voie  souterraine  passe  sous  le 
village  de  Monceaux^  endçoit  mtinlenant  tfès-peupiéf  i^ais  sans 
aucun  intérêt;  ensuite  Q^)  traverse  la  plaine  jpc  ce  nom  ,,qul  n'otfre 
rien  de  filon  rcm:ir<}nable  à  l'œil,  si  ce  n'est  quelques  vilInLTS  et 
d'assez  jolies  habitations  <|iii  se  diHaclient  sur  le  second  plau  du 
taldcau.  A  1  kiloni.  environ  sur  la  droite,  vous  apercevez 

Clichv-la-Gauenne  (Seine),  ancien  village  au  milieu  d'une  vaste 
plaine,  sur  la  rive  droite  de  la  Seine,  avec  quelques  usines  et 
des  blanchisseries.  C'est  à  Clichy  que  fut  célèbre  le  mariage  du 
roi  Dagobcrt ,  et  le  château  était  alors  une  de  ses  résidences  faYorites,- 

Immédiatement  après  avoir  traversé  le  pont  â^yfsnièrêM,  vous 
apercevez  à  gauche  le  village  de  ce  nom  (Seine),  situé  dans  la  même 
plaine  que  le  précédent,  mais  sur  ta  rive  opposée  du  fleuve*  U 
possède  de  jolies  maisons  de  campagne  et  un  beau  ellàteau. 

A  2  Kil.  environ  vers  la  gaucho,  se  montre 

(loLuni- voiK  (Sein '),  avec  sa  belle  caserno  (  r.  route  2),  et  de  ce 
p<)iiil  de  la  route  se  ('.('tache  la  voie  qui  comliiit  à  Versai;les. 

Toujours  dans  cette  même  vallée  do  la  Seine,  vous  arrivez  à 

COLOMBES  (Seine.;,  village  à  1  kd.  euviron  sur  la  droite.  Il  est 
aïtréablement  situé  sur  une  colline  et  presque  à  rexlrémitc  d'une 
plaine  renfermée  dans  le  second  eonda  que  tiraiB  laSeine  au  sortir 
de  Paris;  il  est  bien  bâti  et  remarquable  par  plusieurs  belles  places 
publiques  bien  plantées.  —  On  voit  aux  environs  plusleura  Joltes 
maisons  de  campagne  dans  Tune  desquelles  Uo  1  lin  composa  aon 
Histoire  ancienne.  A  queliiucs  ceulaiues  de  uièlre»;  de  celte  station, 
le  <lieuiin  se  dirige  vers  la  droite,  (}uitle  la  voie  de  Saint-Ger- 
nuiiu,  puis  traverse  le  poni  de  Jiczoïs,  monument  d'une  grande 
harilie.Hse  ,  jeté  sur  les  deux  bras  de  la  Seine. 

Bezons  (Scine-et-Oisc),  maintenant  de  peu  d'importance,  a  une 
foire  considérable  le  jour  de  la  Saint-Fiacre;  sous  la  première 
race  de  nos  rois,  il  possédait  un  hôtel  des  monnaies. 

Après  quelques  minutes  de  voyage  au  milieu  d'une  plaine  riche, 
mais  peu  pittoresque,  on  traverse  le  pont  dt;  Maisons,  qui,  comme 
c(<ini  de  BesoM^  est  d'une  construction  hardie.  —Le  villof^  et  le 
ch(\iea>i  de 

M  Also^iS  (Seine-et-Oise)  se  trou  veut  à  200  mètres  de  Tembar- 

•    Cad ère. 

Hôtels:  Talma ,  ainsi  nommé  de  ce  que  le  grand  tragédien  habita 
jadis  cette  maison;  du  Petit-Havre.  — Le  splendide  château  de 
Maisons  fut  bâti,  d'après  les  plans  de  Mansarde  en  1668^  c'est  un 
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noble  édifice  d'architecture  italienne  que  nous  ne  pouvons  apciv  c- 
Toir  de  noire  route.  Avant  la  première  révolution ,  il  appartenait  au 
comte  d'Artois;  Napoléon  le  donna  au  maréchal  I.annes,  et  au- 
jourd'hui il  appartient  à  la  veuve  de  M.  LaflUte.  Le  parc  a  été  div  isé, 
eu  plusieurs  lots,  sur  lesquels  s'élèvent  de  jolies  et  riaiilcs  villas. 
l^oltaire  y  séjourna  soQTenl,  el  faillfit  y  aïowrir  40  la  j^tilt  térola. 

A  pMlir  de  cet  endroit ,  la  8eèoe  eliaiige  ;  nooB  ^uiltOBt  te  pays  de 
plaine  pour  entrer  dans  un  frais  bocage  3  tes  vietix  chônea  de  Ift 
royale  forêt  de  Saint-Germain  baleneent  leurs  cimee  majestueuses 
sur  la  téte  du  voyageur.  A  3  kilom.  environ  se  trouve  la  station  de 
L'ÉTOILE-DE-COiNFLANS  (Selne-et-Oise).— Une  belle  route  h 
droite  conduit  au  village  de  ce  nom,  qui  est  éloigné  d'environ 
4  kilom.  Le  village,  situé  sur  la  rive  droite  de  la  Seine,  dans  une 
belle  position,  est  très-ancien  ;  car,  avant  l'invasion  des  Normands, 
qui  venaient  de  saccager  Lutèce,  il  possédait  déjà  un  couvent  où 
Ton  conservait  les  dépouillei  sacrées  de  sainte  Honorine.— L'église 
de  ConÛans,  avec  son  clocher  dis  si*  et  xn*aièeiet ,  «t  grave  el 
iiDpoaeBÉe.r  Lb  ehéiesm  de  dAnflans  mérite  aussi  la  visite  da  Ion* 
riste,  tant  par  sa  position  dans  la  forêt  de  Saint-Germain  que  par 
son  arciiitecture.  Après  5  lttiooi««  dont  k  pki»  gnmde  pftfUe  se  niit 
dans  la  forêt,  on  arrive  à 

POISSY  (Seine-et-Oise).  —  Hôtels  :  de  Rouen,  de  la  Marine.  — 
Du  rail-v^ay  vous  apercevez  à  votre  gauche  son  antique  ri,'Iise,  aveo 
ses  deux  clochers  qui  senibh  ni  soitir  des  toits  d'une  masse  de 
maisons  de  médiocre  apparence. 

Poissy^  petite  ville  sur  la  S^ine^  est  comme  par  le  colloque  qui 
a*y  tint  entre  le»  rélaraiéft  et  les  cittioli(me&^  Samt-^Lmuis  y  naquit 
te  24  avril  l2li;  on  sait  que  eouveot  II  signait  L&uis  de  PoiMyu 
Phillrae  le  Bel  y  fit  bâtir  une  magnifique  église ,  dont  le  maître* 
autel  m  placé  au  lieu  même  où  avait  été  le  lit  de  Blanche  de  C4i^ 
tille  lorsqu'i  lîo  accoucha  de  saint  Louis.  Cette  église  n'existe  plus. 
-^L église  paroissiale,  fondée,  dit-on ,  par  le  roi  Robert,  est  d'une 
archit^icture  gothique  fort  riche;  elle  manque  de  portail,  mais  ses 
deux  clochers  sont  remarquables.  On  conserve  dans  une  chapelle 
les  fonts  où  saint  Louis  fut  baptisé.  La  tombe  en  cuivre  qu'où  voit 
dans  le  chœur  renferme  Philippe  et  Jean  de  France,  frères  du  roi. 

Ceit  dane  le  téfietoire  du  eoovent  d^a  Ursullnea,  fondé  par 
Philippe  le^Bei,  et  dont  huit  princesses  du  sang  furent  abbessee^ 

Ïie  s'ouvrit  en  1661»  en  nrésenee  de  Gliaiies  IX  et  de  Catherine  de 
édicis,  la  fameuse  conférence  connue  sous  le  nom  de  Colloque 
de  Poissy,  entre  le  cardinal  de  Lorraine  et  Théodore  de  Bt  ze.  Le 
pont  sur  la  Seine  est  dû  à  saint  Louis  ;  ce  pont  fort  étroit  donne 
une  pauvre  idée  des  constructions  de  l'époque  (il  vient  d'être  réparé). 
-^Hfm  k«kieiiili«  ï\    tient  k  Poiissy,  depul»  un  temps  immémorial, 
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un  célèbre  marché  de  bestiaux  pour  Tapprovisionnement  de  la 
capitale.  Poissy  possède  un  hôpital  fort  ancien,  et  une  maison 
centrale  de  détention  qui  livre  au  commerce  une  grande  quantité 
-  d'objets  divers  fabriques  par  les  détenus.  Curiosités  :  l'église  pa- 
roifltfala  ;  le  pont,  de  37  arches,  auquel  on  arrive  par  une  me  étroite 
et  mal  bAtie,  et  n'offrant  rten  de  remarquable,  si  ce  n'est  sa  kra- 
gaeur  et  le  beaa  point  de  vue  dont  on  y  Jouit;  aa  maison  centrale 
et  les  alentours  de  la  ville. 

Pop.  4,300  hab.  —  Foitures  pour  Andresy. 

Le  fleuve,  qu'on  avait  quitte* ,  se  rapproche  à  Poissy ,  et  le  rail- 
way  continue  de  suivre  ses  bords  riants  jusqu'à 

TRIKL  (Seine-et-Oise)  qu'on  atteint  après  avoir  aperçu  sur  la 
gauche  plusieurs  petits  villages,  tels  que  Vilaines  y  Meulan, 
f!^ernouiUet^  comme  enfouis  dans  la  belle  végétation  qui  couvre 
la  pente  des  collines  qui  bordent  le  fleuve  ;  des  lies  charmantes 
étalent  anx  yeux  du  Toyageor  leurs  teaux  .tapis  de  verdure ,  et  font 
de  toute  cette  scène  un  paysage  délideux. 

TWel  est  un  bourg  aussi  long  que  beau,  aveedeJoUes  malaonsi 
(Voyes  route  a). 

Transportés  comme  le  vent  à  travers  un  pays  de  plaines  et  dans 
une  partie  du  joli  bois  de  Yerneuil,  nous  atteignons 

MEULAN  (Seine-et-Oise).— La  station  est  aux  Mureaux,  village 
situé  près  du  confluent  de  la  jolie  rivière  Rûplat  et  de  la  Seine. 

Meulan  (  Y.  route  a)  se  trouve  à  2  kilom.  environ  des  Mureaux. 
—  Foitures  pour  Maule  et  Issou. 

En  quittant  U$  Murwux^  nous  passons  rapidement  devant  les 
riants  yillagea  de  MHy  i  de  JuMiers,  l'ancienne  maison  de  plai- 
sance des  evéques  de  Chartres,  qui  se  trouvent  sur  la  droftOt  à 
2  kiiofli»  environ;  puis,  sur  la  gauche,  devant  Aubergenville ,  si- 
tué  sur  une  coltine  au  pied  de  laquelle  se  trouve  la  verte  forêt  deê 
Alluets;  et,  oprès  quelques  minutes  nous  arrivons  à 

ÉPONE (Seine-et-Oise),  village  agréablement  situé  sur  le  penchant 
d'une  montagne;  il  ne  doit  sa  station  qu'à  l'importance  de  sa 
route.  Cependant  il  y  a  peu  de  localités  dans  le  département  de 
Scine-et-Oise  qui  offrent  à  l'antiquaire  autant  d'intérêt  ;  on  y 
trouve  des  monuments  de  l'époque  gallo-romaine ,  du  moyen  âge 
et  notamment  un  dolmen  celtique.  Fabrique  de  toile.  ^Pop., 

A  partir  d'EponCi  la  Seine  se  rapproche  de  nous  à  mesure  que 
nous  avançons;  et,  après  avoir  laissé  à  gauche  il/éitëre,  village 
situé  sur  le  penchant  d'une  haute  colline,  et  Porcheville ,  sur  Ta 
rive  droite  de  la  Seine .  qui,  dans  cette  partie  de  ?on  cours .  offre  des 
ilos  couvertes  de  bois  et  d'une  belle  v(îgptation ,  nous  arrivons  h 

MANTES  ;,.Seine-ei-0i8e)  (Voy.  route  a  ) ,  dont  l'embarcadère  *e 


Digitized  by  Google 


AOTfisïiBt  mkê  Hmèiiée  proflMlde.  Oii  y  parvient  par  un  reniblal 
considérable,  sous  lequel  se  ttitm  on  pont  de  cinq  arches;  eha- 
cône  de  ces  aittiea  a  lO  m.  d'wnrerture.  La  hauteor  du  poni  est  de 

U  m.  au^dessas  du  nivean  des  eaux  du  fleuve;  cet  ouvrage  est 
tout  à  la  fois  simple  et  imposant.  —  /^oiliifM  peof  Magny,  Aoet, 
Septeuil,  Houdan,  La  Roche-Guyon. 

Sur  la  rive  droite  du  double  bras  de  la  Seine  se  trouve  Limay 
(Seino-et-Oise),  petite  ville  considérée  comme  le  faubourg  de  Manies, 
et  située  dans  une  riante  contrée.  De  Manies  à 

ROSNY  (Seine -etOise)  il  n'y  a  qu'un  pas;  nous  y  arrivons  en 
tuvenant  un  bean  pays,  après  avoir  laissé  à  droite  GaiHe(mn, 
village  d*Qn  aspect  agréable  et  où  Ton  volt  une  éalise  Tort  ancienne. 
A  peine  avona-noua  le  temps  de  jeter  nos  regaras  sor  les  murs  de 
eei  ancien  manoir,  s!  riche  en  souvenirs  historiques:  c'est  là  que 
naquit  Sully;  c'est  là  aussi  que  Henri  IV  vint  se  reposer  après  la 
journée  à* Arques.  De  nos  jours,  ce  château  fut  souvent  visité  par 
la  duchesse  de  Berri^  dont  il  était  la  propriété;  cette  princesse 
laissa  dans  le  pays  des  souvenirs  durables  de  sa  bienveillance  et 
de  son  inépuisa  bfe  générosité.  Les  frais  bocages  de  Eosny  ont  passé 
comme  une  ombre  ;  nous  voici  à 

ROLLEBOISE  (  Seine-et-Oise} ,  la  Seine  coulant  majestueux 
iement  à  notre  droite.  Id  le  voyageur  est  frappé  d'étonnement 
et  d*adDilratlon  s  devant  lui  se  présente  une  rocbe  Inmiense» 
ayant  plus  de  100  mètres  de  hauteur  ;  la  nature  semblait 
avoir  écrit  sur  sa  face  extérieure  :  On  ne  passe  pas  !  mais  le 
génie  de  l'homme  a  été  plus  fort  que  la  nature  ;  il  a  percé  dans 
le  rocher  une  voûte  que  le  convoi  franchit  en  4  minutes.  L'entrée 
de  ce  tunnel  est  à  la  fois  simple  et  élégante.  La  longueur  totale  de 
cette  voie  souterraine  est  de  2,046  mètres  ;  800  mètres  ont  éié 
creusés  dans  le  roc  vif,  et  n'ont  pas  exigé  de  revêtement  inté- 
rieur. On  ne  consomma  pas  moins  de  125,000  kilog.  de  poudre 
à  mine ,  et  vingt  mois  de  travail  forent  employés  sans  relâi&e 
poor  la  construction  de  cet  immense  tunnel* 

Motkbaiê0^  avec  sa  vieille  tour  en  mine,  reste  d'un  vaste  cbâ- 
lean  fort,  son  église,  bâtie  sur  le  sommet  de  la  montagne  ,  ses 
malsons  échelonnées  confusément,  est,  sans  contredit,  l'un  des 
plus  pittoresques  bourgs  des  bords  de  la  Seine ,  de  Paris  à  Rouen. 

A  la  sortie  du  tunnel ,  qui ,  par  une  sage  prévoyance ,  est  éclairé» 
le  voyageur  respire  avec  un  vif  plaisir  l'air  pur  et  frais  qui  suc- 
cède tout  à  coup  à  l'atmosphère  épaisse  et  enfumée  dans  laquelle 
Il  était  plongé.  On  arrive  alors  à 

BONMIÈRËS  (Seine-ct-Oise),  petit  village  sans  importance,  sur 
la  rive  ganebe  ê»  la  Seine  »  n^ayanl  que  80o  babitants ,  son  bureau 
et  vdila  de  poste,  et  bi  atatlon«'dn  diemin  de  fer,  qui,  dans  cet 
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êDdr^t,  te  eito  a?ec  la  nrale  royale.— ^oMMMiftofBfiiH» 
GoochaSy  Yerneuil,  Lyre«  Lalgle,  Breteutl. 
Â  partir  de  Bannières^  nous  ne  quittons  plus  les  borda  flamifl  de 

la  Seine;  nous  passons  rapidomenl  à  droite  devant  Bennencourt \ 
à  gauche,  devant  Jenfosse  et  Port-f^illez  :  tout  ce  pavs  e.«t  de- 
venu des  plus  riants  et  des  plus  pittoresques.  C'est  à  Port-FUl^a 
que  nous  quittons  les  limites  du  département  de  Seine-et-Oli^e. 

A  peu  de  distance  de  Port- paillez  ,  où  l'on  voit  l'enceinte  d'un 
camp  romain  nommé  le  camp  4e  César  ^  le  rail-way  traverse  de 
noofam  ta  mile  royale  sur  m  pool  an  blala  é'ima  eontraction 
Irtennamiiquable;  et,  quelques  Bulaut^s  wrèa»  le  convoi  pum 
MU  wMm  0*00  vaste  remblai  de  100,000  met.  cubse  de  terre  que 
Iraveae  an  avtie  pont  en  biais.  De  ce  point  oa  aperçoit  à  droile 
de  vertes  prairies,  couvertes  çà  et  là  de  beaux  bouquets  d'arbres, 
qui  s'étendent  jusqu'à  la  Seine;  à  l'extrémité  de  ces  gras  pâtura- 
ges, se  dessine  la  ville,  que  domine  sa  vieille  âgliae»  et  sou  pont 
de  vingt-deux  arches  j  puis  nous  entrons  à 

VERNON  (V.  route  3)  (Eure),  jolie  ville  dont  l'histoire  offre  des 
pages  brillantes.  —  F'oitures  pour  Evreux. 

En  jetant  nos  regards  à  gauche ,  nous  remarquions  la  belle  avenue 
ànehât0au  4$  Biiy^  sitnëà  1  kUonètrede  Vemm.  Cétallon 
dea  plus  beaux  cbàleaux  de  la  Normandie  :  il  eat  pour  mattres  et 
seigneurs  ]»  eomtos  tffiu,  le  due  de  Penthièvre.  Après  la  révo- 
lution, il  passa  dans  les  mains  d'un  des  généraux  de  l'empire,  et 
enfln  il  revint  à  madame  ia  duchesse  douairière  d'Orléans ,  mère  de 
Louis-Philippe  :  c'est  pourquoi  Disy  est  un  des  domaines  les  plus 
nimés  du  roi,  et  une  année  se  passe  rarement  sans  qu,e  S»  U*  visite 
un  lieu  qui  lui  rappelle  sa  noble  et  vertueuse  mère. 
•  Nous  avons  quitté  Vernon,  laissant  à  notre  droite  Pressagny  , 
JYotre'Dame^VIsU,  et  à  peu  près  à  2  kil. ,  Port-Mort,  dont  ia 
Tfellle  église  a  tu  eélélwer^  le  ^7  mal  de  Fan  i200«  le  mariage  de 
Blanche  de  GastUle  et  de  Loola  Vlil,  fils  de  Philippe-Auguste; 
beaux  villages  dans  une  riante  situation,  au  milieu  de  vertes  cam- 
pagnee  iqu'arroae  la  Seine,  dont  le  lit  est  alors  couvert  d'ilflp  char- 
mantes. A gmche^St-Just^  St-Pierre-d* Outils, Saint-Pierre-de" 
Garenne,  villages  situés  dan#  des  /campagnes  lartiles;  20 
min.  nous  ont  conduits  à 

GAILLON  (v.  route  3)  (Eure), que  nous  aper.cevoQS )ûl. sur 
la  gauche. — Koitnres  pour  les  Andelys. 

En  face,  sur  la  rive  droite  du  fleuve,  se  tiouve  Courcelles ,  dans 
une  Jolie  plaine  dominée  par  uneehaliie  de  montagnes  qui  bornent 
rhoilion  et  offlrent  un  oonp  dVnil  pittoresque.  A  peine  avpna-noua 
le  temps  de  jeter  nos  regards  i  droHe  ou  à  gauche,  que  d^,  ra- 
pidement entralné^par  la  Ti^euTi  liowiMnmea  à  renli^  ifi  liiyitHl 
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êmMM^mÊ  VUUtTié  Son  aspect  agreste  et  sauvage  présente  nne 
gorge  que  la  nature  avait  rendue  infranchissable  à  toute  espèce  de 
véhicules  ;  là  encore  le  génie  de  l'homme  a  prévalu  ,  et  la  nature 
a  été  vaincue.  Ce  passage  peut  avoir  1,7 '20  m.  de  lonn ,  a  coûté  dix- 
sept  mois  de  travail;  le  point  culminant  de  la  montagne,  sur  la- 
quelle se  trouvent  des  habitations  et  des  arbres,  n'a  pas  moins  de 
5î>  m.  au-dessus  du  tunnel.  Quelques  niimites  ont  Siilli  pour  fi  :in- 
chir  cette  galerie  souterraine,  que  déjà  nous  touchons  a  ï  cnable^ 
Village  situé  sur  le  flanc  de  cette  même  montagne  que  nous  venons 
de  limvcner.  Noos  respirons  de  nouveau  Pair  frais  el  tant  soit  peu 
Iranide  de  Faotique  Neostrle,  et  nous  conlittaons  notre  vol  en 
suivaoAlaiiente  des  coteaux  qui  boràesllefleDve,  eonvert  loS-ménie 
d'une  mnltitude  d'iles  verdovantes. 

St-PIERRK-DU-VAUVRAY  (Eure),  simple  village  situé  sur  une 
cminence,  avec  000  habitants,  et  servant  de  station  à  Lonvievs, 
qui  n'en  est  éloigné  que  d'environ  4  kil.  1/2. —  toitures  pour 
bouviers,  Bernay,  Evreux,  Le  Neui)Ourg,  Beaumont-le-Roger, 
La  Uivière-Thibouvilie. 

De  St-Pierre-du-Vauvray,  le  chemin  sur  lequel  on  voyage, 
jusqu'au  pare  du  diàleaa  de  Praslia,  est  en  remblai  :  il  traverse  la 
piaèftê  de  liry^  et  son  élévation  est  leHe ,  qu'on  n'a  rien  à  evaindre 
deslaondatiOBide  VEmB.  De  tous  les  points  de  cette  ligne,  l'œii 
se  promène  «vec  délices  sur  la  ricbe  et  verte  valliê  4$  l'Eufêf 
couverte  de  cras  pAturages,  de  champs  fertiles  et  de  pommiers  aux 
belles  têtes  arrondies,  s'ctendanl  à  notre  droite  jusqu'il  la  Seine, 
qui  encore  une  fois  nous  a  quittés;  à  gauche,  l'horizon  est  borne 
par  une  chaîne  de  collines  derrière  lesquelles  se  trouve  l'antique 
forél  du  Pont-de-V Arche]  puis  nous  arrivons  au  Manoir  ^  joli 
village  sur  la  rive  droite  de  la  Seine  ;  là  nous  franchissons  le  lïeuve 
sur  nn  pont  de  six  arches  de     m.  chaeiiiie.  Oo  anive  ensuite  à 

PONT-DG-L'ARCHE  (Eure),  aveeson  étcHse gothique,  son  pont 
de  22  arches  (v.  route  3).  Cette  petite  ville  est  située  sur  la  rive 
gauche  de  la  Seine,  qui  se  sent  déjà  entraînée  vers  la  mer.  La 
marée  se  fait  déjà  sentir  sur  cette  rive  si  belle  et  si  ealme;  c'en  est 
fait,  !é  noble  fleuve  comprend  qu'il  va  quitter  la  terre  de  France 
pour  se  perdre  dans  l'Océan. — Foiiures  pour  Fleury,  Pont-St* 
Pierre,  Lions,  Charleval. 

En  quittant  Pont-de-V  Arche ^  nous  apercevons  à  droite  le  villaae 
à'Igouville,  situé  au  pied  d'une  chaîne  de  collines,  et  quclqut  s  (las 
plus  loin  nous  quittons  le  département  de  l'Eure  pour  entrer  dans 
echrt  4»  \ê  Mne-^MMiare  :  quatre  misntes  suffisent  pour  nous  - 
porM  à  l^ntrcé  du  tonel  de 

TOURWJiB  (Seine-Inférieure),  village  maintenant  sans  impor- 
laneeitm  U609haliit«its^  mais  dont  lesoridoitchangordésonnais 
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Îar  suite  de  ta  grande  proximité  de  Rouen  (SO  m*  de  inereii^*  — 
^oiiuTBi  pour  Elbeur. 

Les  approclies  de  ce  passage  ressemblent  k  une  grande  déchi- 
rure dnns  le  flanc  d'une  montagne  calcaire  n'offrant  aucune  trace 
de  végétation  ,  si  ce  n'est  au  sommet,  où  l'on  voit  quelques  arbris- 
seaux ;  lien  n'est  plus  agreste  que  cette  entrée.  Le  tunnel  a  440  m. 
de  longueur;  puis,  à  travers  un  remblai  de  104,000  m.  cubes,  on 
arrive  au  premier  pont  d^Oissel,  composé  de  à  arclics  de  30  m. 
ehaeune  t  ee  pont  est  séparé  du  deuxième  par  un  remblai  éieré  t 
sa  construeUon  est  en  tout  semblable  à  eelle  du  fiofil  du  Manoir. 
C'est  le  22  avril  1843  qu'y  fut  placé  le  premier  mil:  800  onvrlers 
employés  à  cette  oonairuction  ne  l'ont  quittée  que  peu  d'iieorea 
avant  l'inauguration. 

De  ce  point  jusqu'à  Rouen ,  on  parcourt  un  pays  de  plaines  dans 
lequel  on  trouve  à  gauche  Saint-Etienne-de-Aouvray ,  avec  sa 
belle  foret  où  Guillaume  le  Conquérant  était  à  la  chasse  quand  il 
apprit  qu'Harolil  venait  tle  se  laire  couronner  roi  d'Angleterre  à  la 
mort  d'Édouard.  Mais  arrclons-nous  pour  contempler  les  monu* 
ments  gothiques  de  l'anelemie  dté  normande,  qui  eommenenst 
à  paraître  et  qui  grandiieent  aTOC  une  hicroyable  rapidité;  nous  les 
touchons.  Déjà  voici  Saint-Sever,  faubourg  plus  grand,  vins  pen* 
plé,  plus  beau ,  et  renferipant  plus  de  manufactures  que  oeuicoup 
de  villes  de  Franee;  neus  franchiisona  le  pont,  nous  sommes  à 
Rouen l 

ROUEN. 

. .  Cett  done  Rooeo,  la  ville  aux  Tlêlllet  met, 

Aux  yleilles  tours,  débris  des  races  disparues, 
La  Tille  aox  cent  clochers  carilloonani  dans  Talr, 
Le  Rovea  dee  ehiteeax,  des  hôtels,  d€f  batttitci, 
Dont  le  front,  hérissé  de  flèches  et  d'aifollles , 
Péchire  iAcessamment  ies  hrnmes  de  U  mer. 

Rouen.  —  HôleU  •  de  Rouen,  quai  du  Havre;  —  d'Angleterre, 
quai  Boïeldieu  ;-de  France,  rue  des  Carmes,  —  du  Nord,  Grande 
Rue;  —  de  Normandie,  rue  du  Bac;  —  d'Albion,  quai  du  Havre; 

—  de  Paris,  quai  de  Paris;— Va  tel;  — des  Messageries,  rue  du  Bec; 
—de  la  Pomme-de-Pin ,  rue  St-Jean;  —  des  Augustins ,  etc.,  etc 

—  MêiiQimraieur  :  HIesse,  Cours  Boïeldieu ,  8* 

Rooia ,  le  Mûihamagus  des  anciens ,  grande  et  très-anelenne 
ville,  autrefois  capitale  de  la  Normandie  t  aujourd'hui  chef-lieu  dn 
département  de  la  Seine-Inférieure  ;  siège  d'un  archevêché  et  d*une 
cour  royale ,  et  die(*liett  de  la     division  militaire;  tia?ersëe  de 
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l'E.  à  ro.  par  la  Seine,  qui  la  sépare  du  taite  faubourg  de  Baint- 

Serer. 

Celle  antique  cilé  possède  un  tribunal  de  première  instance  et  de 
commerce,  une  bourse  ,  une  banque,  un  conseil  de  pruiriioniincs, 
une  académie  royale  des  sciences  etdesarls,  une  académie  univer- 
sitaire f  un  collège  royal,  une  école  de  peinture,  de  sculpture  et 
dTarehiteeUire,  une  école  de  navigation ,  un  séminaire,  une  école 
secondaire  de  médeelne,  de  botanique ,  des  cours  de  teinture  et 
de  chimie  appliquées  aux  arts ,  des  cours  de  droit  commerdal  et 
maritime»  une  société  libre  de  commerce,  d'agriculture  et  d'é- 
mulation, et  beaucoup  d'autres  établissements  scientifiques  et 
littéraires,  tels  que  bibliothèque,  musée ,  jardin  botanique;  une 
foule  de  monuments  religieux  des  plus  remarquables,  deux  théâtres 
et  de  belles  promenades,  des  courses  de  chevaux  qui  ont  lieu  tous 
les  ans  à  la  fia  du  mois  d'août,  et  auxq^ueiies  un  avenir  briUaut 
est  réservé. 

L'établissement  de  la  marée  du  port  est  1  heure  1 5  minutes.  ' 

Le  port  de  Rouen  est  dans  une  admirable  situation  pour  la  ft- 
emté  du  cotnmeiee;  la  largeur  dé  la  Seine ,  qui  peut  avoir  840  m«, 
et  la  marée  qui  y  monte  très-haut,  y  permettent  l'arrivage  à  des 

navires  de  200  à  300  tonneaux.  Ce  port  s  étend  depuis  le  pont  sus- 
pendu dit  Pont-de-Fer  jusqu'à  la  barrière  du  mont  Riboudet,  à 
l'extrémité  0.  de  Rouen.  Un  magnifique  quai ,  aussi  remarquable 
par  sa  largeur  que  par  les  belles  maisons  qui  le  bordent ,  com- 
mence au  pont  de  pierre  sur  la  rive  droite,  et  se  prolonge  jusqu'à 
l'avenue  Riboudet;  les  deux  parties  principales  ont  reçu  de  leur 
position  à  l'Ë.  et  à  10.  les  noms  de  quai  de  Paris  ci  de  quai  du 
lBmwr$s  m  le  premier  stationnent  surtout  les  bateaux  de  la  na* 
vigation  Intérieure»  tandis  que  le  second  est  principalement  des- 
tiné aux  navires  venant  de  la  mer. 

Vu  <fnne  des  bauteurs  qui  l'environnent,  Rouen  présente  aux 
regards  un  magnifique  spectacle;  sa  vaste  étendue,  les  riantes 
et  vertes  prairies  du  sein  desquelles  la  ville  s'élève,  cette  bigar- 
rure de  tours  d'églises  et  de  clochers  qui  s'élancent  d  i  niilif  u  de 
ses  maisons,  auxquelles  Tespace  semble  avoir  manqué  pour  s'éten- 
dre, le  beau  fleuve  où  se  pressent  des  navires  de  toutesles  nations, 
enfin  les  verdoyantes  îles  dont  son  cours  est  parsemé  ati-dessus 
comme  au-dessous  de  la  cité,  forment  le  plus  ravissant  panorama. 

Mais  ee  riant  tableau,  ces  beaux  quais  qu'ornent  d'élégants  et 
modernes  édifices»  ces  frais  boulevards  qui  ont  remplacé  les  an* 
cieunes  fortifications  qui  résistèrent  à  Henri  Y  d'Angleterre,  et  à 
Henri  IV»  roi  de  France,  ne  semblent  être  disposés  ainsi  que  pour 
former  un  brillant  rideau  qui  cache  à  l'œil  de  l'étranger  la  masse 
de  maisons  de  bois  vermoulu  dont  se  compose  cette  cité.  M'importe^ 

1. 
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plongeons  hardiment  dans  ce  labyrinthe  inextricable  de  rues  qœ 
remplit  une  foule  active  et  laborieuse  ,  et  ]h  nous  trouverons  assez 
d'antiquités  et  de  pages  liistoriqueâ  pour  satisfaire  notre  curiosité. 

Histoire.  —  A^ant  d'interroger  les  monuments  4e  pierre ,  coa- 
gnltODs  rbistolre  dvlle  de  Rouen;  elle  qo|U8  apprendra  que  cette 
cité  est  rune  des  plus  eodennes  de  la  fiaule*  et^que  Von  ignore 
rétymologie  de  son  nom  latin  Rothomagus,  que  quelques-uns 
rapportent  au  roi  Magus ,  son  fondateur,  et  d'autres  aux  mots  cel- 
tiques roth,  fleuve,  et  magus,  bourgade.  César  ne  parle  pas  de 
Rouen  dans  ses  Commeuiatm;  mais, un  siècle  plus  tard,  Ptolo- 
jnée  en  fait  mention  comme  de  la  capitale  des  Vélocasscs.  Elle  fut 
longtemps  soumise  aux  druides  qui  gouvernaient  alors  ces  contrées 
fiOUB  les  Romains;  elle  fut  comj^rise  dans  la  deuxième  Lyonnaise; 
Aous  les  Francs,  elle  devint  ciurétienne  et  lit  partie  de  la  Neustrie. 
Elle  partagea  dégonniis  le  /sort  de  cette  proYlnce,  et  passa  sans 
)a  domination  des  Normands  »  lorsque  Cliarles  Té  Simple  fut  obligé 
de  céder  à  fiollon  sa  fille  et  une  partie  de  son  ipmiuDe.  Les  pre- 
miers ducs  de  Normandie  agrandirent  beaucoup  Aouen  du  côte  de 
la  Seine.  Le  lit  du  fleuve  s'avançait  alors  jusqu'au  port  Morand, 
auprès  de  la  cathédrale,  et  cmbras?;ait  plusieurs  îles,  où  avaient  été 
construites  des  églises.  Les  successeurs  de  Rollon  réunirent  les  iles 
à  la  rive  en  comblant  le  canal  qui  les  en  séparait,  entourèrent 
Rouen  de  fortifications  qui  en  firent  une  des  meilleures  places  fortes 
de  l'époque.  Guillaume  le  Conquérant  réunit  le  duché  de  Norman-  * 
die  à  la  couronne  d'Angleterre,  et  les  rois  de  la  Grande^EretaRne 
devinreot  vassanx  des  rois  de  France.  Après  avoir  longtemps  dis- 
pâté  A  nos  voisins  la  possession  de  cette  riche  province,  nous  en 
sommes  restés  définitivement  les  maitres  sous  Charles  VU .  par 
l'expulsion  des  Anglais  du  continent.  Rouen  n'a  eu,  depuis,  d'au- 
tres guerres  à  soutenir  que  les  guerres  de  religion.  Antoine  de 
Bourbon,  roi  de  Navarre,  fut  blessé  mortellement  en  ouvrant  la 
trancliée  devant  celte  ville  huguenote;  Henri  lY,  son  fils,  y  entra 
sans  coup  férir  après  son  abjuration ,  et  toujours  depuis  cette  nol^le 
cité  a  fait  jpartie  de  la  grande  famille  frani^uise. 

Afin  de  faciliter  aox  étrangers  les  moyens  de  tionver  ou  visiter 
les  principaux  établissements,  édifices  etmminments  de  cette  ville, 
nous  crevons  devoir  leur  tracer  une  sorte  d'itinéraire.  Mous  avons» 
en  conséquence»  considéré  le  carrefour  dit  de  la  Crosse^  entré  les 
rues  des  Carmes ,  Beauvoisine»  ^Ganterie  et  ^  i'^opitai»  comme 
centre  de  la  ville. 

Intérieur  de  la  ville. —  Quartier  S •^O»  —  JJ/f/ncien  bureau 
des  finances,  place  de  la  Catbédrale. 

Le  palais  de  justice^  ses  diverses  salles,  notamment  celle  dite 
dcïs  Procureurs.  Cet  iqt^r^^ant  ^ciig^n  4c  1> rc^^lure  gothl- 
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que  civile  fut  élevé  en  1449  par  Louis  Xll.  — La  fai;adc  a  éLc  res* 
taurëe  dans  ces  derniers  Icmps  avec  un  talent  tiès-rcmarquablc  ; 
elle  se  développe  sur  une  étendue  d'environ  GG  mètres;  ia  priur 
i^9^  mU«  te  ce  vénérable  loonument  est  celle  appelée  $al(ede$ 
ProeHTfiWTi^  longue  de  &6'mèti'ee  sur  16  de  larâe*  La  salle  des 
assises,  la  leur  octQgône-i  la  gracieuse  balustrade  qui  couronne 
^'édifice,  et  lespsrtesqui-ierinei4lacour,  sont  très  renjarquables. 
Nous  ajouterons  qu*un  nouveau  corps  de  bâtiments»  parallcic  à  ia 
salle  des  Procureurs,  est  en  voie  de  conslruction,  et  compléteia  ce 
curieux  cditîcc,  l'un  des  plus  beaux  do  Piniion. 

Tour  de  la  Grosse- Horloge. ~C est  un  monument  golhiiiue  fort 
curieux,  —  On  y  voit  la  elociic  dite  d'argent,  qui  «onuc  eneore 
l'aneien  couvre-feu  à  neuf  heures  du  soir  ;  elle  sert  aussi  à  an- 
noncer les  solennités  et  réjouissances  publiques.  —  Il  fut  com- 
mencé en  1389,  et  terminé  en  1 398.^  La /onlaine  attenant  à  la 
tonr  du  l>^ol,  où  Von  Yolt  les  âaures  d^Aipbée  et  d'Arétiiuse 
entre  la  nié  Massacre  et  la  rue  Thonret,  l'ancien  hôtel  de  viUe^ 
cnrleni  comme  ancien  monument. 

l  a  place  de  la  Pucelle,  C'est  sur  cotte  place  que  Jeanne  d'Arc 
fut  bîùlôc  vive,  en  l  i3I.  Les  cendres  de  cette  libératrice  de  la 
France  furent  recueillies  par  le  bourreau  et  jetées  dans  la  Seine  par 
ordre  du  cardinal  de  ^Vincliester,  le(juel,  ainsi  que  d'antres  pré- 
lats, fut  spectateur  de  son  exécution:  on  dit  que  quebjues-nns 
d'eux,  insensibles  aux  soutlrances  de  cette  douce  et  beroique  fiilc, 

^Interrompirent  le  prêtre  qui  la  confessait ,  par  cette  indécente  excla* 
matloA  :  n  Allons ,  prêtre  I  avez-vous  envie  de  nous  faire  dîner  ici  ?  » 
A  rO.  de  la  place  est 

L'ancien  hôtel  de  Bourgtheroulde,  bâti  à  la  fm  du  xv*  siècle  : 
on  y  voit  des  bas-reliefs  tr^s-curieux ,  représentant  Tentrevue  de 

-Henri  Vlll  et  de  Franqois  l*"*  au  camp  du  Drap-d'Or; — le  Théâtre- 
Français^  place  du  Vieux-Marché;  —  la  maison  où  na(juit  Piarre 
Corneille,  rue  de  la  Pie  !'//d'^/  de  la  préfecture^  rue  de  l  i»n- 
leueiie;  —  ia  Place  de  Henri  /A^  et  le  ([uaitier  neuf  de  Ccui- 
ehoise;  — VHdtel-Dicu  ,  ou  lieu  de  santé  j  t-itué  dans  le  laubouri^ 
Cauchoise.  La  majeure  partie  des  bâtiments  de  cet  hôpilal  date  du 
miHea  éa  sfiii*  siècle.  11  oft're  nn-  ensemble  trèfr^atisiaisant  ;  )*ea* 
trée,  précédée  d'une  allée  d'arbrea ,  est  fort  belle.  Une  oour  vaste 
et  plantée  d'aibres  est  destinée  aux  malade  convales(  (  >  ts.  —  Crt 
établissement  est  desservi  par  des  religieuses  de  Tordre  de  ^atnt- 
Auirustin.  —  Le  Théâtre  des  Arts;  V Hôtel  d  s  Douanes;  — 
la  Bourse^  découverte,  sur  le  port,  avec  une  belle  grille  en  lojitc 
et  de  jolies  plantations;  —le  Tribunal  de  commerce,  rue  Ni^ti^- 
nale  :  ou  y  remarque  de  vastes  salles,  un  bel  escalier,  et  deux  l»ea^ 
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on  remarque  un  très-beau  Christ  de  van  D'icki^V Hôtel  des  mon^ 
naies,  rue  Herbière.  Les  églises  qui  se  trouvent  dans  ce  rayon 
sont  celles  de  : 

Saint' Vincent,  en  forme  de  croix,  dont  rintérieur  est  d'un  go- 
thique remarquable  par  sa  légèreté;  elle  est  considérée  comme  une 
des  plus  jolies  églises  de  la  Yllle  de  Rouen  et  surmontée  d'une 
groMe  tour  carrée.  1^  yitraox  ne  loni  pas  aans  mérite  ;  Ton  d*eox 
offire,  dans  la  chapdleà  gauche  dn  chœur,  une  étonnante  itogn* 
larité:  c'est  un  Ane  à  genonn  devant  saint  Antoine  de  Padooe  qui 
tient  une  hostie; 

Saint-ÉM^  sur  le  nuurehé  de  hi  volaille  :  e*est  aqjourd'hui  le 

temple  des  protestants  ; 

Ste-Maddeine,  attenante  à  l'Hôtel-Dieu.  Cette  église  e«t  d'une 

construction  moderne,  d'ordre  corinthien  ;  érigée  en  paroisse.  La 
nef  et  les  deux  bas  côtés  sont  soutenus  par  des  colonnes  du  même 
ordre  En  avant  de  l'autel  on  apertioit  un  dôme  à  voûte  en  plein 
cintre  que  des  caissons  et  des  rosaces  décorent,  et  que  surmonte 
un  obélisque  terminé  par  un  globe.  —  Deux  tableaux  remarqua- 
Lies,  Vu4\)eugle-né  guéri  à  la  porte  du  temple^  ei  la  Guérison 
du  paralytique  à  iapiêeine^  font  l'ornement  des  chapelles  laté* 
raies  qui  terminent  les  bas-côtés.  Ces  deux  tableaux  sont  dus  à 
Vincent,  peintre  célèbre.  Ce  dernier  est  regardé  comme  son  chef- 
d'œuvre. 

Quartier  2V.-0.  —  Ln  maison  où  naquit  Fontetulle^  lell  fé« 

vrier  1G57,  rue  des  Bons-Enfants,  n**»  132  et  134. -La  maison  ditê 
du  St'Sacrement  y  rue  Morand.  — La  tour  St^LaurmU  ^  de  l'é- 
glise supprimée  de  ce  nom. 

Dans  cette  même  division  vous  trouvez  les  églises  de  : 

Saint-Patrice,  édifiée  en  1535  :  architecture  gothique  asses  sim- 
ple, le  sanctuaire  est  moderne  et  du  siècle  dernier. 

Plusieurs  vitraux  méritent  l'attention  des  visiteurs; 

Saint  Romain^  située  à  l'entrée  de  la  rue  du  Champ-des-Oi- 
senux.  Celte  église  date  de  1679,  et ,  bien  que  moderne,  elle  n'en 
mérite  pas  moins  d'être  visitée  par  l'ami  des  arts.  Sa  forme  est 
celle  d'une  eroix  grecque;  on  remarque  dans  son  dème  quatre  ta- 
bleaux qui  représentent  la  viê  é$  saini  Romain ,  et ,  dans  la  partie 
la  plus  élevée ,  YapoîkêoH  de  ^  «oiiil.— Ce  monument  possède 
aussi  de  très-jolis  vitraux  ;  ^ 

Saint-Car  vais  t  située  dans  le  faubourg  Cauchoise ,  à  la  des» 
cente  du  Mont-aux-Maladcs.— Cette  église  doit  élie  visitée;  sa 
crypte  ou  chapelle  souterraine,  qui  remonte  à  une  haute  anti« 
qulté,  est  très-curieuse.  Elle  rappelle  les  constructions  romaines, 
et  fait  supposer  qu'elle  servit  à  la  célébration  des  mystères  des  pre- 
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miers  chrétiens  ;  c'est  la  seule  traee  visible  de  l'troliilecUire  ro- 
maine à  Rouen  ; 

Saint-Godard.  Les  amateurs  de  beaux  vitraux  ne  doivent  pas 
manquer  de  visiter  cette  église,  une  des  plus  anciennes  de  Houen  ; 
ils  y  verront  deux  verrières  de  10  mètres  de  haut  sur  4  de  large  dont 
les  peintures ,  exécDtées  dans  le  xvi*  siècle ,  sont  de  la  plus  grande 
bei«lé  ;  l'an  de  ees  Tltraox  représente  Ié  génêàlh^B  du  CkriH. 
Dans  une  chapelle  à  drolte^Mm  admire  un  €^i/H9t  par  LeteDIer, 
neveu  etélèfedu  Ponssin* 

Le  voyagenrne  quittera  pas  ce  quartier  sans  visiter  la  chapelle 
nou  vel  lement  construite  au  eowMM  éP£mmi¥mi ,  au  has  de  in  côte 
de  Neuft  hàtel. 

Quartier  N.-E.  —  L'église  paroissiale  de  St-Chien»  La  pre- 
mière pierre  de  l'édifice  actuel  (car  quatre  autres  églises  l'avaient 
précédi^),  fut  posée,  en  1303,  par  l'abbé  Jean  Roussel  ;  le  chœur 
et  les  chapelles  furent  termines  en  21  ans;  la  nef  et  la  tour  ne 
tarenl  iiAesqtfta  f  &39.  Telle  fut  VïbbM  dans  le  plan  snivi  penr 
rexéeutlon  de  ee  magnifique  monument,  que  lliaiiiiotfe  de  style 
la  plus  parfaite  règne  dans  tout  rédiûce. 

Saini'Ouen  surpasse  la  cathédrale  en  grandeur,  en  pureté  de 
Btvle,  dans  le  fini  de  l'exécution  et  dans  la  richesse  du  décor. — La 
ville  de  Rouen  en  est  fière,  et  elle  a  raison ,  car  cette  église  est  sans 
nul  doute  un  des  plus  nobles  et  des  plus  parfaits  édifices  gothiques 
qui  existent  au  monde.  La  tour  centrale f  qui  s'élève  d'une  ma- 
nière si  élégante  et  si  gracieuse  au-dessus  de  la  croix ,  a  80  mètres 
de  hauteur  ;  la  couronne  qui  la  termine  est  découpée  avec  une  dé- 
licatesse et  une  légèreté  inimaginables.  L'intérieur  de  ce  temple  a 
148  mètres  de  longueur  sur  85  mètres  de  haoïeur*  —  La  chapelle 
SmifUê'^gnêM  renferme  les  restes  de  Bêmm>ai ,  arehlteete  de  ee 
magnifique  édifice:  il  est  représenté  debout,  un  compas  à  la  main  ; 
à  côté  de  lui  est  son  élève  dans  la  même  attitude.  Si  nous  en  croyons 
la  tradition ,  le  maître  aurait  tué  son  élève,  par  jalousie  de  ce  que 
le  jeune  homme  l'avait  surpassé  dans  l'exécution  de  la  rosace  de 
l'aile  du  nord;  et,  bien  que  le  meurtrier  eût  payé  à  la  justice  le 
prix  de  son  crime,  les  moines,  par  reconnaissance  pour  le  rare 
talent  et  le  zèle  qu'il  avait  déployés  dans  raccomplissement  de 
ce  chef-d'œuvre,  inhumèrent  son  corps  dans  l'église.  —  Nous  ne 
postons  quitter  ee  temple  sans  noter  un  effet  asses  singulier  de 
perspective:  en  reeardant  an  fond  du  bénitier  placé  à  droite  en  en- 
trant ,  on  y  voit  la  voûte  de  Tédifice  dans  toute  son  étendue. 

hôtel  de  ville,  placé  dans  l'ancien  bâtiment  des  religieux  de 
Saint-Ouen.  —  On  y  a  fait  une  façade  du  côté  delà  place,  laquelle 
était  indispensable  et  pour  la  dignité  de  la  ville  et  pour  la  destl- 
natkm  de  rédifice.  ^Renferme  une  vaste  salle  destinée  aux  céré- 
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14  nom      — M  ^ABI8  k  ROimil* MMSBf « 

monics  publiques*  —  Un  l)el  escalier  décoré  (Vu ne  statue  de 
Louis  XV.  Deux  bustes  ornent  l'entrée  principale  du  cabinet  du 
maire;  ce  sont  ceux  des  deux  Corneille,  moulés  sur  ceux  en  mar- 
bre de  la  Comédie-Française,  dus  au  ciseau  de  Caflleri. 

Bièliethèque^&ïUiée  dans  uoe  partie  des  bâtiments  de  rhùtel  de 
vilUi.^  PosMdfl  «a  moii»  36,000  vuluma»  el  1,200  maanseriU  ; 
plMlMire  Boni  oiiJeia  inu*  leur  aacieiiiieté»  d'autres  par  les  mi- 
BîaUives  qui  \m  «raeat*  —  Reoferme  da»  éditions  du  xv'  siècle, 
.  qui  sont  fort  rares  :  nous  citerons  sartoirt  )a  graduel  de  Daniel 
d'Aubonne,  orné  de  200  miniatures  ;  un  misêel  in-fgiio  du  xi*  siè- 
cle, orné  de  vignettes,  et  dont  on  a  oflert ,  dit-on,  10,000  fr.;  une 
traduction  d'Àr  islote  par  Nicolas  Oresme.  -  Ouverte  tous  les  jours, 
depuis  ip  .beuresdu  maiia  jusqu'à  deux,  içs  lètes  et  dimmiolies  ex- 
ceptés. 

Musée ^  placé  dans  Thotel  de  ville  même,  à  côté  de  la  biblio-. 
.tlièqtie**— Il  reoferme  des  tableaux  de  différentes  écoles.  A  fextré*- 
oiité  de  la  galerie  de  M  imiBée ,  l'on  voit  la  stalae  du  grand  Cor- 

.oellle»  par  Gafflerii  plusieurs  statues  en  marbre  blanc,  et  une 

Nymphe  chasseresse  aegrandeurnaturelle,due  au  ciseau  de  Man- 
sion.  Dhs  statues  en  plâtre,  d'après  ce  que  Tantiquité  otfre  de  plus 
beau,  sont  réunies  dans  une  pièce  à  la  suite  de  la  galerie. —  \  oiei 
les  tableaux  les  plus  saillants  de  ce  musée:  —  Un  Ecce  homo^ 
d'après  van  Dck ,  par  Miijuard  ;  la  S  te  Fierge^  parvanEyck; 
la  Fierge  au  milieu  des  anges ,  dite  la  Madone^  admirable  copie, 
si  ce  n'est  pas  un  original  de  Uapbaél;  deux  petits  tableaux  du 
même,  première  manière;  saint  Charles  Barromée  portant  le  via» 
lifiie  é  tsne  jeune  femme^  par  Lemonnier;  Jéius  doua  la  lampla, 
{Mir  le  ménie^  Vjtdorfiuion  deê  Bwgwê^  par  Letellier;  la  Pri~ 
Mentation  au  tempUt  ])ar  Restout;  la  Mort  de  saimi  /'ran^olii, 
par  Jouvenet;  */ë«u«  présenté  au  temple f  du  même;  un  paysagé^ 
de  Poeleniburg;  l'Adoration  des  bergers  de  Jordaens  ;  St  Fran^ 
çois  en  extase^  parAniiiliai  Carraclie;la  Ste  Famille,  d'après  Ua- 
pliJiél,  par  Mignard;  la  Visitation ^  par  le  Guerchin  ;  des  marines 
de  Vernct,  de  Salvator  Jtosa,  etc.  —  Ouvertle  jeudi  et  ledimoa- 
cbe,  et  tous  les  jours  pour  les  étrangers. 

Musée  départamert/af^'antiquités  à  Ste-Varic,  rue  Poussin. 
Remarquable  tant  par  ie  nombre  que  par  la  rareté  et  i'iplà^  des 
.  objets  qu'il  renferme,  ce  musée  fait  le  plus  grand  bonneur  à  Tad- 
ministration  qui  Ta  fondé  en  lB3d.  C'est  une  ricbe  collection  de 
monuments  funéraires,  gallo-romains,  de  débris  de  bas-reliefs,  de 
fragments  de  mosaïque  provenant  de  Lillebonne.  On  y  voit  de  nom- 
breux monuments  du  moyen  à^e  et  d^  olyets  ^curieux  appartâ* 
.liant  à  l'époque  dite  tic  la  Renaissance, 

pans  ^^  bâtiment  udj^çentj     ^ïQWi^  le  mta^um  ^IhUimfi 
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tiaturelU^  collectioi)  ^eoi^^ j^^eu^e .el  me,  #t.4JiD6  4«ia 

visite  du  voyageur. 

Ouvert  le  dimanche  et  les  jours 4i  fête,  de  U  heures  à  4  heu- 
res, et  les  mardis  et  jeudis  de  midi  à  3  heures. 

IkuiB  le  même  quartier  «  tous  îroum  encore  le  collège  royal, 
situé  dans  rancienne  maison  des  jésuites ,  fundé  par  Henri  IV , 
anit  depuis ,  fut  doté  p«r  ie  cardinal  de  Bourhon.— Composé  de  lià- 
timénts  vastes  el  commodes.  Un  édifice  contigu  y  a  été  joint.— «>De 
collège  a  une  bonne  tenue,  et  les  élèves  y  reçoivent,  indépendam- 
ment de  heauc(^U,p  4a  soins,  ui^e  iii&Uujiitioa  vairiée,M>ijde  et 
due. 

V église  du  Collège  r9U9i^  .Kiie  j^^urg-i'Àhhé.i  le  ^'^mrmt're, 

rue  Poisson. 

V église  de  Sjtrinê^Jfk^is^ ^  rue  du  m^me  nom»  QiU&iie  eu  lass  ; 

QuortitT  4lu£<--X*anclmie  fontaine  dite  de  LUIm me  46 
la  Savonnerie ,  construite  en  I5ii^|'^laliaileau  blé,  Basse-Yieille- 
Tour  et  rue  des  Salles;— les  balles  aux  toiles»  J|aute-Vieille-Tour  ; 

—  la  halle  aux  cotons  ,  rue  Royale.  Toutes  ces  halles  sont  à  la 
proximité  du  port,  et  répondent  à  l'importance  de  la  ville  el  à  son 
immense  commerce.  Elles  passent  pour  les  plus  belles  et  les  plus 
commodes  de  France.  Chaque  espèce  de  marchandises  a  sa  halle 
particulière.  Celle  destinée  au  blé  est  d'une  immense  grandeur;  elle 
a  iOO  mèt.  de  long  et  une  largeur  pntportionnée.  C'est  ua  cdiilce 
à  Tinter.  —  VHànital  général  ou  burwu  des  pauwrêt  mlid$$. 
C'est  on  vaste  étaLlissement  où  Vcia  reçoit  I^bs  p^qvres  .T^lides ,  les 
enfants  trouvés  et  lès  personnes  âgées  des  deuK  sexes.'*-»  Véglise 
Sainl-Pault  située  au  haut  du  cours  Daupliin.  Il  ne  reste  plus  de 
l'ancienne  église  que  le  rond-point  du  chœur,  qui  sert  de  sacristie 
à  la  nouvelle.  Elle  est  considérée  comme  un  monument  curieux  et 
très-ancien.  On  va  jusqu'à  dire  qu'elle  a  été  Làtie  sur  les  ruines 
d'un  temple  consacré  à  Adonis.  De  cette  éulise  on  découvre  le  port 
et  les  côtes.  C'est  un  point  de  vue  magniiique.  — Les  eaux  miné- 
rales de  la  Marequerie,  rue  du  Gril; —  la  m^iisou  de  détention  dite 
de  j&icé(re,.rue  du  Gril;— l'^^^aa  i'^/^itlsii,  rue  de  ce  nom;-r- 
la  Fùniaine  de  la  £VolpMitf-i>ferre/-4'aoeieD  hMel  de  )a  fi^m 
aux  lettres^  place  St-^îicolas.  —  VégUteSaint  Maclouy  tiiim  au 
carrefour  des  rués  Damiette.JHartam ville,  Malpalu  et  Caquerelle, 
édiflée  en  li<2.  Elle  est  d'un  goLlnque  d'une  élégance  peu  ordi- 
naire; il  n'y  a  guère  à  Houen  que  la  calhi-drale  et  Saint-Ouen  qui 
la  surpasse  sous  te  rapport.  Le  dôme  intérieur  n'a  pas  moins 
de  47  mètres  d*élévalion.  Les  portes  de  Saint-Maclou  olVrenl  des 
sculptures  d'une  exécution  si  parfaite,  que  des  conuaisseurs  les  iv^ 
Uibueut  au  c(^lù^re,^&çifi  Gçi^jOA.  L'escalier  à  jou;  qui  fi>%^mk  F 
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l'orgue  e«t  un  charmant  morceau  qu'il  faut  voïr  et  examiner  arec 
attention.  En  somme,  Tintérieur  de  Saint-Maclou  est  digne  à 
tous  éi^ards  de  lixer  l'attention  de  ceux  qui  ont  le  goût  des  arts. 

Le  palais  archiépiscopal ,  situé  rue  ùes  Bonnetiers,  attenant 
à  Fégltse  métropolitaine.  Sa  coor  aat  vaste,  La  façada  a  été  bàtle 
par  les  soins  da  eardf nal  cPEstoQteville  ;  à  la  suite  de  ee  pdala  « 
m  bâtiment  pfais  moderne  a  élé  élevé  soos  les  ordres  d'un  arche- 
vêque de  Rouen,  M.  de  Tavannes*  CSe  palais  renferme  une  galerie 
dite  des  Etats ,  qu'ornent  quatre  grands  tableaux  de  feu  Robert , 
peintre  de  l'Académie  royale  de  peinture,  lesquels  représentent  les 
vues  de  liouen,  du  château  de  Gaillon,  de  Dieppe  et  du  Havre. 

Le  portail  méridional  de  la  eathédrcUe^  donnant  sur  la  place  de 
k  Galende. 

•  cathédrale  (Notre-Dame),  située  rue  du  Grand-Pont.  Cette 
cathédrale  est  un  vaste  et  magniûque  édifice  ;  Hollon  y  fat  baptisé 
en  Hétmlle  par  le  fett  en  12U0,  sa  lecoustmcUon  fat  nw- 
-viage  de  plusieurs  sfècles;  la  tour  carrée  dite  de  Saiot4lomat0, 
encore  admirable  malgré  ses  mutilations ,  renfermait  autrefois  une 
harmonieuse  sonnerie  de  onse  cloches,  dont  il  ne  reste  que  trois  ; 
la  tour  de  droite,  que  couronne  une  élégante  galerie,  se  nommait 
Georges  d*Aml>olse,  du  nom  de  l'énorme  cloche  qu'elle  renfermait: 
c'était  la  plus  grosse  cloche  connue  après  celle  de  Moscou.  Cette  tour 
est  aussi  appelée  la  tour  de  Beurre  y  ayant  été  construite  des  de- 
niers perçus  dans  le  diocèse  pour  avoir  la  permission  d'user  de 
beurre  pendant  le  carême. 

Le  portail  était  surmonté  d'une  élégante  et  svelte  flèche  de  132 
mètres  de  haut*  et  que  la  foudre  incendia  en  1S32:  on  Ta  recon- 
struite on  fonte  et  à  jour;  elle  a  18  mètres  de  plus*  L'entrée  de 
l'église  est  d'un  bel  effet.  Une  longue  nef  à  voûte  en  ogive,  et  sou- 
tenue par  des  piliers,  forme  un  assemblage  de  colonnes  légères 
que  longe  une  galerie  circulaire.  Les  parties  latérales  sont  garnies 
de  chapelles;  elles  offrent  un  tableau  de  V Annonciation ,  "^exni 
par  Letcllier,  neveu  de  Poussin.  Ce  tableau  est  placé  à  la  deuxième 
chapelle  à  gauche  en  entrant  du  côté  du  parvis.  La  chapelle  de  la 
Vierge  est  située  au  fond  de  rédiûce;  elle  renferme  des  choses  bien 
dignes  d'Intérêt.  Un  tableau  très-estimé ,  peint  par  Philippe  de 
CGsmpagne ,  et  représentant  VAâwraition  d/èê  Bergers  ,  décore  le 
mattre-autei.  Ce  tableau  peut,  à  Juste  titre,  passer  pour  l'un  des 
premiers  chefs-d'œuvre  de  ce  célèbre  artiste  j  on  y  remarque  d'ad- 
mirables têtes.  Du  côté  droit  de  l'autel ,  on  voit  le  tombeau  des 
cardinaux  d'Amboise,  monument  en  marbre  blanc  du  xvi*  siè- 
cle; les  arabesques  et  les  sculptures  méritent  de  grands  éloges. 
Sur  le  cénotaphe  sont  placées  les  statues  des  deux  cardinaux, 
l'oncle  et  le  neveu ,  qui  furent  archevêques  de  Rouen  ;  au-dessus 
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de  leur  téte ,  on  a  placé  la  statue  de  saint  Georges,  leur  patron  « 
m  marbre  doré;  la  yonssiire ,  les  enls-de-lampe  et  les  maees  qal 
roraent  sont  exécutés  de  même  :  ce  beau  traTail  est  do  xvi*  siècle. 

Sur  le  côté  gauche  de  la  chapelle  est  le  tombeao  du  duc  de 
Brézé  ,  grand  sénéchal  de  Normandie»  mais  plus  remarquable  pour 
avoir  été  le  mari  de  la  célèbre  Diane  de  Poitiers,  maîtresse  de 
Henri  II  ,  qui  lui  éleva  ce  monument.  Le  sénéchal,  sculpté  en 
marbre  noir,  est  couché  sur  le  cénotaphe;  de  chaque  côté  se  trou- 
vent deux  figures  de  marbre  blanc,  Tune  d'elles  est  la  nourrice 
du  duc,  et  l'autre  est  sa  femme,  dans  une  attitude  de  deuil  cor- 
respondant avec  l'épltaphe  qu'elle  ût  graver  sur  la  tombe  : 


«  lodlrulia  tlbl  quondim.  et  lldiMima  conjux; 

m  fsit  la  MmUiso,  pio  trii  la  taoïvio,  » 


An^dsasns,  dans  une  espèce  de  nlelie,  est  la  statue  du  duc,  à  che* 
Tal  et  armé  de  pied  en  cap.  —  L'ensemble  de  ce  roonnnient  est 
d^une  grande  beauté,  et  date  du  slèele  de  François  l*»;  rqptnkm 
générale  l'attribue  à  Jean  Goqjon* 

Cette  noble  basilique  renferme  encore  une  foule  de  monuments 
remarquables,  c'est  un  épitome  de  l'histoire  de  la  Normandie.  Les 
plus  riches  sous  le  rapport  de  l'art  sont  ceux  de  Pierre  de  Brézi^ 
aïeul  du  sénéchal,  tué  à  la  bataille  de  Montlhéry  ;  de /{aouZ,  duc  de 
Normandie  ;  de  Guillaume'Longue-Épée ,  troisième  duc  de  Nor- 
mandie ;  de  Charles  de  La  Rochefoucauld,  mort  à  l'âge  de  37  ans. 
Les  autres  monuments  sont  égalements  curieux ,  mais  comme  sou- 
▼enliB  historiques.  Noos  engageona  le  vovageur  à  examiner  atten» 
tlremenl  les  stalles  du  chœur,  ouvrage  de  menuiserie  tri04WMir* 
quable.  La  sacristie  offire  une  clôture  «itérieure  dans  le  style  go- 
thique qui  n'est  pas  sans  Intérêt  ;  la  porte  en  fer  et  sa  serrure  sont 
d'un  travail  curieux.  A  la  place  de  l'ancien  jubé  gothique  en  pierre, 
on  a  construit  un  péristyle  en  marbre  ;  quatre  colonnes  en  marbre 
blanc  d'ordre  corinthien  soutiennent  l'entablement.  De  chaque  côté 
se  trouve  un  autel  que  couronne  une  figure  en  marbre  blanc  :  celle 
de  droite  est  une  Vierge,  ouvrage  liors  ligne  sorti  du  ciseau  de  Le- 
comte;  celle  de  gauclie  est  une  sainte  Cécile,  que  Clodion  consi- 
éérait  comme  son  plus  bel  ouvrage.— La  longueur  de  ce  beau  mo- 
nument religieux  est  de  186  mètress  la  largeur  totale  de  rédlllce 
ert  de  82  mètres  60  centimètres  ;  la  croisée  a  &8  mètres  de  longueur 
sur  8  de  largeur.  On  compte  25  chapelles  et  130  fenêtres. 

En  général,  cette  antiqne  cathédrale  peut  être  considérée  comne 
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un  des  plus  curieux  spécimens  de  l'architecture  gothiniue  ea  Frapc^^ 
tant  sous  1rs  rapports  historiques  qu*artistiques  *. 

/'Extérieur  de  la  ville— Les  beaux  quais,  qui  cliaque  jour  s'em- 
bclil^s^lt  [»ar  de  iioml)rcuses  et  belles  constructions,  et  où  se  trouve 
le  Pont  de  pierre  (nouveau),  commencé  en  1811  sur  les  dessins  de 
M.  Luna^sun  ,  inuénieur  en  chef,  et  sous  sa  direction;  continué  en 
18U ,  1814  et  1823,  sous  celle  de  MM.  Lamandé  et  Ch.  Mallet, 
et  enfin  terminé  en  1 831 .  Ce  pont  est  un  très- beau  travail  qui  fixe 
l'aitentlon  des  vovageurs.  Il  a  été  décoré  en  1834  de  la  statue  ei^ 
bronze  de  Pierre  Corneille. 

Pont  suspendu,  construit  en  183G  :  longueur,  197  raètres;  lar- 
geur, 7  mitres  30  cent.;  en  face  la  rue  Grand-Pont. 

Boulevards,  Les  boulevards,  qui  entourent  la  ville  d'une  riante 
ceinture,  remplacèrent,  de  1770  à  17S3,  les  anciens  fossés. 

Le  Grand'  Cours  ou  Cours-la- Heine,  sur  la  rive  gauche  du 
fleuve ,  attire  une  foule  immense  le  jour  de  l'Ascc  nsion. 

Le  Cours  Boïeldieu,  sur  le  quai  en  face  du  pont  de  fer,  est 
orné  de  la  statue  en  bronze  de  ce  célèbre  compositeur. 

AvÊnm  dm  Mûnê'lHbêudtê.  C'est  par  cette  areMe  qu'on  arrirA 
àBooen,  en  venant  du  Havre  ou  de  Dieppe. 

Le  nùuV9ûu  jardin  des  plantes,  situé  à  Trianon,  rue  d'Elheuf^ 
àSt-Sever,  après  le  jardin  des  plantes  de  Paris,  est  peut  cMrc  le  plus 
riche  en  espèces  qui  existe. —  Parmi  les  serres  chaudes,  on  remar- 
que celle  au  bout  du  jardin,  qui  est  belle  et  spacieuse. — On  entre 
tous  les  jours  dans  ce  jardin.  —  Le  directeur  lait  voir  avec  plaisir 
aux  étrangers  ce  qu'il  olTre  de  curieux. 

u4 battoir  public,  rue  de  Sotlevilic,  à  Saiut-Sever;  il  répond  com- 
plètement à  l'importanoe  d'une  ville  telle  que  Rooea.  u'est^ém 
ce  genre,  une  construction  modèle  et  des  plus  remarquables. 
Elle  4al8  de  1835. 

Casernes.  Il  en  existe  trois  à  Rouen  :  celle  de  3fartainvHle ,  en 
face  du  Charap-de-Mars  :  elle  est  belle  et  spacieuse;  construite  en 
177(5.  —  Celle  de  Saint-Scver^  dont  la  façade,  bâtie  en  briques, 
règne  le  long  de  la  rivière;  a  ser\i  longtemps  pour  la  cavalerie. 
-~  Celle  de  Bonne- Nouvel  le ,  dans  l'ancien  prieuré  de  ce  nom  : 
elle  contient  uuc  partie  de  la  garnisoo  ;  est  disposée  pour  loger  de 
la  cavalerie. 

LIEUX  d'utilité  publique. 

^atn5  pu6Hc$.— Thillard,  proche  la  Comédie;  Mandarin .  Cor- 
neille et  Bameau  ;  tous  bien  tenus. 

1  Vorex  Description  Mêioriquede  la  cathédrale  deiiouen  .par  Gilbert,  1816: 
chei  u^rument,  quai  éb  Piris. — Miêtmrè 49  fiuHsê  catMdtaU  de  lt0iiai,ï«r 
9oflUMfsy#,  li^*4^* 
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Cafêi.  —  Thillaid  «  m  4e8  Gharreltefi ,  près  du  tbMit  4« 
Arts     Fontaine,  niimt  m; --*4ekCloiiiédttei--<^lédt  9^^ 
piaeo  te  Cannes» 

Restanrnnts,  —  Jacquinot,  sur  le  Cours  Boieldieu;  Mëriolto, 
nu  café  de  France,  place  des  Carmes^  Busmont»  sur  le  Vieoxr^ar- 
ché  ,  sont  les  plus  renommés. 

iJotel  des  postes, — Posîe  aux  lettres,  quai  du  Havre,  près  de  ia 
douane  ;  il  y  a  aussi  un  bureau  sur  la  place  des  Carmes. 

PosUatuc  cbevqux,  rue  de  Fontenelle,  n''2i). 

Comulatê  étrangeri.  -^jingleterre,^  jiuttiehB.  —  Belgiquê^ 
'^Portugal,-' Danemark,  ^E9pagn$.^ÉlHU9''Utii$*'^Ham'- 
hourg.  —  Hanovre,  ^  âÊbcklembùWh§4ltk%iù9Hn4^Pû§t'Ba$» 
—  Prusse.  —  Sardaigne. —  Suède. 

Change  de  monnaies,  — Baratte,  rue  Vicom1(^,  40;  —  H.  Cor- 
donnier, Petit -Puits,  9;-— Hénaaltt  Basse -YielUe-Tour,  46«-» 
Po|mi.,  99,500  hab. 

MOTELS  M)C01fOîIOIV. 

Chemin  de  fer  de  Rouen  à  Part'f.  —  Embarcadère  faubourg  St- 
Sever;  10  départs  par  Jonr  dans  réfd.  Parcours  ordinaire,  4  heures  { 
grande  vitesse ,  s  h.  t/4.  - 

Embareadère  de  Boum  M  Havre  ^  sur  la  rhre  opposée.  —  dé- 
parts correspondant  aveb  ceux  de  Pari$  à  ilouén.— iriidet  en  2  h. 

45  min. 

P'oitures  de  correspondance  pour  (^aen,  Pont-Audemer,  Dieppe, 

Pont-rÉvcqnc,  Amiens,  Neuchàlel ,  Le  Mans. 

*  Les  Bouennaises  (omnibus)  pour  le  transport  des  voyageurs  et 

delenrs  paquets  stationnent  dans  l'embarcadèie,  et  Vont  dans 

toutes  les  parties  de  la  ville. 
Pour  on  voyageur  sans  bagages,  »  fr.  40  c. 

Ponr  tm  vovageur  et  ses  iMigages ,  jusqu'à  60  k.  1  » 
An^essus  de  ce  poids,  par  20  L  »  10 

Les  voyageurs  destinés  pour  Parfs  op  le  Savre  sont  transport 

tés  à  la  gare  du  ciiemin  de  fer,  avec  leurs  bagages,  moyennant  les 

prix  cindessus. 

Les  voyageurs  venant  du  Havre  sont  de  même  transportes  par  les 
omnibus  du  débarcadère  du  Imteau  à  i'iiôteloù  ilsdoiV(Wt  des- 
cendre. 

Les  bateaux  à  vapeur  de  Rouen  an  Havre  ont  définitivement 
cessé  leur  service  en  octobre  1S47. 

JNos  le  cas  où  les  voyageurs ,  vonlint  s^oomer  à  Booen.  dësi* 
malent  éviter  la  visite  de  lenis  eflbts  et  les  frais  d'un  double 
transport  en  ville,  Us  sont  ptéveana  Q«f on  magasin  est  réservé, 
loeiiayu»  deteipoiir  Isa  y-OMMlgneraoïislaaurveUlaDee  de  i'e^ 
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tnil.  On  doit  MToir  gré  à  l'àântnistraUon  de  cette  DMim  «tlean* 
trlbue  à  rendre  le  Toyage  beaacavp  nlae  agréable. 

Il  est  défendu ,  sous  peine  de  renvoi,  aux  agents  de  la  compagnie 

du  chemin  de  fer  et  à  ceux  des  omnibus,  de  réclamer  aux  voyageurs, 
à  l'Intérieur  comme  à  Textérieur  de  l'embarcadère,  et  d'accepter 
des  maîtres  d'hôtel  des  diverses  entreprises  de  transport  et  du  com- 
merce en  général ,  aucune  rétribution  en  dehors  des  prix  fixés  par 
le  tarif;  ces  sortes  de  pour  boires  retombant  en  définitive  sur  le 
public ,  les  mesures  les  plus  sévères  sont  prises  pour  le  soulager  de 
cet  impôt 

MêêfOffêriêê  Jtoyalei^  me  du  Bee»  10^ 
MeuageHei  Caillaré  ef  CUt  rue  Ttumiet,  m  15. 

Jumelles  «  rue  du  Bec. 
Félocifèrei ,  même  rue. 

Ces  derniers  établissements  desservent  les  routée  qui  COOdoiaeilt 
à  Dieppe^  .Servais ,  AmitM ,  et  la  PUardU. 

Bateaux  à  vapêur. 

Poar  Elb0uf,  quai  Napoléon,  15,  plusieurs  départs  chaque 
Jour,  correspondant  avec  les  diligencea  de  LouTiera»  Neubourg^ 
tfourgtherouldc  et  Beaumont-le-Roger. 

Pour  la  Bouille^  plusieurs  départs  chaque  jour,  quai  du  Havre,  7, 

I^s  bateaux  à  vapeur  de  Rouen  au  Havre  ont  cessé  leur  service. 

Industrie,  —  Commerce,  —  L'industrie  de  Rouen  porte  sur 
une  si  grande  quantité  d'objets,  que  l'énumératlon  en  serait  fasti- 
dieuse ;  disons  seulement  que  les  tissus  de  coton  connus  sous  le 
nom  de  rooennefie  en  forment  la  branche  la  plus  importante  et 
sont  renomméa  dans  lea  quatre  partlea  da  monae. 

Les  dragées  «  les  eonfltares  et  les  sucreries  de  Rouen  «  ses  sirops 
et  ses  sucres  de  popuse,  sont  dès  longtemps  en  réputation;  Bol«* 
leeu  adltt 

Et  le  premier  cUron  à  Rouen  fat  conOu 

BiOGRAPHne.— Rouen  est  la  patrie  du  père  Brumoy,  traducteur 
du  théâtre  des  Grecs;  de  Pierre  et  Thomas  Corneille,  de  Fonte- 
nelle,  du  peintre  Restout,  de  Basnage;  de  Boïeldieu,céi^e  com- 
positeur; d'Armand  Carrel ,  écrivain  distingué ,  etc. 

Promenades  dans  Rouen.  —  Cours  Dauphin,  A  gauche  de  cette 
promenade,  la  vue  s'étend  sur  le  Champ-de-Mars,  au  fond  du- 

3uel  sont  situées  les  casernes  pour  l'infanterie.  C'est  à  l'extrémité 
e  ee  cours  ^  et  près  de  l'église  St-Paul,  que  se  trouve  une 
grande  terrasse  d'où  Ton  jouit  du  plus  beau  point  de  vue  qui 
pitee  peuMlM  Jimais  ae  meontrer*-^  U  Coin  MeMUm^ 
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plmlé  d'trbm  »  promemde  à  la  mode,  à  reitrémité  de 
■e  Toit  la  statue  de  brome  el  avise  de  ce  eëièlyre  eomposltear. 

Le  Grand-Cowrê  t  on  cours  de  la  Reine ,  placé,  à  Fenlfée  da 
faubourg  Si-^evêr^  sur  la  rive  gauche  de  la  Seine,  oftte  une  des 
plus  belles  promenades  de  France.  Dans  ce  faubourg  est  Viglise 
de  Bonne^JVouvelle ,  bâtie  par  Malhilde,  femme  de  Guillaume  le 
Conquérant,  aujourd'hui  convertie  en  caserne.  La  caserne  St- 
Sever;  Si- Von  ,  hospice  des  aliénés  ;  Téglise  de  St-Julien^aïuC' 
Chartreux  ;  l*u8ine  pour  le  gaz ,  les  abattoirs»  le  jardin  des  plantes. 
—  -Pop.,  92,000  hah. 


ROUTE  2. 
BB  PAMS  il  ROUEN. 
2*  EOOTE,  PAR  PoNTOisc  (  routc  d'en  haut),  12  myr.  a  kil. 


Csaibefoie,  eiii.sk. 

lierblay,  i  4 

Ponloise,  0  9 

Bord'haui-de-Vigny,  i  4 

liagny  (Seine-et-Oise),  i  3 


Thilliers-eB-Teiin ,  i  T 

BcouiSy  1  s 

Fleury-sur-Aadells»  0  9 

Forge-Férel,  i  2 

Rouen  (V.  roule  l'O,  i  i 


On  sort  par  la  barrière  de  VEioUê^  où  le  voyageur  admire  Vwre 
de  triomphe  de  V Etoile  ^  un  des  plus  vastes ,  des  plus  beaux  et 
des  plus  glorieux  monuments  de  ce  genre  qui  existent  au  monde;  à 
gauche  et  h  droite,  jolies  habitations,  maisons  de  campagne  :  on 
passe  devant  le  bois  de  Boulogne^  avenue  de  NeuiUy^  qui  se  ter- 
mine au  villaue  de  ce  nom,  bour^  de  3,000  habitants,  couvert  de 
belles  habitations.  A  quelques  centaines  de  mètres,  à  droite  de 
noire  loote,  se  trouve  le  magnifique  château  d$  IfêutUy,  Cet 
édfflee,  bàli  en  itas  par  le  comte  d'Arcenson  ^  siloé  dans  m  pare 
admirable  d*nne  contenance  de  plus  de  40  heetares.  est  dans  le 
style  italien;  e'esl  la  résidence  favorite  de  Louis-Philippe,  qui  en  a 
rendu  les  appartements  tout  à  la  fois  riches  et  commodes,  (i'est  en 
se  rendant  à  cette  royale  résidence  que  le  duc  d'Orléans  périt  si 
malheureusement,  le  13  juillet  1842. 

Bientôt  on  traverse  le  l>pau  pont  de  Neuilly  ,  j<^tn  sur  la  Seine  à 
Pendroit  où  Henri  IV,  accompagne  de  la  reine,  taillit  être  noyé  en 
traversant  la  rivière  dans  un  bac.  Ce  superbe  pont  fut  commencé 
en  1168  et  achevé  en  1780,  sur  les  plans  de  Perrouf  l;  il  a  250 
m.  de  long»  et  est  composé  de  5  arches  ayant  cbacuiie  '«0  m»  dW 
vediire.  «isidto  la  rssite  «tonto»  et  toù«  arrivci  à 
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COURBEVOIE  (Seine),  qui  a  une  superbe  caserne ,  servant  au* 
trefois  à  la  garde  royale.  On  y  remarque  une  bell6  église  parois-* 
•fade,  reconstruite  en  1789,  et  de  Jolies  unlsoiii  dé  ^unpagne* 

lin  pea  après  la  poste ,  notre  roote  se  bifurque  )  Ut  brandie  de 

gauche  conduit  à  Saint-Germsfn,  et  celle  dedi  oiio,  qne  nous  sui* 
wns,  conduit  à  Herblay.  Après  avoir  traversé  le  chemin  de  fer  de 
Versaille?  (rive  droite  celui  de  Houen,  le  mont  f^alérien  nous 
montre  le  Iront  menaçant  de  sa  nouvelle  et  impn  nnble  citadelle. 

PONTOISE  (  ^eillc-et-0ise  ) ,  Briia  Isarœ.  —  Hôtels  :  des  Mes- 
saueiies,  du  Pot-d'Étain.— Petite  ville  qui  a  reçu  son  nom  du  pont 
jeté  sur  l'Oise.  Charles  VII  la  prit  en  1442  sur  les  Anglais,  qui, 

fendant  le  rude  hiver  de  H  37,  s'en  étalent  emparés  parla  ruse  de 
àlbol,  dont  les  soldats,  habilles  en  Uanc,  atteignirent  le  pied  des 
murailles  à  la  faveur  de  la  nuit,  sans  être  aperçus.— Ce  fut  à  Pon- 
tolsequeSt  Louis,  dans  une  violente  ma^die  qu'il  essuya  en  IW^ 
reçut  un  avertissement  du  ciel  qui  lui  commandait  de  prendre  la 
croit»  Curimités  :  l'église  de  Sainl-Maclou,  où  Ton  admire  une 
belle  Descente  de  croix,  dans  la  cliapelle  de  la  Passion;  l'eulisc  de 
Saint-Martin,  pour  son  architecture;  des  rentes  de  son  ancien  châ- 
teau fort;  un  bel  hôpital,  et  dans  ses  environs  le  château  (!c  Si- 
Martin.  Commerce:  i^rains,  farine,  veaux.  —  Chemin  de  fer  pour 
Paris,  Rouen  et  iellavrc  j  voitures  pour  Andresy,  —  Pop.^  4,300 
hab. 

BORO'HAUT-D&VIGNY,  dont  Tancien  et  beau  ehàieau,  flanqué 
de  tours  rend^et  entouré  de  fossés,  se  trouve  à  gauche  de  la  route. 
Cet  antique  manoir  Int  bâti  par  le  cardinal  d'Araboise,  ministre  de 
Louis  XII.  C'est  un  spécimen  pittoresque  et  intéressant  de  i'ar* 

chitecture  du  commencement  du  xvi«  siècle. 

MAGNY  (Seine-ct-Oise).  Hôtels  :  le  Grand-Cerf.  —  Petite  ville 
sur  Vyiubetti*y  dans  un  terrain  fertile  en  blé.  —  Curiosités  :  sa 
jolie  éslise  gothitiue,  dans  laquelle  se  trouvent  3  statues  age- 
nouillées en  aiarbre,  élevées,  en  l(il7,  à  la  mémoire  de  la  famille 
de  Vilierond.  AwMierea.*  fabriques  de  bas,  bonaelide  eolon,  pla» 
qné,  papeteries,  tanneries,  carrières  de  ptene  à  bAtin—Pop., 
1,800  hab. 

THlLLlfiRS,  village  situé  an  milieu  d'une  vaste  plaine  riche  an 
blé;  à  une  petite  distance  de  ce  relais  de  poste,  vers  la  droite,  se 

trouve  Hacqif.ville,  petite  localité  dont  nous  ne  parlerions  pu»,  si 
elle  n'asait  donné  naissance  au  savant  Marc-lsambert  Brunei ^ 
l'ingénieur  du  tunnel  sous  la  Tamise  k  Londres  :  l'Angleterre  est 
iière  de  le  compter  au  nombre  de  ses  lils  d  adoption,  tt  lal^rauce 
le  réclame  avec  orgueil  comme  un  de  ses  enfants. 
EGOUIS  (Eure),  bourg  remarquable  par  sa  belle  église  gothique^ 
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fondée  par  Enguenrand  de  Marigny  ,  infortune  ministre  de  Philippe 
le  Bel  »  injustement  condamné  et  pendu  au  gibet  ordinaire  des  vo- 
îeatft  à  Montboeon;  son  monmiient n'existe  plos»  mais  on  remtr- 
qae  eelni  de  son  frère,  archevêque  de  Ronen,  dont  Tefllgie  est  en 
marbre  blanc.  La  halle  est  d'une  l)c;le  construction.  Commerce; 
labrique  de  dentelle, ^t  grains. —  Pop.,  900  hùb^ 
ROUEN  (Seine-Inférieure).  (V.  route  1'%] 


ROUTE  3. 

DE  PARIS  A  ROliEK. 

KOi]T£  PAU  Salm-Germaln  (  routc  d'en  bas)^  13  m^r.  8  kii. 


Coarbevoie,  Om.  9  k. 

Saint-Gennaiv-en-Laye,  i  4 
Triei,  î  % 

MeuUn,  0  S 

Manies»  i  s 

13 


Vernon,  t  t 

GaiUon,  14 

Louvicrs,  14 

Pork-Saiut>Ouen ,  I  7 


On  suit  la  belle  avenue  deV Etoile;  on  passe  pariVet/i//2/(t;.  route 
2*);  0.1  «il rive  à 

NmERRE  (Seine)  «  TlUage  ancien ,  et  célèbre  pour  avoir  Tn 
naître  minte  Geneviève,  patronne  de  Paris;  la  chapelle  de  1^ 
sainte,  où  Anne  d*Autrlclie  vint  prier,  en  163(^y  ponr  avoir  un  hé- 
ritier, n'existe  plus.  Nanterro  est  aussi  renomme  pou^  ses  gâteaux. 
—  Pop.,  2,800  hab. 

Après  Nanterre ,  la  route  se  rapproche  de  la  Seine ^  nous  laissons 
à  2.iuche  la  vaste  caserne  do 

ÎU'EiL  :  c'est  dans  la  petite  éulisc  de  ce  village,  bâtie  en  158i ,  sur 
les  (lcj.sins  de  Lcmercier,  qu'est  enterrée  rimpératrice  Joséphine; 
monument  simple  et  louchant,  érigé  par  la  piété  filiale  du  prince 
Eugène  et  d'Hortunse  de  Beauharnais ,  ex-reine  de  Hollande  s  Wm- 
pératrioe  est  représentée  à  genoux  ;  belle  statue  de  Cariellier.— 
Pop. ,  s,eoo  hhb. 

La  Malhaison,  qu'on  rencontre  à  moitié  chemin  de  Paris  à  Saint- 
Germain  ,  est  un  cliàteau  célèbre  par  le  séjour  qu'y  firent  Napo- 
léon ot  rimpératri«*e  Joséphine  :  c'est  b\  (jne  Napoléon  ninioura  à 
Joscphiiiï'  Sun  piojet  (le divorce;  c'est  là  aussi  que.  mourut,  en  I8l4, 
rcUe  princesse  charitable,  quelques  jours  après  avoir  re(;u  la  visite 
de  l'empereur  de  Itussie,  Alexandre  l«^  Celle  belle  propriété  a  été 
vendue  à  un  banquier,  divisée  et  distribuée  par  lots  ;  mais  le 
cliàteaa  appartient  maintenant  à  la  reine  Christine  d*Espagne« 
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Le  Port-Marly  est  un  joli  village,  dans  une  heureuse  situation  : 
la  Machine  de  Marly,  construite  sous  Louis  XIV,  et  qui  four- 
nissait de  Teau  à  Versailles  ^  a  été  détruite  ea  IdU,  et  remplacée 
par  une  machine  à  vapeur. 

SAINT-GERMAIN-EN-LAYE  (Seine-et-Oise.— i^dfe/i  :  d'Angle- 
terre, de  Toulouse,  de  la  Chasse-Hoyale ;  restaurant:  Paviîton 
de  Henri  IV;  bon. — Ville  afisez  agréable ,  mais  triste;  elle  tire  son 
nom  d'on  monastère  qoe  le  roi  Robert  y  Mtit  dans  le  zi*  siècle  « 
4ao»  nae  forél  nommée  Zola.  Le  ChéimuFflêim^  bàU  par  Fran- 
çois sert  aujourd'hui  de  pénitencier  militaire,  après  avoir  été 
affecté,  sous  Napoléon,  à  une  école  de  cavalerie;  sous  I  ouis  XVllI 
et  Charles  X,  à  une  caserne  des  gardes  du  corps. — Cette  résidence 
royale,  maintenant  abandonnée ,  n'oiîrc  k  la  curiosité  du  voyageur 
que  des  souvenirs  historiques.  Là  sont  nés  Marguerite  de  Valois, 
mère  de  Jeanne  d'Albret:  Henri  H,  tué  dans  un  tournoi  par  Mont- 
gomery;  Charles  IX,  et  Louis  XIV.  Cet  antique  château  fut  aussi 
la  résidence  favorite  de  François  1^' ,  de  Henri  IV ,  de  I^uis  XIV, 
de  l*lnlionrtnnée  Marie  Slnart,  alors  époose  de  François  II  ;  la  tendre 
k  Vallière ,  Jacques  II,  chassé  d'Angleterre,  rhabitèrent,  ce  der- 
nier pendant  12  ans,  et  11  y  mourut  en  1701  :  son  ^Irituel  corn* 
pagnon  d'exil ,  le  comte  d'namilton ,  Thabita  également.  L'église 
paroissiale,  bâtie  dans  le  genre  italien,  est  d'une  architecture  im- 
posante. La  promenade  sur  les  bords  de  la  terrasse  offre  un  bel 
norizon,  mais  un  peu  uni  et  sans  accidents  de  terrain.  Au  bout  e&i 
l'habitation  du  garde  de  la  forêt,  où  l'on  peut  s'arrêter  pour  dé- 
ieuner  ou  dîner  :  on  est  bien  servi.  La  forêt  est  magnifique;  il  faut 
la  parcourir  à  la  foire  des  Loges  ^  le  premier  dimanche  de  septem- 
bre, pour  Jouir  du  spectacle  pittoresque  des  tentes  élevées  au  milieu 
desbolB« 

f^oU.  d*lienre  en  heure  ponr  ParU^  1  fr.  50  c.  à  3  fir.  Chêmin 
dê  fir  atmosphérique.  L'embarcadère  est  établi  à  Paris^  rue  St- 

Lazare,  et  à  Saint- Germain  y  près  du  château.  Le  trajet  se  fait  en 
J/2  heure.  Pri\  2  fr.,  1  fr.  (16  c.  et  1  fr.  40  c— Pop.,  13,500  hab. 

TRIËL  (Seine-et-OiseJ,  bourg  aussi  long  que  beau,  avec  jolies 
maisons.  Curiosités  :  l'église  paroissiale,  bâtie  sous  François  I^f^ 
renferme  un  tableau  original  du  Poussin ,  représentant  rAdoration 
des  bergers;  la  rue  qui  passe  sous  le  chœur  de  l'église,  les  carrières 
de  plâtre  exploitées  au  moyen  d'un  chemin  defer. — Pop., 2,000  hab. 

HRULAN  (Seine-et-Oise)  h&tel:  Royal.  Petite  ville  dans  une 
jolie  position,  sar  la  S^ine ,  qui  commerce  en  plomb ,  possède  d'é« 
Kgantes  malsons  de  campagne,  et  deux  ponts  sur  la  Seine,  dont 
un  fort  remarquable.  M.  de  Chateaubriand  Ta  longtemps  habitée* 
CuriosUrs  :  la  \icille  église.  Chemin  fer  pour  Paris  ,  Rrtuen  , 
k  liavre.  /  oii.  pour  Nauie  et  Issou.  -  Pop.,  î,000  hab. 
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MANTES  (Seine-el-Oise),  MedurUa,  —  Hôtels  :  le  Grand-Cerf  et 
le Cheval-BJanc  réunis;  la  Chasse-Royale. — Jolie  petite  ville,  sous- 
préfecture,  située  sur  la  Seine  ,  dans  un  pays  fertile  en  grains, 
et  dont  les  foréls  fournissent  du  bois  propre  à  la  marine.  On  y  passe 
la  Seine  sur  un  pont  de  trois  arches ,  un  des  plus  beaux  qu'il  y  ait 
en  France.  Curiosités  :  la  cathédrale  ,  construite  par  les  ordres  de 
Biandie  de  CasUDe  et  de  saint  Louis  son  tite.  Celte  ëgUseï  sooa  nn« 
vocation  de  JVotre'Dame^  mérite ,  par  la  beauté  et  la  grandeur 
de  sa  coBStructieii*  de  fixer  les  regards  de  Tami  des  arts.  Le  por* 
tail  est  orné  d'un  grand  nombre  de  statues,  et  composé  de  trois 
portes  et  deux  tours  fort  élevées.  Celle  de  droite  est  d'une  structure 
légère  et  élégante;  celle  de  gauche,  autrefois  semblable  à  l'autre, 
a  été  reconstruite,  vers  la  fin  du  xv'siècle ,  dans  un  style  diftërenl. 
On  prétend  que  du  haut  de  ces  tours,  lorsque  le  temps  est  clair,  on 
voit  le  mont  Valérien  et  les  moulins  de  Montmartre.  La  hauteur 
de  la  voûte  de  relise  est  de  32  m.  A  gauche  de  la  cathédrale ,  s'é- 
lèfe  la  tour  sveUe  el  éianeée  de  Saint^MaeUm  »  dont  Téglise 
n'existe  plus,  eonstruite  de  1840  à  1344.  La  Mbilolhèque  publique 
esiTidbe  de  4|000  volumes  environ. 

C'est  à  Mantes  que  Guilianmc  le  Conquérant  reçut  la  blessure 
dont  il  mourut  peu  de  jours  après  à  Rouen. 

Commerce  ;  vins,  blé  et  cuirs,  p^oit.  pub,  tous  les  jours  pour  Ma- 
goy,  Anet,  Septeuil ,  Houdan,  la  Roche-Guyon ,  Ivry-la-Bataille, 
Saint-André ,  en  correspondance  avec  le  chemin  de  fer  de  Rouen 
et  du  Havre.— Pop.,  4,600  kab. 

VERNON  (Eure  ).  —  Hôtels  :  le  Lion-d'Or,  le  Grand-Cerf.  —  Pe- 
tite ville.  Curiosités:  le  pont,  l'ancien  château;  V église,  bel 
édUloe  gothique  qui  renferme  un  tombeau  de  marbre  blanc  fort 
curienx  par  les  costumes  du  temps  qu'il  représente  ;  la  chapelle  de 
VM&Ul^JHeu^  avec  de  Jolies  cofonnes  torses  en  bois  qui  suppor- 
tent la  tribune;  ces  colonnes  sont  richement  sculptées.  Quelques 
restes  du  moyen  âge;  une  tour  fort  élevée,  reste  des  anciennes 
fortiflcations ,  dans  laquelle  sont  les  archives.  —  A  Texlrémité  du 
pont,  au  faubourg  de  Vernonet,  sont  deux  bâtiments  très-vastes  , 
dont  l'un  fait  partie  d'une  tour  bâiie  par  Jules  César;  la  salle  du 
spectacle,  l'arsenal.  Commerce:  blé,  vins,  cuirs  et  toiles.  Dans  les 
environs  est  une  source  d'eau  minérale  ferrugineuse.  ^ot'L  pour 
Cvreux  on  correspond  atecle  chemin  de  fen-^Pop.,  c,300  hab. 

Au-dessus  de  Yémen  est  le  ehdtêau^  la  Madeleine^  maison 
de  campagne  de  M.Casimir  Delavigne  (mort  en  1843). 

GAILLON  (  Eure  ),  Gallio,  bourg  assez  grand.  Curiosité»  f 
mines  du  château  élevé  par  le  cardinnl  Oorges  d'Amboise  ,  sur 
Ie8f|ue11es  on  a  construit  une  maison  cenirRln  de  correelion.  La 
fa<;ade  de  ce  splendide  cliÀteaui  précieux  f^peeimeri  du  stjle  de 
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la  renaissance,  fut  sauvée  de  la  destruction  par  les  soins  de  M.  Le- 
noir,  et  elle  orne  maintenant  la  cour  de  l'école  des  Beaux  Arts  de 
Paris.  — Une  fontaine  en  forme  de  groUc,  dont  les  eaux  ont  la 
propriété  de  pétriûer  tout  ce  qu*on  y  jelte.  —  Pop, y  1,700  hab. 

A  peu  de  disUnce ,  près  du  hameau  ^"Ahloj$ilU ,  est  la  naiflen 
où  mourut  Marmontel. 

LOUVIERS  (Ëure) ,  Ijmvifis.  ^  HéUU  s  de  Rouea;  da  Moa- 
ton-d'ArgenU  Jolie  petite  Yilie  a?ec  80iia<préfectiire%  dans  une 
plaine  fertile,  sur  VEure,  Il  en  sort,  année  commune ,  40  à  50,000 
pièces  de  draps,  dont  la  majeure  partie  se  débite  eu  France,  et  le 
reste  chez  l'étranger.  Louviers  est  une  des  trois  principales  manu- 
factures de  draps  de  France  ;  les  deux  autres  sont  Elàeuf  et  Sedan. 
On  y  compte  plus  de  40  fabriques  de  draps,  qui  occupent  plus  de 
7  à  8,000  personnes  dans  la  ville  et  les  alentours  ;  les  draps  qui  en 
sortent  aont  remarquables  par  leur  belle  guaUlÀ  fille  a  aussi  des 
fabrlaues  de  eardcs  pour  la  lainoi  des  blanehieseriei  de  toiles  ^ 
des  Matures  de  laine  aassi  nombreuses  que  belles,  dont  la  plupart 
ont  l'eau  pour  moteur,  et  des  teintureries.  CuriosiUi  t  me  salle 
de  spectacle,  une  bibliothè<iue  publique,  et  de  jolies  proihenades 
autour  des  boulevards.  Son  église  remonte,  selon  M.  Nodier,  à 
l'époque  de  nos  premières  croisades;  elle  est  d'un  riche  gothiijue, 
et  le  portail  latéral  est  une  admirable  dentelle  de  pierre.  La  ?nai- 
son  des  Templiers^  qui  date  du  xu"  siècle ^  mérite  d'être  visitée. 
-  Pop,,  10,300  Aaô. 

En  quittant  LouTiers,  la  route  suit  une  direction  presque  nord  ( 
le  pays  qu'elle  traverse  est  peu  aecldeaté»  mais  rlebe  \  elle  passe 
par  les  villages  de  SttM'Gênmin  «t  d'/noarvt^k,  puis  pénètre 
dans  la  verte  forêt  du  Pont-de-V Arche ^  aii  sortir  de  bM|udIe  le 
voyageur  entre  dans  la  petite  ville  mal  bâtie,  mais  pittoresque ,  de 

Font-de-l' Arche  (Eure).  Celte  ville  doit  son  origine  à  (TJiarles 
le  Chauve,  qui  la  fit  bâtir  en  854.  On  y  remarque  une  jolie  église 
gothique  et  une  belle  promenade.  — ^^Près  de  là  est  la  côte  des 
/Jeux- Amants  y  célèbre  dans  nos  romans  de  chevalerie,  et  plus 
célèbre  peut-être  par  les  points  de  vue  admirables  qu'où  y  dé- 
couvie. — Pop.,  1  ,(iOO  hab, 

^ons  quittons  Pont-de^^Aiehe  par  une  rue  fort  étroite  et  trèa» 
incommode;  nous  passons  la  Seine  sur  son  long  pont  de  22  ac» 
ches ,  et ,  coupant  de  nonvean  le  cbemin  de  fer,  nous  arrivons  à 

PORT-SAINT-OUEN  (Seine-Inférieure) »  joU  viUage  situé  sur  la 
Seine.  Sa  position  élevée  permet  de  découvrir  entièrement  la  vlUe 
de  Rouen  et  ses  charmants  environs.  —  Pop.y  200  hab. 

De  Port-Saint-Ouen  jusqu'à  Rouen,  la  route  longe,  à  droite,  la 
base  d'une  série  de  colUnes  crayeuses ,  et  le  lit  du  fleuve  à  gauche  ; 
elle  traverse  ensuite  plusieurs  villages  populeujiL.  Bientôt  le  voya.- 
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geur  franchit  le  vaste  faubourg  d'Eauplet  et  fait  son  entrée  dans 
l'antique  cité  par  le  cours  Dauphin,  an  milieu  d'une  belle  plan- 
tatloD  d'aibra,  ayant  la  Seine  à  gfradie,  et  le  Ch&mp^Man 
à  droite* 
ROUEN  (voy.  route  1".} 


JJOUTE  4. 
m  PARIS  A  ROUEN. 

4*  hODjz,  TAE  G^ORS,  12  myr*  6  kilom. 

Be  Pirit  à  Fratoiie  («•  i  Birépagny,  1  S 

2e  roaie)y  im^  slu   Kcouîs,  t  s 

Chars,  1     s      D'£couis  à  Roun,  («. 

Gisors,  1     9     12*  roiue),  S  % 

CHABS  (Seine-ei-Oise) ,  bourg  sur  la  Vfonie,  dont  on  yante  Té- 
fillfle  gothique.  Un  ancien  château  0t  de  belles  carrières  dafis  les 
environs. — Pop,,  i^^OO  hab. 

GISORS  (Eure)  Gisortium.  —  Hôtels  :  du  Bras-d'Or,  de  l'Ecu. 
—  Petite  ville  sur  TEpte.  Curiosités  :  Téglise  paroissiale,  dont  on 
admire  le  magnifique  portail.  Ses  sculptures  appartiennent  à  l'école 
de  J.  Goujon  et  sont  dignes  de  lui.  Cette  église  est  ornée  de  beaux 
vitraux;  on  remarque  le  jubé  supportant  les  orgues,  et  au  de- 
hors une  magnifique  tour  élevée  sur  un  côlé  du  grand  portail.  De 
Jolies  promenades  sur  les  remparts  offrent  une  continuité  de  sites 
tràs-^ttoresqnes.  A  rextrânHe  de  la  ville»  l'ancien  chftteau  fort 
présâotedes  restes  imposants.  En  H  20 11  y  ent  à  Gisors  une  entre- 
vpe  entre  le  Pape  CJilixte  II  et  Henri  roi  d*Angleterre  ;  en 
1188,  il  y  en  eut  une  entre  Philippe-Auguste  et  Henri  II;  cette 
ville  fut  prise  et  reprise  plusieurs  Ibis  par  les  Anglais.— Pop.»  3,700 
habitants. 

ÉTRÉPAGNY  (Eure) ,  gros  bourg ,  qui  commerce  m  grains , 
chanvre  et  moutons.  — Pop.^  1,600  hab. 

La  route  monte  une  colline,  traverse  le  village  du  Till ,  et  une 
Jieure  après  vous  entrez  à  '  ' 

ËCOUIS  (v.  route  2«). 

Vfiù9ui9  i  9ouen  (v.  route  It*). 
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ROUTE  5. 

D£  PARIS  A  ROLËN. 
6*  ROUTE  PAR  Argenteoil  ,  12  myr.  3  kilom. 

Argenleuil,  i  m.  4  k.  |  Herblay  à  ROUKR  Iwtfêx 

HerJoUy,  o     9     |   2*  routa)»  iom. 

On  qoitte  Ptris  par  la  barrière  de  Cllcby  ;  on  traverse  la  vaste 
et  monotone  plaine  de  Monceaux;  puis,  franehissaot  lepani 
éPjiHiièm ,  et  continuant  dans  une  campagne  nnie  mais  fertile, 

on  arrive,  après  avoir  traversé  son  pont,  à 

ARGENTEUIl.  (Seine-el-Oise),  grand  village  bâti  rn  amphitheA- 
tre  sur  la  rive  droite  de  la  Seine.  On  voit  encore  les  mines  do  ses 
fortiflcations.  Curiositéi l'hôpital  fondé  par  saint  l^incent  de 
Paul  ;  le  château  du  Marais.  Ce  fut  dans  le  couvent  des  Bernar- 
dins d'Argenteuil  que  Pinlortunée  Iléloïse  alla  chercher  une  re- 
traite après  la  fatale  aventure  d'Abélard.  —  Pop.^  4,600  hah. 

Le  pays  que  suit  le  voyageur  est  riant  et  champêtre  s  1  h.  de 
marche  le  conduit  à  Berblaij  ,  et  de  là  Jusqu'à  nauen  (voyesr 
route 


ROUTE  6. 
D£  PARIS  A  ROUEN, 

6*  ROUTE  PAR  LE  Guai^d-Andelys  ,  14  myr.  4  lui. 

De  Paris  à  Yemon  («•  Pont-Saint-Pierre»       i  0 

3*  route),  s  m.  2  II.  La  Forge-Féret»  l  o 

Grand-Andelys,  3     3       Rouen,  1  i 

LES  ANDELYS  (Eure).  Héiels:  du  Grand-Gerf »  des  Trois-Rois. 

Cette  petite  ville  se  divise  en  deux  parties,  l'une  dite  le  Grande 
Andely»  ^  et  l'autre  le  Peiit-Andelys,  Elle  est  située  sur  les 
bords  de  la  Seine  ,  et  forme  une  sous-prérecturo  avec  tribunal  de 
première  instance.  Curiosités:  l'église  paroissiale,  qui  renferme 
de  beaux  vitraux  peints;  au  dehors ,  le  portail  et  la  porte  latérale 
du  nord  méritent  d'être  remarqués. 

Le»  ruines  du  château  Gaillard  sont  curieuses  -,  placées  sur  le 
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sommet  d'un  rocher,  elles  présentent  un  aspect  grandiose  et  pitto- 
resque. Ces  précieux  débris  des  temps  féodaux  contiennent  toute 
rhistoire  des  guerres  entre  Richard  Cœur-de-Lion  et  Philippe- 
AugDstc,  roi  de  France.  Le  eMteau  fat  conunencé  et  achevé  dans 
an  an  par  Rlehard.  —  Ces  tieillea  marailtea  ont  ta  en  1314  deux 
fiiblea  reines  de  France  emprisonnées  dans  leurs  sombres  de* 
meures  ;  l'une  d*elles ,  Marguerite»  fenune  de  Lonia  X,  y  fut  étran- 
glée par  Tordre  de  son  époux. 

Au  pied  de  ces  ruines  imposantes,  on  a  construit  un  pont  sus- 
pendu sur  la  Seine,  qui  dans  cet  endroit  est  d'un  tiers  moins  large 
qu'à  Rouen  :  ce  pont  est  d'une  seule  arclie,  et  facilite  les  commu- 
nications avec  Louviers  et  les  départements  de  l'Eure  et  de  l'Oise, 

C'est  dans  le  hameau  de  Ftlliers^  contigu  aux  Andelys,  qu'est 
né,  en  1594,  iVfcofoâ  PousHn;  mais  l'humble  chaumière  de  ses 
narent^  n^nl8te  pins,  et  ancnn  monument  ne  rappelle  la  aémoire 
de  ce  ^nd  pèlntre  ;  ^est  aussi  là  que  naquit  son  neveu  eiélèfe 
Letellier. 

Dans  l'hôtel  de  ville  do  Grand-Andelys,  le  voyageur  adaiim 
un  tableau  du  Poussin,  représentant  Coriolan  recevant  sa  mère 
et  sa  femme  dans  le  camp  des  Volsques,  (/est  aussi  dans  ceUe 
petite  cité  que  mourut,  en  n09,  Thomas  Corneille. 

Le  voy.'igcur  visitera  aussi  la  fontaine  de  Sainte^Clotilde;  k  sa 
vue,  Ja  pensée  se  reporte  vers  le  monastère  fondé  par  celte  pre- 
mière reine  chrétienne  de  France:  l'édifice  a  disparu;  mai8,d'a<- 
prés  l'opinion  des  habitants,  les  eaux  de  la  fontaine  ont  conservé 
leur  verta  curative  :  tous  les  ans,  le  2  Juin,  il  s'y  làit  un  nom* 
breox  pèlerinage.  Puits  artësien.~jPo|>.,  5,200  h. 

P0NT-SA1NT-PIERBE  (Eure),  petite  localité  qui  n'est  séparée 
de  Romilîy  que  par  le  pont  jeté  su?  l'Andellc  On  trouve  dans  ce 
dernier  village  une  fonderie  de  cuivre  considérable  qui  occupe  près 
de  6  à  700  personnes. 

De  là  ,  1  h.  de  marche  conduit  le  voyageur,  après  avoir  tra- 
versé la  forêt  de  Longhoil,  à  * 

LA  FORGE-FÉRET,  petit  village  tenant  à  Boos,  bourg  chef-lieu 
de  canton,  avec  900  hab.  Ici  nous  entrons  dans  le  départemeot  de 
la  Seine-Inférieure. 

De  La  Forge-Féret  à  Rotien  (v.  route  2*). 
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ROUTE  7. 

ComwnimicêUw»  de  Bûum  au  ifawr»  (i  ipnil^^). 

1'*  rotUe  pwr  Caudebcc^  S  myr,  7  Kil. 

Rouen  â  Dttçl^y        \  Hm.  Ok.  ILaBoUe,  i  • 

Gaudebec,  1      6      I  Ha.\as,  1  Y 

LUlebonne,  1     6  ( 

La  route  que  le  Toyigfiiir  va  suivre  eit  une  dee  pins  pitloresgufs 
^  taJKormaDdie,  tant  par  tes  beaux  pointa  de  vue  qu'elle  offre». 
4ue  par  les  restes  précieux  de  monuments  religieux  et  d'anciens 
châteaux  dissémines  sur  les  lieux  qu'elle  traverse,  ou  k  peu  de  di- 
stance. Tous  ces  débris  des  temps  anciens  sont  d'un  liant  intérêt. 
Un  peu  au  delà  de  l'industrieux  village  de  Bapaume,  la  route 
gravit  la  longue  et  escarpée  colline  de  Canteleu^  du  sommet  de 
laquelle  Rouen  olfce  à  l-œil  du  voy^^cur  so^  iomantii^ue  et  c.u- 
£ieux  panorama* 

A  S  kilonu  enfin»  du  ebMeau  de  Cantden  ,  et  à  I  kll.  de  ]a 
raite,  se  trouve 

Vaibbafê  di  Saint  -  Georges- de-Bascherville^  dont  V église 
•  est  un  des  monuments  les  plus  anciens  et  les  mieux  conserves  de 
Normandie.  Elle  fut  fondée  par  âaoui  de  TancarvlUOt  chambellan 
-.de  Guillaume  le  (Conquérant. 

La  route  descend  ensuite  ,  gagoe  les  Jiûrds  de  la  SeUiet  M  con- 
duit le  voyageur  à 

,  DUCI.AIH,  joli  bourg,  situé  agréablement  sur  la  Seine.  Ses  maf- 
^  §m&  rangées  le  long  d'un  be^u  quai ,  sont  adossées  à  des  falaises 

blanchâtres  qui  présentent  des  formes  biiarres  et  Imposantes*  Cet 
.  0aànàl  est  mopmé  pour  ses  aloses  et  ses  éperkms.  Pop., 

l,eoo  hah. 

Au  sortir  de  Duclair ,  la  route  court  encore  parallèlement  à  la 
'  Seine  jusqu'au  village  de  TainviUc^  d'où  une  autre  route  conduit 
à  l'antique  abbaye  de  Jumiéges ,  dont  les  deux  nobles  tours  sVIè- 
vent  majestueusement  devant  le  voyageur.  De  Yainvilie,  ia  route 
suit  les  bords  de  la  Seine  sur  un  plan  élevé  ;  la  vue  est  admirable 
jusqu'au  village  de 

Sajnt-Vandrille.  Les  ruines  de  son  monastère  sont  d'une  grande 
antiquité  ;  il  fut  fondé  par  le  saint  du  même  nom  vers  la  fin  da 
vn*  siècle.  A  3  kilom*  plus  loin  nons  entrons  à  Candebec 

CAUDEBEC  (Seine-Inf.)  (Midobeeim.  UàtéU:  de  la  Poste,  du 
Commerce* Cette  ville  fut  longtoospss  Pentrepôtdes  pèches  de 


Digitized  by  Google 


BOun  Mfmm  aij  havee.— LiLLBBoi<mB.  34 


la  Seine.  Curiosités  :  l'église  paroissiale,  ainsi  que  le  portail  prin- 
cipal ,  remarquable  par  le  stvle  d'architecture  du  temps  :  les  beaux 
\itraux  peints  de  ses  chapelles  sont  gèni-ralement  admirés.  Ce  mo- 
nument fut  commencé  en  14 IG,  et  tiui  eu  l  iS  î.  La  toi  me  eléi^ante 
do  clocher  de  l'église  de  Caudebec,  an  pyramide,  mérite  l'attention 
des  amateurs  -,  plusieurs  conronnes  renborent  et  renibrassenl  dans 
son  pourtour  9  de  distance  en  distance ,  jusqu'à  rextrémilê  de  la 
flèche.  Visiter  la  chapelle  de  la  Tierge,  dont  Je  pendentif  est  ad- 
mirable.—Les  quais  sont  4)eaux«  et  forment  une  belle  promenade 
ombragée,  dont  la  vue  est  magnifique.  Les  anciennes  fortifications 
méritent  aussi  d'être  visitées.  Commerce  :  fabrique  de  chapeaux  , 
manufacture  de  toile  à  voiles,  filature  de  colon,  radineries  de  su- 
cre ,  biscuit  pour  la  marine,  grains,  légumes  secs,  fruits,  vo- 
lailles, bestiaux,  etc.,  etc.  Les  navires  marchands  s'y  approvi- 
sionnent en  viande,  biscuit  et  b^ère.  Paquebot  de  Uouea  au  Havre. 
—  Pop.,  2,500  Ao^. 

Le  ctiâteau  de  la  MêOkraife  est  tout  près  de  Candebee,  dans 
la  pins  belle  position,  sur  les  bords  de  la  S^inê.  La  Meilleraye  a 
de  tous  temps  fait  l'admiration  des  curieux. 

Uaspect  de  la  Seine,  du  port  de  Caudebec ,  est  magnifique,  et 

f présente  une  très-grande  étendue  :  c'est  surtout  à  l'arrivée  des 
brtes  marées,  appelées  barres  par  les  riverains,  qu'elle  oiTie  uu 
des  effets  les  plus  curieux  comme  les  plus  pittoresques. 

A3  kil.  N.  de  Caudebec,  proche  la  route  d'Kvetot^  se  trouve 
Véglise  de  Sainte-Catherine ,  qui  mérite  d'être  visitée,  tant  pour 
son  architecture  que  pour  ses  vitraux  peints. 

Vla-à-«ie  de  Caudebec,  de  l'autre  eMé  de  la  Seine,  est  la  forêt 
dêBfùêmne  qui  du  temps  des  Mérovingiens,  portait  le  noaa  de 
fiorét  d'Arlaune  {Sylva  JÊrelaunutn).  On  y  tronye  de  nombreux 
monuments  des  époques  gauloise  et  gallo-romaine. 

De  Caudebec  ,  la  route  quitte  la  Seine,  gravit  un  sol  escarpé, 
et  traverse  une  partie  du  plateau  du  pays  de  Caux;  route  peu  in- 
téressante jusq:i'à  la  vallée  où  se  trouve 

LILLEBOiNNE  (  Seine-Inférieure  ).  Hôtel  :  du  Commerce.  —Lil- 
lebonne  est  placé  près  des  ruines  de  la  ville  appelée  Juliabona  de 
Ptolomée.  L'tiistoire  avait  indiqué  depuis  plusieurs  siècles  une  an- 
ciènneYille bâtie  Mrles'Rmtiospi^ de  l'endroit  où  est  a^oar- 
d'hni  le  bonrg  de  Lillebonne.  En  effet,  on  y  a  découvert  «  en  misant 
des  fimllles^  des  portions  de  murailles  qui  ne  afH^t  point  de  con- 
struction gi)ithi<iue.  La  curiosité  a  fait  continuer  ces  fouilles,  et  l'on 
est  enfin  parvenu  à  découvrir  les  restes  d'un  ancien  théâtre  con- 
struit par  les  lîomaius,  avec  des  escaliers  encore  entiers,  et  des 
arcades  pour  le  service  intérieur.  Le  diamètre  pouvait  avoir  100  m. 
a  le  ârcttit  4fis  coa|dors  200.  Çurioêitéf  :  X^'i^Q  fit    Qèclie  go^^ 
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32     nOUTE  9.— DE  ROUEN  A  ST-VALERY.  —  ST-VALFRY. 

thîque  en  pierre  ne  sont  pas  sans  intérêt;  le  cliâlenii  iVIlarcourt 
est  un  monument  intéressant  et  bien  conservé  ;  il  est  llanquc  à  l*est 
d'une  tour  ronde  fort  élevée,  et  on  y  arrive  par  un  pont-îevis  de 
11  m.  jeté  sur  le  fossé  profond  qui  l'environne.  Commerce  :  (ila- 
tures  de  coton ,  calicots ,  indiennes,  bleu  de  Prusse ,  blanchisserie 
de  toiles,  etc.  — Pop.,  s, 200  hab. 

La  Botte  [t;.  roule  28).  Cest  dans  ce  riant  village  que  les  deux 
TOates  de  Rouen  au  HaYre  se  réonissent  :  celle  que  noua  avons 
suivie  en  prenant  par  CaudêbeCf  et  qu'on  appelle  roote  d*en  bas, 
et  l'autre  par  Bolbec  (route  d'en  liant ). 

La  route  que  suit  le  voyageur  devient  plus  riante  à  mesure  qu'on 
's'éloigne  de  la  Botte;  on  passe  le  village  de  CaineviUe ,  au  delà 
duquel  on  commenco  A  jouir  d'une  belle  vue  de  la  ville  et  du  joli 
clocher  a'Harfleur  [t\  roule  T^). 

De  là  au  i^aure  (t;.  route 


BOUTE  8. 

Communie,  de  Rouen  aux  Eaux  deForgei^  4  myr.  2  k. 

Vert-Galant»  i  m.  s  k.  |  Forgfs,  l  S 

Buchy,  f     2  I 

De  Rouen ,  la  route  jusqu'à  Fert-Galant  est  monotone;  elle  se 
t)ifur<|ue  dans  cette  [wtite  localité;  la  branche  que  nous  suivons 
Incline  à  droite. 

FoAGKS  (v.  route  27}* 


ROUTE  9. 

Commmkation  de  Rouen  à  Si-Falery^  6  myr. 

Barentin  ,  i  m.  7  k.  |  SAïUT-YALIâT,  I  • 

Doudeville,  2     5  | 

SAINT-VALERY-EIi-CAUX  (Seine-Inférienve),  petit  port  entre 
deux  Iklalses,  avec  tribunal  de  commerce.  Cùmmeree:  importa- 
tion et  exportation.  Lors  de  la  pèche  des  harengs,  des  barques  nom« 
breuses  en  sortent.  Les  campagnes  des  environs  sont  charmantes 
^  et  méritent  d'être  visitées  par  les  voyageurs.  —  Pop.,  5,.'J00  hab. 
Habitations  du  pats  de  Caux.  Elles  sont  pour  la  plupart  en  terre 
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€ft  én  bois,  et  eonvertes  en  chaume  ;  de»  clôtores  entourent  les  ha- 
bitations; elles  laissent  les  champs  à  découvert.  —  En  Normandie, 
ces  clôtures  enfermeat  toua  les  cbamps  ;  od  appelle  ces  enceintes 
dea  fossés. 


ROUTE  10. 
Communication  de  Rouen  à  Louviers  (2  routes)» 

r*  roule ,  par  Elbeuf,  3  m.  7  k, 

Grand'Coaronne,         im.  2  k.  1LoinriSH8«  t  6' 

Elbeaf,  0     S  1 

•  r 

On  peut  aller  à  Elbeuf  par  terre  et  par  eau.  Ce  dernier  mode  de 
voyage  est  préférable.  En  remontant  le  cours  de  la  Seiue ,  l'aina- 
tenr  jouit  sans  diseontinnation  d'une  suite  d'aspects  pittoresques. 
Après  SToIr  passé  le  yillage  à'Oissél ,  sur  la  rive  gauene  du  fleoTe, 
nn  spectacle  d'un  genre  tout  nouveau  ^  formé  par  les  rochers  d'OH« 
«al.  Tient  frapper  ses  regards.  Une  série  de  rochers »Ja  plupart 
escarpés,  couverts  d'arbres  toujours  verts ,  dont  plusieurs  semblent 
sortir  avec  elTort  par  leurs  fentes ,  se  prolongent  sur  les  bords  de 
la  rivière  pendant  une  longueur  considérable.  Tantôt  ces  rochers 
offrent  plusieurs  étages  dans  lesquels  les  hommes  se  sont  creusé 
ou  bâti  des  demeures  ;  tantôt  ce  sont  des  morceaux  de  rocs  pen- 
dants, toujours  prêts  à  s'écrouler,  et  qui  semblent  depuis  bien  des 
années  s'être  soutenus  dans  les  airs.  X  chaque  pas  que  fait  le  voya- 

Sur  le  long  de  ces  bisarres  montagnes,  tantôt  d'une  blancheur 
louissante,  tantôt  srises  ou  rousses  et  noircies  par  les  pluies  fré- 
quentes auxquelles  elles  sont  exposées,  à  c  haque  pas,  il  doit  saisir 
son  crayon  et  faire  une  ample  moisson  des  formes  extraordinaires 
de  cette  nature»  qui  semble  avoir  été  abandonnée  à  tous  les  acci- 
dents. 

El)  portant  ses  regards  vers  l'aulre  rive,  l'àme  semble  soulagée 
des  belles  horreurs  de  la  rive  gauche,  à  la  vue  des  bords  riants, 
-des  iles  couvertes  d'arbres,  entrecoupées  de  chaumières  remar- 
quables par  leur  couleur  et  leur  cocstruction.  • 

Bn  proMiat  la  route  par  «me»  le  voyageur  quitte  Rouen  par  le 
fiinboorg  Saint-Sever,  côtoie  à  gauche  la  belle  forêt  de  Rouvray, 
ttaverse 

GRAND'COURONNE,  village  et  relais  situés  sur  la  lisière  de  la 
forêt.  La  route  continue  parmi  des  bois,  atteint  la  Seine  à  OHvol, 
et  de  là  quelques  minutes  conduisent  (k 
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-   ELBËUF  (Seine-Inférieure),  jE'neftotHiiiii.  HôiHi  t  le  Baai* 
«  d'Or ,  te  Lion-d'Or.  —  Cette  ville  industrieuse  a  des  édifices  asses 
'  é&égants,  mais  elle  est  mal  hâtie  et  mal  pavée.  Elle  est  renrjplie  de 
manufactures  vastes  et  importantes.  En  1787,  on  évaluait  à  10,000 
pièces  de  draps  par  an  le  produit  de  ses  manufactures;  il  dépasse 
auj  urd'hui  G0,()00.  On  y  compte  12,000  mc'tiers  pour  le  tissage, 
qui  occupent  environ  30,000  ouvriei'S  des  communes  environ- 
nantes. Enûn  on  estime  que  la  Talent  du  drap  qu'on  y  fabrique  au- 
joord*)iui  8*éU?e  à  plus    36  mllliops  de  fr.  La  classe  ouYrière  de 
cette  hitèressaute  cité  est  généralement  làboileuse ,  économie  et 
pleine  d'ordre;  ^ussi  est-elle  mieux  vêtue  et  mieux  no;irrie  que 
celle  de  Rouen.  Curiosités:  les  deux  églises  Saint- Iitienne  el 
Saint-Jean-fiaptiste,  Les  vitraux  de  ces  églises  sont  fort  beau^. 
La  place  publique  est  spacieuse  et  jolie.  P^oit.  pub,  pour  Paris, 
Rouen,  Dieppe  et  le  Havre.  Bateaux  à  vapeur,  tous  les  Jours  pour 
^'Rouen.— Pop.,  10,500  hab, 
-.^  LOUVIERS  (voyez  louLe  3). 

ROUTE  11. 

^l'ort-Saini-Ooen  (rayix  TLonviiBa,  i  T 

rouie  3)»  '  I  m.  1  I 

•  »•  • 

*  •  ROUTE  \% 

Communication  de  Rouen  à  Louviere  par  le  chemim 
de  far  de  Rouen  à  Parie.  (  Y.  roate  V^). 

t* 

*-  La  station  de  Louviers  est  à  Saint-Pierre-du-Vauvriy.  De  ce  vîl- 
lage  à  Louviers  il  y  a  8  kil.  Le  maître  de  poste  de  Louviers  tient  à 
Saint-Pierre-du-VaUvra^  des  chevaux  et  des  postillons  à  la  dlsposi- 
lien  des  voyageurs* 
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fiOUT£  13. 

Conmûnicalion  de  Rouen  à  uibbeville^  9  myr.  7  kil.  » 


Teri-Galant,  im.  5  k. 

Laboissière,  1  4 
Neufchàiel  (Seioe-lnfé- 

rieure  ),  i  % 


Foucarmont,  i  i 

Blangy,  i  i 

▲bbetule  (t\  roule  30),  i  i 


ROUTJS  14. 

QHmminicafîoii  éê  Mêim  â  Bmmms  (2  routes W  i 

l**  route  f  par  Gaumay^  6  m. 


Marlinville,  1  m.  7  k. 

Richebourg,  1  7 


Vivier-d'Anger,  i  6 

Beau  VAIS  (17.  roule  3u) ,  1  4 


ROUTE  15. 
C<mmunicatiùn  de  Rouen  â  Beauvais. 

2*  route  f  par  Gisors^  8  m.  9  k. 


La  Forge-Féret ,  t  m.  t  k. 

Fleury-sous-Andelle,  i  2 

Ecouis  (v.  roule  2),    .  9  Ç 

Eirépagny  (v.  roule  i%  t  8 


Gisors  (€.  MltiX  3 
La  Houssoye,  i  6 

Beauvais  (  9.  roule  90),  i  6 


ROUTE  16. 
CommmkaUon  deRcfum  â  Dieppe  (2  routes). 

f  *  fûtfley  par  leè  Cambres  ^  5  m.  7  k*  '  l 

Les  Cambres,  i  m.  7  k.  I  Omonville,  i     3'  ) 

LES  CAMBRES  ,  petit  hameau  «Hue  dans  la  populeuse  vallée  de 
la  Caille,  couverte  de  nombreux  moulins  qui  aliflMiteatleBaieliW 
manufacture»  de  coton  de  cette  Jolie  coatiéei. 
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TÔTES,  petite  localité,  comme  toutes  celles  de  ce  district,  où  l'in- 
fluence manufacturière  de  . Rouen  se  fait  Fcntir. 
Rouœménil,  Boulailles  et  Janval  sout  les  derniers  villages 
•     qu'on  rencontre  en  approchant  de  Dieppe. 

DIEPPE  («.route  27  ). 


ROUTE  17. 
Canmumcatian  de  Rouen  à  Dieppe. 

2*  route,  par  LaboUsière^  7  m.  2  k. 

Laboiiilérei  9  a.  9  k.  |  Bols-Aobert,  i  7 

Pommereval»  i     4    lDiim(9*  roale  27).    i  2 


ROUTE  18. 

Cùnmunkation  de  Rouen  à  Amienê^  11  myr.  3  kil. 
(V*  route  38  et  lisez  en  sens  inverse.) 


ROUTE  19. 
Cammumeeition  de  Rouen  é  Caen  (2  rôtîtes). 

V*  rouie,  par  Brionne ,  12  myr.  7  kil. 


Grand'Couronne,  1  m*  2  k. 

Bourglherouide,  1  S 

Brionne.  i  7 

Marché-Neuf,  1  1 

L'HOieUerie,  1  4 


Lisieux,  1  3 

Ëstrées,  1  6 

Moult,  •  1  4 

GaEM»  1  7 


Après  avoir  quitté  le  faubourg  St-Sever,  nous  suivons  presque 
)e  cours  de  la  Seine  qui  se  trouve  à  notre  droite,  avec  la  foréf  de 
Rouvrau  à  notre  gauche  ;  nous  passonsPatife-Cottronne,  Grand - 
Couronne^  Moulineaux  et  la  Bouille;  ici  la  route  se  bifurque  :  la. 

branche  que  nous  suivons  tourne  à  gauche,  et  nous  conduit,  à 
travers  la  jolie  forêt  de  la  Londe ,  à 

BOTJRr.THKROîJï.DE(Knve),\iil;iL'e  dr  800  hah.  un  cantcn 
aucidenii'  et  rich» .  —  liois  ou  quatre  jolies  petites  localités  sont 
tra\ersf;c6  avant  d'aUeiodre 


Digitized  by  Google 


ROOTE  24.— DE  PARIS  A  ST-OBaMAlN.  —  ôf.(iiittMAl(f.  37 

|{IU0xNNE(i7.  à  fa  U\h\v). 

Un  pou  avant  d'arriver  à  Boisney,  village  de  GOO  Iiab..  nous  rc- 
iabiej  ""^    '^"^  ^^^^^  ^  Cherbourg  par  Caeo  (  t>.  à  la 


ROUTE  20. 
CommunkaUùn  de  Rouen  â  Caen. 

2«  route  ^  par  BeumevUle^  12  myr.  1  JOl. 


Grand'Couronne,  lin.  3k. 

Bour^'achard ,  15 

Pont-Audemer,  2  3 

Eoolerille,  i  4 


PonWÉvôque ,  1  « 

DozuUé ,  I  9 

ïroam,  1  2 

Caen,  |  4 


BOLUGA(.HâRD  (Lure),  joli  bourg  situé  dans  une  belle  plaine 
entrecoupée  de  haies  vives  et  parsemée  d'arbres  fruitiers.  Curio- 
sités :  éducation  de  moutons  mérinos  et  de  chevaux  anglais.  Au 

^'^.^^^A^^^^^It^^*  pépinière  d'arbres  fruiUers  de  l'iSurope  et 
•le  rAmenque— Pop.,  1 ,600  hab.  *^ 

De  Pont-Audembr  à  Gain  (t;otr  4*  route  de  Paris  à  Caen j. 
De  JYeufehâtel  à  Pammerevait  1  myr.  8  klU 
Pcmmerewil  à  Laboissière ,  l  myr,  4  JûL 
De  ^uen  au  Havre,  par  le  cbemio  de  fer  (t>.  toute  22.) 


ROUTE  21. 

DE  PARIS  A  SAINT-6ERMAIN9 

PAa  LE  CHEMIN  DE  FER  ATMOSPUEAIQUE. 

4  5  départe  par  jour. 

SMUmi:  Asniéres.  |  Ru  cil. 

I  BouKlvâl. 
Argenteuil.  I  CfcattMi, 

Naoïerre.  | 

Trajet  en  45  minutes. 
Embarcadère ,  rue  St-Lazare«  120* 
St-€ERMA1N.  V.  route  3. 

Pour  la  description  complète  dea  Environs  de  Paris  «  voir  le 

3 
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Guide  du  voyageur  aux  Fnviro)is  de  Paris ,  par  Htcbanl  et 
-Saiat-Hilaire  »  I  voU        6  (r.  cUez  L.  Maison»  Paris. 


ROUTE  22. 


!»•  ROUTE  DE  Paris  au  Havre  i  au  le  chemin  de         22  m>'r,, 

9  kllom.  —  Trajet  en  G  h.  60  min. 


De  Paris  à  Roaen,  rire 

gauche.  13  ip.  7k« 

Rouen  rive  droilo  (  tL 

raole  !*•),  14  # 

Haromme,  o  6 

Malaunay,  0  3 

Barenlin,  Q  S 


Molleville, 

Yvetot, 

Alviiuare, 

Nointot  (Rolbec), 

Heuzevilie  (Fécamp), 

Saini-Komaiiiy 

Uarfleur, 

Le  HAvas, 


1 

0 

I 

Q 

0 
0 


1 

8 
t 
« 


Los  voyageurs  qui  partent  de  Rouen  pour  le  Havre  doivent  s'em- 
barquer à  la  station  de  la  rive  droite,  giliiée  rue  Verte,  près  du 
î:oulcvard  Iknivrcuil.  De  là  ils  vont  au  point  (reinbranchoiiirnt  du 
clicmin  du  Havre  avec  celui  de  Iloucn ,  placé  à  Sotteville-lrs-R(Hirn  , 
cil  l'ace  les  ateliers  de  MM.  Alleard  et  iludicom  ,  constructeurs  des 
maclîines  eniployccs  pour  le  service  des  dciiv  chcniins. 

Itinéraii^e  UËSCRiPTiF  4^  (a  fç^uU  &ii  chemiu  é$$n^dê  Rouen  au 
Havre. 

Âmrte  mHit  f^XMSmtepilh ,  le  ohcniiA  eondtrft  nti  pmt  con- 
struit sar  la  Seine  et  appuyé  sur  Vile  Brouilly.  Après  la  traversé^ 
du  ftcnre,  on  entre  dans  un  tunnel  de  1,050  mètres,  qui  passe  sous 
la  montagne  Sainte- Cath  cri  ne  ;  puis  à  la  sortie,  on  franchit  la 
vallée  de  Saint-Hilaire  sur  un  viaduc.  La  li^ne  passe  ensuite  la 
petite  rivière  de  liobec  et  ponùlrc  sous  les  bouievofds  Saint-Hi- 
laire  et  Benuvoisinr,  nu  moyen  d'un  tunnel  de  \  ,\t2  mètres;  aus- 
sitôt après  elle  se  uioulrc  à  çi^  û^X^'t  pçuU^iU  (luelgit^  instants, 
et  arrive  à  la  rue  fierté. 

A  partir  de  la  rue  FerU  nu  noatean  tunnel  de  1 ,164  mètres  se 
dirige  sous  les  faubourgs  Bouvreuil  et  Càuehoise  et  sous  le  #i- 
metière  Saint- Ger vais.  Le  chemin  sort  en  Irauchée  ouverte  au 
pied  du  mont  Rîboudet  et  de  la  cî)le  du  Mont-aux- Malades .  il 
entre  dans  la  vallée  de  la  petite  rivière  de  Cailly  et  se  prolonge 
jusqu'à  Maromme  ,  au  milieu  des  maisons  de  Deoille-lès- Rouen  ^ 
le  Grand-ylnhiay  Q\  le  Petit-3/arommc ,  en  laissant  à  Sii  irau- 
clie  la  forêt  de  Uoumare  el  à  sa  droiteJcs  nouiUrcu.\  villaçtîSi  qui 
occu|j)cnt  ce  p/^>s  accidenté. 
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MxVROMAfl^J  (iSoiiie-lnrôiiourc),  village  Lics-coniinfin;anl  nui  pos- 
sède des  fabriques  d'iiKiiemics  et  do  tissus  deculuii,  des  Idatureb 
de  coton ,  des  blauchigseries  de  toiles ,  teintureries,  papeterie»,  tan- 
neries et  un  moulin  à  pondre.  —  Pop*,  3,300  hab. 

Noo9  arriTon»  à  la  sUtlon  de  Malaunay.  C'est  ici  que  s'embrao- 
èhe  le  OUmlti  da  fpt  d9  Dieppe, 

MALAUNAY  (Seine-Inférieure).— Ce  village  posaède  dtt  filatum 
de  cotoat  des  papeteries  hydrauliques  et  difeia  autrea  élabliise- 

ments. 

Ici  la  voie  franchit,  au  moyen  d'un  viaduc  de  700  mètres,  la 
Vallée  de  Cailly  que  nous  quittons  pour  entrer  en  trancliéc  dans 
les  hauteurs  de  Pissy-Pôville  ,  dont  le  sommet  atteint  G5  mùtres 
au-dessus  du  niveau  du  chenUp»  et  queji;u>u4  traversons  liaoâ  un 
tunnel  de  2,200  mètres. 

A  la  sortie  da  Uinnel  nous  reaiarquona  à  gauche  et  à  droite  une 
fonle  de  villages  dans  les  situations  les  plus  pittoresques  :  V Enfer ^ 
laCôU^  le  ifeinilf  GrMd-'CàMiikm^  BarenUn,  Une  nouvelle 
vallée  de  32  mètres  de  profondeur  a  donne*  lieu  à  la  construriion 
d'un  des  ouvrages  d'art  les  plus  remaïquables  du  chemin  du  Ha- 
vre ,  c'est  le  viaduc  de  Baventin^  ccroulé  une  fols  %tt  niols  de  mai 
18  i6  et  réédiflé  avec  rapidité. 

liARENTIN  (  V.  route  23),  La  portion  de  la  route  que  nous  ve- 
nons de  parcourir  est  celle  qui  contient  te  plus  grand  uomttfe  de 
travaux  d'art. 

PAVILLY  (Seine-Inférieure)  est  un  endroit  agrcal)lement  situe 

Sut  fut  jadis  haraonie,  prieuré  et  siège  de  haute  Justice.  Aujour* 
'hui  la  commune  est  peuplée  de  aomhreux  établissements  in- 
dustriels. 

MOITËVILLE  (Seine-lnféiieurid»  vUlage  qui  n'offre  rien  de  w 

lieux.  —  Pop.,  GOO  hab, 
YVETOT  (Seine-lnfériçure)  [K,  route  23). 
En  quittant  Yvetot,  on  voilà  droite  le  château  d'Oits^l» 
ALVIMARE  (Seine-Inférieure),  village  de  1,000  hah, 
KOlNTOT^Sciue-Inférieure),  village  de  auu  liai>iUuLs,  yj^réablc- 

meiit  situé. 

Nous  traversons  le  viac^uc  de  Minville,  long  de  SOO  mètres* 
Puis  nous  arrivons  à 

BEUZKVItLE  (Seine-Inférieinre).  village  de  QOO  habitants. 

Nous  traversons  bientôt  le  pare  et  le  village  d'iEfauTol,  plusieurs 
antres  villages  sans  Importance,  puis  nous  acrivons  à 

SAINT-HOMAIN  (Seine-InO-rieure).  La  commune  de  Saint-Ro- 
main de  Colbosc  est  éloii^Mcc  de  2  kiloni.  environ  de  la  station  du 
chemin  de  Icr  a  laquelle  elle  est  reliée  par  une  fort  belle  route; 

c'est  un  ci^-iim  Uo  fiia^too  où  U  sfi  tient  ua  murcliQ  ûwftttaot 
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et  qui  possède  plusieurs  fabriques  de  mouchoirs  et  dei>as.— Pop*. 

2,000  hab. 

Nous  remarquons  en  passant  les  châteaux  de  Grenèse  et  de 
Beauvillersy  le  village  de  la  Vallée^  dans  une  situation  char-» 
mante;  nousaperoevoiis  enfin  Harfleur  et  son  port,  la  pointe  du 
HoCf  les  eôtei  qui  encadrent  le  fleuve  et  son  embouchure!  Point 

de  vue  ravissant  que  l'on  ne  peut  se  lasser  de  contempler.  —  Nous 
sommes  à  Harlleur,  dont  la  station  est  à  quelque  distance  de  la  Yille* 

HARFLKUH  (Seine-Inférieure).  F,  roule  23. 

Passé  cette  station,  la  ligne  de  fer  traverse  les  riantes  prairies 
de  Graville,  parallèlement  au  canal  d'Harfleur^  et  vient  aboutir 
au  Havre,  près  le  bassin  f^auban. 

LE  HAVRE  (Seine-lûférieure).  f^.  route  23, 


BOUT£  23. 
I>£  PAJUS  AU  HAVRE. 

3*  ROOTB  PAR  PONTOISB  IT  RoUEN,  21  mjT.  3  kll» 


De  Paris  à  Rouen  («• 

roule  4),  12  m.  6  11. 

Bsrenlin,  t  7 

Tvelot,  1  s 


Bolbec ,  3  2 

La  Boite,  1  3 

Le  Havab»  1  7 


YVËTOT  (Seine^Inférieure  ).^Eôul$  :  du  Nord ,  des  Trois-Xar* 
ciiands.  —  Yvetot  est  chef-tleu  de  80us*prtfeeture,  avee  un  tribunal 
de  première  Instance  et  de  commerce.  Cette  petite  ville  s'embellit 
diaquc  jour ,  mais  malheureusement  elle  manque  d'eau.  Curiosi^ 
tis  :  l'église  paroissiale ,  construite  en  briques  et  voûtée  de  même. 
Trois  puits  très-profonds,  et  plusieurs  belles  citernes.  L'Etoile  y 
promenade  assez  agréable.  Commerce  :  manufactures  de  velours 
de  colon,  de  basin  ,  une  teinturerie  ,  et  un  commerce  de  grains 
considérable.  —  La  situation  d'Vvetot,  au  milieu  d'un  riche  pays, 
est  fort  agréable.  Mais  ce  n'est  pas  seulement  à  son  active  industrie 
que  cette  ville  doit  toute  son  importance  ;  en  effet,  s'il  faut  en  croire 
certains  chroniqueurs,  cette  petite  localité  aurait  autrefois  à  elle 
seule  formé  un  royaume  indépendant  Voici  ce  qu*on  raconte  à  ce 
sujet  :  «Un  seigneur  d'Yvetot,  du  nom  de  Gauthier ,  ayant  offensé 
Glotaire«  fils  de  Glovis,  encourut  la  peine  du  bannissement,  et« 
dans  Tespoir  d'obtenir  son  pardon,  il  se  jeta  aux  pieds  du  roi  au 
moment  où  celui-ci  faisait  sa  prière,  le  vendredi  saint,  devant  le 
maitre-autel  de  l'église  de  Soissons  ;  mais  ni  la  sainteté  du  lieu  ni 
le  souvenir  de  la  mort  du  Rédempteur  ne  vinrent  en  aide  au  seigneur 
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d'Yvetot  :  Clotaire  ne  Tent  pas  plutôt  aperçu,  quMl  tira  son  épée  et 
le  tua  ;  tootefois,  se  repentant  bientôt  de  son  crime,  et  voulant 
l'expier  dignement,  il  créa  rois  dTvetotles  héritiers  de  Gauthier.  » 

Tout  le  monde  connait  la  Jolie  chanson  de  Béranger»  Intitulée:  Lê 
rai  dTvetot. 

m  II  était  VB  roi  (l  Yretot. 

Peu  connu  dans  l'iilslolre, 
Se  levant  tard  ,  se  couchant  lût , 

Dormint  fort  bien  mds  glolfé. 
Et  coaronné  par  Jeanneton 
D'uu  simple  booaet  de  colon,  etc.  » 

Tvetot  eompte  9,300  habitants. 

ExeurHans  :  A  Alu>dville,  pour  voir  un  chêne  qui  a  900  ans 
d'existence  et  1 1  mètres  de  circonférence.  Dans  l'intérieur  de  Tar- 
breon  a  construit  une  chapelle  dédiée  à  la  Vierge,  déplus  de  2 
mètres  de  diamètre.  Ce  village  est  éloiiiné    Fvetot  dca  kû. 

On  entre  dans  le  pays  de  CauXt  pa>8  reuommé  par  ses  geli- 
nottes et  ses  iolies  femmes. 

BOLBEC  (Seine-Inférieure).  —  Hôtels  :  VEinoiie;  de  Houen. 
—  Veille  ville,  chef-lieu  de  canton,  avec  chambre  de  commerce  ; 
elle  est  située  dans  un  vallon  étroit  et  pittoresque  arrosé  par  la  ri- 
vière de  ce  nom  ;  elle  est  d'une  rare  élégance.  CwrioHiiê  s  de  belles 
fontaines  publigues»  une  Jolie  salle  de  spectacle  et  la  bibliothèque 
delà  ville.  Càmmerce:  fabriques  d'indienne,  filatures,  cuirs,  toiles 
de  lin,  tanneries,  marchés  aux  chevaux.  — Pi^.  9,800  hab» 

Harflecr,  ville  bien  déchue  de  son  ancienne  splentiour.  f  t  qui 
n'offre  aucun  monument  remarquable,  si  ce  n'est  le  portail  et  le 
clocher  de  son  église.  La  belle  flèche  en  pierre  qui  faisait  Tadmi* 
ration  des  amateurs  s'e.-l  écroulée  depuis  quelques  années. 

On  va  voir,  près  du  château  d'Orcfiery  une  falaise  escarpée,  sur 
laquelle  l'eau  d'une  source  se  répand  ù  travers  des  rochers,  et 
forme  des  cristallisations  magnifiques.  De  la  terrasse  du  cbftteau 
d'Orcher  on  jouit  d'une  vue  admirable. 

Graviiu»  qu'on  tra?erse  avant  d'arriver  au  Havre ,  est  rempli 
d'él^ntes  maisons  appartenant  aux  négociants  de  cette  dernière 
ville.  On  y  remarque  les  ruines  d'une  éi^lise  d'architectui  o  nor- 
mande. C'est  A  Graville  qu'on  doit,  dit-on,  placer  le  Caracoiinum 
des  anciens. 

LE  HAVRE  (Seine-Inférieure)  Portus  Gratiœ.  —  Hôtels:  de 
l'Amirauté,  sur  le  grand  quai  ;  de  l'Europe,  rue  de  Pans,  piès  la  ' 
salle  de  spectacle ,  bonne  cuisine  ;  grand-hôtel  lUchelieu ,  rue  de  Pa- 
ris, 96 ,  et  place  Richelieu;  bonne  maison  ;  du  firésil,  quai  des  Ca- 
sernes, 2  ;  d'Espagne  ;  d'Â|M|leterre  ;  de  Llllebonne  ;  de  i'Aigle-d'Or; 
dss  Aimes  de  la  ville  du  Havre  $  de  laPalx,  Bassin-dn-Rol,  n*  4; 
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de  la  Seine,  ruede  Paris,  6  :  le  dtner .  saut  te  i\n  ^  se  p&yc  2  flr»  M  e* 
à  9  fr.;  les  chambres  l  f^*  50  e*  à  I  fr.$  leriii  ^  paye  de  1  ft*  hO 
à  3  fr.  la  hon%t\\\e. Resiautmts  :  des  ÉtaU-Unis;  Wheeler, 
maison  anglaise,  qoai  Notre-Dame;— Prascati  :  hôtel»  tuiins  et  pen- 
sion bourgeoise,  sur  le  bord  de  la  mer  :  près  de  la  digue  se  trouvent 
J(  s  meilleurs  bnins,  mais  un  peu  éloignés  du  centre  des  voitures. 
—Ou  trouve  au  Havre  des  restaurants  et  des  cafés  qui  font  oublier 
ceux  de  Paris. 

Cette  ville  est  située  sur  la  rive  nord  de  remhoiichure  de  la 
Seine,  ce  qui  la  rend  l'une  des  villes  maritimes  de  France  les  plus 
florissantes.  Napoléon  disait  que  Paris,  Jiouen  et  le  Havre  ne 
formaient  qu'une  seule  cité,  dont  la  Belne était  la  gnindeme,  et 
prédisait  ainsi  la  inroipénté  de  cette  dernière  ville ,  prospérité  qui 
s'accroît  encore  depuis  que  aon  chemin  de  fer  est  terminé.  Le  Havre 
peut  être  considéré  comme  une  cité  moderne^  puisqu'elle  doit  sa 
fondation  à  François  1«'.  Elle  ne  présente  pas,  comme  la  plupart 
des  villes  de  la  Normandie,  d'anciens  monuuients ,  ni  de  lirands 
souvenirs  historiques  ;  mais  elle  est  en  général  bien  percée ,  éléeam- 
ment  bâtie,  et  occupe  au  pied  du  cotenu  i\'JngouvHlc  un  terrain 
marécageux.  L'air  qu'on  y  respire  est  pur  quoique  très-humide  j  les 
alternatives  de  chaud  et  de  froid  y  sont  fréquentes. 

OMioêitéB  t  Le  premier  objet  nul  frappe  les  veux  dn  voyageur, 
est  la  me  de  Paris,  nui  n'a  rien  a  envier  anx  pina  belles  de  la  ea« 
pltales  cfest  la  rue  de  prédilection  de»  habltanta.  On  a  compté 
32,000  personnes  en  drrâlatlon  dans  cette  rue,  de  6  h.  da  matin 
à  0  h.  du  soir;  elle  traverse  une  belle  place  plantée  d'ormes,  dont 
la  salle  de  spectacle  occupe  la  partie  supérieure;  vis-à-vis  se  trouve 
le  vaste  bassin  du  Commerce.  Le  prétoire  est  un  LAllment  d'un  bon 
style,  qui  est  ù  la  tétc  du  marché.  La  bibliothèque  publique  oc- 
cupe le  rez-de-chaussée  du  prétoire  ;  elle  est  ouverte  tous  les  jours, 
depuis  dix  heures  du  matin  jusqu'à  (juatreheures  de  l'après-midi.  La 
bourse^  bâtie  en  1785  par  l'architecte  Doucard,  est  un  coliiichet 
mesquin*  Le  batHn  de  la  i?am  est  un  vaste  réservoir  d'une  su- 
nerflele  de  59,540  mètrei.«*La  maison  où  est  né  Bernardin  de  Saint- 
Pierre  est  située  rue  de  la  Corderie,  n*  *7.  Un  marbre  noir,  placé 
sur  la  façade ,  indique  le  jour  de  la  naissance  et  celui  de  la  mort  de 
l'écrivain  de  In  nature.  Le  Cercle  du  commerce  est  un  grand  cdl- 
lîcc  où  se  réunissent  les  commerçants;  on  y  trouve  presque  tous 
les  journaux  euro|i('ens  ;  les  étiani:ers  y  sont  admis  sur  la  présen- 
tation d'un  membre.  11  y  a  aussi  tine  chapelle  anglaise  rue 
d'Urléaus:  service  à  midi  le  dimanche.  Le  Théâtre,  sur  la  place 
IXNiis  XVI  ou  du  Spectacle,  à  l'extrémité  du  bassin  du  Commerce, 
était  un  des  édiftees  les  plus  remarquables  dn  Havm  ;  il  fut  com^ 
mencé  en  len,  débult  par  on  inceodie  en  1643  ^  ét  reeonstrolt  eb 
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1844.  —  Vitîgt  fontaines  publiques  sont  distribuées  dans  ton?  îos 
quartiers  de  la  ville.  Les  églises  JYotre-Dame  et  Saint^Françoiê 
sont  assez  remarquables.  Nous  citerons  encore  )a  place  d'yïnnex , 
ornée  de  deux  belles  fontaines,  le  quartier  militaire,  l'arsenal  de 
la  marine  et  la  manu  fa  dure  des  tabacs ,  le  maguilique  quai  d  Or- 
léans ,  les  ôains  Frascaii» 

Le  Havre  est  le  chef-iien  d'un  BifolidlBseitkeQt  qiri  edmpta  ie$,800 
IM.  Ui  popuiattoU  de  ceUe  viUe«  éCradgm  compris, est  de  88^000 

Le  Havre  est  la  patrie  de  Bernardin  de  St-Pierre ,  de  Qurimlr  De* 
kvigne,  d'Anceldt,  de  Mihes  de  la  Fayette  et  Scudérl. 

Industrie  :  chantiers  de  rnnstrucUon  trés-rcnommrs  ;  armements 
au  long  cours  pour  la  de  la  baleine,  de  la  moinie  et  du  ha- 

reng; maiiuiactures  de  tabacs;  importation  et  exportation  consi- 
dérables: plus  de  3,000  navires  visitent  annuellement  son  port. 

Bureau  de  police  :  à  rbôLci  de  ville,  place  François  1"  ;  ouvert  à 
8  heures  du  matin. 

ih¥ûmt  ^v4d  NoU&*Daitae;  ouverte  à  S  famm  éa  metiii« 

Yonmm  ruBLiQinss.  Onmihu  parcoUraet  toote  la  ville  et 
allant  à  IngoavtUe  ;  35  eeot 

Ua  émoger  nepaneims  au  Havre  sans  aller  visiter  les  Phareèk 
On  commence  ù  les  voir  de  iSainte- A  dresse;  leur  élévation  au- 
dessus  de  rOcéan  est  de  ôO  mètres;  de  leur  plate-Iorme  rœil  pl(mg6 
à  plus  de  vingt  lieues  en  mer. 

Paquebots  américains.  Leur  admirable  structure,  leur  élé- 
gance intérieure ,  leur  richesse,  excitent  la  surprise  du  voyageur. 
On  ne  saurait  quitter  le  Havre  sans  les  avoir  visités. 

Bains  de  mer.  Ou  doit  voir  amet  lé  magnifique  établissement 
des  bains  de  mer,  créé  depuia  quelques  années  seulement* 

'navigation  a  VAPEta. 

Du  Havre  à  t 

Cami  V  chîimbre,  6  fr.;  2* chambre,  5  fr.  Trajet 4  4  heures. 
Service  journalier.  —  Cherbourg  ^  ch.,  12  fr.;  2*^  ch.,  10  fr. 
Trajet,  10  heures.  Les  dimanches  et  mercredis.  — Z^wn^ergMe, 
ch.,  20  fr.;  2*  ch.,  10 fr.  Trajet,  20  heures.  I^s  samedis.— JVou- 
ville.  ch.,  2  fr.;  2*  ch.  1  fr.  50  c.  Trajet  en  2  heures.  Service 
journalier.  —  i5«mi-Ma/o,  1"^  ch.,  20  fr.;  V  ch.  15  fr.  Trajet  en  20 
heures.  Les  G ,  IG,  26  du  moiB.--  Morlaiw^  1"  eU*»  30  S^eh.» 
SO  ft*.  Tl'ajet,  30  feenrei*  Lee  t,  tt  du  tnol«*^l{olf^d(im, 
eh.,  ftO  fni  2*  eh.,  25  fr.  Trajet,  $4  h.  Les  8,  19,  26  du 
mdis.—  Hambourg  t  J"  eh.,  120  f^.;  2'  ch.,  flO  fr.  Trajet,  GO 
faemca.  Tons  lea8aniedla.*^<l'aîne-Péim6oui^)     eh.»  400  fr.; 
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2'  ch.,  300  fr.  Trajet,  8  jours,  l  es  1  et  15du  moh.'—Copenhaguê^ 
r*  ch.,  200  fr.;  2«  ch.,  ISO  fr.  Les  1  et  15  du  mois.  — Southamp- 
ïon,  I"  ch.,  27  fr.,  2*  ch..  18  fr.  Trajet,  12  heures.  Départs  jour- 
naliers ,  dimanche  excepté.— De  Southampton  à  Londres  en  3  h, 
par  le  chemin  de  îeT.—Li  ver  pool,  r'  ch.,  54  fr.;  2*  ch.,  40  fr.  Tra- 
jet en  60  heures,  l  fois  par  mois. — Brighton,  i"  ch.,  25  fr.  80  c; 
2*  ch.,  18  fr.  Tr«ûet,  10  lu-^-Landres ^  l"  ch.,  36  fr.;  2*  ch.,  24  fr. 
Trajet.  20  h*  Deux  départs  imrseniaiDe. --ifM-Fbrft,  1'*  ch., 
1 ,000  fr.;  2*  ch«,  S30  f.,  noorritare  et  Yins  compris  aux  premières 
seulement.  Trajet  en  IT)  jours.  Les  15  et  30  de  chaque  mois. — 
Malaga^  par  StSébastien^  Santander,  La  Corogney  Cadix; 
V  ch..  400  fr.;  2*  cb.»  306  fr.|  sans  nourriture.  Trajet  en  8  Jours» 
Tous  les  20  jours. 

Du  Havre  à  Monfleur^  par  la  vapeur. 

Trajet  en  1  h.  Prix  :  i"  ch.,  1  fr.  2'  ch.,  50  c. 

11  est  peu  de  voyageurs  qui,  arrivés  au  Havre  «  se  refusent  le 
plaisir  dHine  promenade  à  Honflewr.  Des  bateaux  à  Tapeur  font 
ce  service.  Une  plaque  sur  laquelle  on  lit  llieure  du  départ  est 
fixée  sur  chaque  oateau.  On  s'embarque  au  centre  de  la  viile^  non 
loin  de  la  rue  de  Paris. 

A  Ronfleur  on  gravit  la  Côte-de-Grâce.  Sur  la  pinte-forme  on 
jouit  d'une  vue  admirable.  JYotre-Dame-de'Grdce  est  une  petite 
diapelle  remplie  (Vex-voto ,  et  souvent  visitée  par  les  marins. 

habitations.  Au  Havre,  et  surtout  à  Ingouville,  on  voit  d'an- 
ciennes maisons  revêtues  en  beaux  cailloux  noirs  enclavés  de  pier- 
res à  briquet  {silex  pyromaque)* 

Environs  du  Havre. 

Ingouville  ,  qui  porte  le  titre  de  bourg ,  n'est  séparé  du  Havre 
que  par  ses  fortifications. — HûUls  :  Le  Bras-d'Or,  TÉcu  de  France. 
— La  physionomie  d'Ingouville  est  toute  moderne.  Un  beau  spectacle 
attena  celui  qui  veut  gravir  le  coteau  d'Ingouville:  la  vue  de  la  mer, 
la  perspective  la  plus  variée  ,  toutes  les  nuances,  toutes  les  grada- 
tions de  la  lumière  s'y  déploient  sans  jamais  se  confondre. 

La  population  de  la  commune  tV Ingouville  est  de  9,000  habi- 
tants ,  parmi  lesquels  sont  beaucoup  d'Anglais.  Ils  vivent  là  comme 
s'ils  étaient  dans  leur  patrie;  ils  ont  leur  cimetière,  leurs  méde- 
cins, des  écoles,  et  la  fidlité  de  recevoir  des  nouvelles  de  la 
GrandeF>Bretagne,  qu'ils  aperçoivent  presque  des  fenêtres  de  leurs 
pavillons.  Le  muséum  d'blstoire  naturelle ,  proprl^é  partlculièret 
renferme  des  objets  dignes  de  la  curiosité  du  Toyageor.  A  Ingon- 
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Tille,  les  fabriques  de  cordages  »  la  fonderie  de  fer  doivent  être  vi- 
sitées. 

Orcher,  à  1  royr.  2  kilomètres  E.  du  Havre,  est  en  été  le  ren- 
des-TOos  de  la  belle  société  ;  une  terrasse  qui  longe  les  rives  de 
la  Sâoe  offre  un  des  plus  beaux  points  de  Tue  de  la  Nmoaiidie.  On 
va  visiter  un  vieux  fjgulerqui  a  poussé  près  d'une  borne  dite  Pimrm 
au  fiauier^  et  le  château  près  duquel  une  source  se  répand  an  tra- 
vers des  rochers,  et  forme  des  concrétions  magnillques* 


ROUTE  24. 
DE  PARIS  AU  HAVRE. 

3»  ROUTE»  PAR  St-Denis  ET  PoNTOisE ,  21  myr.  4  kiK 

Saint-Denis,  0  m.  9  k.    De  Pontoise  A  Aouen  (  v, 

Herblay,  i      5  roule  2),  9  4 

l'oDioise,  0      9       De  Rouen  au  Havre  (v. 

route  33),  S  7 

P  Od  sort  de  Paris  par  la  porte  Saint-Denis,  on  entre  dans  l'an- 
cienne province  de  l'Ile-de-France,  et  le  premier  village  que  l'on 

rencontre  est 

La  Chapelle-St-Deni8,  qui  semble  n'être  qu'un  prolongement 
du  faubourg  que  l'on  vient  de  quitter  Commerce  i  vins,  eaux*de- 
vie 9  grains ,  légumes.— *Pop.  8,000  hab» 

Sorti  de  la  Chapelle,  on  aperçoit  à  gauche  le  village  de  ilfenl- 
martre;  do  même  côté,  environ  à  i  kilomètre,  est  le  hameau  de 
Cliçnancowt ,  de  la  commune  de  Montmartre ,  presque  tout  com- 
pose de  maisons  bourgeoises  très-bien  bâties.  Un  peu  plus  loin, 
sur  la  droite,  on  découvre  le  villai,'e  CC Auber milliers  ^  aussi 

Noire- Dame-deS' Fer  tus  ou  des  Miracles.  Avant  d'arri\er 
à  Saint-Denis,  on  voit  sur  lu  gaucbe  le  village  de  iSaint-Ouen^ 
célèbre  autrefois  par  ses  châteaux  royaux. 

Louis  XVIII»  arrivant  d'Angleterre  en  1814,  s'arrêta yingt-K]ua- 
Ire  heures  dans  le  ehâtean  de  SaintpOnen.  Ce  fut  là  que ,  le  2  mai. 
0  donna  sa  déclaration ,  au  sujet  de  la  constitution  que  le  sénat  lui 
présenta. 

Sur  le  point  d'entrer  à  Saint-Denis,  on  traverse  le  canal  de  ce 
nom.  11  fut  ouvert  par  Napoléon  pour  servir  de  communication  • 
COtire  cette  ville  et  Paris.  11  commence  à  la  Seine,  un  peu  au-des- 
sus du  hameau  de  la  Briche^  et  vase  rendre  dans  le  canal  de 
rOurcq,  près  du  bassin  de  la  Villette. 

SA1^T-DEN1S  (Seine).  —  Uàiel  du  Grand-Cerf.  On  y  mange  de 

3. 
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bonnes  tatmouses.— Celle  ville  esl  C(''lè!)re  par  son  nbhaye  de  bë- 
nédiclins,  fondée  en  613  par  Daiiobert  I  "  selon  les  uns,  iju,  selon 
d'autres ,  par  suinte  Geneviève ,  en  49G.  Après  avoir  été  plusieurs  fois 
démolie  elfebâtfe,  régilae  de  Salnt-Dmls  fut  aeherée  en  I20i , 
8008  le  règne  de  Philippe  le  M.  En  nte,  elle  Itet  menacée  d'éM 
entièrement  détniite  par  le  vandalisme  réfolutlonnaire  i  inala  en 
se  contenta  seulement  d'enlever  les  vitraux  et  la  toiture  en  plomb  ^ 
et  de  la  laisser  ainsi  exposée  à  l'intempérie  des  Faisions.  Napoléon, 
qui  la  destinait  à  devenir  la  sépulture  des  empereurs  el  de  leur 
famille,  la  fit  rétablir dansloul  son  éclat.  Louis  XVllI ,  en  nrhevani 
ce  qu'il  avait  commencé.  Ta  rendue  plus  belle  qu'elle  ne  fut  ja- 
mais. On  a  continue  avec  magnlftrence  la  restauration  de  l'édifice 
depuis  1830,  et,  apros  avoir  établi  Jes  deux  i'ai:adeâ  latérales,  on 
termina  lafiiçade  princitiale.  La  flèclie,  eh  pierre,  avait  108  nu  de 
haut*  Mala,  rettaurée  d'une  manière  Inauttsanle,  eUe  menaçait 
ruine,  et  II  a  fallu  la  démolir  pour  procéder  à  une  nouvelle  reé- 
diûcation.  On  remarque  dabd  l^églifee  pUisieurs  bons  Ubleaut, 
quelques  tombeaux  de  nos  anciens  rois  et  de  beaux  vitraux  peints. 
Le  voyageur  ne  doit  pas  manquer  de  visiter  le  caveau  sépulcral  ; 
les  orgues,  eont^truites  dans  ces  derniers  temps,  sont  des  plus 
belles  de  l'Europe;  pour  jouir  de  leurs  sons  merveilleux,  il  faut 
les  entendre  les  jours  de  grande  féte. 

Saint-Denis  est  le  chef-lieu  d'une  sous-préfecture;  son  ancienne 
abiNije  est  occupée  par  la  fnaiton  royale  de  Sami^Denie.  C'est 
une  inttitttttoo  aeatinée  à  donner  de  rédncailon  aux  dera<daellea 
pauvres  des  chevaliers  de  li  Légion  d'bemieur  et  autiea  ordrea 
royaux  ;  elle  fut  ItNidée  le  Se  mars  1109  par  Rafioléôn*  La  paroisse 
de  la  ville ,  dôme  moderne ,  mais  petit  et  écrasé ,  est  remarquable 
cependant  par  la  richesse  de  sa  sculpture.  Cette  ville  possède  dea 
manufactures  considérables,  un  grand  iKtmhre  de  moulins  établis 
sur  la  petite  rivière  de  la  Crould,  des  brasseries,  des  tanneries, 
des  pépinières,  etc.  Elle  a  trois  foires  renommées:  celle  appelée 
Landit  ouvre  le  samedi  ou  mercredi  le  plus  près  du  11  juin;  elle 
dure  quinze  jours.  — Pojî,  13,500  hab 

A  1  kit.  Qoeet  te  tfiinve  la  riante  Ile  St^Denie,  lied  tenemmé 
pour  le  kon  peiMon  qn'on  y  mange  et  pour  aon  }oll  ehâtean*  On  j  « 
construit  réeemment  un  aont  anr  la  Seine. 

ëpinay-sur-Seine  (Seine),  4  kilom.  de  Sidnt-Denis,  est  un  joli  yiU 
îage  orné  dVlégantes  maisons  de  campagne.  Qabtielle  d'Eatrées  y 
habita  le  château  de  la  Hriche.— Pop.  \  , 000  hah. 

EArBONNE(Seine-et-Oiâe)  fait  partie  de  la  vallée  de  Montmorencv. 

Curioêité:  le  chêne  planté  par  Franciilin.  -^Pop.  800  hab.  On  vi- 
sitera ; 

TavBMv  (Scinc^t-Oise)  dont  l'église  a  do  beaux  détails  d'archi- 
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tectare  ;  Cio^flans-Sainte-Honorinë  (8elnc-el-0isc),  ses  lbfit?rcsses 
miné^à  et  grotte. 


ROUTS  25. 
Havre  d  Alençon^  12  myr«  5  kil. 


Nota.  On  s'embarque 
au  iiavfe  poMfii^Mifleur. 

P^nU'ÉTëque,  i  6 

Usleui;  f  « 


Livarot,  i  % 

VimoiiliMry  t  • 

Gacc,  f  § 

Séez, 


(  î 


ROUTE  28. 
ft*  /fam  à  Dieppe,  par  Fécamp^  10  m.  4  kil. 


Epoatille,  lin.  tk. 

Godcrvill«,  l  4 

ÇaDy,  1  9 


8aitil.yilèry,  I  9 

Bourg-Dun,  1  i 


ÉPOUVILLE  (t;.  route  47). 

OODKRVll-LE  (!'.  route  41).  Après  avoir  laissé  à  droite  et  ô 
gauche  trois  ou  quatre  petites  localités,  nous  entrons  dans  unft 
Jolie  vallée  couverte  d'usines  au  îniiîeu  desquelles  s'élève  l'aiîfelen 
château ,  assez  joli ,  du  bourg  de  VoLmont; 

FËCàMP  (Seine-lDférieare)  Fiscamnufn.^tiôteU :  éd  la  P^c; 
dn  Grané-Gerf;  Dabac$  du  uommeree: 

FtfCAiip,- petite  Tille,  eheMiea  de  eaoton ,  dôn!  rdbmà  êst  Joli 
maintenant;  on  y  arrive  par  une  nouvelle  route  ait  tond  d'une  val- 
lée qu'entourent  des  collines  bien  cultivées.  L'air  y  est  vif  et  sain  j 
îtt  fHnmV'S  S'y  font  rerrarquer  par  une  grande  fraîcheur,  une  lelp 
taille  et  de-  formes  agréables.  Sa  forme  rcpiéscntt^  une  F,  duiil  la 
barre  est  la  chaussée  des  échises;  ces  écluses  méritent  dÏNre  vues. 
Commerce:  vins,  eau-de-vie,  toiles,  lils,  draperies.  Curiosités: 
l'ancienne  église  des  bénédictins,  appelée  Véyiûe  de  V abbaye  de 
Notre-Dame  j  mérite  quelques  heures  d'mmen  :  rien  de  plus 
élégant,  de  plus  délicat,  de  plus  orné  que  ses  chapelles  latérales , 
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découpées  y  dentelées  ayee  une  mignardise  pleine  de  giâee;  les  oo* 
lonnes  des  autels  sont  des  miracles  de  légèreté,  de  découpure,  où 
le  raisin  est  taillé  dans  la  pierre  avec  une  patience,  m  fini  de  dé- 
tails dont  on  né  peut  revenir.  On  a  parlé  beaucoup  du  Christ 

voilé  :  il  mérite  toute  sa  réputation  ;  il  est  taillé  dans  le  bois:  le 
menuisier,  car  il  est  l'ouvrage  d'un  simple  ouvrier,  a  jeté  sur  le 
corps  du  fils  de  Dieu  un  voile  qui  a  toute  la  transparence  d'un 
voile  de  linon;  on  voit  les  formes  du  Christ,  on  suit  les  mouve- 
ments des  artères.  La  chapelle  où  l'on  admire  ce  chef-d'œuvre  est 
décorée  de  beaux  vitraux.  Le  sépulcre  est  taillé  dans  le  bols  ;  c'est 
aussi  quelque  chose  de  curieux  :  les  groupes  sont  8an8analbmie« 
mais  les  tefee  sont  presque  toutes  admiraibles.  A  gaucbe  est  une 
borloge  curieuse  quiindlque  les  phases  de  la  lunci  rhenre  des  ma- 
rées. Au  bas  est  une  chapelle  ou  un  mauvais  barbouilleur  a  es^ 
sayé  de  tracer  la  Passion.  11  y  a  sur  l'autel  deux  groupes  de  vieil- 
lards, du  XV*  siècle,  admirables.  Le  chœur  est  encore  quelque  chose 
de  très-beau.  La  tour  a  70  m.  d'élévation  jusqu'au  coq. 

L'église  des  bénédictines  ^  —  un  ancien  camp  de  César ^  situé 
sur  la  côte  dite  du  Canada;  plusieurs  belles  lilatures  de  coton,  le 
théâtre,  plusieurs  belles  fontaines,  la  bibliothèque ,  nouvellement 
ouverte. 

Féeamp  possède  un  tribunal  de  commerce,  une  diambre  de 
commerce,  une  bourse,  et  son  port,  bien  que  petit,  Jouit  d*nne 
asses  grande  activité  pour  la  pêche  de  la  morue.  Le  nombre  des 

navires  employés  à  cette  pèche  peut  aller  de  40  à  &0,  du  port  de 
200  à  300  tonneaux  ;  la  pêche  du  hareng  et  du  maquereau  est  aussi 
très-importante ,  et  peut  rapporter,  année  commune,  de  8  à 
900,000  fr.  Les  autres  branches  d'industrie  sont  ses  fabriques,  son 
commerce  de  bois  du  Nord  et  de  houille  anglaise,  vins,  eaui-de- 
vie  ,  huile  de  rabette,  etc. 

Le  voyageur  devra  visiter  les  falaises  des  alentours,  qui  sont  très* 
curieuses.  —  Pop.  l0,i00Aa6.^ 

Gant  (v.  route  47). 

St-Valirt  («•  route  47). 

BouaG-OoH  («•  toute  47). 

]>nBm(t»«  route  27  }• 

1  Voy.  Euai  historique  et  littéraire  sur  t abbaye  de  t  écamp.  par  Lerou 
at  IitlDCj.  RooM .  eket  Ffèr«.  1  fol«a«  iih6<>.  Les  maniucrlto  4e  rabbeye  toot 
M  partie  à  la  MbUoilièq9«  dt  MMB. 
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ROUTE  27. 


DE  PARIS  A  DIEPPE. 


1**  HOirns,  PAR  CouRBEVoïc  ET  G18011S,  16  myr.  7  kIL 


De  Paris  à  PoD toise  (17»  Gournay-en-Bray,  i 

«•roole),  $m.Slu  Forges,  3 

Chars  (r.  route  4),  1      8  Pommeréval,  3 

Gisors  ihiâ,)^  1      8  Bois- Robert,  1 

Xalfflon  liera,  i     3  Diippe,  l 


3 
I 
4 
ï 
S 


GOUKNAY  (Seine-Inférieure).— JEfdlalf  ?  du  Commerce  ou  des 
Troifl-liarchands  ;  de  l'Écu-de-France  ;  du  Nord.—  Petite  viUe  aa 
confluent  de  VEpte  et  de  Saint- Aubin,  et  où, les  mardis,  se  ren- 
dent un  nombre  considérable  de  marchands  de  la  capitale,  de  St- 
Germain,  de  Pontoise,  qui  viennent  y  faire  leur  provision  de 
beurre.  Elle  est  bien  bûtie.  On  y  remarque  une  belle  fontaine  py- 
ramidale sur  la  grande  place,  et  de  jolis  boulevards.  Tanneries; 
aux  environs,  verreries  et  eaux  minérales.  Curiosités:  V église  de 
Saini-Hildehert^  commencée  dans  le  xi*  siècle ,  et  terminée  vers 
lezm*;  rintéiieiirestaupDorté  par  des  pllien  trte-ouuMlfli,  dont 
ta  chapiteaux  sont  ornés  de  leuiptares  remarquabta  et  très^-cu- 
rieoaea.^  Voit.  pub.  poor  Roum^  Giwrê^  WmsfMM  et  IH0fp9. 
^Pop.  3,400  hah, 

FORGES  (Seine-Inférieure).  —  Hôtel:  du  Mouton-d'Or.— Bourg 
dont  les  eaux  minérales  ont  de  la  réputation.  Ces  eaux  sont  four- 
nies par  trois  sources  situées  dans  un  vallon  où  l'on  descend  par 
une  belle  avenue  d'arbres,  la  Heinette,  la  Royale^  la  Cardinale, 
Ces  eaux  sont  efficaces  dans  les  maladies  du  bas-ventre ,  dans  les 
diarrhées.  Anne  d'Autriche ,  après  18  ans  de  stérilité,  y  devint  en* 
ceinte  de  Louis  XIV.  Miea  praneiiadea.  La  saison  des  baina  com- 
mence le  1 5  juin  et  finit  en  septembre;  frais  deaé]oar»5à6  fh  — 

Pop.  2,000  hah. 
Èmim.  L'établissement  thermal  de  Forges  a  encore  reçu  toat 

récemment  de  notables  améliorations ,  et  les  nouveaux  appareils 
pour  bains  et  douches  ne  laissent  rien  à  désirer;  le  salon  de  con- 
versation possède  un  billard  et  une  bibliothèque  variée.  Les  frais 
ombrages  de  la  forêt  de  Bray  ajoutent  encore  au  charme  et  au 
pittoresque  du  site. — Les  étrangers  qui  se  rendent  aux  eaux,  et  qui 
ne veulent  point  aller  à  Tliôtel,  trouveront  chez  les  habitants  des 
logements  propres  et  commodes,  et  une  bonne  nourriture. 
Les  eaux  de  Forges  «mijnstenmt  renommées;  elles  possèdent 
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presque  toutes  les  j)iopri(''lcs  médicales  cl  chiiniiiuc  s  Uc  celles  de 
Spa ,  fil  jouissent      la  prolcclion  «lu  gouvernoiiioiit. 

DIEPPE  (Seine-lnfcrlcure),  chef-lieu  de  sous-piéfeclure.  —  iïd* 
iêl$:  bôtel  Royal,  en  faeè  de  la  mer;  de  Londres,  quai  Henri  IV; 
des  Bains  ;  da  ComoMm^  tenu  par  Leiellier,  place  Royale;  du 
RoiHl'Angleierre ;  d* Angleterre ,  pour  lès  familles  anglaises,  sur 
le  fiOTitCBfés  :  Suisse,  but  le  purt^  firand'Rue  j  Rpbi  lialle  au  blé. 

non  port  à  reiiilioin  hiire  de  l'i^rqucs;  collège,  école  de  naviga- 
tion. Ses  rues  soûl  eu  gf  néral  rt'aulières,  ctn'oirrent  rien  d'intéres- 
sant; inais  la  place  du  Marche  présente  un  spectacle  curieux  et 
animé  par  le  costume  et  la  haute  coillurc  si  pittoresque  que  por- 
tent h  s  paysannes  de  Dieppe  el  des  enviroos.  Ou  compte  dans  cette 
ville  68  horncs-foulaiut  s. 

•  Dieppe ,  dont  l'origine  remonte  A  CIlBflemanie ,  s  anijclalt  âior» 
BBrtkm)iU9f  ce  sont  les  Nomands  qui ,  après  leur  Intaaion  en 
Neustrie ,  vers  la  fin  dn  n*  siècle  «  loi  ont  substitué  celui  de 
Dyppd  (qui  dans  leur  langue  signifiait  profond  tnùiHlHgB)^  dont 
ensuite  on  a  fait  Dieppe. 

r/est  par  suite  de  la  Imnté  de  son  mouillage  que,  dans  le  com* 
mencement  du  x«  siècle,  Rollon^  souverain  de  toute  la  £4eu8trie, 
fit  de  Dieppe  son  principal  port. 

A  toutes  les  époques,  le  port  de  Dieppe  a  été  regardé  comme 
important  par  son  commerce,  sa  profondeur  et  sa  position.  C'est 
de  Dieppe  que  sont  partis  les  navires  qui  ont  découvert  les  îles  du 
«ep  VM,  le  flesTi  OHiantent ,  etc.,  etc. 

Dès  l'an  1066,  Guillaume  le  Conquérant  se  seitit  6e  la  toatine 
dieppotsé  ti^uT  etéeoler  la  descente  qu'il  fit  en  Angleterre ,  à  renql; 
de  s'emparerëe  la  couronne  à  laquelle  l'appelait  la  fiierld'tdouarA 
le  Cenfesseur,  qui  Tavait  désigné  pour  son  sacceéseur. 

En  1534,  Ango,  un  des  arni  iteurs  dieppoîs,  arma  17  navires  à 
s  s  frais,  et  lit  une  descente  sur  le^  rives  du  Tacie,  où  il  ravagea 
les  habitations,  pour  se  venger  des  Portugais,  qui,  malgré  la  paix, 
avaient  attaqué  ses  navires  marchands,  qui  pourtant  avaient  déjà 
repoussé  les  assaillants  avec  avantage. 

On  trouve  consigné  dans  les  mémoires  du  iempô  que  sur  les  na^ 
Virés  que  les  Dieppois  expédiaient,  an  commencement  dn^tn*  ftè- 
de,  dans  les  quatre  parties  dn  inonde,  il  y  en  avait  plusieurs  dé 
eoo  à  700  tonneaux. 

Si,  depuis,  Dieppe  est  déchue  de  son  ancienne  splendeur,  c'est 
au  homltardement  qu'en  lirent  les  Anirlais  en  1694  qu'il  faut  l'at- 
trihuer.  La  ville  fut  presque  en  totalité  réduite  en  cendres,  et  la 
plus  graude  partie  d(S  hnhitants  forcés  de  l'ahandonner. 

('.epcFidant,  de  nos  jours,  Dieppe  tond  à  reprendre'  le  rang  que 
la  t)ontc  de  son  port  lui  assigne.  1^  déblaiement  du  galet  s'opère 
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(Tune  tnanfèré sensible 3  un  nont^o  bassin  Aflote&ten  c^nstrue- 
iiOD«  et  é^k  des  nifim  d'un  fort  toiinage  peUT^itt  entrèl*  même 
pendant  la  morte  eau*  Le  port  peut  recevoir  aetaelleinent  900  vais- 
«eanx  de  50  à  300  tonneaax.  Lei éelBsea dedMiaef  le  basain,  les 
Jetéea  doivent  être  visités. 

Dieppe ,  outre  ses  armements  pour  la  pèrlie  de  Terre-Neuve  et 
du  harenu,  possède  encore  dans  son  sein  des  cléments  de  prospé- 
rité, tels  que  ses  ouvrages  en  ivoire  et  samanulac  tiire  de  dentelles. 

C'est  d'ailleurs  dans  l'été,  et  principalement  pendant  les  mois 
de  Juin,  juillet,  août  et  septembre,  le  rendez-vous  de  l'élite  de  la 
société  française  et  étrangère.  Les  premiers  altistes  de  la  capitale 
ae  font  entendre  soH  aa  liiéfttt«i  aeit  dma  les  meettâ. 

Un  éloMtf eHianf  d$  bain$  oû  tout  le  conibrtablo  te  trouve 
léoni  attire  chaque  année  une  foule  de  promeneurs  ou  de  malades  ; 
nulle  rade  n'est  plus  agréable,  nulle  part  1  air  n'est  pios  aaiB^ nulle 
part  l'eau  potable  n'est  plus  pure  et  plus  limpide. 

La  Bibliothèque  publique  de  5,000  vol.,  musée  naval,  antiqui- 
tés. Ouverte  tous  les  jours,  de  il  à  3  heures,  les  jeudis,  diman- 
ches et  tetos  exceptés.  Conservateur,  M.  Férct. 

Librairie  française  et  anglaise  de  madame  Marais  et  fils ,  Grand*- 
Rue;  a.-sortiment  considéraijle  de  nouveautés  en  tous  genres,  Iti- 
néraires européens  de  Richard,  Guide  de  l'étranger  àDîeppc,  col- 
lection de  costumes  et  de  vues  du  pays,  ouvrages  de  lute,  papé- 
lerfe ,  eaMnel  dB  leiAure ,  ete*«ete.4  ete* 

Cmioiitéi  i  depuis  le  %  août  1844  y  la  Hatué  en  brtmz^  âê  Du- 
fuetne,  moulée  par  Dentan,  orne  la  principale  place  de  la  ville. 
Cette  statue  a  été  aolennellement  Inaugurée  le  ib  aepleBibrede  la 
même  annt'e. 

Les  monuments  à  visiter  sont  principalement  les  deux  églises  et  le 
cbâteau. 

Le  Château  fut  bâti  par  Oharlemagne  en  770  ;  il  fut  ruiné  et 
reeoDStruit  deux  fois.  H  ne  reste  plus  de  traces  de  ces  anciennes 
«•oetructions  ^  ce  qu'il  y  a  de  plus  anoM ,  ee  aont  les  quatre  loufls 
Mties  par  Charlea  ¥11  en  t48&  Os  chètemi  aeri  maintenaiit  de  eth 
-Berne;  c^t  dans  ses  mura  ifue  Henri  Vff  bafttani  eii  retraite  de- 
vant Tarmée  de  la  Ugoe»  trouva  un  reftige  dhaa  ses  boni  Di§p^ 

La  plus  ancienne  des  deux  églises  est  celle  de  St-^Remi.  Elle 
fut  d'à I toi  d  i>âtic  près  du  château  et  ne  tarda  pas  à  menacer  ruine. 
En  1600  on  eommenea  à  la  réédifler  dans  l'endroit  actuel;  le 
chœur  fui  achevé  en  1522,  et  en  15'i-i  on  y  dit  la  première  messe. 

Derrière  le  chœur  est  une  chapelle  sous  l'invocation  de  la  Vierge; 
la  contre-table  çst  décoréè  d'une  copie  de  la  Circonètatotii  d'aim 
Le  Brun.  Dans  une  dea  toora,  en  eaoaerve  «o  Millier  orné  d'une 
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inscription  qui  fera  toujours  le  désespoir  des  archéologues.  On  voit 
danscette  église  le  tornl>pau  deSigogoe,  gouverneur  de  Dieppe  à  i'c- 
poque  de  la  St-Barthélemi. 

Véffliâe  principale ,  celle  éeSt-^aeques ,  fut  bâtie  m  Templa^ 
cément  de  rabbaye  de  Ste-Catherine,  ruinée  par  Philippe^ngiMte 
eo  1 195.  D'abord  succursale  de  St-Remi  »  elle  fut  érigée  en  paroisse 
en  1282  Y  quoiqu'elle  n'ait  été  achevée  qu'en  1443.  C'est  un  des  plus 
beaux  monuments  d'architecture  du  style  sarrasin.  Les  sculptures 
de  la  chapelle  de  la  Vierge  sont  remarquables  par  leur  légèreté  et 
leur  élégance.  Du  haut  de  sa  tour,  qui  est  fort  élevée,  on  aperçoit 
les  côtes  d'Angleterre.  Cette  tour  a  une  ressemblance  frappante  avec 
celle  de  St-Jacques-la-Iioucherie  à  Paris, 

Les  huîtres  qu'un  mange  à  Dieppe  sont  estimées  des  gourmeta, 
*  Non  loin  de  la  falaise ,  en  se  rapprochant  de  reneeinte  des  iMifna, 
est  nne  enceinte  circulaire  enfermée  de  dates  :  c^est  là  qne  sont  dé- 
posées les  holtres ;  c'est  ce  qu'on  appelle  le  parc .  Il  y  en  a  ploslearSy 
et  chadm  peot  contenir  5  à  600,000  huîtres.  Comimêree  :  deux 
foires  par  an,  15  août  et  1"  décembre;  pèche,  ivoire,  dentelles, 
importations  de  fer,  de  charbon  de  terre  de  Newcastle,  de  bois  du 
Nord ,  de  produits  de  pêche;  coutelleiie,  horlogerie,  verres,  pipes, 
raflineries  de  sucre,  corderies. 

Environs.  —  Les  points  les  plus  remarquables  des  environs  de 
Dieppe  à  visiter  sont  : 

1^  Vabergeviixë  (Seine-Inférieure),  à  8  kiU  0.  de  Dieppe,  où  se 
trouTe  le  manoir  d'Anao  :  c'est  là  que  le  célèbre  marin<-négoclant 
tenait  sa  cour  et  eut  l'honneur  de  recevoir  François  I**»  lorsque 
ce  monarque  Ylsita  Dieppe ,  en  1632  ;  le  nmnoir  d'Ângo  est  un  oes 
monuments  anciens  les  mieux  conservés. 

2°  Arques  (Seine-Inférieure),  ancienne  ville  et  maintenant  sim- 
ple bourg,  à  G  kil.  sud  de  Dieppe,  traversée  par  trois  rivières,  l'Ar- 
ques, la  Béthune  et  l'Eaulne ,  qui  se  rejoignent  à  quelque  distance. 

Le  château  d'Arqués,  dont  tous  les  étrangers  vont  encore  ad- 
mirer les  ruines,  est  célèbre  par  la  victoire  que  Henri  lY  y  rem- 
^v\A  sur  le  duc  de  Mayenne,  le  21  septembre  1589. 

Végliêéd^jirques ,  monument  élégant  dans  le  st]fle  du  xv«  siè- 
cle, fut  dédiée  par  Eudes,  archevêque  de  Rouen,  en  ithl  et  ne  Ait 
achevée  qu'en  1672  (v.  route  28). 

3<»  Le  campés  César  ou  cité  de  Limu^  à  4  kil*  N.-Ë.  de  Dieppe. 
C'est  un  monument  antique  dont  on  ignore  l'origine,  qui  domine 
la  mer,  et  dont  il  ne  reste  plus  aujourd'hui  que  des  fossés  larges 
et  profonds,  et  des  remparts  de  15  m.  d'ciévatlon^ 

1  M.  Féret  croit  que  cet  emplacement  est  celui  d'un  oppidum  ÛM  Otnlols. 
IÎ^'a^m^  ^^^^}^^  ♦  •  «ecttei  f  de  la  société  d'émulation  dê  SUntên,  »  ISSS.  Ott 
•M»  A     v«mo«  oiirieiu«s  notices  mit  Dieppe  ei  Arquef. 
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Des  fouilles  ont  été  pratiquées  au  bas  de  ces  remparts  par  M.  Fë- 
ret,  célèbre  antiquaire  dieppois  et  bibliothécaire  de  la  ville.  Ces 
fouilles  ont  fait  reconnaître  des  toinbelles  ou  tumuli  dont  les  peu- 
ples septentrionaux  faisaient  leurs  sépultures.  L'usage  en  remonte 
à  l'époque  antérieure  à  l'invasion  des  Gaules. 

Pour  Paris  3  chemiDS  correspondent  avec  Eu  et  St-Valery-sur- 
Sooiine.  —  Voitures  tous  les  jours  pour  le  Havre.  —  Messageries 
royales.— Les  Jumelles.  —  Les  Gitaaines  pour  toute  Ja  banlieue  de 
Diq^.  —  Pop.  16y600  hàb. 

MAYICATIOll  A  TAFIim. 

Dieppe  à  Brighton^  bateau  à  vapeur,  trajet  en  7  h.  1/2.  Pre- 
mières, 25  fr.  80  c. ;  deuxièmes,  18  fr. ;  trajet  en  8  heures. 

Biighton  à  Londres  en  2  heures  chemin  de  fer,  2  h.  Premières, 
16  frTsO  c;  deuxièmes ,  12  fr. 

Séjour.  Le  prix  du  séjour  de  Dieppe  est  d'enylrou  7  à  8  fr.;  on 
trouve  des  restaurants  où  Ton  dîne  depuis  2  Jusqu'à  3  fr.  Dans  les 
hôtels  en  général ,  on  paye  le  dîner  8  fr.,  le  d^euner  1  fr.  60  e»,  la 
chambre  i  fr.  60  c. 

Ouvrages  a  consulter:  Histoire  de  la  ville  de  Dieppe  y  par 
yïtei,  Z  vol.  in-â**,  i^aâ;  Notice  iur  Dieppe^  par  i^éret,  1824. 


ROUTE  28. 

ComnvMkatium    Dieppe  à 

On  passe  par  le  sommet  de  St-Pierro-V Epinay  ^  par  BoutiUy  et 
Machonville  :  la  route  offre  )a  commodité  d'un  trottoir;  elle  est 
émailb  e  de  fleurs  nombreuses  et  variées.  En  entrant  dans  Arques  , 
avant  d'arriver  à  un  puits  placé  dans  un  carrefour,  on  trouve  à 
droite  une  vieille  maison  dont  le  pignon  donne  sur  la  rue  :  c'était 
autrefois  une  chapelle  dédiée  à  saint  Guignefort,  1/église  d'Arqués 
offre  de  beaux  détails  d'architecture  sarrasine.  En  entrant,  on  re- 
marque un  élégant  jubé ,  dont  Tescalier  est  d'une  grande  légèreté. 
Les  Titraux  peints  de  la  ehapelle  de  gauche  méritent  de  fixer  Tat- 
Umtion.  On  va  visiter  ensuite  Uehâieau  Arques^  qui  Joua  un 
grand  rôle  dans  nos  guerres  civiles,  et  dont  il  ne  reste  plus  que  des 
mines  d'un  haut  intérêt;  il  est  situé  sur  une  langue  de  terre  très* 
élevée ,  au  centre  de  deux  riantes  vallées.  Beaucoup  de  personnes 
ont  pensé  que  ce  château  était  une  construction  romaine.  La  ville, 
déchue  de  son  ancienne  splendeur  «  est  peu  peuplée»  et  ne  possède 
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iIQ'utie  fltàtlire  de  coton.  C'eit  sous  les  mtiri  du  clAtëML  ^Arques 
que  se  livra  la  fameuse  bataille  de  ce  nom,  Henri  lY ,  aveic  t)eu  de 
monde,  vainquit  une  armée  de  30,000  liommcs,  commandé(î  par 
le  duc  de  Mayenne,  le  21  septembre  1589.  L'artillerie,  placée  siir 

deux  grosses  tours  dont  on  voit  eucoïc  les  reste?,  ne  contribua  pas 
peu  au  gain  de  la  bataille.  «  Il  en  lut  lin',  dit  Sully  dans  ses  mé- 
moires, une  vulce  de  inuitre  pièces  qui  lit  quatre  lieiles  ruesdaus 
leurs  escadrons  et  bataillons.  »  —  Pop,  900  hab^ 


ROUT£  29. 

»  * 

De  Dieppe  à  Béarnais  ^  10  myr.  4  k\L 

Bois-Hobert.  i  m.  2  k. 

gommerévai»  l  f 

Forges,  3  4 


Gournay.  2  1 

\  iTiers-d'Angers  I  i  a 
iH(A0VAi8(««  roula  80)»  i  4 


{f^oycz  la  description  topographique  de  Paris  à  Dieppe  ^  roule 
27 ,  et  lisez  en  sens  inverse.) 

D$  Dhppe  au  Hwte^  10  myté 4 

Voitures  tous  les  jours  pour  le  Havre. 
{Voyez  route  26,  et  lisez  en  sens  inverse.) 

De  BeauvaU  à  Eouen  (2  lontes). 

{Foyez  routes  14, 15,  et  lisez,  pour  l'une  et  pour  Tautre,  en  sens 
inverse.) 

KOLTE  30. 
DE  PARIS  À  CALAIS  (S  routes). 

l'«  ROUTE,  PAE  B£AUVA1S  ET  ÂBBEVILLE,  27  myr.  2  UU 


Bt-Denis  (Seine)  (t?. 

route  24)^  cm. Ofc. 

Moisseiles ,  i  3 

Beaumoiu-gjir-Oise»  l  % 


Marsuîlies  (Oise),  i  9 

Grandviniers,  t  0 

Poix,       .  I  4 

Camps ,  1  3 


Fuîseux,  I      A      .Airaines,  i  Q 

^««^'lles,  I     3      Abbeville.  i  i^ 
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Benlây(SoTntne), 

Nampont  ( Somme )^ 
Monireuil-bur-Mer, 
ConnoQl, 
Samer, 


t 

0 

1 

1 

0 


t 

9 
4 
3 
9 


BoDhiKne-mr-lferi 

Marquise, 

Le  Haul-i^uiiisoai 


1 


0 


s 

9 


SAINT-DEMS  (v.  route  24  ). 

MOISSEÏ.LKS  (Seine-et-Oise)cst  un  villQeedc4  à  500  hubitanls, 
après  lequel  y  au  bout  d'environ  1  kil«,  on  laisse  sur  la  clroile  une 
atenae  qui  conduit  an  vHluge  de  Fiarmêi^  et  à  rancieime  Mmjé 
deitofvnimofil,  de  l'ordre  de  Citeaux. 

Deux  kilomètres  ayant  d'arriter  à  JBéowmonU  on  parcourt,  dani 
sa  longueur^  le  fillagc  dé  Paesle,  situé  an  pied  d'un  ttiontioule 
isolé  et  pittoresque  dont  le  sommet  est  couronné  par  une  maison  de 
plaisance.  Deux  kilomètres  plus  loin,  on  laisse  a  droUe  le  village 
et  le  château  de  Nointel.  Les  points  de  vue,  les  jardins,  les  bos- 
quets et  les  eaux  en  iont  un  séjour  extrêmement  agréable.  Il  y  o 
aussi  dans  ce  village  quelques  maisons  de  campagne  i  le  territoire 
abonde  en  fruits» 

DEAUMOiNT-SUR-OISE  (Seine-eH)lee).^lfM0l«  :  du  Paon;  du 
Grand-Cerf.— C'est  une  Jolie  Tilie;  set  nom  et  eamem  IndiiiuM 
•on  agréable  aituatlon  sur  une  des  cdtds  qui  bordent  la  riebe  vai- 
lée  de  i'Ofae.  On  y  volt  nbe  jolie  promenade  en  terrasse,  domi- 
nant sur  cette  vallée ,  et  une  vieliie  tour  en  débris  qui  fait  partie  de 
Tancien  château,  détruit,  dit-on,  par  les  Anglais.  Le  pont  sur 
rOise  mérite  d'être  remarqué  ;  sur  une  hauteur  qui  domine  le  cours 
(\c  l'Oise  est  une  église  du  xni*  siècle,  dont  le  portail  ollVe  des 
détails  curieux.  —  Il  existe  encore  quchiue  vestiges  du  château  do 
fteaumont  (jui  défendait  le  cours  de  l'Oise.  I^c  seul  commerce  do 
cette  Ville  csl  celui  des  grains ,  des  laiiues  et  des  chevaux* — Fop, 
S.lOO  kab* 

La  relite  que  suit  le  voyageur  est  tonlonra  fort  agréable  Jusqu'à 
GtAmiLt  (Oifle)t  Joli  bourg,  dont  les  boutiques,  la  place  et  la 
promenade  qtt'ott  y  remarque  semblent  lui  donner  l'air  d'une  viUe* 
Le  clocher  en  pyramide  est  très-curieux.  —  Pop.  1,C00  hab, 

ITISKUX  (Oise),  village  de  quatre-vingts  à  cent  feux,  situé  dans 
un  pays  fiais  et  gracieux;  on  y  longe,  ù  gauche,  un  joli  cliàtcaUè 
1^  fabrication  de  montures  d'éventails  est  une  industrie  parlicu?- 
lière  aux  habitants  de  ce  pays. 
On  trouve ,  â  des  intervalles  presque  égaux ,  le  hameaii  de  M^rB* 
Olivier  et  le  village  de  Saiwte^GwMmévê  «  entre  Puiêêutt  et 
NoAiLUES»  bourg  peuplé  de  T  à  800  hab.,  et  proprement  bâti  en  bri^ 
qnes.  On  trouve  dans  les  environs  de  JYoailles  la  Pierre  dius 
FU§%  anllquité  druidique  fort  curioniei  et  dans  la  commune  de 
GmvitfiiT^  ueatombel  en  pierre  en  tlrèa^and  nombrei  eUea  ren- 
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ferment  des  ossements,  des  Tasès^  etc.  On  croit  qu'il  a  existé  en 
cet  endroit  un  cimetière  antique.  On  trouve  les  villagos  de  Var^ 
lais  et  û'AUonney  à  mi-chemin  de  JVoaillês  à  Beauvait^  où  Ton 

descend  par  une  assez  lonsiie  côte. 

BEAUVAlS(Oise)  ,  Bellovaci,  ^  Hôtels  :  le  Cvene;  l'Kcu-de- 
France;  d'Angleterre.  —  Siège  de  préfecture,  de  tribunaux  de  pre- 
mière instance,  de  commerce,  d'un  collège  commun  al.  Cette  ville 
a  soutenu  divers  sièges  mémorables,  entre  autres  celui  de  1472,  où 
les  femmes  se  signalèrent  :  rbéroïsme  de  Jeanne  Hachette  est  de- 
veno  hisUMTkimi.  Avant  1830,  le  drapeau  pris  sur  les  troupes  de 
Charles  le  Tméraire  pendant  ce  siège  était  porté  paf  les  Jeones 
fllles  de  Beauvais  à  la  procession  de  Slè^Andragènê^  Instituée 
par  Louis  XI.  Ce  drapeau ,  conservé  avec  un  religieux  respect,  est 
d^oséà  Vhôtel  de  ville,  où  se  trouve  aussi  un  bon  tableau  sur 
lequel  cette  action  héroïque  est  représentée.  Entourée  de  vignobles 
qui  fournissent  de  mauvais  vin  et  offrent  de  jolis  points  de  vue  , 
cette  ville  est  située  sur  le  Thérain,  dont  les  eaux  y  alimentent 
un  grand  nombre  de  fabriques,  de  teintureries  et  de  l>lanchisse- 
ries.  Quoique  généralement  bâtie  en  bois,  elle  est  plus  agréable 
qu'on  ne  pourrait  s'y  attendre*  Ses  mes  sont  asses  larges  et  ses  mal» 
sons  assez  proprçs.  La  grande  place,  uniformément  entourée  de  fa« 

ades  à  pignons,  peut  passer  pour  belle.  VHÔiel  de  ville  est  un 
lifice  moderne  d*une  très-bonne  architecture.  La  Cathédrale  n'a 
pas  été  finie  ;  il  n'en  existe  que  le  chœur  et  la  nef  transversale,  des- 
tinée à  former,  avec  la  grande  nef  qui  manque,  la  croix  latine. 
Le  chœur,  par  sa  hardiesse  et  ses  grandes  proportions,  est  à  lui  ^eul 
un  superbe  temple.  Son  élévation  an-dessus  du  niveau  général  des 
combles  de  la  ville  est  prodigieuse.  La  hant^'ur  intérieure  des  voûtes 
est  de  48  mètres;  la  construction  du  chœur  date  de  1225,  et  les 
autres  parties  de  1499.  Ce  commencement  de  cathédrale,  qui  n'a 
point  de  neff  n'a  pas  non  plus  de  clocher.  On  en  a^alt  érigé  m 
en  1515 ,  qui  s'élançait  dans  les  airs  à  la  hauteur  de  152  mètres , 
mais  il  s'écroula  cinq  années  seulement  après  sa  construction.  L*in* 
térieur  de  ce  majestueur  édifice  frappe  d'admiration  par  sa  ma- 
jesté, la  délicatesse  des  ornemens,  et  surtout  par  la  neauté  et  If» 
fini  de  ses  vitraux  peints ,  dont  la  plupart  remontent  au  temps  de 
saint  Louis ,  et  répandent  sur  Tintérieur  du  temple  une  teinte  re- 
ligieuse. Le  chœur  renferme  un  beau  tombeau,  celui  du  cardinal 
de  Foibin-Janson ,  par  Coustou.  On  y  voit  aussi  plusieurs  belles 
tapisseries  de  la  fabrique  de  Beauvais,  qui  existait  trois  ans  avant  c^lle 
des  Gohelins  de  Paris  ;  elles  sont  placées  an  fond  de  la  troisième  cha- 
pelle à  gaucJie.  Véglùte  de  la  Bane^OEunre,  qui  est  rattachée 
à  la  cathédrale,  est  une  construction  du  v*  siècle  :  elle  a  longtemps 
servi  de  magasin  à  on  marchand  de  hois  >rËUt  en  a  fait  raoqot-> 
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siU(m  pour  la  rendre  au  cuUr.  V église  de  Saint-Etienne  est  encore 
plus  ancienne  que  la  cathédrale  ;  elle  offre  un  modèle  du  style  de 
transition  de  l'arcade  cintrée  à  l'ogive.  Ses  vitraux,  et  surtout  ceux 
des  chapelles  qui  entourent  le  chœur,  sont  de  la  plus  belle  exé- 
cution ;  ils  portent  les  dates  de  1500  ù  1575.  Sa  tour,  dont  la 
construction  présente  des  traces  de  plusieurs  époques,  a  été  ajou- 
tée à  Tancienoe  église,  Palais  episcopal,  maintenant  Palais 
de  justice ,  flanqué  de  deux  grosses  tours  et  entouré  de  hantes  mu* 
lailtes»  ressemble  à  une  petite  forteresse.  On  trouve  à  Beauvais  une 
salle  de  spectacle,  une  bibliothèque  publique  de  12,500  volumes, 
un  beau  quartier  de  cavalerie,  un  grand  et  bel  hôpital ,  construit 
dans  ces  derniers  temps.  Commerce  :  manufacture  royale  de  ta- 
pisseries, de  tapis,  d'indiennes  ;  fabriques  de  ratinos,  molletons. 

oit,  pub.  tous  les  jours  pour  Paris,  Bcaumont^  Clermont^  Com- 
piègne,  Amiens,  ylbbeville.  Calais,  Grandvilliers,  Gournay^ 
Âouen^  le  Havre  ^  et  deux  fois  la  semaine  pour  Lille  ^  Gisors  , 
Breteuil.  —  Pop.  13,000  hab. 

L'église  romane  de  Marissel,  Tillage  situé  à  2  kil.  de  BeauvaiU^ 
mérite  l'attention  du  voyageur  par  la  délicatesse  de  son  portail  et 
la  finesse  de  ses  sculptures»  qui  sont  du  temps  de  Louis  Xll.  f/est 
à  tort  que  des  antiquaires  ont  cru  reconnaître  un  temple  de  Bac* 
chus  dans  ce  lieu.  Les  raisins  ,  ceps  et  autres  ornements  de  même 
nature  se  retrouvent  au  portail  de  Gisors,  Moret,  etc. 

MAHSEILLES  (Oise).— //d/r/  «io  l'Épée.— C'est  un  bourg  d'une 
situation  agreste,  au  milieu  d'un  juli  bassin  ombragé  d'arbres  et  ar- 
rosé par  la  petite  rivière  Herbonval,  qu'on  y  traverse  sur  un  beau 
pont  en  pierre,  et  parcelle  du  Thérain,  qu'on  côtoie  sans  cesse  à 
eaucbe ,  toujours  sans  la  voir.  CurioHiis:  la  poste  aux  chevaux , 
la  halle  «  un  ancien  ch&teau  fortifié  dont  il  reste  quelques  ruines 
curieuses,  et  le  château  actuel,  flanqué  de  quatre  tourelles.— 
Pop.,  900  hab. 

GRANDVILLIERS  ifl'xse).  —  Hôtel  :  d'Angleterre. —Joli  bourg, 
monté  d'un  bureau  de  poste,  et  commerçant  par  ses  marchés  ainsi 
que  par  ses  fabriques  de  serges  et  bonneteries  de  laine.  On  le  par-  \ 
court  dans  de  larges  rues  aboutissant  toutes  à  une  grande  place 
qui,  située  à  peu  prés  au  centre  et  entourée  de  maisons  bien  bâties, 
est  assez  belle,  malgré  son  irrégularité.  Les  château\  de  Damerad- 
couRT  et  de  Sarcus  à  une  très-petite  distance  de  Grandviilîérs 
attirent  un  grand  nombre  de  visiteurs.  —  Pop.,  l  ,900  hab. 

POIX  (Somme),  Joli  bourg  situé  dans  un  fond  et  généralement 
bien  bâti  ;  Téglise,  qui  date  du  xn*  siècle,  est  ornec  de  curieux 
bafrreliers.  Ce  bourg  fut  brûlé  en  1472  par  le  duc  de  Bourgogne. 
La  route  d'Amiens  à  Rouen  traverse  cette  localité.  Commerce: 
grains,  bestiaux.  — Pop.,  l^OOO  haà. 
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AIRAINES  {Somme).— Hôtel  :  la  PostCy  fort  bien  Unu.— liuurs 
à  inoilié  cliemin  tic  Paris  à  Calais,  Lion  bâti  et  agiéablciiicnl  siluc 
sur  lr(»is  peliles  rivicres,  dont  deux  prennent  leur  source  à  4  kil. 
dp  distance  environ.  On  montre  la  source  de  la  troisième  à  quelques 

Sortées  de  fusil  do  lM>urg.  CwrioiHit  ;  ruiœs  d'un  château  foit« 
ont  Ëdouard  IIU  roi  d'Angleterre,  s^emparaen  134G,  Camwm'eef 
huiles  diverses ,  de  navette,  de  lin  ,d'€BUlette  ;  nombreux  moulius  et 
fabriques  de  toile  à  voiles,  etc. —  Pop.,  2,200  hab. 

ABBEVILLE  (Somme),  Abhatis  Filla.  — Hôtels:  de  l'Europe, 
près  de  la  porle  d'Amiens,  diner  à  3  fr.  ;  Téte-de-Bœuf  ;  du  Lieu* 
Noir,  table  d'hôte  à  6  h.;  d'Angleterre;  de  l'Éi'u-de-Iîrabant.  — 
Ville  assez  grande,  assez  forte,  as<oz  belle,  située  sur  la  Somme, 
mais  dégénérée  de  son  ancien  commerce.  Elle  a  quel<iues  rues  lar- 

§eSï  et  très  peu  d'aligncei;  presque  entièrement  et  fort  proprement 
fttie  eu  brlaues,  si  Ton  excepte  un  petit  nombre  4'liùteU  en  pierre 
de  taille  et  ae  vieilles  maisons  en  ûans  de  bois.  Curiosités  i  h 
cathédrale  de  St'F'nlfi  an  ^  d'une  belle  architecture  gothique  »eoai* 
mencée  sous  le  règne  de  Louis  XU,  qui  ne  lavit  pas  terminer  :  sa 
façade  est  d'un  style  très-riche,  ornée  de  trois  vastes  portails  dont 
les  portes  on  bois  .celle  du  portail  prinripal  )  olTrent  des  sculptures 
très-curienscs.  Les  niches  qui  garnis.^^ent  cette  façade  sont  décorées 
de  statues  colossales  qu'a  épargnées  la  révolution,  et  l'égîisc  est  sur- 
montée de  dciK  luurs  d'un  assez  bon  etsle  gothique.  Une  troisième, 
délicatement  élancce  en  forme  de  colonne,  olfre  le  plus  haut  point 
de  vue  de  la  Tille.  On  remarque  avec  sururise  un  énorme  lézard  du 
eenre  des  crocodiles,  fixé  contre  le  mur  de  TégUse  à  gauche  en  en- 
Grant»  Ou  prétend  à  AbbeyiUe  que  ce  saurien  a  été  trouvé  vivant 
dans  les  combles  de  l'église  ;  mais  cette  opinion  n'est  pas  soute* 
nabte,  et  il  est  plus  rationnel  d'y  voir  i'ex-voto  de  quelque  vojageur 
échappé  à  la  voracité  d'un  crocodile. 

On  peut  citer  à  Abbeville  V hospice  des  Fiifatifs-Trouvés,  Une 
seule  maison,  celle  de  Shlincaurt  (place  Saint-Pierre),  mérite 
quelque  attention  des  étrangers.  Le  rempart  est  la  promenade  de 
la  ville  ;  il  oîTre  un  ombrage  continuel  et  de  belles  allées ,  mais  point 
de  belle  vue.  On  rencontre  aussi  de  temps  en  temps  quelques  ves- 
tiges d^un  camp  romain.  Il  y  a  à  ji^bevilU  tribunal  de  première 
instance  et  de  commerce ,  direction  des  douanes ,  chambre  de  com- 
merce, collège,  bibliothè[|ue  publique  de  26.000  vol.  Musée  com- 
munal fondé  en  1838  et  renfermant  des  objets  d'antiquité  et  d'his- 
toire naturelle,  salle  de  spectacle, haras,  fontaines  d'eau  minérale, 
clablissement  de  bains.  Commerce:  draps,  soieries,  chapel- 
lerie, quincaillerie,  livres,  manufactures  de  draps  fins,  do  draps 
dits  do  Vaii-Bubais,  serges,  bonracaus,  cordages,  savonneries ,  mo- 
quettes, sen  ureries,  entrepôt,  île  i^.  Les  ç^mpaone:?.  voisines  pio- 
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d^i^ciU  ^raiû^.  chaqvre,  giaiues  oh  aLincuscs  et  liii.  D'AlihevIlle 
Boulqgne, Beilint  anglaise  en  b>  h. -  Batcau.ç  à  vapeur  4'Abbev lilo  • 
k  Si-Vatery  tou^  les  Jour»  f^i  9  h.  environ.  Prix      place  i  fr. 
50;  2*  75.  Correspondant  avec  Te  chemin  de  fer.-Z'op.,  I7,i00  A« 

ExcoisioN  au  champ  4e  bataille  de  Cràcf/,  i  myr.  (i  kiU  Oq  suit 
la  route  de  St-Omer  par  Hesdin,on  arrive  au  petit  vi\Uutê  ^ 
Fontaine  y  et  on  a  devant  soi  une  croix  qui  in^QUi  ÇQ  Ç^^pip 
de  bataille  où  furent  mois^onm's  30,000  Français. 

Dans  la  commune  de  Lii  ucourt,  I  myr'.  au-dessus  d'AI)bc- 
ville  et  h  400  mcUe;»  de  la  btiunme,  est  ua  çàqip  romaia  dit  Camp 
de  César. 

An  château  de  Rambcues,  1  myr.  G  k.,  6uut  les  icst<^^  tvv;»-VO"« 
iparouabies  d'un  forl, 

NauVlOR «village peu conaiiléralle Ini-mém^  La  population 
IfoQvioQ  {Ai  ae  0  â  7 no  babltants  s  la  plupart  des  maisotis^  bâties 
en  terre  et  couvertes  en  ctiaume»  sont  assei  pr€ipres« 
A  8  kil.  0.  de  ce  village,  est  la  Tille  de 
Saint-Yai  i;uY— ^d/c/5;  les  Armes-de-France  ;  le  Cheval-Blanc» 


de  mer  aj^sez  ccmmcrraut,  situé  sur  la  rive  gauche  et  près  l'em- 
bouchure de  la  Soijune,  presMuecn  face  du  l)Ouri<  de  Crotoy,  placé 
suv  l'autre  f ivc,  t.a  marée  s  y  élève  à  i  uiclrcs;  i'euUii'  eu  e.<t 
^[ftimet  k  cause  des  banc9  dé  sahle.  C'eit  dans  ce  port  que  s'em- 
lâr({ua  GoiTlaume  >e  Conat^érant.  avec  1 JOÛ  voiles  A  tOO,(i()()  guef* 
riers.  pour  la  conquête  4u  royaume  d'Ângtetorre,  Curiosiléi^:  la 
chapelle  de  la  moutagnei  peterinagc  en  grande  vénération*  Let 
marins s*y  rendent  pieds  nus  et  la  tête  découverte,  pour  remercier 
Sl-Yalery  de  rassistance  qu'il  (eue  a  prêtée  lor  iu'iîs  allaient  être 
enL'îoulis  sous  les  eaux,  I.cs  ruines  de  la  7o?/r  de  llaruld  coinlc  de 
Ca*  n,  qui  y  fut  détenu  dans  le  xi'  siècle.  Saiut-Vah  rv  est  devenu 
Jepuis  quekjues  auuécs  une  place  de  bains.  Bateaux.  va|>cur 
pour  Abbeville  (v.  ci-dessus,  art.  Abbcville). 

BONTI^EUÏl  (  Pas-de-Calais  Wi/d<€/5;  de  l'Europe;  de  France  i 
d'Angleterre  ;  dç  Lonurcs;  de  la  Cour-de-Franee«  Cbef-lieu  de 
sous-préfecture  et  (dace  de.guerre  de  %*  classe,  la  place  par  la« 
quelle  pri  v  entre  esl(  dépourvue  de  régularité,  et  plus  grande  que 
belle;  ta  rue  qu'on  parcourt  ensuite  est  large  et  assez  belle,  mal- 
:,Té  «es  longues  sinuosités.  Ti»ute  la  ville  est  bfdie  en  briques,  l.a 
citadelle  n'est  pas  ce  (lu'il  y  a  de  moins  délabré;  elle  olTre,  du  haut 
de  ses  remparts  nouvellement  réparés,  une  belle  vue  sur  les  eûtes 
de  la  mer  et  sur  les  dunes,  sur  la  vallée  vcriluyante  de  la  Can- 
cft^et  ^ur  soji  embouchure,  qu'on  distingue  avec  peine  ,  4  kil.  au 
dclàdu  pôrl  d'ËlapIes,  qui  est  lui-même  à  8  kilomèt.  de  Mou- 
treufl.  CuxifiAiiU:  dans  i  église,  uu  t<]tl>leau  ïcprcsentant  qoe 
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prise  d'habit;  la  religieuse  a  une  léte  délicieuse.  Véglise  de  Vab^ 
oaye  de  Si-Saulm  existe  encore ,  et  esl  digne  d'être  remarquée. 
-^Pop,y  3f800  hah.-^hà,  roate  qae  nous  ioivoiiB  offire  peu  d'intérêt 
jusqu'à 

Ck>RM<mT  ;  de  U  elle  devient  phi8  aoddeDtée  y  maS8  sans  être 
intélressante. 

»Samer  (Pas-de-Calais),  bourg  situé  dans  la  mllée  de  la  Liane. 
— Hôtel',  de  la  Tête-de-Bœuf.  — Proche  de  cette  localité,  se  trou- 
vent des  ruines  assez  intéressantes  d'une  ancienne  abbaye.  La  val» 
lée  de  la  Liane  étant  franchie,  la  route  gagne  un  terrain  élevé, 
d'où  la  vue  est  assez  belle  ;  elle  redescend  ensuite,  et  vous  conduit 
à  Boulogne*  —  Pop.^  2,300  hab. 

BOUIiOGNË  (Pas-de-Calais),  ^ononia.le  Get$oriacum  navale 
des  anciens.  Émeht  des  Bains  et  de  Believae,  sur  le  port  ;  table 
d'hôte  à  4  fr.  ;  --de  la  Marine,  sur  le  port$-— du  Nord;»de 
Bruxdles ,  me  ^Ueqnin,  n*  2;^Royal-hotel ,  rae  d'Assas,  n*  1$ 

—  Ship-hotel,  rue  Ste-Croix ;  —  British-hotel ,  rue  d'Aàsas,  n*  6; 

—  Meurice ,  rue  de  l'Écu ,  35 ,  dîners  à  3  et  4  fr.  par  tête  ;  cham- 
bres, !  fr.  50  et  2  fr.;— de  l'Univers,  rue  del'Écu,  26;  —  d'An- 
gleterre; —de  Londres  ;  —  du  Chàteau-de-Douvres ,  rue  Siblequin, 
n*  1 1  ; — du  Lion-d'Argent,  rue  Neuve-Chaussée ,  n»  63  ;  table  d'hôte 
à  2  fr.  de  Flandre,  rue  Ste-Croix,  n*»  2.  Les  prix  sont  très-mo- 
dérés dans  ces  derniers  hôtels,  les  dîners  s'y  payent  de  2  à  2  50 
et  3  fr.,  les  chambres  de  1  à  1  50  et  2  fr. 

BouLOGN B  se  divise  en  hante  et  basse  ville.  Boulogne  était  an- 
ciennement percée  de  quatorze  portes,  tontes  défendues  par  des  ou- 
vrages avances;  trois  subsistent  encore  aii^ourd'hui ,  mais  les  ou- 
vrages ont  disparu.  Sa  principale  porte,  au  nord-ouest,  qui  conduit 
à  la  basse  ville,  est  appelée  Porte  des  Dunes ^  parce  que  les 
sables  s'y  sont  presque  subitement  amoncelés  lors  d'une  tempête 
qui  souleva  l'Océan ,  en  1042  ;  son  peu  de  largeur  et  sa  position  sur 
une  pente  rapide  rendent  ce  passage  incommode  et  dangereux.  Les 
remparts  ombragés  d'arbres  forment  une  promenade  très-fréquen- 
tée.  La  vue  s'étend  de  ce  point  élevé  sur  la  campagne,  la  basse 
ville  et  la  mer.  Par  un  temps  clair  on  aper^t  même*  de  Fangle 
de  rouest,  la  tour  de  Douvres.  En  quittant  ces  longues  allées  pour 
rentrer  dans  la  haute  ville,  on  arrive  sur  la  principale  place ,  dite 
place  d*  Armes ,  nom  tiré  de  sa  destination.  Si  Ton  a  suivi  la  me 
qui  fait  face  au  château,  on  n'a  pu ,  sans  la  considérer,  passer  la 
modeste  demeure  où  mourut  Le  Sage ,  l'ingénieux  auteur  de  Gif- 
Blas;  line  inscription  placée  au-dessus  de  la  porte  d'entrée,  aux 
frais  de  la  Société  d'agriculture,  du  commerce  et  des  artfi  de  Bou- 
logne, en  perpétue  le  souvenir. 
La  basse  ville  est  située  à  l'ouest  de  la  liaute,  sur  le  penchant  du 
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monticule  qui  s'étend  dans  le  vallon  le  lonu:  do  la  Liane  jusqu'au 
port.  Elle  n'est  peut-être  pas  aussi  bien  pncée  ni  aussi  solidement 
bâtie  que  la  haute  ville;  cependant  elle  ollic  un  coup  d'œil  agréa- 
ble: la  principale  rue  est  celle  de  TÊcu.  La  population  des  deux 
villes  réunies  était,  suivant  le  dernier  recensement,  de  :2U,80()  hab., 
amqjiels  il  faut  i^loater  hflOO  Anglais  environ.  OnioÊitéM  :  Vhôpi-' 
tal^lÊL  caserne t  la  HMiothèque  publique ,  le mueium^ym  le  mi* 
lieu  de  la  grande  rue  (autrefois  te  grand  séminaire).  Le  muséum 

I)eut  être  classé  parmi  les  meilieures  collections  départementales  de 
a  France.  La  collection  des  armes  et  costumes  de  diverses  nations 
est  très -curieuse;  les  médailles  sont  aussi  très-nombreuses.  On  y 
remarque  également  des  fragments  de  sculptures  des  \v«  et  xvi* 
siècles,  d'un  beau  travail,  dans  lesquelles  se  trouve  un  Jugement 
dernier,  bas-relief  sur  bois  d'un  beau  fini;  la  collection  des  an- 
tiquités romaines,  telles  que  poteries,  verres ,  bronzes ,  monnaies 
et  ustensiles t  trouvés  dans  la  ville  et  aux  alentours,  est  très-re- 
marquable f  tant  par  le  nombre  que  par  la  bonne  conservation.  Ce 
musée  possède  une  des  plus  belles  momies  de  TEurope  ;  elle  ftit  a^ 
portée  de  Biban-ei-Moioui  par  Denon. — La  pilerie  d'bistoire  natu- 
relle offrira  aussi  au  voyageur  de  beaux  spécimens  soologiques.  La 
salle  de  peinture  est  moins  riche;  cependant  elle  renferme  plusieurs 
bons  tableaux ,  entre  autres,  une  belle  marine  par  de  Lacroix, 
Le  Musée  est  ouvert  au  public  les  jeudis,  samedis  et  dimanches 
de  10  à  4  heures  ;  mais,  moyennant  une  petite  rétribution  au  con- 
cierge, le  voyageur  peut  le  visiter  touô  les  jours. 
Dans  le  même  local. 

La  BièUaihèque  publique  ^  contenant  22,000  vol.  et  300  ma- 
nnserita,  dont  plusienn  sont  rares  et  riobement  enluminâi. 

Le  voyageur  visitera  aussi 

La  Càikédrale,  grand  édifice  moderne  d'architectnsa  grecque  » 
commencée  en  1827  par  souscription,  bâtie  sur  remplacement  d'une 
ancienne  église  démolie  pendant  la  révolution ,  et  où  Ton  a  re- 
trouvé, dans  ces  derniers  temps,  deux  rangs  de  piliers  très-curieux 
qui  datent  du  xi«  siècle,  d*après  toutes  les  apparences.  La  50Mi- 
préfecture,  le  port,  —  Tribunaux  de  première  instance  et  de  com- 
merce; entrepôt  de  sel  et  de  genièvre  de  Hollande  j  salle  de  spec- 
ImIs.— Pèche  du  hareng,  du  maquereau  ;  raffineries  de  sucre  et 
de  sd;  tanneries 9  verreries,  savonneries. —Fodri^tiet  d'étoffes 
de  laine,  de  foîence  propre  pour  les  colonies. —  Commerce  :  de  ge* 
nièvrc,  eaux-de>vie,  vins,  liqueurs  fines,  thé,  soieries,  dentelles, 
toiles  fines. 

Colonne  jyapoléon,  A  quelques  centaines  de  pas  de  la  grande 
route,  s'élève  la  colonne  érigée  par  la  grande  armée  en  180'* ,  à  la 
gloire  de  iNapoiéon  et  pour  consacrer  le  souvenir  de  la  première  dis- 
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Iribulion  de  croix  de  ia  Lci^ioa  d'honneur,  (lellc  colonne  est  cou- 
struitc.  sur  les  dessins  de  M.  Labarre,  eu  iaari>i'i2  extrait  Ueâ  car- 
rières (le  Marquise ,  prè9  de  Bouio^e. 
ISm  est  4'oiâf0  dorique  composé,  ot  lariBAiitfe  d^nm  aerottee* 

S Ile  a  Mm.  de  bauteur  et  4  m.  de  diamètre  i  le  piédestal  est  bb- 
uré  de  gradins  et  élevé  sur  une  plaie-forme  carrée.  Deux  socles, 
sur  lesquels  sont  couchés  des  lions  en  bronce,  forment  Fenlrée  de 
l'enceinte;  des  bas-reliefs  représentant  des  trophées  militaires  or- 
nent le  piédestal  ;  et  une  statue  colossale  de  Napoléon ,  coulée  en 
bronze  à  Paris  le  \  juio  a  été  placée  au  Eûauaet  de  la  co- 
lonne le  15  août  I8'ti . 

Ce  monument,  dont  les  travaux  furent  abandonnés  au  départ  de 
l'armée ,  fut  contii^ué  sous  le  règne  de  Louis  XVUl ,  pour  consa- 
erer  le  souvenir  de  sob  retour  eu  France.  Il  n'a  été  terminé  qu'en 
1^41.  Un  escalier  tournaut  sur  Qoyau  plein  et  népaBé  dana  l'in* 
teneur  établit  une  conmiuBicatton  fecueavec  la  plate-terne  au* 
de^qs  du  tailloir,  sur  le  pourtour  duquel  règqe  bbb  rampe  d'ip- 
pui  en  fer.  De  celte  élévation,  ou  jouit  d'une  vue  Immense  et 
magnifique:  on  distingue  parfaitement  les  côte^  d'Angleterre,  le 
château  de  Douvres,  le  mont  Cassel ,  dans  le  département du  liOi'd» 
et  tout  le  pays  à  une  grande  distance. 
On  peut  monter  au  sommet  de  la  colonne  eu  payant  60  c. 
Ruines  de  la  Tour-W Ordre»  Sur  le  somnict  de  la  falaise  à 
droite  du  port»  se  trpuireot  les  ruines  de  I4  lour-d'Ordre,  bâtie  eu 
Van  40  de  l'ère  chrétienne,  par  Gaina  Qiligula ,  empereur  papiaiB. 
Cétait  un  phare  construit  en  briques ,  de  fonne  octogone,  et  il  s'éle- 
vait 4  la  hauteur  de  42  ipètres  du  niveau^  sol;  il  avait  ÛQnze 
étages  qui  allaient  toujours  en  diminuant  vers  le  hauU  Le  premier 
étage  avait  74  mètres  75  centimètres  de  circuit,  et  chacun  des  côtés 
9  met.  26  cent,  de  longueur  ;  la  circonférence  du  dernier  était  de 
13  met.  25  cent. ,  et  les  côtés  de  1  mètre  75  cent.  ;  il  y  avait  une 
porte  à  chaque  angle,  ce  qui  faisait  en  tout  U(i  portes,  non  compris 
celle  de  la  lanterne.  Un  escalier  était  pratique  dans  le  mur  inté- 
rieur. Le  29  juillet  1644,  elle  ^'écroula  avec  dilférenlcs  forlilication». 

Passage  d^Berlm*  Ce  passage,  Lâti  par  M.  d'Herlep  ep  1636» 
est  situé  vis4-vis  du  musée,  daus  la  Grand'Bue»  et  conduit  h  la 
rue  des  Vieillards.  |l  contient  un  grand  nombre  de  magasins  été* 
gants. 

Théâtre^rue  Monsigny,  ouvcrtles  dimanche8,mardis,  jeudis  et 
samedis.  Il  est  bâti  sur  le  jardin  de  l'ancien  couvent  des  Cordeliers  ; 
la  mer  autrefois  venait  battre  en  cet  endroit;  et  lors  de  l'occupation 
de  Boulogne  p^r  titfutl  YIU,  le  eouYcnt  scrvH  d'arsenal  à  UwArinc 
de  ce  prince. 

Gn^q^  anglitih  4tt  bfi»rt  dg  U  1  ttô  doft  YiçUiaias ,  pris  de 
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la  soas-préfeclure.  Lo  bureau  est  ouvert  tous  les  jours ,  depnis  10 
heures  du  matin  jusqu'à  2  heures  après  midi,  et  de  7  à  8  lieures 
du  soir,  afin  de  délivrer  des  certillrals  pour  obtenir  des  permis 
d'embarquement  lorsque  les  paquebots  partent  hors  des  heures  du 
lKirfani« 

Permis  d^embarquBmênt-^Paiiêpùrtt.  Le  bureau  pour  les  per- 
mis d'embarquement  vèi  situe';  sur  le  port,  quai  dèê  Paquêboii. 

Ces  peroUs  Bont  délivrés  gratis  Hux  voyageurs  sur  la  présenta- 
tion deleiirs  paSBfr-ports,  ou  lorsqu'ils  sont  débarqués  à  Boulogne, 
en  désignant  exactement  le  jour  de  leur  arrivée.  Dans  tout  autre  cas, 
il  faut  qu'ils  s'adressent  au  consul  de  leur  nation  ,  qui  alors  les  au- 
torise à  en  obtetiir.  Quelle  que  soit  l'heure  du  jour  ou  de  la  nuit  à 
laquelle  les  paquebots  partent,  le  bureau  est  toujours  ouvert  au 
public  dans  les  deux  heures  qui  précèdent  le  départ.  C'est  à  ce  bu- 
reau qu'on  délivre  aussi  les  paseenoorts  s  it  est  ouTert  tous  les  jours 
depuis  8  li«  du  matin  jusqu'à  4  ou  soir  >  et  les  ^matlclies  et  les 
fêtes  jusqu'à  midi. 

Bain$  de  mer.  L'établissement  se  compose  d'un  grand  salon  de 
réunion  et  de  danse,  d'une  salle  de  musique,  boudoir  coquet  où 
les  dames  ont  un  piano  à  leur  disposition  ;  d'un  salon  de  lecture, 
où  se  trouve  une  nombreuse  collection  de  journaux  français  et 
étrangers,  de  revues  et  autres  publications  périodiques  \  d'un  grand 
salon  de  jeu  i  et  de  plusieurs  appartements  meublés. 

Prim  deê  ba4nê. 

Un  bain  personnel ,  atée  ou  sans  linge  t  une  pmmmi  1  Dr.;  tm 
enfiEUitfTSe. 

Abonnement  de  13  bains,  avec  ou  sans  linge  *•  une  perBoane» 

10  fr.;  on  enfant,  7  fr. 
Abonnement  de  e  bains  «  avee  on  Bans  linge  s  une  personne» 

6  fr.;  un  enfant,  3  fr.  50  c. 

Le  prix  des  dîners  dans  les  hôtels  Varie  de  d  fr.  à  3  fr*  60  c,  et 
les  chambres  de  1  fr.  50  à  2  fr. 

Quatre  omnibus  conduisent  gratuitement  les  baigneurs  et  les 
abonnés  des  divers  points  de  la  ville  à  l'établissement. 

Au  pied  de  la  terrasse  stat,iopnent  deux  grandes  tetttes-baignol'* 
res,  et  traite  voitures  qui  èonduisent  les  baignéora  dans  la  mer, 
ofl  ellea  restent  ]a^u'à  ce  que  le  bain  solt  pris. 

Caneurrence  des  bains  de  mer.  Il  existe  à  quelques  pas  de  Vétn- 
blissetnent  précédent  d'antrei  voitures-baignoires  appartenant  h  la 
.  concutf'ence.  Diverses  voitures  y  sotlt  aussi  attachées  pour  ame- 
ner et  recdnduire  les  baii'nefirs.  Il  y  a  en  outre  beaucoup  de  petites 
baignoires  roulantes.  De  i  autre  cùtc  de  Capécure,  pr«sdu  Chà- 
tillon ,  se  trouve  encore  un  autre  établissement. 
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Boulogne  est  une  ville  In-s-agréable  pendant  la  saison  des  bains, 
et  nous  pouvons  assurer  qu'il  y  a  peu  de  villes  en  France  dans  une 
meilleure  et  pins  agréalMe  situation  topograpliique.  Les  hôtels  y 
sont  excellents;  et,  s'il  en  prend  fantaisie  aux  promeneurs,  on  est 
à  6  heures  de  Londres ,  où  ron  peut  se  rendre  tous  les  Jours  par  de 
ma^rniliques  paquebots  à  vapeur  et  chemins  de  fer. 

Cafés  :  Grnnd'Rue,  1  ;  de  Paris,  rue  Sainte-Croix  ,  6. 

Librairies  et  abonnemetU  à  la  lecture  :  Watei»  rue  de  TÉcu  ; 
Renault,  même  rue. 

Banque  :  Adam,  rue  de  l'Écu  ,18. 

Changeur  :  Haffreingue,  quai  de  la  Flottille,  4. 

Poste  aux  lettres ,  rue  des  Vieillards,  n<>  28.  Ouverture  do  bu- 
reau, 7  h*  du  matin;  fermeture,  8  li.  du  soir. 

JK.  B.  L'estafette  arrlTO  d'Angleterre  tous  les  jours*  excepté  les 
lundis.  Point  de  départies  vendredis. 

Diligences  pour  Paris  :  Messageriei  royales  et  Messageries 
générales^  tous  les  jours  par  Amiens  et  le  chemin  de  fer  du  Nord. 

Pour  Lille  par  St^Oiner.|—  Pour  Sl-Omer,  —  Pour  Montreuil  et 
AbbevlUe»  —Pour  Samer.— Pour  Calais,  etc.— Ptip.»  29,800  hab. 

NAVIGATIO!!  A  VAFEim* 

Paquebots  en  fer  2  fois  par  jour  pour  Folkstone  en  2  heures:  pre« 
mière  chambre  9  fr.  60  c.  ;  Deuxième  chambre  7  fr.  20  c.  —  i  fois 
par  jour  pour  Dauwret  en  2  heures,  même  prix  que  ci-dessus.  -^6 
fols  par  semaine  pour  Londres  en  10  h.  premlm  chambre  18  fr; 
Deuxième  chambre  13  fr.  20  c.  —2  fois  par  semaine  pour  J?amf- 
gate.  Les  paquebots  chargent  des  marchandises  les  mercredis  et 
samedis. 

On  se  rend  de  Folkstone  à  Londres^  en  3  h.  par  le  chemin  de 
fer. — De  Douvres  A  Londres,  en  4  h.  par  le  chemin  de  fer. 

Oi'VRAGE  A  CONSULTER:  Guide  dans  Boulogne ^  in-18,  chez 
Watel,  20,  rue  de  l  Écu,  où  l'on  trouve  tous  les  Guides  Richard, 

Tout  le  pays  que  nous  allons  parcourir  jusqu'à  Calais  est  mon- 
tueux  et  monotone;  en  s'approchant  de  cette  ville,  on  trouve  d'un 
côté  des  coilines  d'un  sabie  stériie  laissé  par  la  mer,  et  de  Feutre 
des  marais  peu  pittoresques. 

A  4  kil.  —  WiMiLLE  (Pas-de-Calais),  joli  village  dans  une  vallée. 
C'est  dans  le  cimetière  de  ce  village  que  sont  enterrés  Pilatre  du 
Rosier  et  Saint-Romain,  qui,  voulant  passer  la  Manche  dans  un 
ballon ,  tombèrent  de  6,000  pieds  de  haut.  Sur  la  route  on  a  érigé 
trois  pierres:  sur  celle  du  milieu  on  lit  le  récit  du  malheureux  évc» 
nement;  à  gauche ,  ringcription  suivante: 

Cet  deux  mortels  des  airs  franchissant  la  barrièrê, 
Et  planant  sar  le  inonde  abaissé  devant  eax, 
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Du  trône  le  plus  glorieux 
Retombaol  dans  la  poussière  , 
Montrent  de  Thomme  aa  nènt  tatStnl 
El  la  tniuleor  «i  l«  néiiit. 

A  droite  ,  en  parlant  de  Pilaire  do  Rosier  : 

Ardent  ami  des  arts  et  de  ta  rérlté. 
An  printemps  de  ses  Jours ,  par  un  noble  courage, 
Le  premier  dans  les  airs  11  a^ourrit  an  panife, 
Bl  péril  êo  ekealii  de  nwBorlalilé. 

Et  au  milieu  y  sous  la  grande  inscription  : 

L'ealtoe,  la  ûmûêmt  el  raalll*  leir  oal  «lefé  et  moiiaMit  ea  l'aiaée  1718. 

MARQUISE  (Pas-de-Calais),  joli  bourg  situé  sur  la  Slack.  On  y 
remarque  une  fonialne  très-abondante ,  même  pendant  les  longues 
léelieresses.  En  face  de  Téglise,  le  voyageur  doit  s'arrêter  devant  on 
tilleul  dont  le  tronc  a  près  de  deux  mètres  de  drconférence;  ton 
feaillage  eouvre  un  espace  prodieieox*  Belles  carrières  de  marbre  « 
raffineries  de  sel ,  brasseries.— jfdfefs:  de  France,  da  Grand-Cerf. 
—         2,560  hab. 

Du  bourg  de  Marquise ,  on  va ,  par  divers  chemins,  au\  carrières 
de  Ferques  et  de  Landretun.  Ferques  est  remarquable  par  une  es- 
pèce de  monument  druidique  formé  d'une  rang(''e  circulaire  de  pier- 
res et  par  les  restes  de  l'abbaye  de  BcaiiUeu  fondée  en  1 160, 

Ambletli  SE  (Pas-de-Calais),  est  un  petit  port  où  l'infortuné  Jac- 

Suesll,  roi  d'Angleterre,  détrôné,  dcbarciua  en  1G68.  Sur  !e  bord 
e  la  mer  on  voit  encore  une  tour,  seul  reste  de  ses  anciennes  for- 
tifications. 

MiMEREux  (Pas-de-Calais),  est  un  village  assez  peuplé,  avec  un 
peut  port  moderne  creusé  par  Napoléon. 

CALAIS  (Paa-de«Ca]ais}.--irdfeXi :  Dessin^  tTè»>bon  ;  la  chanH 
lire  où  coucha  Sterne ,  Pauteur  du  Voyage  sentimental ,  ainsi  que 
cdle  où  reposa  sir  Walter  Scott ,  sont  indiquées  par  les  noms  de 
ces  deux  nommes  éminents  écrits  sur  la  porte;  —  Meurice;  du 
Commerce,  rue  Royale  et  rue  de  Guise;  Bourbon-Condé ;  de 
Bourbon;  Royal  ;  de  France;  de  Flandre,  où  se  trouvent  les  voi- 
lures pour  Saint-Omer.  —  Ancienne  et  jolie  ville  dont  le  port  est  • 
assez  animé;  elle  est  célèbre  par  les  sièges  qu'elle  eut  à  soutenir 
contre  les  Anglais.  Calais  a  une  citadelle;  son  port  est  défendu 
par  plusieurs  forts,  mais  il  offre  moins  d'eau  que  celui  de  Bou- 
logne ,  ce  qui  oblige  souvent  les  voyageurs  à  débarquer  dans  des 
canots.  Cependant  il  est  spacieux,  et  peut  contenir  une  centaine  dé 
bâtiments  de  6  ù  600  tonneaux  dans  son  bassin  à  flot,  terminé  en 
1942,  et  qui  porte  le  nom  ù'Orléan:  Le  faui)Ourg  par  lequel  on 

4. 
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«irrive  de  Paris  forme  une  belle  rue,  nommée  la  faille-Basse^ 
dont  le  terrain  est  toutefois  de  nifeau  avec  celui  de  la  Paille-Haute  : 
celle-ci  a  des  rues  dont  quelques-unes  sont  Irès-élroitcs ,  et  des 
maisons  construites  en  briques.  La  Fille-Basse,  qu'on  appelle 
aussi  Saint-Pierre-les- Calais  ^  est  occupée  par  des  Anglais  qui  y 
ont  lormé  une  manufacture  de  tulle  qui  rivalu^e  avec  ceux  des  fa- 
briques anglaises;  3,000  personnes  y  sont  ot  cupées  à  ce  genre  d'in- 
dustrie. Curiosités:  ravant-deruicrc  porte  d'entrée^  LàUe  en  1G85, 

Sr  les  ardres  de  Richelieu,  le  plus  bàai  morceau  d*aTChiteclare  de 
liais;  la  ptaes  WArwuBs^  eotonrée  de  belles  ■niaifDâ \  YHêM 
de  ville ,  bat!  en  1740,  où  Ton  conserve  le  ballon  avec  lequel  Btan« 
chard  pasSa  de  Dotiirres  à  Calais;  la  Tour  de  Vhorîogé^  dHHe  idr- 
cbitecture  gotliique,  légère  et  éléaante;  T-^d/e/ de  Guise;  les  Ca- 
scrnes;  Y  Eglise  paroissiale  ,  bâtie  quand  les  Ani;lais  étaient  maî- 
tres de  la  ville.  On  remarque  dans  cet  édifice  le  mailre-autel ,  en 
niarbre  d'Italie,  et  dix-huit  statues  de  la  même  matière  :  son  clo- 
cher, très-clevé,  s'aperçoit  de  loin  en  mer,  et  sert  de  phare.  Les 
rcnipaits,  plantés  d'arbres,  servent  de  promenade;  la  côte  à 
droite  est  très-fréquentée  ;  une  autre  jeiée  également  fréquentée, 
du  côté  opposé,  se  prolonge  dans  la  mer.  A  eluique  extrémité  est  un 
fort.  D*une  des  jetées,  on  distingue  par  un  temp3  clair  les  cotes 
d'Angleterre  et  le  château  de  Douvres,  distant  de  3  myn  I4.i3l- 
bliothèque  publique  occupe  le  2'  étage  de  l'hôtel  de  ville,  elle  se 
compose  de  6,000  volumes.  Ouverte  les  dimanches,  mardis ,  Jeudis 
et  samedis,  de  midi  h  2  h.  et  de  5  ù  S  h.  Le  Musée,  qui  ne  date 
qu  (\e  quelques  années,  possède  <!éjà  des  objets  enrieuî,  entre 
autres  une  \i('rge  du  Correge,  dite  la  f  lerge  au  bandeau ^ofîevie 
réccmmenl  à  sa  ville  natale  par  madame  la  pi  incesse  de  Canino.  Ce 
tableau,  peint  sur  bois,  a  47  cent,  de  hauteur  sur  38  de  largeur: 
le  sourire  de  la  Tierge  est  admirable  de  grAce  et  de  suavité*  Ouvert 
les  dimanelicSi  jeudis  et  samedis,  de  lO  à  5  heures.  Uà  saUê  âs 
spM^pUt  rsstanréeeu  1848«  est  fort  agréable,  et  les  peintures  bien 
exécutées. 

('alais  possède  aussi  plusieurs  collections  particulières;  nous  ci- 
terons celles  de  MM.  Benvplant^  cabinet  de  pliysiqne  <  tde  chimie; 

Bonard ^  ornithologie  et  entomoloiîie;  —  Boulanfjer^  tableaux  j 
—  Dévot,  minéralogie  et  reptiles;  —  Pigault  de  Beaupré^  mé- 
dailles antiqurs,  manuscrits.  Commerce:  savonnerie,  iabrl(|ues 
d'ouvrages  d'acier;  pèche  de  harengs  et  de  maquereaux. 

Codlnelf  IfHératfét.'Demottitf,  Leleux,  Legrand.  Bs^nquier^ 
M.  Gullbert,  sur  la  place.  Marchand  de  vins^  Louchet.  Cafés: 
Marine,  l  egrand ,  Eudes,  Bellevue.  Changeur ^  rue  du  Havre. ^ 

Pop.  10,700  hab. 

ifatrieduLa  Place,  géomètre;  de  Pigault  Lebrun,  romaneler; 
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de  Réal  et  Mollien,  voyageurs;  de  la  princesse  de  Canino  (Lucien 
Bonaparte),  née  dans  celte  ville  en  1778. 

OttEfiYAtiinf .  im  fsmhÈB  aifglaim  logent  dàiM  lés  béant  hôtels  : 
Des^iDf  Bourbon-Gondé»  de  Boorboti.  lià  oti  est  senrl  eomme  on  pent 
rétro  en  Angtleierre  ;  on  paye  nécessairement  en  eonséquencc.  knx 
autres  hôtels  on  est  bien  traité,  mais  moins  c^randement  :  diner  S 
et  3  fr.,  vin  n  part;  chambre  l  fr.  à  1  fr.  50  par  jour. 

Bains  de  mer.  L'étal>lissemcnt  des  iiains  de  merde  Calais  est 
ouvert,  pendant  Tété  ,  depuis  le  l"  juin  1837. 

L'ouverture  des  salons  a  lieu  depuis  sept  heures  du  matin  jus- 
qu'à dix  heures  du  soir.  Les  voitures-baignoires  sont  ù  la  disposi- 
tton  des  baigneurs  depuis  le  lever  jusqu'au  coucher  du  soleil. 

L'élablisaeipgpt  renferme,  outre  la  salle  de  réunion  et  de  dansot 
on  cabinet  de  lecture  avec  un  n^ombre  choisi  de  revues  t  de  bro- 
cliores  et  journaux  français  et  étrangers;  une  salle  destinée  aux 
dames,  dans  laquelle  un  piano  est  à  leur  dispositions  une  salle  de 
billard ,  un  buiTet ,  et  tous  les  Jeux  autorisés  dans  ces  réunions. 

Le  mercredi,  l'administration  offre  aux  abonnés  une  goiréc  dan- 
sante, à  laquelle  les  étrangers  sont  seuls  admis,  avec  des  carte» 
demandées  par  un  abonné.  Quand  il  y  a  bal,  les  salons  restent 
ouverts  au  delà  de  l'heure  ordinaire.  Les  autres  soirées  se  termi- 
nent, si  les  abonnés  le  désirent,  par  des  danses  au  piano. 

L'administration  procpre  souvent  aux  abonnés  le  pluisiv  d'enten- 
dre les  artistes  étrangers  en  passage. 

Prix  â»  VahowMimmU  ofo»  haim» 

Pour  une  personne,  10  fr.  pour  un  mois,  25  fr.  pour  la  saison. 
Deux  personnes  de  même  faaùlie«  l£»  fr.  pour  un  mois,  36  fr. 
pour  la  saison. 

Pour  chaque  personne  de  la  même  famille,  au-dessus  du  nom- 
bre deux ,  ?.  fr.  pour  un  mois,  5  fr.  pour  la  saison. 

Les  familles  de  plus  de  cinq  personnes  ne  payeront  que  24  fr. 
pour  un  mois,  &0  Ir.  pour  la  auson. 

On  entend  par  la  mémo  tanlUe  le  père  ^  la  mère  et  les  enflants 
babitant  la  mémo  maison* 

Ptim  dêê  àaim  d$  m$r. 

Voitures-baignoires  conduites  par  des  chevaux  : 
Une  personne  :  un  i>ain  ,1  fr.^  aboQnement  de  G  bains,  5  fr.  ;  de 
12  bains.  9  fr. 
Deux  personnes  :  un  bain,  I  fr.  75  Cé 
Trois  personnes  :  un  bain,  3  fir*  26  c* 
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Omndaii  :  AnglaUt  de  Belgique^  de  Ihïlandêf  de  Suide  et 

Messagmriêi  royales  et  Ménageries  générales^  tons  les  Jours 

par  Amiens,  ou  Arras  et  le  chemin  de  fer  du  Nord. 

Voitures  publiques  :  Messageries  Daudruy  et  C'o  pour  Dunker- 
que,  Cassel,  Lille ,  correspondant  avec  toute  la  Belgique  et  le  nord 
de  la  France  par  le  chemin  de  fer;  pour  Ostende  et  correspon- 
dance avec  tous  les  chemins  de  fer  de  la  Belgique.  —  Diligences 
pour  Saint'Omer,  Boulogne,  Ordres,  Marquise ^  etc.,  etc. 

NAVIGATION  A  YAPEOlU 

De  Calais  à  Douvres  :  par  les  paquebots  de  radministration 
des  postes  françaises.  Tous  les  j.  de  10  h.  à  midi.  Trajet  direct  en 
1  h.  et  i/2.  i'*  chambre  12  fr.  80  c.  —  2*  chambre  8  ir.  40  c. 

On  se  rend  de  Douvres  à  Londres  en  4  heures  par  les  chemins  de 
ifer. 

Les  départs  pour  Douvres  ont  lieu  également  par  les  paquebots- 
postes  anglais.  Départs  tous  les  J.  (les  mardis  exceptés)  avant  midi. 
Mêmes  pfix. 

De  Calais  à  Londres  :  départs  les  lundis,  jeudis  et  vendredis. 
Trajet  direct  en  10  heures  Prix  des  places  sans  nourriture  :  1»' 
chambre  I8  fr.  —  2*  chambre  13  fr.  20. 

Entre  Calais  et  Ramsgate  :  dans  Tété,  tous  les  mercredis. 


ROUTE  31. 

DE  PARIS  A  CALAIS. 

2«  ROUTE,  PAR  Chantilly,  Amiens  et  Abceville,  28  rayr.  8  kiU 
Service  de  nuUle  à  partir  d'Almietn. 


Sl-Denis     roule  24)»  o  m.  9  k. 

Écouen,  I  0 

Luzarchefly  a  1 

Chaniiily.  i  0 

Laigneville,  1  2 

Glennont,  1  0 

Sl-Jusi,  1  0 

Breleuily  i  s 


Fiers  (Somme), 

Amiens , 

Picquigny , 

Ailly-le-Uaut-Clocber , 
Abbeville, 

Abbeville  à  Calais  (o. 
route  ao), 


s 

9 

3 
9 
8 


11 


* 

Avant  £^eotien  on  longe  à  droite  le  Jardin  d'une  jolie  maison  de 
campagne  faisant  partie  de  Fillier»4e'Bel  (Selne-et-Oise),  qu'on 
laisse  de  c6ié. 
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ECOUEN  (Seine-el-Oise).— -ff<3/ei  ;  de  Lille.— Petite  ville  OQ  plu- 
tôt gros  boui  g  bien  Làti ,  trèfi-propre,  et  où  se  tieot  un  marclié  oon- 
Biderable;  il  est  situé  sur  le  pencliant  d*une  colline  couverte  de 
bois  A  Foccldent.  Son  château  s'élève  sur  une  éminence;  dans  une 
des  galeries  construites  par  le  connétable  Xum  do  Montmorency^ 
on  admirait  des  vitraux  peints  sur  les  dessins  de  Rapliaël ,  repré- 
sentant rhistoire  de  Psyché  ,  d*après  Apulée.  La  cliapelle  et  le  dé- 
licieux parc  du  château  ,  ainsi  que  les  aiîréables  jardins  du  mailre 
de  poste,  sont  dignes  d'être  visités.  —  Pop,  1,100  hab, 

D'Écouen  à  Luzarches,  le  pays  est  frais,  ombragé.  On  traverse 
Ménil-Aubry,  villaiie  de  (iOO  à  700  hab.  ;  4  kiloniMres  plus  loin, 
on  longe  la  fontaine,  puis  la  grille  du  château  de  ChamplâtretiX, 
habitation  délicieuse. 

LUZARCHES  (Seine-et-Olse).  Cette  petite  ville  «  bâtie  et  habitée 
par  lesn^s  de  la  deuxième  race,  offre  à  !a  curiosité  des  amis  des 
arts  les  restes  de  deux  châteaux  qui  servaient  de  résidence  à  nos 
anciens  monarques,  l'un  sur  la  droite  de  la  route,  et  l'autre  sur 
la  gauche.  Commerce  :  grains,  fal)rique  de  dentelle.  C'est  un  sé- 
jour fort  agréable  :  Uousseau  faisait  ses  délices  des  premenades 
qui  l'environnent.  Beaux  points  de  vue  dans  les  environs.  —Pop^ 
1,400  Aaô. 

Le  chemin  est  toujours  aussi  varié ,  les  paysages  aussi  enchan* 
teurs.  On  passe  entre  les  bois  de  Jioyaumont,  belle  ruine  aothl^ 
que ,  à  gauche ,  et  à'HMvaux  à  droite  ;  puis  on  traverse  la  ri-i- 
vière  de  Thive^  et  on  gravit  la  montagne  de  la  Morlaie, 

CHANTILLY  (Oise).  — fli^léli  j  de  Bourbon-Condé  ;  d'Angle- 
terre.—Boorg  qui  doit  son  agrandissement  à  la  maison  de  Condé. 
Les  maifons  sont  jolies  et  à  toits  d'ardoises.  Une  rue  belle  et  spa- 
cieuse a  été  construite  par  le  dernier  prince  de  Condé,  qui  y  fonda 
un  hospice  richement  doté  par  sa  munificence.  De  belles  fontaines 
publiques  sont  alimentées  par  la  machine  hydraulique  de  la  iVo- 
r,eite.  L'église,  bâtie  par  les  princes  de  Condé,  est  d'une DOnne 
anliitecture.  A  l'entrée  du  parc,  est  le  théâtre  où  Jadis  Badne, 
Boileau  et  Molière  venaient  récréer  les  liHsirs  du  grand  Gonde.  Le 
palais ,  admiré  par  sa  magnificence  et  sa  grandeur,  qui  servait  de 
résidence  aux  Montmorency  et  aux  Condé,  fut  détruit  par  la  ha- 
che révolutionnaire.  Le  duc  de  Bourbon  a  relevé  en  partie  cette 
belle  propriété ,  que  vont  visiter  surtout  les  Anglais  ;  la  maison  go- 
thique de  la  reine  Blanche  mci  itérait  seule  le  voyage  de  P^ins  à 
Chantilly.  Cet  édifice,  aux  souvenirs  historiques,  s'appelle  le  châ- 
teau de  la  loge  de  Fiarmes.  Commerce  :  Chantilly  est  toujours 
renommé  pour  sa  dentelle  de  soie,  appelée  blonde;  on  y  compte 
maintenant  sept  grands  établissements;  manufactures deporeelaines, 
poteries ,  tabletteries  en  bois  et  en  tôle,  de  toiles ,  filatures ,  tissage 
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de  coton.  Mais  ce  qui  accroît  la  reiiominée  de  Chantilly  c'est  Mm 
bippodrome  et  ses  courses  de  cbeyaux*  La  magnifique  pelouse  de 
Chantilly  rassenible  chaque  année  les  membres  les  plus  à  la  roodé 
du  Jœkey^CM  et  toutes  les  célchrités  chevalines.  Voit.  pub. 
tous  les  jours  pour  Paris  et  SênlU*.  —  Pop.  3,400  hah» 

Ouvrage  A  CONSULTER:  Promenades  ou  Itincrairc  des Jardini 
de  Chantilly.  Paris,  179!  ,in-8o,  avec  de  belles  planclies. 

Le  pays  que  l'on  parcourt  est  varié  et  agréable  ;  par  intervalles 
assez  rapprochés  on  rencontre  des  villages.  C'est  d'abord  : 

Creil  (Oise) ,  jadis  ville  de  quelque  importance,  et  où  Ton  voit 
les  restes  du  château  qui  renferma  Charles  VI,  les  ruines  de  l'ab- 
baye de  St-Evremond  dont  le  chœur  est  encore  debout,  un  pont 
sur  rOise,  de  construction  Uzarre,  et  des  points  de  vue  très-nitUh 
resques.^Pop.  2,800  hab,— Chemin  dé  férée  Creil  à  Compiègne. 

Dans  la  commune  de  Nogent-la-Vierge  (Oise),  à  kilom. 
nord  de  Creil  et  à  100  mètres  à  sîauche  de  la  grande  rôute,  est 
une  grotte  curieuse  découverte  en  181 G  et  dans  laquelle  on  a  trouvé 
une  grande  quantité  de  squelettes  appartenant  à  l'époque  gauloise. 

Puis  vi^^nt  I.i\>coi:rt  (Oise) ,  village  dont  les  environs  ressem- 
blent à  un  jardin.  On  y  remarqueles restes  du  château  bâti  sous 
Louis  XIll. 

Mais  ce  qui  intéressera  Tlvement  le  voyageur,  c^est  le  monumeht 
simple  élevé  à  la  mémoire  du  doc  de  la  Rochelbocauld-Llancoort^ 
de  cet  homme  de  bien ,  dont  toute  là  vie  fut  consacrée  au  soula- 
gement de  ses  Semblables*  9oh  corps  repose  au  milieu  dn  parc, 

d'après  ses  désirs. 

CLKRMONT  [Ohc).  —  Hôtels  :  le  Croissant,  TËpée.  —  Jolie 
ville,  riche,  commerçante,  ctsiéiie  d'unr^  sous-préfeclure.  Delà  le  - 
rasse  du  château,  qui  sert  maintenant  de  maison  de  correction  pour 
les  femmes,  on  a  de  beaux  aspects,  une  nature  riche,  variée,  et 
pleine  de  mouvement  <  t  de  vie,  surtout  de  la  promenade  du  Cha- 
tellier.  Elle  possède  une  bibliothèque  de  0,000  volumes.  Com- 
mercé :blés,  linge,  toiles  de  Hollande,  brasseries*  filatures  de 
coton.  —  p'oit  puo.  pour  Beanvais,  QrandviUers.  urève-Ckeur, 
Complégne,  en  correspondance  avec  le  chemin  de  fer  du  Hord.-* 

Pop.  3,200  hab. 

Environ  à  1  kil.  on  trouve  le  village  et  on  longe  à  gauche  le  part 
Frrz-JAMES  (Oise)  ;  on  avance ,  et  on  rencontre  bientôt  le  chàteaU 
ÔLArgenlieti^  puis  de  belles  carrières  de  pierres. 

A  Saint-Félix  (6  kil.  e  nviron),  se  trouve  un  des  dépôts  les  plus 
riches  des  coquilles  fossiles  des  environs  de  Paris. 

BUETEUIL  (Oise). —Hôtels:  l'Ange,  d'Angleterre.—Gros  hourg, 
avec  fabriaue  renonimcc  de  souliers  ;  pépinières.  L'air  qu*on  t  res- 
pire est  salubre,  BreteuU  est  mal  bfttt  et  mal  pavé.  On  y  reiilarque 
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Fanciennc  abbaye  tie  Sle-Maric,  détruite  et  rebâtie  en  lOiî).  Com- 
merc^  :  blo,  cidre  et  bestiaux,  f^oii.  pub,  tous  les  jours  pour 
lioiitoldtcr,  RoyCf  Grandvjllers,  Beauvais,  en  correspondance 
avec  le  clienito  de  fer  dn  Nord*— Pop.  2,&G0  Aa6» 

A  1  kil.  de  la  ville,  ae  voient  les  ruines  d'une  eîté  bâtie  par 
les  BoDiaioâ  ;  on  y  a  décoaTert  des  médailles  romaines  et  gauloises» 
des  restes  de  souterrains,  d  j  murailles:  ces  vestiges  sont  ceux  de 
Brantuspmtiwn  dont  il  est  fait  mention  dans  les  Commentaires 
de  Cé.-ar. 

AMIENS  (Somme).  —  Hôtels  :  de  France,  rue  Royale,  bonne 
maison  ;  d'Angleterre;  dt;  la  I^oste;  de  l'Abreuvoir;  des  Message- 
ries; du  Commerce;  du  Berccau-d'Or.— Cette  ville,  métropole  des 
jimàiani  '  devint  la  capitale  de  la  Picardie.  C'est  aujourd'hui  le 
chef-lieu  au  déparlemeol  de  la  Somme.  Elle  est  située  sur  la  rivière 
de  ce  npm*  Cest  le  siège  d'Qpe  cour  royale  i  d*un  ëvéclié ,  d*un  tri- 
bunal de  commerce,  d'un  tribunal  de  première  inataoce,  d'une 
apadémie  et  d'un  eoU^  royaL  Cette  ville  est  célèbre  par  le  traité 
de  1S02.  On  montre  aux  étrangers  la  salie  où  fut  signée  cette  espèce 
de  trêve  que  les  poliîiiiiies  appellent  la  petite  paix — Curiosités 
la  Cathédrale  ^  l'un  des  plus  beaux  monuments  gothiques  de 
France,  la  nei'  surtout  est  admirable  par  l'harmonie  de  toutes  ses 
parties.  On  reniai ijue  imi  Liculiôrement  la  beauté  el  la  IilUc  propor- 
tion des  colonnes;  il  y  eu  a  l2G,  dont  44  sont  détachées.  Celles  qui 
entourent  le  chœur,  et  qui  sont  adossées  au  mur ,  donnent  un  son 
semblable  à  celui  des  cloches  :  e^est  ce  qui  les  fait  appeler  eolonnu 
9mw»nie$.  Celle  qu*on  connaît  sous  le  nom  de  pUi$r  ionnant 
étonne  par  la  force  du  son  qu'excite  la  moindre  percussion.  On 
admire  les  stalles  du  chœur,  chefs-d'œuvre  de  menuiserie,  de 
sculptiire  '  t  (le  patience,  au  nombre  de  1 l/autel  à  la  romaine 
est  inagnin*(ue  :  derrière  rst  une  gloire  d'une  grande  richesse,  ou- 
vrage de  Dupuis;  la  chaire  à  prêcher  est  d'un  beau  travail.  Les 
chapelles  méritent  en  général  d'être  visitées.  Celle  qui  occ  upe  le 
rond-point  du  chœur  est  appelée  petite  parpiise:  en  face  est  le 
plus  beau  ton:))>eau  que  renferme  l'église,  celui  du  chanoine  Lucas, 
remarquable  par  le  chef-d'œuvre  de  Blasset,  sous  le  nom  de  GéwU 
ou  JEnfani  pUisreur.  Ce  pobte  édifice  fut  commencé  en  1120,  d'a- 
près les  plans  et  sous  la  conduite  de  Rubert  de  Luzarchcs,  mais  il 
ne  fui  terminé  qu'en  1209,  par  Thomas  et  Renault  de  Corrnont. 
Trois  vastes  et  profonds  portails  conduisent  dans  rmtt'ricur  du 
temple;  les  iirches  sont  support(Ts  par  une  longue  s*  rie  de 

atat44€«  dansd^  nipbest  servant  dej^Uicrs,ct  u^)c  multitude  de 

1  In  /tae»  âSÊ^wênm  Mfomll,  pU  m  tiMfiM  mmùaiinemorà  dedi- 
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stalucUos  tiennent  lieu  de  moulures,  de  sorte  que  le  front  prin- 
cipal olTre  une  masse  de  sculptures  de  la  plus  grande  beauté.  Sur 
la  porte  centrale,  les  bas-reliefs  représentent  le  Jugement  dernier; 
les  statufis  sont  celles  des  12  apôtres.  Sur  la  porte  de  droite  se 
trouvent  la  Mort  et  TAssomption  de  la  Vierge  ;  sur  celle  de  gauche 
est  la  légende  de  saint  Firmin,  l'apôtre  de  la  Picardie.  Âu-dessus  de 
ces  portails  court  une  ligne  de  statues  colossales  des  rois  de  Fraocet 
derrière  laquelle  on  aperçoit  une  rosace  magnifique;  et  le  tout  est 
couronné  de  2  belles  tours  non  terminées. 

Du  centre  de  la  croix  que  forme  cette  cathédrale,  le  voyageur 
peut  contempler,  dans  tout  son  éclat,  les  trois  magnifiques  rosaces 
ornées  de  verres  peints  d'une  grande  beauté;  chacune  de  ces  ro- 
saces peut  avoir  30  mètres  de  circonférence ,  et  elles  ajoutent  beau- 
coup à  la  splendeur  de  cet  imposant  édifice,  dont  la  longueur  est 
de  138  m.  80  c,  la  largeur  de  32  m.  CO  c.  et  l'élévation  des  voûtes 
de  44  mètres  j  du  pavé  au  coq  il  y  a  130  mètres. 

C'est  dans  la  cathédrale  d'Amiens  qu'en  1329 ,  Edouard  m ,  lOi 
d'Angleterre,  fit  hommage  de  la  Guyenne  à  Philippe  de  Valois. 
C'est  aussi  dans  cette  même  église  qu^en  i386,  Isaiieilede  Bavière 
fût  mariée  à  Charles  YI. 

Dans  Véglise  Saint-Remi,  l'on  admire  un  tombeau  en  marbre 
blanc,  noir  et  jaspé,  de  Nicolas  de  Lannoy,  connétable,  et  de  son 
épouse:  c'e^^t  un  cnef-d'duivre  de  sculpture  de  Nicolas  Blasset.  Une 
belle  statue  est  celle  de  la  Vierge:  elle  fut  donnée  aux  Prémontrés 
par  le  grand  Condé  ,  après  la  luitaille  de  Rocroy;  elle  est  dans 
la  chapelle  de  JYolre-JJame-de-Bon-Secours ;  ï ancien  château 
d*Afnitn$.  Il  ne  reste  de  cet  édifice  ,  détruit  en  1117,  qu'une  pri- 
son souterraine  où  saint  Firmin  souffrit  le  martyre  en  303.— L'2fd- 
tel  de  ville  f  bâti  par  Henri  IV,  où  se  trouTent  de  beaux  tableaux 
de  Boucher,  VIen  et  autres ,  envoyés  par  le  gouvernement  lors  du 
traité  d'Amiens,  en  1802.— La  Halle  au  blé.  La  bibliothèque  pu- 
blique contient  environ  57,000  vol.  et  400  manuscrits  dont  plu- 
sieurs curieux  :  livre  des  psaumes  du  VII 1*  siècle;  Traduction  de 
THistoirc  des  croisades  de  Guillaume  de  Tyr,  remplie  de  minia' 
tares;  copie  du  porme  de  Cruce  de  Raban  Maure;  recueil  de  mi- 
niatures iu-i.  Fiijuiic  Dibliorum.  —  Maisons  curieuses  :  cloître 
de  la  Barge ,  n®'  2  et 4,  du  14'  au  15*  siècle  ;  rue  des  Vergeanx,  59 
et  59  bis^  sculptures  de  la  renaissance  ;  fe  Loais  du  roi,  passage  de 
ce  nom ,     5  ; — TtMeaux:  au  Musée;  dims  Te  yestibule  du  palais 
éi>iscopal  ;  on  croit  que  l'Entrée  de  François     à  Amiens  est  de 
Léonard  de  Vinci.  —  Le  lycée,  maintenant  le  collège,  et  la  prélec- 
ture, méritent  d'être  visités  par  l'étranger.  Noos  citerons  encore 
le  cabinet  de  physique  et  d'histoire  naturelle,  le  jardin  botanique, 
la  salle  de  spe^rtaclc,  les  bains  pubUcâ  et  les  pépinières»  Les  ruea 


Digitized  by  Google 


BOVtB  34 .     DB  A  CALA».  —  PLIXBCOURT.  73 

d'Amiens  sont  larges  et  droites,  et  les  places  spacieuses.  Les  lun- 
laines  publiques  sont  nombreuses  et  d'un  joli  eUet.— !.a  Hautoye , 
hors  des  murs  d'Amiens ,  est  une  agréable  promenade.  —  Com- 
merce :  le  tissage  de  veloon  est  sa  principale  industrie  ;  manu- 
fictnres  de  pannes,  Telours  dUtreeht^  moquettes,  camelots  ;  fabri- 
qaes  de  laine,  de  coton,  de  lin,  de  satins,  rubans.  — ExcellenU 
pâtés  y  que  nous  recommandons  aux  gourmets,  chez  D^od.— 
Cafés:  des  Arts ,  du  Bosquet ,  Vincent.  — Chemin  de  fer  du  nord. 
Plusieurs  départs  chaque  jour  pour  Paris,  Arras,  Douai,  Lille,  Va- 
lencicnnes  et  la  Belgique. — Diligences,  Tous  les  jours  pour  Mont- 
didier,  Saint-Quentin,  Corbie,  Albert,  Abbeville,  Bouen,  Bcau- 
?ais ,  DouUens ,  en  correspondance  avec  le  ctiemin  de  fer.— Pop. 
46,100  hab. 

Amiens  est  la  patrie  de  Pierre  TErniite ,  qui  le  premier  préclia 
la  croisade;  de  Gabrielle  d'Estrées,  maîtresse  fevorite  de  Henri  IV; 
de  Dncange;  du  poète  Giesset,  auteur  de  Vert-Vert  ;  de  Delambre, 
astronome. 

Ouvrages  a  coksoter  :  «  Guide  de  V étranger  à  Amiens,  »  par 
M.  C.-A.-N.  Garon,  in-18,  Ghei  Garon-Vitet»  place  du  Grand- 

Marché ,  n"*  1 . 

Chez  le  même  :  «  Description  de  la  cathédrale  d'Amiens^  »  par 
Gilbert,  l  vol.  in-8**,  avec  planches;  ouvrage  estimé. 

«  Lettres  sur  le  département  de  la  Somme  y  »  par  Dusevel. 

Château  d'Oeilly,  2  myr.,  remarquable  par  son  parc,  de  belles 
terrasses,  de  Tieux  ormes.  C'est  dans  le  cimetière  au  village  que 
reposent  les  restes  du  fils  de  M.  le  comte  de  Ghoiseul-GouAfer. 

Hors  de  l'un  des  faubourgs  d'Amiens  était  le  célèbre  pensionnat 
de  Saint' AcheuL  Dans  l'arrondissement  d'Amiens  on  va  Ylslter 
les  ruines  de  l'église  des  ci-devant  bénédictins  de  Corbie^  con- 
struite, dit-on,  en  664 ,  par  sainte  Bathiide.  Le  portail  est  très- 
curieux. 

On  sort  d'Amiens  par  la  porte  d'Antoisc,  et,  longeant  cette  pro- 
menade à  gauche,  on  laisse  la  Somme  à  droite.  La  route  est  belle 
et  les  campagnes  vont  s'élevant  un  peu;  il  y  a  quelques  villages, 
quelques  maisons  éparses ,  et  des  bouquets  d'arbres  qui  rompent 
l'uoilèrmlté  de  la  vue. 

PIGQUIGNY  (Somme),  bourg  câèbre  par  Fentrevue  de  Louis  XI 
avec  Edouard ,  roi  d'Angleterre.  Il  ne  reste  plus  que  des  raines  de 
son  ancien  château,  célébré  par  madame  de  Sévigné.  De  ces  ruines^ 
qui  forment  deux  terrasses,  on  a  une  vue  magnifique.— Poji* 
1,5(MJ  hab, 

Kn  quittant  IMcquiiiny,  la  route  traverse  la  Somme  et  son  canal. 

A  2  kil.  est  un  camp  allril>ué  à  César. 

Flix£C0I]rt  (  Somme  ) ,  grand  village  de  1,600  hab. 
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hiiinédiaieiuent  aprèà  ce  village,  naus  passons  k  MièYr«»  «nanite 
les  villages  de  Mouflersy  ViUtt  et 
AiUTy  avec  son  relais  de  poste ,  puis  BéiHmtmti  et 
Aamiiu  (vt  lottte  ao). 


ROUTE  32. 

CmmmMIiùn  de  C^laiê  d  Dunkêrque^  4  myr.  2  kil, 

Gravelines  («.  roule  43j ,  2  m.  2  k.  |  Dumkirque  («.  wmkê »  s  o 


Tilmas, 

DoulleiMy 

AuxY , 
Uesditt^ 


BOUTE  sa. 

D'Amiens  à  Calais ,  16  myr,  5  kil. 


im.  sk. 

1  4 
1  9 
I  t 


Montreuil,  3  l 

De  MontredilèOAUlS 
(V.  rouie  SO)»  T  t 


ROUTE  34. 

lyjàbbeville  à  SI- Orner ^  8  injr.  7  kil. 

Camkft  iai.Ok.  lAmsU,  t  e 

Hesdin»  t     1     1 8Alln««0mi  9  i  • 

Fruiost  t     i  I 

HESDIN  (Pas-de-Calais).  —  Hôtel:  de  la  Croix-Blanche.  —  Gettd 
petite  ville,  fortifiée  et  assez  bien  bâtie  en  briques,  est  située  au 
confluent  des  rivières  de  la  Canche  et  de  la  Ternoise,  La  pré- 
munie (|p  ces  doux  rivières  la  traverse  en  cnlicr,  et  remplit  en 
même  temps  les  tnssés  qui  entourent  ses  superbes  remparts.  Cette 
ville  est  assise  au  milii  u  <l(  s  prairies,  des  canaux ,  des  vergers,  des 
jardins  et  des  bois,  mais  la  stagnation  des  eaux  des  fossés  et  des 
canaux  imprègne  l'air  de  miasriies  llcvrcux.  On  y  remarque  riiùlel 
de  ville  et  dea  promenades  charmantes  dans  les  environs.  Com- 
meretfrfàbriqae  de  bonneterie,  brasserie,  tannerie,  briqueterie» 
tuilerie,  four  à  chaux.  jToiturêê  publiques  pour  j4bbeville,  et 
.4rras.  Patrie  de  i'abbé  Prévost  et  du  général  de  génie  Garb4.«- 
Pop.  3,300  kab^ 
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FRUGES  (Pas-dc-Cala58),  bourg  ou  petite  ville  de  3,050  hab., 
dont  le  cominerce  consiste  en  moyenne  drapeiie.  ii  possède  une 
sonree  â>aii  minérale. 

A  9  kll.  aprôi  le  iMfiMMi  #ATRMri«  (Pu  éi.  Calrts) ,  on  sontre 
des  restes  de  la  chaussée  BmMhMuê,  On  entra  diiii  un  valleo 
délicieux ,  armé  par  VAa;  quelques  UMisons  réandnes  au  milieu 
des  haies  ^ives,  de  tapis  de  verdure,  Ibmeiit  le  viUag»  de  ^i-  - 

St-OMER  (Pas-de-Calais),  yfudomnropolis.-Hdteli.'Venui  de 
la  poste  ;  du  Commerce  ;  le  Canon-d'Or  ;  trAnaleterre  ;  de  Londres  ; 
du  Nord;  la  Double-Croix-Noire.— Cette  ville,  place  de  guerre  an- 
cienne et  forte,  sur  l'Aa,  est  crande  et  assez  bien  bâtie;  ses  rues 
sont  belles  et  quelques-unes  assez  larges.  CuriotUéti  les  fontaines 
fmbiiqmn,  la  place  d'^ftnei,  VHôM  4$  irilis,  BoeTellenenieoii- 
struit,  el  ^ol  mérite  dMirs  "Mlé;  la  four  éê  SwêwhBKHkk^  iasie 
de  la  magnifique  abbaye  de  ce  nom.  La  Cathédrale ,  ne  1008, 
échappée  au  vandalisme  de  ITM^esl  un  édiflce gothique,  rempli 
de  beautés  du  premier  ordre  :  on  admire  l'intpriour,  le  buffet  d'or- 
gues, orné  de  colonnes  corinlliiennes  ;  les  chapelles  avec  dos  reliofs 
en  marbre  blanc,  dans  l'une  desquelles  est  un  tableau  de  liubens; 
la  chaire  suspendue  entre  deux  piliers  ;  la  tombe  de  saint  Orner,  et 
une  statue  colossale,  connue  sous  le  nom  du  grand  Dieu  de  Thé- 
rouanne'y  une  horloge  d'un  niécauisme  compliqué.  Dans  la  rue  St* 
Bertin,  à  l'opposé  de  la  cathédrale,  se  trouvent  les  ruinas  ÛeVé^ 
glise  abbatieUe  de  Saint-Bertîn  ^  qui  passait  pour  un  des  plus 
nobles  édifices  gothiques  de  la  Flandre  française  :  ce  qui  en  reste 
maintenant  consiste  dans  une  1  elle  tour  du  15*"  siècle,  du  sommet 
de  laquelle  on  a  une  jolie  vue  dv  la  ville.  Ce  fut  dans  les  murs  de 
cette  abbaye  que  le  faible  Clolaire  111,  dernier  roi  de  la  l^*^  race, 
termina  ses  jours;  ce  fut  là  aussi  que  Thomas  Recket  chercha  un 
refuge  lorsqu'il  fut  l)anni  d'Angleterre  ;  Véglise  des  Jésuites,  ach  - 
vée  en  1G3G ,  a  un  aspect  majestueux  j  les  deux  canaux  de  Sl-Omer 
à  Calais  el  à  y/i'rcj  deux  salles  d'armes  dans  Tarsenal,  près  de 
l'Aa.  Les  églises  du  SaintSipulcre ^  de  Saint-Denis^  du  Col- 
lège^ existent  encore  t  celle-c!  est  cnrieuse,  à  cause  de  ses  tours  et 
de  son  toit  en  bois.  Saint-Omer  possède  un  théâtre;  une  belle  m- 
«err^cponr  la  cavalerie;  un  «rarna/ construit  en  1781 .  surles  bonis 
de  l'Aa;  un  collège  royal;  un  séminaire^  pour  l'cdmation  des  ca- 
tholiques anirlais  et  Mandais;  il  remplace  le  cclrhre  collège  des 
jésuites  :  Daniel  O'ConncIl  y  a  fait  ses  (HudO'  pour  (Hrc  prclro;  une 
bildiolliè  iiic  cuulenanL  environ  18,000  vol.;  des  li  ilmnauv  de  pre- 
mière instance  et  de  commerce  ;  une  sous-prélcctuic.  Se»  Pi'^^S* 
nades  sont  les  remparts,  les  bords  du  canal  et  Tavenue  dait  Wte 
de  Calais.  Cammeree:  mannfiictura  de  draps,  flanelliir 
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fortes ,  savon ,  raffineries  de  socre ,  fabriqaetde  pipes,  la  pk»  teUe 
de  l'Europe,  et  élabliBaaiiieDt  à  Tiaiter.  f^oic.  pmè.  pour  Anas» 
DoQkerqae,  lille.— Pop.  19,000  hab. 

Ewewsions  :  à  Arqoes,  2  kil.;  château  très-aacieD,  donne  en 
€01 ,  par  Valbert,  à  l'abbaye  de  Saint-Bertin. 

A  LoNGCET^EssE ,  2  kil.,  oii  sont  les  sources  qui  alimentent  toutes 
les  fontaines  de  Saint-Omer. 

A  Blandecques,  4  kil.,  où  l'on  voit  des  moulins  à  eau  dans  un 
site  charmant. 

A  Clvirmarais  ,  4  kil. ,  où  evislait  autrefois  une  abbaye  lrè»-ce- 
lèbre  de  l'ordre  de  Ciic^iux:  l'église^  l'abbaye  étaient  magniA- 
qnes;  il  n'en  reste  qae  des  mines.  CuH^tiHê  :  les  îles  floUantca. 

A  13  kiieni.  de  Sl-Omer  sont  les  ruines  de  l'ancienne  et  puis- 
sanleTille  deTHÉROOAMNE^  détruite  par  Charles-Quint  et  qui  n'est 
pins  anjeard'hai  qn'on  panne  TiUaflsde  7  à  IM)a  habUanla. 


ROUTE  as. 

D'Amiens  à  Arra$ , 

jKir  te  chtmin  de  fer.  (Voyez  la  route  58,  de  Paris  à  Lille 
par  le  Ghehin  de  fer  du  Nord.) 


ROUTE  36. 

Amiens  à  JÀtte , 
par  U  chemin  és  fer.  {r.  twXt  b».) 


ROUTE  37. 

D'Amiens  à  Boulogne-sur-mer ,  par  le  chemin  de  fer^ 

12  mjfr. 

Picqaûuiv(«.roal«3i),  im.9  k.  lEUples,    ^  '  f 

Aiiefiia(«.mii3#%  s    t    I  Boologiii  (a.  lOMo  lo),  2  s 
U€Ms«»      .  i     •  I 
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ROUTE  38. 

IfAmmB  à  Rouen  ^ 
par  la  Botêiière^  ii  myr.  a  kiL 


QaeYanvilliers,  l  m.  8  k. 

Poil  (V.  routa  30),        o  o 

Aumale,  1  7 

Neafchâtel  (Seine-Infé- 
rieure), 3  'S 


La  Boissière,  i  S 

Vert-Galant,  i  4 

BouBN  (O.  roQla  i'*),     i  5 


AUMALE  (Seine-Inférieure),  petite  ville  très-ancienne.  Elle  est 

agréablement  située  sur  le  penchant  (riine  colline  baignée  par  la 
Bresle;  à  peu  de  distance  de  ses  murs,  on  remarque  les  ruines  de 
l'ancienne  porte  de  V abbaye  d*yftilchy.  Elle  possède  dans  ses 
environs  des  sources  d'eaux  minérales  qui  ont  la  réputation  de 
celles  de  Forges.  —  Pop.  2,000  haà. 


BOUTE  39« 

D'Amiens  à  Beauvais ,  6  myr. 

Fiers,  im.  9k.  1  Noiremont,  i  2 

Breieuil,  1     S    |  B&ao vais  («,  routa  30) ,  1  a 


BOUTE  40. 

D'AbbeviUe  à  Calm^  par  St-Omer^  12  myr.  7  kil. 

D^Abbavilla  à  BâtoMmer  |  Ardres .  o  8 

(t).  route  34),  8  m.  7  k.    Galaw  («•  rottta  80),      i  0 

LaHecousse,  i      6  | 

LA  RECOUSSE(Pa8-â0<kaai8),aflaeiJoli  Tillage,  avec  une  an- 
berge  fort  propre. 

ARDRES  (Pas-de-Calais),  petite  mais  forte  ville  de  guerre,  si- 
tuée au  milieu  des  marais  :  près  de  là  est  le  Camp  du  Drap  d'or^ 
village  ainsi  nommé  à  cause  de  l'entrevue  de  François  1*'  et  de 
Henri  Vlll,  roi  d'Angleterre,  qui  y  déployèrent  une  grande  ma- 
gnificence. Curiosités:  le  canal ,  les  casernes,  le  manège  cou* 
Tert  el  TàlMreiiTOIr*  —  Pop.  2,200  hab. 
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A  G  k.  ô* Ordres  estGuiNEs  (Pas-de-Calais),  place  forte^ jadis, 
mais  dont  les  fortiflcations  ont  été  démolleB:  sa  population  est  de 
4J00  hab.  Son  c<mimerc6  comlste  m  frains,  en  bestiaux  et  en 
Tolailles. 

A  4  k»  é'Ardres ,  on  tnvirse^  sur  un  double  pont  nommé  le 
Pont  sans  pareil,  les  doux  canaux  de  St-Omer  à  Calais,  et  d'Ar- 
dres  h  Graveîines ;  ouvrage  unique  en  son  genre,  dit  M.  Vaysse 
de  VilUerSy  et  qu'il  iàui  im  juur  dessous  t  si  Ton  veut  en  juger  le 
travail. 

ROUTE  41. 
Di  ShOmer  à  Ain^  1  liiyr.  8  kil. 

t^laltte  riche  et  variée  ;  on  traverse 

Arques  f  Pas-de-Calais  V  petite  ville  dotlt  les  sept  écluses  sufle 
canal,  récinse  carrée  et  l'église  gothique  méritent  d*étre  visitées j 
au  milieu  de  la  grande  ruese  trouve  une  horloge  solaire  dont  la 
devise  est  remarquable  :  Aspiciendo  ismscisf  puis  Backingkem 
Saint-Martin,  --Pop.  2,100  hab» 


ROUTE  42. 
De  Sl^Omer  o  Baulogne'-iurHner,  ô  rnyr.  1  kil. 

LamoUe-Bayengbem,     i  m.  4  k.  i  Bouloûne-s.-uëh  (v. 
Golemberg,  i     s    |   roula  so),  i  9 

C'est  un  diminutif  des  montagnes  du  Forez:  le  pays  est  stérile; 
les  habitants  ont  quelque  chose  de  sauvage  dans  leurs  manières  ; 
ils  spot  peu  obligeauts ,  peu  iMspiiaiiers. 


ROUTE  4S. 
D$  St-Ofner  û  Grav%Un$$^  8  myr.  1  kiL 

La  Rmastti  i  m»  6  k.  |  Ghayiuiiii,  l  6 

î^a  route  est  plate  $  on  c6toie  un  canal  qui  serrait Jadla  à  la  oavi* 
galioo.  Rien  qui  vienne  réeréer  Vèm^iMn^» 
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GRAVELINRS  (Nord).  — i^<Wel:  Lesur.— C'est  «ne  ville  ap?ez 
forte  à  Tembouchui  e  de  l'-^a.  On  cite  avec  raison  l'exquise  propreté 
de  son  hôpital  ;  les  rues  sont  MIm,  les  maisons  bien  bâties ,  et  les 
fiaeês  pMiqiiei  M  agréables.  L'aspect  de  cette  tlile  est  m  ne  peut 
flM  Irme ,  el  l'air  y  têi  asseï  asaleain ,  entoaréa  qn'elie  est  de  ma- 
lais. On  dait  employer  quelques  instants  à  visiter  ses  casernes ,  sa 
aHadelle,  son  port.  Curioiités  :  le  mausolée  de  M.  Metz  ,  à  ^é^lise 
paroissiale  ,  du  à  Girardon.  Graveîines  possède  un  petit  port  com- 
mode et  fréquenté  par  le  cabotage^  pèche  de  iamoiuei  du  hareng 
^  du  maquereau. 

En  1520,  l'empereur  Charles-Quint  fit  une  visite  {\  Henri  VIIÏ, 
roi  d'Angleterre,  qui  se  trouvait  à  Graveîines,  à  son  retour  de  l'en- 
trevue qu  il  avait  eue  avec  François  l"  au  Camp  du  Drap  d'or. 
Foiu  pub.  Jkm  Un»  laa  Jam  pour  Oofèla^  Dnnkêrque;  et  plu* 
alaan  fala  par  aeaialfie  (par  aao)  pour  (j^^Omer.-^Pdf».  5,300  kdb. 

Il  part  daDttPtofiia^toaileB  samedis  »iinabaK|uepoiir  Gnnri- 
Mmb» 


ROUT£  44. 
J)e  St'Omer  à  Lille 7  myr. 

Cassel,  9  01.  1  k.  j  Anaenliéres.  l  S 

BaUieal,  S     0    iLuab,  l  • 

La  route  de  St-Omer  ù  Casse!  peut  être  faite  en  2  heure? ,  bien 
que  la  dernière  partie  du  parcours  présente  une  montée  très-escar- 
pée qui  conduit  au  sommet  de  la  montagne  sur  laquelle  eâl  situé 

CASSEL  (  iNord),  —  hôtel  :  du  Sauvage,  bien  tenu ,  où  ie  voya- 
geur doit  s'arrêter  pour  jouir  d'un  des  panoramas  les  plus  vastes  do 
rEarope^ 

Catl0  Mtite  ?ine  est  asaiaa  aur  la  croupa  du  pittoresque  mont  de 
Cassai*  Da  la  sonunlté  de  ea  aaeai  on  aaaiiialt  la  mer  qui  n'est 
qu'à  34  k.»  près  de  iÛO  villages  atlU  vilhs,  ca  qui  forme  un  des 
plus  beaux  panoramas  de  la  France.  Ces  villes  sont:  Dunkerque, 
Bergueg,  Hondsehoote,  Fumes,  Nieu[t<)rt,  Oslende,  IkugeSjPo- 
peringue,  Dixniude ,  Ypres ,  Courtray,  Mcnin,  Lille,  Baillcul,  Ar- 
mentiéres,  la  Bassée,  Bélhune,  MervlUe»  Saint-Venant,  Lillers, 
Estaire,  Lagorguc,  Hazebrouck,  Aire,  Sainl-Omer,  Ardres,  Calais, 
Graveîines,  Bourbourg,  Arquât  Thérouanoe  et  CassoL  On  pourrait 
akMiter  Douvres^  qu'on  distingue  quelquefois  par  un  temps  serein  ; 
Sum^H^wâê^  /f^Oan  ^  et  d'Mraa  vHtaa  lia  Flandre ,  que  le  pre« 
miar  paysan  nonmiera  àTéttiager* 
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80  AOUTfi  45.  —  DS .  PARlâ  A  ABBBVlIXfi. 

Canel ,  ancienne  pkmloite  »^«ttiei]^|<Miiaiitiii  oiiMrtè^  Jiman* 
teleei.a6s  mes  sont  propres  efroniées  jAaeone^'iiiie^  HmtaiiOé  Lès 

maîsonsjn'ont  qu'un  otage  et  sont  1^  entretenues.  CwriosUêês 
:  V église  paroissiale ,  les  restes  du  couvent  des  JésuitêS'r  lanurf- 
rtV;  Vanrien  hôtel  de  ville,  bâlimonl  do  construction  espagnolCt 
,  d(^vaiil  i('(juol  î^o  tidiivr  mio  fcnlainc  iii;mnirnni!\  \)cu\  do  sos  an- 
-  cicnnes  portos,  colles  d'^  /Z/  r  et  de  Berlues,  ont  vW  construilos  par 
les  Horaaioâj  le  château  moderne,  dont  les  jardins  sont  ma&m- 
fique3.  ^ 
Les  ToyageursTisftent  aussi  les  ruines  d'un  château  féodal,  clevc 
,  8ii9les4fbfi8  d'ane  lonr  romaine ,  qui  avait Templacé  un  fort  gau- 
-m%\ les  Jardinait  le  parcde  fenJe^général  Vandamme^  naUf.de 
iDOtte  Yilte  :  on  admire  leur  disposition  et  le  goût  qui  a  présidé  à  îenr 
arrangement  ;  l'écurie  surtout  est  remarquable  par  sa  grandeur. 
Commerce-.  fal)riques  d'huile,  chapeaux,  dentelles,  bas.  Foiu 
pub.  tous  les  jours  pour  /.iV/e,  Duukcrque,  —  Pop.  4,200  hab. 

BAlLrErL(Nord).  —  Hôtel:  lo  Faucon. -Villo  jdus  peuplée  ot 
plus  conunerçanto  que  Cassel  :  est  assez  agréable.  Jadis  ville 
forte,  elle  est  aujourd'hui  démantelée;  ses  rues  sont  bien  per- 
cées, et  ses  maisons  construites  avec  goût;  le  dessus  des  portes  est 
décoré  de  sujets  religieux.  CMo<<f et  :  l'ancienne  église  de  St- 
Vaatt  et  le  ci-devant  «olf^^dlf  Jii^U$.  Commerce  :  fabriques 
de  rubans  de  fil;  faïence,  poterie,  toiles,  dentelles,  serviettes, 
fromacro  est  i  nié  desgounnets»  etc.  Foit.  puà.  tous  les  joursfwir 
IMle  et  Diitikerffifc,  —  Pop.  10,1  iO  hab.  H 

ARMENTIKHFS  f  Nord  ).— Hôtels  :  lo  Comto-d'Ecmont  ;  le  Lion- 
tl'Or;  lo  Cointo-d'Er^taini:.  —  Cette  ville  est  située  sur  la  Lys,  qui 
féconde  SCS  environs,  facilite  le  conjuioice ,  et  rend  son  s<''jnnr  à  la 
fois  sain  et  agréable.  Elle  est  environnée  do  superbes  prairies  qui 
sont  d'une  grande  utilité  pour  blanchir  les  toiles.  Commerce  :  liniie 
de  table,  toile  à  caneaux,  bonneterie,  fil  de  lin,  poteries,  bri- 
ques, amidon,  savon,  sel,  liintures  de  coton,  tanneries  Âmt  les 
^"êuifSBent  estimés^  eliantiers  de  constmction.  /^olf«  j^d/IMiflbs 
Jours  pour  Lille.,  Bailleul,  Dunkergue,^Popm  8,000  Âaèi-*^  * 
ULLË  (Nord),  ^oyas  route  ^. 


4^ 


■     '   .   KOUTE  45. 

^'  i .  i>B  PARIS  A  ABBEVILLE  (3  routes). 

i      j  .  1'*  RoutK|  PAR  Beauyais ,  15  oufr*  7  Uh  .  U  ' 

(^oyeijroutedO*)  .     a<  on  i 
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aouTB  47«  — >  b'abbbvilib  au  haybb.— eu.  84 

V 

2*  moOTK»  VA»  Chantilly  et  Avibiis»  17  myr»  I  fcll* 

[Voyez  route  3t.) 

lyAbbwilU  à  Si'Falwy  (Somme),  2  m>r. 

3«  ROUTE,  PAR  LE  CHEMIN  P£  FER* 


ROUTE  46. 

D'Abbemlle  à  Strf^aiery  {Seine-Infér.) ,  9  myr.  7  kiL 

TtlinM,  im.8lu  i  Dieppe,  1  9 

Eoy  te     |B(Hijri|4imt.  1  $ 

ToqaefUle,  i     2     ISt-yalsrt,  t  4 


ROUTE  47. 

Commumcolfoii  d'jébbmlle  au  Havre  y  17  myr.  1  kil. 

l^Abbeville  à  St-Valery,  9  m.  7  k. 

(Voyez  la  roQle  précé- 
dente.) 


Cany,  l  a 

Pécamp  («•  rouie  26),   1  9 

Goderville,  1  J 

Epouville,  1  4 

Le  Havre  (v.  route  23),  1  6 


h*u4bbeville  à  Eu  la  route  est  mal  entrotonne.  A  droite,  du  côté 
de  la  mer  en  allant  à  Dieppe  ,  on  aperçoit  les  vesUge»  <i*ua  camp 
romain  appelé  Camp  de  César  ou  Cité  de  Limes, 

EU  (Seine-Inférieure),  Aucum,  —  Hôtels  :  du  Cygne,  où  est  la 
poste  aux  chevaux;  de  l'Union,  où  descend  la  diligence  d'Abbe- 
ville.-- Petite  .ville  qui  date  du  x**  siècle,  sur  la  Breêh^  dans  un 
Talion*  Elle  en  fm  eemmer^te.  ManafiietDresde  toUee,  deatellee 
fi^on  de  ValmeUwMê ,  serrarerie  »  saTonnerles  ;  le  oentre  de  cette 
petite  localité  eel  occupé  par  one  place  de  peo  d'étendae  où  se  tient 
le  marché. 

Curiosités  :  V église  paroissiale ,  dont  l'aspect  est  lourd  et  pe- 
sant. Elle  est  placée  sous  l'invocation  de  Notre-Dame  et  ôe  satnt 
Laurent  de  Dublin,  Cet  édifice  appartient  au  sjyle  ogival  pri- 
mitif. Frappé  de  la  foudre  en  1455,  c'est  à  cette  époque  qu'il  faut 
rapporter  la  construction  dutranssept,  de  la  nef,  et  les  voûles  des 
chapelles.  Le  grand  portail,  d'une  belle  simplicité,  se  compose  de 
tiola  entrées  à  ogives ,  et  d'nne  Immense  fenêtre  également  ogi yale 

6. 
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placée  au-dessus  de  la  porte  du  milieu ,  et  dans  laquelle  est  encadré 
un  magnifique  vitrail  donné  bar  le  roi  Louis-Philippe.  Les  deux 
portes  latérales  sont  eannonléee^imMd'aiie  toétre  plus  petite 
et  à  menaox«  La  longueur  de  Téglise  est  de  82  m*  82  c.^  sa  largeur 
de  26  m.  80  c,  etaatiaateur  sous  clef  de  voûte,  20  m.  78  c.  On 
devra  faire  attention,  dansTintérieur,  à  laclialre,  à  la  balustrade 
et  aux  tableaux  de  la  cfiapelle  de  saint  Laurent,  archevêque  d'Ir- 
lande; au  saint  Sépulcre,  placé  dans  la  chapelle  des  Sept-Dou- 
leui  s,  et  composé  de  statues  de  grandeur  naturelle  d'un  assez  bon 
style. 

L'église  a  été  restaurée  par  le  roi  Louis-Philippe ,  qui  l'a  enrichie 
de  vitraujL  peints  provenant  de  la  manufacture  de  6èvrec.  Dans  la 
crypte  qui  s'etena  sous  toute  la  longueur  du  chœur  et  du  sane- 
tuaire»  avaient  été  déposées  vue  série  de  statues  historiqws  «(ul 
furent  mutilées  en  1798  »  (Bljet^  péle>*inélé  comme  des  décombres» 
Mais  le  roi  vient  de  Ikirc  rétablir  ces  stalnes  représentnnt ,  pour 
la  plupart,  les  comtes  d'Eu,  leurs  femmes  et  leura  enliants.  Les 
statues  des  femmes  sont  placées  à  gauche. 

Eu  est  particulièrement  remarquable  par  son  château,  apparte- 
nant au  Roi,  qui  en  a  hérité  avec  le  comté  d'Eu,  par  sa  mère,  fille 
du  duc  de  Penthièvre.  Ce  château  est  un  vaste  bâtiment  en  briques 
rouges,  avec  pilastres  en  pierre,  peu  élevé  et  surmonté  de  toits 
aigus  en  ardoises,  ayant  quelque  rapport  avec  le  palais  des  Tui- 
leries. Il  présente  ose  façade  de  04  m.  19cent«  Après  avoir  appar- 
tenti  tour  à  tour  aux  Lusisnan,  aux  Brienne,  aut^TArtolSt  aûx 
GlèVes  et  aux  Salnt-Po) ,  Il  est  arrivé  aux  Guises ,  et  a  été  rebâti , 
en  1578,  par  lïenri  de  Lorraine  le  lîalafré,  d'après  les  plans  de 
Pierre  Lcroi ,  nrcliitecte  do  F^oauvais.  Ce  château  a  été  considéra- 
blement auiimenté  et  merveilleusement  orné  par  le  Roi.  Les  nom- 
breuses salles  qui  le  composent  renferment  une  collection  de  por- 
traits historiques  au  nombre  de  !,100  environ,  comprenant  ceux 
de  la  famille  royale  et  des  membres  des  lignes  diverses  des  comtes 
d'Eu. 

L'une  des  parties  les  plus  belles  et  ^  sans  contredit  «  les  plus  in* 
téreasantes  da  chAteau  »  est  la  galerie  des  Gitfses;  mil  korl  de  grand 
salon  de  réception.  Elle  est  remplie  de  ^oHmKb  m  eette  Mmllle» 
On  s'arrête  avec  intérêt  devant  l'imaee  de  Claude  de  Lorraine ,  fof^ 
tant  l'armure  et  l'épée  avec  1es<|nelles  il  combattit  à  Marlgnan  ; 
devant  celle  de  Franc^ols  de  Lorraine,  duc  de  Guise,  qui  fut  blessé 
au  visage  devant  Boulogne  par  une  lance  anglaise.  Le  portrait  de 
son  flls,  le  duc  Henri ,  auquel  une  blessure  reçue  à  la  bataille  de 
Dormans  et  qui  l'attelf^nit  aussi  A  la  joue  ,  fit  donner  le  surnom  de 
^oltt/Vé,  attire  également  l'attention. 

ui  aiiapslle»  dont  la  décoration  présente  un  mélange  d'architec- 
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ture  gothique  et  italienne ,  renferme  un  bon  tabkwu  de  aaini  Cliar- 
kê  mnmikt  domiiiil  It  iwitimnton ,  quelques  beiuit  ttiran 
piittlt,M4e«<Ai  «n  pirtleà  la  mairalMUire  ëe  ièfrce,  d'après  les 
dessins  de  Clienavara.  L'une  de  ces  vitres  représente  sfiinte  Amélie 
en  prière,  à*9prè»  les  cartons  de  Paul  l>elaroelie«  Li  MMMièque 
occupe  les  deux  salles  qui  guifent  la  chapelle. 

Le  pai  r,  renferme  \Q  hect.;  planté  d*un  grand  nombre  d'arbres 
de  haute  futaie,  parmi  lesquels  dominent  les  ormes  et  les  lit^tres, 
Il  eM  disposé  en  terrasses.  On  >  a  prati(|iié  un  canal  et  plubieurs 
éUmgs  qu'alimente  la  Breslc.  A  la  uauclie  du  château ,  11  existe  en- 
core quelques  vieux  hétics,  sous  les  hranches  desquels  le  lialafré 
4eeutâlt  les  plaintes  et  les  requêtes  de  ses  vissaui ,  el  complotait 
cMrtn  m  soMraln.  eoMner  ee  eoimslr»  le  rsl  les  a  tblt 
fHÊMÊimr  4'ui»  iMtaiMe,  sor  kufitelle  eetie  inaenpiHm  a  été  ]rta«- 
aie  par  asQ  aadvat  OeH  à  Témibrê  êê  9ê$  kitm  wê9  Uê  Omtm 
i0fMi<enl  §êmr  em%Hil  au  \ti*  sièelê. 

A  rcxtrémité  du  dom  ine,  se  trouve  une  terrasse  d'où  Ton  d<*- 
couvre  la  pellte  baie  dans  laquelle  sp  joite  la  Bresle  aii.mdonnant 
la  morne  et  sauvage  vallée  k  laquelle  elle  donne  son  nom.  Sur 
cette  terrasse  e>8t  placée  la  lanterné,  pavillon  en  biitines  hàli  par 
cette  pauvrt  Mademoiselle  pendant  son  exil  à  Eu,  exil  qu'elle  avait 
eneouru  en  reXusant  de  se  soumettre  aux  royalei^  volontés  de  f  oo 

cansiB  Lavis  mv  y  ei  d'ëpaoser  la  ffam  ai  parai vtique  ? o{  4a  Pm^ 
lapak  LavMNllitppa  a  Mi  rastawrer  «b  pafVfllMi  al  1%  amé  <ia 
priîilaiai  lapidiaatam  las  piindpaMii  ivé^fdianls  da  la  via  4eaefta 

prlneease. 

En  la^S ,  la  reine  d'Angleterre ,  aoeempa|tnée  du  prince  Albn  t, 
son  mari,  visita  dan»  aaCle  antique  demsure  le  rc^  Coui^pHtippa 
at  la  reine  Amélie. 

Sur  la  Bresle,  non  loin  du  palais  du  Roi,  l'habile  mt^nniHert 
M.  Pakham  a  formé  un  maarniliqueélah!i>i€cment  indiislii»'!.  \\  ct in- 
siste I®  en  «ne  scierie  mécanique;  c'est  là  que  se  font  Icé  toq- 
oeaux  destinés  à  mettre  en  baril  les  biscuits  de  mer ,  et  qu'on  a  j^rî- 
paféaaralèi  siaail  •antià  éeMtsanaanMsqn'toaenvaymen 
âigÉrtai  t^âniHlMMiàMéfà  eaMrique  leMseultée  mer; 

en  un  OMttlHi.  à  iulla. 

On  devra  encore,  avant  de  quitter  la  ville  d'Eu,  visiter  Y  église 
du  Collège^  autrefois  celle  des  jésuite?,  qui  furent  établis  daui 
cette  ville  par  le  Balafré,  f.e  portail ,  accompai^né  »1e  deux  tou- 
relles octogones,  présente  trois  ouvertures,  et  oftVe  dans  la  partie 
du  milieu  deux  étages  supportés  par  des  colonnes  que  surmonte 
un  fronton  terminé  par  une  troix  en  pierre.  L'inscription,  qui  vient 
d'être  redorée ,  rappelle  que  cette  chapelle  a  été  construite  itux  f^ais 

éa  fathsiiaa  éa  €lèves,  épaM  ia  Haarl  4e  QiHae.  €eHe  ^isa 
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raifenne deax magnifiqaes  tombeMix,  élevés.  Ton  à  la  fondatrice, 

et  l'autre  au  prince  son  époux ,  assassiné  à  Blois  ;  ils  sont  attribués 
à  Germain  Pillon.  Ce  fut  dans  cette  église  qae  Boardaloue  prMia 

son  premier  sermon. 

£u  est  la  patrie  des  frères  Anî^uicr  (François  et  Michel)»  sculp- 
teurs célèbres  du  xvii»  siècle.— Pop.  4,000  hab^ 

ExcuTiions,  —  Omnibus  pour  le  Tréport. 

Le  Tréport  (Seine- Inférieure),  petite  ville  maritime  sur  la  Man- 
éhe,à  4  kil.  d'Eu,  à  34  kii.  de  Dieppe  par  la  route  qui  traverse 
Eu  «  ou  seulement  2S  kil.  par  la  route  départementale  de  Griel  au 
Tr^ort  par  Floques. 

Le  Treport,  principalement  port  de  pécbe,  est  situé  à  VmSbWk^ 
dinre  de  la  Bresle.  Le  Roi,  depuis  qudqnes  années,  a  ordonné, 
pour  ramélioration  de  ce  port,  d'immenses  travaux,  parmi  les- 
quels on  doit  citer  la  canalisation  de  la  Bresle  jusqu'à  Eu,  de 
sorte  que  les  navires  d'un  petit  tonnage  peuvent  remonter  jusqu'à 
ce  point.  L'église ,  bâtie  pittoresquement  sur  une  éminence  à  la- 
quelle on  arrive  par  un  escalier ,  a  été  édifiée  vers  le  milieu  du 
XIV*  siècle.  A  l'intérieur ,  on  remarque  plusieurs  pendentifs  d'une 
projection  extraordinaire,  un  saint  sépulcre  avec  baldaquin  gothique 
en  bois ,  Tantei  de  la  Vierge ,  et  à  l'extérieur,  la  porte  d'entrée,  en-' 
richie  de  curieux  et  délicats  ornements.  Le  Tréport,  probablenieiit 
VuUcrioT  poTtui  de  Jules  César,  renfermait  Jadis  une  abbaye  fon- 
dée par  Robert,  comte  d'Eu ,  en  105fi.  — Cette  petite  ville  a  reon 
dans  ses  murs  Henri  IV,  Louis  XIII  et  Louis  XIV,  et,  le  2  sep- 
tembre 1843,  la  reine  Victoria  et  le  prince  Albert  son  époux.  Le 
Tréport  n'est  qu'à  170  kilom.  de  Paris,  par  la  route  de  mauvais. 

Bains  de  mer  très-fréquentés  depuis  quelques  années. 

LE  BOURG-DUN  (Seine-Inférieure),  grand  village  avec  poste  de 
gendarmerie.  L'église  est  du  xv  siècle. 

SAINT-VALERY-EN-GAUX  (Seine-Inférieure).  —  HôtéU  :  Pi- 
card ;  de  France.— Ge  joli  port,  bien  abrité  et  mleuxbAti  que  Si- 
Faiêry-^wr^ùmme,  est  moins  commerçant  que  ce  dernier.  Lss 
campagnes  en  sont  charmantes;  ses  riches  initurages  nourrissent 
des  moutons  ainsi  que  de  belles  bétes  à  cornes.  Curiosités:  la  vue 
prise  du  pont,  et  son  église  située  sur  une  haute  colline.— -Pou» 
5,400  hab, 

CANV-BARVILLE  (Seine-Inférieure),  petite  ville  ou  gros  bourg 
orné  d'élégantes  habitations.  On  y  remarque  un  joli  château  dont 
le  parc  renferme  des  eaux  vives.  Commerce  :  t(jilcs,  blés,  bes- 
ttaux,  bulles.  Voit.  fmd.  tous  les  jours  pour  Dieppe^  le  JJàvre^ 
F écamp ,  et  2  fois  la  semaine  pour  itoueti.  —  jPm.  2,100  Aa6. 

GODERViLLE  (Seine-Inférieure),  Joli  TiUage  dans  le  fond  d*nn 
vallon.  Les  campagnes  qui  i'enYhronnent  sont  cnltiyéea  am  Mbu 
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fipOUVILLE  (Selnc-lnfér.)  est  moins  considérable  que  Goder- 
vaiê;  les  campagnes  en  sont  égiilement  riches.  Un  petit  ruisseau 
arroee  Ëpouvillei  on  y  trouve  une  impeterie. 


ROUTE  48. 

DB  PARIS  A  AMIENS. 

PAR  GHAMTiLLTf  12  myr.  8  kil. 
IF*  route  31 ,  de  Parié  à  CalaU.) 

(Voyez  aussi  la  route  par  le  Chemin  de  fer  bu  Mord,  page  91.) 

I  ■  ■  ■ 

ROUTE  49. 
OtNinnufiteolton    Amiens  à  Dieppe  ^  1 1  myr.  2  kil. 

QaeTaaTilliers,  i  m.  s  le.  |  Neufcbâtel  (Seine4n(.)>  2  s 

Poix  ,  0     9     I  Pommerevai ,  l  4 

Asaale,  i     y    iDis^pb  («.  route  27),    2  9 


ROUTE  50. 
Ifjimienê  d  Dunkerque^  15  myr.  3  kil. 


Talmas , 

DouUens, 

Prevent, 

Si-Pol(Pa8-de-Gftl«is), 

Pernes , 
LiUers, 


m.  6  k. 
4 

5 
3 
3 
1 


Aire  (Pas-de-Calais),  l  s 

Hazebrouck,  1  s 

Gassel,  l  s 

BergueSy  3  0 

DOMKBRQim,  I  0 


ROUTE  61. 

PAmim»  mm  Eaux  de  Forges  par  Gaillefantaine , 

9  myr.  3  kii. 

QoeTauTilliers,  1  m.  8  k.    Neufcbâtel  (Seine-lnfé* 

Poix,  0      9  heure),  %  S 

Aumale,  1      7       Gailiefoniaine ,  i  6 

POROBS,  3  • 
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ROUTE  52. 
ly Amiens  à  St-Q¥milim^  8  myr.  4  kiL 


Villen-BrelonDeux  9  I  «••ki 
Pauconcoarty  l  9 

Pérosne ,  I  d 


tilMivak(âlline),        i  7 

SàiiiT-QuENTixf  (Atone  )  »  1  e 


R0UT£ô3.  I 

DE  PARIS  A  B£AUVA1S. 

PAR  BfiAOjiOMT-fiUR-Oise ,  7  uiyr.  2  kil. 

{F.  M>ui6  se.) 

ROUTË  ô4. 
Cdmmunfc«rffon  de  iBeauDoîi  à  Dieppe  ^ 

far  Gùumay  et  Forgei^  10  myr.  4  kil. 


Vivier-(f  Angers,  IIIU|k« 
Gourna  J-CD'Bray ,        1  Ç 


Pommereval,  ft 
Bois-Robert,  | 
DifiPPE  (V.  roate  2)),  1 


K0UT6  M. 

pK  PARU  A  B0UL0GNfi-SIJR4MU;R, 

PAR  LE  CHEMIN  DE  PEE. 

I^ar  Clermont ,  Âinkm>  iU>t>€fviUe  »  Montreuil ,  26  myr.  8  JgH. 
Voir  pour  1»  âiMit|lllon ,  rentes  58  et  30. 
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DE  PARIS  à  DUNKERQIIË  (2  rûulç$). 
\^  nom,  pkA  MuEHSi^aàiKt^Pot,  ET  (U$3fiLt  28  ttiyr*  9  UL 


DOULLENS  {^omme^j-^HêMn  du  Grand-Turo)  des  Quatre-Piis- 
Aymon;  de  l'Europe. —  Cette  petite  ville,  bftlio  au  commencement 
dii  xvi«  siècle  et  fortiftée'par  Vauban,  a  des  manufactures  d'étoifes 
de  lin,  <itc.,  et  fait  un  commerce  considérable  en  grains,  l)estiaux, 
chanvre,  etc.  Sa  douWe  citadelle  est  une  des  plus  belles  do  la 
France.  I.'église  St-Martin  est  remarquable  par  son  architecture 
et  par  la  légèreté  des  piliers  qui  soutiennent  sa  voûte.  C'est  le  siège 
«Ttine  m«»i)rélAeliire,  «I H  tMMUem  ûê  fmffmtÊÊÊÊomu 
ffHÊlb.  iDiis  tes  Jours  poH»  ji^m^lêm^  Attms  iVl^Mi  Aitê^  €Mfiê, 
une.  ^Pop.  4, 100  hâb. 

FREVENT  (  Pas-de-Calais  )  est  un  de  fcès  bourg»  dont  la  pro- 
preté rappelle  quelques  villages  de  Suisse.  —  Pop.  3,300  haè. 

I  j\  ronle,  bordée  d'arbres,  s'embeilit  à  mesure  qu^on  approche  de 

SAINT-POL  (Pas-de-Calais)— //dfe/«:  d'Angleterre;  du  Nord;  de 
France;  de  la  Poste.  —  Petite  ville  renommée  par  se»  eaux  miné- 
rales, ses  huî!e«,  ses  nankins,  ses  plants  de  tabac. — St-Pol  est  chef- 
lie«  de  préfecture,  a  un  collège  communal,  une  société  d'agricul- 
ture^ une  société  des  antiquaires^  une  bibliothèque  fHibiiquis 

VBl.  101  m  MH  9sm6èk  On  y  reiMarque  quelques  riiliM  #i 
#M»  iiwMis  iMbmûB$mve/teM  té  M4^ol,  «I  MiMHiiai»  f  M- 

toire.  —  Pop.  S. 200  hêA, 
Près  de  là  est  AziifcotiiT,  vHIa^  tvoiiQéièlmfftr  kl  fkMn 

des  Anglais  sur  les  Français,  en  1415. 

Route  toujours  asréaWe,  arbres  d'an  beau  vert,  habitation  élé- 
gantes, blanchies  au  dehors.  Si  Toq  visite  ces  habitations,  on  eil 
frappé  de  la  propreté  qui  y  règne. 

LlLLERS  (Pas-de-Calais).  —  Hôtels:  du  Cygne  j  de  l'Europe. 
—Jadis  ville  fortifiée,  aujourd'hui  chef-lieu  t)e  êitttwi,dW  qa<WB 
Iteureux,  m  iuHieti^''ttnè  Mie  ^laMi  «M  Mtt«tii«MMi% 


De  t^aris  à  Amiens  («. 
roule  31),  I2iii«8k« 


Lillers, 

Aire  (i^as-ilMïaUis), 
Hatebrottck, 


i  3 
4  • 


f  0 
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on  y  troove  de  belles  et  de  bonnes  eaax.  C'est  à  Lillers  que  fàt  foré 

le  premier  puits  artésien  exécuté  en  France.  —  Pop,  5,200  hab» 

AIRE  (  Pas-de-Calais).  — -  Hôtels  :  d'Angleterre;  de  France;  de 
la  Treille.  —  Jolie  ville  et  place  forte ,  au  confluent  de  la  Lys  et 
de  la  Laquelle.  Ses  fabriques  d'huile,  ses  savonneries,  ses  porce- 
laines, ses  filatures,  Thotel  de  ville,  la  place,  l'cglise  de  Saint-Paul, 
ses  casernes,  et  surtout  ses  fontaines,  vrais  jets  d*eau  naturels,  dont 
le  mécanisme  est  très-ingénieux  ,  voilà  ce  que  le  voyageur  doit  re- 
marquer à  Aire.  Dans  \  église ,  dont  l'extérieur  a  été  reconstruit 
en  1765,  est  une  chapelle  où  est  appenjcLu  un  tableau  représentant 
Hérodiade  recevant  la  téte  de  saint  Jean-BapUste.  C'est  un  tableau 
à  fiire  poufiTer  de  rire.  Fait.  pttb.  fous  les  Jours  pour  Bétkwnê^ 
Arras ,  SaitO'Omer.  —  Pop.  8,300  hab» — Aire  est  la  patrie  de 

Malebranchc. 

HAZEimoUCK  (Nord.)  —  Hôtel:  des  Trois-Chevaux.— Chef- 
lieu  de  sous-prëfecture,  sur  le  canal  du  même  nom,  dans  un  pays 
frais  et  fertile.  La  plupart  des  propriétés  sont  bordées  de  saules  ou 
de  peupliers.  Curiosités:  les  rues  bien  percées,  les  maisons  élégan- 
tes, la  place,  la  tour  de  l'église  paroissiale  de  8^  mètres  de  haut ,  la 
flèclie  à  jour  et  en  pierres  blanches  ;  l'hôtel  de  ville,  qui  date  de 
1807  à  1820,  avec  une  jolie  colonnade;  la  sous-préfecture,  édiûce 
également  moderne  ;  la  bibliothèque,  ridie  de  4,000  yoL;  le  nuK 
HPiain  à  tidwc  qui  ooeope  les  bâtiments  de  raneiea  couvent  des 
auguatins ,  construit  dans  le  xiv*  siède;  lEibriques  de  toiles,  aayioiif 
brasseries,  tuileries  ;  imprimerie,  etc.  —  Pop*  7,400  Aa6. 

CASSEL  (  V.  route  44  \ 

BERGUES  (Nord).  —  Hôtels:  de  la  Poste,  petit  et  bon;  laTête- 
d'Or  ;  l'Ange.— Petite  ville  fortifiée,  sur  la  Colme.  Elle  communique 
avec  Fumes  et  la  mer  par  un  canal  qui  peut  porter  des  navires 
de  300  tonneaux. — Bergues  est  défendue  par  deux  forts ,  le  fort  • 
Lapin ,  le  fort  Suisse.  Elle  a  trois  portes  principales,  dont  cha- 
cune aboutit  à  une  grande  route.  Bergues  est  un  s^onr  malsain  ; 
ses  eaux  stagnantes ,  qu'on  connaît  dans  le  pays  sous  le  nom  de 
moérat,  y  causent  de  fréquentes  maladies.  Curiosités:  la  grande 
place,  VUâiêl  de  ville,  qui  date  de  1664,  et  dont  Tarchitecture  est 
très-gracieuse  ;  le  Beffroi,  construction  hardie  et  élégante  de  60 
mètres  d'élévation  ;  V église  de  Saint- If^inox,  où  l'on  voit  14  pe- 
tits tableaux  sur  cuivre,  attribués  à  Robert  Van-Hoecq.  On  remar- 
que k  la  Bibliothèque  un  Boccace  du  xv*  siècle,  et  un  superbe 
psautier  de  la  même  époque.  Cette  collection  contient  environ 
5,000  vol.  Musée  ne  renferme  encore  que  quelques  tableaux, 
parmi  lesipiels  se  trouvent  des  Rubens,  des  van  DycIl,  des  Brau- 
wers,  etc.  CmifiMrcf  t  beurre,  fromage,  etc.  Tous  les  lundis  11  se 
ueat  à  Bergues  uamaiehé   bM  Uès-important*  Foil.  |Nf6.  toon 
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les  jours  pour  Dunkerque ,  Lille  ;  plusieurs  fois  par  jour  ^  bar- 
que pour  Dunkerque»^P(^  6,000  Aa6. 

Un  cbemin  4e]M]age  coniattit  deBergûei  à  Fum$$  eo  3  h.  en- 
Tlron  ;  la  distance  est  de  36  kil.  On  pam  par  Hohdschoote,  irUle 

de  4,000  hab. 

DUNKEKQUE  (  Nord)  ,  — //f^e/*  :  du  Cbapeau -Rouge  :  table 
d'hôte  à  1  heure  et  à  5  heures;  dîner  3  Ir.,  vin  2  fr.,  chambre  de 
l  fr.  26  c.  à  1  fr.  50  c.;— de  Flandre,  bon  et  pas  cher;  table  d*hôte 
à  6  heures,  bien  servie,  prix  :  2  fr.  50  c»;  dtijeuuer  l  fr,  76  c.;— 
du  Sauvage.  —  de  la  Poste. 

Dunkerque,  ville  maritime  et  piace  forte,  possède  une  sous-prc- 
fiMlare,  ayec  tribunal  de  première  instance  et  de  commerce ,  di- 
rection des  douanes,  bourae,  salle  de  spectade.liibliothèquc  publi- 
que de  7,000  vol.  qui  renferme  un  Digeste  de  Florence,  in-folio  fort 
curieux.  Curiosités  :  la  façade  de  St-Eloi^  composée  de  dix  belles 
colonnes  d'ordre  corinthien,  surmontées  d'un  fronton  grec,  d'après 
les  plans  et  les  dessins  de  Luis,  et  à  l'imitation  du  Panthéon  de 
Rome  :  la  dépens^  de  cet  édilice  monta  à  760,000  ir.  En  face  se 
trouve  le  beau  beffroi  gotliiciuo,  renfermant  un  joli  carillon.  Le 
collège  élevé  sur  renipiacenienl  de  l'antique  église  des  jésuites;  le 
port,  beau  et  vaste;  le  canal  se  remplit  à  la  marée,  et  n'est  éloi- 
gné que  d'un  fort  kil.  de  l'Océan;  les  deux  bassins  de  construc- 
tion; le  pins  Important  est  entre  deux  rangées  de  bâtiments  uni- 
I6rmes  et  parallèles  ;  la  rade,  une  des  plus  belles  de  l'Europe  ;  le 
ipial  niacieux  qui  conduit  de  rintérieur  du  port  à  la  ville;  les  pro- 
menades; la  place  du  GbampHle-Mars,  la  place  Royale;  les  ma- 
gasins de  la  marine ,  la  salle  de  spectacle  et  celle  du  concert;  et 
quelques  maisons  de  campagne  des  environs.  Du  haut  do  la  Tour- 
de  faille,  élevée  de  84  mètres  ,  on  a  une  belle  vue.  Commerce  : 
fabriques  de  chandelles,  de  cordes,  raffineries  de  sucre.  Les  habi- 
tants font  un  commerce  d'importation  et  d'exportation  très-étendu. 
On  reçoit  dans  ce  port ,  de  l'Espagne,  des  eaux-de-vie  et  autres  ar- 
ticles; de  l'Angleterre,  du  charbon ,  du  plomb,  dfis  cuirs»  du  tabac 
de  Virginie ,  des  articles  en  fer  ;  de  l'Irlande ,  du  beurre  »  des  sa- 
laisons ,  du  saumon  sec  et  de  la  corroierie  ;  de  TEcosse,  du  saumon 
et  du  charbon;  de  la  Hollande,  du  fromage,  du  beurre  et  des 
épices;  du  Danemark  et  de  la  Norwége,  des  grains ,  du  fer,  de  la 
corne  et  des  cuirs.  Café  :  Italien.— /^ofr  pub.  tous  les  jours  pour 
Paris,  Calais,  Lille^  Ostende^  S  t-Omer,  Abbeville,  Dieppe, 
le  Havre  et  Houen.  —  fiarçue* ,  plusieurs  fois  par  jour,  pour  Bet^ 
gues ,  Saint'Omer,  Fumes.  —  Pop.  24 ,G00  hab. 

Navigation  a  vapeur. —  Paquebots  pour  le  Havre ,  départ  et 
retour  tous  les  samedis,  tiajet  en  20  h.  —  PHœ:  V  ch.,  20  tir.  ; 
V  ch.,  10  fr. 
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Pour  Rotterdam^  départ  et  ivtour  tous  l«9  ^aQiedlSt  trajet  en 
12  h. —Prix  :  r*  cl  ..  20  !r.;  2*  ch.,  10  fr. 

Pour  Hambourg  ^  L^btek ,  Copenhague  et  St-PHtri^vrg. — 
Prim  4»  fMHMtt^:  fNmr  Si'Péiersbowrg ,  i^*^  places,  360  fr.  ; 
2<« places,  175  fr.— Pour  Capenhaau$,  1*^ places.  200  fr.;  2**  pla- 
M ,  UO  fr.  —  Nourriture  compHwt ,  vin  eteepte.  —  f^«îliffv«  à 
f^dfté  fîmes ,  800  f*.;  à  f/et/o;  rou^f,  200  fr. 

Pc^sieport.— On  doit,  avant  de  s'embarquer,  faire  viser  son  pas- 
seport par  le  maire  ou  le  sous-préfet  el  par  le  consul  étranger* 

Bains  chinois  avec  musée. 

Bains  Descamp  ,  1  fr.  25  cent.  aTftC  le  linge. 

De  Saint-Omer  à  Dunkerque  ,  on  suit  le  canal ,  on  passe  par 
BoLRBouRG  (Nord).  Cette  petite  ville  est  charmante^  Distance , 
4  myr.;  5  à  6  ^.  en  roote* 

Bmns  m  Mfiii,  bel  éiahU9$m»nf» 

des  bains  sont  très-sulvIs  par  les  riches  famlIleB  ^pA  habitent  le 
noréile  la  France.  11  arrive  même  quelquefois  que,  pour  trouver 
à  se  loger  dans  les  meilleurs  hôtels  de  la  ville,  l'hôtel  de  Flandre 
et  celui  du  GUapeau-Roa^ei  U  faut  écrire  à  ravance  auxproprlé*- 
tfiifes. 


ROUTE  57. 


M  PARIS  A  DUNKERQUE. 


2«  aoutBf  fÂR  ÂKÊLM  n  Gassbl,  20  myr.  0  kll. 


De  Paris  au  Bourget,  im,  ik»  Foncb^s.  o 

Loijvres,  I  s  Manilié<'M«l|  e 

La  Ghapelle-6a«Serval«  i  o  Pérooaa,  i 

Senlis,  0  9  Sailly,  1 

Pont'Sainte*Maxence,  i  2  ErviUers,  t 

Ms-de-Ub«s.  i  2  Arras,  I 

GottfnayHMir*Arendê»  i  o  Souchés,  i 

Cuvilly,  e  1  Belliune,  t 

Coiichy-le$-Fol«i  0  7  Lillers,  i 

Roye,  1  9  I Pi;iiiîbaMtJ£(t*rûule90),  7 
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COMMUNICATION. 

De  Dmkcruue  4  ^bbevilh,  13  myr,  4  kU. 


PAR  SaIIH'-OiIER. 
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ROUTE  58. 
MS  I^ABtS  A  LILLE  (2  routes), 
l**  ftOUTB  par  U  ekftmin  4ê  fer  du  lYard  i  27  myt.  3  kil 
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De  Paris  A  8l-De0i»,      0  m.  7  k.  1  Ailly ,  I 

Engbien,  o  5  Boves,  i 

Ermont»  0  3  Amiens,  0 

FranconviUa ,  4)  3  Corbie,  1 

Uerblay,  •  s  Albert,  i 

Pontoise,  9  8  Acbiet,  i 

Auvers,  0  5  Boileux^  0 

Ile  Adam.  o  ^  Arras,  « 

BMumofit,  0  6  BœiiXt  t 

Boran,  0  T  Vitry,  9 

Saint-LeUy  0  8  Douai,  i 

Creil,  9  y  Leforesty  0 

Liancourti  0  7  Carvin,  • 

Clermont,  9  •  Séclin.  9 

Saint-Ju8(|  i  4  l^tUS^t  | 

Breteuii,  1  5 

Pour  la  description  de  Paris  à  Aiiiiii6«  v.  rmU  II* 
ARRAS  (  Pas-de-Gaiâis  )  Airebate.  -  HôlÊkt  4«6rU&ia; 
Nord  ;  du  Petit-St-Pol.  —  C'est  une  ville  et  une  place  de  ^uem 
asgez  grande  et  assez  belle,  eur  la  Scarpe,  avec  préfecture,  tribu-* 
nal  de  première  instance  et  de  cotnmerce,  jardin  botanique  bien 
entretenu,  évèché,  théâtre,  école  royale  du  génie,  collège,  cabi- 
net d'histoire  naturelle  et  d'antiquités,  musée,  tiQ.—Cur%o9ité$: 
l'hôtel  de  vîllc ,  une  des  plus  belles  productions  du  genre  gothique  ; 
la  place  aur  iaquella  il  aat  aitiié,  bâtie  en  arcadaa*  dana  la  aiyla  a»- 
pagnol  ;  la  90lAMr«/«  (8aiiifr»Vaaal),  vaiaaeaa  moéarna  tiAa-eatlimS, 
alla  ^UadêllBf  omdaa  plus  belles  de  France;  le  ihiâirêt  biffroi, 
les  casernes,  les  promenades,  l'hôtel  de  la  ^réfaetiira  et  Vétféché , 
la  place  du  Vieux-Marché,  la  bibliothèque,  qui  possède  36,000 
vol.,  formée  des  restes  de  celle  de  Saint-Vaast  ;  quelques  débris  de 
tours  et  de  murailles  des  anciennes  fortifications;  l'esplanade,  belle 
.promenade,  et  l'arsenal.  Commerce:  huile  de  colza ,  lin,  camo- 
mille ,  coton ,  fabrique  de  dentelles,  tanneries,  clouteries,  établisse- 
ment de  pompes  à  feu,  marché  de  grains,  etc.  —  Voit,  pub,  tous 
les  Jours  pour  4$'atn(- Orner,  Cambrai,  L$  Cafaaii  en  correspon- 
dance ayee  le  chemin  de  fer.  Patiie  de  Robespierre.— Pop.  26,960 
hab* 

1  Vojes  au  Guide  en  Belgi^  Hf  tflTenMi  rouai  ée  LUle  ea  Belgique. 
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9S  BÛUTE  58.— OB  PAAIS  k  LUXB.  —  LILLE. 


LILLE  (Nord).  — ifdle/#:  de  l'Europe;  deGand;  de  la  Conr 
Royale;  de  Flandre,  au  centre  de  la  ville;  du  Commerce,  près  du 
théâtre;  du  Nouveau -Monde,  rue  Esquermoise  ;  de  France.  Table 
d'hôte  dans  tons  ces  hôtels  à  1  heure  1/2  et  à  5  heures,  dîners  à 
toute  heure,  prix.  2  fr.  50  sans  le  vin  ;  chambre  I  fr.  50  c.  —  Lille, 
chef-lieu  du  département  du  Nord,  place  forte  sur  la  Deule;  pos- 
sède un  tribunal  de  première  instance  et  de  commerce,  un  hôtel 
des  monnaies ,  lettre  W,  une  manufacture  royale  de  tabac  ;  quar- 
tier général  de  la  IG*  division  militaire,  etc. — On  y  entre  par  7 
portes,  sans  compter  3  portes  d'eau.  Ces  portes,  pour  la  plupart  enri-^ 
ebies  de  sculptures,  se  nomment:  de  la  Bartê,  de  uHmmê^  de 
PaftiSy  de  Towrnay^  de  Roubaim^  de  Gaml  et  d'Fpre*.  L'archi- 
tecture de  la  porte  de  Paris  présente  un  aspect  très-imposant;  elle 
est  d'ordre  dorique,  et  terminée  par  un  trophée,  sur  lequel  est  as- 
sise la  Victoire  qui  couronne  un  buste  de  Louis  XIV.  L'enceinte  de 
Lille  est  fort  irrcgulière.  Les  fortifications  ont  été  réparées  par  le 
maréchal  deVauban,  qui  y  a  ajouté  plusieurs  bastions.  La  cita- 
delle est  une  des  plus  belles  qu'il  y  ait  en  Europe,  et  la  première 
que  Vauban  ait  fait  construire.  Elle  est  séparée  de  la  ville  par  une 
très-grande  esplanade,  dont  l'extrémité,  du  côté  de  la  ville,  est  plan- 
tée de  plusieurs  allées  d'arbres  parallèles  à  un  très-be^u  canal. 
Cette  vaste  et  magnifique  promenade,  ornée,  au  mUien,  d'un  bas- 
sin, est  terminée  par  un  joli  portique  avec  gradins  et  colonnes  for- 
mant une  belle  perspective.  Au  midi  de  la  ville  est  un  fovt,  qu'on 
appelle  St-Sauveur,  11  est  peu  de  villes  aussi  bien  percées.  On  y 
compte  27  places  on  marchés,  près  de  200  rues,  et  un  grand  nom- 
bre de  rnollos  et  de  cours  ou  impasses.  Presque  toutes  les  rues  sont 
droites  et  fort  larges.  La  rue  Uoyale  est  la  plus  remarquable  par  sa 
longueur,  sa  largeur,  sa  régularité  et  la  noblesse  de  ses  édifices.  La 
grande  place  ou  place  d'Armes  est  un  carré  long  de  140  mètres  sur 
74  de  largeur.  On  y  remarque  la  bourse,  bâtie  en  1652,  ainsi  que  le 
fiibntispiee  do  corps  de  garde ,  qui,  avec  son  perron  antique,  son 
fronton  et  son  couronnement,  a  obtenu  l'attention  des  amateurs. 
Cette  place  et  celle  auprite  qu'on  appelle  du  Thèétré^  sont  les  seules 
qu'on  doive  citer.  Sur  la  grande  place  on  remarque  mie  colonne 
cannelée  surmontée  d'une  statue  de  femme  en  bronze,  portant 
une  couronne  murale.  Le  piédestal  porte  cette  inscription  : 

A\ijc  Lillois  de  1798. 
Hommage  de  leur»  concUotten» 
l«4t. 
LeTéc  du  siège 
Nuit  da  7  au  8  octobre 
ITft. 

Les  habitants  de  Lille 
Ont  bien  mérité  de  ia  |>atrie. 
nécrtl  4a  it  oelobM  im 
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Les  maisons  de  la  ville  sont  presque  toutes  régulières,  d'un  goût 
moderne,  présentant  généralement  de  belles  façades  à  deux  étages, 
sans  y  comprendre  la  mansarde,  ayant  la  plupart  une  ou  deux  caves 
peu  profondes,  dans  lesquelles  logent  encore  aujourd'hui  un  grand 
nombre  d'artisans.  Parmi  les  édifices  remarquables,  mais  peu  nom- 
breux, qui  décorent  Lille,  on  peut  citer  le  Théâtre ,  bâti  dans  le 
goût  de  celoi  des  ei^evant  Italiens  à  Paris:  son  portique,  composé 
de  six  belles  colonnes,  avec  entablement  et  balustrade,  serait  noble 
et  majestoeux ,  si  ce  caractère  n'était  pas  altéré  par  un  peu  de  pe- 
santeur ;  —  le  palais  de  Richourt,  construit  par  Jean  sans  Peur, 
en  1430; — les  églises  St-Maurice  et  St-Paul',—V Ijitendanee  offre 
un  aspect  agréable,  «juoique  imposant.  —  Le  grand  Magasin  à 
bîé^  percé  de  400  fenêtres  sur  ses  quatre  faces,  est  trps-élevé,  vi  digne 
de  l'altcntion  des  amateurs.  —  Le  Cirque ,  qui  sert  maintenant 
d'hôtel  de  la  douane,  est  d'une  architecture  légère  et  facile.  — 
L'Hôpital  général  et  Vhôlel  de  la  mairie  sont  aussi  des  édifices 
très-remarquables,  le  premier  par  son  inunen^té  et  ses  belles  dls- 
tribations,  l'autre  par  son  antiquité,  ses  tonrs  à  créneaux,  et  les 
soQYenirs  qui  s'y  rattachent  —  La  Salh  du  cùneert  se  fait  remar-» 
ipier  par  l'élégance  de  ses  proportions.  —  La  façade  du  Musée  est 
la  seule  partie  de  ce  bâtiment  qui  mérite  attention.  Cet  établisse- 
ment, fondé  en  1809,  est  situe  dans  le  bâtiment  de  la  bibliothè- 
que, rue  des  Arts.  Parmi  les  tableaux  les  plus  remarquables ,  on 
doit  citer  un  beau  Crayer^  un  Christ,  le  portrait  de  Marie  de 
3f  ^dtctf,  par  van  Dyck,  saint  François  ^^i  saint  BonaventurCj  par 
Rubens,  4  tableaux  de  van  Oost  le  jeune,  7  d'Arnoult  de  Vuez,  et  d'au- 
tres par  Jordaens,  Verstoegh ,  et  van  der  Burgh,  tous  de  l'école  fla- 
mande. —  Le  port  de  llntériear  de  la  Tille,  dit  le  Grand^Rivage, 
en  fait  on  des  beaux  ornements  ;  c'est  le  centre  du  commeroe,  des 
chargements  et  déchargements  des  marchandises.  11  est  traver&é  par 
plusieurs  ponts:  celui  du  midi,  appelé ponf  iVeu/i  fut  construit  en 
noi  par  Le  Rouge ,  et  mérite  d*étre  remarqué  pour  l'élégante  légè- 
reté de  sa  construction  ;  le  pont  Royale  fort  curieux.  Lille  pos- 
sède une  bibliothèque  publique  de  24,000  vol.  environ;  ouverte 
tous  les  jours  de  la  semaine,  de  9  h.  du  matin  î{  3  aprcs  midi;  un 
jardin  botanique^  un  musée  iVhisloire  naturelle,  quelques  bons 
tableaux  répandus  dans  les  églises  et  dans  les  collections  particu- 
lières. Les^lus  remarquables  sont  celles  de  MM.  Malfait  et  Lan- 
glard.  —  CommePBû  :  Lille  est  un  des  principaux  centres  d'in- 
oostrie  de  cette  partie  de  la  France  ;  car,  outre  une  foule  de  petites 
Industries  locales»  on  y  comptait  en  1S43  près  de  150  filatures  de 
colon,  qui  ont  remplacé  en  partie  sa  fabrication  de  dentelle  ;  80 
manufactures  de  toiles  blanches  et  peintes  ,  20  fabriques  de  tulle, 
60  de  fil  retors,  17  de  dentelle,  plusieurs  de  tissus  de  laine,  de 
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pasÂt^menterle ,  de  bonneterie ,  de  velours,  de  savon  ,  d'acido,  de 
café-chicorée,  une  manufacture  royale  de  tabac,  120  forges,  elc. 
Il  &*y  fait  U)U&  leâ  ans  une  exposition  des  produite  de  son  iudufr» 
trie  :  et  ce  qui  n'e«t  pas  le  moing  honorable  pour  cette  cité,  e'eel 
qu'elle  compte  plos  de  100  sociétés  de  bienfaiMiiee. 

Lille  a  soutenu  7  oo  8  sièges»  ^rmi  lesquels  nous  citerons  eélul 
de  nos  contre  le  duc  de  Marlborough  et  le  prince  Kugène,  qui 
dura  trois  mois,  et  celui  de  1792,  lorsque  toute  l'Europe  semblait 
vouloir  envahir  la  France.  Lille,  avec  ses  nobles  enfants,  arrêta 
les  Impériaux,  et  les  contraignit,  après  plusieurs  jours  de  bombar- 
dement, à  lever  honteusement  le  siciie  de  la  ville.  —  Cafés  sur  la 
grande  place.  —  Chemin  de  fer  du  A'ord  :  Station  à  Fivcs  (  Long- 
Pot^  à  2  kil,  de  Lille»  3  trains  par  jour  de  voyageurs  poui  Paris, 
1  idem  pour  Amiens.  —  l  train  de  marchandises  pour  Paria*  ^  6 
trains  pour  Moubuix  et  ronreom^,  dont  4  correspondent  a?6a  1% 
Belgique»  ^'adresser  à  la  station  fomt  les  bernes  de  départ ,  qui  ta« 
rient  avec  lea  saisons. 

Musageries  royales,  bareaa,  me  Esquermoise,  Ot^A/^fta* 
aeries  générales  de  France ,  bureau ,  marché  au  fromage ,  21.  — 
Voitures  pour  Dcxkkrqi  e  par  Armentières,  Cassel  et  lergueg,  en 
correspondance  avec  b;  chemin  de  fer. — Voitures  pour  C^mbrai^ 
Saint-  Quentin  ^  Compivgne  ^  Senîis  ,  etc.,  etc. 

Barque  pour  Douai,  pour  Béthune,  pour  Gand  ^  Bru^êllei , 
^^nuerijtous  les  jours.  —  Pop.  'Î5,4;i0  hab, 

À  1  m^r.  2  kil.  N.  de  Lille,  est  situé 

BmMx  (Mord).  MéteU  i  de  Fraiieo,dii  Commerce» Ui 
mooTementcQDtiauel  que  îépand  dans  cette  ville  rimportance  de 
son  commerce  loi  donne  on  aspect  de  fraîcheur  et  de  nouveauté 
qui  surprend  au  premier  abord.  Toutes  les  malsons  en  «ont  pnK 
près,  la  plupart  grandes  et  bien  bAties;  une  sorte  d'él('^ance  ap- 
prochant du  luxe  en  distingue  même  plusieurs;  mais  celte  iné^^'a- 
iiti'  no  s'étend  pas  jusqu'aux  cn^ei^ne»,  de  dimension  uniforme, 
placées  au-dessus  de  presque  toutes  les  portes.  A  cela  près  de  ces 
enseignes  et  du  millésime  de  1471  qu'on  lit  au  bas  du  clwher , 
on  prendrait  Roubuix  pour  une  création  de  ce  siècle.  En  effet,  un 
y  rencontre  un  grand  nombre  de  constructions  commencées ,  et 
pas  un  souvenir  historique.  Conseil  de  prud'hommes ,  chambre 
consiltative  des  manufàctureSt  fabriques,  arts  et  métiera.  Corps 
deponipicrs.  QÂpital  pour  les  vieillards  et  les  enfants  des  deini 
sexes.  Salle  de  spectacle.—- Lapopulationde  Roubaix,  qui  u'était  en 
1806  que  de  8,72i  /ta6.,  estmamtenaniévaUiâoà  ;il,^00  dORi 
un  tiers  d'ouvriers  belges. 

statioa  du  chemin  do  tcf  du  r^ord»  corrcsjHmdaot  ëv«o  la  iiel- 
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Une  petite  distancf^  sépare  deux  des  Tillei  iea  plus  sumofaeto- 
rières  du  nord  de  la  France  —  En  quittant  Roubaix,  nous  traver- 
sons une  coutrce  charmante  par  ia  variété  de  ses  sites,  et  nous 
iM  à 

TooftcoiM  (Smàh^MkM  .*  dn  Cy&Q0.-«4MI«iplll*a  maê  ûm^ 
bit  e&mMÊKh^én  mmnlÊt^mm^  ùMmm^  èrU  tl  méllm»  Ul 

nokiiioa  ^  toujoQiBMiitaBt^  «1  Fmi  ymOt  sans  ciSM,  eomnit 
oubaix  ;  maift  ks  ouTriers  étrangers  y  sont  diflill— etti  «doits, 

surtout  les  Flamands.  Prp?qnc  toutes  les  maisons  y  ont  un  exté* 
rieur  agréable.  De  belles  fabriques,  en  nombre  ronsidérable ,  <fon- 
nent  à  cette  ville  un  air  vivant  et  anime.  —  Curiosités  :  Vhôtel  de 
ri7/c,  a.iraiuli  depuis  plusieurs  années;  il  otfie  maintenant  une  fa- 
çade ré^^ulière  qui  sert  dornement  à  la  grande  place.  Végli$ë 
Sainif^Christophe,  qui  est  la  plus  ancienne  de  l'endioit,  est  grarkle 
elbien  ornée.  Celle  de  Sainwacques,  appartaumi  witrefol»  anal 
léeettei^  «fli  flot  ^illte,  malt  trteHMMr^B^  «éiImIIIim- 
nwsts  eenliBOMi  qnl  epènm»  Elle  reofeoM  de  beae  tiMciio» 
de  différentes  écoles.    Pop.  26,909 

Staiiia én  elMniii  d0  fer  daNord^eeneepeadMi  «fee  teM-» 
Mue* 

Avi»  important.  Les  voyageurs  qui  reviennent  de  la  Belpique 
sont  assez  sévèrement  visités  aux  bureaux  des  douanes  de  ces  dfux 
localités)  de  sorte  une  nous  ne  saurions  trop  les  enaai:cr  à  n'avoir 
avec  eux  qu'une  très-petite  quantité  de  tabac  (J/2  liv.  an  plus), 
et  de  cigares  (25  au  plus),  et  de  les  déclarer.  Toute  contrefaçon 
belge  d'ouvragée  ftindeie  eel  eévèreneal  prohMe  el  eeMo ,  qiuttd 
bien  même  il  ne  s'agUraitqued'oi  eeeiltohiioe  lu  el  eoimé^  Latidie, 
lee  dnldlMy  ent  d^taMMl  ptehttidee. 


ROUT£  69. 
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Hourget ,  i ib.  i  k« 

Loavres ,  1  3 

La  Chap«Ale^e&-8er«alf  I  e 

Senlis ,  e  9 

Pont-Ste-Maxence,  t  2 

Bois-de-LIbus ,  1  3 

6eeffae|be«r*Arefide9  f  e 

Cuvilly ,  e  T 

Concby-lte-Me,  a  7 

Reie,  ^  *  t 


Foncbes, 
Marolié^le^iM, 
Pétaniie»  . 

Fins , 
Bonavy , 
Caiiibrai , 
Bae-sii*Beii(^ea^  ^ 

Douai, 

Pont^à-Maroii  » 
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LOUVBES  (Seine-etOite),  bourg  où  l'on  fabrique  des  dentelles  et 
des  blondes  t  il  y  a  on  parc  et  nn  ehlttean.  On  y  exploite  des  cai^ 

rières  de  pierres  de  taille. 

LA  GHAPELLE-EN-SERVAL  (Oise),  8ur  notre  gauche,  s'étendant 
jusqu'à  la  forêt  de  Chantilly  ;  la  route  est  assez  jolie  jusqu'à 
ISENLIS  (0\se),  Silvanectœ.— Hôtels  :  du  Grand-Cerf;  des  Di- 
ligences ;  de  Paris. — Ville  située  sur  la  JYonette,  avec  sous-préfec- 
ture, bibliothèque  de  8,000  volumes,  collège,  salle  de  spectacle. 
Elle  remonte,  dit-on  ,  à  César  ;  rancienne  enceinte  est  un  ouvrage 
des  Romains.  Curiosités  :  le  clocher  de  la  cathédrale ^  dont  la  flè- 
che e8t  d'une  grande  élévation.  La  sous-préfecture  et  le  tribunal 
sont  dans  les  aneiens  bâtiments  de  rhoeplce,  autrefois  palais  des 
lois  carlovUiglens.  L* hospice ^  belle  eonstruetloa  moderne»  à  ren- 
trée de  la  ville.  Le  château^  bAti  par  saUit  Louis,  est  aiiloniil'litti 
une  vaste  et  pittoresque  rabne. 

l-.es  restes  de  Tancienne  abbaye  de  la  Victoire^  qui  a  été  sou- 
vent habitée  par  LK)uis  XI ,  se  trouvent  à  2  kil.  de  la  ville.  Les 
lavoirs  de  laines,  au  nombre  de  8,  occupent  à  Senlis  beaucoup 
d'ouvriers.— Commerce  :  blés,  farines ,  vins  et  bois;  fabriques  de 
toiles  de  coton,  denttlles;  lllature  de  coton  et  blanchisserie  de 
toiles;  préparation  de  fécule  de  pommes  de  terre,  de  café-chicorée* 
Sesenfirons  offrit  de  belles  carrières  de  pierres.— /'op.  5,800  hab. 

Non  loin  delà  Tille  est  une  montanie  qui  fournit  les  sables  ayeo 
lesquels  se  font  les  belles  glaces  de  SaimirGiMi^, 

Âprèè  Senlis»  on  rencontre  leTiUage  de 

SAiNT-CuAiiAirr  (Oise) ,  cher  aux  naturalistes  et  aux  géologues,  à 
cause  des  coquilles  fossiles  qu'on  y  rencontre. 

PONT-SAIiNTE-MAXENCE  (O'm).^ Hôtels  :  de  l'Épée;  du  Lion- 
d'Or. —Petite  ville  dont  le  pont  est  justement  admire  des  connais- 
seurs. 11  a  été  construit  près  des  ruines  du  pont  antique  bâti  par  les 
Romains.  On  y  chercherait  vainement  d'autres  curiosités;  elle  ne 
manque,  du  reste,  ni  de  gaieté,  ni  de  mouvement;  elle  a  des  mar- 
chés de  nains  booportants.— Pop.  2,500  Aod. 

On  doit  aller  Yisiter,  à  quelque  distance  du  pont,  les  restes  de 
Tabbaye  êu  Monesly  dont  les  cayes,  très^étendues  et  bien  construis 
tes ,  sont  occupées  par  des  magasins  de  vins. 

GOURNAY-SUR-ARONDE  (Oise),  a  donné  naissance  à  la  ftlle 
adoptiTO  de  Montaigne.  On  y  remarqueunjdi château.— jPcip.  l«000 
kab. 

ROYE  (Somme).  -  IJôtcïs:  de  la  Crosse-Tctc;  de  la  Croix-d'Or  ; 
le  Lion-d'Or.  —  C'était  jadis  une  ville  forte;  le  petit  ruisseau  de 
VAvre  l'arrose.  Les  vitraux  peints  de  l'église  S ainl- Pierre 
fort  beaux.  On  voit  sur  la  place  uuc  maison  en  bois  ornée  de 
sculptures  antiques.  Cette  ville  possède  des  eaux  mbiérales  ,  des 
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bains  publics  et  un  vaste  Jeu  (Icpaame.Onyftdtbeaiicoiipde  bas 
de  laine  ;  on  y  Uoave  ane  ûiatare.  ^  Commêre$:  grafns.— Ali. 

4,000  hab. 

PÉRONNE  (  Somme) ,  Perona.  -  Hôtels  :  Saint-Martin  ;  d'An- 
gleterre.— Ville  extrêmement  forte,  assez  jolie,  très-ancienne,  ré- 
sidence des  premiers  rois  mérovingiens,  divisée  en  deux  parties, 
la  ville  haute  et  la  ville  basse.  On  Ta  surnommée  la  Pucelle,  parce 
qu'elle  n'a  jamais  été  prige.  Su  forme  est  allongée  :  elle  a  d'assez 
selles  niM  et  de  Jolies  promenades  sur  ses  remparts.  Curio^ 
iitéif  VéglUe  âêSainMtan^  sitnée  procbe  dnbeffM.  sur  la 
place;  elle  date  du  xvi*  siècle;  c^estnn  édifice  gothique  d^on  beau 
style,  et  dont  les  basses  nelii  sont  d'une  grande  clératlon  ;  VhôM 
di ville,  dans  le(juel  on  conserve  la  bannière  qui  rappelle  le  siège 
mémorable  de  Peronne ,  en  I5t0,  par  le  comte  de  Nassau;  la  tour 
du  château  dans  laquelle  Philippe-Aniruste  fit  enfermer  le  comte 
de  Boulogne  après  la  bataille  de  Bouvines  et  où  Louis  XI  fut  dé- 
tenu par  Charles  le  Téméraire  ;  les  fortifications  bâties  en  bri- 
ques; le  mécanisme  du  moulin  à  blé ,  placé  à  l'entrée  de  la  ville , 
fort  ingénieux. — Assise  au  milieu  des  marais,  Péronne  est  un  sé- 
jour malsain . — Commerce  :  toiles,  linons,  percales,  basins,  ba« 
tistes,  cairs.  —  Pop.  4,300  hàb* 

CAMBRAI  (Nord),  Camaracum^ — Hôtels  :  de  l'Europe»  antre- 
lois  du  Grand-Canard;  des  Diligences;  du  Mouton-Blaoc.  —  An- 
cienne métropole  des  Gaulois,  que  surprit  Clodion  en  437  ;  ville 
forte  sur  VEscaut,  avec  sous-préfecture,  évéché,  tribunaux  ,  salle 
de  spectacle,  hôpital  militaire,  direction  du  génie,  collège  commu- 
nal. Ses  rues  sont  régulières,  ses  maisons  assez  propres.  P^llc  est 
défendue  par  une  bonne  citadelle  et  des  murailles  flanquées  de 
tours  antiques.— Cunostté*  ;  la  place  d'Armes,  espèce  de  carre 
kttg,  d'un  bel  effet;  V  Esplanade  ^  la  plus  vaste  de  toute  la  Flan- 
dre: Vhâiel  de  ville,  dont  l'arehilecnire  est  moitié  gothique;  la 
eainédrale^  beau  monument;  son  cloeber  est  des  plus  curieux; 
àms  lintérieur,  l'horloge  admirée  deseonnaisseur8;on  Tattribue  à 
un  berger  ;  le  tombeau  de  Fénelon ,  qui  était  situé  dans  l'antique 
et  noble  cathédrale ,  que  la  fièvre  révolutionnaire  de  93  a  détruite, 
ainsi  que  le  monument  élevé  à  la  mémoire  de  l'auteur  de  Télé- 
maque.  Ce  ne  fut  qu'en  1826  qu'on  érigea  le  beau  monument  ac- 
tuel, dans  la  nouvelle  cathédrale;  il  est  de  David  d'Angers,  et 
digne  de  ce  grand  artiste.  Bibliothèque  de  27,000  vol.  —  Comr- 
merce  .-fabriques  de  toiles,  bonnets,  batistes,  dentelles,  tapisseries, 
«ayons,  etc.  —  Foit.vub.y  tons  les  Jours  par  Saint-Quentin,  Pé- 
louneetRoye,  pour  Douai,  Arras,  Lille,  Dunkerque,  Le  Gâteau, 
Valenciennesy  Bruxelles  en  correspondance  afec  le  chemin  de  fer 
du  Nord* 
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Cambrai        patrie  de  l'historien  Monatrelet  et  du  général  Du- 

C'est  à  Cambrai  que  commence  le  canal  de  SairU-Çumuin  9 
prenant  à  l'Escaut  «t  oonimuniquant  tf ec  l'Olsa  à  OiiiunY  ;  c  est 
«ne  des  TOiet  do  communication  ieaplua  importanU»  pour  nodua- 
trie  de  ces  riches  départements. 

DOUAI  (Nord).-^  Hôtdf:  de  Flandre;  du  Commerce  ;  de  \er- 
Railleà  ;  de  l'Europe  t  du  Nouveau-Monde.— Grande,  forte  et  belle 
ville  sur  la  Scarpe,  avec  èous-prélecture,  cour  royale,  théâtre, 
musée,  école  rovalo  d'artillerie,  etc.  Douai  est  défendu  par  le  fort 
de  la  Scarpo ,  éloigné  de  la  ville  do  5  kil. ,  et  sur  la  rive  gauche 
de  cette  rivière.  Les  sciences  y  sont  cultivées.  -  Curiosités:  Vhôtel 
de  ville,  la  cour  royale ^  l'hôpital  jjcnéral,  la  grande  place,  les 
rempaiU,  l'arsenal ,  la  fonderie  de  canons,  len>ii8ce>  1«  cîtbinet 
d'antiquités,  la  bibliothèque  qui  poaiède  30.000  vol.,  la  salle  de 
apactaclet  Icaéglifaa  Saint'Pim-rêy  JVQtrê'Ùame  et  Saint- Jao- 
quês ,  le  jardin  de  la  iociété  d'agricuUwre^  \eiardin  royal ,  l'ar- 
tmeUt  Y4eole  d'artillerie,  le  collège  royal  (ancien  couvent  des 
tempHeri,où  beaucoup  de  jeunes  Anglais  et  Irlandais  venaient 
étudier),  — CWmerce;  2  verreries  à  l)0uteille8,  dont  une  en  de- 
hors de  la  ville,  prè^^  le  fort  de  la  Scarpe;  2  fabriques  de  sucre  ; 
filatures  de  lin  et  colon,  fabriques  de  toiles,  flanelles,  huile, 
chandelles,  cuirs  à  canles ,  bière,  fonderie  en  fer* 

Aux  environs  de  Douai  se  trouvent  plusieurs  ffibriqnea  de  sucre 
et  de  noir  animal ,  des  mines  de  houille  grandemept  eiploltées,  et 
une  trèthbelle  fabrique  de  ferres  à  vitres. --Pop.  !^0,480  M» 

Station  du  chemin  de  fer  du  Nord,  Voyez  la  route  58. 

VQit.  jw*.  pour  Cambrai ,  Orchies,  Marchiennes ,  St-Amand  , 
eétbuue  et  St*Omer  t  en  cerrespondanoe  avec  le  cbemio  de  m  au 
Word. 

Si  le  voyageur  se  trouve  à  Douai  dans  les  premiers  jours  de 
juillet,  il  verra  une  procession  curieuse  parcourir  les  rues  de  la 
ville;  on  y  promène  alors  un  immense  mannequin  d'osier  de  10 
mètres  de  haul,  et  couvert  d'une  armure  j  ou  l'appelle  géant 
Gayant,  il  est  accompagné  de  sa  femme  et  de  sa  tsmille  ;  nuit 
Imimes  sent  placés  dans  Tintériepr  du  géant,  et  lui  impriment, 
en  marchant,  des  gestes  et  des  attitudes  vraiment  curieux.  Les 
chroniqueurs  ne  sont  pas  d'accord  sur  Torigine  de  cette  féte  sin- 
gulière, qui  existait  déjil  en  1665* 

UU^KCv.  route  68). 
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ROUTE  60. 

De  Lille  à  Douai  U  f^almciennes  par  le  chemin  de  fer^ 

B  luyr.  4  kiL 

De  Lille  à  SecUft,         1  m.  0  k. 
CirvjD,  0  9 


Leforegt,  0     t  £<»temw^  

DMMil,  0      f      I  VALSMGIlllllll 


Montîi;ny,  Q  i 

Soaiuiu,  0  T 


1  1 


ROUTE  01. 

CtommiiiiÎM^  4ê  Ulk  à  Béthune,  3  myr.  7  kîL 

LiHassée,  «     S     |  ll#«nr!«,  i  4 

BÉTHUNE  (Pas-de-Calais),— ^<)/«/i;  de  France;  d'Angleterre. 
—Ville  sur  la  Lave  ou  Law,  qui  la  traverse  et  se  jette  dans  la  Lys. 
Elle  est  assez  bien  fortifiée.  Ses  pâturages  sont  couverts  de  trou- 
I)eaux  ;  on  aime  beaucoup  ses  fromages.  Fabrique  de  batistes»  La 
principale  église  est  remarauable  par  sa  nef^souteoiie  aurdetiKH 
loones  d'uD  travail  AéimuVà  Uffroi  est  une  conatractlim  bicarré 
qui  dominé  la  gruode  place.— II  y  a  uo  canal  navigable  de  Béiliuna 
à  la  Gorgu$ ,  paUte  viil0 1  oA  U  forme  un  bassin  capable  de  conte^ 
nir  de  grandes  bajrqnes.-^ Pop.  7,800  hab. 

U  faut  visiter ,  aux  environs»  le  ehduau  d^Annexin. 


ROUTE  62. 

Dê  Lille  û  P^àkneieûneB,  6  myr.  3  kil. 

Ponl-à-M4rcq,  l'B.  J|j.  1  Sainl-Amand  (Nord)       l  4 

Orcliies,  t     *     |  Valenciennes  («.  f.  Ti))  t  ■ 

ORCBifeS  (Ndfd).  —  AfHîiértna  petite  vtîîe  bien  perftëe  et  bien 
Mille,  défendue  par  «ne  muraille  et  un  fossé.— Commerçai  bière, 

savon ,  builc ,  poterie ,  filature  de  Un.—  Pop.  3  00  hab. 

9A1NT-ÀMAÎSD  mrû).— Hôtel  :  du  Moulon-Bianc— Petite  ville 
atfoséé  pwf  la  Stûtpêi  il  y  a  une  belle  rue  pavée.  -  CuHotUeê  :  les 


Digitized  by  Google 


4M  lUMDTB  63.— OB  OAMMUI  A  AVBS!fB8.«— I.V  GAnAU,  KTG. 

ruines  de  son  ancienne  abbaye  n'existent  plus,  il  n*en  reste  que  le 
clocher,  qui  sert  aujourd'hui  d'horloge  et  de  beffroi  ;  il  est  construit 
en  calcaire  dur  et  sculpté  de  la  base  au  sommet;  sa  hauteur  est 
d'environ  100  m.  ;  un  escalier  de  450  marches  conduit  au  sommet  : 
cette  tour  est  encore  un  des  plus  beaux  restes  gothiques  de  la  con- 
trée.  On  Temarqae  aussi  à  St-Amand  des  fontaines  Jaillissantes 
dites  puits  arîiiiem.'—Ommeree:  chanvre»  lin,  linon,  batistes, 
dentelles.  On  y  mange  d'excellents  navets  —  Pop.  9,500  hab* 

Boues  de  St-Amand.  -  A  2  Icil.  de  ia  ville ,  près  du  hameau  de  la 
Croisette,  sont  les  eaux  et  houes  (\e  Sainte ^mand ^  dans  une 
•  prairie  marécageuse,  environnée  en  partie  par  la  vaste  forôt  de  ce 
nom.  Ces  eaux  minérales  S!^  composent  de  trois  sources  connues 
sous  le  nom  de  Bouillon,  de  Grand  Bouillon  ou  du  Pavillon 
Ruiné,  et  de  la  Fontaine  d'Arras:  elles  se  prennent  en  boisson. 
Les  boues,  situées  près  de  la  fontaine  d'Arras,  sont  thermales,  et 
de  20  degrés  an  thennomètro  de  Réaonnir.  Elles  sont  bonnes  pour 
les  rbumatismes  et  les  affections  nerveuses,  cutanées.  On  les  prend 
en  bains.  La  conservation  de  ces  eaux  et  boues  est  due  aux  anciens 
bénédictins  de  Vabbaye  de  Sl-Aoïand,  qui  t  jusqu'à  la  révolution, 
firent  toutes  les  dépenses  nécessaires  pour  l'entretien  de  ce  pré- 
cieux établissement.  En  fouillant,  on  a  trouvé,  près  de  Tune  de 
ces  sources,  des  débris  d'antiquités  romaines. 

L'établissement  des  bains  offre  de  belles  promenades  et  tout  le 
confort  de  la  vie  ;  dans  la  belle  saison  une  société  cho  sie  s'y  rend 
de  tous  les  pays  d'alentour  et  en  fait  un  séjour  charmant.  La  sai- 
son de^  eaux  commence  du  10  au  15  juin  et  se  prolonge  jusqu'à  la 
fin  d'août  :  les  bains  de  boues  sont  trés-efllcaees  pour  les  jmraly- 
sies,  les  rhumatismes  goutteux,  les  ulcères  anciens,  etc. 

FaiU  pub»  tous  les  Jours  pour  Valendennes. 


ROUTE  63. 
De  Cambrai  d  Aveme$ ,  6^myr.  1  kil. 

BeauTois,  a]&.sk.  ILandreeies,  i  g 

LeCateau-Gambrèsis,    i     2    |Avbsiiis,  i  9 

LE  CATEAU-CAMBRÉSIS  (  Nord),  petite  ville  sur  la  Selle,  cé- 
lèbre par  le  traité  conclu ,  en  1559,  entre  Henri  II,  roi  de  France, 
et  Philippe  II ,  roi  d'Espagne.  —  Curiosités  :  le  palais  du  ci-de^ 
vant  archevêché ,  édifice  magniflque,  occupé  par  une  vaste  ma- 
nnfiQtuie  de  coton.— ComtTi^rce:  chaussons,  raffinerie  de  sel ,  fa- 
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brique  d'amidon,  calicots,  percalci?,  brasseries,  etc.  Celle  ville  est 
la  patrie  du  maréchal  Mortier,  ducdcTrcvise,  qui  périt  si  malheu- 
reusement en  1836,  victime  de  l'infâme  Ficschi.  —  Pop.  7,700  hab. 

LANDREGIES  (^otù). ^ Hôtels  :  de  France  5  de  la  Téte-d'Or.— 
ViUe  forte  sur  la  Sombre ,  divisée  en  haute  et  basse  Tille.  Elle  a 
soutena  divers  sièges.  Louis  XIV  la  prit  en  1665,  les  Autrichiens 
en  1793,  et  les  alliés  en  1615.  Edifiées:  VêgUtê ,  Vkêtel  de  ville^ 
les  casernes.  —  Commerce  :  fromage ,  bestiaux  nourris  daos  les 
belles  prairies  qui  rcnvironnent,  houblon,  charbon,  ardoisCi 
lin,  etc.  ^Pop.  4,000  hab. 

Près  de  Landrecics  est  le  bourg  de  Marolles  ou  Maeoilles,  re« 
nommé  par  ses  fromatTs.  —  Pop.  2,300  hab. 

AVESNES  (NordJ,  u4vesnœ.  --Hôtels:  duNord,  de  la  Cloche,  du 
Bœuf. — Cette  ville,  place  forte,  se  divise  en  haute  et  basse  ville.  Les 
raes  ainsi  que  les  maisons  sont  irrégulières  à  cause  de  la  pente  du 
sol.  Beaucoup  de  maisons  forent  renversées  en  1615,  par  Texplosion 
d'un  magasin  rempli  de  poudre  et  de  projectiles,  pendant  que  les 
Prussiens  en  faisaient  le  siège.  —  Curiosités  :  V hôtel  de  ville  et 
son  escalier  à  deux  rampes,  la  tour  de  Véglisey  haute  de  100  nu-!., 
dont  la  construction  repose  sur  quatre  piliers  scuirment;  un  ca- 
rillon qui  fixe  la  curiosité  des  étrangers  ;  les  bâtiments  militaires  ; 
la  petite  salle  de  spectacle,  ilisti  ibuéc  avec  goût  ;  le  palais  dejus' 
tice  et  la  promenade  qui  l'avcisine;  le  pont^  restauré  en  1847. 
Avesnes  possède  une  sous-préfecture,  un  tribunal  de  première  in- 
stance* un  coUège.  —  CAnmerce:  draps,  toiles,  épiceries, hy- 
dromel ,  etc.  La  bure  de  cochon  qui  s'y  prépare  est  en  grande  ré- 
putation.--Posp.  3,600  Aa^. 

D'/ivames  à  Maubeuge ,  i  myr.  8  liil. 

MAUBEUGE  (lioiù).— Hôtels  :  de  la  Poste;  de  la  Couronne;  du 
Nord  ;  du  Grand-Cerf . — Ville  forte  sur  la  SanUfre^  fomeuse  par  ses 
msnufaciures  d'armes  et  ses  fabriques  de  clous  et  de  fer  fondu  et 
forgé.  Elle  est  bien  ;i  àtie ,  et  dans  une  position  ayantageuse  pour 
la  défense.— (?firto5«(é«:  l'église,  1rs  bâtiments  militaires,  les  ca- 
sernes, la  bibliothèque  publique. 

Industrie  et  commerce:  taillanderies,  clouteries,  marbreries, 
vin^,  «  anx-de-vie,  épicerie.  On  trouve  dans  ?es  environs  des  mines 
de  charbon  et  des  carrières  de  marbres,  etc.  Sur  le  territoire  ('e 
Maubeugc,  au  confluent  d.'  la  Sambre,  ou  va  visiter  une  fonderie 
nommée  haut  fourneau  du  Aord.  Les  Français  y  remportèrent 
une  victoire  signalée  sur  les  Autrichiens  én  1793.  Elle  fut  inu- 
tilement assiégée  par  les' alliés  en  1615.— Pop.  7,400  Aoft. 

6. 
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Kxcunion  au  village  do 

Watfgnies  (Nord) ,  tdmoin  d'une  grande  Viotoirê  des  FroiMit 

au  coinmoncement  de  la  révolution. 

Non  loin  de  Maubeuge  ,  en  tinint  vers  la  ville  de  Mons,  etl  le 
champ  de  Malpla^uet,  célèbre  par  la  bataille  de  ce  nom, 

IH  Mauhmigê  à  Marienhourg ,  5  myr.  •  kik 

Avesnes  («.routées;,  iw.  6k.  |  Cliimay  Cpohle  clrang.),  1  2 
WlOn,  1       9      I  MARlENiJOUUG  (id.^j         i  2 

Oouri0ir«,  im.  41(4  I Barbapçon  (p.  éMr«ng.),  l  4 

f 

ROUTE  64, 
DB  PARIS  A  ARRAS. 

PAR  Amiufgi  19  myr.  6  kil. 

De  Pârls  à  Amiens  (p.  I  D'Amiens  à  Arras  (v. 

rouie  âi),  |2  m.  8  k.  i   route  H,  thm^é»  fèry^e  t 

ROUTE  ee. 

CommtimVafton  d'Arras  à  Lille  ^  5  myr.  8  kil. 
{F.  route  &8,  thmin  de  fsr.) 

» **    Il    Ul   II  *  »    .  i  1  •  1         11   H 

ROUTE  66. 
D£  PARIS  A  CAMBRAI  (2  rautea). 

V  ROUTE,  PAR  Sr-OoENTiN,  17  mjr.  8  kll* 

m  "■  I"  ■  '  Il  ni  II   I  I  ,n 

ROUTE  67. 
DE  PARIS  A  CAMBRAI. 

2*  ROUTE,  PAR  Péronse,  10  myr.  8  kil.  (  f  .  roule  69.) 
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llOUTE  68. 

M  PARIS  A  DOUAI  (9  roQtBB). 

ROUTE  I  m  Asaukêy  20juyr*  1 101. 
De  Paris  à  Arras  |iar  [Gavrelle,  i  « 


ROUTE  69, 
m  PARIS  A  DOUAI» 
nomi,  PAR  Cambrai  ,  30  myt.  6  kll. 

Ot  Farts  à  Cambrai  (f»  l  Bouchain  (v.  roule  70,  i  s 

î?»î«  59,  $•  rtRif  if  .  Douai  («,  rauia  (M);,  a  9 
Paru  A  iiUe}»         i0  m.  8  kt  | 


ttOUTB  70. 
DB  PARIS  A  VAtENCIENNES  (3  roules), 
Rom ,  m  us  GHRum  BR  FRR»  !Kt  inyr.  1  kltt 

OePari8àDouai(v.route  1  Yàl«hcibiinksi,  8  • 


ROUTE  7U 
m  PARIS  A  VALENCIEtWmS, 

ROVTE,  PAR  SBRUB  RT  PËBORRR»  B0  fUyp* 

OiPMèGaBilirai(«.  IBoiiobaiD,  1  6 

!•»••  .     VAiRBOBRRIi,  |  f 
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BOUCHAIN  (Nord) ,  Mti  dans  le  vin'  siècle  par  Pépin,  et  Jadis 
capitale  du  comté  d'Ostrcv  ant ,  aujourd'hui  place  de  guerre  de 
deuxième  classe.  Bouchain  fut  pris  parles  Français  en  1676,  et 
parles  alliés  en  1711,  après  un  siège  ménnorable.  Ses  forliflcations 
consitlérabics  sont  garanties  par  des  écluses  qui  peuvent  inonder 
tous  les  environs  à  une  grande  distance.—  Commerce  :  bestiaux, 
tanneries,  bra^^series,  sucre  de  betteraves,  raffineries  de  sel.  f^oit, 
pub.  tous  les  jours  pour  Douai ,  Cambrai,  alenciennes.—Pop. 
1,600  hab. 

En  quittant  Bouchain,  la  route  passe  à  gauche  du  champ  de 
bataille  de  D$main,  où,  en  1712,  le  maréchal  de  Yillars,  battit 
et  fit  prisonnier  lord  Âlbemarle ,  commandant  les  forces  alliées» 
bien  que  situées  dans  une  forte  position.  On  éleva  un  obélisque  de 

9  m.  de  haut  sur  le  champ  de  bataille. 

De  là  jusqu'à  Valenciennes,  )e  vojfageur  traverse  le  plus  riche 
pays  houiller  de  la  France. 

VALENCIENiNES  (Nord),  F alentianœ,— Hôtels  :  du  Commerce 
près  la  place  d'Armes,  bel  établissement;  de  la  Poste;  du  Canard  ; 
du  Grand-Cygne. —Chef-lieu  d'une  sous-préfecture,  et  siège  d'un 
tribunal  de  première  Instance  et  d'un  tribunal  de  commerce.  Sa 
nosltion  au  confluent  de  VEieaui  et  de  la  RkùnêUê  la  rend  très- 
forte  sous  le  rapport  militaire.  Ses  fortifications  et  sa  citadelle  sont 
de  Vaubau.  La  ville  est  bien  pavée;  les  maisons  sont  solidement 
bâties  en  briques  et  en  pierres  blanches,  qui  se  tirent  des  environs; 
les  rues,  jadis  étroites  et  tortueuses,  ont  été  en  partie  rectifiées 
depuis  trente  ans.  On  remarque  la  place  d'Armes,  dont  les  mai- 
sons, élevées  sur  un  plan  uniforme,  et  décorées  de  balcons,  font  un 
très-bel  elTct.  Cette  place  est  aussi  embellie  par  V hôtel  de  ville, 
beau  monument  d'un  style  moitié  gothique  et  moitié  italien ,  con- 
struit en  1612,  mais  non  dépourvu  de  mérite  ;  par  la  ftiqade  la 
sàUe  dé  ipeetaeUf  élégamment  élevée  au-dessus  de  la  halle  an 
blé,  et  naguère  encore  par  la  tour  du  Beffroi,  qui  faisait  perspec- 
tive à  Tune  de  ses  extrémités.  Cette  antique  tour,  qui  datait  de 
1237  et  avait  GI  mètres  50  cent,  de  haut,  s'écroula  le  7  avril  1843, 
avec  un  fracas  épouvantable,  ensevelissant  sous  sa  masse  7  per- 
sonnes ,  et  en  blessant  gravement  beaucoup  d'autres.  —  Les  églises 
Notre-Dame  et  Saint-Nicolas  méritent  d'èlt  e  visitées.  Les  autres 
monuments  remarquables  sont  V Hôpital  général,  sur  les  bords 
de  y  Escaut,  où  l'on  distingue  particulièrement  la  chapelle  ;  le  now- 
^OTMéinai,  le  nwnt-dB^M,  le  théâtre  et  la  toUa  ée  specewle^ 
dont  la  coupe  gracieuse  et  les  décorations ,  ouvrage  d'un  peintre  de 
cette  ville ,  font  Tadmiratlon  des  étrangers.  Les  promenades  de  Va- 
lenciennes  sont  le  cours  de  Bourbon  et  la  place  Fer  te  y  dans 
rintérieur  des  murs;  la  digue ,  entre  la  vilie  et  les  faubourgs^  le 
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toor  des  forUfealioni  êxtérieurés^  de  la  porte  deMons  à  celle 
do  Qoesnoy;  16  faubourg  de  Càmbrai  et  Te  tour  extérieur  de  la 
ci7a3«ZI«,  d'où  rœil  découvre  une  vue  étendue  dans  la  v allée  de 
TEscaut.  Bibliothèque  publique  de  18,000  vol.,  ouverte  tous  les 
Jour»,  de  10  heures  à  1  heure,  et  de  5  heures  à  8  h.  du  soir; 
musée  de  tableaux ,  placé  dans  une  des  salles  de  V hôtel  de  ville ^ 
au  deuxième  étage  :  on  y  remarque  trois  tableaux  de  Rubens  ;  salle 
d'antiquités ,  et  une  académie  de  peinture  d'où  sont  sortis  J/t7- 
homme  et  uibel  de  Pujol.  Les  étrangers  vont  voir  deux  tableaux 
de  Rubens  dans  Véglise  de  St-Géry,  ainsi  que  les  cabinets  de  plu- 
sieurs curieux  de  la  Tille  «  où  le  goût  de  la  peinture  est  assez  gené- 
lalement  répandu.  —  Conmeree:  fabrique  de  batistes  et  linons  ; 
dentelles  renommées  connues  sous  le  nom  de  valenciennes ;  mais 
cette  industrie  est  bien  déchue  maintenant.  Son  terroir  abonde  en 
grîdns,  chicorée,  colza,  lin,  houblon  ;  mais  il  n'ollVe  aucune  beauté 
^ttowique  ;  les  rivières  qui  l'arrosent  sont  pour  ainsi  dire  stag- 
nantes, et  leurs  rives  sont  plates  et  monotones.  Mines  de  charbon 
de  terre  presque  aux  portes  de  la  ville  ;  verreries,  clouteries ,  etc.— 
Voit.  pub.  tous  les  jours  pour  Condé,  St-Quentin,  Péronne^ 
Sedan,  Charleville,  Mézières ,  Verdun,  Mauheuge  jMt  Jto^ 
vay  \  Avesnes^  par  BeirlùimoM; lAndreeiei ^  parle  QminM; 
SaiM'AmandrUe'Eaum^  Omdé^  Ban^Secours ,  Solesmes,  Le 
Coteau^  en  correspondance  a^ec  le cbemin  de  fer.  —  Chemin  de 
fer  pour  Paris  et  pour  Bruxelles,  par  Mons  et  Quiévrain.  — 
A  l'embarcadère,  qui  est  fort  laid,  la  douane  visite  les  voyageurs 
Tenant  de  la  Belgique  par  Dlanc-Misseron.  —  Pop.  20,000  hab. 

Valenciennes  a  vu  naitre  le  peintre  Watteau ,  Thistorien  Frois- 
sart,  le  ministre  d'Argcnson,  Abel  de  Piijol ,  peintre  et  membre 
de  l'Institut  j  Mlle  Duchcsnois,  actrice  célèbre  du  Théâtre-Fran- 
çais, etc. 

A  peu  de  distance  de  Valenciennes,  on  voit  la  celelnre  mine  de 
bouille  d'Anxin^  appartenant  en  partie  à  la  fsmlUe  Casimir  Pé- 
rier. 
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BOUT£  7S. 
DE  PARIS  A  VALËNGIENIVES, 

3*  ttnm  »M  NoroH  kt  St-Qoestui  ,  il  myr. 


Ham,  I 

Roupy,  I 

BUQueniinCAiMf}»      •  • 

Bellicouri,  1  4 

Bonavy^  1  4 

Cambrai  »  If 

Auiicimiiiti,  1  t 


De  pari»  à  Senlis  (v. 
rotMft),  4m.  Sk. 

Villeneuf  e-sur-Tcrbtrtoy  I  t 

La  Croii-Sl-QMiip         i  f 

Compiégne,  0  • 

âibecûuirt ,  l  4 

COMPïfcGNK  (Oise),  Compendium.-- Hôtel:  de  la  Cloche .  place 
de  i'II(>t6i-de-Ville»-^Chefolicu  d'ariondissemciit»  à  2  kil*  au-dea- 
80111  da  confluent  de  VAùnê ,  parlie  sur  le  eopimet  et  partie  sur  la 
pente  d'une  eelHne  \  eiége  d'aife  «oni^Metim  et  trlbvMl 
de  pmdêre  intUnoe  et  de  eettuneree»  iee  met  ioni  terlneuBee  et 
aeimaiimiimal  bàtiei  ;  Il  y  e  liuelqucs  belles  maisons  denlleeeo» 
virons  du  château.  Coilégô  comidnnal ,  deu&bibiiotliéques,  mtMdf 
d'antiquités^  salle  de  speclacle,  un  cliAtean  roy.nl,  conêtruit  pous 
les  rois  de  la  première  race i  et  dont  la  façade  a  été  entlèremeai  re^ 
Làlic  par  Louis  XIV. 

Le  château  royale  tel  (|u'il  est  aujourd'hui ,  peut  cire  considiMÔ 
comme  un  édifice  moderne  ;  Napoléon  y  ajouta  une  superljc  iiaîci  je  : 
ce  fut  dans  ce  palais  qu'il  reçut  sa  llancée  Marie-Louise*  CharUâ  X 
habitait  eouveat  Goœpiègne,  où  il  ee  livrait  nu  plaisir  de  le  ehasse 
dans  la  vaele  et  Mie  rinrét  qiii  eveislM  ietle  loyale  dilneire*  y  Ip- 
tériêur  dii  tfliàtiattest  vaste  et  élégamment  meiibléi  les  jardins  qui 
rentonrcnt  sont  beaux  et  bien  dessinés  ;  un  bereeaoenfer  de  puia 
d'un  kil.  de  longueur  conduit  à  la  forêt. 

V  église  de  S  t- Corneille  possède  quelques  tombes  royales  fort 
curieuses.  L'église  Si- Antoine  est  remarquable  par  son  architec- 
ture gothique  du  xn®  siècle.  Le  voyageur  doit  visiter  aussi  Vhôtel 
de  ville,  avec  son  beffroi  et  ses  tourelles,  édifice  gothique  très- 
curieux,  ainsi  que  la  tour  des  Jacobins,  célèbre  par  la  captivité 
de  Jeanne  d'Arc.  Il  se  tint  à  Compiègne  plusieurs  conciles ,  dont  le 
plus  mémorable  est  celui  dans  lequel  l'enipereur  Louis  le  Débon- 
naire fut  déclaré  incapable  de  régner.  Compiègne,  qui  ne  vivait 
autrefois  que  des  séjours  de  la  cour,  a  aujourd'hui  des  fabriques  de 
mousselines,  de  toiles,  de  cordages,  etc.  Son  commerce  consiste 
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en  blé,  bois  et  cendres  végétales.  H  6*y  tient  une  foire  annuelle  de 
9  jours ,  au  25  mars.  La  forêt  de  Conipiègne,qui  s'étend  à  l'est  et 
au  sud  de  la  ville,  est  un  rendez-vous  de  chasse  royale  qui  était 
souvent  visité  suus  Louis  XIV  et  Louis  XV|  elle  a  euvùron  |4|5Û0 
hectares  de  superticie,  —  Pop.  0,800  haO, 

Curiositét  des  environs  de  Compiègae:  la  forét^  qui  coauneim 
aux  portes  de  la  Tille,  la  faisandêrie€i\ei  village  de  St'Jea$M$uih 
Boi$^  dont  Pégliae»  d'ao  Joli  atyle  ogival ,  a  été  constmiteen  Uiâ 
par  la  reine  Adélaïde. 

yoiU  pub.  tous  les  jours  pour  Noyon ,  Beauvais»  St-Queiitiat 
Cambrai ,  Lille,  Amiens ,  Attichy,  Montdidier,  Crepy,  etc.  — La 
section  du  chemin  de  feh  de  Creil  ù  St-Qucntln,  s'embranabaDt  aur 
le  chemin  du  Nord ,  est  ouverte  jusqu'à  Cuuipièune. 

NOYON  (Oisej.— //dfe/5;  des  Clievalels  .  du  Nord  ;  de  la  Téte- 
Noire.  — Ancienne  ville  sur  la  f^orse^  près  de  VOi.se  ^  et  sur  le 
penchant  d'une  colline.  Elle  est  assez  bien  bâtie  ;  mais  son  eu- 
celpte  est  resserrée,  et  ses  rues  manquent  d*harmouie  et  de  régu- 
larité. Celte  Yille  était  jadis  plus  importante  ;  Ccsar  en- fil  le  siège 
et  s*en  empara.  Noyon  communique  par  TOise  à  la  Seinê^  et  pir 
k  canal  de  St-Quentin  avec  les  départements  du  Mord**-Curio- 
siléi  :  la  cathédrale,  bel  édifice  de  style  roman,  commencé  dans 
le  xii*  siôclr.  et  Uni  dans  lexui'.  L'église  peut  avoir  107  mètres  de 
longueur  ;  son  portail  est  orné  do  deux  belles  tours  de  (>(>  mètres 
de  haut:  l'ensemble  oITre  un  monument  intéres.-ant  pour  l'anti- 

âuaire  et  rarchit-  cte.  De  belles  fontaines  puli!i(|ues.  C'est  la  pairie 
u  fameux  Cauvin  (Calvin  )  ;  sa  maison  evistf  encore,— Com- 
merce; grains,  t  iles,  cuirs ,  manufactures  de  icùlcs  de  ('(ildu  et 
de  mousseline  ;  aux  environs ,  mines  de  charbon,  f  uit,  pub,  pour 
ia  Fère^  Compiègnê*     Pop,  6,300  haà. 

GUlSCÀÏlh  iO\$e).^I{ôtel  :  de  la  Poste.-*-Yille  de  marcbé  qui 
commerce  en  grains  et  en  bois  à  brûler.  Les  restes  de  son  ancien 
ib&teiu  fortf  démoli  en  1831,  se  voient  encore.  Dans  son  voisi- 
nage est  une  mine  d'argent  qui  n'a  point  été  exploitée,  «^/^oj». 

1,(500  /ta6. 

HAM  (Somme). —  de  France;  du  Cornet-d'Or.  —  Petite 

ville  mal  bàlie,  fernipe  de  murailles  et  défendue  par  un  t  batiau 
fort,  restauré  en  J83U  pour  servir  d<^  prison  à  MM.  de  Pulignac, 
Chantelauzo,  Peyronnet  etGuernon-Hanviilc,  qi)i  y  restèrent  pri- 
sonniers pendant  sept  ans  •  et  depuis  au  général  Cabrera  et  au 
prince  Louis  BQmwie^CwriQ$ité$  ;  Végli$e  de  Vabbaye,  dont 
le  portail  principal  appartient  au  stylo  roman  et  rintérieiur  à  Tar- 
cbnectnre  moderne ,  à  l'exception  des  voûtes  qui  ont  conservé  la 
forme  ogivale;  le  donjon^  qui  a  3a  mètres  de  haut,  et  autant  de 

diam^g;  ka  mm  opt  i%  mètres  d'épaiiîsour  ^  il  iut  bàti  en  uio 


Digitized  by  Google 


108  ROUTE  72.— DE  PARIS  A  VALENCIBNNES.— ST-QUBNTIN, 

par  le  comte  de  St-Pol,  que  Louîs  XI  fit,  par  la  suite,  décapi- 
ter;—  une  jolie  petite  salle  de  spectacle  et  de  belles  usines. — 
Commerce  :  guingan  et  cravates ,  lavage  de  laines.  Ham  est  la  pa- 
trie du  général  Foy  et  du  poêle  Vadé.  —  Pop.  2,200  hab. 

SAINT-QUENTIN  (Aisne).  -  ^d(ei5:  d'Angleterre;  du  Cygne; 
du  CornetHi'Or;  du  Pot-d'Étain.—  Ancienne  et  célèbre  ville  sur  la 
Somme;  la  Samarohriva  de  César  ,  avec  goas-préféctare^  tribu- 
naux de  première  instance  et  de  commerce,  conseil  de  prud'liom- 
mes,  société  académique  des  arts,  belles-lettres  et  agriculture» 
chambre  des  arts  et  métiers,  collège,  école  de  dessin  et  de  obant,<^.: 
elle  est  située  sur  le  point  de  jonction  du  canal  Cro5îa( ,  par  lequel 
elle  communique  av^c  la  Somme  et  VOise  ,  avec  celui  de  St^ 
Quentin,  qui  communique  avec  l'Escaut.  C'e^^t  dans  le  canal  do 
St  Quentin  ,  et  près  de  la  ville,  que  se  trouvent  Ips  deux  percées 
souterraines  que  tous  les  voyageurs  s'empressent  de  visiter  :  Pimc 
a  6,G77  mètres  de  long,  et  l'autre  1,100.  Cette  partie  du  canal  fut 
livrée  à  la  navigation  en  1810,  et  visitée  à  celte  époque  par  Tem- 

SereuT  Napoléon.  Ce  canal  ne  peut  recevoir  qu'un  imteau  à  la  fois, 
aie  par  des  hommes;  il  ouvre  une  communibation  entre  la  mer 
du  Nord  et  l'océan  Atlantique  par  V Escaut^  la  Sommé ^  VOise^ 
la  Seine ,  et  la  Loire^  tratersaot  ainsi  la  plus  grande  partie  des 
départements  de  la  France. — La  ville  de  St-Quentin  était  autre- 
fois fortifiée;  mais  ses  fortifications  furent  rasées  en  i820,  et  con- 
verties en  nouveaux  quartiers  qui  doublent  l'étendue  de  la  ville. 
Elle  est  maintenant  entourée  de  boulevards ,  à  l'instar  de  ceux  de 
Paris;  elle  avait  cté  prise  d'assaut  et  saccagée  en  1557,  h  l'époque 
de  la  fameuse  bataille  qui  se  donna  dans  les  environs.  —  Curio-^ 
iité$:  V église  paroiisiale^  dioni  on  parle  peu,  est  cependant  un 
des  édifices  cothiques  les  plus  beaux  et  les  plus  baniis  de  cette 
partie  de  la  France.  Placée  sur  le  sommet  de  la  colline,  elle  do* 
mine  la  ville.  Sa  longueur  totale  est  de  1 30  mètres.  La  nef  en  a 
66.  La  hauteur  des  voûtes  est  de  40  mètres.  Cet  imposant  monu- 
ment est  percé  de  1 10  croisées,  chacune  de  lâ  mètres  de  haut  en- 
viron; on  y  compte  23  chapelles  et  78  piliers. 

Le  voyageur  visitera  aussi  V église  St-JacqueSy  les  promenades  ; 
Vhôtel  de  villey  beau  morceau  d'architecture  gothique  flamand  ;  il 
occupe  une  des  façades  de  la  place,  et  mérite  par  ses  détails  tout 
à  la  fois  gracieux  et  fantastiques  de  fixer  l'attention  de  l'artiste  et 
de  l'antiquaire  s  cet  édifice  est  surmonté  d'une  lanterne  à  jour  ren- 
fbrmanl  un  excellent  carillon*  La  hiblMhèqw  de  17,000  yol. ,  la 
salle  de  epeetaelé  construite  en  1844,  ses  filatures  et  usines*  — 
Commerce  :  filatures  de  coton  et  de  laine ,  fabriques  de  tissus  en 
coton,  tulles,  etc.,  châles,  nouveautés,  etc.,  huiles  et  farines  ,  ate- 
liers de  construction  de  machines  à  vapeur»  éclairage  au  gaz*  î^oU. 
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jmbm  pour  Cambrai,  GuUê,  Lilie,  Douais  fjaon,  ReiiM^  la 
Fère;  poor  Pérof^ie,  Amien$^  la  Capelle^  par  Guise; pour «M>t>« 
«ont,  par  Flavi-le-MarUl;  pour  Cham^^  Ham,  ^vetnes^etr, 

—  Pop,  24,000  hab. 

A  12  kil.  O.-N.-O.  de  St-Qucnlin  est  le  viilaîc  de  Vi:rmam> 
(Aisne),  dans  lequel  on  \oit  un  camp  romain  assez  bien  con- 
servé, et  qui  portait  le  nom  û(tcaitrum  /^irmandeiMe,  coauuQ 
étant  danB  le  pays  des  Feromandui, 


BOUTE  73. 
De  f^alenciennes  à  Maubeuge^  d.myr.  7  kil* 

JenlaîD,  t  m.  ok.  1  MACBEucBy  i  4 

Biray,  l     a  > 

BAVAY  (Nord).  -  j^<)re/:  le  Brux.— Petite  ville  agrcablemont 
ffituée,  qui  commerce  en  fer,  marbre  et  poterie.  Bavay  est  bâtie 
sur  l'emplacement  de  l'ancienne  Jiagacum ,  ville  capitale  de  la 
province  sous  le  gouvernement  des  Romains.  On  y  remarque  en- 
core sept  ehanaaéea  trèa-aneiennes ,  appelées  ehàuêsées  Brune- 
iUmly  qui  abootiSBeot  à  la  place  de  Bavay ,  au  milieu  de  laquelle 
ae  trouve  une  colonne  milUaire  dont  chague  faee  correspond  à  une 
route.  La  colonne  actuelle  est  moderne,  et  remplace  l'antique  qui 
s'y  trouvait  jadis.  Outre  les  chaussées  romaines,  on  voit  encore  à 
Bavay  les  ruines  d'un  cirque^  les  débris  d'un  arc  de  triomphe  et 
d'un  aqueduc;  on  y  a  découvert  à  différentes  époques  des  statues  et 
des  médailles  antiques,  dont  il  existe  dans  la  ville  plusieurs  col- 
lections particulières  curieuses  à  visiter.  —  Pop^  1,800  hah. 

MAUBEUGE  (  voyez  route  63  ). 


ROUTE  74. 
De  Falenciennes  à  Leuze^  4  myr.  1  kil. 

OoBdé ,  t  m.  s  k.  I  Lao»  (p.  élr.),  3  s 

COPÎDÉ  (Nord),  ancienne  et  forte  ville,  au  confluent  de  la 
Hayne  et  de  VEscaut.  Elle  commuulquc  directement  avec  Mom 
au  moyen  d'un  canal. 

Cette  petite  ville  est  assez  bien  bàlie»  cl  ses  rues  sont  bien  per- 
cées,—CunlotlKti  VMMé»  vllk,  rorteiial,  l'MiiM,eldB  Mies 

•  7 

Digitized  by  Google 


440 


fiOUT£  76«  —  PB  VAI«BNGi&I!{NES  A  LKQ2i. 


fortifieatUmê  bâties  par  VaulwD.  Goadé  eit  la  patrie  de  mademoi- 
selle GlairoQ,  célèbre  actrice.— /ndti«lft'«  :  fabriqtm  de  caré-chi- 
Corée  et  d'amidon;  clouteries,  brasseries,  tannariaa  r  cvnatrueUon 

de  bateaux,  tuilerie.  — Pop,  6,000  hab. 

Voir  dans  les  environs  le  beau  cbaieau  ùùVErmàULgûf  aatique 
propriété  du  duc  de  CrQï. 


GourMlrey 
Barbançon  (p.  é^). 


De  Falenciemnes  à  Si'Amand^  \  m.  3  k* 
De  Maub$uge  à  JPhilippeviUe  ^  5  m.  8  k« 
im.  4  k.  I  Philippiyilli  (Itf.}. 

De  ^aubeufie  i  MQr^^  2  »yr, 


ROUTE  75. 
Rocroy  à  Chimay  (poste  étraDgère)^  3  myr.  4  kih 

ROGROY  (Ardennes).— ^dleU;  le  Cheval-Blanc  ;  du  Confimcrce. 
^Ville  forte,  dans  une  plaine  environnée  de  forêt»,  avec  aous-pré- 
fecturt  et  triiMMial  de  premitoHwtaiiee,  «tOi-^CiwflMlItftr  régiln», 
dont  le  pofflail  est  femarqaabto  9  la  place  d'Armée.  €ommerif9  : 
chevaux,  braïaavies,  fabriques  de  lérbianterie.  ybiiurêê publique 
tous  les  jours  pour  ilf éallrea,  MM,  Fmtm$tênimt  lë  BtMqw. 

JR^  i,iOd  Allé. 

De  Hacroy  à  Manbert-Fontaine  ^  \  myr*  6  kil. 

Plaiwb  Rof:HOY.  Entre  le  village  de  Manbert- Fontaine  et  la 
petite  ville  de  Rocroy  se  trouve  une  plnine  en  forme  de  demi-lune, 
au  milieu  de  laquelle  était  un  vaste  étang,  presque  desséché  au- 
jourd'hui: c'est  là  que  Condc  remporta  eii  1G48  une  célèbre  vic- 
toire sur  les  vieilles  bandes  eâpagoole^* 


ËOUTJB  76- 
Dj^  Fakncimnes  à  Laon^  10  myr.  4  jkil. 


J«»^ï»in,  im.  ok. 

I-e  Quesnoy,  o  7 

fiMrm^AMNlecMSi      â  « 


Guise,  1  t 

Marie,  2  3 

Laon  (v,  iOUiti  77),     *     2  3 
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LB  (HJBSUOY  (Nord  ).  -  MéHUi  d«  la  Gûor-de-France  ;  da 
Grand-Paris*     mite  ville  forte ,  dans  une  vaste  pialae.  Les  Âu-> 

trichiens  s'en  emparèrent  en  1794  ;  les  alliés  Tont  occupée  depuis 
1815  jusqu'à  la  fin  de  novembre  If^iH,— Curiosités  :  une  église 
très-remarquable,  Vhdtel  de  ville,  Varsenal,  un  bel  hôpital  et  de 
vastes  casernes,  p^oit.  pub,  tous  les  jours  pour  yalencienncs, — 
Commerce:  chanvre,  bois  de  la  forêt  de  Mormal,  ier,  chevaux, 
café-chicorée,  etc.  —  Pop,  3,550  hab. 

GUISE (AUne),  —  i^^/e/ :  de  Pierre,  grande  rue. —  Petite  ville 
défendue  par  ua  château  fort  placé  sur  une  éminence.  et  dont  lu 
puits,  orQQsé  dans  le  roc,  a  plus  de  33  mètres  de  profondeur,  fk  fut 
soustrait  par  Claude  da  Lorraipa  an  ^  renferme  ua  vaste  ma* 
gasin  pour  l'artillerie ,  et  des  casernes  pour  environ  150  hommes» 
^Curiositéê  :  la  fontaine  de  Si-Laurent  au-dessus  de  la  ville,  au- 
jourd'hui négligée,  et  à  laquelle  on  attribue  la  propriété  de  calmer 
les  maux  d'estomac;  le  canal  de  dérivation  de  l'Oise. — Commerce  : 
bonneteries,  tanneries,  toiles,  lin.  Foit.pub^  tous  les  Jours  KKNAC 
Si-Qm^Hn  et  Marie.  —  Po».  3,000  M, 

Dê  FdienHmm  au  pussnoyi  1  myrf  &  UU 
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HOUTjB  77, 
DE  PARIS  A  LAOM. 
PAU  0ai88omi  11  tnyré  1  JAh 


Villers-CottMels»  t  S 

Verte-lfeaille,  l  1 

Soissons,  1  t 

Vaurains»  ' 

Laon,  1  S 


1»  Bourget|  i  m.  i  k. 

Hesnil-Ameiot,  à  6 

Dammartin,  0  8 

Nanteuii-le-ilsadoi|i,  i  4 

Levignen,  I  0 

DAMMARTIN  ( Seine-et-Marne  ;  Sainte-Apne.— Petite 

ville  sur  une  colline.  On  y  fabrique  de  la  dentelle.  —  Curto5î(tfs  : 
l'église  paroissiale,  la  halle;  les  restes  du  château  des  anciens 
comtes  ont  été  abattus,  et  remplacés  par  une  joUe  pruaieuade.— 
Pop.  1,800  hab.  *  ^  * 

NANTEUIL  (Oise),  petite  ville  dont  le  oarc  est  décoré  de  fcn- 
taines  et  de  canaux;  les  ruines  d'uncbaleau  qui  date  de  Fran^ 
cois  V*  n'existent  tolu8.'-wmm«rcf;«ri)lns,— Pop.  l,5G0Aad. 

VILLERS-GOTTëRETS  (Aisne),  peUle  ville  sur  la  lisière  de  la 
forêt  de  Hetz.—Curiosités  :  son  château,  bâti  par  le  duc  de  Va- 

Uds,  servant  ai4miid*tai  de  dépôt  de  meaMté  i  sur  ia  place  du 
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'Marché  une  Mie  fMMnê  dont  ta  eanx  sont  àmenées  de  t)1a8  de 

2  myr.  de  distance.— Commem  :  bols,  grains,  fabriques  d'hniles 

de  graines,  dépeignes  de  corne*  — Pop-  3,600  Aa6. 

SbiSSONS  (Aisne),  Nomodunnm,  \*u\%Suessonium^, — Hôtels  : 
la  Croi\-d*Or;  la  Couronne;  le  Lion-Rouge. — Ville  qui  remonte  à 
une  haute  antiquité  ;  très-impoi  tante  du  temps  de  César  ;  où  Clovis 
fixa  le  siège  de  son  empire  ,  après  la  bataille  qu'il  iiagna,  en  480, 
sur  Syagrius;  où  Charles  le  Simple  fut  battu  en  924  ,  et  que  le  duc 
de  Mayenne  fortifia  dans  les  guerres  de  la  Ligue.  Tribunaux  de 
commerce  et  de  première  instance ,  sous-préfectnre.  Elle  a  été  mise 
récemment  an  rang  des  places  de  guerre.  Collège,  asses  jolie  salle 
de  spectacle,  promenades  agréables,  bibliothèque  publique ,  évé- 
ché  qni  remonte  au  berceau  du  christianisme  dans  les  Gaules; 
environs  charmants  et  ferUles. —  Curiosités  la  cathédrale ,  ma- 
gnifique édifice  gothique  ;  on  y  remarque  un  beau  jubé ,  deux  sta- 
tues en  marbre  blanc,  et  un  tableau  de  Rubens,  représentant  l'Ado- 
ration des  bergers;  les  ruines  d'une  autre  église,  Saint-Jean,  dont 
il  ne  reste  que  le  portail  d'une  rare  beauté;  quelques  antiquités  ro- 
maines, Vintendance^  le  Cours,  belle  promenade  plantée  d'arbree. 
—  Commerce  :  blé ,  haricots  excellents ,  bétail ,  lin ,  entrepôt  con- 
sidérable de  grains.  Fi^U  vub,  tons  les  jours  pour  RHms,  Laon^ 
Sêdan^  MêzièreMy  Ccmptègne,  Moniâidier  ^  j^miens  ^  par  «Sli- 
dan,  correspondant  avec  Chdlons ,  Réthel ,  LomoU  ,  Mézièrês^ 
Givet ,  Namur^  Liège.  ^Pop.  10,200  hab. 

Près  de  Soissons  se  trouvent  les  ruines  de  Vabbaye  de  St-Mé- 
dard  y  bâtie  en  545,  qui  ne  consistent  maintenant  que  dans  une 
crypte  remarquable  pour  la  beauté  de  sa  construction ,  la  dureté 
delà  pierre  et  la  belle  conservation  des  peintures  ;  ce  lieu  sert  au- 
jourd'hui à  une  institution  de  sourds-muets.  C'est  dans  cette  ab- 
baye que  furent  enterrés  les  rois  Clothaire  et  Sigebert.  Dans  un 
triste  donjon ,  et  tenant  à  l'édifice ,  on  montre  encore  le  cachot  où 
foi  renfermé  Lonis  le  Débonnaire ,  après  avoir  été  détrôné  par  ses 
enlànts. 

Soissons  est  la  patrie  des  rois  Carlberty  Ghilpéric  et  Glotaire  II  « 
et  du  duc  de  Mayenne,  chef  de  la  UguOi 

Après  Vaurains^  hameau,  on  arrive  à  C/iatnfirnon,  village ^ 

3  k.,  puis  à  Urcely  village,  8  kiî.;  à  Etonvelles ,  village,  4  kil. 
LAON  (Aisne),  Laudununi.  —  Hôtels:  de  la  Hure,  bonne  et  an- 
cienne maison,  avec  écuries  et  remises;  de  l'Ecu  ;  de  la  Ban- 
nière.—Laon  est  le  chef-lieu  du  département,  siège  de  préfecture 
et  d'un  tribunal  de  première  instance.  Cette  ville  est  bâtie  sur  les 


1  Sueupnet,  ceUrièat^  tiomoHorum  p^rmoU,  legMê  ad  Ccuarem  de  dedi' 
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raines  de  l'ancienne  Bibrax ,  et  sur  une  montagne  de  230  mèt* 
d'élévation  au-dessus  do  l'Océan.  Ses  rues  sont  ])ien  percées,  ses 
maisons  bien  bâties,  et  l'air  y  est  vif  et  sain.  On  y  renuirque  des 
caves  trèi?-f raidies  à  deux  claies.  La  vue  dont  un  jouit  du  haut 
de  sa  belle  promenade  est  niagniliquc.  —  Curiosités:  rancienne 
cathédrale ,  dédiée  à  Notre-Dame,  noliie  édilice  du  style  golhiijue 
le  plus  pur  et  le  plus  simple.  L'église  fut  consacrée,  le  G  septembre 
1114,  n'ayant  coûté  quedaiix  aiuiéet  de  travail.  Quatre  tours  dé- 
corent les  principales  entrées;  on  ne  peut  s'empêcher  d*«dinirer  la 
l^reté  de  leur  construction ,  et  la  grande  dimension  de  lears  on- 
vertures ,  au  travers  desquelles  brille  nne  éclatante  lumière.  Le 
principal  porche ^  à  voûte  ogivale  renfoncée,  frappe  surtout  le 
voyaseur  d'un  sentiment  profond  de  piété  et  d'admiration.  L'église 
si-Martin ,  qui  date  du  xir  siècle  ;  V hôtel  de  la  préfecture  ,  V hô- 
tel de  ville t  la  nouvelle  citadelle  construite  sur  l'emplacement 
delà  tour  massive  de  Louis  d'Outre-iMer,  la  Tour  penchée,  les  ca- 
sernes, V Hôpital^  la  salle  de  spectacle dépôt  de  mendicité  ^ 
V Hôtel-Dieu  surtout,  la  bibliothèque  qui  possède  17,000  voL  — 
ComKMreês  làbriqaes  de  bas«  de  toiles,  de  cnlrs,  i^speanx  et 
dons.  Laon  est  la  j)atrie  de  Lotbaire,  de  saint  Remi ,  et  du  maré- 
chal Sermrier.  -  Foit.  pub.  pour  RHm$ ^  St^QmnHn^  f^ervinf, 
Soissons, — Pop,  9,900  hab. 

Les  9  et  10  mars  1814,  un  combat  sanglant  fut  livré  par  Na- 
poléon sous  les  murs  de  i^aon,  ù  la  suite  duquel  la  ville  fut  occu- 
pée par  les  alliés,  très-supérieurs  en  nombre  aux  Français  ;  en  1815, 
quoique  démantelée ,  elle  soutint  contre  les  alliés  un  ^iége  de  14 
jours. 

SAINT-GOBAIN ,  à  IC  kil.  0.  de  Laon.  Célèbre  usine  à  couler  les 
glaces,  que  Ton  envoicAChauny  pour  y  être  polies.  Cette  usine  n'a 
pas  de  riyale  dans  le  reste  de  PBurope*— Pop.  2,200  hab» 


ROUTE  78. 
DE  PARIS  A  GIVET  (2  routes). 
V  BOiiTEv  PMI  Laon,  36  myr.  7  kll. 

De  Paris  à  Laon  (v.r.  77,  MauberU-Fonlainet  2  4 

1**  roule  de  Laon)«     i3m.  ik.  Aocroy,  i  6 

Marie,  S     3  Fomay.  i  e 

MonUsornet,  1      0  OlVIT,  2  3 

finudUMBOly  1      7  I 
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VOIES  DE  LOCOMOTION. 

Dp  Paris  h  Laon^  vovex  ronto  77.  De  Ijion  à  Givet,  voit.  pnbl. 

VKBVINS (Aisne ).—//ofe/.ç;  rKpce;  le  Grand-Cerf.— Celle  ville, 
Biiuée  sur  la  petite  rivière  le  Vilpion,  est  connue  par  In  traité  de 
paiv  (le  1598,  entre  Henri  IV  et  Philippe  11,  roi  (l'Kspamie;  clief- 
Jieu  li'ai  i  ondissement,  tribunal  de  première  instance.— Curio^tïtlj  : 
un  fort  beau  tableau  de  Jouvenet  décore  la  chapelle  dç  l'hospice  ; 
U  nqjirëiente  lëipe$tiféréê  dê  Milan  êêmmrmêpar  Minf  Charlw* 
BùPToméê.  L'égilieilarotsiiale  posaôde  ftttMi  un  tiiUeau  du  méiM 
maîtrt. ^  Ommêne :  toiles,  linons,  chamoni*  yoit  pubU  tous 
j€8  jours  pour  Zaon,  la  CapeUe  et  Guise.  —  Pop.  2,800  hab, 

GIVET  (Ardcnnes).  —  Hôtels:  du  Mont-d'Or,  maison  estimée 
où  descendent  les  diligences  de  Franco  et  de  Belgique;  de  l'Ancre; 
de  France.— Jolie  petite  ville  divisée  en  deux  parties  par  la  Meuse: 
Givet-St'llilaire  et  Givet-JYotrê  Dame.  Ses  fortifications  sont  de 
Vauban,  ainsi  que  ses  belles  casernes.  Chambre  consultative  des 
manufactures;  port  de  transit  pour  les  Pays-Bas.  Fabriques  de 
Menée,  de  pipes:  manufacture  de  fer  battu ,  trétUeries*— ^Miio»- 
êUéêi  de  belles  places  publiques,  un  beau  pool  en  plerM*. 

De  l'autre  e6té  de  la  ritière,  OiAïunoiiT  »  forterene  placée  aor 
un  rocher  d'une  hauteur  prodigieuse  i  les  easarnes  peuvent  conte- 
nir 6,000  hommes.  —  De  belles  carrières  sur  la  rive  droite  de  la 
Meuse;  les  ruines  de  l'ancien  fort  du  Alont-d* Hano ;  hauts  VO* 
fihers  nommés  Uê  Oam^ê'dê^k^Mvuiu  —  Pop.  &,900  àaè* 


BOUTS  79. 
D£  PAIUS  A  GIV£T. 
3*  aecTB,  ME  M taftRM»  20  myr.  3  kil.  (  route  dê  maUê  )• 


De  Paris  à  Boissons  (o. 

route  77»  ir*  ronle  de 

Laon),  S  m.  S  k. 
Braisne-sor-Vetle  («•  r. 

81),  I  8 

Fisroes  (v.  route  u\  i  3 

Jonchery,  i  0 

Beims  (i\  routeSO»  i  7 

Isie  (Marne),   ,  A  f 


Rélhel  (V.  roule  84),  2  0 

SSalOff-anx-Bois,  i  s 

Launoy,  i  o 

Méziéres(v«COU(eH}»  ^  ^ 

Louny,  i  2 

Rocroy  (v.  roule  75).  l  7 

Pumsy.  1  6 

GivBT  («.  roule  7S),  3  2 


FUMAY  (Ardennes),  petite  tlUé  renommée  pâr  arddises.  En 
1740,  en  fouillant  les  ruines  d*un  vieux  château  ,  on  déoOQYrit  les 
restes  d'une  tour  qui  contenait  une  grande  quantité  de  blé  paifsita*- 
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iBent  CbnsérVé.— C\)mittérce  :  fabriques  de  mérinos  renrorcés ,  fla- 
flelle,  cérlise  ;  huileries,  machines  à  vapeur  pour  farines,  verreries  \ 
exploitation  d'ardoises  les  plus  estimées  de  France.  —  Pop.  3,4UU 


kab. 


COMMUNICATIONS  j       cmî  à  PMlippeville ,  2  m^x.  3  kiU 


ROUTE  60. 
PARIS  A  SAINT-QENTIN  ,  13  myr.  9  kii. 

(  p^.  de  Paria  à  ValeocUnnea»  routa  72.) 


ROUTE  81. 
M  PARIS  A  REIMS  9 

PAE  Hissons»  tu  myr.  G  kil» 


DePartoà6oiBfons{«. 

roata77),  pm  sk. 

firaisne-^nr-Yesle»       i  8 


FismeSy  1  S 

Jonciieryi  1  0 


BRAIftNE-SUR^-VESLE  (Ailna)^  bourg  que  d'autres  appellent  du 
nom  de  viHe;  il  est  situe  dans  une  belle  plaine.  — C^rinsj/f^j : 
i'ëslise  bâtie  par  Bobert  1*%  fils  de  Louis  le  Gros.  Les  pens  de  l'art 
regardent  ce  monument  comme  un  clief-d'œiivre  il'nrcliitecturc  du 
Mil'  siècle,  1^8  restes  de  son  ancienne  eitadelle,dont  les  imus,  con- 
servés en  partie,  sont  astis  sur  un  rocher  de  14  mètres  de  hauteur. 
La  place  de  la  Halle. 

Braisne  possédait  au  vi'  siècle  une  maison  royale  où  furent  rta» 
fermés  les  titîsors  de  Clotaiie  dont  Chilpériôa'«lliptl-a«li  Ml. 
Pépin  V  llnt  une  diète  en  7i4.-^  Pop.,  1,600  Aad. 

FISilES (Marne)  i^illaaiielennaiur  la  ^•9t$.^Carioiiléi:  \tB 
aneiana  ramparti«  deux  bellea  plaees  ^Mii^^Ootlmwreê  t  Tins, 
laines,  chanyre.  —  Pop»^  Hsbùùhmb» 

RBIM8  (Marne),  Duroeortorum,  Rémi."  Hôtels:  le  Lion-d  Or, 
bonne  maison,  en  fnce  de  la  cathédrale;  la  Malson-Rouge,  où  se 
trouve  l'inscription  suivante  : //an  au  sacre  de  CharhsFlI, 
iianê  ûêUû  UuliêTiê^  nommh  alort  i\dmiay$^  le  pèro  et  la 
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mère  de  Jeanne  d'Arc  ont  été  logé.^  et  défrayés  par  le  conseil  de 
ville;  (lu  Commerce;  de  la  Croix-Blanche  ;  Bouilxm.— C'est  une  des 

1>lus  ancienneSydes  plus  célèbres,  des  plus  grandes  et  des  plus  opu- 
entes  Tilles  de  France ,  du»  une  plaine  qui  fournit  des  Tins  deli« 
cienx.  Son  origine  se  perd  dans  la  nuit  des  temps  ;  elle  était  déjà 
considérable  quand  Iules  César  fit  la  conquête  des  Gaules,  Tan  do 
Rome  702  »  cinquante  ans  avant  J.-C.-^  capitale  de  la  république 
rémoise,  elle  devînt,  sous  les  empereurs  romains,  avec  Trêves,  mé- 
tropole de  la  Gaule-Belgique.  Alors  ville  giillo  romaine ,  les  Romains 
y  firent  élever  des  temples,  des  palais,  des  arcs  de  triomphe  et  un 
capitole;  ils  y  construisirent  aussi  des  fontaines,  des  arènes,  des 
thormes ,  des  aqueducs,  des  chaussées  et  des  voies  militaires.  Sous 
les  rois  de  la  première  race,Re.nis  partagea  avec  Metz  ic  litre  de  pre- 
mière ville  du  royaume  d'Àustrasie. — Reims  possède  une  sous-pré- 
fecture» cour  d'assisest  tribunaux  de  commerce  et  de  première  in- 
stance, chambre  des  manafactures«  académie,  collège  royal,  salle 
de  spectacle,  bibliothèque  de  manuscrits,  un  musée.— Curtonlétf 
la  Caihéérale^  Vun  des  édifices  gothiques  les  plus  riches  et  les 
plus  somptueux  de  l'Europe  (la  cathédrale  de  Milan  exceptée);  elle 
fut,  après  une  série  de  vicissitudes,  terminée,  telle  que  nous  l'ad- 
mirons, dans  le  xin*  siècle;  sa  longueur  totale  est  de  148  mètres 
sur  31  de  largeur,  et  47  de  hauteur  jusqu'au  sommet  de  la  toiture. 
Le  portail  est  composé  de  trois  arcades  en  ogive,  dont  celle  du  mi- 
lieu est  la  plus  large  et  la  plus  haute,  et  de  deux  frontons  chargés 
de  figures;  l'ouverture  de  celle  du  milieu  est  de  12  mètres,  et 
oelld  des  deux  autres  de  7  mètres.  Ces  arcades  sont  remplies  de 
statues,  dont  les  premières  en  bas  ont  2  mètres  1  /2  de  hauteur.  Au« 
dessus  de  ces  statues,  et  sous  la  Toûte  de  l'arcade  du  milieu,  se 
trouvent  cinq  rangs  de  petites  figures  au  nombre  de  160.  Les  deux 
autres  arcades  ont  chacune  97  figures ,  dont  un  grand  nombre  sont 
mutilées  et  tombent  de  vétusté.  Chaque  rang  de  ces  ligures  est  sé- 
paré par  une  guirlande  de  lleurs;  entin  ce  portail  contient  plus  de 
S30  statues  grandes  et  petites.  Il  y  en  a  aussi  sur  le  devant  et  le 
haut  dos  arcades  terminées  en  pyramides.  L'arcade  gauche  repré- 
sente la  Pcusion,  la  droite  le  Jugement  dernier^  et  celle  du  mi- 
Mon  le  OMmufiMMiil  de  la  FUffgê.  Entrç  les  tours,  an-dessus 
de  la  rose,  est  la  représentation  du  Baotêmê  ê»  Claviêf  el  plus 
bas  celle  du  Cambai  âê  Datiâ  aum  Goiiaih. 

Les  tours  de  ce  somptueux  édifice  sont  composées  d'areades,  de 
piliers,  de  chapiteaux,  de  pyramides  à  jour  en  découpures;  cha* 
cune  a  8  mètres  carrés.  I-.a  tour  méridionale  est  plus  basse  que 
l'autre;  on  monte  aux  tours  par  420  degrés;  le  bourdon  pèse 
ll,f)00kilog.,  et  date  de  1570.  A  l'extrémité  de  la  toiture  est  placé 
le  clocher  à  l'Ange,  haut  de  18  mètres,  et  supportant  un  ange  en 
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cuivre  doré ,  de  2  mètres,  tenant  dans  sa  nialn  droite  une  croix 
d'environ  2  mètres.  Autour  du  clocher,  à  sa  base ,  sont  huit  statues 
détaille  gigantesque,  qui  toutes  représentent  des  personnes  qui 
onl  été  punies  do  dernier  supplice. 

An  boni  de  la  eroisée  à  droite ,  se  trouva  le  SagiUairé  en 
pierre,  ronisen  1502  à  la  place  deeelui  en  métal,  que  Genrais 
avait  fait  poser  autrefois  »  et  qui  avait  été  fondu  dans  l'incendie  de 
la  eroisée,  en  1210. 

Vingt-deux  piliers  ou  arcs-boutants  dont  les  arcades  sont  dou- 
bles régnent  autour  de  l'église;  à  chacun  de  ces  piliers ,  vers  le 
sommet,  est  une  statue  d'ange  ou  de  roi  entre  deux  colonnes. 

Vers  la  partie  latérale  de  gauche  se  trouvent  deux  autres  grandes 
portes  voisines  Tune  de  l'autre.  D'un  côté  de  la  première  porte , 
sont  les  statues  colossales  de  saint  IVicaise  et  les  Miracles  de 
«oM  Rmi  ;  à  Tautre  porte ,  qui  est  fermée ,  sont  enoore  nn  grand 
nombre  de  petites  statues  représentant  le  Jugemini  cbmlar  et  les 
morts  sortant  de  leurs  tombeaux. 

La  cathédrale  est  éolairée  par  une  multitude  de  fenêtres  dont 
la  plupart  des  vitraux  sont  peints,  et  par  quatre  rosaces.  Sur  celle 
du  midi ,  on  voit  les  douze  apôtres,  avec  leurs  attributs ,  dans  des 
médaillons  disposes  autour  de  cette  rosace,  au  centre  de  laquelle 
Je  Père  éternel  est  peint  sous  les  traits  de  Jupiter.  Celle  qui  est  du 
côté  du  nord  n'est  pas  moins  belle;  on  y  a  représenté  les  douze  si- 
gnes du  zodiaque  ;  mais  rien  n^égale  la  richesse  et  la  magnificence 
de  la  rosace  du  portail.  La  réunion  de  ces  différents  vitraux  pro* 
dnit  sur  l'àme  un  elTet  qu'il  est  difficile  de  décrire;  c'est  surtout 
lorsque  vous  êtes  placé  au  centre  de  la  nef,  et  que  vous  considères 
l'ensemble  au  moment  du  eoueher  du  soleU ,  que  l'aspect  est  vrai- 
ment magique. 

Entrant  dans  l'église,  vous  apercevez  autour  de  la  grande  porte 
54  statues  dans  des  niches,  et  34  autour  des  portes  latérales.  En 
avançant  vers  le  côté  droit  de  la  nef ,  on  remarque  le  tombeau 
de  Jovin  ,  Rémois,  qui  date  du  iv*  siècle  :  c'est  une  des  plus  belles 
pièces  d'architecture  antique  qu'il  y  ait  en  France.  Depuis  la  démo- 
lition de  la  belle  église  Saint-Nicaise  (1790),  on  a  transporté  ce 
tombean  dans  la  ciktliédnile,où  nous  l'admirons  maintenant. 

La  cathédrale  de  Reims  a  toojouirs  été  le  lieu  où  furent  sacrés 
tes  rois  de  France,  depuis  Philippe-Auguste  Jusqu'à  Charles  X,  à 
deux  exceptions  près,  Henri  IV  et  Louis  XVIil. 

Au  milieu  de  cette  richesse  d'architecture ,  le  voyageur  n'ou- 
bliera pas  l'orgue  de  la  cathédrale ,  nouvellement  restauré  et  aug- 
menté ,  qui  est  regardé  comme  un  cliel-d'oîuvre ,  et  le  tableau  de 
la  manne  recueillie  par  les  Israélites ,  à  l'entrée  de  la  chapelle  de 
âsL  Vierge ,  comme  l'un  des  meilleurs  ouvrages  du  Poussin  \  à  droite 
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du  sanctuaire  sont  les  lonU  baptismaux ,  dont  la  eove  a  aarvi 
•o  iMptôme  de  Clovia. 

Od  a  ùmmmûé  la  mtaiiritiim  du  pwtail  de  etUa  magnilique 
cathédrale. 

Vé§i4êè  SaiM'Bmi  ^  qvA  data  du  b«  iMokit  naia  qui  ne  ^arta 
ce  nom  qu^eo  aoêt  aprèa  que  le  corns  éaea  saint  arehavèaua  a«l 

été  déposé  dans  ses  murs.  Cet  éditice  a  subi  plusieurs  enange- 
mcnts  ;  celui  que  nous  visitons  aujourd'hui  date  de  1041 ,  et  con- 
tient le  tombeau  de  saint  Rémi,  qui  fut  successivement  renferme 
dans  quatre  mausolées.  Celui  qui  existe  maintenant  a  été  recon- 
struit en  1847  ;  il  est  orné  de  12  statues  de  grandeur  naturelle,  re- 
présentant 12  pairs  de  France,  dont  six  sont  les  prélats  de  Reims, 
Lao»!  Langrea,  Beauvais,  Cliàlona  et  Noyoni  les  si\  autres  pairs 
aant  i  lea  dvca  de  Bourgogne,  da.  Nonnandla  al  d'Aquitaine^  lea 
Mnle  da  Flandiai  de  Champagne  al  de  Teulouae.  ToiHaa  eeafiiii- 
m  sont  de  marbre  blanc  et  d'un  beau  Uavail  ;  elles  appartteaaent 
au  milieu  du  xvi*  siècle;  on  les  aroplaoées  dans  le  nouveau  tom- 
beau. Le  chœur  de  oetta  éfliae  offre  un  beau  apéaimeo  du  alyle 
gothique  riche  et  fleuri. 

Il  faudra  visiter  la  p/aca  Royale^  la  promenade  du  Cours^  la 
maison  où  naquit  Coibert,  rue  de  Cérès;  rue  du  Maro,  celle  où 

IMuche  vit  le  jour. 

Monuments  civils.  —  VUotel-de'yulet  conmiencé  en  1G27  et 
Interrompu  en  ifiae,  a  été  à  peu  près  terminé  en  1826.  Soixante-huit 
aolonnea  eipilaatiea  dea  erdrea  corinthien,  dorlaiie  et  Ionique,  dé- 
rorent  )a  feçade  da  ca  bd  éditée.  Dana  eat  holal  aa  tronvent  le 
eariulaire ,  la  bibliothèque  et  la  muséum.— IjO  eartulaire*  oùr^e 
le  plus  bel  ordre .  renferma  des  chartes  de  nos  rois  at  dea  arebe- 
véqnes  de  Reims ,  les  archives  de  la  ViUei  et  tout  GO  ^id  a  tappot 
à  l'administration  municipale. 

La  Bibliothèque^  formée  des  bibliothèques  des  abbayes  et  des 
communautés  de  la  ville»  supprimées  en  1791 ,  ainsi  que  les  li- 
vres acquis  depuis,  se  compose  d'environ  30,000  volumes,  et  de 

£ lus  de  1,000  manuscrits.  Il }  a  aussi  dans  la  bibliotiiôque  unmédail- 
ir  el  nneooHeetion  d'autographes  qui  s'augmentent  de  jour  en  jour. 
ilfiifde««*PanBi  lea  tableani  dn  muiéam  •  on  diatlngoerfina»» 
Glissement  de  Notre-Mgnaur^  de  van  Mêol;  la  Ouérieon  de  Ta- 
'  veugle-né,du  Pmiiin;  la  Muëdlotion  du  père  de  famille  et  le 
Fils  puni ,  de  Greuxêi  le  Jugement  dernier,  de  Jean  Cousin:  un 
paysage,  de  Berghem;  la  Petite  crasseuse,  de  Jiembrandt;  le 
comte  d'Artois  (Charles  X),  de  Germain;  le  Raptéme  de  Glovls, 
A'Allaux;  et  de  Hemondy  ÉUe  au  mont  Garmeii  frappant  de 
mort  lea  prophètes  de  Raal. 
La  pioca  Jioyak,  d'après  lea  dessina  de  Legendre,  ingénieur  di| 
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roi,  coininencée  en  nSG.  futipise,  quelques  années  après, j)rcsque 
dans  rétat  où  nous  la  toyons.  La  statue  de  Leoia  XV,  oa^rage  de 
OarieUiêr^  érigée  par  la  Tti|a  en  ,  et  les  deux  statues ,  sym- 
bole de  la  force  et  du  commuée  »  làiles  par  PigalU^  en  1766,  font 

l'orne  m  ont  de  cêlte  pUce^ 

Le  Palais  de  Justice,  d'ordre  dorique,  construit  sur  l'empla- 
cement de  l'ancien  Hôtel-Dieu  »  et  tarmlliéea  16é6|  fait  honneur 
à  la  ville  et  nu  département. 

Le  Marché  couvert^  d'après  les  drssins  de  M.  Durand  et  de 
M.  firunetté,  architec  U  s  de  la  ville  «  lut  construit  |  eu  lë40»  sur 
la  place  du  marché  aux  draps. 

La  place  QMiné^s  autrefois  place  Saint-Pierre ,  offre  aux  eih 
rieux  une  foDtaine  élevée  en  1643 ,  d*après  les  dessins  de  M.  Bru- 
nette.  —  La  belle  fùnifUm  itot  JEriHnmeries  est  de  1753»  lors  de 
rérection  des  premières  fontaines  dç  la  ville.  L'ancienne  fontaine 
du  marché  aux  draps,  ouftalge  àa  iéièbre  sculpteur  CouUou^  a 
malheureusement  été  transportée  sur  la  place  Saint-Nicaise. 

L'^6a«oir  fut  Mti  en  IH.ifî,  sur  les  plans  et  dessins  de  M.  Du- 
rand. —  Les  belles  promenades  de  la  ville,  plantée)»  par  Lrroux 
et  son  ftls ,  jardiniers  de  Ucims,  en  1732  et  années  suivantes,  ui  cu- 
penl  un  rang  distingué  parmi  les  pi  us  belles  promenades  de  France* 

V  Arc-de-triomphe ,  à  la  Lurte  de  Mars ,  monument  romain,  est 
peot--étre,  malgré  son  état  de  dégradation,  on  de«  plus  beaux  nnl 
eaisMl  «1  Europe.  H  fui  élevé,  eottant  ropiniofl  la  plus  eo&i^ 
mone^  sons  l'empire  d'Auguste  {mr  Agrippa ,  au  cdAmencement 
de  l'ère  chrétienne. 

Non  loin  de  la  porte  Dien-Lomlère.  la  nootelie  machine  hy^ 
éraulique,  à  haute  pression  de  trois  a  quatre  atmosplièros,  âc  la 
force  de  quarante  chevaux,  fut  entreprise  en  1.S40,  par  M.  ('or- 
dler,  ingénieur  hydraulielen  à  Bcziers,  et  terminée  en  1H'»3;  elle 
coûte  à  la  ville  près  d'nn  million  ;  elle  élève  et  amène  au  ré?rrvoîf 
de  la  ville,  sur  la  place  de  la  Tour-du-Puits ,  180  pouces  tuatai- 
nieis  d'eau ,  on  2,000,000  de  litres  dans  Tespace  de  quatom  heu- 
m}  tHe  allQiente  préa  dejo  fimtâWeff  ptrtmqnes,  et  soAC  a  tm 
givMl  ftsntav  4e  conceÉêlont  partfeiilièreÉ. 

Reims  est  la  patrie  de  Ltngnec,  dn  firavesf  Aafitenl!,  du  grand 
Goibert,  de  Robert  de  Coucy  et  Hue  ubergiér,  architectes  de  la 
cathédrale  ;  de  saint  Nlcaise,  de  Gilles  Oobelin,  qui  donna  son  nr)ni 
ao\  Gobelîns;  de  .lovin ,  généra!  et  consul  romain;  de  Pliichc, 
i\t  Dom  Thierry  Kuinart.  célèbre  bénédictin;  de  Tronson  Pocoa- 
dray,  défenseur  de  Marie-Antoinette. 

F'oitures , publiques  tous  les  jours  de  Paris  à  Sedan;  tous  les 
jours  i^urÉpemayy  Saint-Quentin^  laFire^  Châlons^  Troyes. 
—-Pop.»  44,000  hab.       .        .  • 
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ROUTE  82. 
OmmimieaiUm  de  Rrims  â  Traneêj 

par  Silleryy  12  myr.  2  kil. 


Sillery  (v.  route  108),  1  m.  i  k. 

Les  Grandes-Loges,  l  9 
Châlons-sur-Maroe  («• 

foateee)»  i  % 

Yatrx»  t  s 


Sommesous ,  i  o 

Arcis-sur-Aube  («•roule 

t02) ,  S  S 

YoQé,  0  • 

TâOTSS     A  lâ  labtoX    <  9 


ROUTE  83. 

De  Reims  à  Stenat/y  9  myr.  4  kil. 


isie  (  Marne)  A  Retliel  •  s  m.  û  k. 

Pauvres ,  i  S 

Vouziers ,  I  < 


Bois , 

Buzancy, 

Stenay, 


t 

e 

2 


s 
• 

i 


VOUZIERS  (Ardennes),  — ^d(e/;  le  Lion-d'Or.  —  Petite  ville 
située  au  milieu  d*une  contrée  fertile ,  sur  la  rive  gauche  de 
TAisne  et  sur  le  canal  des  Ardennes;  elle  commerce  en  blé, 
houille  et  ardoise.  Tribunal  de  première  instance.  Bon  pays  de  cul- 
ture. Voit.  pub.  ^owT  Reihel  et  Charleville. — Pop.  2,800  Aa6. 

BczANCY  (Ardennes),  assez  joli  bourg  où  Ton  remarque ,  sur  rem- 
placement ae  It  citadelle,  le  ehâtêou  de  la  Caur^  aneienne  halilta* 
lion  de  saint  Remi,  ardiefécipe  de  Reims,  et  un  antre  édifice  ap- 
pelé la  Mœquie^  bâti  par  Pierre  d'Angleterre  »  I  son  retour  delà 
Terre-Sainte. 

STENAY  (Meuse),  -  UôuU  :  du  Llon-d*Or  ;  du  Palais-Royal  ; 
de  la  Couronne  ;  du  Chariot-d*Or.— Petite  ville  sur  la  MeusSy  que 
Louis  XIY  prit  en  1645,  et  dont  il  fit  raser  les  fortifications.  Elle 
est  bien  bâtie,  et  le  séjour  en  est  agréable,  tant  par  sa  position  près 
de  bons  vignobles  et  de  belles  forêts  que  par  raffabilité  de  ses  ha- 
bitants. On  y  remarque  de  vastes  casernes  de  cavalerie.  H  y  a 
des  fouleries ,  scieries ,  etc.  Gochon-Lapie  fabricant  de  biscuits  re- 
nommés !  Ne  pas  oublier  de  demander  des  bUewitê  de  CbeAon.-* 
Fidi.pub*  pour  Mêimi  et  Sedan^^Pop.  3,dO0  kab. 


De 
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à  Epemayp  2  myr.  7  kil. 
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KOUTE  84. 


D£  PARIS  A  MÉZIÈIŒS9  23  myr.  5  kil. 


De  Paris  i  Reims  (v.  Saulce-au-Bois. 

roato  81  )  »  15  m.  6  lu  Launoy, 

Isie,  1      7  MiuteBSt 

BMIiel,  3     0  1 


1 
1 
1 


8 
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RETHEL  (ATâ«iinfl8>— ITdfeii:  du  Commerce  1  de  France;  du 
Petit-SI-Aiito!ne  ;  da  Uon-d'Or.— Aneleniie  ylUe  près  d«  VjiitM^ 
sur  une  numUsne;  sous-préfecture»  tribunal  de  première  instance, 
collège  eomniiiiial»  et  chambre  consultative  des  manufactures  et 
des  prud'hommes. —  Curiosités  :  les  ruines  d'une  tour  très-éle- 
vée,  restes  d'un  fort  bâti  par  les  Romains;  une  belle  promenade 
sur  les  bords  de  V Aisne  ;  la  nouvelle  prison  cellulaire,  contenant 
104  cellules.  —  Commerce:  grains,  fer,  clouterie,  quincaillerie; 
fabriques  de  cachemires,  casimirs,  draps;  nombreuses  lilatures 
de  laines  peignées,  constructions  de  macnines  à  filer,  etc.,  tanne- 
ries ,  brasseries  et  savonneries.  —  Voit.  pub.  tous  les  jours  pour 
Sedan^  —  Poo.  7 ,900  Aa^. 

A  1  myr.  2  Jcil.  de  Rethel  est  Arnoinr,  petite  Tille  Jadis  séjour 
de  nos  rois,  et  où  plusieurs  conciles  se  sont  tenus.— CMoâiléis.* 
qoélqaes  débris  de  ranclen  palais  bâti  près  d'une  Yde  romaine^ 

Pop.  1,200  hab, 

MÉZIËRES  (Ârdenne8),-<^dtsl#:  du  Palais-Royal,  Uès-bon; 
des  Postes. — Ville  forte  sur  la  Meuse ^  partie  sur  une  colline,  partie 
dans  un  vallon.  Les  rues  de  Mézières  sont  étroites  et  tortueuses. 
Chef-lieu  de  préfecture  ,  tribunaux ,  chambre  des  manufactures , 
salle  de  spectacle ,  bibliothèque  publique  peu  nombreuse,  théâtre* 
— Curiosités:  l'église  paroissiale,  bel  édifice  gothique  du  xvi«  siè- 
cle ,  orné  de  quelques  jolis  vitraux;  rinscription  rappelant  le  ma- 
riage eoRtraeté  dans  cette  ^llse  1  fflMier»  eatie  Ëlisabefth^  lllle  de 
rempereor  Maiimillen,  et  ânrles  IX.  L'IiOtel  de  Tille,  où  se  tnmTe 
on  asses  beau  tableaode  Bavard,  par  M.  Gouvelet;  la  citadelle 
bâtie  par  Vauban;  la  pyramide  élevée  à  la  mémoire  du  baron  de 
Laseours,  préfet  des  Ardennes  par  la  reconnaissance  de  se?  admi- 
nistrés, le  10  mai  1835.-  Commerce  :  cuirs  forts ,  fers  à  repasser, 
toiles  de  lin  ,  serge ,  carrières  de  pierre.  P^oit.  pub.  tous  les  jours 
pour  Sedan,  Giwt^  Meimê.  uivnmff  f^erdun  »  Metz, — Pop» 
4,900  habf 
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Charlevillk  (  Ai(lcnnes).  —  Hôtels:  du  Lion-d'Argent,  près  la 
giille,  enire  Cliaileville  el  Mezièrcs;  du  Commerce.  —  Celle  ville 
n'est  séparée  de  Mézicros  que  par  un  pont  et  une  chaussée  bordée 
d'arbres,  die  est  assez  jolia  <3t  fégUlit^ement  bâtie;  de  la  place  en 
areades  on  volt  les  quatre  portes  :  cette  place  est  ornée  d'une  belle 
fontaine.  Cbartoville  poss^  un  triboval  de  première  instance^ 
une  bibliothèque  riche  de  ^4,000  vol.,  un  cabinet  d'histoire  na- 
turelle, une  jolie  promenade,  dite  le  Petit-Boiê^  hors  la  ville,  la 
côle  du  Monl-Olympe  avec  labyrinthe  et  pavillon,  un  beau  pont 
suspendu  sur  la  Aleuse,  une  jolie  salle  de  spectacle. — Commerce  : 
clouterie,  brasseries  ,  tanneries  ,  manufacture  d'armes  h  feu,  mi- 
nes tle  fer,  etc.  Foit.  publ,  trois  fois  par  jour  pour  Sedan,  trajet 
en  3  ou  4  heures,  voilures  pour  Èeùn^f  Qive(^  jivçsne$^  Ker- 
dun ,  Metz.  —  Pop.  y,400  hab. 


ROUTE  86. 


Communication  de  JUézieres  à  Luxembourg,  13  inyr. 
3  kil.  (Hi  10  inyr.  6  kil.  et  4  po&te»  1/2. 


Fliie, 
Sedan , 
Garifnan, 
Montmédy, 
LoDgujfon, 


0  m.  9  k. 
t  3 
t  1 

2  3 


Longwy,  i 
Auhange  (p.  étr.)f  1  poste,  o 

LvxEMBoeao  (p.  écran- 
g«re),  s  postes  • 


s 

6 


SEDAN  (Ardenne8).—-^d^e/«  :  la  Croix-d'Or,  bon;  de  l'Europe j 
de  Turenne;  la  Croix-d' Argent  ;  le  Palais- lioyal.— Ville  forte  sur 
ViiMeuse^  sous-préfecture,  tribunal  et  collège.  C'est  dans  un  pe- 
tit pavillon  attenant  au  chàleau  »  maintenant  démolis  ^  au'est  né^ 
en  lait.  koélèliittTiii«ttiie.-*-aiHoitfilt:i«|aol  surlastoHMiiift 
Mmi»êé9  Tmrmm  en  iMMiè  torlapkeeée  PMlekle^Ville,  le 
Théâtre  avec  fMQiie  à  colonnade  ;  ses  manufaolnries  ét  drapa^ 
Jolies  fontaines  publiques,  ThApital  militaire,  la  caserne  de  cava- 
lerie,  l'arsenal,  la  bibliothèque  publique,  le  théâtre.  —  Les  châ- 
teaux des  environs;  la  Garenne,  promenade  à  environ  !  kil.  de  la 
ville,  et  où  l'on  remarque  un  arbre  d'une  grandeur  extraordinaire, 
nonrïmé  les  Trois- Frères  ;  les  beaux  jardins  autour  de  la  ville. — 
Cimimerce  ;  grains,  bestiaux,  cimnvre,  fabrique  de  draps  tins, 
pfiacipaleœent  de  draps  naii*s,  dont  la  renommée  est  européenne, 
et  dont  la  ^rication  n'occupe  pas  moins  de  i  1 ,000  à  itp^  per^ 
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flOOQtf»  tant  dans. la  ville  quo  ônm  los  environs.  Koii  pub,  trois 
fois  mur  Jour  pour  MéiiéreieiCkarUviUtt  pour  f^erdun^  Reims. 

—  Paf>.  14,700  hab. 

CAHIGNAN  (Ardonnes),  petite  et  jolie  ville,  bien  bfttle,  cédée  à 
la  France  par  le  traité  de  Hiswick,  ^Coimuffill  :  fiains,  fabrique 

d'étolTes  de  laine.  —  Pop,  1,50o  hab, 

MONTMÉDY  (Meuse),  pince  de  guerre  divisée  en  ville  basse  et 
ville  haute;  celle  dernu  re  c&l  entre  deux  montai^nes,  de  l;\  son 
nom  de  Monlnu^dy  {Mons  medini).  C'est  le  siège  d'un  trilunial 
de  première  instance  et  d'une  us-préfecture;  elle  a  de  lirik's  (  u- 
sernes.— ComfiMrw  t  bonoAterle  et  chapelier le.--Pop.  2,700  hab. 

LONGUYON  (Moselle),  «ro8  bourg.— Commerce  ;  fabriques  de 

canons  de  fusil,  forges  et  l^urne^ux,  bell^  mine  de  ftit^  ^  Pvp^ 
1,700  ha». 

LONGWY  (Moselle) —  EMm  :  U  GrobiHl*Or,  bon  ;  du  OmA 
rouge.  — Ville  forte,  dlflsëe  en  ville  vieille  et  ville  neuve.  Geilo 
dernière,  sur  la  hauteur,  a  été  bâtie  pSr  Louis  XIV  après  la  paix 
de  Nimègue,  et  fortiflce  à  la  manière  de  Vauban. — Curiosités  : 
le  portail  de  réélise,  surmonté  d'une  belle  tour;  à  côté  est  l'hôtel 
de  ville,  ouvert  en  arcades  au  rei-de-chaussée;  la  place  publique, 
vaste  et  régulière;  les  puits  de  la  ville  haute;  la  boulangerie  mili- 
taire.— Commerce  t  lard  et  jambons,  fabrique  de  faieuce  Une.  ^ 
Pop.  3,400  hab. 

Le  grand-duché  de  Luxembourg  counnenee  à  8  It.  environ  da 
Lontjwy;  le  premier  village  étranger  est  Auhange, 

LlJXiÏMBOlJRG ,  capitale  du  srand-duché  du  même  nom,  qui 
fait  partie  de  la  confédération  germanique ,  par  acte  du  congrès  de 
Ylenne  de  18ii.  (  V.  le  G^Me  en  jÉtUma^  de  Rlchardi) 

De  Sedan  à  3lQtHmédy^  4  m)  r*  ^  Kil. 
CaricnsQ  (v*  cl- dessus),  3  m.  i  k.  |  Montrât    d-dessii9}|  3  9 
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ROUTE  86. 

DE  PARIS  A  AiETZ  (2  routes). 

r*  ROUTE,  PAR  CuATEAU -Thierry  et  Épernat,  31  myr.  6  kil. 


Bondy,  1  m,  2  k. 

Claye ,  1  7 

Ifeaux ,  1  $ 
8ainl>Jeâii-Iei«D«ax-Ji- 

meaux,  1  0 

La  Ferlé-sous-Jouam»  0  9 

La  Ferme  de-Paris,  1  5 

Châleau-Tbierry,  l  2 

Gréianey,  0  • 

Dormans,  i  4 

Port-à-Binflon,  0  9 

Épernay,  1  5 

Jalons ,  1  8 


Cbâlons-sur-MaraOy  l  8 

Somme-Yesle«  i  8 

Orbeval ,  1  tt 

Ste-MéMhonld ,  o  S 

Cierinonl-en-Argoniie|  t  4 

Dornbasle(iUuse},  1'  0 

Verdun,  1  5 

Manbeuiles,  1  8 

Harrille.  i  0 

Mars -I  a-Tour»  i  2 

GraveloLie»  1  1 

Metz,  i  4 


BONDY  (Seine  ),  village  fort  ancien,  qui  a  donné  son  nom  à  la 
foret  qui  ravoisine,  forêt  fertile  en  événements  tragiques.— Qui  ne 
connaît  l'histoire  d'Aubry  de  Mont-Didier,  qui  y  fut  assassiné  par 
le  chevalier  Macairc?  On  remarque  à  Bondy  un  beau  château,  de 
belles  maisons  lie  campagne,  et  uo  magnifique  troupeau  de  méri- 
WM  pure  race.  yùiU  pub.  tous  les  jours  pour  Parié.  —  Pop. 

CLAYE  (Seine-et-Marne),  bourg  dans  une  belle  situation,  sur 
le  canal  de  rOarcq ,  avec  des  blanchisseries  de  toiles  et  une  impri- 
merie de  mouchoirs  d'indienne,  de  châles,  etc.—  Pop.  1,500  hab, 

MEAUX  (Seine-et-Marne),  iJ/c/dt.—  ^ôfe/s  ;  la  Sirène,  dans 
une  belle  situation  aucentredela  ville;  le  Palais-Boyal. — Ancienne 
ville  sur  la  ^orne,  dans  une  plaine  fertile.  S©n  origine  est  incon- 
nue :  sous  les  Romains  c'était  déjà  une  ville  importante.  Elle  pos- 
sède un  évéché ,  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce, 
collège  communal,  80dété  d'agriculture,  salle  de  spectacle,  biblio- 
tbèque  publique  de  14,000  volumes,  tannée.-^CuriaHiéi:  la  Cn- 
ikéàrt^êt  édifice  golldquefort  curieux  dédié  à  saint  Étienne;  le 
iSbœaf  et  le  sanctuaire  sont  surtout  admirables,  tant  par  la  ri- 
chesse des  ornements  que  par  la  délicatesse  du  travail.  Trente-deux 
piliers  en  faisceaux  soutiennent  les  voûtes  de  la  nef  et  du  chœur. 
Les  six  colonnes  qui  ferment  le  saneiuaire  sont  très-remarquables 
par  leur  hauteur  et  leur  délicatesse.  Les  chapelles  qui  régnent  au- 
tour du  chœur  offrent  un  travail  acheté  ;  elles  sont  de  forme  cir- 
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culaire  et  si  bien  proporlionnées  qne  du  milieu  on  les  découvre 
toutes  à  travers  les  arcades.  Ce  noble  édifice  peut  avoir  dans  sa 
plus  grande  loni;ueur  102  m.;  la  tour  a  fi5  m.  de  liaiilenr,  et  elle 
est  couronnée  par  une  plate-forme  d'où  ,  quand  le  Wn\\is  vai  clair, 
on  découvre  Monlinarire  et  le  mont  Valérien.  Cette  cathédrale  len- 
fennele  tombeau  de  Bossuet*— Le  Palais  épitcopal  ^  dont  la  ter- 
rasse est  remarquable  ;  on  y  ^olt  dans  le  Jardin ,  le  cabinet  de  1*11- 
lustre  prélat,  la  Btatne  de  Boasuei  par  M.  Rutchlel,  l'allée  d'ih  où 
Il  allait  méditer  ses  anbtlmea  compoBîtions  ;  dans  le  palais ,  un  es- 
calier en  briques  sans  marches.  La  halle ^  k  place  publique.— 
Commerce  ;  blé ,  bestiaux,  fromage  de  Rrie,  dont  on  expédie  an- 
nuellement plus  de  3,200,000  kilogrammes;  fabriques  de  tissus  de 
colon,  et  marché  considéralde  en  céréales,  volailles,  farines  et' 
laines.  F'oH,  pub,  tous  les  jours  pour  Metz^  Nancy ^  Strasbourg, 
—  Bateau  à  vapeur  sur  la  Marne  pour  Paris,  Bateau^ostef  sur 
le  canal  de  TOurcq,  pour  Paris.— Pop, ^  9,400  hab, 

loiixY,  à  2  myr.  de  Meaux,  célèbre  par  le  collège  qu'y  fondè- 
lent  en  1638  les  Pères  de  ^Oratoire  et  qa\  reçut  de  Louis  XllI  le 
litre  d'Académie*  Cet  étabUssement  qui  subsiste  encore  est  recom« 
mandable  par  la  continuation  des  principes  d'ordre  de  ses  fonda- 
teurs et  des  solides  études  qui  s'y  enseignaient. 

LA  FERTÉ-SOUS-JOUARRE  (Seine-et-Marne).-//ofefj  ;  de  l'É- 
pée-de-France ;  du  Grand-Condé.— Petite  ville  sur  la  Marne,  do  • 
minée  par  le  village  de  Jouarre,  Son  port  est  beau,  ses  promenades 
fort  agréables ,  ses  points  de  vue  variés. — Curiosités:  un  beau  pa- 
villon gothique,  seul  reste  des  anciennes  fortifications;  la  maison 
de  campagne  de  M.  Délice,  la  position  de  l'auberge  du  Grand- 
Condé,  la  maison  de  M.  le  baron  Regnard  de  Lagny  ;  sur  l'autre 
rlTe  de  Ja  Marne*  le  diftieau  de  M.  Renard  père  «  où  s'arrêta 
Louis  XVI  à  son  retour  de  Varennes  ;  les  trois  promenades,  et ,  à 

S eu  de  distance  de  la  ville,  le  Joli  ehâi^au  de  la  Barre  ^  flanqué 
c  tourelles  :  de  cet  endroit  la  vue  est  magnifique.  —  Commerce* 
b^é,  charbon,  meules  de  moulin  les  plus  belles  de  r£urope*— 

Pop,  4,400  hab. 

CHATEAU-THIERRY  (Aisne),  Castellum  Theodorici,— Hôtels: 
la  Sirène;  la  Poste.  —  Petite  ville,  chef-lieu  d'arrondissement,  si- 
tuée sur  la  Marne,  avec  sous-préfecture,  tribunal,  collège.  —  Cu- 
riosités  :  la  Levée  et  les  Petits-Prés  qui  sont  de  jolies  prome* 
nades.  An  bout  de  la  Levée,  esl  la  statue  de  La  Fontaine,  dont 
eetle  Tille  est  la  patrie.  Belles  ruines  de  Yanden  eKâtêou  bâti  par 
€3iar1es  Martel,  pont  de  pierre  sur  la  Marne  d'un  beau  travail,  jo- 
lie salle àe«çeeliac\e,VégliêêdêSaiint'Cripin,  située surlcsommet 
de  la  colline,  architecture  massiTe,  garnie  de  deux  énormes  tours; 
en  panrient  à  eet  édifice»  digne  delà  curiosité  des  antiquaires,  par 
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une  longue  série  de  ûee^.—Commer$ê:  imo»m%  l>lé»  fabriqueft 
d'ïinile  lie  lin  —  Pop.  6,5()0  hab. 

DOHMANS  Mdww),  ilôtel  :  du  Lion-d'Or.—Petile  ville  sur 
la  Marne.  —  Curiosités:  ks  inonuiiienU  sonl  peu  nombreux;  ou 
ne  peut  citer  que  Véuliêê  dédiée  à  taint  Hippolyle,  doni  Ifli  gauU» 
tièm  repféBentent  des  dtevaax,  pour  indkioer  le  lenra  de  mp^ 
pKce  du  i«lnt|  que  la  légende  dit  avoir  é|é  écartalé.Le  ehcrar  seul 
est  toûtéi  la  nef  et  leacôlés  sont  de  eonstructicm  mederae.  lioa 
argueê  passent  pour  des  plus  andennea  de  France.  Le  pont  nus* 
pendu  sur  l;i  Marne  est  d'une  grande  hardiesse;  il  a  G5  m.  d'ou- 
verture sans  pile  au  milieu.  Les  toiitaines  publiques  sont  fort  jolies* 
— Dans  les  environs  le  château  de  M.  Télusson,  dont  le  parc  est  dé- 
licieux. —  Commerce:  blé  et  grains.  Sur  son  port  se  cliargent  dea 
Lois  et  des  charboDS  )  oa  y  fabrique  de  la  poterie  renommée,  — <- 
Pop.  2,a00  hab. 

ËPËRNAY  (Marne).  ~  UêuUi  de  l'Europe,  reataurant  à  !• 
carte  \  de  l'£ea  i  de  la  Grolib-d*Or.^Aiielao]ié  et  Jolie  ville  aiir  la 
Marnè^  dimtlleiiil  IV  a'empara  en  1692.  Elle  poaiéde  an  tribonal 
de  première  Inatanee et  une  aalle  de  speeiaeltf»  Cette  ville  est  dans 
une  situation  charmante,  au  milieu  du  paya  le  plus  riche  et  le 
plus  ferlile  du  département;  elle  semble  devenir  l'entrepôt  des  ex- 
cellents vins  que  produisent  les  beaux  vignobles  qui  l'entourent  : 
le  voyageur  placé  sur  une  des  hauteurs  voisines  d'Épernay,  jouit 
d'un  panorama  où  dessinent  des  viunes,  des  vergers  et  de  riants 
villages.  —  Curiosités  :  les  caves  taillées  dans  le  roc,  où  l'on  con- 
serve les  vins;  la  promenade  du  Jars,  la  maison  de  M.  Moét,  où 
coucha  Napoléon  à  l'époque  de  la  iMilaille  de  Montmlrail.  Les  vl* 
Iraux  peinte  de  VégHêê  aont  tirëa  de  Panaieiine  égllae  gothique , 
remplaeée  par  la  nouvelle,  édifice  de  ityle  italien.  Un  beauponl  en 
pierre  de  taille;  YM6i9i  Avilie  avec  la  bibliothèque  contenant 
environ  10,000  volumes;  un  musée  qui  vient  de  s'enrichir  d'un  ta- 
bleau de  M.  Leynaud,  veprésenlaut  saint  Hrice  bénissant  dans 
l'église  de  Saint-Martin  ,  à  Tours,  les  enfants  qu'on  lui  présentait; 
le  tlK'âtre  ,  belle  construction  ,  mais  mal  situé. — Commerce:  vins 
de  Champagne  mousseux  et  non  mousseux;  fabrique  de  bonne- 
terie. 

Voilures  publiques^  tous  les  Joure,  pour  MetM^  Strasbourgy 
BeifM  et  Sé%aim$é-~Popé  6,8&0  hab. 
EiivmoMa.-*AY  (Marne) ,  renommé  par  aea  vina  de  Champagne» 
/>o|».  a,4l5Aa6. 

Avise,  1  mvr.  d'Épernay  :  ses  vins  ont  de  la  réputation. 

CHALONS( Marne),  Cdtalauni.-  Hôtels:  la  Cloche-d'Or;  du 
Palais-Uoyal ;  de  Nancy. —  Grande  ville  située  entre  deux  belles 
prairies  »  sur  les  rivièreà  de  Matnt ,  de  Alau  et  de  JXw;  «lief-lieu 
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de  prôfpcture,  siéccMe  la  2*  division  militaire  ,  Iribnnnl ,  rolî^î?p. 
Ses  maisons  sont  construites  m  bois  et  en  craie.  Mesurée  sur  ses 
remj>arts,  la  ville  occupe  un  cercle  d'environ  3,f;00  mètres  de  cir- 
conférence ;  elle  est  fermée  de  murs  peu  élevés,  et  percée  de  cinq 
portes  auquel  les  aboutissent  six  tirnudes  routes 

Curiosités  :  des  cinq  églises  qui  restent  maintenant  à  Chôlon», 
deux  surtout  sont  remarquables,  Saint-ËUenne  cl  Notre-Dame. 

L*ég1l86  Sain$''Éîiênne  sacecda  à  un  oratoire  fondé  Tora  l'an 
450  sur  remplacement  d*an  temple  d'Apollon;  on  admire  aea  deia 
élégantes  flèches ,  taillées  à  jour  dans  toute  leur  hauteur.  Le  eane* 
tuaireest  d'une  beauté  remarquable;  le  maltre-autel,  qui  passe 
pour  un  des  plu?  beaux  du  royaume ,  a  été  exécuté  pur  les  dessins 
de  Mansard.  Los  vitraux  ont  beaucoup  souffert  à  la  révolution,  qui 
a  enlevé  à  celte  église  son  magnifique  jubé,  une  grande  parlie  des 
ornements  et  des  tableaux  qui  décoiaieot  l'intérieur.  La  grille  qui 
entoure  le  chœur  date  de  1827. 

L'église  JS^otre-Dame  est  située  presque  au  centre  de  la  ville. 
Le  bel  édifiée  actuel  date  de  ll5t  à  lS22;ataBt  la  réfoMion, 
il  était  orné  de  quatre  beaux  clochers  semblables  I  oelul  que  Ton 
admire  aujourd'hui  i  Tégllse  ofllreencore  des  vitraux  remarquables  ; 
son  sanctuaire  et  le  maître-autel  sont  d'un  eoût  riche  et  élégant 

V Hôtel  de  ville,  situé  au  centre  de  la  ville,  est  un  noble  édi- 
fiée moderne  qui  date  de  1772;  l'inlérleur  suitout  est  fort  beau. 
L'hôtel  de  la  préfecture,  l'école  des  arts  et  métiers,  la  chapelle  du 
colléi^e ,  la  porte  Dauphine,  élevée  en  1770,  à  l'occasion  du  pas- 
sage de  Marie-Antoinette  et  de  son  mariage  avec  le  dauphin 
(Louis  XVI).  Un  beau  pont  sur  la  Marne.  Les  anciennes  murailles 
existent  encore  en  partie.  L'ancien  couvent  de  Saint-Pierre ,  qui 
sert  ai^^ourd'hul  de  caserne,  est  le  plus  bel  édifice  de  la  ville. 
Cbâlona  a  une  bibliothèque  publique  de  22,000  voL,  un  Jardin  b(h 
tanique,  une  société  d'agriculture,  un  théâtre,  une  éeda gratuite 
de  dessin,  un  évêché,  un  ^rand  et  un  petit  séminaire,  un  musée 
d'antiquités,  un  cabinet  de  physique  et  d'histoire  naturelle,  un 
bel  hospice  et  do3  bains  publics.  —  Commerce  :  vins  de  (Ihampa- 
cne ,  grain? .  M('" ,  futailles,  huiles  de  graines,  etc.  f^oit»  pub.  pour 
Nancy,  Strasbourg ^  Metz,  Meims^  Troyes^  f^itry ,  £pernay. 
—  Pop,  ir),000  hab, 

Eai  X  DE  Sarmaise.  —  A  8  myr.  environ  de  Chàlons  est  le  bourg 
de  Sarmaise  y  dont  les  eaux  ferrugineuses  sont  ooliselllées  pouf 
les  afildctiona  de  la  vessie. 

A  Valut,  5  kilom.  atant  Sainte-Minehould^  on  passe  devant 
une  baraque  située  en  face  du  village,  et  où  l'on  a  élevé  un  obé* 
llsque  en  l'honneur  du  maréchal  Kellermann  :  celte  baraque  portOi 
comme  eu  1792  »  le  nom  é' Auberge  4$  la  Lune. 
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SAINTR-MÉiNKHOULI)  (Marne).  —  Hotels  :  la  Ville-de-Metz, 
«c'est  line  auber.irc  excellente,  et  sa  cuisine,  nne  cuisine  modèle,  » 
dit  Victor  Hugo;  St-Nicolas;  le  Solcil-d'Or.—Ville ancienne,  située 
entre  deux  rochers  près  de  l'^ûne,  et  assise  dans  un  marais.  Elle 
possède  sous-préfecture,  tribunal,  collège,  séminaire.  Elle  a  sou- 
tenu en  1048,  1049, 143C^  et  1690,  des  sièges  mémorables.— Oufio- 
$iié$:  la  grande  rue,  le  pont  de  pierre,  rhôpltal ,  l'hôtel  de  ville , 
Yéglise  sur  une  hauteur,  la  promenade  sur  le  roc  où  est  construite 
cette  église,  les  ruines  de  Tancienne  forteresse  i  de  là  uniBuperbe 
horizon.  Depuis  un  incendie  qui  y  détruisit  700  maisons  en  1719, 
cette  ville  fut  rebâtie  sur  un  plan  uniforme  ;  les  maisons,  en  pierre 
et  en  brique,  sont  d'i'ualc  hauteur.  —  Commerce:  urains.  bois, 
faïence,  bouteilles  des  fabriques  et  verreries  des  environs.  Sainte- 
Ménehould  est  renommée  pour  ses  melons,  ses  aspérités,  ses  pieds 
de  cochon  et  ses  andouilles.  yoit,  pub,  tous  les  jours  pour  Metz^ 
ChâloM'Sur-AJarne  et  Ferdun.—Pop,  4,300  hab. 

CLEBMaNT-EN-ARGONMS  Oleua^.— PeUte  ville  ou  gros  bourg 
sur  on  roeher,  entourée  de  bols.—  ÙmiiMret  :  fer  et  doulerie.— 

Pop.  1,700  hab. 
DOMBASLE  (Meuae),  joli  bourg  sur  le  penchant  d'une  colline; 

la  grande  route  traverse  Dombaslc— /'op.  l,COO  hab. 

VERDUN  (Meuse),  Ferodunum.  —  Hôtels  :  de  l'Europe ,  place 
Ste-Croix;  des  Trois-Maures,  deux  bonnes  maisons;  du  Pelil-St- 
Martin;  du  Cygne ,  du  Coq-Hardi. -Ancienne  et  forte  ville,  si- 
tuée sur  la  Meuse ,  qui  se  divise  en  diverses  parties.  Verdun  pos- 
sède un  évéchc,  une  sous-préfecture,  des  tribunaux  de  première 
instance  et  de  commerce ,  une  salle  de  spectacle.  Bibliothèque  pu- 
blique de  16,000  vol.;  musée  d'histoire  naturelle,  antiquitâ  et  ta- 
bleaux. Verdun  est  une  ville  riche  en  souvenirs  historiques  :  c^est 
dans  ses  murs  que  se  fit,  en  843,  le  démembrement  du  vaste  em- 
pire de  Gharlemagne  entre  ses  trois  enfants,  Louis,  Charles  et  Lo- 
thaire;  le  traité  qui  constate  ce  grand  événement  est  connu  sous  le 
nom  de  traité  de  Ferdun.  En  1792,  les  Prussiens  s'en  emparè- 
rent, après  un  liombardement  de  quinze  jours,  malgré  les  efforts 
de  Marceau,  de  Lemoine  et  d'autres  braves  olTiciers  qui  comman- 
daient la  garnison.  Mais  bientôt  ces  mêmes  Prussiens  furent  obligés 
d'évacuer  la  ville.  Un  acte  de  barbarie  fut  alors  ordonné  par  le  tri- 
bunal révolutionnaire,  qui  envoya  à  la  guillotine  quinze  jeunes 
filles,  toutes  au-dessous  de  quinie  ans ,  pour  avoir  dansé  dans  uq. 
bal  donné  par  les  ofilçiers  prussiens  on  les  surnomma  les  f^lar- 
fêê  de  Ferdun.--CurioiUéi  :  la  citadelle ,  due  au  génie  de  Vau- 
ban  ;  la  digue,  PHôtel  de  ville ,  le  palais  épiscopal ,  et  surtout  la 
Cathédrale  y  construite  à  diverses  reprises;  le  chœur,  l'autel  avec 
haidaquin  soutenu  par  quatre  colonnes  torses  de  marbre  d'Italie; 
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le  grand  séminaire,  d^où  l'on  Jouit  d'une  Tue  magniflmie;  le  sn- 
peroe  quartier  de  cavalerie  et  les  {vromenades  de  la  Roche  ;  statue . 
en  bronxede  Chevcrt  sur  la  place;  cette  statue,  de  M.  l.emaire, 

fut  inangurce  en  1835;  la  porte  Chaussée,  du  côté  de  Metz,  est 
flanquée  de  deux  tourcllos  antiques  et  sert  de  \)mon. —Com m erce  : 
excellentes  dragées,  contitures,  liqueurs,  papeteries,  verreries.  — 
Confiseurs  :  Limosin-Drack,  Chrétien  ,  Beaudot  et  Rol)ert.  P^oit, 
pub.  tous  les  jours  pour  j^e^z,  Châlons- sur- Marne ^  Strasbourg, 
Bar-îe-IJuc,  Stenay,  Saint-Mihiel^  Sedan,  JYancy,  Alonimédy 
tiLongwy,  —  Pop.  13,500  hab, 

A  3  myr.  N.-B.  de  Verdun  est  Varennes,  où  Louis  XVI  foi  ar- 
rêté le  20  juin  1791.— Pop.  1,600  Ao5. 

METZ  (Moselle),  Mettis.  —  Hôtels  :  de  l'Europe ,  trèfrten;  du 
Nord ,  rue  Pierre-Hardi ,  4  ;  de  la  Croix-d'Or;  de  France,  boretn 
des  diligences,  place  de  la  Chambre,  7,  bonne  maison  ;  d!i  Com- 
merce, "rue  Porte-Enseigne,  14;  de  la  Vi lie-de-Paris  ;  de  la  Ville- 
de-Londres  ;  du  Péliean-d'Or  ;  de  l'Ours. 

Metz  est  une  ville  ancienne  et  forte,  au  confluent  de  la  Moselle 
et  de  la  Seille,  dans  un  bassin  magnifique;  chef-lieu  de  la  3* 
division  militaire,  siège  de  préfecture  du  département,  cour  royale, 
tribunal  de  première  instance,  tribunal  de  eomnierce,  éyèché  suf- 
fnigant  de  Besançon.  Les  rues  do  centre  de  la  Tille  sont  étroites  et 
les  maisons  très-hautes  ;  mais  la  riTière  est  bordée  de  beaux  et  vas- 
tes quais,  et  traversée  par  de  beaux  ponts.  La  situation  de  Metz,  ' 
ses  jardins  publics,  ses  quais  et  ses  fortilications >  doivent  exciter 
l'admiration  du  voyageur.  Cette  ville  possède  une  école  d'applica- 
tion d'artillerie  et  du  génie,  unique  en  Europe;  académie,  collège 
royal  ,  théâtre,  bibliothèque  publique  de  30,00  volumes,  et  celle 
de  récole  d'application  de  10,000  vol.;  deux  arsenaux. 

Curiosités  :  les  remparts,  la  promenade  de  l'Esplanade;  la 
Cathédrale  t  édillcc  gothique  magnifique,  commencée  en  1014  et 
terminée  en  1646;  elle  est  surmontée,  au  centre  de  la  enrtx,  par 
une  flèche  sculptée  et  percée  à  Jour,  haute  de  121  m„  construite 
en  1427.  Cette  flèche  renferme  une  docbe  du  poids  de  18,000  kil., 
que  Ton  entend  à  8  Icilom.  Les  vitraux  peints  du  chœur,  exécutés 
en  162G,  par  Autiion  Busch,  de  Strasbourg ,  sont  d'une  beauté  re- 
marquable; le  dessin  en  est  pur  et  les  couleurs  très-brillantes  ; 
enfin,  pour  donner  une  idée  de  la  légèreté  de  cette  antique  basi- 
lique, nous  dirons  que  le  vide  formé  par  les  eroisées  dont  elle  est 
ornée  présente  une  étendue  d'environ  4,000  ni.  carrés.  La  longueur 
du  vaisseau  est  de  124  m.  35  c;  la  hauteur  de  la  voûte  au-dessus 
du  pavé  est  de  44  m.  33  c.  Les  deux  grandes  chapelles  latérales 
du  chœur  ont  chacune  16  m.  de  longueur  sur  16  de  largeur.  Cette 
superbe  basilique  Tient  d'étie  réparée  et  complètement  terminée. 
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Le  voyageur  verra  aussi  avec  intérêt  la  cuve  de  César^  qui  sert 
de  fonts,  la  chaire  à  prêcher,  les  tableaux  donnes  par  i'évcquc  de 
Metz,  M.  Jeauiïret;  les  églises  de  Saint-Euchaire ,  de  Sainte-Sé- 
golène,  de  Saint-AlarUn  et  de  Saint- f^incent,  appartenant 
toutes  à  répoque  ogivale  ;  Véglise  de  JVotre-Dam$''4ê4€k'Ronde^ 
dont  le  chœur  date  de  1  i  30;  les  restes  d'une  ancienne  tour  créne- 
lée adossée  k  la  fontaine  des  Pucelles ,  près  du  Moyen-Pont;  on  jouit 
d'une  vue  niagniflqne de  sa  plate-forme;  ses  souterrains  sont  très- 
étendus;  les  casernes  Chambière^  du  Fort  et  Coislin:  celle  de  la 
citadelle,  nouvellement  construite,  est  magnifique;  le  pont  des 
Morts,  l'hôtel  de  ville,  la  préfecture,  le  palais  de  justice,  la  si\lie 
de  spectacle,  un  catjinet  d'histoire  naturelle,  un  jardin  botanique 
et  la  belle  promenade  publique  appelée  VEsplanade,  —  Vhôpital 
miUlairc  doit  surtout  intéresser  le  voyageur;  il  fut  construit  sous 
Louis  XV  :  ou  y  couiutc  onze  vastes  salles  bieu  aérées.  C'est  Tua 
des  plus  beaux  établissements  de  ce  genre  ea  Europe.  —  Ohh- 
mêree  :  molletons ,  flanelles ,  stamolsea»  tollee  écfues;  brasseries^ 
ferrerles,  fuencerlea»  tanneries,  jambons  estimes^  confitures  de 
mirabelles  renommées. 

Cette  ville  a  vu  naître  les  généraux  Kellermann,  duc  deValmy , 
l'infortuné  Custine,  Lassalle,  Richepanse,  Lallemand;  de  Rœde- 
rer ,  Barbé-Marbols,  les  deux  LacreteUe»  le  savant  cbimlste  Kast* 
pail ,  etc. 

On  trouve  à  3Ietz  des  omnibus  conduisant,  pour  30  cent.,  au 
joli  village  de  Moulins  :  riiûtel  du  Faisan-d'Or  est  renommé  pour 
ses  dîners  et  ses  bons  vins.  Foit,  pub.  :  tous  les  jours  plusieurs 
voitures  pour  JYancy,  Satr^ruek^  correspondant  avec  les  dili* 
Êwm  ù!Ml9nmgm  par  MajSêmH  et  Fronefari;  pour  Luxmf* 
hmrg,  conespoodant  avec  iVoMiir,  LUge  et  BruwelUêf  ponr 
tflMu6o}4r|f|  voitures  pour  Thionville;  tous  les  jours ,  voitures 
pour  BrUy,  Saint-Mikiêl^  Bar-U-Due^  Ferduni  à  divers  jours 
de  la  seRMine,  voitures  pour  Sarregumiimêt  £mêMOii»itlâ^  Ùom' 

lUVMUTIOa  A  VAFMia* 

Bateaux  à  vapeur  inexpîosibles  sur  la  Moselle* 

Services  journaliers  :  de  Metz  à  Trêves ,  à  7  heures  du  matin  : 
y%  10  fr.;  2%  S  fr.;  trajet  7  h.  De  Metz  à  Nancy,  à  7  h.  1/2  du 
matin:  1'*,  4  fr.;  2%  3  fr.;  trajet,  S  h.  — Correspondant  avec  les 
bateaux  à  vapeur  de  la  Société  de  Trêves,  qui  partent  tous  les  jours 
de  Metz  pour  Coblentz,  Prix  des  places  de  Metz  à  Coblentz^  di- 
icciemtiMt  ;      Uiambrei  2^  fr.s  2'  cbap)bre«  18  fr. 
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m  PARIS  A  METZ, 
V  ftom,  PAE  MofiTiiiiiAiL»  30  niyr.  6  UU 


INiP«risàGlièl«iif 

route  y  f^M 
de  GliâloDf }» 


16  m.  0  k. 


Do  ChAlont  A  Metz  («• 
route  86,  4**  roule 
de  Meu; , 


H 


ROUTE  88. 
CammumcatUm  éc  M4m  â  Sarrebruck. 

Gome1|0S,  l     t  ^  I  Po'^«ch ,      ^  ^^^^  i 


FoQlignv,  #      I       Sarrewcr,  1 1>0«1«  l/î 

4,  .         I      î     1    QU  d  î> 


SAINT-AVOLD  (Moselle).— Hd/c/;  de  Paris.  —  Petite  ville  oh  ihî 
inmmwà  deâ fabrigoes  de  draps  et  des  cliamoiseries.  Dans  les  en- 
VlroM  Murre  d'eau  minérale  froide,  à  laquelle  m  ItiWibue  quoi* 
que»  pmprîpl<'»8  médicinales.  — Pop.  3,G00 

FOHBAGH  (Moselle)  est  un  beau  bourg  attenant  à  la  forêt  do 
ce  nom.  — Hôtel  :  du  Bouc-d'Or.  — Bureau  de  douane*  On  y  re- 
marque les  ruines  d'un  château  fort  qui  lui  servait  jadis  de  défense  : 
fabriques  de  pipes  fines,  colle  forte,  lissas  à  roaillen  fWf  veirro* 
ries.  —  Pop.  4.â50  kmbé  1*4^        ^  i 

Sahreuiogk,  jolie  petite  liHt  oppAil«iU»t  4  M  Pf||Wi«  (  \» 
Guide  daVoyageor  en  Ailemagiie). 


ROUTE  89. 
De  Metz  à  Sarrebruck. 
V  Tùutê,  par  Sarrêffuemines,^  myr.  2  kU. 

route  ci -dessqsX        4  m.  3  k.    SâàfciwMK»  if  »  éH.), 
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SARREGUEMÎNES (Moselle;.— //(5/ef5  ;  de  la  Couronne-d'Or ;  le 
Lion-d'Or,  bel  établissement  ;  de  la  Croix-d'Or. — Petite  ville  dans 
une  jolie  position ,  au  confluent  de  la  Sarre  et  de  la  Blièse,  sous- 
préfecture,  tribunal  de  première  instance,  collège  communal  ;  les 
vastes  bàtimens  du  couvent  des  capucins,  fonde  en  1021  par  le  duc 
Léopold,  sont  occupés  maintenant  par  la  sous-prëfccture,  le  palais 
de  justice  et  le  collège.— Cur  toi  ûe*  ;  la  prison ,  belle  construction 
etDien  située;  la  fabrique  de  M.  Utchneider*— Commerctf^laba- 
tièm  de  carton  »  dont  on  expédie  annuelleinent  environ  100*000 
domaines,  y'ùit  pubm  tons  les  Jours  pour  MM  et  JYancy.-^P&p* 

ExcuRsioii  :  à  la  verrerie  de  SakU-Lamief  établissement  im- 
portant* 


ROUTE  90. 
De  Metz  d  Deux-Ponte ,  13  myr.  4  kil. 


Mets  à  Sarregueflrines 

(t).  route  89) ,  T  m.  5  k. 

Rorbach  (lloselle)»  t  8 

Bilche ,  1  3 


Schweyen,  1 
Deux-FonU  (poste  étran- 
gère), 1  poste  1/2  ou  1 


BITCHE  f  Moselle),  petite  ville  fortifiée,  destinée  défendre  le 
dénié  des  Vosges, — Curiosités:  le  château,  situé  sur  un  rocher  ;  le 
puits,  de  80  mètres  de  profondeur;  les  citernes.  —  Commerce  : 
verres  de  montres,  bestiaux;  belles  verreries  aux  environs. — 
Pop.  4,200  hab. 

On  va  visiter  Walschbronn  (Moselle),  village  sur  la  Uorn*  On 
y  remarque  les  ruines  d'uu  château  ;  des  vestiges  d'une  voie  ro- 
maine ,  et  des  médailles  ttouvées  en  cet  endroit  attastent  ici  1  ajpré- 
senee  des  Romains;  sources  minéralea,  bitomlneiaes.  Pep. 


ROUTE  91. 
De  MeU  à  Thionville,  2  myr.  8  kil. 


Mondelange, 


1  m.  7  11.  l  TuiOMviLLB» 


THlONVILLB(lloseUe).  -  Hôtels  :  du  Luxembourg ,  rue  de  Pa- 
ris; du  Commerce ,  rue  de  la  Tour;  du  Lion-d*Or  ;  de  Saint-Hu- 
Dert  i  des  Trois-Couroniia»4'Or  »  rue  de  Paris.— Ville  tiés-tole  sur 
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la  gauche  de  la  Moselle,  Tribunal  de  première  instance ,  direction 
des  douanes  y  salle  de  speciaclc.  C'est  là  que  Pépin  d'Hérist al  te- 
nait sa  cour. — Curiosités  :  la  place  d'Armes,  la  nalle  au  blé,  l'é- 
alise  paroissiale  ,  dont  le  portail  ni  le  clupiir  sont  très-remarqua- 
bles; la  brasserie  de  MM.  Poulmaire  et  NOron;  A  B eaxir égard ^ 
les  fortitications,  qui  ne  s'élèvent  pas  au  drssus  du  sol.  Le  pont 
de  pierre ,  remplaçant  l'ancien  pont  en  bois  couvert ,  démoli  en 
1844  ;  un  atelier  de  mécaniques  à  vapeur,  très-curieux;  le  cof- 
Uge,  bel  établissemeut;  le  manège  établi  en  1812,  un  des  plus 
beaux  de  Franee;  les  casernes,  rh()î»ital  dvil,  et  le  jardin  botanique» 
très-bien  tenu.  —  Commerce  :  bonneterie,  chapellerie»  fer«  liUi 
chanvre.  VoiU  pub,  tous  les  jours  pour  Metz ,  Long¥ty,  XudPSm* 
bourg ei  la  I^russe  par  Sierck,  — Pop,  0,850  hab, 

ExcrRsiONS.  Dans  les  environs  de  Thionvillc,  les  sucreries  de 
MM.  Guiilemard  et  Poulmaire  »  montées  à  la  vapeur ,  sont  fort  cu- 
rieuses. 

A  Hatangb,  1  myr.  de  Thionvilk.  —  Curiosités  :  ses  foigcs  et 
ses  usines* 


ROUTË  92. 
De  Metz  à  Nancy  (  2  routes}  • 

f ,  par  Belleville ,  Sm.l  k. 

I>elfeUéPont-à-Mou8son  |  Belleville  (  Meuribe),      1  1 

(«•  la  roQle  suivante),  2  m.  s  k.  (  Nancy  («•  roula  102),    1  7 


BOUTE  03. 
De  Metz  à  Nancy» 

Vf  par  Toul,  8  m.  4  k. 

LaLaboCMeaaIle}»  tni.sk.  i  Rosières-en-Haiet  1  e 
Pont-A-liMaMm  («•  iMlo  Toul  (o.  roula  latX       1  • 

m)9  1     1    ll<AMCT>  s  s 


S 
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ROUTE  94, 

De  Metz  à  Luxembourg,  2  myr.  8  kil.  cl  4  posie^i, 

Mondelange,  l  m.  7  k.  I  Frisange  (p.  éliani^eic),  3p.l/4 

XfaioDYille,  I     1     |Lux»lfBOUiiG(p.  éirO»     i  ^4 


ROUT£  9â« 

JJ^  MeU  à  Sarrelouiê  (2  routes}* 
l**  route ,  par  TVambùfn ,  8  m.  8  Ut#  et  2  pofites. 

LeftÉungg,  1  niif     ITromborn^  1  l 

Boulay  (v.  roule  86),      I     0     |  Sarablovis  (p.  élr.),      ^  p« 


ROUTE  96. 
De  Metz  à  Sarrelouis. 
%^  nmU  «  par  Bau^awille  »  4  m.  I    et  ^  postes. 


De  Melsà  Boulay  (v .  la  1*^ 
route),  8i9*7lL 


BonionYilley  i  4 

Sàmuu^vis  (4i«  ètr.) ,    8  p. 


ROUTE  97. 

De  Sarrelouis  à  Dieuze^  G  myr.  1  kil. 

SaiDt-Avold  («.  route  1  AllOffr  2  0 

88) ,  8  postes  1/2  on     2  m.  s k,  |  Dieuse,  t  0 

DlEUZfi  (Meortlie)»  Bëeetn  Pag{  du  temps  d'Attila ,  ancienne 
ville  de  France,  sur  la  SeUhé  Sa  ««Kn*^  est  une  des  plus  belles  de 

France;  elle  est  fort  ancienne.  Les  galeries  d'où  l'on  extrait  le  sel 
gemme,  à  134  mfttmde  profondeur,  at  s'étendantà  près  de  40 

iLilom.  au  sud-ouest,  sont  très-curieuses  à  visiter. 

Depuis  quelques  années,  on  a  joint  à  l'établissement  une  lalirique 
(l«i  produits  chimiques  d'une  haute  importance;  puits  d'eau  salée, 
fabriaues  de  soude. — Commerce:  vins,  eaux-de-vic.  F'oit,  pub, 
tous  les  joui  s  pour  JYaticy  el6arreguemines,^Pop.  4,000  hab. 
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L'étang  de  Lindre,  près  de  DIeuze,  peut  être  considéré  comme 
an  lac  :  il  est  divisé  en  quatre  branches  qui  se  prolongent  à  3  le. 
eoTlTon ,  8QT  les  tillages  de  ZamangSt  GuUmange,  Ai$mfm^ 
court  et  AltevilU.  La  branche  méridionale  ofAre  one  lie  où  se 
IroQTe  bâtie  la  ferme  delà  Folie,  et  forme,  avec  les  eaux  d'Alte^ 
\llle,  one  presqu'île  occupée  par  le  village  de  Tan/uinpol, 

Tarquinpol,  à  7  kilum.  siul-rst  de  Dlenzo,  est  trés-anripn  :  on 
pense  quMl  a  été  fondé  par  Tarqiiin,  V'"  du  nom.  Des  deiiris  d'un 
château  fort,  des  murailles  très-épaisses, des  vestiges  d'une  chaus- 
sée romaine,  des  tombeaux,  des  tronçons  de  colonnes  et  quantité 
de  médailles  et  de  petits  meubles  antiques,  trouvés  dans  les  envi- 
rons, font  présumer  qu'il  y  eut  jadis  dans  cet  emplacemetil  une 
Tille  fortifiée  et  dédiée  A  Jupiter.  Il  y  a  peu  d'années  que  l*étan?  de 
Llndre,  étant  à  sec,  11  ftat  trouvé,  non  loin  de  Tarquinpol,  plu- 
tieurs  pièces  de  monnaie  dont  l'etergne  portait  Paul  111,  pape,  et 
Paul  V. 

Vie  (Meurthe).  —  Hôtel:  le  Grand-St-Christophe.— Cette  petite 
▼ille,  de  rnrrondl?sement  de  Dieuze  ^  popp(^de  une  mine  ae  sel 
gemme,  découverte  en  1819,  mais  qui  n'est  plus  exploitée  aujour- 
d'hui ,  par  suite  de  l'irruption  d'un  étang  souterrain  qui  a  inondé 
les  galeries.  —  Curiosités  :  l'église  de  Saint-Étienne  ,  autrefois 
collégiale  ,  le  château  bâti  en  liî)0,  fermé  de  murs  et  entouré  de 
fossés  larges  et  profonds;  belles  sources  d'eau  salée.  Foit.pub. 
tous  les  jours  pour  JYancyy  Château  Salim  et  Dieuuê»  —  Pop. 

3;2ûO  Aa6. 


ROUTE  98. 
DB  PARIS  A  MBAUX  (S  roateB)é 

V  BovTE,  PAR  8o«oT,  A  myr.  4  kil.  (v.  roilie  ibi  ). 


ROUTE  99. 
m  PARIS  A  MEAUX. 
AOVis»  ?Aii  KsqiLLV,  6  myr.  i  kiL 

Netillly-tor-Mame»      I  lU.  Ik.  1  Goailly,  t  1 

Poniponlie,  i     4    IMbaox,  0  9 

ViNGBNNEs  (Seine)  ,  gros  bourg  célèbre  par  ses  soumlra  hlilo- 
Tiques  ;  son  ehdieau  est  Tun  dis  monuments  les  plus  curimn  et 
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les  plut  intéressants  des  environs  de  Paris.  I.c  dm^fan  de  c^te 
antique  citadelle  se  voit  de  fort  loin,  et  servit  souvent  de  prison 
d'État  ;  MM.  df  Peyronnct ,  de  C.hantelauze,  de  l^»Iinnac  y  furent 
renfcnncs  m  1H;;0;  ses  vicillos  tours  occupent  rcmpiaccniojit  du 
manoir  royal  de  Philippe  -  Auguste;  elles  furent  commencées  par 
Pliilippe  de  Valois,  et  terminées  par  Charles  V.  Le  premier  de  ces 
rois  changea  le  bois  en  parc  en  l'entourant  d'une  muraille,  et  c'est 
un  vieux  chêne,  qui  existait  encore  au  xvi*  siècle,  que  saint 
Looifl  rendait  la  justiee.  La  Jolie  chapelle  gothique  de  ce  château 
doit  fixer  rattentton  du  voyageur  ;  elfe  Doit  construite  par  Henri  IL 

Lei  nouTtiles  fortifications  rendent  celte  place  trôe-iorte,  et  pré- 
sentent un  beau  spécimen  d'arctiitecture  militaire.  Dans  run  des 
fossés,  au  sud  du  château,  se  voit  une  colonne  en  granit  qu'ont- 
brage  un  saule  pleureur;  c'est  là  que  tomba  l'infortune  duc  d'En- 
gbien  frappé  au  cœur  par  des  balles  françaises,  le  21  mars  180i. 
Le  voyageur  ne  quittera  pas  Vincennes  sans  visiter  la  salle  d'ar- 
mes; l'ordre  et  la  symétrie,  qui  régnent  dans  l'arrangement  des 
armes  à  feu  et  des  armes  blanches,  offrent  un  curieux  spectacle; 
enfin,  c'est  dans  ce  château  que  moururent  Louis  X,  Charles  lY, 
Charles  V,  Charles  IX ,  le  cardinal  Masarin.  —  Pop*  3,500  tod. 

POMPONNE  (Seine-et-Marne),  village  sur  la  Marne.  On  y  ex- 
ploite une  belle  carrière  d'albâtre  gris.  Le  ch&leau  mérite  d'ôtre 
site.  — />op,  400  Aa6. 

Meadx  (v.  route  86}* 


ROUTE  100. 
DE  PARIS  A  NANCY  (3  routes). 

r*  ROUTE ,   PAR  NeCILLY-SUR-MARNE  ,  SÉZANNE    ET  BAR-LE-DcC. 

Service  de  la  malle  de  Paris  à  Strasbourg,  ai  myr.  8  kil* 


De  Pnris  à  Neoilly 

(  Marne),  1  m.  5  k. 

Pomponne  (v.  route  99),  i  4 
Cooilly,  t  S 

Goulomnileii  («•  route 

146),  ft  0 

La  Ferté -Gaucher  (  «•  r« 

146 ) ,  18 

Ketourneloup^  *  S  2 

Sézanne  (v,  r.  116),  1  S 
La  Fère-aiAiiioenoise(«. 

r.  112),  a  1 

Sommotovs  •  16 

Gooto»  I  4 


Vitry-le-Français  («.r* 

115),  1  S 

Longctiamps ,  1  $ 

Si-Diiler(«.r.ii5),  i  » 

Saudrup ,  i  3 

Bar-le-Duc  («.roule  115),  1  2 

Ligny  (v.  route  121),  1  6 

St-Aubin ,  t  0 

Void  (V.  rottleiai)»  i  S 

Lay-St-Remy,  1  t 

Toul  (V.  roule  102)»  t  1 

Velaine.  I  1 

NAacT  (v*  wM  iftX  â  a 
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ROUT£  101. 
DE  PARIS  A  NANCY. 

V  ROUTE ,  PAR  ÉpERNAY  ET  ChALONS-SUR-MARNE,  34  Hl}  !*• 

De  Paris  à  GbAlons  (v. 


route  86),  I7m.  Ok. 

De  Gbâlons  à  Bir-le-Duc 

S*,  de  Paris  à  Barbie- 
oc»  roule  115)  y        8  S 


De  Bar-le-Duc  à  Nancy 
(v,  de  Paris  à  Stras- 
bourg, roule  121),  8 


ROUTE  102. 

DE  PARIS  A  NANCY, 

3'  ROUTE,  PAR  Brienne,  33  m\T.  4  kll. 


Cbarenton,  0  m.  8  k. 

Gros- Bois,  l  4 

Brie-Comte-Robert,  0  8 

Guignes,  1  8 

Mormant,  0  8 

Nançis,  1  i 

La  Maison-Houge ,  1  i 

Provins ,  1  1 

Nogent-sur-Seine,  i  8 

Pont-sur-Seine  9  0  8 

Les  Granges ,  1  4 

Méry-sur-Seine,  l  2 


Arcis-sur-Aube, 
Coclois, 
Brietine , 
Tremilly, 

Do  m  m  a  rtin-le^Père , 

Joinville , 

Saudron , 

Uoudelainoolirt, 

Vaucoulearti 

Toul, 

Velaine, 

Nancy, 


9 
G 
9 

0 

3 

y 

6 
3 
7 
0 
1 
3 


CHARENTON  (  Seine) ,  joli  viilage  divisé  en  deux  parties,  Cha- 
rmton-le-Pont  et  Char enton- Saint-Maurice  :  Tun  est  traversé 
par  la  route  de  Troves,  l'autre  a  joué  un  rôle  dans  notre  histoire. 
Charenion-le-Pont  renferme  une  jolie  maison  de  campagne  qui 
a  appartenu  à  Gabrielle  d'Eslrées.  Près  de  Cbarenton-le-Pont  est 
Alfort^  renommé  par  son  école  vétérinaire.  Chare/nton-SuM-- 
Mauriet  possède  une  célèbre  maison  poar  le  traitement  des  alié- 
nés des  deux  sexes ,  où  l'on  en  compte  3  à  400;  sa  situation  est 
des  plus  pittoresques.  —  Pop.  2,900  hah, 

BRIE-COMTE-ROBEHT  (Seine-Pt-Marne).-/^o/e/s  :  rhsperance. 
—Petite  ville,  ancienne  capitale  de  la  Brie  française.— -O/rio^ifé*; 
l'église  paroissiale ,  dont  les  piliers  qui  entourent  le  cliœur  et  la  ro- 
sace sont  admirables.  Ils  datent  du  xin«  siècle  j  cette  église  renferme 

8. 
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plusieurs  tombeaux  remarquaMos;  le  portail  a  été  restauré  nu  xvi* 
siècle.  La  chapelle  de  rHôlel-Diiuj,  les  restes  de  l'ancien  tliàtcau. 
—  Commerce  :  niarcliés  considérables  en  grains,  fabriques  de 
cbandelles  et  de  plumes  à  écrire.  —  Pop.  2,S00  hab, 

MORMANT  (Seine«6t«lfin)e) ,  joli  bour^;  i  dief-lieu  de  canton. — 
Curioaitêi  :  végXM  paroissiale ,  surmontée  d^une  belle  tour  car- 
rée terminée  par  OQe  flèche  élégante  qu*ûQ  aperçoit  de  fort  loin* 
Dans  les  envlrons^le  châto  lu  de  Bressoy^  entouré  de  fossés  rem- 
plis d'eau  vive. --Pop.  l,VOOAaft. 

NANGIS  (Selne-et-Mcirnr).— //(i/c/s  .-du  Lion-d  Or;  du  Cycne  ;  du 
Sativage.  —  Petite  ville  de  la  Urie,  lerlde  en  blé.  —  Curiosités:  l'é- 
glise, du  vni*  siècle;  son  vieux  château,  dont  deux  grosses  tours 
en  grès  existent  encore.  —  Commerce:  blé,  beurre,  fromage,— 
Pop.  2,200  hab, 

PROVINS  (Pruvtnum)  (Seine-et-Marne).— ifdfeU  :  de  France; 
de  la  Fontaine;  de  la  Soile-Vouge.  -«-Petite  ville  qu'arrose  la 
f^otfMtf;  cheMieu  4e  sous-préfecture,  tribunal  de  première  in- 
stance, tribunal  de  Commerce)  elle  fut  longtemps  le  séjour  des 
comtes  de  Champagne,  qui  y  possédaient  un  château  construit  sur 
f  un  rocher  ,  et  dont  on  peut  voir  encore  quelques  vestige?.  Provins 
se  divise  en  haute  et  basse  ville  :  la  vieille  ville  occupe  le  sommet 
de  la  colline;  la  ville  basse  ou  nouvelle  ville  est  siluée  au  pied  du 
coteau,  dans  un  vallon  charmant  (lu'arrose  la  Vouizie,  qui  y  fait 
tourner  un  grand  nondnc  de  moulins  ;  de  vastes  ruines,  et  des  cnu- 
jstructions  considérables  annoncent  que  Provins  fut  un  lieu  très- 
j  niporlant  soit  sous  les  Romains»  soli  au  moyen  àgci  la  plupart  des 
rues  dt  cette  partio  sont  larges  et  ornées  de  fontaines  publiques. 

Curiosités  :  Végli$9  Sê-QuiriacB,  bel  édifice  qui  possède  un 
chœur  superbe;  les  ruines  oe  l'anden  port;  la  porîi St-JeaHf 
assez  bien  conservée;  les  rempar(«,  les  promenades  éi  moulins, 
la  grosse  tour  de  César,  dans  la  hnote  ville  ,  ainsi  que  les  caves. 
Veglise  Sainte-Croix ,  supportée  dans  l'intérieur  par  di^s  \)\\e»  de 
forme  primitive.  \JéglisB  de  Saint-. ^/yonl^  n'ayant  qu'une  i^imple 
nef  sans  transsopt.<,  mérite  aussi  la  visite  de  l'antiquaire. —  Com- 
merce; blé,  farines,  conserves  île  roses  dites  de  Provins,  lunne- 
ries,  etc.  Ses  eaux  minérales  ont  quoique  réputation.  Pop» 
6,300  Ao*. 

N06ËlfT-8U1V«EINB  {kuht^."  HdtêU  :  le  Cygne4*0r;  le  «gne- 
de»la-Groii.— Cette  ville,  chef-lieu  d'arrondissement,  est  située  sur 
la  rive  gauche  de  la  Seine,  à  l'endroit  où  elle  est  nbsoluBMMit  na- 

vliziible. — Curiosités:  Téglise  paroissiale,  vaste  édifice  couronné 
par  une  tour  fort  élevée,  d'une  belle  construction,  et  surmontée 
d'une  stalne  colossale  de  saint  Laurent  ;  une  galerie  à  jour  qui  l'en- 
toure est  fort  renuirquable.  La  sûlh  de  sps^dck  eut  asseï  JoUe«  Un 
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foal  #11  irttm  MUle  arche  étmulê  pnr  ta  Yëgèfetéèt  la  har- 
diesse de  sa  eonetruotion.  —  Comimrm  :  bonneteries ,  corderles  » 
grains,  farines,  charbon  de  bols,  chanvre,  eic—Pop.  3,ti00  hab. 

Eit  1814,  Nogent  eut  !)eauroup  h  soull'rirde l'invHsiou  ;  la  ville 
fut  prise  d'assaut,  maluré  radmiraUedéfeDMdU général  iiounsonl, 
qui  dut  enlin  céder  au  nombre. 

PONT-SUH-SELNE  (Aube),  petite,  ville  sur  la^S'eme,  au  con- 
ttuent  de  celte  rivière  avec  VAube,  Son  magnifique  château  lut 
IWré  aux  flammes  pendant  Tinvasion  do  1814  ;  il  appartient  à  la 
imiUle  d»  If.  Gaiiasir  Pérler,  qol  la  fit  monilniira  mt  ISMU  Mt*- 
«iMitfifi  0êltiqu$$  :  Mil  t^l  yrèa  de  la  tille  «il  éolnta,  eeîDpoié 
énorme  pierre  bruit  aopi^ortée  |ar  troia  ou  quatre  aulrn 
pierrot*  Çà  et  là  dans  la  campagne  sont  éparM  dei  pierres  d'une 
grosseur  considérable  dans  lesquelles  on  reconnaît  évidemment 
des  morceaux  entiers  et  des  débris  do  dolmen.  La  diligence  passe 
au  haut  de  la  roule,  où  Ton  trouve  une  mauvaise!  aulierge,  lei^'er- 
à'Cheval;  de  lA,  superbe  horixon.  —  Pop.  1, $):>()  hab, 

ABCIS-SUH-AUBK  (Aube  ).  —  Hôtels  :  la  Poste .  petit,  mais  dé- 
cent; les  Trois-Maures,  la  Pomme-d'Or. — Cette  petite  ville  est  ai- 
set  agréablement  située  sur  la  rlf  1ère  û*Aub^ ,  que  Tta  passe  sur 
m  pont  de  beiti  elle  est  traversée  par  la  grande  roule  dt  ÏVoyet  à 
MHmtf  sons^préllMture ,  tribunal  de  première  Inslanee*  Cette  ville 
a  joué  un  rôle  important  dans  la  eani pagne  de  1814  :  elle  était  le 
point  central  autour  duquel  deux  ou  trois  cent  mille  hommes  s^ex- 
terminaient. —  Commerce:  grains  de  toute  espèce,  seigle,  orge  et 
avoine.  Les  bateaux,  placés  sous  le  pont,  reçoivent  les  grains  (lue 
l'on  précipite  du  haut  du  parapet,  et  les  tran^p()rtent  par  l'^uèf, 
la  Seine  et  la  Loire ,  jusqu'à  Nantes»  —  Pop.  2,800  hab. 

BRIENNE  (Aube),  sur  VAube,  On  y  remarque  le  château,  ma- 
gnifique édifice  dominant  une  plaine  immense  qui  n'a  dt  Itornes 
qne  rborison  ;  les  Jardins  sont  lèrl  besnx«  C'est  à  son  éeete  d'ar- 
tillerie, supprimée  en  1190,  que  Bonapartefitses  premières  études. 
Il  j  fut  reçu  le  23  avril  I77t,  à  l'âge  de  9  ans  t  mois,  et  en  sortit  le 
n  octobre  nt4 .  après  y  tYOlr  séjtumé  cinq  ans  et  demi.  — Oem- 
merce:  Hrains ,  laine,  chanvre,  légumes.  — Pop.  1 ,950  hab. 

JOINVILLK  (Haute-Marne).—  Hôtels  :  le  Grand-Pont  ;  la  Clo- 
che. —  Petite  et  ancienne  ville  de  Champagne.  Sur  la  liauteur  de  la 
montagne,  le  long  de  laquelle  Joinville  est  assise ,  était  le  château 
où  naquit  le  cardinal  de  Lorraine ,  et  dont  il  n'existe  plus  qu'un 
pavillon ,  acquis  du  duc  d'Orléans  par  M  le  baron  de  Thosse. L'his- 
torien de  saint  Louis  y  a  son  tombeau.  Lesaleottnrsde  eeUt^llle 
ssat  des  pins  riantsi  les  beids  dt  la  Marne  sont  eoaverU  deforgts 
et  de  hauts  fourneaux  ttajaurt  eu  aetlrild.  ^  Oommrw  :  lerge, 
dr^SUtries.  ^P^p*  a>iOe  M. 
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VAUCOU LEURS  (Meuse),  ancienne  ville  de  Champagne,  dans 
une  heureuse  position ,  sur  la  déclivité  d'une  colline  baignée  par 
la  Meuse,  On  y  remarque  un  beau  manège.  —  Jeanne  d'Arc ,  qui 
naquit  à  Domremy,  fut  servante  d'auberge  k  Vaucouleurs. — Com- 
merce: fabrique  de  toile.  — Pop.  2,700  hab, 

TOUL  (Meurthe).— /idtcZ*  :  de  l'Europe;  près  la  poste  aux  che- 
vaux; d'Angleterre.  —  Ancienne  ville,  cnef-liea  d'arrondiesement, 
Bor  la  MùêélHf  dans  une  plaine  iartilet  environnée  de  montagnes 
qui  produisent  de  bons  vins.  Ses  mes  sont  pea  régulidresel  pavées 
en  cailloux  assez  raboteux.  Elle  fut  cédée  à  la  France  par  le  traité 
de  Westphalte.— Ourtoxttés  :  la  Cathédrale  y  noble  édifice  gothi- 
que, commencé  par  saint  Gérard  en  965,  et  terminé  par  Jacque- 
min  de  Comraercy  en  1  i9G.  On  admire  surtoutla  légèreté  de  son  ar- 
chitecture ;  la  principale  façade  a  66  mètres  de  haut  et  passe  pour 
un  chef-d'œuvre.  La  nef  principale,  soutenue  sur  18  piliers,  a  80 
mètres  de  longueur ,  sa  hauteur  sous  clef  de  voûte  est  de  36  mè- 
tres. La  hauteur  de  chacune  des  tours  est  de  76  mètres.  Véylùe 
de  Saitit-Gengoulf  mérite  aussi  la  visite  du  voyagenr.  VUéta  de 
fdU$,  antrefois  palais  épiscopal ,  édifice  moderne ,  remarquable  par 
son  étendue  etllélégance  de  son  architectures  le  manège  eonT«t, 
la  halle  aux  blés .  l'hôpital  dvil,  les  casernes»  Tarsenal.  —  Con^ 
merce  considérable  de  vins ,  eaux-de-vie,  manufacture  de(aienee 
estimée,  filatures  de  colon,  chapellerie.  —  Pop,  7,200  hab. 

Toul  est  la  patrie  du  maréchal  GouviODrSt-Cyri  du  baron  Louis, 
et  du  comte  de  Rigny,  amiral. 

NANCY  (Meurliie),  Nanceium.  —Hôtels  :  de  France;  de  l'Eu- 
rope, où  descendent  les  Messageries  Royales;  du  Commerce,  rue 
des  Carmes  ;  des  Halles,  où  descendent  les  Messageries  Lafiitte* 
Cafés:  sur  la  place  Stanislas.— Cette  Yille,  jadis  capitale  de  la  £or- 
ralfM,  fut  assiégée  m  147  7  par  Charles  le  Téméraire ,  qui  y  perdit  la 
Tie.  Nancy,  aujourd'hui  chef-lieu  du  département  de  la  Meurthe, 
possède  une  cour  royale,  siège  éplsoopal ,  académie ,  collège ,  tri- 
bunaux de  première  instance  et  de  commerce ,  école  forestière,  la 
seule  en  France;  maison-mère  des  sœurs  de St-Charles,  C'est  sans 
contredit  l'une  des  plus  belles  et  des  plus  aijréablcs  cites  de  France; 
la  ville  neuve  surtout  olTre  une  symétrie,  une  élégance  admirables. 
Elle  est  redevable  de  la  splendeur  des  édifices  qu'elle  renferme  à  la 
munificence  de  Stanislas ,  roi  de  Pologne ,  auquel  la  Lorraine  fut 
accordée  ,  après  sa  chute  du  trône ,  par  le  traité  de  paix  conclu  à 
Vienne  «1  178$,  pour  ftdre  retour  à  la  France  anrèsluL—  Om- 
riositéê:  un  voyageur  moderne  dit,  en  pariant  oe  Nancy,  «Bor- 
deaux est  beaucoup  plus  magnifique,  Rouen  et  Nantes  pins  animés, 
mais  il  y  a  plus  a'ttnifonnité  dans  Nancy;  tout  y  est  pour  ainsi 
dire  beau,  et  les  monuments  publics  y  sont  très-DomkNre«x«  »  La 
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place  Royale  est  snperbe  ;  elle  661  entMrée  par  six  on  sept  beaux 
édifiées  publics,  au  nombre  desquels  sont:  V Hôtel  de  ville ^  Tor- 
mant  un  côté  ;  quatre  autres  nobles  édifices,  construits  sur  le  même 
plan,  ferment  le  carré.  L'un  d'eux  est  Varchevêchéy  un  autre  la 
salle  de  spectacle;  les  autres  côtés  sont  des  demeures  particulières. 
Le  ceiiire  de  cette  belle  place  est  orné  de  la  statue  en  bronze  de 
Stanislas  Lesczinski ^  érigée  en  au  moyen  de  souscriptions 
volontaires ,  et  entourée  de  jolies  fontaines  et  d'une  belle  grille.  On 
eommuDique  de  la  place  lioyale  à  la  place  Carrière  par  un  arc 
de  triompne  érigé  par  Stanislas.  Cette  place  s'étend  jusqu^ao  Coure 
d^OrUaney  et  se  termine  à  la  porte  appelée  parié  iVenoa»  élsfée 
en  1786  pour  célébrer  la  naiseance  du  daupbia. 

LsLplaee  Alliance,  moins  majestueuse  que  la  place  Royale , 
est  néanmoins  d'une  grande  beauté;  le  centre  est  occupé  par  un 
large  bassin,  du  sein  duquel  s'élève  un  rocher  portant  trois  fleu\es 
sous  la  figure  de  vieillards  qui  s'appuient  sur  des  urnes  d'où  l'eau 
s'échappe  avec  abondance.  C.c  rocher  supporte  un  grand  plateau 
triangulaire  qui  sert  de  ba^e  à  un  obélisque  en  marbre  orné  de  tro- 
phées d'armes* 

La  place  de  Grève ,  également  belle,  forme  nu  eané  d'iule  ^ 
sez  grande  étendne,  dn  millea  duquel  s'élève  nn  diitean  d'ean. 
tam  la  vieille  TlUei  dont  les  rues  sont  irrégulières,  novs  remar- 
querons Yanden  pialaie  âee  dues  de  Lorraine^  servant  mainte- 
nant de  caserne  pour  la  gendarmerie:  le  portail  en  est  très-curieux. 
Dans  cette  partie  de  la  ville,  nous  trouvons  aussi  Végliee  Saint" 
Epore»  Ce  fut  au  haut  de  la  tour  de  cet  édifice  que  Mené  II ,  duc 
de  Lorraine,  fit  pendre  environ  cent  officiers  de  Charles  le  Témé- 
raire, pour  venger  la  mort  de  SifTron  de  Bachier,  son  chambellan, 
que  Charles  avait  fait  périr  pendant  le  siège  de  Nancy,  en  1477. 

L'église  des  Cordelière^  bâtie  en  1484,  renferme  les  tombeaux 
de  plusieurs  dnes  de  Lomtne.  Gelai  de  Bené  IK 1515 ,  meimment 
eorienx  de  la  rmialssanee^  ert  orné  de  statues  de  stints  et  d'anges 
peintes  à  flresque;  au^-deasus  des  anges  est  Flmage  de  Dieu  le 
père  qui  couronne  le  m(mument  t  tout  prêche  est  le  mausolée  du 
cardinal  de  Vaudemont,  en  marbre  blanc,  par  Drouin:  le  prince 
est  représenté  à  genoux  devant  un  prie-Dieu.  Les  autres  tom- 
beaux sont  ceux  de  Callot ,  né  à  Nancy  ;  d'Antoine  Vaudemont  et 
de  son  épouse ,  1447  ;  de  Philippe  de  Gueldres  >  morceau  d'art  très- 
remarquable  ;  il  est  dû  au  ciseau  de  Ligier-Richier. 

Dans  la  nouvelle  ville,  la  Cathédrale,  édifice  moderne  dans 
le  style  italien:  son  portail,  qui  ne  manque  pas  de  noblesse ,  est 
eonnMmé  de  deux  tours,  et  prÀente  une  façade  d'euTlron  50  mè- 
tres; fintéileur  est  asses beaiit  mais  n'ofne  rièo  de très-remar- 
qnaUe.  k  VMxéoM  dn  faul»oufg  Saint-Pierre  se  tmivre  l'égUfle  du 
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6t  dont  le  chœur  ronferme  les  tombeaui  en  marbre  binnc  du  roi 
et  de  la  reine  de  Pologne.  Gesdenx  monamcnts  sont  fort  lieaiu, 
rt  passent  pour  des  chrls-d'œuvre.  Le  ccpiir  do  réponse  de  Louis  XV 
fut,  depuis,  déposé  ù  côté  du  roi  son  père.  Chapelle  Saint-Jean^ 
dans  le  faubourg  de  ce  nom.  C'v^l  tout  ce  (\u\  subsiste  d'une  an- 
cienne commandorie  de  l'ordre  de  Saint-Jean-de-Jérusalem.  Cet 
édillce  est  fort  ancien.  La  bibliothèque  publique,  de  20,000  vo- 
lumes; collection  archéologique;  le  musée,  qui  possède  quelques 
bons  tableaux  ;  la  galerie  de  minéralogie  ;  les  cabinets  de  physi- 
que, d*liitlelre  natorelle  et  d'anatomie;  le  Jardin  betanlque ,  une 
école  secondaire  de  mëdeelne,  une  éeole  de  deesln  et  de  peinture» 
une  ëeole normale,  un  institut  de  aourds-mucts,  un  dépôt  de  men- 
dicité nouvellement  bftii;  les  portes  Sainte-Catherine  et  de  Metz. 
Sur  cette  dernière  on  rencontre  un  bns-relirf  rrpréçpntant  la  bataille 
de  Nancy.  L'ancienne  citadelle  et  une  partie  des  remparts  rasés  par 
ordre  du  cardinal  de  Richelieu.  L'endroit  où  fut  Xuc  Charles  le  Té- 
méraire: l'ancienne  croix  ayant  «  té  d<'truite  pendant  la  révolution, 
elle  fut  réédiliée  il  y  a  une  vingtaine  d'années,  et  porte  une  in- 
scription en  langage  du  temps,  relatant  ce  fait.  Le  théâtre,  nouvel- 
lement décoré;  uti  abattoir  a  la  porte  Sainte- Catherine;  canal  en 
eonetruetiOA ,  qui  doit  Jdndre  Ht  Marne  an  Rhin,  et  qui  passera 
aiir  le  riflère  à  Livérdnn,  ainsi  que  sons  une  montagne,  ta  pré- 
fseture  est  à  l'extrémité  du  champ  de  foire,  qui  fbrme  une  prome- 
nade#  ainsi  que  la  belle  pépinière.  —  dmmerce  :  vins,  liqueurs, 
légumes,  menus  grains-,  manufactures  considérables  de  coton,  de 
draps ,  de  serges,  de  toiles,  de  batiste,  mousselines,  jaconas,  mais 
surtout  de  broderies  très-renommées.  Ces  diverses  branches  d'in- 
dustries emploient  près  de  25,000  personnes  dons  I9  ville  cl  les 
environs. 

Nancy  est  la  patrie  du  graveur  Callot,  du  maréchal  de  Bassom- 

8lerre|des  généraux  Drouot  (mort  en  1847  J ,  Grandjean,  Hugo, 
u  ehevellet  de  BouAerSi  de  Ptllssen,  de  natllfeti  dë  Dombasle, 
d^MUteenii ,  de  mesdemes  deGraffignTi  ËHsa  Volart,  Walmon* 
wy^ete»  f^9U.  pub.  tons  les  joars  penr  Tout,  Metz,  StraiHurg^ 
Lyon,  par  JVeufchétiam^  Langrêi;  peur  Mireemtri  -,  BeêamçM^ 
Calmar,  Pont-à-MûiÊê^on  ^  JXeuMê.  CM<efi«-aiMyilAinia&  ^ 
Pop.^  4e,000  haè. 

NAVIOATIOll. 

Lê8  InéûoploHéUê  d0  la  Moselle*  —  Voyes  Tarticle  de  Mets, 
pagei  30. 

leinmoM*— LivERDUN.  à  8  klL  de  Italieyi  dont  on  va  visiter  les 
altse  pittoresques  ei  les  tratenu  seuterreins  dd  eanai. 
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DossERviLLE,  daus  une  belle  pi»èUion,  à  4  kilom.  do  Nancy,  8ur 
]a  roule  de  Lunéville,  est  une  ancienne  chartreuse  qui  vient  d'èlro 
rétablie  4epuii  0  à  7  am,  ti^qui  compte.  Ui^à  une  YiogUiue 
ligieux. 

Camp  romain  d'Afrique ,  sur  la  hauteur  qui  domine  le  village 
de  Ladres  t  à  9  kil.  S.  de  Nancy. 

MovilU  (M^ivthe  ) ,  à  2  myr.  4  kil.  de  JVaney ,  est  conuu  de 
tous  les  agriculteurs  ;  o'est  là  que  M.  Mathieu  de  DamlMile  a 
Mi  une  ferme  eiipérimentale. 

A  Rosiére^aux-Salinu^  ]%  8O|ivarO01Iieill  illIllUeilft  un 
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Communication  de  Nancy  à  Colmar  (2  routes). 
1'*  fQutef  paTSmuz-V Étape  ^  13  myr.  Ilklh 
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BOUTE  104. 

De  Nancy  à  Cohnafé 
2*  rot4i,  pur  iUimiêrvdlkrê,  14  myr*  7  kUL 

CètikAa  if. 


h9'  mmr  A  LHÉéffné 

^(«.  roule  IM)»  ttln«Tk. 

Raroberviilers ,  8  5 
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BOUTE  106. 
îk  Nancy  à  Haguenau^  13  myr.  4  kil. 
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MOYENVIC  (Meurthe),  petite  ville  sur  la  Seille,  dont  les  eaux 
salées  ont  de  la  réputation ,  et  qui  possédait  autrefois  des  salines 
abandonnées  en  1831  par  suite  delà  découverte  faite  à  Dieuze  d'une 
roche  de  sel. — Curiosités:  éijlise  moderne,  avec  un  portail  du 
moyen  âge.  —  Pop.,  i,32l  hab. 

PENESTRANGB  (Mearthe) ,  petite  ville  sur  la  Sarre.-^Curiù^ 
sUiê:  Tiea\  château,  église  très-ancienne,  temple  protestant  — 
Pop»,  1,500  hab. 

PHALSIiOURG  (Meurthe).  — ^ore?*;  la  Ville-de-Metz,  où  est  le 
bureau  des  Jumelles;  la  Ville-de-Bàle. — Ville  forliliée  par  Vauban, 
sur  une  hauteur. — Curiosités:  Téglise,  l'hôpital,  deux  beaux  corps 
de  casernes,  Tarsenal,  ses  murailles  à  têtes  de  diamants.  —  O^n- 
merce  :  liqueurs,  eau  de  noyaux,  grains.  —  Patrie  du  maréchal 
Lobau,  des  généraux  Gérard,  Meunier,  etc. — Pop.,  4,900  hab. 

La  Montagne  de  Saverne.  Une  belle  chaussée,  autrefois  presque 
impraticable  par  le  nauTals  temps ,  conduit  à  cette  moBlagne ,  et 
offre  un  chemin  asses  commode  parmi  ces  montagnes  escarpées. 
La  communicatloD  du  département  du  Bas^Bliin  aTCc  le  reste  de 
la  France  se  fait  par  ce  chemin  qui,  s*élevant  en  spirale  insensible, 
rend  la  montée  et  la  descente  également  agréables  et  faciles.  C'est 
un  des  ouvrages  les  plus  curieux  de  l'industrie  humaine. 

SAVERNE  (Bas-Rhin).  —  Hôtels:  de  la  Poste;  du  Soleil. -Pc  - 
tlte  ville  au  pied  des  /^of^es;  sous-préfecture,  tribunal,  collège 
communal  ;  située  sur  la  ligne  du  chemin  de  for  de  Paris  à  Stras- 
bourg.— Curiosités:  Téglise  paroissiale,  surmontée  d'une  grande 
tour  carréequi  présente  les  caractères  d'une  haute  antiquité  ;  le  pa- 
lais neuf,  sur  le  modèle  de  celui  de  Wilhemshohe ,  près  de  Qu$el^ 
monument  magnifique  et  élégant;  mi  boitai,  quelques  mes,  la 
château  des  évéques,  transformé  en  caserne;  le  grand  canal,  long 
de  4  kil.,  entrecoupé  de  cascades  pittoresques.— Pop. ,  5,800  hab. 

Marmoutiers  (Bas-Rhin) —^d(e/*  ;  Couronne-d'Or  ;  la  Maison- 
Verte.  —  Cette  petite  ville  est  située  à  5  kil.  de  Saveme. — Cu" 
riosités  :  l'église ,  dont  la  façade  est  du  x*  siècle  ;  elle  dépendait  de 
la  célèbre  abbaye  de  Marmoutiers,  dont  elle  est  le  seul  reste.— Pop. 
2,750  hab. 

HAGUENAU  (Bas -Rhin),  Hagenavia,  ^Hôtels:  de  la  Fleur? 
de  la  Poste  ;  du  Soleil  ;  de  l'Ancre^ —  Ville  forte  sur  la  Moder.  Son 
nom  lui  vient  du  district  dans  lequel  elle  s*est  élevée,  Jlagen,  Uag^ 
sl^lûant  forêt;  ou,  terrain  traTcrsé  par  les  eaux.  —  Curfoiilét  .* 

l'église  Saint-Georges^  monument  du  xii*  siècle;  Féglise  Sainê' 
Nicolas^  édifice  gothique  du  xni«  siècle;  le  quartier  de  cavalerie, 
l'hôpital,  lecollciic. — Commerce:  brasseries,  amidonneries,  tan- 
neries, yoit.pub.  tous  tes  jours  pour  Xan(tou,<^6iefKi.toi(oi- 
lande.  —  Pop. ,  1 1 ,200  hab. 
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Charopenoux, 
Châieau-Sallns, 
Baronville, 
Foslquemont, 


ROUTE  106. 
De  Nancy  à  Sarrelouis , 
par  BaronvUU^  10  myr.  7  kil. 


1  m.  4  k. 
t  • 

1  6 
1  3 


Fouligny,  i 

8t-^vo1d  (v.  route  88),  i 
Saerelouis,  g.  étr«,  a 

potla»  1/3  ou  3 


0 

r 


CHATEAU- SALINS  (Meurlhe).— /^ore/* :  du  Chariot;  du  Chn- 
Tal-Blanc;  da  Lion-d*Or;  delà  Couronne.  —  Petite  ville  sur  lu 
Sèille^  et  qui  tire  son  nom  des  salines  qui  y  sont  établies.  Produit 
des  salines  :  2,000  quintaux  de  muriate  de  sonde. — CwriosUii:  une 
porte  d'entrée,  quelques  tourelles  et  murailles  de  ses  anciennes 
lortiricalions;  moulins  à  plâtre.  —  Pop.,  2,(00  hab, 

FOULQUËMONT  (Moselle),  peUte  ville  de  t,mhaà. 


Flâvi^y, 
NeuviHer, 
Charmes , 


ROUTE  107. 
De  NoMy  â Épinal  {%  rontes). 

1"  route,  par  Charmes^  7  myr. 

Spimal  (9.  à  la  table). 


1  m.  5  le. 
1  2 
t  6 


1 
1 


4 

3 


(Foya»  à  la  table,  2*  route  de  Paris  à  Épinal.) 


ROUTE  108. 
De  Nancy  à  Épinal. 

2*  roula,  par  BambervUlêrê^  9  m. 

IHwibaalo,  i  m.  s  k.  |  Bamber? lUers ,  i  T 

Lanéville,  t     2      G  i  recourt,  l  S 

Moyen,  i     s     [Epimal,  i  & 

9 
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PONT-A-MOUSSON  (Meurthe).  —  Hôtels;  d'Angleterre;  de 
France  ;  delà  Poste?  du  Palais-Royal.  —  Ville  assez  considérable, 
dont  Torigine  ne  remonte  qu'au  xir  siècle,  située  dans  une  vallée 
arrosée  par  la  Moselle,  au  pied  de  la  montagne  et  des  ruines  du 
château  de  Mousson  qui  lui  avait  donne  son  nom.  — Curiosités  : 
rhôtel  de  ville,  de  nSG;  le  quartier  de  cavalrrie,  l'hôpital  civil,  une 
jolie  promenade  et  la  grande  place  entourée  d'arcades.  Les  boule- 
vards, entourés  d'arbres  magnifiques,  forment  une  belle  prome- 
nade. La  cathédrale  et  ses  deux  tours,  magnifique  édifice  gothique. 
La  malsoa  des  SBpt-Péthé^CapUanxy  dont  la  fa^de  est  ornce 
d'anciennes  sculptures  exécutées  avec  une  liberté  et  une  naïveté 
étonnantes.  Dans  ses  environs,  sources  d'eaux  minérales  ferrugi- 
neuses, qui  jouissent  de  quelque  réputation.— Commerce  :  grains, 
caux-de-vie,  chapelleries,  broderies,  gros  draps,  pipes  de  terre.— 
Voit,  pub,:  tous  les  jours,  voilures  h  dilferentes  heures  pour 
Nancy,  Metz  et  St'3/ihief,  l.e  bateau  à  vapeur  de  iVancy  à 
3Ittz  et  à  Trêves  passe  par  Pont-ù- Mousson. — Pop.  8,100  hab. 

Patrie  du  maréchal  Duror,  ami  de  Napoléon  ,  dans  les  bras  du- 
quel il  mourut  atteint  d'une  blessure  mortelle,  à  la  bataille  de 
Bautzen,  en  1813. 

A  Mousson,  vill^^ei  vojsia  font-à-Mousson,  sont  lestolMl 
d'une  ancienne  forteresse  du  moyen  âge.  Située  sur  une  énttueiiee 
conique,  des  fouilles  y  09!  fait  découvrir  ua  «i^lel  antiq|ue  e^  de 
nombreuses  médailles  romaines.  Les  Romains  avaient  établi  tin 
camp  fortifié  dans  ce  lieu. 

De  Tout  à  Ptmf^-^Mto^ÊÊtm,  d  myr.  2  klL 
Rosiéres-en-Haye ,       4     s  l£.  |  Pion^vM^v^soM ,        1  S 

De  Pm^t^MmsêOH  è  Commrey^  4  myr. 
Beaamont ,  9  ».  t  k.  |  GomiCàcTy  t  '9 


HOUTE  loe. 

De  Nancy  d  MeU^  à  myr.  7  kil. 


Beilevillc, 
Pont-à-Mousson, 


I 


t 
8 
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BOUTE  110. 

Mi  PARIS  A  CQALONS-SUR-MARN£  (3  routes}* 
fM  RouTB,  PAR  âpxRNATf  H  inyr.  (F.  roule  86.) 


ROUTE  111. 

DJ^  r4IU3  A  CIlALOIMS-SUR-MiA&NA, 
2^  ROUTB,  PAR  MoNTHiRAiL,  16  myt.  0  kil.  K 


De  Paris  à  la  Ferté-sous- 

Joaarre  (p.  route  86},  tf  m.  3  k. 
Bussières,  0  p 

Vieuxrnaisons^  1  2 

MonUuirail,  1  3 


Fromentiéres,  1  2 

Eloges .  12 
Ghainuit,  I  9 

Chalons-sur-Marnb  («• 
roule  86),  2  0 


MONTMIRAIL  (Marne).— //dferf de  TÉcu  ;  du  Renard  ;  la  Clo- 
che, près  (le  la  rivière  du  Petit-Morin  ,  dont  le  cours  sorpcntant 
oiTre  de  jolis  accidents.  —  il  s'y  livra,  en  1815,  nno.  grande  halailie 
entre  les  Français  et  les  alliés.  On  y  remarque  un  beau  château. — 
Commerce:  blé,  laine,  carrière  de  m^ulesde  moulin. — Pop,,  2,600 
hab.  —  Patrie  du  cardinal  de  Hetz. 

ETOGES  (Marne),  joli  bof^rg  avec  qnc  avenue  et  un  diàleaUf-r 
Pop.  58T  hab. 

BOUTS  Ui. 

DE  PARIS  A  CUALONS-SUR-MARNR. 

3*  ROOTE,  PAR  SÉZAKNE  ET  SOHMESOUSf  18  m.  0  k. 


De  Paris  à  la  Ferlé-Gau- 
cher (v.  roule  146),     8  m.  ok. 
Reionmeloup ,  9  2 

Sézanne  {v.  route  116),  f  3 
Fére-Ghampenoise,       2  i 


Somniitous,  t  8 

Valry,  1  0 

Gp^LQua-siiRrlUiiiii  {«« 

r^nte  86)»  ^  8 


1  «ilto  iMUiliilaiDOlMlt  oaalÉ  pr«mièr«,  et  a  rafantage  de  D'tfOlff  qu'une 
montagne  :  la  rooto  esl  Men  lAine;  afâ  ctt  plaatie  êfmkm  MWa  Hhëmfi^ 

Aubert, 
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FÈRE-CHAMPENOISE  (Marne),  petite  ville,  cheMiea  de  canton» 
située  au  milieu  de  plaines  arables  et  de  prairies  artificielles;  la  tî- 
gne  n'y  est  ptm  cnlIiTée.  L'année  1814  fat  une  année  de  ealamilés 

Kar  cette  petite  Tille;  on  y  tiI  500  à  600  gurdes  nationaux  oom- 
ttre  à  coté  de  la  Tîeille  gwde,  et  lutter  am  un  héroinie  digne 
d'un  meilleur  sort  contre  nn  ennemi  bien  plus  nombrcni. — Curio- 
gités:  la  place;  l'église  paroissiale,  dont  la  nef  bien  voûtée  est  de 
construction  moderne  de  fort  bon  goût.  Le  chœur  et  les  cliapeiiee 
latérales  sont  de  construction  gothique.—  Pop.  2,100  kaà* 


CammunkatUm  de  Ch4Um$  à  f^erdum,  8  myr.  1  kil. 

{F.  route  60.) 
JDe  ChâUnu  àMeU,  I4in.  6  k.  (r.route86). 


ROUTE  113. 


Les  Grandes-Loges,  i  m.  3  le. 

Sillery,  i  9 

|teiaM(«.  roule  SI).  1  1 

Béry-âu-Bie,  1  9 

CerUny,  •  a 


LaoD  V.  roule  17)»         2  0 

La  Fére,                     2  3 

Cerisy,                      l  S 

SAiNT-Oemm  («.  leute 


SILLERY  (Marne),  village  renommé  pour  ses  Tins.  —  Pop. 


ROUTE  114. 
ite  CA4i6M  4  TVoyes^  7  myr.  9  kU. 

Vatry,  1  m.  8  k.  1  Voué  «  0  9 

Somtnesous,  1     0    1  TaoT» à  la  laye)»   t  93 

Areis-sttr-Aolie  (o.  roale  1 


Digitized  by  Google 


BOUn  445.— K  PABI8  A  làE-Mï^IMJC. —BAB -LE-DUC.  449 


BOUTE  116. 
DE  PARIS  A  BAR-LE-DUG  (2  routes). 
1«*  BOOTB,  PAR  Csalonmor-Maiine  ,  95  Diyr.  Sk. 


De  Paris  à  Cbâions  («. 

roptese),  nm.  ok. 

LaCbaassée,  1  q 

Vilrsr-sur-Marney  i  $ 


Long-Champ,  i  $ 

Saint-Dizier,  i  2 

Saudrupi ,  1  2 

BAa-Li-Duc,  t  3 


VITR Y-SUR-MARNE  {MaYne).^mtels :  la  Cloclie;  l'Épce  rovale; 
des  Voyageurs  ;  de  la  Pomme-d'Or,  —  Celle  ville  est  plus  connue 
SOUS  le  nom  de  Fitry-l&'Ftançais,  ville  assez  grande  et  eommer- 
giDte, avec Bous-préfeeture,  tribunal,  collège;  elle  fot  fondée  par 
François  qui  lui  donna  son  nom.^  CariaHtiê  z  la  Catké^ 
drale  ;  derrière  la  porte  d'entrée,  la  tombe  en  fonte  du  seigneur  qui 
commandait  la  ville  lors  de  l'entrée  des  troupes  de  Henri  IV  :  ce 
seigneur  fut  tué  d'un  coup  de  lance  que  l'ouvrier  a  figuré  sur  le 
bronze.  — La  halle,  la  place,  le  café  des  Oiseaux,  qui  a  beaucoup 
de  réputation  dans  le  pays;  tout  autour  d'une  grande  volière  sont 
appendus  divers  reptiles  :  ce  genre  d'ornement  est  de  mode  dans  le 
département.— -Pop.  8,000  hab. 

SAINT-DIZIER  (Haute-Marne).  —  Hôtels  :  le  Soleil-d'Or;  TAr- 
lire-d'Or;  la  Ville^e-Lyon.— Ville  assez  considérable,  et  dont  toute 
Fétendue  est  en  longueur;  son  aspect  est  tout  à  fait  moderne, 
ayant  été  brûlée  en  1775  par  Timprudence  d'un  boulanger.  La 
Marne  commence  à  y  porter  bateau.  Tribunal  de  première  in- 
stance —Curio^ttd*  :  l'hôtel  de  ville,  récemment  construit;  Té- 
ijf/ûe  gothique ,  qui  se  trouve  à  Tcxtrémité  N.;  les  restes  de  l'an- 
cien château;  les  forêts  qui  l'avoisinent.  —  Commerce:  bois, 
bateaux  qu'on  y  construit,  produits  de  forges,  y  oit.  pub.  tous  les 
jours  pour  Chaumonl,  pour  Fassy.—Pop,  7,200  hab. 

BAR-LE-DUG  (Meuse}. —^d^d«  ;  de  la  Ville-de-Metz;  du  Com- 
merce; du  Cygne ,  vis-A-vIs  la  poste  aux  chevaux  ;  du  Lion-d'Or  ;  de 
Saint-Pierre.— Assez  iolie  Tille,  bâtie  en  ampliithéàtre  sur  l'Or-* 
nain^  et  divisée  en  ville  basse  et  baute.  Cher-lien  de  préfecture  « 
tribunaux  de  commerce  et  de  première  instance,  jolie  salle  de 
spectacle,  bibliothèïiue  publique, etc.— C^rïo#î(és  :  le  château  qui 
domine  la  ville  basse  ;  dans  Véglise  Saint-Pierre  (ville  haute), 
le  squelette  de  René  de  Chàlons,  prince  d'Orange,  tué  en  I5i4  au 
siège  de  Saint-Dizier,  C'est  un  beau  morceau  de  sculpture  dii  à 
Ligier  Kichiery  élève  de  Michel-Ange.— On  remarque  encore  à  Rar- 
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Ie-Di4p  les  églises  de  Saint-Etienne  et  de  IVotre-Dame.  L'hùlel 

de  lu  ptélMare,  le  palais  âe  Justice ,  rh(Ce1  dé  Tflle ,  sont  des  mo- 
namentB  ordinaires.  Les  promenades  des  SauU$  et  du  Pâquis  sont 
assesagréalkles.  Les  enviroDSSontcoutertsdevignoblesqui produi- 
sent un  vin  estimé ,  et  de  vastes  forets. 

Bar  est  la  patrie  du  maréchal  duc  de  Rei^gio ,  du  général  Excel- 
mans.  —  Commerce:  vins  de  Bar,  bonneterie ,  chapellerie,  confi- 
tures de  groseilles  estimées.  Voitures  publiques  tous  les  jours 
pour  Strasbourg  f  Saint-Dizierj  Chàlons-sur- Marne  ^  Ligny^ 
Verdun  ^Hevigny^  lYaney,  Metz. —Pop,  13,200  haà. 


ROUT£  116. 

DE  PARIS  A  BAja-L£-DUC« 

2*  ROLTE,  PAU  Slzan.n£,  23  m)r.  3  kiL 


De  Paris  à  la  Ferlé-Gau- 
cher (v.  route  M)f  S  m.  0  11. 

lieiourneioup,  %  3 

Bésanne,  i  S 

Pére-Cliampenoise  (v* 

roule  112),  t  1 

Sommesoua,  t  6 


Goole,  I  4 
Viiry  8ar-Mariie(«.  roats 

115),                        1  H 

LonR-Champ ,               i  s 

Saini-IHsierfv.fOttle  llS)»l  t 

Saudrupt,                   l  3 

Baa-lk-Ouc  (v.  r.  lu)»  i  a 


SÉZANNE  (Marne). —  7/dfe/5  :  de  France,  le  Sauvage.— Très- 
petite  ville,  la  plus  ancienne  du  département.  Le  ruisseau  des  An- 

§es,  sur  lequel  elle  est  située,  parcourt  plusieurs  rues  et  alimente 
eux  fontaines.  On  y  trouve  ae  beaux  bains  publics*— OunWléi; 
réglise  paroissiale  de  Sainê^Denii^  située  au  eentre  delà  ville  t  à 
Textérieur  on  admire  la  construction  hardie  de  sa  tour,  et  à  Fin* 
térieur,  l'élévation  et  la  délicatesse  de  la  voûte;  V  église  par  ois-» 
siale^  V Hôtel-Dieu,  le  collège,  la  halle,  la  salle  de  spectacle,  ie 
Mail,  pronuMiade  d'un  bel  eiïet.  Voit,  pub»  \ous  les  jours  pour 
Jipernayj  Coulommiers y  Za^ny.  — Voilures  de  l'entreprise  De- 
cauville  Michel  et  Manier,  à  Paris,  rue  (^oq-Héron,  1 1 .  Service  direct 

Jour  Sézanne,  La  Fère  cliampenoise,  Yitry,  Sainl-Dizier,  Wassy, 
oinville,  et  Bar.  —  i'op.  4,000  hab. 
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ROUTE  117. 


Ck)mmunic(Uion  de  Bar^U-Duc  à  Nancy  (2  routes). 


SAINT-MIHIEL  (Meuse).  — //of^/*;  du  Cygne;  du  I/ion-d'Or; 
des  Trois-Maurcs. — Ville  sur  \a  Meuse,  tribunal  de  jiKiiiirre  in- 
stance, cour  d'assises,  collège.  —  Curiosités  :  plusieurs  anciennes 
églises  d'uiic  Lclie  architecture.  Dans  celle  dite  du  Dourg ,  le  Sé^ 
puler$:  il  est  composé  de  treize  ligures  qu'on  prétend  tirées  d'un 
seul  bloc.  Lu  pfierre  en  est  blanctie  et  nette;  il  nN  a  pas  une  des  fi- 
gures qui  ne  paraisse  d'un  grand  prix  { mais  la  plus  achevée ,  celle 
dont  la  Térité  est  plus  impwante,  plus  douloureuse,  pour  ainsi  dire, 
c'est  la  Vierge.  Il  sennt  peal-élre  impossible  d'exprimer  îw  pc  pins 
d'eftVt  la  situation  déchirante  d'une  mère  à  la  vue  de  son  lils  mort. 
Ce  monument  est  dû  au  ciseau  de  Lii:ier-Richier,  digne  éhWe  de 
Micliel-Anue.  La  bibliothèque  publique^  \q  camp  de  César. — 
Commerce:  dentelle,  linge  de  table,  papier,  p^oit  pub.  pour 
Commercy^  Bar-le-Duc,  3Ietz,  ISancy^  Ferdun,  —  Pop. 
6,800  hab. 

A  280  m,  de  la  porte  de  Verdun ,  on  va  visiter  5  gros  rochers 
escarpés  en  ligne  droite  :  ce  sont  des  masses  calcaires  séparées  par 
des  bancs  d'argllè.  Ces  5  collines  sont  appelées  Faiai$ê$.  La  Ville 
en  a  pris  trois  pour  ses  armes ,  avec  la  devise  qu'elle  sera  Mé^  Jus- 
qu'à ce  que  ces  rochers  se  déplacent. 

Près  de  Saint-Mihiel  est  un  sentier  connu  dans  le  pays  sous  le 
nom  de  Dame  Schône» 

Sur  Tune  des  hautes  montagnes  qui  avoisinent  St-Mihiel  «  il 
faut  aller  visiter  les  ruines  du  château  fort  que  Sophie,  comtesse 
de  Bar,  y  fit  bâtir  en  1085. 


2  1 


1  m.    II.  j  Uosières-cn  liaye,         1  S 

1     6    I  Nahcy  («•  roule  102),    s  s 
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ROUTE  118* 
De  Bar-h^Duc  à  Nancy. 

2*  route,  par  Toul,  8  niyr.  5  kil. 


Ligny  («.  roule  i2i;, 
Saint- Aubin, 
Voir!  (r.  roule  121), 
Lajfe-St'iiemy, 


1  m.  ti  k. 

1  0 
1  4 
1  1 


Toul  (v.  roule  lO'i)» 
Velainey 

Namct  («.roule  102), 


ROUTE  119. 
DeBar-le-Duc  âMeU  (2  routes). 

V  roule  ^  par  Ligny,  10  niyr.  8  kil. 


1 
1 
1 


Sainl-Aubin, 

Gommercy, 

BeAumoni, 


t  m.  6  k. 

1  0 
1  3 
1  9 


Pont-à'MouiiOli  («.  route 

109),  2 
La  Loupe,  l 

M&TZ  (V.  route  86)i  t 


1 
1 

2 


1 
1 
t 


ROUTE  120. 
De  Bar -le- Duc  à  Melz. 

2*  route,  par  nilotte,  10  myr.  5  kiL 


Villoue,  1  m.  ttk 

Saint-Mihiei  (v.  route 

1>7),  1  6 


Beauiuont  (  Ateurlhe),    2  1 
De  Beaumont  àMeU  ^v. 
lai**  route),  &  o 


ROUTE  121. 
DE  PARIS  4  STRASROURG  (  4  routes  ). 

l"  ROUTE  ,  PAR  SÉZANNE  ,  ViïRY-SUR-MaRNE  ,  BaR-LE-DQG  ET 

Nancy,  46  myr.  8  kil.  Service  de  malle. 

De  Paris  à  Bar-le-Duo  1  Ligny,  1  6 

(V.  route  116),         23  m.  3  k.  i  Saint-Aubin,  i  0 
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Void ,  1  4 

Lay-St-Remy,  l  i 

Toul  (V.  roule  102),  1  I 

Velaine,  l  i 

Mancjf  (v.  roule  102),  i  2 

ChâBipeDmix»  l  4 

Moyenvie  («•  route  105)  «  i  7 

BoardooDoy,  i  4 


Héming ,  2  l 

Sarrobourg ,  o  s 

Honimartîng,  0  8 

Plialsbourg(v.  roule  I05),0  9 

Saverne  (v.  roule  105),  o  y 

Wasselonno  y  l  S 

Iitenheim,  i  2 

Steasbou&g,  1  S 


LIGiNY  (Meuse).  —  ^dref*:  du  Sauvage;  le  Soleil-d'Or;  la  Téle- 
d'Or.  —  Jolie  ville  sur  VO main.— Curiosités  :  la  place  publique , 
les  promenades  ,les  restes  de  ses  anciennes  fortificalions.— Com- 
merce: bas ,  bonnets  de  coton,  conûtures  de  groseilles,  forges  aux 
aiTiroiiB.  —  Pop*  3.200  hab. 

YOm  (MBQ^eh-à&îêlê:  PAiglo-d'Or,  la  Cloche4'0r.-Boiirg 
mr  laMéhalle,  où  Ton  pèche  des  écreviases  eide  bonnes  traitée. 
— Commerce:  bestiaux  et  firomage.  —  Pop»  1,500  haà» 

TOUL(t?.  route  102). 

NANCY  (v.  roule  102). 

SARREBOURG  (M(  iirtlie  ) — Hôtels  :  Le  Sauvage  ;  de  L'Abon- 
dance ;  Le  Cbeval-Noir.  —  Ville  sur  la  SarrCy  dans  une  jolie  situa- 
tion, laijuelle  remonte  à  une  haute  antiiiuiti*.  Sous-prëfectuie,  tri- 
bunal. Elle  fut  détruite  par  un  incendie  en  UOi,  et  réédillée  en 
Commeree  i  fabriquée  de  toiles  de  coton  .siamoise,  papier, 
eordagee.  Source  d'eau  minérale  les  Forges.  —  Pop.  2,600  kab. 

WASSELONNE  (Ba8-Rhin;.-*2fdfe/e  ;  le  Bouc;  ia  Pomme-d'Or  ; 
la  Ville-de-Paris,  bonne  maison  pour  les  voyageurs,  heWe  vue  des 
appartements.  —  Petite  ville  sur  la  Moêêig  ;  papeteries  considé- 
rables, belles  carrières  de  marbre  aux  environs.  —  Curiosiiit: 
quelques  tours  en  ruines,  seuls  restes  de  son  ancien  château.  — 
Pop.  4,450  hab. 

STRASBOURG  (Bas  Rhln),  Argentoratnm.  —  Hôtels  i  la  Ville- 
de-Paris,  près  la  Poste:  table  d'hôte  à  1  h.  et  à  5  h.;  piiï  :  3  et 
4  fr.;  déjeuner,  1  fr.  25  c;  omnibus  pour  chaque  départ  des  che- 
BdDB  de  fer  et  des  bateaux  à  vapeur;  pèche  et  chasse  à  la  disposi-* 
tioD  des  étrangers  à  rhôtel  ;  la  Maison-Rouge ,  place  Kléber  ;  — 
Grand  liôtel  de  la  Fleur,  près  de  la  Douane,  trèB-lx>nne  maison  et 
prix  modérés;  —  les  Trois-Fleurs,  près  de  la  nouvelle  balle;  —  la 
Ville-de-Mctz,  vieux  marche  aux  vins  ;  —  de  la  Haute-Montée,  rue 
des  Peliles-Boucheries;  —  la  Villede-Lyon ,  rue  des  Serruriers;  — 
de  la  Vignette,  Grand' Rue,  iiî);  — •  Tliôtel  de  France  ,  place  St- 
Pierre-le-Jeune  ;  — de  la  Ville-de-Yienne  ,  rue  du  Noyer.  —  Ca- 
fés :  Adam,  sur  le  Broglie;  -—  Cade ,  place  Kléber,  —  Hauswald. 
—  Restaurants  :  le  Rocher  de  Cancale;— de  l'Europe. — Doyen ^ 
pAtissier,  rue  du  D^me,  fait  des  envois  pour  tous  pays. 

9. 
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Strasbourg,  chef-lieu  de  préfecture  el  de  la  6*  division  militalré, 
est  Fane  des  plus  graodei  et  des  ploe  fortes  villes  de  Kranoe ,  sur 
rill  »  près  du  RhiD,  atee  fttêehé,  tribunaux  de  premtère  instance 
et  de  commerce,  académie  de  runivorsité^  faculté  de  théologie  du 
culte  protestant,  facultés  de  droit,  de  médecine,  des  sciences  et 
des  lettres,  séminaire  catholique,  consistoire  général  delà  con- 
fession d'Augsbourg,  synagogue,  collège  royal,  école  de  pliarmacie, 
t'olk'L'n  épiscopal  et  écolo  iniiustriclle ,  hôpital  militaire  d'instruc- 
tion et  hôpital  civil ,  école  d'artillerie,  etc.;  l)ibliolhé«iue  publique 
de  70,000  vol.  ;  bibliothèque  de  l'école  de  médecine  de  I0,(î00  vol. 

Cette  ville  est  généralement  bien  percée;  les  malsons  sont  bien 
bâties  et  les  rues  trèé-propres  ;  elles  sont  éclairées  au  gaz  depuis 
1840.  On  y  entre  par  sept  portes,  non  compris  lés  deux  de  la  cl- 
tedelle ,  qui  fbrme  nne  place  à  part«  Cette  eltadelle,  téritaMe  chef- 
d'oBune  de  Fart,  est  due  an  génie  de  Tauban.  Elle  est  à  enTlnm 
2  kIL  du  Rhin ,  et  domine  la  lOQte  qui  conduit  en  AlieilUigne  de- 
puis sa  sortie  de  Strasbourg  Jusqu'à  la  frontière. 

De  nombreux  ponts  jetés  sur  lill,  canalisée  dans  Tintérieur  de 
la  viliCf  établissent  de  fréquentes  communications  d'tme  rite  à 
l'autre.  —  Pop.  72,000  hab. 

Panorama  des  monuments  civils  et  rôligieut,  des  promedadea 

et  autres  endroits  curieux. 

La  cathédrale ,  —  le  château  royal , —  l'hôtel  de  la  préfecture , — 
l'hôtel  de  ville,  —  l'iiùtel  de  la  5«  division  militaire,— l'hôtel  d'ar- 
tillerie, -le  musée  d'artillerie, — la  fonderie, — la  salie  de  spectacle, 

—  l'hôtel  de  la  poste,  —  l'état-major  de  la  place,  —  le  tribunal, 

—  la  halle  aux  blés,  —  le  temple  Saint-Thomas  :  on  y  voit  le 
mausolée  du  maréchal  de  Saxe;  les  monuments  de  Schœpflin^ 
Oberlin^  Koeh^  Aeiseissen^  Emmerien  Sekwêiahmnêr;  -^le 
temple  neuf  :  monunmU  de  BUssig;  rë||lise  de  Saint-Pierre- 
le Jeune,  — la  statue  de  Guttenberg»  — l'église  S^int-Jean,-» 
rëglise Sainte-Aurélie ,  —  l'églifle  et  le  couvent  Saint-Guillaume, 

—  l'église  Saint-Pierre-le-Vieux ,  —  l'église  Saint-Louis,  —  l'église 
Sainte-Madeleine,  — l'église  Saint-Nicolas,  —  le  mont-de-piété, 

—  le  collège  royal, — le  séminaire, — la  bibliothèque, — la  douane, 

—  l'hôtel  du  Commerce,  —  l'hôtel  du  consistoire  protestant,  — 
l'hôtel  de  la  Monnaie,— l'hôtel  du  haras, — la  caserne  d'Austerliti, 

—  la  caserne  des  Ponts-Couverts,  — la  caserne  des  Juifs,—  l'ar- 
senél,  —  l'bôpital  civil,  —  l'hôpital  militaire,  —  l'hospice  des  or- 
phelins,—la  caserne  delà  Finckmatt,>*-les  quartiers  Saint-Nicolas 
et  des  Pêcheurs,  —  l'Académie,  —  le  musée  d'anatomie,  ^  le 
mu8i*e  d'histoire  naturelle,  —  le  Jardin  botanique. 

Prommaiêê.'^U  Broglie,  Robertsau,  l'Orangerie «Gontades. 
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Route  du  Ukin. — Mouument  de  Desaix^  monument  de  Kléber, 
le  polygone. 

ManuMMfUâ  tionviaua;.  —  Statue  di  GvTTEi^BBtiG,  place  da 
méOMiioiii  (iDciennemeBt  Marehé  aax  berbei),  inaugurée  le  !I4 
Juin  1840  (  sculpteur,  M.  David  d'Angen  ). 

La  pensée  principale  des  bas-reliefs  est  admirable  ;  chncun  (Vcm 
représente  une  des  grandes  conséquences  humaines  do  IMnvention 
de  In  lypograpilie.  Les  su|sts  appartieniieBit  aux  quatre  parliea  du 
inonde. 

Statue  de  Kléber,  place  de  ce  nom  (anciennement  place  d'Ar- 
mes), exéculée  par  Pli.  Gras»,  inaugurée  le  14  juin  1840. 

I\ouvelles  Boucheries^  clcuammenl  construites,  remplaçant  les 
anciennes  qui  étaient  de  Lois,  et,  en  face,  une  Italie  spacieuse  ser- 
viDt  ée  nuurelié  oui  Tolailles* 

Pour  bien  eonuaitre  Strasbouri,  nom  ehelslrona  fmtî  jboint  dè 
dépari  ia  cathédrale,  dédiée  à  la  Satnle^Tridltë^  HOttS  rinvoca- 
lion  de  la  Vierge*  Hien  de  plus  gracieux  que  son  ineomparatjle  fa- 
^de  BUriDontée  parla  flèche  la  plus  hardie  et  la  plus  prodigieuse 
que  Ton  puisse  imaginer.  Aérienne  et  légère,  découpée  A  jour ,  elle 
semble  se  perdre  dans  les  nues.  D'élégantes  tourelles  détachées  do. 
ia  tour  renferment  des  escaliers  en  spirales;  elle  a  14Î  mètres  (i37 
pieds)  de  hauteur;  la  seule  grande  pyramide  d'fiirypte  la  surpasse 
en  élévation,  et  seulement  d'envnun  10  mètres.  On  y  monte 
par  M  marelles;  elle  fut  commeaeée en  1016,  sous  Tévôque  Wer- 
iiiMR«  hb  télèbre  Srwin  de  Steinhaeli  posa  en  1170  Khi  fbnâemente 
diOattèlMirO). 

La  longueur  totale  de  l'Oise  eH  de  101  mit.  it  eiBi  el  M  lat^ 

aeur  de  38  mèt.  10  cent; 

Uorlogt,  On  \oit  dans  celte  cathédrale  une  horloge  astronomi- 
que qui  a  été  cx)nstruite  par  M.  Schwilgué  ,  et  inaugurée  le  3i  dé- 
cembre 1843  par  une  superbe  tète  que  les  iiabitants  de  Strasbourg 
ont  donnée  à  leur  compatriote. 

Celte  œuvre,  non-seulement  remarquable  par  ses  combinaisons 
savantes  et  ingénieuses,  mais  aussi  par  la  multiplicité  de  ses  Indi* 
ealioDs ,  marque  entre  autres  :  le  temps  sldéfil  et  la  piéceaèion  daa 
équiimeii  ^  le  Itaps  appar«il ai  m éslifiseï dtt  soltfl  etite  la 

1  O'i  monte  aisément  a  la  couronne  :  u  la  première  galerie  on  pUté-forino  , 
on  a  f rÉf4  sur  les  murs  <hl  eftifhér  prè*  de  iIcdx  milld  noms,  parmi  lesquels 
on  «lisihiCM  9éuj(  d«K)epttock,  Uvaler.  Voltaire,  etc.,  qu«  les  fardiêns  de  U 
toar  ont  incifés  dans  la  pierre.  Au  premier  clago  de  la  tour,  on  TOit  les  statues 
<le  riovi^,  de  DiiKubert,  (Je  ftodnl|.lie  <!.•  Habsh**urç,  de  LouIh  XIV.  La  plaie  Jormei 
•ofameooe  le  deuiicine  étafe  de  la  tviur;  la  (Tèche  est  le  troisième  étage  de  l'édi- 
flisa,  admirable  ouvra^^e  au  noinmet  duquel  «e  trouve  la  IfQMrnc,  pMÉ  .li  cèv^ 
ronne,  et  entin  le  hoiiton  o(  lu^onc  qui  termine  réUiiifO  et  support^^Ollf  Cr^lS  «lit 
f|^l^il»i  ntèlTM  «u  eautUB«tr«t  de  havteor  (8  pieds  4  poucea;.  ' 
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lune; — le  temps  moyen ,  avec  toutes  les  équations  et  perturbations 
solaires  et  lunaires  ;  —  le  compul  ecclésiastique  et  le  calendrier  per- 
pétuel, avec  toutes  les  fctcs  mobiles  et  la  supputation  des  années 
et  jours  bissextiles  ordinaires  et  séculaires,  les  rérolations  de  toates 
les  planètes  tisibies  et  celles  de  la  lune,  ainsi  qoe  les  phases  de 
ce  satellite  de  la  terre. 

La  dhaire  de  la  cathédrale,  sculptée  en  1487,  et  ornée  de  plu- 
sieurs rangées  de  statuettes,  a  été  restaurée  en  1824.  Les  orgues, 
dues  à  André  Silbermann  (1714),  sont  très-belles.  Elles  ont  2,îi2 
tuyaux,  dont  le  plus  grand  a  10  mèt.  (3!  pieds)  de  longueur,  et 

{►lus  de  0,30  de  diamètre.  On  remarque  encore  dans  l'intérieur  de 
'église  le  monument  élevé  à  la  mémoire  de  l'évéque  ff^emher 
fondateur  de  celte  église. 

Le  Baptistère^  construit  en  1442«  d'une  seule  pierre,  par  /o- 
éaqm  IMxinger;  les  beaux  vitraux  peints  qui  sont  de  trois  épo- 
ques diflléientes,  et  dônt  les  plus  remûquables  sont  les  empereurs 
à  lOis  qui  ont  été  les  bienfaiteurs  de  la  cathédrale  ;  et  enûn  la  su- 
perbe rosace  placée  au-dessus  du  grand  portail,  et  qui ,  éclairée  par 
les  rayons  du  soleil,  produit  dans  IN'-^lise  un  elTet  magique. 

Vis-à-vis  la  cathédrale  est  le  Château  royal,  d'une  belle  architec- 
ture ,  construit  par  le  cardinal  Armand-Gaston  de  Rohan ,  évéque 
de  Strasbourg.  Les  appartements  sont  magniflques  et  ornés  de  ta- 
pisseries des  Gobelins  et  de  bronzes  d'un  grand  prix. 

Le  vaste  bâtiment  du  Séminaire  est  attenant  à  la  cathé4rale.  La 
rue  des  Ftères,  où  il  est  situé,  conduit  à  Vigli$$  4$  SuEtienne, 
le  plus  ancien  temple  de  Strasbourg,  transformé  aujourd'hui  en 
magasin  de  la  régie*  Si  de  cette  église  on  remonte  parla  petite  rue  de 
PArc-en-Ciel ,  on  trouve  VUôtel  de  la  préfecture ^  V Hôtel  de  la 
division  militaire  (hôtel  de  Deux-Ponts),  et  V Hôtel  de  ville 
(hôtel  de  Darmstadt),  qui  contient  une  assez  belle  galerie  de  ta- 
bleaux et  de  sculptures  appartenant  à  la  ville.  La  promenade  du 
Broglie  est  au  delà  de  la  rue  Brûlée,  ainsi  nommée  depuis  1349, 
époque  à  laquelle  plus  de  2,000  juifs  y  furent  cruellement  brûlés, 
à  l'occasion  de  la  peste  noire  qui  ravageait  alors  l'Europe  et  dé- 
cimait les  populations.  Au  bas  du  Broglie,  (m  yoit  la  fonderie 
de  eafum»^  Vêeole  et  la  direetiùn  dPartilteriet  et  vis-à»Tis,  les 
jardins  et  Vhôtel  du  quartier  générai  de  la  division  milittdre. 
C'est  dans  cet  hôtel  que  le  roi  régnant  de  Havière  a  reçu  le  jour. 

£n  face  du  Broglie  est  la  nouvelle  Salle  de  spectacle ,  bÀtiment 
précédé  d'un  beau  péristyle  de  six  colonnes  d'ordre  ionique  sur- 
montées d'autant  de  belles  statues  reprcsentam  (i  des  Muses  :  ces 
statues  ont  été  sculptées  par  le  célèbre  Ohnmacht.  On  admire  dans 
cet  édifice  ses  belles  portes  cintrées ,  ses  corridors  vastes  et  spa- 
cieux, ses  escalierâ  et  le  foyer,  La  galle,  capable  de  renfermer  j^u^ 
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2,000  spectateurs,  a  été  richement  décorée  par  les  premim  ar- 
tistes de  1  »  capitale.  Ce  théâtre  est  appelé  à  un  hrillant  ayenlrpar 
suite  d(i  legs  ci  nsidérahle  qui  lui  a  été  fait  eo  1847  par  un  citoyen 

riche  de  Strasbr  iirg. 

Nous  siiînalerons  encore  les  places  A7^6er  et  Guttenbery ,  le 
Temple- Neuf  as iic  ses  monuments  et  la  Danse  des  morts,  — le 
Gu^nase  proUttant  et  la  Bibliothèque  de  la  ville  ;  — le  iemple 
o^W-T^lonuw y  avec  le  mausolée  du  maréchal  de  Saxe^  dû  au 
ciBeaa  de  Pigal,  et  achevé  en  1777,  un  des  plus  beaux  ouvrages  de 
la  sculpture  moderne  ;  deux  momies  découvertes  en  1802  dans  Cette 
^lise,  et  que  l'on  croit  être,  l'une  le  comte  de  Hanau-S  irwerden, 
1  autre  sa  fille,  âgée  de  dix  ans  environ.  Ce  temple  renferme  en- 
core les  monuments  de  Schœpflin,  d'Oberlin,  de  Koch  et  de 
plusieurs  autres  hommes  distingués. —LV^r/ise  de  Saint-Louis, 
ornée  d'un  beau  buffet  d'orgue  et  d'un  baptistère  dont  le  bas-relief 
re(>résente  le  baptême  de  C\o\\s.—  V église  de  St-Pierre-le- 
Vieux  ^  où  Ton  admire  des  tableaux  de  Martin  Schœn  et  une 
sculpture  en  bois  trôs-remarquable.  Non  loin  de  cette  église  se  trouve 
rjSToIel  de  la  monnaies  les  pièces  qui  y  sont  frappées  portent  la 
marque  BB«  Derrière  cet  h6te1,  en  tournant  à  gauche,  on  entre 
dans  une  île  qui  conduit  aux  Ponts-Couvertê  ^  où  Von  remarque 
la  grande  écluse  construite  par  Vauban. 

On  a  exécuté  en  I84i  un  pont  de  fer  sur  l'ill  en  face  de  la  place 
du  Corbeau  et  de  l'hôtel  de  ce  nom  :  l'ancien  pont  était  en  bois.  Un 
autre  beau  pont  de  fer  a  été  construit  sur  la  même  rivière,  en 
face  de  l'église  Saint-Thomas. 

Le  Jardin  botanique  est  très-riche  en  plantes  étrangères.— Zc* 
muiiês  d'anatùmie ,  d'histoire  naturelle  et  de  minéralogie ,  le 
cabinet  de  physique  et  Vobtervaiaire ,  sont  disposés  dans  les  bâ- 
timents de  l'Académie. 

Mous  ferons  encore  remarquer  les  belles  eaeemee  WarHUerie  et 
les  nouvelles  écuries  y  les  arsenaux  de  eonOrwiiion ,  avec  lea 
salles  d'armes  qui  renferment  de  quoi  armer  environ  50,000  hom- 
mes; V Hôtel  du  Commerce  ou  ancien  hôtel  de  ville,  dans  le  style 
de  la  renaissance  ;  la  Halle  aux  blés ,  achevée  en  1830  par  M.  Vil- 
lot  :  cette  halle,  assez  spacieuse  pour  contenir  8,000  sacs  de  blé, 
est  couverte  d'une  toiture  dont  la  charpente  est  irès-hardie. 

De  belles  allées  plantées  par  Le  Nôtre  en  1GS5  conduisent  à  la 
RoberUau^  où  est  établie  une  grande  orangerie.  De  beaux  ponts» 
dont  un  en  fonte ,  ont  été  construits  sur  les  canaux  du  Rhône,  de 
la  Marne  et  de  l'Ill ,  qui  se  Jettent  dans  le  Rhin  non  loin  de  là.  L'on 
a  aussi  établi  au  Wackentin  pont  suapoidu  ayant  des  formes  très- 
élégantes. 

Aquelquespaa  de  la  porte  des  Juifs,  on  trouve  les  CowM^Sf 
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rendez-vous  du  monde  élégant;  nne  tr('?-ho11p  prom^tiade avec  les 
deux  jardina  chîjmpclres      fjps  et  Kamtnerer, 

Commerce:  tabacs,  inanufaelures,  fonderie  de  canons,  construc- 
tions mécaniques,  taillanderies,  forges,  ortV'vrerie  supérieure,  li- 
queurs, pàlés  gras,  fnioiuc,  porcelaine,  librairie. 

Voitures  puBLiouKs.  illessageries  Générâtes^  Messageries  Laj^ 
filt$i  Càillard  H  de  y  Vleut<-Marehé-aiix-*PoiisonS|  n**  104  et 
107.  Outra  ees  rapides  t^lcales,  on  troa?e  à  Strasbotirg  des  voi- 
tures publiques  pour  J^arr,  BelfortyBodm^  Fhmcforl,  VIttûiê 
par  la  SuUSe,  et  pour  la  plupart  des  grandes  ailles  de  VAlle- 
magne.  Diligence*  pour  Niederbronn  ,  hôtel  de  la  Haute-Montée. 
Diligences  pour  Bischwiller  et  Molsheim  (j  fois  la  semaine. — 4  fois 
la  semaine  pour  Mayence;  3  fois  la  semaine  pour  Mutîig,  Obernai, 
Andognst ,  Pelershal,  Griesbach ,  Rlpoldsau,  la  Suisse  et  l'Italie  par 
Kintzheim  et  Constance. — Tous  les  jours  eelérifère  pour  le  nonl 
et  le  midi  do  l'Allemagne. — Tous  les  jours  voitures  pour  la  Suisse. 
—Tous  les  jours  diligences  pour  Sehaffouse,  Constance,  St-Gall , 
Coire  et  Milan.  ««-Déj^rtjoarnaliet  pour  les  eaux  de  Petetstbal, 
Griesbach ,  Rippoldsaif.  Omnitmê  qui  part  de  TliOtél  do  Meit  a 
rarrivée  de  chaque  contol  du  clieminda  fer  badols.  Omnibus  t  fran« 
fais,  alsacien,  strasbonrgeôisj  entreprise  générale  des  omn!l)uS 
pour  les  chemins  de  fer  alsaciens  et  du  grand-duehé  de  Hade,  et  les 
bateaux  h  vapeur.  Bureaux:  places  Kleber  et  Guttenberg;  bureaux 
des  chemins  de  fer  et  des  bateaux  à  Tapeur  du  Ilhin^  quai  St*Tho- 
mas,  14. 

Biographie.  Strasbourg  est  la  patrie  de  Guttenberg,  inventeur  de 
rimprimerle;  d'Ândrieux,  de  TAcadémie  française  {  de  l'ingénieur 
SpeaUn  \  àm  aiatliaires  Otomaftlit  et  Firédérldi;  du  fnaHeha!  Rel* 
Kartntnn,  duo  de  Yilmy)  du  sénêral  Ilélieri  tué  tn  Egypte;  du  gé» 
néial  Cohorn;  du  pasteur  Ooerlin.etc. 

De  STRA860URG  h  BRt!xfiLLEs  ct  à  Anvkrs  ,  detit  départt  par  jour 

Çendant  la  beiloaaiiOlii  trajet,  dent  Jours.  OmsHéuêf  quai  SainI* 
homas,  14. 

Omnibus  faisant  la  etJfrespondance  entre  les  chemins  de  fer 
d'Alsace  et  du  grand-duché  de  Bade;  on  peut  assurer  des  places  à 
ravunce,  rue  du  Yieux-Marché-aux-Poissous,  101  et  107* 
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ROUTE  121. 

De  SniASBOtnio  A  hkit ,  par  16  CBtâfH  im  f tu  t4«  Ul.  ;  trajet  «i 
5  heom  «  6  d^rts  par  Jour. 


Kœnigshoflen ,  0  m.  3 

Geispolsheim ,  0 
Fegersheim  ,  0 
Litiîersheim,  9 
Erstein  (omnibus  p.  Ober- 

nai),  a 
IliUeiibeiai ,  0 
Benfeld  omnib.  p.  Barr),  0 
Kogenheim,  0 
£bersheim,  0 
Sehiesuidt  (omnibus  p. 

Ste-Marie-aax-Mines)f  0 
Sl-Hippolvie.  # 
Ribeauviilé,  0 
Ostbeim,  Q 
Bennwihr,  0 
Golinar,  0 
Eguisbeim ,  0 


4 

S 
i 

I 

I 
4 

f 

6 
4 


S  ! 


^  Uerriisbeim  » 
Rouflach, 
Morxheiin . 
Bollwiller  (omnIbUS  p. 

Soulu  elGuebwiller),  0  T 
WUitlibeim  (omalbtti  p. 

Cernay  et  T|im»)|  a  I 
Lutterbach,  0  T 

l>ornach , 
Itlalbousè, 
Rixheim,  0  S 

Habsheltnj  6  I 

Siercniz,  I  # 

tartenbeim ,  0  t 

•ini'Louift  (•mûiboi 
p.  Baie),  0  • 

Bale  (  Xo^ei  Guide  en 
Suisse  )f  0  8 


S  I 


BOUTE  123. 
Chemin  de  fer  de  Mulhouse  à  Thann ,  21  kil. 
quatre  départs  chaque  jour  ;  trajet  eu  50  minutes. 


Dornach , 
Latlerb«cb, 


tHkik*  I  Cernay, 

0      S      i  TbêKMI, 


S 


Prix  des  places  de  Mulhouse  à  Thann  :  2  fr.  20.  - 1  ft*  Wi 
—  l  fr.  15. 

HAtfeAtMM  A  fAPEim. 

Société  de  Cologne: tigêhce  générale,  ih.quai  St-Thomée^  é 

Strasbourg. 

Les  bateaux  partant  âe  StrMibttrg  4aai:^  Ml  par  JKàf  pour 
Maymiea  it  IfonMoi;  iè  Mafthatiii,  trois  Ms;  dto  Ifàyeitcot  CkH 
UotfselGoiDgne,  ^iMtteffQla  par  Jonri 
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Les  départs  el  arrivées  correspondent  avec  ceux  des  chemins  de 
fer  de  Bàle  à  Strasbourg,  de  Manheim  à  Heidelberg,  de  Mayence  à 
HeidelbcPL',  de  Mayence  à  Francfort-sur-Mein ,  de  Cologne  à  Aix- 
la-Chapelle  et  la  lielgique,  et  de  Dusseldoi  f  à  Ellicrfeld. 

Les  omnibus  partent  du  bureau  de  l'agence,  quai  Sl-Thomas,  14. 

Excursions:  à  Baden-Bade  (grand-duché  de  Bade),  par  le  che^ 
min  de  fer  :  plusieurs  départs  par  jour;  trajet-en  3  h*  1/2.  (Voir 
Gvidê  iur  lei  bùrdi  du  Jthin^  de  RichardO 

Eaux  minérales  aux  environs  de  Strasbourg.— Niederbr<koi  , 
bourg  de  3,100  hab.  au  pied  des  Vosges ,  à  4  myr.  de  Strasbourg  ; 
l'eau  minérale  est  froide  comme  celle  du  département  du  Bas-Rhin. 

Brumath,  source  découverte  en  1824  ;  k  peu  près  les  mêmes 
principes  que  les  eaux  de  Plombières, 

SouLTZBAD,  près  du  village  de  Soultz^  à  1  myr.  2  kil.  de  Stras- 
bourg. La  source  jaillit  d'un  coteau  pittoresque  :  on  eu  conseille 
Teau  pour  le^  maladies  de  la  peau. 

NnmBTBR,  dRDS  une  plRlne  agréable,  à  6  myn  de  Stiasbonrg; 
eRU  apérf tive,  diurétique  et  tooique. 

Atenbeim,  à  1  myr.  2  kil.  de  Strasbourg  ;  source  objet  de  pèle* 
rinages  religieux;  agréable  à  boire,  bonne  pour  la  santé,  prise 
comme  boisson. 

HoLTZRAD,  à  2  myr.  4  kil.  de  Strasbourg;  eaux  émollientes  ,  ra- 
fraiclûssaotes.  On  les  administre  en  bains;  bonnes  pour  boisson* 


RODTE  124, 
DE  PARIS  A  STRASBOURG. 

2*  ROUTE,  PAR  Épernay,  Chalons  ET  Nancy ,  48  myT.  7  kil. 


De  Paris  à  Bar-le«Duo 

(V.  rouie  115),  25  m.  5  k. 

Ligny,  I  6 

St-Aubin,  I  0 

Void ,  1  4 

Laye-Sl-Remy,  i  i 

Toul  (V.  route  102),  i  i 

Velaine,  i  i 

Nancy  (v.  roote  103),  1  2 

Dombasle,  1  5 

Lunévilie,  1  2 


Bénaménil ,  15 

Bianiont,  i  5 

Héming,  i  s 

Sarreboorg,  o  S 

Hornmarling,  o  8 
Phalsbourg(t?.  route  105),  0  9 

Saverne  (i;.  roule  lOâ)»  o  9 

Wasselone ,  i  s 

Ittenheitn ,  12 

Steasbodro,  1  s 


IX'NÉVILLE  (Meurtbe).— ^dici*:  le  Sauvage;  la  Téte-d'Or;  le 
Faisan;  le  Chariot-d'Or.— Jolie  ville  de  Lorraine  sur  la  Meurthê 
et  la  f^MQux9^  avec  sous-préfecture,  tribunal^  oeiiéie  asses  te* 
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iXNnmé,1>il>liotbèque  publique,  théâtre»  etc. — CutiotUêiî  la  Place- 
Neuve,  les  cotemei  des  ci-devant  Carmes t  et  surtout  celles  de 
YChrangerie,  construites  sur  un  plan  modèle  ;  l'ancien  manège 
couvert,  un  des  pins  grands  de  l'Europe,  et  dont  le  toit  est  sou- 
tenu par  une  charpente  trùs-linnlin  on  bois  de  cliâldignier;  le  vaste 
champ  de  Mars,  la  promenade  publique  des  Bosquets,  attenant  au 
château  qui  fut  construit  par  le  duc  Léopold  ,  et  où  mourut  tra- 
giquement Stanislas,  en  1769;  l'églUe  puioissiaie,  où  la  marquise 
du  Châtelet  est  enterrée. 

LunévilICy  autrerois  ville  fortifiée,  démantelée  vers  le  milieu  du 
ivii*  siècle  •  est  aujourd'hui  une  des  plus  belles  garnisons  de  ca- 
valerie de  France;  on  y  réunit  fréquemment,  en  automne,  un 
eamp  pour  exercer  les  troupes  aux  grandes  maneuvres.  —  Com^ 
meree:  poteries  et  poêles  de  faïence,  gants,  broderies^  bière,  vins, 
chanvre,  fabrique  de  calicots,  etc. 

Cette  ville  est  célèbre  par  le  traité  de  paix  du  3  février  1801 , 
entre  la  France  et  l'Autricbc.  —  f^oit.  pub.  tous  les  jours  pour 
Paris  et  route,  et  pour  tous  les  environs.  —  Pop,  12,500  hab. 

BLAMOM  (Meurthe).— l^d^e/s  :  la  Croix  d'Or  ;  la  Poste.— Petite 
ville  sur  la  F'esouze.  —  Commerce:  fabriques  de  calicots,  tanne- 
ries, teinlnreries.  £auw  minérahi  dans  le  TOisinage.— Pop. 
3,700  hab. 

De  SARRBB0URG  (lieurthe)  à  Sibasbooeg,  v.  route  itU 


ROUTE  125. 

DE  PARIS  A  STRASBOURG. 
3*  ROUTE,  PAR  MoNTMiRAiL,  Chalons  ET  Nancy,  46  myr.  8  k\\, 


De  Paris  à  Châlons,  par 
Monlmiraii  C^.  roule 
lii), 


16  m.  ûk. 


De  Cbâions  à  Strasbourg 
(v*  roule  126} ,  30 


ROUTE  126. 

D£  PARIS  A  STRASBOURG. 

4*  ROUTE,  BAR  Metz  ,  46  myr.  8  kiL 

Delme , 


De  Paris  à  Châlons  («. 

roule  111).  iSm.ok. 
De  Châlons  A  MeU  («. 

roule  86)»  H  6 

Horgne,  i  i 

Soigne,  1  0 


Ghâleaa-Salins  («•  route 

106),  1 

Moyenvic,  0 
Strasbooso  («.  route 

131),  10 


2 
8 
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ROUTE  127, 

OmmunkaHm  de  Strasbourg  d  Sdveme^  3  Hiyr.  7  kil, 

Statzheim .  I  m.  1  k.  1  SaY£MB  iv,  roate  m),  i  5 

WilUieini»  i     i  | 


ROUT£  128. 
De  Saverne  à  Séleetaip  7  inyr. 

WasMtonnet  t  m.  &  k«  1  Obernay,  .        i  i 

Mttlii^,  1     9    I SÈLE8TAT  ott  Sch€ie8tal,  2  & 

MUTZIG  (  Bas-Rhin  ),  petite  ville  dans  une  charmante  vallée  ar* 
rosée  par  la  Bruche  et  le  canal  du  même  nom.  On  y  remarque  rtn* 
clea  cliàleaa  des  Mqê»àt  Sirmêèêurgi  ciNiTtrti  ên  limnaùM> 
tnri  d'armes  à  feu.  —  Pop,  8,800  kah, 

OBERNAY  ( Bas-Rhin ).--^d(e/5;  du  Pied-de-Bœuf;  de  l'Ours  j 
delaCooroone.-*-  Petite  tille  mal  bâtie,  de  5,100  hab.  Elle  pré- 
sente peu  de  curiosités ,  si  ce  n'est  une  vieille  tour  gothiijiie  connue 
sons  le  nom  de  Kappellcnlhurm ,  et  lus  rnines  d'un  château  im- 
périal ,  où  Ton  prétend  (jue  le  duc  Étichon  ou  Athic  tenait  sa 
cour;  mais  ce  château  fut  détruit  eu  l2  iG  et  celui  (jue  l'on  voit  en- 
core est  d'une  construction  plus  récente. 

SÉLLSTAT  (  Baii-Rhin  Hôtels:  le  Bouc  ;  l' Aigle-d'Or  ;  le  Mou- 
ton-d'Or  ;  la  Ville-dc-Lvon. — Cé  chef-lieu  de  sous-préfeclure  était 
Jadis  la  3*  dit  tlUeS  Init^éttales  de  l'Alsace.  Son  antiquité  est 
incontestable  ;  elle  était  sous  les  Romains  Tune  des  plus  impor- 
tantes cités  dfS  Tribocci,  et  poitait  le  nom  de  Elcebui^  dont  on 
rctitrare  la  trace  dans  le  petit  village  ù*£tt,  que  l'on  voit  à  peu 
de  distance  de  ses  murs.  Sous  les  Carlovintiiens  elle  était  consi- 
dérable, puisque  Cliarlemai^ne  y  cétrlira  la  fête  de  Noël  en  77G, 
et  que  Cliarles  le  Gros  y  faisait  queliiuefois  sa  résidence.  Elle  est 
maintenant  place  de  guerre,  très-hien  fortiliée  et  située  dans  une 
belle  plaine  ,  mais  elle  est  généralement  mal  bùtie  et  resserrée  dans 
un  trop  petit  espace.  C'est  dans  cette  ville  que  fut  inventée  la  ma^ 
nière  de  tetnlsser  les  Tases  de  tem.^(hirio$itif  :  bien  que  Sé* 
lestât  oftiro  peu  d'objets  d'uti  haut  intérêt ,  cependant  le  vovagenr 
ne  doit  pas  quitter  celte  antique  cité  sans  Tlsiter  ses  forUficdtions; 
les  remparts  surtout  lui  oITriront  une  promenade  cbarmante»  d'où 
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Ton  jouit  d'an  point  de  vue  magnifique  sur  les  plaines  d^VAltacs. 

Véglisê  Mm^Qmr§u  ou  Mmtm,  Mile  tort  ta  milieu  d»  tt« 
flièâe^  et  nomllement  reitaufée  ;  VégliH  Stê^Foi ,  olHie?«til  êm 
Jésuites,  édlfloo  du  xi«  sièele,  sur  les  pltns ë«  Féglise  du  Saitil- 
Sépulcre  à  Jérusalem  ;  on  y  remarque  une  statue  colossale  en  cra* 
nit ,  représentant  saint  Ignace  foulant  aux  pieds rimpiété  ;  la  Tour 
de  l' Horloge ,  débris  des  nncionnos  fortiflrr.tinns  ;  Véglise  des  Hé' 
eolletSy  surmontée  d'une  aiguille  d'un  travail  très-délicat;  la  Bi- 
bliothèque publique,  renfermant  des  ouvrage*  des  premières  épo- 
ques de  la  découverte  de  rimprlmerie;  la  bibliothèque  savant 
Beatus  Rhenanus;  Vancienne  Commanderie  de  Malte  ^  où  se 
trouve  le  Collège  communal;  V Hôpital ^  le  Palais  de  Justice, 
les  Ctosenlef , les  ArêmÊeuB^ln  MeUh m  6li«  noatel  édiies êê 
1845,  el  la  belle  manufacture  de  tabacs  <  eoasiruHe  en  lei^.  Hsi^ 
taorant  et  Café  du  Reeher  de  Cancale  à  la  MaHon  du  eliemin  de 
fer.  Beau  jardin  atec  pavillon  d'où  Ton  a  une  belle  vue  sdr  les 
montognes  et  le  château  du  haut  Kœnisbonrg,  situé  h  12  kll.  de 
Sélestat.  —  Commerce  .'produits  agricoles»  tissage  de  toiles  métal- 
liffues  trés-estimées,  poterie  de  terre,  fonderies  de  fer  et  de  enivre, 
bonneterie  et  lissage  ae  coton.— Depuis  1840,  Sclestat  coniinunique 
par  le  chemin  de  fer  avec  Bdle,  Colmar,  Mulhouse,  Strasbourg 
et  les  villes  intermédiaires. 

Volt  pour  Sh'M9ri0-ûu^''3tiMt  .5  départi  pm  jour  ;  Si-Dié 
el  les  Vosges  «  2  fols  par  Jour.  Pour  Epinal ,  sans  changer  de  yoI- 
ture,  tous  les  jours.  iVaney,  t  dép.  par  jour  j  Atrét  par  Ranef; 
Meâsagefies  Générales.— /^op.  10,000  hab. 

Station  du  chemin  de  fer  de  Strasbourg  à  Bàle. 


ROUTE  129. 

De  SUmbtnirg  à  Lmiaiê^  8  ifiyr.  S  kii. 


Bfamâth,  i  m.  7  k. 

Haguenau  («.rdiilaios),  i  2 


wiiMiboarf, 


1  4 


Beffrzabern  (p.  élt.)  i 

posle  1/2  ou  1  I 

Landa(i  (p.  élr.)  2  po^ien 

ou  t  I 


Les  postes  étrangères  sont  réglées  en  milles  d'Allemagne  dont 
chacun  vaut  environ  7  kil.  1/?, 

De  Strasbourg  à  Landau  la  route  traverse  une  contrée  char- 
mante, bien  cultivée  el  très-pittoresque;  elle  longe  presque  tou- 
jours le  versant  priental  de  la  verte  chaîne  des  Vosges. 

BRtJMATR  (Bas^Btiln),  petite  ttlle  asset  commerçante,  dtoée 
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sur  la  Zorn,  et  dont  l'origine  date  da  temps  des  Romains.  A  l  kil.  on 
trouve  le  philanthropique  ctabliBsement  de  Stephansfelden,  des- 
tiné à  recevoir  les  enfants  abandonnés.  En  i824  on  a  découvert  dans 
cette  ville  uae  source  d'eau  minérale  acidulée  froide*  —  Pop» 

4,î'00  hab, 

WISSKMBOURG  (Bas-Rhin).  Hôtels:  la  VillcHle-Paris;  l'Ange;  la 
Couronne;  la  Ville-de-Lyon. —C'est  l'ancien  Sebusium,  ville  sur 
làLauterf  défendue  par  d'excellentes  fortifications  nommées  ligne» 
de  f^itietnbowrg.  Cette  ville  n*a  conservé,  d'après  le  traité  de  1814, 
qu'un  rayon  de  I9OOO  toises  sur  la  rive  gauche  de  la  Lauter.— >Om- 
Hoiitis  :  Vaneienne  /Cglise  co/%t a/a ,  vaste  édifice  gothique,  re» 
construit  en  Hôtel  de  ville,  les  casernes  y  V église  pro^ 

testante  de  Si- Jean,  dans  laquelle  se  trouve  le  buste  de  Luther; 
les  promenades. — Commerce  :  brasseries,  bonneteries  et  fabriques 
de  chapeaux  ;  manufacture  de  tabac,  oit,  pub.  pour  ^iTOâbwAfg^ 
Landau,  Mayence  et  Spire.  —  Pop.  5,?()0  hab. 

LANDAU,  ville  forte,  cédée  en  1816  à  l'Allemagne. 


ROUTE  130. 
BB  PARIS  A  ÉVREUX9  40  myr.  4  kih 

Pe  Paris  à  Bonniéres  1  Pacy,  1     S  - 

(9.  route  3),  7  m.  1  k.  |  Kvreux  »  t  S 

f^ayeM  la  description  topo^aphique  jusqu'à  Bonnièrei^  route  3. 
PACY  (Eure),  ancienne  ville  de  Normandie.  —  Càtnmereei  blé, 
bét&ll ,  étoffes  de  laine.— Pop  1 ,400  hab. 
CocHEREL,  près  Pacy,  est  célèbre  par  la  bataille  qu'y  gagna  Du* 

guesclin ,  en  I34(:. 

EVREUX  (Eure),  Mediolanum  Kbroicœ.  —  Hôtels  :  du  Grand- 
Cerf;  du  Daij[)liin  ;  de  Rouen;  de  France.  —  Ville  ancienne,  chef- 
lieu  du  dépaitenienl  de  l'Eure ,  évéché,  tribunal  de  première  in- 
stance, janlin  botanique,  bibliothèque  publique. — Curiosités:  la 
Cathédrale ,  bel  édiûce  dont  l'architecture  est  de  plusieurs  styles. 
Sa  eonstruction  la  rend  contemporaine  des  x\\  xni%  xiv*  et  xv*  alè- 
des.  Elle  renferme  des  vitraux  remarquables^  sa  flècbe  à  jour, 
très-élégante,  haute  d'environ  80  mètres;  V église  de St^ Taurin  ^ 
dont  quelques  parties  remontent  au  x*  siècle  :  elle  contient  une 
châsse  fort  curieuse  et  fort  riche  du  xni*  siècle  ;  la  Tour  de  l'Hor- 
loge-, les  restes  des  abbayes  de  St-Taurin  et  de  St-Sauveur; 
ï£véché,  qui  oilre  des  parties  fort  élégantes  ^  le  Collège  ^  le  /ar- 
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din  des  Plantes,  la  Bibliothèque  d'environ  10,000  vol. — Com^ 
mer  ce  :  coutils  renoniinés,  bas  cl  bonneteries,  draperies,  mercerie, 
bestiaux,  grains,  cidre,  etc.  —  f^oit.  pub.  tous  les  jours  pour 
Chartres,  Rouen,  Bernay  ,Lis%eux y  p^crneuil,  Couches^  Dam- 
ville  ^  Breteuil  ^  Pacy ,  Nonancourt  ^  Dreux  ^  Fer  non  y  Âugks 
et  l/UgU^Pùp.  tu^hab. 


ROUTE  131. 
Commufdcaiim  d^Évreux  à  j4lençùn(2  routes). 

l"  route,  par  Mortayne^  H  m.  6  k. 


Hamville,  tm.  9  k. 

Verneuil,  3  o 

St-Maurice  (Orne).  i  6 

Moriêgae  (Orne),  9  2 


Mesle-sur-Sarihe^ 

Ménil-Hrouai, 


t 
1 
1 


2*  rouie,  par  LaigU^  11  myr.  0  kil, 


GoncheSy 
Lire, 

Laigle, 
Sle^aobarge, 


1  m.  8  k. 

1  6 
3  0 
1  6 


Nonant,  i 

Séez ,  I 

Al£Mvon  («•  roule  147),  2 


D'Evreux  au  Mans ,  15  m.  1  k. 


D'Evreax  à  Mortagne 

(«.ci-dessus  i"  roule 

oTÉYreux  k  Alençon),  7  m.  7  k. 
ABellème,  i  ( 


St-Cosme , 

Bonnélable» 

Saviané, 


1 
1 
1 
1 


lyEvreux  à  LauvUr$ ,  2  myr.  3  Ul. 
Dê  Louviers  à  Rouen  par  Elheuf,  â  myr.  7  kil.  (v.  r« 


6 

0 

3 


6 

2 
1 


S 


10}. 


ROUTE  132. 

DE  PARIS  A  USIËUX,  17  myr.  4  kil. 

De  Paris  à  Evreux  («.  Le  Marebé'Neor,  t  0 

route  130),  10  m.  4  k.  L'Hôiellerie,  i  4 

La  Commanderie ,  i  8  Lisisux ,  l  5 
LaRiviére-ThibouviUe,  i  5 
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USiEVX  (GalTadoft)  Z^JH^otem.— JW^li-*  de  Fraqeet  d'E»* 
pagne;  de  Nonnaodiei  du  CMwntrce. -Aoclsiiat  fiilt  MHiue  ôm 

temps  de  César  et  aujcwrd'hui  importante  par  son  commerce  et  ses 
maaufaclures.  K!le  est  située  dans  une  agréable  position.  Hei«er^ 
rée  entre  iîeu\  cùies  à  l'est  et  à  ToueM,  elle  s'étend  au  nord  et  au 
midi  dans  les  fertiles  vallées  de  la  Touques  et  d'Orbec.  Lisieux  rst 
divisé  en  deux  sei lions,  deux  uistices  de  paix.  Il  y  a  une  sous- 
préfecture,  heutenance  de  gf.n>i.ii  []it.  nc,  chambre  consultative  de 
amuncfee,  trilmiial  de  première  instance,  trilmnal  de  eommerce, 
recette  partiealière  des  financeit  dimHoD  et  recette  des  contri- 
butions indirectes,  deox  recettes  delWeglstreiiient,  oonserratMNi 
des  hypothèques,  l>ibliolbè«nie  publique;  musée,  coUéfs  €om> 
munaf,  écoles  d'enseignement  mtttael,  société  d'émolation;  cercle 
composé  de  120  personnes. 

On  compte  à  Lisienx  plus  de  2.000  maisons,  huit  places  publi- 
ques ou  marché?  .quatre halles ,  trois  enlises  et  plusieurs  chapelles 
publiques,  onze  fontaines  alimentées  par  trois  sources  principales, 
deux  hospires,  une  prison,  une  salle  de  spectacle,  uo  tfè^-kîau 
Jardin  pubHc  ooYert  en  1837. 

Cmrio9iU$;  Yétlkm  S^Pkff,  catbédnli^veHeédffieesitiié 
à  Pangle  d'nne  vaste  place ,  et  flanqqé  à  sa  raçade  ouest  de  3  tours* 
Ce  monament,  fonde  yen  fan  1022,  fot  pinsienre  loto  répai^,  ou 
en  partie  leeonstrait,  eo  sorte  qu'il  a  perdu  son  caractère  pnv 
mitif  et  que  les  forme-  de  l'architecture  ogivale  ont  remplacé  le  st>  le 
roman.  Son  vaisseau , fort  beau  d  nilleiirs,  manque  de  largeur.  La 
chapelle  de  la  Vierge  fut  fondée  danà  le  siècle,  par  Pierre  Cau- 
chon,  évéque  de  Lisieux  ,  et  président  de  l'inique  tribunal  qui  con- 
damna Jeanne  d'Arc.  O  fut  pour  expier  ce  jugement  Inique, 
comme  il  le  dit  lui-même  dans  Tactede  fondation,  qu'il  éleva  cette 
chapelle.  Ce  fàt  dans  la  cattAlrale  de  Usiem  qpfta  115:  Uenri  U 
épousa  Eléonore  de  Guyenne,  alors  divorcée  d^avee  son  premier 
épooxLoais  le  Jeune.  L'andeo  PaU4s  fptntmU^  m  assex  beau 
monnaient;  les  jardins  en  sont  channants;  le  Tkiâire  estasMi 
joH ,  le  Jardin  public  est  fort  beau ,  et  les  Court,  sur  les  apclspa 
boulevards,  offrent  dos  promenades  agréable?.  C'est  à  Lisieux  q^ie  se 
retira  Thomas  Beeket,  lorsqu'il  fut  exilé  d'Angleterre,  en  n(i9. 

Commerce  :  fiibriques  de  toiles  cre'onnes,  de  flaneiles,  de  drap>, 
de  couvertures  ;  blé,  lin,  chanvre,  bestiaux  que  nourrissent  ses 
pâturages* /^oiri/r«  pour  plmoutiers.  Falaise,  Gacéy  Alencon, 
Caen^  OHm^  B$mau9  HonS^r^^  Rçmn^-^P^p,  i2,000Âa^. 
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ROUTE  133. 
Communication  dç  J,i$ieux  à  lioum.  8  mjt,  6  kil. 

L  Hôtellerie.  I     •     |  SlbMif     VMli  M>,      d  T 

Marohé-Neai,  1      4     |  Grand'Couronne,  0  9 

BrioDoey  1      1     |  Roobii  («.  route  ir«)|     i  s 

De  iA$iH»  à  fi  myr.  è  kiU 

Ufârol  (v.  route  134),     im.sk.  1  Falaise,  9  o 

Sl-Piem-sar-Dives,      i     6  | 

FALAISE  (Cnlvarlos),  Faîesia.  —  Hôtels  :  du  Commorrp;  de 
France;  du  (lrnn<l  Corf.  — Villo  assez  importante  do  Nurmandin, 
sur  V Ante  [clic  date  du  x*"  si«"'rlc),  avec  lril>unaux  de  prentièrc 
instance  et  de  commerce,  sous-préfecture,  Ihrfitre,  Mbliniîu'^juc 
publiqueet  collège  communal. — Curiosités:  les  ruincô  ilc  fMU  châ- 
teau fort,  assises  sur  un  ro  hcr,  en  font  un  lieu  fort  pittoresque, 
e*étalt  rhabitation  des  ducs  de  Normandie»  Cet  antigue  édiûce  est 
situé  sur  le  plateau  d'unes  roche  escarpée,  dont  là  pctile  rivière 
éiAnte  baigne  le  piedet  foripe  Iq  rianle  vQllêe  â^jintêt  couverte  de 
Jardina»  de  tanneries  et  de  moulins.  On  montre  dans  répalsseur 
des  mfirs  de  cet  édifice  une  étroite  enceinte  où  naquit  Guillaume  le 
Conquérant,  dont  la  mère  était  ffîla  d'un  simple  peaussier  de  Fa- 
laise; sa  beauté  fixa  l'attention  du  duc  liobcrt,  qui  en  lit,  non 
sa  femme  lésillmc,  mais  vécut  avec  elle  en  bon  et  IMéle  mari.  Le 
coUéqe  communal  occupe  aujourd'hui  cette  forterpsge.  Le  voya«eur 
visitera  aussi  les  églises  de  Si-l^urêtUeideSt'Gervaiê^  VMâttl 
de  ville ^  asses  bel  édifice  qui  date  de  VHôUl^Dieis^  el  la 
Bibliothèque  de  4,000  vol.  l^s  fontaines  publiques  sqqt  nombreuses 
et  assez  Joli»;  mais  ce  qui  ajoute  beaucoup  à  leur  mérite,  c'est 
l'eaa  pm««t  Ui|ipide  qu'elles  répandent.  —  Ceffm^ce  t  ftitiriqnes 
de  mousselines, calicots,  dentelles;  teintureries  renommées,  bon- 
neterie estimée,  foire  de  Guibray,  dans  un  des  faulour^^s  de 
Falaise,  du  IG  au  30  août.  On  y  vend  des  laines  mérinos,  des  che- 
vaux de  luxe  el  autres  :  les  effets  doivent  être  proteslco  le  V(i  (i'e&t 
la  patrie  de  Guiliauiue  le  Conquérant,  l^oit.  pub.  iQU6  ic6  jour^ 
pour  Cam*  F^re  et  Liaieux, — Pop*  9,600  hob, 

CwcioeiUM  n^twrumM.  La  RQche^'4Si•Q^mtin ,  m  Brèche-^ 
niubie/k  6  Ui.  do  FakÊiêe,  près  de    fouu  da  Cimn. 
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468         ROUTB  435, —DB  PABfS  A  GAIN.— CABN. 


ROUTE  134. 

De  lÀiieux  â  PùvU-V Évique  y  1  myr.  7  kil. 

De  Falaite  à  Condé'êur'-JYoirêaUt  3  myr.  I  kil. 

Pom-d'Ooilly.  1  m.  8  k.  1   rbnta  188),  i  8 

Goodé-sor-KoirMaCv*  1 

De  Lisieux  à  Gacé^  4  m.  7  k. 
Livarot,  liii«8k.  IQfteé,  t  û 

VlIlODTIlU,  1       0      I  * 

LIVAROT  (Calvados),  Tillage  reninniiié  {Mt  ses  fromages.— 

Pop.  1,200  hab. 

VIMOUTIEKS  {Omt),-- Hôtels:  du  Commerce ,  du  Soleil-d'Or. 
—  Petite  ville  assez  commerçante,  et  possédant  des  manufactures 
de  toiles  de  cretonne,  qui  occupent  à  Yimoutiers  et  dans  les  eoTi- 
rooâ  20,000  ouvriers.— jPcip.  4,100  hab» 


ROUTE  136. 

DE  PARIS  A  CAEN  (2  routes]. 
1'*  ROUTE,  PAR  Saint-Geriiaiii  ,  22  m.  3  kil. 

De  Paris  k  Listen  (9*  |  M oqU  ,  i  4 

roate  182),  lTm.6k.  iGASiiy  l  7 

Bstrées  l     s  | 

Service  de  malle  à  partir  de  Bannières. 

CAEN  (  Calvados),  Cadomus.— Hôtels  i  de  la  Place-Royale  ;  du 
Commerce  ;  d'Angleterre  ;  d'Espagne  ;  de  France  :  —  Dîners  à  2  et 
3  francs  sans  le  vin;  chambres  à  1  et  2  francs.— Ville  considé- 
rable, clief-lien  de  préecturc,  cour  royale,  tribunaux  de  pre- 
mière instance  et  de  commerce  ,  collège  royal ,  musée  dos  arts, 
bibliothèque  publique  de  48,000  vol.  et  divers  manuscrits  ;  musées 
'  d'antiquités,  de  tableaux  et  d'histoire  naturelle,  bourse  de  com* 
merce,  chambre  des  mannlàetnres,  inspeetion  des  forêts,  salie  de 
speetade,  Jardin  des  plantes.  Cette  ville  est  c^nâralement  bien 
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ROUTE  135.  — DE  PAàlS  A  CAEN.  — CAEN.  169 

bâtie;  868  rues  sont  larges  et  ses  places  r(guiière8;8onport  re- 
çoit, à  marée  haute,  des  bAtiments  de  200  tonneaux.  Elle  était 
jadis  entourée  de  murailles  flanquées  de  21  tours,  dont  il  ne  reste 
que  des  rumes,  ^  Curiosités  :  le  Château  et  ses  fortifications  :  on 
peut  y  ranger  mille  hommes  en  bataille;  le  Collège^  V Hospice 
civil  et  militaire^  V Hôtel  de  ville,  la  Bourse^  le  Musée ^  où  se 
trouvent:  un  Mariage  de  la  p^ierge,  parle  Pënigin;  le  Pas- 
9age  du  Rhin  y  par  Vàn  der  Meulen  ;  la  mort  d^Adùniê ,  esquisse 
da  Poussin  ;  melekiiêdeeh  offrant  du  nain  et  du  vin  à  Abra^' 
Aam, par  RoboDS; le  SamarUain^  par  Philippe  de  Champagne  ;  la 
FUrge  avec  trois  sainiê^  par  Albert  Dù*-er$  Judith  et  la  Ten- 
tation de  St' Antoine ,  par  Paul  Véroîièse;  une  copie  de  V école 

Athènes,  de  Raphaël,  par  Stella;  le  Vœu  de  Louis  XIII, 
par  Philippe  de  Champaiine;  le  Baptême  de  saint  Jean^  par  Le- 
brun; Tithon  et  V  Aurore,  par  Vicn;  et  beaucoup  d'autres  tableaux 
qui  ne  sont  pas  sans  mérite. 

Monuments  religieux.  Parmi  les  neuf  églises  que  renferme 
cette  ville,  nous  citerons  la  petite  église  du  Chdtoau  comme  étant 
la  pins  ancienne ,  à  en  juger  par  les  arches  cintrées ^e  sa  porte  et 
de  ses  fenêtres.  Véglise  St-Étienne,  ou  Abbaye  aux  hommes^ 
destinée  par  Guillaume  le  Conquérant  à  être  le  lieu  de  sa  sépul* 
ture,  et  consacrée  en  1077.  La  façade  ouest  de  ce  noble  monument 
est  d'une  simplicité  parfaite  et  sévère  ;  elle  est  surmontée  de  deux 
tours  pyramidales  majestueuses,  qui  datent  de  1200.  L'intérieur 
de  la  nef  offre  la  sévérité,  la  force  et  la  grandeur  dans  les  propor- 
tions du  style  roman-normand.  L'église  peut  avoir  120  mètres  de 
long  sur  32  de  haut.  Une  simple  dalle  de  marbre  gris,  incrustée 
dans  le  pavé  devant  le  maitre-autel ,  indique  le  tombeau  de 
Gmfilmimê  lo  oonquèrant ,  fondateur  de  cette  église.  Le  rielie  mo- 
nnment  élevé  par  Golllanme  le  Ronx ,  son  fils,  fut  mntilé  par  les 
protestants  en  1562,  et  par  les  anarchistes  en  1793  ;  mais  il  fut 
Âaque  fois  rétabli ,  et  en  dernier  lieu  en  1800.  Les  bâtiments  qui 
servaient  d'habitations,  belles  constructions,  sont  occupés  depuis 
1800  par  le  collège  royal ,  qui  compte  environ  300  élèves. 

A  l'autre  extrémité  de  la  ville  se  trouve 

Véglise  de  la  Trinité ,  ou  Abbaye  aux  dames ,  fondée  et  con- 
sacrée en  1066  parMathilde,  épouse  de  Guillaume.  Les  bâtiments 
du  couvent  sont  modernes  (1726  ),  et  forment  maintenant  le  pieux 
et  bel  établissement  de  VHâta-DiéUt  desservi  par  40  sœurs  de  Tor- 
dre de  St-Augustin.  L'église  a  la  forme  d'une  croix  latine  ;  la  nef 
est  d'nne  magnificence  et  d'une  légèreté  remarquables.  Le  cbœur 
est  peu  spacieux  ;  le  sanctuaire ,  élevé  sur  plusieurs  marches,  est 
décoré  d'un  péristyle  surmonté  d'une  belle  coupole  peinte  à  fres- 
que -,  vers  l'extrémité  du  chceur,  se  trouve  le  marbre  noir  tumu- 
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laire  5QU9  lequel  reposât  les  restes  de  la  fondatrloa,  i}ui .  comme 
ceux  de  Mn  cpoux , Tarent  dis pèr«é8  j^r  les  calvlntoU».  paals ,  qiiQl* 
qqe  temps  après*  recueillis  et  replacés  dans  le  caveau« 

Vers  le  centre  de  la  ville ,  sur  le  coié  de  la  place  du  marche ,  s*â^ 
lève  majestueusement  Y  église  Sain^-Pierre  ,  étiilicc  atliibiic  à 
saint  Régnobert,  surmonte  d'une  tour  pyramidale,  considéré  comme 
le  «pôcinion  le  plus  liardi  ot  le  plus  plr^anl  du  sl^lc  tiothique  pur 
qu'on  lenconlrecn  Norniaudie  ;  elle  date  de  1308.  L'intérieur  de 
réalise  et  des  (  h^pelUf^  du  \q  d-potut  u'e^t  pâ«  uipins  magnUiquQ 
que  rcxtcrieur. 

Nous  conduirons  encore  Tamateur  de  rancienne  arcl^itecture  4 
Véglis4  St'JYicolas,  située  non  loin  de  Saint-EîUnfM.  C'est  «a 
édifice  tout  à  fait  dM  style  normand  de  la  même  époque  quelei  deuit 
«■ibbayes  déiù  aité^  (104G]  ;  son  intérieqrestsimpleatparraitoinent 
conservé,  bien  que  servant  d'écurm  pour  les  remoniea  de  ia  ca- 
valerie. 

Sl-FAimnc-le-f^ieil^  église  qui  Ionise  en  ruine*,  et  sert  au- 
jourd'hui de  balle  au  l>îé,  est  un  beau  s()(''cinicn  du  style  ouivaU 
On  remaï  que  dans  le  chmur  uQesUi^Ui  ù^ueôlrp  niutiliià  qu'ow  dU 
(ilre  celle  de  Guillaume  I". 

\Jégli9Q  Si  Jean  9  dixiu  la  rue  du  niénic  nom,  n'c^t  pas  pOQ 
plus  sans  mcrjte;  elle  est  oroée  de  2  tours  in^léîs  et  io^clueveesi 
dans  le  si)  ic  de  celle  de  St-Pierrc,  mais  de  peaueonp  ixiKrieùrff 
dans  les  détails.  Dans  |e  faubourg  Vaqç^le  «e  volt  4*^ 
Michels  qui  oirre  divers  caractdres  d'arcliitiAtare  trAfiOurieiixi 
dans  sa  tour,  de  style  normand,  on  renwque  ces  longues  fenêtres 
h  lë(e  arrondie,  et  son  portail  est  couvert  de  riches  découpures  ci 
sculpliires  dans  le  style  des  xv*  cl  xv!*"  siècles,  {.c  Jardin  des 
Plantes^  où  l'on  compte  plus  de  4,000  plantes  j  dans  le  Cabinet 
d'histoire  naturelle,  se  trouve  nue  collection  dw  fossiles  de  la 
Normandie,  parmi  leâi|ucls  on  remaniue.  \  Icfiihyosaurus ^  le 
Plesiosaurui  t  et  un erocodile  très-complet  provuna^Udcâ  carnées 
d'Allemagne  qui  sont  dans  le  voislna^o  ;  il  oontient  aussi  oolf 
lections  faites  daps  la  mer  du  Sud  par  ramiral  OnmoutrlXurviUet 

L'idôpiial  :  les  salles,  les  dortoirs,  les  oillces  sont  un  module  do 
propreté;  les. fourneau;^  pour  la  cqisson  des  allfnfnts  SOOi  très- 
bien  construits.  V hospice  du  Bon  Sauveur:  «  Voyageurs  amis 
de  la  France,  dit  M.  Dupin,  ne  visitez  jamais  la  Normandie  sans 
aller  à  la  maison  du  Bon-Sauveur.»  La  Poste  aux  lettres  est  dans 
la  rue  de  rHôlcl-dc-ville.  Le  Service  de  Véglise  anglaise  se  l'ait  le 
dimanche,  à  l  heure,  dans  le  temple  protestant,  rue  de  la  Geùl^^ 
—  Commerce:  huile,  poissons,  salaison  de  haren^jsj  nianufac-» 

tures  de  serges  «  futamies,  toiles;  nombreuses  li^iquei  d'buiie,  de 
bion4e8«  4e  w^es*  de  bonnetertei  etet-rC'eil  la  pîibrie  tie 
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MaHiertef  dmit  an  montre  encore  la  maison  t  de  Sëgrais,  de  Roet, 
éréque  d'Avranehes;  de  Choron,  du  général  Deeaên.  -^Pip. 
44,000  hab» 

Promenades:  le  Cours  la  Reine,  le  Cours  Cafatêlli  fi  les 
beaux  quais  qui  bordrnt  l'Orne  et  l*()don|  XtPori^  renommé  poUf 

la  conslmclioiî  des  navires  iiinrcliands. 

Foit,  pub,  :  maUe-poste  do  Wwhh  (Jhrrbourg.  Diligences  pour 
Paris  mat  in  rt  soir,  ^)ar  Lisieux  ci  Fwenx]  tous  les  jours  pour 
Cherbourg,  DolelSt-Malo  ;  pour  i^'^/.d,  Coutances  ei  Gran- 
ville;  ponr  ilMHliâ  et  JYanles ;  pour  le  Havre,  par  iiar fleur  et 
ilMien;  pour  Ibtfff,  par  /VaoOaet  Alençon. 

RATiaanoR  a  yimtk. 

Pendant  la  Lelle  saison»  tous  les  jours  pour  le  havre  y  par  les 
lateaux  le  Calvadoê  et  lalfemMêf  triyet  direct  en  3  à  4  heures. 
Prix  9  1"  chambre,  6  fr.  ;  2*  chambre ,  5  fr. 

Le  voyage  se  Tait  rapidement  ;  Il  n'offre  de  remarquable  que  la 
Tue  du  petit  port  de  Divea^et  l'embouchure  de  la  Touques  :  on  le 

préfère  à  la  route  de  terre. 

Dans  les  environs  de  Caen,  le  voyageur  devra  visiter  Notre-Da»« 
DE  LA  DÉLivRANDE,  lieu  dc  pèleiiiiago  célèbre,  commune  de  Dou- 
vres, à  12  kil.  de  Caen  (i?,  page  174),  et  Luc-sur-Mer  ,  élablis- 
sementde  bains  fort  important,  à  14  kil.  de  Caen. — Pop»  2,007  hab. 

(Voit,  tous  les  jours,  matin  et  i^oir).  Les  châteaux  de  Creuilly,  à 
16  lai.  de  Caen,  et  de  Fontaine-Henri ,  à  12  k.  {Foit.  tous  les 
jours,  à 4  heures. } 


ROUTE  136, 


m  PARIS  A  CAEN. 

5*  ROOTE,  PAH  COCRBEVOIE,  ROLEN  ET  HONFLEUR  |  27  myr. 


De  Paris  à  Rooen  («. 

routes),  18  m.  8  k. 

Grand'Couronne,  l  2 

Bourgaobard ,  l  5 

Pont-Audemer*  2  S 


Honfleuf,  %  S 

Pont-I'fiveque,  1  e 

Dozulé,  1  T 

Troran»  i  a 

Cabm  («.  roule  iSS),  i  4 


BOURGACriARD(Eure),  sitoé  dans  une  contrée  triste  et  décou- 
terie.  Le  19  septembre  I8S9,  ta  tour  de  l'église  paroissiale  dc  ce 
bourg  s'écroula ,  brisa  dans  sa  chute  la  nef  i  et  couTrit  de  ses  dé- 
combres une  partie  du  eimellère.  La  route  continoéd'étremonotone 
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jusqu'à  la  jolie  vallée  de  la  Rille,  arrosée  par  un  des  plus  pitto- 
resques cours  d'eau  de  la  Nurnmndie»  et  qui  abonde  en  saumo- 
neaux excellents. — Pop.  1,500  hab. 

PONT-AUDEMLU  (lOurc),  l*ons  yludemari  —  Hôleh:  de 
riuia^je-Sl-Pierre  j  du  Lion-irOi  ;  du  i*ot-d'Élain  ;  du  Louvre. — 
Ville  située  au  mitieu  de  prairies,  aurlailille«  avec  tribunal  de 
première  instance  et  salle  de  spectacle.  Elle  est  ceinte  de  fossés  qui 
se  remplissent  d*eau  vive  à  volonté,  au  moyen  d'écluses.  Les  rues 
sont  belles,  les  places  publi(iues  agréables,  et  les  maisons  Lien 
bâties,  lé  église  de  Notre-Dame-des-Prés  ^  transformée  en  tan- 
nerie, et  celle  de  St-Germain ,  niéiitent  la  visite  de  l'antiquaire. 
De  la  terrasse  du  Château  de  Bonnebon,  on  jouit  d'une  fort  belle 
vue. — Commerce  :  blé,  cidre,  laines  et  bestiaux,  cuirs  renommés. 
p^oiL  pub.  tous  les  jours  pour  Hon/htir,  Rouen,  Bourgthe- 
ronde ^  la,  Bouille,  Bourgachard;  corresp.  avec  Quillebœuf^ 
Pont'l'£véque.--Pop.  6,800  hab.  v 

HONFLEIUR  (Calvados).  -^Motêis:  le  Gheval-Bianc;  la  Poste; 
d'Angleterre;  Ajrmes  de  France.— Cette  ville,  située  à  l'embouchure 
delà  Seine,  vis-à-vis  du  Hanro^-Grâcê,  possède  un  tribunal  de 
commerce,  une  bourse,  un  port  qui  consiste  en  trois  bassin*  ;  on 
peut  y  construire  des  frégates.  —  Curiosités  :  les  édifices  publics 
sont  curieux  pai  les  bizarreries  de  leur  architecture.  L'éiilise  Ste^ 
Catherine,  bâtie  en  bois  au  v  siècle,  renferme  deux  tableaux  re- 
marquables de  Quellin  cl  de  Jordaéns,  élèves  de  Ilubens.  Le  por- 
tail de  Saint-Léonard  est  du  \n*  siècle.  La  Côte-de •  Grâce ,  sur 
le  bord  de  la  mer  :  la  vue  dont  on  y  jouit  est  aussi  étendue  que 
maaniûque ;  c'est  un  spectacle  ou'il  ne  faut  pas  manquer,  surtout 
au  lever  du  soleil.  La  petite  chapelle  élevée  sur  le  plateau  est 
connue  de  tous  les  marins;  elle  est  intérieurement  garnie  d>â^ 
voto*  cours  d'Orléans  est  une  fort  jolie  promenade.—- il/anu- 
factures  :  raffineries  de  sucre,  fabriques  d'huiles  et  de  produits  chi- 
miques; brasseries,  scieries  mécaniques,  tanneries,  biscuits  de 
mer.  —  Commerce  :  cordaues  ,  blé,  «  idre,  bois,  marne,  nia(|ue- 
reanx,  excellents  melons.  Plus  de  7,<'00  douzaines  d'aniFs  sont  c\- 
portées  toutes  les  semaines  pour  l'Angleterre,  sans  compter  le 
beuire,  les  melons  et  autres  h  uils.  Bains  de,  mer.  —  f^oit.  pub. 
tous  les  jours  pour  Cœn,  Lisieux,  et  le  Havre;  tous  les  Jours 
pour  Jk/agny.  Bateau  à  vapeur  pour  le  Havre.  Ceux  de  Rwtn  au 
i^avra  font  un  temps  d'arrêt  à  Uon fleur.  —  PapuL  1 0,000  hab. 

On  peut  remonter  la  Seine  depuis  Uonûeur  jusqu'à  iaHoque^ 
montn&ne  dont  la  poinle  offre  une  vue  magnifique. 

PONT-L'iiVÈQUfc:  (Calvados),  Pons  /tpùcopt.— Petite  ville  sur 
la  Touques,  avec  sous-préfecture  et  tribunal  de  première  instance» 
salle  de  spectacle.  —  Commerce  ;  labriiiues  de  dentelles  et  toiles; 
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fromages  excellents.  p^oiL  pub.  lous  les  jours  de  Caen  à  Rouen» 
—  Pop.  2,200  hab. 

Communication.  De  Pont-VÉvèque  à  Trouville^  U  kil.  N.-O. 
FaUuTéê ,  plusieurs  fois  par  Jour. 


ROUTE  137. 
DE  PARIS  A  TROCVILLE-SUR-MER. 
PAR  ËvBBox,  20  myr.  4  klloni. 

Bs  Paris  A  Lisieux  (v.  |  Pont-1  Évoque  «  i  7 

note  1S2),  17  m.  s  k.  1  Trouville,  i  i 

TROUVILLE  est  un  pelU  port  de  mer  d'où  l'on  fait  de  grandes  ex- 
péditions d'huilres,  et  dont  la  population  maritime  se  livre  à  la 
pèche  du  hareng.  — Pop,  1,700  hah» 

Du  Havre  pour  se  rendre  à  Trouvillc,  et  réciproquement,  il 
ne  faut  qu'une  heure,  quoique  cette  charmante  résidence  soit 
située  de  l'autre  côté  de  Tembouchure  de  la  Manche.  C'est  un 
tout  petit  iiourg»  mais  sa  position  n  tureile  en  fait  le  séjour  le  plus 
pittoresque  qui  se  puisse  imaginer.  On  y  arrive  par  terre  à  travers 
ime  magnifique  forêt;  son  rivage,  formant  une  sorte  d*anse,  offre 
une  variété  infinie  d'aspects;  la  plage  est  de  toute  beauté;  on  peut 
lÛre  cinq  cents  pas  dans  la  mer  avant  d'avoir  de  Tcau  au  genou. 

Bains  de  mer  de  Trouville.  Pendant  les  mois  de  juin  ,  juillet, 
août  et  septembre,  le  bateau  ù  vapeur  le  National  fait  tous  les 
dimanches  les  voyages  entre  le  Havre  et  Trouville.  Toutes  les  fois 
que  le  départ  du  Havre  a  lieu  !e  matin  avant  U  lieures,  il  y  a  allée 
et  retour  le  soir  comme  le  matin.  Le  trajet  s'effectue  en  trois  quarts 
d'heure. 


Communication  de  Caen  à  F  alaise  ^  3  myn  5  kil. 
LaDgaBBorle  »  3  m.  a  k.  j  Falaise  («.  roule  133),    t  6 


ROUTE  138. 
De  Cam  aux  Bains  de  Courseulles^  sur  mer^  1  m.  8  k. 

En  quittant  Caen  ,  la  route  monte  jusqu'à  un  calvaire  d'où  la 
vue  est  magQiQque,  s'étendant  sur  la  vallée  dans  laquelle  enlève 

10. 
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la  cité;  on  traverse  les  villages  d'Epron^  do  Mathieu^  et  l'on 
arrive  à />oti«re«:c*eBt  un  bourg  assez  considérable  et  très-rrc- 
quenté  imr  les  nombreui  jpèletinages  qui  se  font  à  la  doptlla  de 
JVotre'bame  de  la  Délivrance  qui  en  dépend;  eet  aetede  dî- 
votlon  dure  depuis  plus  de  800  ans.  La  chapelle  est  un  petit  édifice 
normand;  la  statue  de  la  Vierge,  qui  attire  la  vénération  des  fi- 
dèles, fut  retirée  des  ruines  d'une  chapelle  qui  existait  avant,  ot 
qui  avait  été  détruite  par  les  prciuicrs  Normands.  Les  marins  ont 
une  grande  foi  dans  les  miracles  qu'accomplit  celte  Vierge.  Louis  X! 
visita  la  chapelle  en  157K — V église,  de  Douvres  mérite  d'élre  vi- 
sitée; c'est  un  édilice  pittoresque.  L'étage  supérieur  de  la  tour  a 
deux  fenêtres  en  ogive  d  une  date  très-reculée;  les  autres  étages  de 
cette  tour  etrextrmltéO.de  réalise  sont  destylenomiand  ;  l'extré- 
mité tombe  en  ruine.  Une  demi-heure  de  marche  noua  eon- 
duit  à  Langtunêt  village  peuplé  de  pécheurs  :  ici  la  route  in- 
cline vers  (a  gauche  ;  ne  quittant  pour  ainsi  dire  pas  le  rivage  de  la 
mer ,  nous  arrivons  à  Bemières,  et,  quelques  pas  plus  loin,  à 

Coi  RSErri-Fs.  — Hôtels:  des  Étrangers. —  Petite  place  de  bains 
et  port,  à  l'embouchure  de  la  Seule. — Celte  localité  a  pris,  depuis 
quehiue  temps,  une  cei laine  importance,  par  la  commodité  et  l'a- 
crémcnt  qu'othc  l'établissement  des  bains  aux  baigneurs ,  qui  peu- 
vent aller  à  la  mer  dans  des  voitures  couvertes.  Les  promenades 
d*alentour  sont  fbrt  belles,  et  rantiqualre  ainsi  que  Tarchéologue 
pourront  satisfaire  leur  curiosité  dans  les  villages  voisins.  Cour- 
seulles  possède  encore  une  âutre  source  de  prospérité;  ce  sont  lés 
huîtres  qui  sortent  de  ses  parcs,  et  dont  près  de  (J  millions  de  dou» 
saines  sont  envoyées  en  poste  à  Paris.— Pop.  1,600  hab. 


ROUTE  139. 
De  Caen  à  Condé-sur-Noireau,  i  uijr.  6  kil. 

Harcourt-Thury»  2  m.s  k.  |  Cofiaé-sua-NoiRBAu,     2  o 

Plus  nous  nous  éloignons  de  Caen,  plus  la  route  devient  pit« 

toresque  jusqu'à 

Harcol'RT-Thvrv,  gios  bourg  sur  l'Orne,  dans  une  belle  yosi- 
iion.— Curiosités  :  le  tliàteau  des  ducs  (i'îlarcourt,  noble  édilice 
entoure  d'un  beau  parc ,  qu'arrose  I  Oj ne  aux  eaux  j^aisibles. 
Vommerce  :  tanneries  considérables  cl  icnommécs.  —  Pop.  i  ,600 

GÔNDË^UR-NOIREAU  (Calvado8}.*-J5fdfeli  ;  du  Uon  d'Ori  Ou 
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Faucon.  —  Petite  ville  avec  tribunal  de  commerce. — Cttrioiités  . 
l'église  Saint-Martin  possède  de  beaux  vitraux  qui  représentent 
la  Passion  de  Jésus  Christ.  La  statue  du  l'amiral  IJumont-iV  Ur- 
inlie^  qui  périt  d'une  manière  si  déplorable  dans  la  tatasUoplie 
do  8  mai  1842»  iur  1«  chemin  de  fer  de  Vergailles,  fut  éiigée  eu 
184 A.  —  Ommfret ;  dnmrle»  clouterie,  toiles  de  coton,  miel, 
chevaux,  lin  fin,  lllataredR  coton,  fonderie  de  enivre,  fabrique  de 
méeanigaes  pt>ur  filature,  imprimerie.  —  Foit.  pub.  touA  les  Jours 
pour  Paris,  Caen,  Falaise,  rire,  AvrmohBif  Dwnfnmî^  et 
toute  la  Brelaifue.--  Pop.  8|6û0  habé 


ROUTE  140. 
De  Caen  à  Pontorson^  13  inyr, 

liondrainville,  i  m.  3  k.  Sl-Sever,  l  3 

VilIcrs-BocaKe,  i      2  Ville-Dieu  Ics-Poôles,  i  4 

LeMénil-au-Zoufy  1      5  Avranclies,  2  2 

Vire,  t     s  PoNTOSsoN,  9  4 

VILLERS-BOCAGE  (Calvados),  gros  bourg  que  traverse  la  route, 
et  où  se  tient  chaque  semaine  un  marché  considéral)le  en  beurre 
et  en  œufs.  Voyez  son  hôpital,  fondé  ea  JâUG  pur  Jeauue  liacoa  de 
Molley.  — Po».  1,200  hab. 

VIRE  (Calvados},  ^ira.  —  Hôtels:  le  Cheval-Blanc  ;  la  Poste  ; 
Saint-Pierre .  rue  du  Calvados.  — Petitè  ville  du  moyen  Age ,  bâtie 
preAque  entièrement  en  granit,  située  sur  la  rivière  du  même  nom, 
avec  sous-préfecture,  tribunaux  de  première  instance  et  de  com- 
n  ercQ.— Curiosités  :  l'hôtel  de  ville;  la  bibliothèque,  (;ni  possède 
10,000  vol.,  la  vallée  de  Faux,  les  ruines  d'un  ancien  chàtoau,  le 
lois  *Saî/if-3/arfrM,  les  environs,  les  escarpements  de  la  Vire;  les 
collines  qui  renvironncnt  et  qui  forment  ces /^ai/a:  f/e  Firei\ui)\\' 
vier  Dasselin  a  rendus  célèbres;  les  femmes  pour  leur  beauté.  Dans 
Ses  rues  étroites  et  mofoiulci.  Vire  olhe  à  l'album  de  l'arlisle  de 
précieux  spécimens  d'ancienne  architecture  domestique.  Végliêê 
Nottù'Dame  est  aussi  un  bel  édifice:  mais  le  principal  ornement 
de  cette  ancienne  et  industrieuse  cite,  ce  sont  les  belles  prome- 
hades  qui  hordeht  les  étangs  peupl»  d'énormes  carpes,  telle- 
ment apprivoisées  qu'elles  viennent  manger  dans  la  mam  de  l'é- 
tranger.— Le  10  août  le  voyageur  pourra  assister  à  la  féle  des 
Drapiers  y  à  iaijurlle  plus  de  10,000  personnes  prennent  part. 
Vire  est  rcnonmiéc  pour  ses  andouilles  et  sa  pâtisserie.  Ses  diaps 
servent  à  i'hubiUemcnl  de  Tarmée,  etson  papier  est  estimé.— Com- 
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merce  :  toiles,  serges,  draps,  papier.  F'oit,  pub.  tous  les  jours. 
^Dilig.  (le  Parti  à  SainUMalo^  eXù.t\ï\  diligences  Caenk 
Rennes  —Pop,  7,700  hab. 

ViLLEUifiU^LKS-POËLES  (  Manche  là  Po^te;  le 

Lottvre|Saiiii4aeqae8.^  Petite  Tille  ou  boargsur  la  Sienne,  qui 
tire  son  nom  du  grand  nombre  de  chaudronniera  qui  y  fabriquent 
toutes  sortes  d'ustensiles  en  cuivre,  tels  que  casseroles,  mar- 
mites, etc.  Ces  premiers  artisans  s'établirent  ici  sous  la  protec- 
tion des  chevaliers  du  Temple,  qui  les  employèrent  à  faire  des 
ornements  pour  leurs  églises.  —  Commerce;  coaudroonerie  et  ou« 
vrages  en  cuivre.  —  Pop,  3,850  hab. 

AVRANCHES(r.  route  143). 

PONTORSON  (Manche).— /^dre/  :  la  Croix-Verte,  où  le  voyageur 
trouvera  un  cheval  et  une  voiture,  à  raison  de  5  ou  6  fr.  paî-  jour, 
pour  aller  visiter  le  Mont-Saint-Michel,  par  une  belle  route  ter- 
minée en  1842;  la  distance  n'est  que  de  8  kil.— Cette  ville  est 
située  sur  le  duëinon.  C'est  là  que  résida  Duguesclin,  grand  con- 
nétable de  France.  Uéglise,  très-ancienne,  mérite  d*être  visitée. 
—  Commerce  :  toiles.  Exportation  de  20.000  CBttis  au  moins  par 
semaine  eu  Angleterre*  —  Pop.  i,d00  hab. 

De  Fire  à  Mùrtain,  2  myr.  3 kil. 

Sourdeval,  1  m.  3  k.  |Moutain,  i  0 

SOIIRDEVAL  (Manche).  —  /ydfe/  .-ancien  hôtel  de  la  Poste.— 
Gros  bourg  qui  possède  une  belle  fontaine  en  granit;  dépôt  des 
nombreuses  papeteries  des  environs. — Pop,  4,300  hab. 

Ces  fabriques  de  papier  existent  à  Beaufigel^  Sainl^Barthé" 
lemvj  BrouhaitiSy  Vengeons, 

MORTAIN  (  Manche  ).  —  umi  :  Grand-Hôtel  ;  li(^l  Saint- 
Guillaume,  tous  deux  dans  la  grande  rue,  vIs-à-vis  le  portail  de 
Péglise.  Petite  ville  environnée  de  rochers»  et  qui  ressemble  à 
une  ville  do  Suisse.  Elle  est  active.  Industrieuse. —  Curiosités: 
son  église,  fondée  en  1082 ,  appartient  à  Tépoque  de  transition  du 
style  romain  au  style  ogival.  Son  clocher  est  orné  de  lancettes  très- 
longues  etlrès  caractérisées.  L'ancien  cliàteau,  à  peu  de  distance 
de  la  ville,  présente  des  ruines  très-pittoresques. —  Commerce: 
bestiaux,  dentelles,  toiles;  fontaines  minérales.— Pop.  2,500  hab» 

Foitures  publiques  :  Messageries  de  Caen  à  Bennes  par  Pou- 
gèrêi^  tous  les  jours.  —  Jumelles  tous  les  jours  pour  Parité 
Flmri^  Vire^  DamfironU 

A  2  kil.  environ»  belle  cascade  tombant  de  13  mètres  de  hautf 
très*pittoresque. 

J0€  Vin  à  Condé'Sur^JVoireau ,  2.  myr.  6  kiU 
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ROUTE  141. 

D£  PARIS  A  CHERBOURG  (2  roules). 
Service  de. malle  à  ^aiiir  de  Bounières  seulement 

y  ROUTE,  PAR  L>1GNY,  31  lU^l.  4  kll. 


Isigny,  1  6 

Garentan ,  i  i 

Sie-Mére-Eglise,  I  d 

Valognes ,  I  7 

CBBABOOAG»  2  0 


De  Paris  à  Caen  (o. 

route  135  i»*  routo 

de  Caen),  22  m.  3k. 

Breileville,  1  2 

Bayt'ux,  I  S 

Fonnigoy,  i  S 

A  1  kil.  1/2  environ  de  Caen ,  se  trouve  la  Maladrerie,  vil- 
lage ainsi  nommé  d'un  hospice  de  lépreux  fondé  par  Henri  11,  roi 
d'Analeterre,  et  maintenant  remplace  par  une  maison  centrale  da 
détention  appelée  Seaulieu^  La  première  station,  au  milieu  d'une 
plaine  découverte ,  est 

Bretteville  ,  surnommée  rOrgueillcuse,  peut-être  a  cause  de 
son  beau  clocher,  qui  se  trouve  éclipsé  par  la  noble  flèche  deNor^ 
rey,  que  vous  apercevez  à  gauche  de  la  roule,  à  i  kil.  i/2;  Véglise, 
qu'on  décore  du  litre  de  cathédrale  en  miniature^  est  d'un  st^le 
gotliique  pur  et  simple,  et  mérite  d'être  visitée  par  le  \o}ageur.— 
Pop.  1 ,000  hab. 

BAYELX  (Calvados) ,  civUas  £ajocas$ium  des  anciens.  —  J5fd- 
UU  :  du  Luxembourg  ;  Lion-d'Or  ;  le  Grand-Hôtel.  —  Ville  assez 
bdle  sur  VAure^  et  qui  n'est  presque  formée  que  d'une  rue  (lui  la 
traverse  dans  toute  sa  longueur.  Sous-préfecture  ,  évéchc  ,  tribu- 
naux de  première  instance  et  de  commerce,  bourse  île  commerce, 
chambre  des  manufactures  —  Curiosi,és  :  la  Cathédrale,  vaste 
édifice  dont  la  façade  ouest  est  couronnée  de  deux  beaux  clochers 
qui  datent  du  xii*  siècle,  et  dont  la  hauteur  est  de  15  mètres j^les 
trois  porches,  ainsi  que  celui  du  sud,  sont  riches  eu  bas-reliefs.  L'In- 
térieur de  l'église  a  102  mètres  de  long  sur  24  mètres  de  haut;  les 
stalles  sont  de  chêne,  bien  sculptées.  An-dessous  du  cliœur  se 
trouve  une  crypte  supportée  par  8  piliers  massifs;  c'est  probable- 
ment la  seule  partie  qui  reste  de  rédincc  primitif,  bâti  en  1077 
par  Odo  ,  frère  de  père  de  Guillaume  le  Conquérant. 

LsL  chapelle  de  l'ancien  séminaire,  maintenant  V Hôtel-Dieu^ 
date  de  120G.  l.a  petite  église  de  St  Loup,  sur  la  route  de  Saint- 
L6.  La  Tapisserie  de  la  reine  Maihilde ,  placée  dans  une  nou- 
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\elle  salîedela  Libliolliôque,  qui  possède  10,000  vol.,  représente, 
sur  une  largeur  de  60  centimètres  et  une  longueur  de  70  mètres» 
la  conquêle  de  l'Angleterre  par  Guillaume  le  Conquérant. 

Au  bord  de  la  rivière  se  trouvent  de  jolis  bains  ^  et  tout  près  « 
une  belle  pépinière. 

La  halle  au  bléy  jolie  construction  de  1830.  Dans  une  salle  de 
la  sous-préfccture,  un  tableau  qui  représente,  dit-on,  la  bataille 
â6  Formigny.  Les  places  de  Saint-Patrice  et  da  Gli&teaa,  l'hôtel 
de  vîlie  ;  ia  bibliotlièquef  riche  de  7,000  voJ* 

Commères  :  bœufe,  moutons,  chanvre,  beurre;  fabriques  de  toi* 
les,  draps,  velours;  cidre  renommé.  Tous  les  samedis» marché  con* 
sidérable  où  affluent  les  habitants  des  campagnes  environnantes. 
C'est  là  qu'on  voit  le  costume  des  femmes  du  Dessin  dans  toute  sa 
beauté,— /^oif.  pub.  pour  Caen^  Fire^  Rennes,  Cherbourg ^etA. 
—  Pop.  9,800  hab. 

Le  voyageur  ne  quittera  pas  Daycux  sans  visiter  la  maison  fai- 
sant le  coin  des  rues  Saint-Malo  et  du  Goulet  ;  il  verra  sur  la  fa- 
çade de  cette  maison,  qui  parait  remonter  au  xiv*  siècle,  une  grande 
plaque  de  marbre  noir,  aar  laquelle  se  détache  en  lettres  d'or  rin-* 
scriptionsuifante: 

ICI  N AQUlRElkT  DAKS  LB  XV*  SIÈCLE , 
ALAIN  GhARTIER, 

Poète,  ohatecr,  uistoribn, 
et  ses  deux  fiiéres  : 
Jean.  msTORioGiiAPUK  dk  Cuarles  VII; 

GUILLAOHB,  ÉVÉQDS  RE  PARIS. 

Poionm,  gros  \iliage,  où  les  Anglais  perdirent  la  lataiile  de 
ee  nom,  en  1450.  Leur  défaite  fat  si  complète,  qu'elle  entraîna 
poor  eux  la  i  erte  de  la  Normandie  ;  un  monument  placé  à  droite 

lie  la  route  indique  le  champ  de  bataille. 

ISIGNY  (Calvado  ).  —  ^()/c/5;lAlgle-d*0r;  du  Commerce;  la 
Grappp-d  -Haisin.  —  Petite \ilie  située  au  fond  d'un  golfe  foimé 
par  la  Manche.  Elle  e>t  jolie,  propre,  et  animée  par  s  n  com- 
merce en  beurre  et  en  cidre  renon.mé. —Po/?.  2,350  Aad.— Voi- 
tures publiques  tous  le>  jours  pour  Dayeux  ei  Carenlan. 

CARENTAN  (  Manche),  Carenionum.  —  hôtels  :  d'Angleterre; 
Bataille ,  sur  la  place.—  Petite  ville  (lUi  a  des  murs ,  des  portes  et 
un  CL>mmandant  militaire,  et  dont  l'air  est  rendu  malsain  par  la 

Î [rende  humidité  que  contiennent  les  vastes  et  belles  prairies  qui 
'entourent.— OtHo^l^f  ;  le  château ,  flanqué  de  plusieurs  tours 
en  ruines  qui  malgré  leur  délabrement  sont  crp^bles  par  leur  po- 
sition d'arrêter  PennemK— Omimerce;  blé,  cidre,  chanvre,  lin, 
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toile,  beurre  sale,  poisson  de  mer,  et  çducntiin  de  bestiaux, 
bœufs  du  Cotent  in  sont  très-renommés.  —  Pop,  3,000  hab, 

Saïnte-Mkre-Éguse  (Manche),  gros  bourg  où  se  tient  un  fort 
marché  chaque  se  naine  pour  le  beurre,  le  grain  et  les  l)estiaux. 
Cette  locaUlé  avait  «utrenii)  W  (tifXéMné  à  défendra  cette  partie 
de  la  presqu'île  du  Gotentin ,  mais  il  n'en  reste  maintient  aaeoo 
Testige.  —  Pop.  1 JOO  hab. 

YkWQms  (Manelie),  Folmim^^UélêU  i  du  Grnnd-Turoida 
Louvre  (  eei  hôtel  est  renommé  pour  sa  bonne  cuisine  et  ses  an- 
douillettes ,  dites  andoMt7/e;f6#  ()e  Valogne$ ,  qui  figurent  avec 
honneur  chez  Chevet).  — Jolie  ville  sur  le  Merderet,  avec  préfec- 
ture, tribunal  de  première  instance,  liililiothèijue  pul)lique  de 
15,000  vol.  et  88  manuscrits.— l'.^t/r/oji^^^;  les  environs,  la  place 
du  Château,  les  restes  d* un  temple,  (i*un  aqueduc,  d'un  amphi- 
théâtre ,  qui  attestent  que  Vaiognes  fut  cpusiilérable  sous  lu  domi» 
nation  romaine.  Près  de  ces  raines  ilorissait  une  ville  qu'on 
Domnae  AUvunWy  jtUmUa  ou  ImiOn  II  paiait  qu'aie  fut  détruite 
par  le  hvu^  Commerce  :  beurre  salé,  toiles,  fsoquillagfs,  flMer 
pour  Pariï.  — Pop,,  M0O  hab. 

Patrie  de  Le  Tourneur  et  de  Vicq-d'Azir. 

^oiïttwpour  St-Sauvenr,  la  Haye-Dupuis,  St*Vaast,  Barâeur« 
Briquebec,  Cherbourg,  Coutanocs,AVranche3,  etc. 

CHERBOURG  (Manche),  Cœsaris  Burgus.-^  Hotels  :  d'Angle- 
terre, sur  le  nouveau  quai  du  l*ort;  du  Commerce;  do  France, 
sur  le  port;  du  Louvre.  — Cette  l'il le ,  un  des  principaux  ports 
militaires  de  France,  est  située  à  l'extrémité  nord  de  la  pres- 
qu'île du  Coktn^.  au  centre  d'ime  baie  ANrniée  par  le  oap  LM 
à  l'ealt  ^  ^  Orin«ni>ff/e  à  ronesL  k  part  son  f miNirtanee  ma*» 
iHiflia^^len'âfire  rien  de  remarquable;  elle  a  quelques  rues  lar«f 
ges  et  propres,  et  d'autres  Atreltes  et  sales.  Les  annales  do  Cher-* 
bourg  offrit  deux  tristes  pages  :  la  première  fut  le  combat  navai 
de  U)92,  connu  sous  le  nom  de  combat  de  la  Hogue,  combat  qui 
fut  la  ruine  de  notre  marina;  la  seconde  date  de  1758  ,  époque  où 
la  ville  fut  prise  par  les  Anglais ,  qui  détruisirent  pendant  les  trois 
jours  d'occupation  le  port,  les  fortifications,  étions  les  vaisseaux 
de  guerre  et  de  commerce  qui  se  trouvaient  dans  les  bassins,  mais 
ne  causèrent  aucun  dogimage  aux  propriétés  particullèrea.-pn' Cette 
ville  possède  une  sens^éfeeture ,  préfèeture  ouirHinse ,  tribunaux, 
éeele  4e  Bavigatlen ,  eeiiége  eemmmalt  société  royale  académique, 
Ubliethèque/im  musée  de  tableaux ,  cabinet  d'antiquités  et  d'kis- 
taire  naturelle,  salie  de  spectacle ,  bains  publics.— C'/rio^/M.?:  les 
premiers  objets  que  le  voyageur  doit  visiter  sont  le  Port  militaire 
et  VArêenal  de  la  marine.  Vavant-port  fut  commencé  le  2.;  flo- 
réai  au  %i  de  la  république  ;  le  26  août  181 1 ,  l'eau  de  la  mer  cou^ 
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vrait  ce  magnifique  bassin ,  creusé  dans  la  rcche  vive  à  une  pro- 
fondeur de  17  m.  :  il  a  291  m.  de  longueur,  236  m.  de  largeur  et 
(i7,9i)7  m.  de  superficie  ;  l'inauguration  s'en  fit  devant  Timpératrice 
Marie^Louise.  Ce  port  peut  cimtenir  14  ou  i&  vaisfleaux  de  ligne  et 
fràiates;  sa  construction  a  coûté  plus  de  16  millions  de  francs. 

Le  BasHn  à  flot  se  trouve  au  N.  de  l'avant-fort  ;  sa  longueur 
est  également  de  291  m.,  mais  il  n*a  que  217  m.  de  largeur.  Com- 
mencé le  9  mai  1803,  il  fui  terminé,  et  Touverture  s'en  fit  le  25  août 
1829,  en  présence  du  duc  d'Angouléme.  L'arrtere-toftn  com- 
plétera le  système  hydraulique  du  port  militaire. 

Ce  premier  examen  fait,  le  voyageur  visitera  avec  le  même  intérêt 
les  cales  de  constructions,  la  forme  de  radoub^  les  ateliers  des 
forges^  des  machines ,  de  la  fonderie;  Vhydrométrey  les  chan^ 
tiers  des  travaux  hydrauliques^  le  parc  d*artillerie  de  la  ma- 
Hne^  amof  boit  9  et  V enceinte  eontinue  qui  ferme  ces 

beaux  établissements. 

ta  Digue,  monument  gigantesque  commencé  en  1782,  et  qui 
n'est  pas  encore  ier>iiinée ,  mais  on  y  travaille  tous  les  ans  :  c'est 
une  espèce  de  rempart  élevé  dans  la  mer  pour  fermer  la  rade  et  la 
garantir  des  vents  du  nord  ,  auxquels  elle  était  exposée.  Elle  s'étend 
depuis  Vîle  Pelée  jusqu'à  la  pointe  de  Quer<jueville,  sur  une  lon- 
gueur de  3,7 CD  m. ,  ne  laissant  que  deux  entrées  pour  les  vaisseaux. 
Au  centre  s'élèvent  un  pliare  et  une  très-forte  batterie. 

Forts  de  la  rade,  —  Trois  forts  défendent  l'entrée  de  la  rade, 
et  tous  trois  sont  de  beaux  spécimeius  de  rarchitecture  militaire  : 
le  fort  de  Vîle  Pelée  ^  bftti  sur  un  rocber,  date  de  1784,  et  il  con« 
tient  près  de  100  bouches  à  feu,  le  fort  du  Hommet,  construit 
en  1785,  armé  de  75  bouches  à  feu;  le  fort  de  Querqueville^' 
encore  inachevé,  est  armé  de  93  bouches  à  feu.  Les  autres  objets 
dignes  de  curiosité  sont  l'ancten  arsenal^  ]e  port  du  commerce ^ 
le  chantier  Chanter eine  avec  sa  caserne,  la  salle  des  modèles 
et  plans  en  relief;  le  chemin  de  fer,  partant  du  pied  de  la  mon- 
tagne du  Roule,  et  aboutissant  au  bout  du  quai  de  Test  du  bassin 
du  Commerce,  où  les  quartiers  de  granit  destinés  à  la  digue  sont 
.  embarques;  V Hôtel  de  ville ^  sur  la  place  d'Armes;  ï Obélisque^ 
au  centré  de  cette  place,  élevé  en  Thonneur  du  duc  de  Berri  en 
1S14  \  la  Bibliothèque  et  le  Cabinet  dTanHquitêsetâ^histoirena* 
tttit^/é (2,400  volumes  environ,  dans  le  local  de  riidtel  de  Tille), 
ouverts  au  public  les  mardi,  jeudi  et  vendredi  de  chaque  semaine; 
Je  musée  Henry  (nom  du  fondateur  de  cette  collection ,  et  dont 
le  buste,  par  Danlan,  orne  la  galerie);  les  tableaux  sont  au  nom- 
bre de  1G2  :  31  de  l'école  italienne,  7  de  l'école  espagnole,  51  de 
l'école  flamande  et  hollandaise,  7*2  de  l'ccoîe  française,  1  de  l'école 
anglaise.  Le  musée  est  ouvert  tous  les  jours  aux  artistes,  et  au  pu« 
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bliclouslcà  (liinanclies,  depuis  10  heures  jusqu'à  i  h.  La  vieille 
Tour,  dont  le  pied  est  J}aigné  par  la  mer,  et  Véglise  Ste^Trinité  ^ 
qui  est  tout  proche,  sont  des  édifiées  de  thbOi  celle  église  sur  le 
bord  de  la  mer  est  très-piltoresque  ;  elle  a  40  m»  de  long  sur  28  de 
lai^,  et  peut  conteoir  environ  3,CO0  personnes:  on  y  trouve 
quelques  bons  tableaux;  le  portail  et  la  tour,  construits  en  1825, 
contrastent  étrangement  avec  le  reste  do  rëdiûce. 

La  chapnlle  de  iVbtre-/>ame-c/M-/^œM,  située  dans  renceinlc 
du  chantier  de  Chantereine  La  légende  rapporte  que  la  reine 
d'Angleterre,  Mathilde,  chassée  de  son  pays  par  les  bjirons,  ve- 
nait cliercher  un  refuge  à  Chcrljourg,  (]uand  une  tempête  alFreuse 
s'éleva  tout  à  coup.  uSi  je  revois  la  terre,  s'écria  Mathilde,  je 
clianterai  une  hymne  à  la  Mère  du  Sauveur,  et  je  lui  élèverai  uuc 
diapelle  à  l'endroit  où  Je  débarqueraL»  A  peine  avait-elle  fini  cette 
prière  «  que  la  tempête  cessa,  et  Cherbourg  apparut  aux  regards 
étonnés,  o Chante,  reine,  8*écria  un  marin;  chante,  reine,  voici 
la  terre.»  Mathilde  chanta  en  elTet»  et  depuis,  l'anse  où  elle  dé- 
barqua porte  le  nom  de  Chantereine  La  chapelle  actuelle  n'est 
pas  celle  qui  existait  alors;  elle  est  d'une  date  beaucoup  plus  ré- 
cente :  sa  longueur  est  de  16  mèt.  sur  3  mèt.  de  largeur,  cl  elle 
peut  contenir  environ  GO  personnes.  On  y  remarque  deux  petites 
statues  en  albâtre  venant  de  l'ancienne  abbaye ,  l'une  de  sainte  Ma- 
thilde, Tautre  de  saint  Augustin,  et  quelques  tableaux. 

L  église  Notre-Dame  de  V Immaculée- Conception^  édifice  mo- 
deste, élevéen  1881,  de  style  gothique,  ayant  la  forme  d'une  croix 
latine.  —  Le  temple  protestant^  me  du  Vieux-Quai ,  inauguré  le 
18  octobre  \%Z^.^\Iétablxssemmt  du  5a<n«,  à  Textrémité  nord 
de  la  me  de  la  Gayenne.  Malgré  l'argent  qu'on  y  a  dépêusé,  il  ne 
répond  pas  à  tous  les  besoins  des  baigneurs.  —  Poste  atsx  lettres^ 
sur  le  quai  du  Port.  -  Consuls  d'Angleterre  et  des  Ëtats  maritimes 
de  l'Europe  et  de  l'Amérique. 

Voitures  publiques.  Malle-poste^  tous  les  jours  pour  Paris,  par 
Bayeux,  Caen,  Lisieux  et  Evreux.^ Messageries  pour  Paris,  par 
St-Lô  et  Caen,  Coutances,  St-Malo.  D'autres  petites  voitures  vont 
journellement  à  Valognes,  Barfleur,  St-Vaast  et  Briquebec. 

NAVIGATION  A  TAPEUR. 

Pour  le  Ham,  les  lundis  et  jeudis,  trajet  direct ,  en  10  heures. 
Prix  :     cliambre,  12  fr.;  2*  chambre,  10  fr* 

Pour  Weymooth  (Angleterre)  pluseurs  fols  pendant  l'été.  Prix: 
15  schellini^s  et  lO  schellings.— Voyez  Promenade  maritimê  du 
Havre  à  Cherbourg,  par  M  orient,  in- 18  ,  au  Havre. 

Commerce:  Cherbourg  n'a,  h  proprement  parler,  point  de  com- 
merce,  sa  seule  prospérité  vient  des  armements  militaires  et  des 
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travaux  du  port  ;  cependant  elle  possède  une  manufacture  de  den- 
telle, dirigée  par  cinq  religieuses,  qui  en  1837  a  occupé  240  jeunes 
Ûlles ,  et  une  fabrique  considérable  de  soude  Ue  varech»  —  Pop. 
27,000  hab. 


ROUTE  m. 

DE  PARIS  A  CIIEllBOUHG. 
nouriy  PAE  SAiHT-Lèf  36  œyr*  a  kU« 

De  Pâtit  à  Bayeux  (v.  Saint-Jeatt-de^Daye,  I  4 

route  111),  3S  m.  1  k.  Cart^nian,  i  8 

Vaubadon,  l      3  Carenian  à  GHBRiMao 

Saint-Lô,  2     2         ^v- roule  U0«  ^  0 

De  Bayeux  à  Cherbourg ^  la  premUre  roule»  tour  la  des* 
crlpUon. 


ROUTE  143. 
Côfnm.  dê  Cherh(mrg  ê  Amwiêhee]^  13  nyr«  9  kih 

Valognes  (t).  route  1-41),  U  io«  0  k.  Coutanceai  1  S 

Sainie-Mére-Èglistf  «       i      7  Brciial^  I  9 

Garetitao  (9«  roate  141],  1     3  Granvillei  t  d 

Périe»»                  1     $  AvftARcaed,  s  e 

COUTANCES  (Manche),  Conslanciœ.  —  Hôtels  :  de  France  : 
lit,  dinar  avec  une  bouteille  de  vin  et  le  thé,  S»  fr.  60  c.|  d'An<« 
gleterre.  Ville  ailaée  aar  uae  coUlne  detit  la  calhédrala  occupe 
majestueusement  le  sommet,  avec  ses  troia  tours  Qui  aambleoi 
commauder  loua  les  aatrea  édifices,  ha  Smih  arreaela  base  aud  de 
la  colUnei  sur  lea  flancs  de  laquelle  la  roule  aat  pratiquée ,  et  qui 
offre  une  promenade  charmante.  Cette  ancienne  cité  possède  un 
évéché,  une  sous-préfecture,  tribunaux  de  première  instance  et  de 
commerce,  salle  de  spcj'tacle,  bibliothèque  publique,  cabinets 
d'histoire  naturelle  et  de  physique,  î:ranil  et  petit  séminaires,  col- 
lège communal,  cours  de  dessin ,  de  liltérature  et  d'histoire,  so- 
ciété philharmonique,  et  des  bains  publics. — Curiosités  :  la  Ca- 
tkédrale,  de  lOôU,  un  des  beaux  monuments  de  l'architecture 
gothique  :  le  portail ,  les  tours,  la  dôme.  Cet  édifice  frappe  d'adm^ 
ration  et  captive  l'œil  par  réléganoe  de  ses  proportions  ot  la  avmé* 
trie  de  rensemble.  Il  pasaapour  un  chef-d'œuvre  de  aooeeplion 
et  d  exeeution.  Sea  deux  clochers  orneal  aa  Ca^do  ouest  d'une 
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omiilôre  maJestueQseï  et  servent  ée  point  de  reconnaissance  pour 
les  marins  qal  sont  en  mér.  Après  aToir  admiré  la  hardiesse  du  neau 

dôme  octogone,  le  voyageur  montera  jusqu'à  la  lanterne,  d'où  il 
jouira  d'une  belle  vtiede  la  raeri  II  dcoouvrirn  dans  ie  lointain, 
vers  l'ouest,  Granvifle,  et  presque  en  face.  Vile  de  Jersey.  L'rf- 
glise  de  St-Pierre,  bel  édifice  de  style  gotlilquc  flonri  du  xv*  siè- 
cle; V église  St'IVicolas,  Vé\èché,  la  bibliotlirque  publique  qui  pos- 
sède 4,500  vol.;  les  promenades  de  la  ville,  l'ancien  aqueduc 
appelé  les  Piliers^  de  construction  romaine,  et  sous  lequel  passe 
le  ruisseau  Bidlessat  :  aqueduc  qui  tombe  en  ruines;  les  places 
publiques,  la  croix  de  mission,  quelques  ruines  de  ses  anciennes 
Jortifloations ,  ia  prison.  La  «fattfe  en  brouEe  du  prince  Lebrun 
architrésorier  de  Tempire,  érigée  le  10  octobre  1847,  sur  la  plade 
du  Palais  de  Xastieex  Environs  «  très-plttoresqaes. 

Commerce;  grains» teurre,  volaille,  bestiaux,  laine,  ete«|fid»ri- 
ques  de  parchemins ,  droguets  «  siamoise ,  coutils ,  mousselines ,  fil, 
lin  filé,  etc. 

p^oit.pub.  pour  Carentan ^  St- Lô,  Caen  ,  GranviUe,  —  MeS' 
sageries  Huault  pour  Avrancbes,  en  G  beures  ;  pour  Cherbourg  ^ 
Valosnes,  la  Haye-du-Puits ,  Périeis,  Hennés.  —  Pop.  8,300  habk 

GKANVfLLE  (Manche),  GrandUvilla,  —  Hôtels:  de  Paris; 
des  Trois-Gouronnes;  grand  liôtel  de  France;  du  Nord.— Jolie  ville 
dont  la  fondation  remonte  à  Charles  VIL  Elle  possède  un  port,  un 
tribunal  et  une  chambre  de  eommeree;  commissariat  de  Vlnapee» 
tion  maritime,  inspection  des  douanes,  commission  sanilair^i  eeole 
d'hydrographie, consulats  étranger8.--C\irlostrds.*  le  port,  remer* 
quable  par  ses  beaux  quais  et  son  môle  magnifique,  que  tetmine 
un  élégant  pharlllon;  belle  église,  dont  le  chœur  n'est  pas  sur  le 
même  axe  que  la  nef,  ce  qu'on  a  dû  remarquer  dans  l'église  de 
Quimper  ;  belles  casernes;  phare  k  l'extrémité  de  la  pointe  du 
roc;  machine  à  vapeur  de  la  force  de  G  chevaux,  à  moyenne 
pression,  détente  et  condensation,  qui  élève,  après  les  avoir  fil- 
trées, les  eaux  de  la  petite  rivière  du  Bosq  au  point  culminant  de 
la  ville,  où  elles  sont  reçues  dans  un  réservoir  en  fonte,  pouvant 
contenir  72,000  litres,  et  de  là  distribuée^s  par  des  conduits  égt«* 
lement  en  fonte  dans  toutes  les  parties  de  la  ville  et  des  feubourgsi 
ainsi  que  sur  le  port. 

Granvilie  voit,  chaque  étéj  descendre  sur  sa  belle  plage  de  nom- 
breux étrangers,  attirés  par  les  plaisirs  et  les  eftets  salutaires  de  ses 
bains  de  mer.  Hains  publics  tenus  par  le  dr>c.teur  Dnmoncel. — 
Commerce  :  armements  considérables  pour  la  pécbe  de  la  morue 
sur  le  grand  banc  et  à  la  côte  de  Terre-Neuve;  importation  de  den- 
rées coloniales  et  marchandises  du  nord  et  du  midi  de  rSurope; 
pèches  d'huitres  dites  de  Gancale,  salaisons,  entrepôt  de  &elsi  atc- 
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liers  de  corderie,  construction  de  navires.  Cette  ville  s'est  rendue 
célèbre  par  les  divers  bombardements  qu'elle  a  essuyés  de  la  part 
des  Anglais,  et  la  courageuse  résistance  de  ses  habitants  aux  efl'orts 
de  Tarmée  vendéenne ,  qui  vint  l'assiéger  le  12  novembre  ildâ^  et 
fut  repoussée  avec  de  grandes  pertes. 

f^oit.  pub,  pour  Caen  et  la  Bretagne,  Service  spécial  pour 
Cherbourg  et  Rennes. 

Bateaux  à  vapeur  pour  Jersey  (ile  anglaise),  les  samedis, depuis 
le  mois  de  mal  Jusqu'au  mois  d'octobre  ;  bateaux  à  voile  plusieurs 
foîBla  flemaiee. 

.  Dans  les  environs,  à  12  IdL  de  Granville,  visiter  les  belles  car- 
rières de  granit  qui  se  trouvent  sur  les  îles  de  Ckaueey^  où  un 
pbare  vient  d'être  établi.  — Pop.  12,200  hab. 

AVRANCHES  (Manche) ,  Abrincœ  Ingenœ,  cité  des  Abrincates» 
— Hôtels:  de  France; de  Bretagne;  d'Angleterre;  du  Lion-d'Or. — 
Ancienne  ville  sur  une  montagne  au  bas  de  laquelle  coule  la  ri- 
vière de  Séez^  à  2  kll.  de  la  mer;  chef-lieu  de  sous-préfecture, 
tribunal  de  première  instance,  bibhothèque,  collège,  jardin  des 

Liantes ,  jolie  salle  de  spectacle.— ^O<ri'o«t<é5  ;  ia  statue  du  général 
^àlhubert^  le  jardin  des  plantes,  les  salines  de  Vjivranehin  et 
le  MofU^aifU-'Miehelf  dans  la  baie  de  Gancale  $  la  Tue  dont  on 
Jouit  de  la  place  de  la  Sous-Préfecture,  maintenant  fi/actflTue^fdn 
célèbre  évéque  de  ce  nom)  ;  les  mines  de  l'ancienne  cathédrale  ont 
disparu  ;  il  n'en  reste  plus  que  la  pierre  historique  sur  laquelle  s'a- 
genouilla Henri  II  d'Angleterre  devant  le  légat  du  pape,  pour  faire 
amende  honorable  du  meurtre  de  Thomas  Becket  ;  la  Bibliothè^ 
qtiBy  belle  collection  de  15,000  vol.  et  riche  en  manuscrits  prove- 
nant de  rabba>  e  du  Mont-Saint-Michel ,  parmi  lesquels  on  a  dé- 
couvert une  copie  du  traité  d'Abailard,  appelé  le  Sic  et  non ,  publié 
en  183G  par  M.  Cousin.  Le  Jardin  des  plantes^  d'où  la  vue  est 
peut-être  encore  plus  belle  que  celle  dont  on  jouit  de  la  place  Huêt 
iPftisée d'archéologie,  numismatique,  histoire  naturelle,  peinture 
et  sculpture. 

La  beauté  de  sa  situation ,  la  salubrité  de  Pair  et  le  bon  mar- 
ohé  des  vivres  ont  fait  d'Avranches  une  résidence  favorite  pour 
les  étrangers,  surtout  pour  les  Anglais,  qui  y  formenUuae  colonie 

considéiable. 

L'ancienne  ville  est  maintenant  presque  délaissée  pour  la  nou- 
velle ville,  dont  les  rues  plantées  d'arbres,  et  les  maisons  tout  à 
fait  confortables ,  en  font  un  séjour  des  plus  agréables. 

La  promenade  du  Bois  de  la  IS'afrée  mérite  d'être  citée;  on  y 
jouit  ofadmirables  points  de  vue. 

Commerce:  blé,  cidre,  orge  et  avoine. ^o<l, piid.  pour 
Caen,  Rennes^  Cherbourg  et  Sê^Màh.  Voitures  pour  le  llont- 
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Saint-Michel  et  les  promenades  des  environa.  —  Pop.  8,000  Aa6» 
Excursion,  Mont-Saint-Michel,  à  l  myr.  2  kil.  d'Avranches: 
Des  grèves  molles  en  barrent  rentrée  du  côté  de  (k)e8non  ;  il  œ 
faudrait  pas  se  hasarder  sur  ces  grèves,  où  l'on  coumiit  risque  d'en- 
foncer. Une  première  enceinte  de  forlificalions  renferme  une  sale 
petite  bourgade  qu'on  a  décorée  du  nom  de  ville,  et  qui  consiste 
en  une  rue  grimpante  et  tournante.  Au-dessus  de  la  ville  est  un 
château  ;  au-dessus  du  château,  l'église  dont  le  clocher,  surmonté 
d'an  télégraphe^  termlnecette  pyramide.  Le  château  contient  beau- 
coup de  pièces  remarquables  par  leur  construction  et  leurs  dimen- 
sions ,  et  qui  toutes  rappellent  de  grands  souvenirs  historiques.  On 
V  a  établi  des  filatures  et  des  ateliers,  afin  d'occuper  les  détenus  (car 
le  Mont-Saint-Michel  est  une  prison).  L'église  est  vaste  et  iONdlle,  et 
a  autant  d'élégance  que  de  solidité  ;  elle  se  compose  de  parties 
d'âge  et  de  style  différents  :  la  nef  romane  date  de  102*2  ;  le  trans- 
sept  de  lOGO  et  l'élégante  abside  de  1457  ;  elle  sert  maintenant  do 
chapelle  aux  condamnes;  le  chœur  en  ogive  date  de  1452-1591. 
Les  arclies  sont  fermées  par  des  murs  sur  lesquels  se  trouvent  de 
curieux  bas-reliefs  représentant  Adam  et  Ëve  chassés  du  paradis 
terrestre,  Noé  et  l'arcbe,  et  d'autres  sujets  de  l'Histoire  sainte. 
La  ehamàrêdes  ChevalUrs  est  fort  belle;  celle  de  Mtmtaommry 
est  de  style  gothique.  Du  haut  du  sommet  de  Téglise,  dont  réléva- 
tion  est  d'environ  180  mètres  au-dessus  des  sables,  la  vue  est 
magnifique. 

Le  cloître  est  une  gracieuse  construction  du  xiii"  siècle.  La  salle 
des  chevaliers  et  le  grand  réfectoire  furent  élevés  en  l  n  5.  Les  ma- 
gnifiques écuries  placées  au-dessous  de  la  salle  des  che  valiers  sont 
du  XII*  siècle.  N'oublions  pas  la  salle  des  gardes,  la  plus  grandiose 
des  pièces  de  cet  immense  monument,  ainsi  que  la  dejcenle  des' 
cachots,  belles  voûtes  romaines  dont  les  pendentifs  reposent  sur  des 
piliers  monolithes  (  fin  du  xi*  siècle  ]• 

La  lonvue  galerie  dite  du  Promenoir  conduit  au  cachot  de  la 
case  de  fer  (xii*  siècle  ). 

Les  voûtes  en  bois  dixae  portion  de  ces  bfttiments  en  forment  la 
partie  la  plus  ancienne. 


ROUTE  144. 

De  Falognes  à  St-Faast^  1  myr.  8  kil. 

SAINT-YÂAST  (Manche),  ville  et  port  de  mer  dans  une  Jolie 
baie  Y  défendue  par  une  île  fortifiée  qui  se  trouve  en  face ,  ainsi  que 
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le  lazaret  du  Tatihou  ;  la  jetée ,  récemment  construite ,  est  assez 
belle,  et  peut  avoir  320  mètres  de  longueur.  Si  le  port  et  la  ville 
de  Saint-Vaast,  jadis  de  quelque  importance,  otVrent  maintenant 

f>eu  d'intérêt  au  voyageur,  chaque  pas  qu'il  fera  dans  ci  ttc  petite 
ocalilélui  rappellera  cependant  un  souvenir  historique,  celui  du 
combat  naval  de  la  Hogue,  qoi  viendra  raUrister.  —  Commercé  : 
eabotnge ,  pèche  du  hareng ,  du  maquereau  et  de  la  morue  fraiehe. 
-wAp.  4,000  Aa6. 


ROUT£  m. 

De  Bayeux  à  St^LÔ ,  3  inyr.  4  kil. 

Vaubadon  ,  i  m.  3  k.  j  Saimt-LO  »  %  1 

8AIMT-L0  (Hanebe),  SmcH  laudi  og^dum.^Hôtêl:ân  So^ 
leiULevaot  }du  Gheyal-Blano,  ^  Petite  ville  sur  la  Fir$t  que  Ton 
passe  sur  uatrè84ieau  pont,  avec  préfecture,  trlbunaoi^  de  pre« 
mière  instance  rt  de  commerce ,  salle  de  spectacle ,  bains  puLlioa* 
—  (?t4rto*i7(J«  ;  l'ancienne  Cathédrale,  monument  ancien,  d'i'ne 
richesse,  d'une  élégance  et  d'une  légèreté  remarquables  ;  l'^rz/ûe 
Ste-Croix^  d'architecture  saxonne,  bien  conservée,  date  du  xi« 
siècle;  l'abbaye,  qui  n'existe  plus,  avait  été  fondée  par  Charle- 
magne  dans  lé  xi*  siècle.  Sur  la  porte  de  l'extrémité  ouest,  on  re- 
marque un  bas-relief  représeniant  saint  Lô  rendiiUt  la  vue  h  une 
femme  aveugle.  Les  bâtiments  adjacents  faisant  f  ariie  du  couvent 
sont  maintenant  transformée  en  liaraB.  L'hètel  de  la  préfeeture,  la 
place  publique,  l'hôtel  de  ville;  dans  la  demeure  de  l'ancien 
maire,  on  voyait  autreroie  le  fameui  cippe,  nommé  le  marbre d$ 
Torigny^  qui  fut  trouvé  il  y  a  245ans%et  a  1,800  ans  d'existence: 
aujourd'hui  ce  stylobate  est  déposé  dan?  une  des  salles  du  musée  de 
Caen.  Les  flèches  de  Notre-Dame,  construites  de  pierres  qui  n'ont 
que  six  pouces  d'épaisseur,  et  percées  à  jf  nr  de  toutes  parts  sans 
qu'aucun  lien  les  uni  se;  le  jardin  de  M.  St-Tliomas,  du  eôté  de  la 
route  de  Carentan.  Bibliothèque  de 4,600  vol.,  nv\>6i  s  d'antiquités, 
d'histoire  naturelle  et  de  tableaux,  salle  de  spectacle,  collège. 

Commerce:  coutellerie,  serges,  coutils,  grains,  cidre,  beurre 
Falé«  volaillers  bestiaux,  chevaux.  — /^oif.  pub,  tous  les  jours 
pour  Paris,  thên^  Cnerbwrg^  Coutanees  et  GràtiDlUe.— 
Pop.  8,300  hab. 
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De  àaint'Lù  à  Cotikmm,  2  myr.  8  kll. 

(Voitures  2  fois  par  jour.) 
Biarigny,  i  m.  2  k.  |  Gûutances  (t).  roule  143),  i  â 

Dtf  Saint-LÔ  à  Carentan ,  3  myr.  7  kll. 
Saint-Jean-de-Daye»     i  m.  «{k.  |  GAasuTAN  (v.  route  i4i},  i  3 

Z>e  *yainl-Za  à  f^ire,  3  myr.  8  kil. 
Tarigoy,  i  m.  8  k.  |  Vire  (v.  roule  i4o;,      2  s 

tORiGNY  (Manche),  petite  ville  bien  située,  qui  naguère  en- 
COTB  poesédaH  un  des  plus  beaux  châteaux  de  la  Normandie ,  dont 
il  ne  reste  plus  qu'une  aile  qui  sert  d'iiôtel  de  ville,  et  la  galerie 
de  tableaux  rappelant  les  faits  d'armes  des  comtes  de  Matignon, 
Sevenns  par  alhance  princes  de  Monaco.  Le  parc  magnifique  et  les 
autres  parties  de  rédlfice  ont  été  vendus  par  lois.  Torigny  a  pos- 
sédé pendant  plusieurs  siècles  un  marbre  antique  connu  sous  le 
nom  de  marbre  deTorigny,  maintenant  dans  uqe  dei  salles  du 
mu^é^  d§  Caen.  —  Pop.  2,000  hab. 

De  Caen  à  Mençon,  10  myr.  1  kil* 

(  y.  rpute  1 50 ,  d' Alençop  4  Gaep  ^  et  lises    sens  iATerse. } 

BOUTE  146. 
DB  PAtfiS  A  LA  FBRTÉ^AUCHBR^  %  myr. 

Neuilly-sur-Marne,       4  m.  5  k.  Çouloraraiers,  f  0 

Pomponne,  t     4      La  Fsayfi-GAUCHEa ,      |  S 

Cpuiuy,  I  3 

COULOMMIERS  (  Seine-et-Marne  ) ,  Colombaria.  —  tfôiefe  i 
l'Ours  i  la  Croix-Blanche  i  le  Palaift-Royal.—Awe»  jolie  petit;  irille, 
chef-lieu  de  sous-préfecture,  sur  le  Grand-Morin.  Elle  a  d^asses 
agréables  promenades ,  une  église  qui  se  fait  remarquer  par  son 
architecture,  et  quelques  ruines  d'un  aspect  pittoresque  dans  une 
île  que  forme  le  Morin.—Cammeree  :  fromages,  ble,  farines, 
tanneries.— Pop.  4,100  hab.  ^  ,  . 

Deux  voit,  pour  Paris,  7  et  10  h»  du  matin.  Trajet  en  6  lu  et 

demie.       ,  .       ,    .  i    i  m 

LA  FERTÉ-GAUCHER  (  Seine-et-Marne),  sur  la  rivière  de  Mo- 

rin.— Commerce  ;  bois,  serges,  fabrique  de  papier.  -  Pop.  2,200  hao. 
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ROUTE  147. 

DE  PARIS  A  MORTEFONTAIIVE ,  4  myr.  2  kil. 

Saint-DeniB,  o  m.  9  k.  |  Mortkfontaiiie  ,         t  0 

Louvres,  2     3  | 

MORTEFONTAÎNE.  Le  château ,  qu'annonce  une  allëe  de  grands 
arbres  «  est  à  l'extrémité  de  la  commune.  Il  est  sépare  du  grand 
parc  par  une  pelouse  semi-circulaire,  et  son  jardin  de  luxe,  ap- 

Ïmyé  sur  ses  derrières,  fait  face  au  midi.  La  route  qui  passe  entre 
e  grand  parc  et  le  château  conduit  à  Ermenonville  et  à  Fon^ 
îaines-les- Cornues.  Là  se  termine  en  peu  d'heures,  à  peu  de  frais 
et  de  fatigues,  une  course  qui  transporte  l'habitant  de  la  capitale 
à  des  sites  variés  empruntes  à  tous  les  pays. —  Curiosités  :  le  châ- 
teau, les  potagers,  l'orangerie,  belle  collection  d'arbres  étrangers 
naturalisés,  le  théâtre,  la  volière,  le  Gladiateur,  Vénus  pudique, 
rivière  artificielle,  montagne  factice,  obélisque  mutilé,  colonne 
brisée ,  grottes  des  Naïades ,  la  glacière,  les  tombeaux ,  le  cénota- 

She,  tombeau,  pyamide,  sarcophage ,  souterrain,  le  haras,  façade 
u  temple,  vallée  d'arbustes  odoriférants,  autels  aux  dWinités  cham« 
pétres,  seconde  Vénus,  souterrain  communiquant  du  petit  au  grand 
parc,  la  volière,  l'archipel,  le  grand  lac,  la  forêt,  sortie  du  souter* 
rain,  hôlel  d'Ormesson,  tour  du  Bosq,  la  Valliène,  baraque  du  Pé- 
cheur, fontaine  Claudine,  île  Montbar,  Philémon  et  Baucis,  grotte 
des  Amours,  cataracte,  jardin  des  Olives,  pont  sec  et  pelouse, 
bassin  de  natation,  pavillon  et  pont  delà  Vallière,  pont  de  ba- 
teaux, pont  de  pierre,  lavoir  public,  belvédère,  fontaine  Julie,  lan- 
terne de  la  roche  Pauvre,  pont  de  bois  brut,  pont  de  planches  dans 
l'allée  des  Saules,  plateau  de  la  forêt  donnant  sur  le  grand  lac,  bois 
deMorière  etlaToumelle,  antiquités  romaines,  château  de  Mort- 
Taon,  maisonnette  dans  Tlle  Mort-Taon,  canardiôre,  colline  au  hols 
de  l'Homme-Mort,  pont  de  la  Ramée  sur  la  route  ù'Erm$nanvUle» 


FIN  D£  LA  RÉGION  DU  NORD. 
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DU  VOYAGEUR 

BÉGION  DE  L'OUEST. 

BOUTE  148. 
DE  PARIS  A  ALENÇON  (2  routes). 
1"*  AOVVE,  PAR  MoRTAGME,  19  myr.  3  kil. 


Sèvres . 
Versailles  , 
Pont-Ghartrain , 
La  Queue , 
Houdan  , 
Marolles , 
Dreux,  - 
Nonancoart, 


1  m.  2  k. 

0  7 

1  9 
1  1 
1  3 

0  7 

1  2 
1  4 


Tilliéres, 
Verneuil , 
St-Hauriee, 
Mortagne , 
Mesle-sur-Sarthe , 
Le  Ménîl-firoust , 

AtBlfÇON  , 


i  1 

1  0 

1  6 

2  2 
1  6 
1  0 
1  3 


SÈVRES  (Seine-et-Oise),  joli  bourg  sur  la  rive  gauche  de  la 
Seine,  qu'on  y  passe  sur  un  beau  pont  en  pierre  de  taille.  11  ren- 
ferme un  grand  nombre  de  jolies  maisons  de  campagne. —  Curto- 
siîêâi  la  manofactnre  royale  de  porcelaine,  connae  de  toute  i'Ea- 
rope,  tant  pat  la  beauté  des  formes ,  la  transparence  de  la  porce- 
laine et  la  rare  perfèction  d' s  petntures  :  le  kaolin  employé  dans  cet 
établissement  vient  de  Si'Frieix  près  de  Limoges  :  on  y  occupe 
ordinairement  160  perfonnes;  le  musée  très-curieux  de  cet  établis- 
sement, consistant  en  poteries  de  terre  et  porcelaines  de  tous  les 

11. 
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pays  et  de  toutes  ]çq  épogiieg,  dçpijis  Iç§  ply§  anciens  vases  grecs 
et  étrusques,  jusqu'^QI  pr94uct.ion3  le^jpliis  fêlantes  des  natians 
de  l'Europe  «  de  l*As!e,  de  la  Chine ,  dn  Japon  et  de  quelques  tri- 
bus grossières  de  rAmérique  :  on  y  trouve  une  sëiie  de  tous  les 
*  objets  fabriques  dans  rétablissement  depuis  sa  fondation  jusqu'à 
nos  ipiirs.  Pour  visiter  cette  riche panuf^cturf),  il  faut  s'adresser  à 
l'adftïiqistraieur  de  l'clablissenient.— ta  pointure  sur  verre,  qu'on 
avait  crue  perdue,  est  exécutie  à  Sèvres  avec  un  rare  mérite.  L'c- 
aUsc ,  enrichie  en  18 17  de  beaux  vitraux  donnés  par  S.  M.  Louis- 
Philippe,  Les  caves  du  Roi,  pouvant  contenir  30,000  pièces  de 
vin;  les  carrières. — Pop.  4,573  hah. 

De  Sèvres,  la  route  continue  sur  un  sol  assez  uni,  entre  les  deux 
chemins  de  fer  de  Paris  à  Versailles ,  ville  où  vous  entres  par  la 
grande  avenue  de  Paris. 

VERSAILLES  (Seine-et-Oiae). -^Mlali/  des  Réservoirs;  di 
France;  de  la  Chasse-Royale;  de  rEnrope«^Cbef-lieu  de  préfec- 
ture, tribunaux  de  première  instance,  de  commerce,  cour  d'as- 
sises, évêché,  société  des  sciences,  lettres  et  arts,  société  d'agri- 
culture ,  collège  royal. —  Curiosités  :  réélise  St-Louis,  la  paroisse 
Notre-Dame,  rarchevcchc,  la  place  d'Armes,  ornée  de  statues  co- 
lossales; les  fontaines  publiques,  les  boulevards;  l'Iiôlel  de  la 
guerre,  servant  aujourd'imi  de  caserne;  le  grand  commun,  la  bi- 
bliothèque delà  ville,  l'hôtel  de  la  préfecture,  l'iiospice  royal,  le 
potager  du  roi,  le  lycée,  aujourd'hui  collège  royal;  la  nouvelle 
maison  d'arrêt,  la  geôlo^  le chAteau* d'eau,  le  jeu  de  paume,  les 
écuries  de  la  reine,  la  salle  de  spectacle,  le  château  et  ses  gale^ 
ries  célèbrei:  son  fntiféê,  le  p!uB  beau  du  monde,  consacré  à  toutes 
les  gloires  françaises,  renfermant  au  delà  de  1,100  tableaux  histo- 
riqties  et  un  nombre  considérable  de  statues.  Il  est  ouvert  les  sa- 
medis, dimanches,  lundis  et  mardis.  Les  mngnifiniies  jardtn* , 
le  grand  et  le  petit  Trianon  ;  statue  de  Vabbé  de  VEpée,  par  Mi- 
chaud,  inaugurée  le  3  septembre  1843.  L'abbé  de  l'Épée  est  repré- 
senté en  costume  ecclésiastique ,  tenant  de  la  main  gauche  une 
tablette  sur  laquelle  il  écrit.  Le  piédestal  est  décoré  dfî  trois  bas^ 
reliefs  représentant,  savoir  :  ceux  de  côté,  deux  femmes  élèves  de 
l'abbé  df  i'Ëpée ,  dans  l'atUtude  de  l'adoration  ;  et  ceUe  de  fece ,  1o 
tomneau  de  l'abbé  de  l'Épée,  tel  qu'il  est  à  l'église  Bt-Bech,  ét  m 
groupe  de  jeunes  sourds-muets  qui  rendent  hommage  à  la  mé- 
moire de  leur  instituteur.  L'abljé  de  l'Ëpée,  né  à  Versailles  le  25  no- 
irembre  1712,  est  mort  le  23  décembre  1789. —Pop.  36,000  ^a6, 

i)pu)(  Gbemins  de  fer  conduisit  de  Paria  à  Veraaiilea  en  d6  mi- 
nutes. 

A  quelques  liilomètres  sur  la  droite,  se  trouve 

Saint-Cyr,  converti  par  Napoléon ,  en  i30U,  en  éiîole  militaire 
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poqr  ^OQ  éièvn»  mia>  daps l'origine,  îoxiùé par  Louis  XIV  cgmm^ 
éeole  P9UF  TiaitniGlipn  de  350  Jeunes  damée  nol^les.  Ce  fat  dARe 
c«t  éubliss^went  qu'ee  1638,  £»ther  et  ^thàfi$^  4^  Bacine,  furent 
jouées  devant  le  roi  et  madame  de  Maiotenon,  qi)i,  après  le  mort 
de  Louis  XIV,  sk  retira  0&ne  ep  couvent,  y  moarut  en  H 19, e(  fut 

enterrée  (Jana  l'église. 

HOUDAN  (Seine-et-Oise).  —  Hôtels:  la  Cloche;  le  Plat  d'étain; 
le  Cygne.  —  petite  ville  près  du  conduonl  de  la  Vègrc  et  de  l'Op- 
lon. — Curiosités:  réglise;  la  lour  et  les  souterrains  sont  les  seuls 
débris  de  ses  anciennes  forlidcalions  —  Commerce:  blé,  laine, 
taill'  s»-^f^oil.  puà.  poqr  Si-Germain^  Paris.— Pop,  2,000  hab^ 

DREUX  (Eure-et-|.Qir),  Proçum.-^MôteU :  du  Par^diiS  ;  du  l^ipu- 

É'Or  I  da  Beum^.  —  Ville  encienne  et  eéiàbre  du  tenips  des 
iomaine,  sur  la  Biaise^  evee  sousrpréfectura,  tribunaoi  de  pre* 
aidye  loetepce  et  de  coi^merce.  Ëlle  e«t  assez  bien  b^iie ,  et  domi- 
née par  un  coteau  que  couronnent  les  ruines  de  l'ancienne  fort^ 
resse  des  e^Htee  de  ÔreuY.  Va  télégraphe  est  pleeé  eur  la  tour  du 
donjon. 

Au  milieu  des  anciennes  murailles  de  ce  château  fort ,  se  trou- 
vent de  belles  planlalioiis  au  centre  desquelles  s'élève  une  chapellp. 
rnoderne,  ayant  la  foruie  d'un  temple  £îrec,  érigée  par  le  roi  Louis- 
Philippe  iorbiiu'il  n'était  encore  que  duc  d'Orléans,  et  de^tiijée  à 
servir  de  liea  de  s^pulluro  h  sa  ffimille.  Pénétrons  dans  les  ani^je^^s 
paveaux,  buit  eaarpbes  de  marbre  bl^oo  nous  y  conduisent  «  je 
minier  toedreen  qui  frappe  le  vue  est  uo  cénotaphe  sur  lequel  les 
Fentliièvr^  l9$  Tottlopset  eto.,  n'ont  que  leure  noms»  Oane  oe  pror 
Wiey  eaveau  se  trouve  un  monument  de  marbre,  sur  lequel  les 
noms  et  les  épitapben  de  tous  les  Peuiblèvre  sont  ipscrjtSt  i^lud 
loin  repose  la  duchesse  de  Condé- Bourbon  ,  tante  du  roi,  et  mère 
de  Tinforluné  duc  d'Enghien;  plus  loin  encore,  Mlle  de  Monlpen- 
nier,  fille  du  roi,  née  eu  J8i(J  et  morle  en  1818  ;  tout  près,  1h  duc  de 
Penthièvre,  ftls  du  roi,  Ensuite  une  porte  tendue  ne  yelours  noir 
conduit  vers  trois  tombes  à  peine  tuimcios:  c'e^t  là  que  donnent 
d'un  sommeil  étemel  la  jeune  et  iulércs.^antQ  princesse  Marie  de 
Wurtemberg ,  illle  bien-aimée  du  roi  -,  madame  Adélaïde,  sœui'  nu 
roi  LfioierPbilIppe .  merle  le  31  déeembre  1847|  et  l'infortuné  duc 
d'Orléans  I  gq  milieu  d^eux  repose  la  doehesse  douqlrière  a'Or'- 
légflBf  mère  du  roi. 

Oepiiis  peu,  Louis-Philippe  e  fait  construire  une  tour  assez  i\ew 
vée,  qui  lui  sert  de  résidence  qu^nd  il  visite  ces  tristes  lieux,  et  qui 
conduit  à  la  chapelle  par  une  communication  souterraine. 

Curiosités:  l'églipe  paroissiale  ,  l'hôtel  de  ville,  la  façade  de  cet 
édifice;  dans  l'intérieur,  une  voûte  et  une  cheminée  curieuses; 
dgi  s  les  greniers  «  une  ulot^he  fopdue  sou«  Oharles  IX,  reprét  en- 
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tant  sur  la  frise  clnmlaire  la  prooesskm  des  FkmbartB;  dans  le 
chàteaa ,  l6S  lulnes  dHine  église  bfttie  en  llftSt  présentant  des  ciia* 
piteanx  romans,  dont  les  sculptures  sont  fort  curienses;  la  prome- 
nade publique,  allée  fraîche  le  long  de  la  Blaiie.^Ûammeree  : 
serges,  draps,  chapeaux,  toiles. —  f^oit,  pub.  tous  les  joncs poor 
Paris,  Chartres,  le  Mans,  f  alaise,  —  Pop.  C,800  Aad, 

Dreux  est  la  patrie  de  Rolrou,  poète  tragique  qui  précéda  Cor- 
neille ,  et  dont  le  tombeau  est  dans  l'église  St-Pierre  j  de  Pliiiidor^ 
fameux  joueur  d*échecs  ;  du  céncral  Senarmont. 

NONANCOURT  (Eure),  petite  ville  sur  VX\Te.--Curiontê$: 
la  maison  où  coucha  Henri  IV  la  veille  de  la  bataille  d'lvr>  ;  les 
Testes  de  ses  fortiflcalions.—  Oniimeree  grains,  enirs,  excellents 
poissons  s  fabriques  de  bonneterie  et  de  calicot  par  la  mécanique , 
filatu  re  de  laines  et  coton.— Pop.  1 ,4 1 0  hab. 

VERNEUIL  (  Eure  ).  ^HôteU  :  la  Poste;  le  Cygne;  le  Grandi 
Hailin;  le  Grand-Turc;  le  Saumon. — Cette  ville  est  située  sur 
Vyfvre;  ses  maisons,  pour  la  plupart,  sont  en  bois,  quelques-unes 
en  briques  ;  les  rues  s(nit  mal  ipasées.  —Curiosités  :  la  tour  grise, 
agréi:ation  de  sable  et  de  cailloux  de  diverses  couleurs  et  de  di- 
verses espèces ,  restes  de  ses  fortifications  ;  la  tour  de  Téglise  prin- 
cipale, qu'on  aperçoit  de  IG  kii.  ,  couverte,  jusqu'au  premier 
élage,  de  ligures  bizarres  et  même  indécentes.  L/ancienne  et  belle 
église  de  la  Madeleine,  avec  sa  superbe  tour  gothique;  le  beaa 
couvent  des  religieuses  liénédietines,  qui  y  tiennent  un  pensionnat. 
Cette  yille  est  cënte  de  belles  promenades.— >CMiimerc#;  tanneries 
de  peaux  de  veau  pour  reliures;  bouracans,  basins,  etc. —  FM. 
pub,  tous  les  Jours  pour  Paru,  Brest^  Falaise,  Evreux  ;  tous  les 
deux  jours  pour  Mortagne  et  Rouen.  —  Pop.  4,100  hab, 

MORTAGNE  (  Orne). --Hôtels  :  de  France  ;  de  la  Bouteille  ;  des 
Trois-Lions.  —  Ville  ancienne,  sous-préfecture,  tribunal  de  pre- 
mière instance  :  ses  rues  sont  larges,  régulières,  et  ornées  de  beaux 
magasins. —  Curiosités:  la  place  d'y4rmes,  V Église,  monument 
go  lilque  remarquable  par  les  culs-de-lampe  de  la  voûte  de  la  nef; 
VHospiee  le  Palais  de  justice  et  les  fontaines  publiques.— OmK 
merce  :  ehauTre,  toiles  fortes  et  légères  pour  les  colonies ,  ba- 
sanes :  les  langues  fourrées  ont  de  la  réputation  dans  cette  ^lile 
gourmande.  C'est  la  patrie  de  Catinat.— Pop.  4,900  hab. 

ALENÇON  (Orne),  y4lentium.  ^  Hôtels:  la  Posle  ;  d'Angle- 
terre; du  Maure  ;  du  Grand  Cerf  ;  du  Petit-Dauphin.—Chef-liea  de 
préfecture,  au  confluent  de  la  Sarthe  et  de  la  5r t an f c ;  tribu- 
naux de  première  instance  et  de  commerce ,  chambre  des  manu- 
factures, collège  communal. —  Curiosités:  deux  viedles  tours  et 
porte  sont  les  fcuIs  débris  de  ses  anciennes  fortifications. 
L  H&têide  ville ,  la  Cathédrale ,  commencée  en  1460 ,  beau  mo- 
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dôle  de  style  ogival,  ornée  de  vitrant  magniflqnes,  mais  nn  peu  en- 
dommagés par  un  ouragan  en  1821  ;  ony  voltnne  chaire  d'un  style 
simple  et  moderne ,  à  laquelle  on  monte  par  un  escalier  taille  dans 
un  des  piliers  qui  soutiennent  le  chœur.  Visiter  aussi  rantique 
église  de  iVJontsorty  qui  date  du  viii*  siècle  ;  V hôtel  de  lapréfec* 
ture^  ancien  palais  des  ducs  d'AIençon  ,  en  briques  ;  le  Palais  de 
justice,  deux  halles,  la  promenade  près  du  palais  de  justice. 
Alençon  a  une  bibliothèque  de  7,000  vol.  et  quelques  manuscrits 
précieux ,  entre  autres  V Histoire  de  Normandie,  d'Orderic  Vital  ; 
cette  bibliothèque  est  dans  le  local  du  collège;  un  cabinet  de  phy- 
sique »  un  collège  surmonté  d'une  lanterne,  une  société  d'agriciu- 
tnre,  nn  théâtre. 

Ommerce:  filatures  de  coton,  tissus  de  coton  et  de  laine,  toiles 
renommées,  et  connues  sous  le  nom  de  tatles  d*uilençon,  dont  11 
se  vend  près  de  22,000  pièces  par  an.  On  y  fabriquait  autrefois  une 
grande  quantité  de  dentelles,  appelées  point  d* Alençon,  et  des 
chapeaux  de  paille  façon  d'Italie  ;  on  y  taillait  aussi  les  cristaux 
de  quartz  (cristal  de  roche)  qu'on  trouve  dans  les  carrières  de  gra- 
nit des  environs,  et  une  fois  taillé,  on  l'appelait  diamant d' Alen- 
çon.—  f^oit,  pub.  pour  Rennes^  le  Mans,  —  Pop.  14,400  Aa6. 

Alençon  est  la  patrie  du  fameux  Hébert,  rédacteur,  pendant  la 
révolution ,  du  journal  Intitulé  It  Pète  Duehttnt:  il  fut  guillotiné 
en  1703,  et  mourut  comme  il  avait  vécu,  sans  dignité  comme 
sans  courage  ;  des  lieutenants  généraux  Bonnet  et  Ernoof  ;  du  cé- 
lèbre Desgenettes ,  médecin  de  Napoléon. 


BOUTE  149. 
DB  PARIS  A  ALENÇON. 

2*  BOUTE,  PAR  RSIULARO,  20m. 


De  Paris  A  Dreax  («• 

route  148),  8  m.  1  k. 

Morvilelie ,  1  3 

Gtiâleauneuf-en-Tt)i-  - 

merais^  o  s 


St-Jean-des-Morgers ,   3  S 

Remalard  ,  i  S 

Beliéme  (t7.  roule  231  ),  i  7 

Mamers  (v.  route  23 in  i  ^ 

Alençon  (  v.  roule  148)«  2  S 


En  quittant  Dreux,  notre  route  se  dirige  un  peu  vers  le  sud; 
nous  passons  par  trois  petites  localités  avant  d  arriver  à  J/or- 
vilette. 

Cbateauneuf-£n-Thimerais  (Eure-ei-Loir),  petite  ville  assex  lo* 
lie ,  dans  une  plaine  fertile  et  non  loin  d'une  MJe  forêt  Otriè- 
tUé:  dans  Tintérlenr  de  mtel  de  ville ,  on  v<rït  sur  l'une  des  pou- 
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très  la  représentation  des  armoiries  (Içoné^i  4  Cl}jit9^i|peai  \h\v 
Henri  IV  en  1505.  —  Pop,  l,300  /ifli». 

RE&iALARD  (Orne],  bourg  sur  la  rivière  YSmUifM.'-TÇuriai^ 
If'iJf  ;  dans  les  eoTirens,  tes  rulnea  dos  ah&teaux  je  Vllleroy  et 
^iveray^r^/'opf  l,9eo.  h&b^  Entre  ce  bpprg  et  cdui  de  koito 
goy  est  un  dolmen  curieux» 

A  1  myriaqi*  auf  la  gauche  »  beau  cbAteim  de  U  H«lliév«« 


ROUTE  lôO. 
Communientim  éhilenfon  é  Caen^  10  myr.  1  kil. 

8éez,  9  m.  1  k.  i  Langannerie»  t  6 

▲rgenuu*  a    a    I  Caeii  (o.  route  ils)»    a  e 

FaTal«e(i».  route  |S8)»  9    a  I 

StfKI  (Orne),  Sagium,  —  Hôtels:  la  Corne;  la  Poste;  (VAn- 
gleterrc— Ville  fort  ancienne,  située  dans  une  campagne  n g réa- 
Éle  et  ferljle,  sur  l'Orne  ;  avecéYcché,collé^e.  —  CuriOîifé5;  la  Ca- 
thédrale, cdince  élégant  et  gra('i(Mi\  du  style  de  transition  entre 
le  premier  et  le  second  âge  de  l'ogive  ;  le  chœur,  les  niarbres,  les 
sculptures  de  cet  édifice  et  quelques  tableaux  sont  n)agni(iquc9. 
On  admire  aussi  le  portail  ouest,  ayant  qnrenroncemeptd'^nvjFop 
Jô  mètres ,  et  flanqué  de  deux  belles  flèches  assez  élevées;  la  nef, 
dans  le  style  él^ant  du  xiii^  siècle ,  a  24  mètres  de  hauteur  ;.  le 
chœur  et  le  transsept  datent  de  la  fln  du  xiv*  siècle.  Le  Palais  épû 
scopal ,  qui  renferme  les  pertraUs  de  tous  les  évoques  de  Séez 
morts  nvant  1789. — Commerce:  grains,  fabriques  de  bas  tricotés, 
de  points  d'Alençon,  basiqs,  qiousselines. —  Pop.  5,100  hab, 

ARGKNTAN  (Orne;,  yfrgentonium.  —  Hôtels  :  l'Aigle-d'Or  ; 
rÉcu-de-France  5  de  Normandie  ;  du  Pont-de-France.  —  Cette 
ville  est  située  sur  une  cminence,  au  milieu  d'upe  plaine  fertjle 
entouré^  de  riants  coteaux;  arra^ds  par  VOme  :  c'est  le  siège  d'une 
sons-préfeetiire«  Les  ruée  easêut  larges,  Dropres,  bien  pereéai; 
les  maieoDS  'asseï  régolièrement  bâties.  Cpllege  et  utM  seeiété 
d'agriculture.— ^Koslfltr  le  vieux  château  fort,  qui  sert  de  mai- 
son d'arrêt  :  c'est  dans  cette  antique  férteiesse  que  Henri  111  d'An- 
gleterre reçut,  en  1168,  les  légats  du  pape,  venus  pour  terminer  1^ 
différends  qui  existaient  entre  ce  monarque  et  l'archevêque  de  Can- 
torbéry.  Les  deux  églises  de  St-Germain  et  de  St  Martin^  bien 
que  n'ourant  rien  d'extraordinaire ,  méritent  cependiint  la  visite  dM 
vQjagfur,  surtout  le  portail  de  l  église  Si-Gerqjain.  l-es  ^imw^ 
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iiades  sur  les  anciens  remparts. — Commerce  :  iirains,  cuirs,  bes- 
tiaux, fromages  estimés;  ^^b^ique8  de  Utiles ^  blanchisseries,  tan- 
neries ,  dentelles,  —  Pop.  6,700  Aa6. 


BOUTE  151. 
D'AlmQon  à  Évreux^  11  myr.  9  kil. 


Béei  («.  «i'iMire),  S  m.  l  k. 

Nonant,  I  3 

St-Gauburge ,  16 

I*aigla|  I  fi 


Havv^-Lyre ,  i  • 

Conolie« ,  1  4 

EvRBUx  («.  routa  4 )f  ]  $ 


LAIGLE  (Orne)  Coitrtm  jifquil9n8ê.''HÔteh:  lé  Cpgffarâi ; 
la  CroIx-de-Fer;  l'Aigle-d'Or}  du  Maure.— Petite  Tille  spr  hRilUt 
arec  tribunal  decommcK  o.  ^Cptriositég  :  Yiglisé  Saint-Martin^ 
yaste  construction  de  plusieurs  époques,  avec  une  belle  tour  et 
quelques  vitraux  rnrienx  ;  Vâglise  Sainl-Bnrthélcmi^  dans  l'un 
des  faubourgs,  date  de  1115;  elle  est  do  style  roman  avec  un  por- 
tail de  la  transition;  le  château^  an  ccnire  de  la  ville,  édifice  mo- 
derne, élevé,  dit-on,  sur  les  plans  de  Mansard,  est  con.^rnit  en 
briques,  comme  tontes  les  maisons  de  cette  localité;  les  promenades 
et  les  alentours  sont  charmants.— Commerce  ;  épingles,  aiguilles, 
lacets,  rubaps,  llls  retors,  tanneries,  corroieries.  Les  épingles,  les 
aiguilles  et  les  lacets  offrent  un  genre  d'industrie  particulière  ft 
peite  açtlve  pîté,  et  Ibripeiit  i^ne  branche  importante  de  ooipmerce. 
—  pop.  5,600  A«6» 

CONCHCâ  (Eure),  en  laUiv  Cm^hm,  da  la  forma  do  son  emp^- 
cernent  surja  croupe  d'una  montagne  qui  présente  à  pau  près  una 

aoquille* — Commerce:  far,  clouterie.  —  T'o/j.  2^200  hab. 

Rui^liEÇ  (Eure),  bourg  sur  la  JiHl^»  Ful^rique  d'ûpingles,  petits 
clous  dits  poiHM  d9  ParU ,  «iguilltti  à  tr^otari 
d,iOû  hab. 

SAiNT-REMY(Eure),  près  de  IVonancourt^  a  une  fonderie  de  mé- 
taux et  une  filature  liyérauliaue*  Qa  y  r^^auQ    bef^u  oUàtaaii. 
Pop.  i^og  M. 
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BOUTE  152. 
lyjilençon  à  Rouen,  par  Berna 


Séez  («.  roote  iso),  2  m.  i  k. 

Nonant,  l  2 

Gacé ,  1  2 

Monnay,  l  4 

Broglie,  i  6 


Bernay*  1  0 

Brionne ,  i  5 

Bourgiheroude ,  1  T 

Grand'Gouronne ,  1  S 

RouBii  («•  rooie  i  ) ,  l  3 


GAGÉ  (Orne),  bourg:  fabriques  de  cretonne.--Curio«7és  :  les 
ruines  du  vieux  château  où  naquit  le  maréchal  de  Matignon.-— 
Pop.  i  ,500  hab. 

Broglie  (Eure),  chef-lieu  de  canton,  sur  la  Charantonne. 
Avant  1742  il  s'appelait  Chambrais.  La  famille  de  Broglie  y  pos- 
sède un  beau  domaine  depuis  I7l6.— /*op.  1,100  Aa6. 

BERNAY  (Eure)  Bemacum.-^  Hôtels  :  le  GheTal-Blanc;  TE- 
querre;  le  Lion*d'Or;  la  Poate.— Petite  ville  sur  la  rive  gauche  de 
la  Charantonne^  avec  sous-préfecture,  tribunal  de  instance  et 
de  commerce,  chambre  des  manufactures,  société  d'agriculture, 
collège  communal.  —  Our»o*t(é5  ;  cette  ville  possédait  jadis  une 
ablmyc  célèbre,  fondée  par  Judith,  femme  de  Richard  II,  duc  de 
Normandie;  V église  iihh'àl\a\e ,  fort  heureusement  conservée ,  sert 
aujourd'hui  de  halle  aux  grains  et  aux  toiles;  c'est  peut-être  l'un 
des  plus  anciens  édifices  de  quelque  importance  existant  en  Nor- 
mandie. Bâtie  sur  de  grandes  dimensions ,  cette  église  est  d'un 
style  simple  et  sévère;  les  arcades  ciiculaires  unies  reposent  sur 
des  piliers  rectangulaires  également  simples;  les  colonnes,  sur 
Tune  desquelles  on  lit:  Isamèardui  me  feeit,  sont  appliquées 
contre  ces  piliers  ;  le  chœur  se  termine  en  forme  d'abside.  La  voûte 
en  dôme  qui  surmonte  les  ailes  est  très-curieuse.  Les  deux  églises 
paroissiales  Sainte-Croix  et  jyotre-Dame  de  la  Couture.  On 
voit  dans  la  première  quelques  beaux  vitraux  et  un  joli  maître-au- 
tel, provenant  de  l'abbaye  du  Bec.  Notre-Dame  offre  un  beau  mo- 
dèle du  style  gothique  des  xv*  et  xvi*  siècles;  elle  est  fréquentée 
encore  aujourd'hui  par  de  nombreux  pèlerins.  Les  promenades , 
près  de  la  Charantonne,  sont  fort  agréables. — Commerce:  toiles, 
grains,  papiers,  cuirs;  foire  de  quatre  jours,  le  mercredi  de  la 
cinquième  semaine  de  carême;  grande  quantité  de  chevaux  et 
bestiaux.—  Pop.  7,600  hab* 

BRIONNE  (Eure)  Briona.  ^HôieU:  de  la  Poste;  du  Cheval- 
Blanc— Petite  ville  dont  les  environs  font  charmants  et  abon- 
dent en  gibier.  La  Aille ^  sur  laquelle  elle  est  située,  fournit 
d'excellent  poi8son«->CWriosfléa.*  les  restes  de  son  ancienne  dta- 
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deUe.  —  ComtMreê:  filature  de  laine,  façon  LonvierB;  blanchis- 
serie, moulins  à  foulon,  à  blé  et  à  huile;  fabrique  devis  en  boiSi 
et  triturage  de  bois  de  teinture. —i^op.  3,200  hab, 

Ck)NciLE  DE  Bbionme,  en  lOôO»  rbérétique  Béreoger  y  fut  con- 
damné. 

On  va  d'Alençan  à  Jiouen  par  £vreux,  mais  la  route  est  plot 
longue. 


ROUTE  153. 
jyAUnçon  à  Twrs ,  13  myr.  2  kU. 


La  Hutle  y  i  m.  4  k. 

Beeumont-sar-SarUie 

(v.  route  229)»  1  1 

La  Bazoge,  i  5 

Le  Mans  (    roale  335 },  i  i 


ËcomiDoy  (v.  route  22ô),  2  i 
Cbâteatt-du-Loir  («• 

roule  182)»              2  0 

La  Roue ,                   2  o 

Toca8(v.  route 223),    2  o 


ROUTE  154. 
lyAUnçm  au  Mans  (2  routes). 

!»•  ROUTE ,  PAR  Beaumont  sur-Sarthe,  5  myr.  1  kil.  (v.  route 

d'Alençon  à  Tours ,  ci-contre. 

2*  route  par  Saint-Côme,  7  myr.  6  kil. 

Mamers  («•  V0Qte2Sl)«  2  m.  5  k.  i  Saviené  »  l  s 

Saint-Côme,  t     i     |  Le  MARS  («.route  335),  t  3 

Bonnétabie,  i     2  | 


ROUTE  155. 
lyAlenfon  aux  Eaux  de  Bagnolt$^  4  myr.  7  kil. 


Saini-DeDis  ,  i  m.  i  k. 

Pres-«B-Pail  (v.  loule 
m),  1  3 


Couterne ,  l  S 

Baorolbs»  o  s 


Les  eaux  de  Bagnoles  (Orne)  commencent  à  être  fréquentées 
dans  la  belle  saison  ;  elles  sont  situées  an  fond  d'un  vallon  solitaire 
et  irittoresque  »  près  d'un  lac  environné  de  promenades  ebarmantes. 
La  saison  aes  eaux  eonunenee  vers  la  mi-mai  et  se  prolonge  Jus* 
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qu*à  ia  lin  de  septombrc.  Ces  sources  sont  abondantes,  très-lim- 
pides, tout  ^  la  loiB  toniques  et  purgatives  et  excitent  l'appétit. 
Elles  sont  minérales  et  thcrniales;  leur  chaleur  vnrie  de  20'»  à  30* 
Réaamur;  elles  sont  léiièrement  salines,  sulfureuses  et  ferrugi- 
neuses. On  les  emploie  en  Lains ,  en  douches  et  en  boisson  depuià 
1  litre  jusqu'à  8.  On  reGommande  g«b  enuc  dant  tamaladlet  cu- 
tanées rebelles  ou  invétérées,  les  rhumatismes  chroniques»  les  ea* 
tarrhes  pulmonaires ,  les  affections  goutteuses  qui  se  fixent  sur 
Testomac ,  pour  tontes  les  maladies  de  la  peau,  etc.  Les  environs  de 
Bagnoles  sont  remplis  d'antiquités  et  de  ruines  pittoresques.  Les 
promenades  sont  belles  et  agréables,  et  les  étrangers  sont  certains 
de  trouver  dans  cette  romantique  localité  des  logements  appropriés 

tous  leurs  besoins. 

11  n'y  a  pas  de  reluis  à  Bagaoles. 


ROUTE  166. 
D'Alençon  ,4  Blois  9  lâ  myr.  3  kil. 


Mamers(v.  route  230»  2  ro.  5  k, 
Saittt-Côme,  1  1 

La  Ferté-Bemard  («• 

route  235),  2  0 

Vibraye  »  1  s 


8aint-CaIai$i  l  7 

Epuisay,  i  5 

Vendôme  (9,  foni9!i94)|  |  f 

Breuil,  1  6 

Blois(d.  route  223),     1  a 


SAINT-CALAIS  (Sarthe).—iïdre/s; d'Angleterre;  deFranceidu 
Commerce.  —  Petite  ville  hm  VAnille;  sous-préfecture,  tribunal 
de  première  instance,  collège  conmaunal.  —  Curiosités:  réglisa 
paroissiale,  bel  édifice  d'architecture  gothique;  la  grande  plare, 
deux  jolies  promenades,  le  palais  de  Justice ,  construction  récente. 
—  Commerce:  bois,  blé,  vin,  bestiaux  et  volailles;  fabriques  de 
draps ,  Ûlaturns  de  laine.  F'oit,  pub,  tous  les  jours  pour  Tourê^ 
yendôme^  Blois  et  le  Mans.-^Pop.  3,900  hab. 
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ROUTfi  167. 
D£  PARIS  A  BR£ST  (  4  routes). 

ftooTE,  m  Au»Ç0N  ET  RiHiMEBi  60  myt» 


De  Paris  à  Alençon  (v. 

roate  148  ) ,  19  m.  S  k. 
Saint-Denis  (Om)  y      t  I 

"*re2-en-Pail  «  13 

libay ,  4  8 

Tayenne,  i  9 

Marligné,  I  3 

Laval ,  1  V 

La  Gravelle ,  ai 

Vitré  I  6 

diâtetobourg ,  i  5 

Noyai ,  0  9 

Rennea  9  1  2 

Pacé,  1  0 


Bedée ,  1  S 

La  Bar«U« ,  1  4 

Broons ,  |  8 

Lagouèdre ,  18 

tainbalie,  î  i 

Saint-Brieac ,  %  ù 

ChAlelaudren ,  1  t 

Giiingamp ,  1  4 

Bolle-lsle-ea-Ievre ,     1  9 

Ponlhou ,  1  9 

Morlaix ,  1  $ 

Landiviziau ,  2  1 

Landerneau .  17 

Brest  ,  9  1 


PREZ<EN-PAIL  (Mayenne)  I  petite  Ville  eti  VQn  Mi  d'en^Uent 
pldre.  —  Pop,  3,i00  hab. 

MAYENNE  (Mayenne),  M eduana.— Hôtels  :  de  la  nellc-Etoile; 
du  l*etit-Pavillon  ;  de  l'Europe.  — Cette  ville  est  située  sur  la 
Mayenne ,  (\\x\  lii  divise  en  deux  parties  inégales  ;  sous-préfecturo, 
tribunal  de  première  instance,  chambre  de  nianufaclures ,  col- 
lège comniunaL  L'aspect  en  est  assez  riant ,  bien  que  les  rues 
soient  escarpées  et  mal  percées  ;  mais  elles  sont  d'une  extrême  pro- 
preté*— Curiosités:  une  vaste  place  décorée  d'une  beUe  fontaine 
et  de  la  façade  de  VMôtsl  de  vtUe,  Le  vieux  château  des  anciens 
seîgnearS)  qui  a  appartenu  au  cardinal  Mazartn;  il  domine  le 
pont  d'une  manière  pittoresque.  Une  belle  promenade  plantée 
d'arbres.  L'église  paroissiale ^  petite,  mais  dont  la  nef  est  assez 
jolie,  et  VéiiUsc  Saint'Martin.  La  statue  érii^ée  à  Tancicu  et  vé- 
nérable arche\èiiue  de  Bordeaux  sur  ia  place  supérieure  j  l'inau- 
gu ration  se  fit  le  8  août  I8i4.  —  Commerce:  belles  toiles  de  lin, 
cbauvre  et  coton,  lils  niouchoirsî  fabriiiues  qui  occupent  plus  de 
8,000  oijvriers,  tant  tluua  la  ville  que  dans  la  banlieue.  Prèi  de  lix 
viUc  sont  des  forges  qui  donnont  annuellement  700  à  800  milliers 
de  fer.  ^ot/.  pub.  \ov»  les  Jours  pour  Paris^  iiwn««»£m/;  plu- 
sieurs fois  la  semaine  pour  It^ai^  £mie%  Fougères.  —  Pop. 

9,800  hab, 

MAHTIGNÉ  (Nayenn^i  village  avec  des  eaux  minérales  ferrugi- 
neuses. Auberge  au  relais.  —  Pop.  2,200  hab. 
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LAVAL  (Mayenne),  rallis  Gaidonis.  —  Hôtels:  du  Louvre; 
la  Téle-Noire;  le  Cœur-Royal;  de  France,  rue  Joinville^  table 
d'hôte  à  10  heures  et  à  5  heures.  —  C'est  le  chef-lieu ,  du  départe- 
ment de  la  Mayenne,  sur  la  rivière  de  ce  nom,  tribunal,  col- 
lège, etc.  Les  rues  de  cette  ville  sont  en  général  étroites  et  tor- 

•  tneuses;  elle  a  conservé  ses  antiques  murailles  fortifiées*  «— 
Curiosités  :  le  vieux  Ckâteau^  ancienne  demeure  des  ducs  de  La- 
val  et  de  la  Trémouilie  :  Il  sert  maintenant  de  prison  ;  le  Palais 
de  justice,  Tégllse  de  la  Trinité,  d'architecture  ogivale;  celles 
des  Cordeliers  et  de  Saint- F'énérand;  la  Halle  aux  toiles^  vaste 
édifice  ;  V hôtel  de  la  préfecture:  la  bibliothèque  ,  riche  de  25,000 
vol.;  Muséum  d'antiquités,  Cabinet  d'histoire  naturelle  ;  salle 
de  spectacle;  le  pont  neuf,  les  hôpitaux;  la  vue  dont  on  jouit  du 
pont ,  station  que  nous  recommandons  aux  peintres  ;  l'église  d'-^- 
venières.  —  Commerce  considérable  en  flls  de  hn,  toiles  renom- 
mées ,  linge  de  table ,  blanchisseries  vastes  et  belles.  11  se  tient  ù 
Laval,  tous  les  samedis,  un  marché  aux  toiles  où  il  se  fait  sou- 
vent pour  plus  de  600^000  fr.  d'affaires.  C'est  la  patrie  d*Am- 
brolse  Paréy  dont  on  y  voit  la  statue  «n  bronze.  —  FM*  pub'» 
tous  les  Jours  pour  Rennes^  Angers,  Mayenne, — Pùp*  18,000  h. 

VITRE Ulle-et-Vilaine),  Fitreium.  —  Hôtel:  la  Poste.— Celte 
ville,  assez  mal  bâtie,  est  située  sur  la  rive  droite  de  la  Vilaine. 
Elle  a  conservé  ses  anciennes  fortifications  et  son  château  flanqué 
de  grosses  tours.  On  ne  pénètre  dans  Vitré  que  par  une  porte  go- 
thique qui  ressemble  au  guichet  d'une  prison.  Sous  préfecture,  col- 
lège, tribunal  de  première  instance ,  société  d'agriculture.  —  (7u- 
riosilés  :  l'ancien  couvent  des  Bénédictins,  qui  sert  aujourd'hui 
de  sous-préfecture.  On  jouit  en  cet  endroit  de  la  plus  riante  per- 
spective. Les  Promenades ,  l'église  Dlotre-Dame^  gothique  Dien 
conservé  ;  sa  chaire  en  pierre,  k  l'extérieur,  la  terre  des  Hoehers^ 

.  séjour  de  madame  de  Sevigné ,  à  2  kiL  S.  :  c'est  un  pèlerinage  que 
nous  recommandons;  on  y  conserve  le  portrait  de  cette  femme  cé- 
lèbre «p^nt  par  Mii^nard.  Près  de  cet  endroit  coule  une  fontaine 
d'eau  minérale  qui  jouit  d'une  grande  réputation. —  Commerce  : 
toiles^  bonneteries,  tanneries.  On  prend  dans  les  environs  une 
quantité  prodigieuse  de  mouches  cantharides,  que  les  apothicaires 
emploient  dans  diverses  préparations  médicinales.  Vitre  est  la  pa- 
trie de  Savarv,  auteur  des  Lettres  sur  V Egypte. — Pop,  8,650  hab, 
CHATEAUBOURG  (llle-et-Yilaine),  bourg  sur  une  éminence, 
dans  un  pa>8  couvert  et  abondant  en  bons  pâturages ,  à  14  kil.  de . 
Vitré.  Il  possède  une  carrière  d'ardoises  que  l'on  exploite  à  ciel  ou- 
vert et  qui  a  plus  de  40  mètres  de  profondeur.  Cette  excavation, 
qui  ressemble  à  un  abîme,  cause  une  sensation  pleine  d'intérêt  pour 
les  voyageurs. 
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NOYAL  (Ille-et-Vilaine),  bourg  à  12  kiL  de  Rennes ,  avec  numii- 
factures  de  toiles  et  de  toiles  à  voiles.  —  Pop.  3,300  hab, 

RENNES  (Ille-et-Vilaine).  —  Hôtels:  du  Bout-du-monde ;  de 
l'Europe,  près  de  la  Posle;  de  France,  rue  de  la  Monnaie  ;  de  la 
Corne-de-Cerf ,  rue  Louis-Philippe;  du  Commerce,  rue  de  Bor- 
deaux. Cafés  :  du  Cirque,  de  la  Comédie,  de  la  Place. — Ancienne 
capitale  des  Rhedones\  appelée  Condatc,  chef-lieu  d'une  préfec- 
ture ,  cour  royale,  tribunaux,  de  première  instance,  de  commerce; 
écoles  de  droit  et  de  médecine. 

Placée  aa  conflaent  de  Tille  et  de  la  Vilaine ,  elle  communique 
avec  Redon  et  Nantes  par  la  Vilaine  qui  est  canalisée,  et  avec  St« 
Malo  par  le  canal  d'Ille-et-Rance.  La  Vilaine  la  divise  en  deux  par- 
ties: la  ville  basse  et  la  ville  hante,  reconstruite  à  neuf  après  rin- 
cendie  de  1120;  cette  dernière  a  des  rues  larges  et  bordées  de 
magnifiques  bâtiments.  Évéché,  acadômie,  collège  royal,  école  de 
peinture,  de  sculpture  et  de  dessin  ;  musée,  société  d'agriculture, 
direction  d'artillerie,  (luarlier  général  de  la  division  militaire  ; 
jardin  des  plantes,  salle  de  spectacle  et  beaux  bains  publics. — Cu- 
riosités  :  le  Palais  abbatial;  Véglise  Saint- Pierre^  cathédrale 
réparée  nouvellement ,  est  d'une  haute  antiquité;  son  portaiU  sup- 
monté  de  deux  tours  régulières,  est  décoré  de  cinq  rangs  de  co- 
lonnes de  différents  ordres.  Le  grand  vitrail  en  verres  de  couleur, 
qui  remplace  dans  cette  cathédrale  l'ancien  vitrail  en  verre  blanc, 
a  été  posé  le  20'novembre  1842.  V Hôtel  de  ville  y  d'un  style  pur 
et  gracieux;  l'élégante  Tour  de  l'horloge  y  la  place  Royale  ^  la 
flaee  d'Armes,  le  Palais  de  justice  ei  ses  arabesques,  VJirsenalf 
VFcole  d'artillerie^  Véglise  Saint-Sauveur ,  les  promenades  du 
Thabor  et  du  Mail;  la  porte  Mordelaise^  sur  laquelle  se  trouve 
une  inscription  romaine  en  l'honneur  de  l'empereur  Gordien;  la 
Bibliothèque  assez  riche,  composée  de  plus  de  30,000  volumes, 
et  placée  dans  le  bâtiment  de  l'ancien  Présidial,  place  d'Armes  ; 
\t  Musée  y  dans  lequel  on  remarque  plusieurs  Van-Dycit,  des 
Guerchln,  des  Paul  Véronèse,  des  Gérard  délia  Notte,  des  Jordaens, 
des  Guide,  des  Lebrun,  un  Rubens;  les  Noces  de  Cana,  par  Jean 
Cousin  ;  un  Jugement  de  Salomon,  par  lé  roi  Réné  d'Anjou  :  ce 
dernier  mal  conservé.  Le  Théâtre^  bel  édifice  moderne,  situé  sur 
une  des  jolies  places  de  celte  ville. — Commerce  :  grains,  fils,  toiles 
à  voiles,  excellent  beurre  qui  se  fait  à  PrévcUaye^  à  4  KïU  de 
Rennes. 

Messageries^  rue  et  hôtel  de  la  Monnaie;  Laffîtte,  hôtel  du  Com- 
merce, rue  de  Bordeaux.  Diligences  pour  Nantes ,  Lorient  par 

1  A  Croêio,  quem  cum  legione  unà  ad  Rhedonei  mi^erat,  certior  faclUi  ett 
omneê  eas  oivtlatu  in  ditionem  poputi  romani  mm  rêéuctoê,  0#mr. 
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f^MHtff/pour  Br$it  "pèr  JHnaniSi-Briëwt  et  Morîaix;  pour 
Redon ^  Ôaen^  y4vranchcs^  le  HùvrSt  KoUen^  Honfleur,  St-Lâ^ 
Dinan ,  St-Malo. — Tous  les  deux  jours  Yoiture  de  Lorient  pour 
Nantes,  pour  Brest,  lîorlincs  du  commerce,  nip  de  Bordoanx,  Voi- 
ture de  f^iiré,  rue  de  Bordeaux; pour  Fùugéreê,  rue  (i'Anlraia  j  pour 
Bedon ,  porfo  bordelaise. 

Rennes  communique  avec  St-Maln  par  le  canal  d'Ille-et-Rance» 

De  Laval  à  Brest,  tous  les  jours ,  la  Malle-poste ,  en  18  heures. 
Rennes  est  la  patrie  d'Alexandre  Duval,  auteur  dramatique;  de 
Olnguenéf  de  Kcratry,  de  la  Ghalotais ,  de  Lanjuinals,  de  Ste-Foix, 
d'BllevIou,  etc.  —  Pop.  39i300  hob. 

BROONS  (Cdtefl-du-nord)  est  an  grosboui^  de  2,000  hab.*-ai« 
riosités  :  dans  les  environs ,  remplacement  du  chfttean  où  naqnit 
DuguescliD)  en  1311  ;  le  département  a  fait  ériger  sur  ses  ruines 
un  monument  à  la  mémoire  de  ce  grand  homme. 

LAMBAiiLE  (C(Mr5:-dn-Nord).-//dfe?:  du  Croissant —Ancienne 
capitale  des  Ambiliates  ,  ville  entourée  de  murailles  ,  et  divisée 
en  haute  et  basse.  Bien,  dans  l'une  ni  dans  l'autre  ,  de  bien  re- 
marquable. Mais  a  ses  maisons  blanches,  ses  jardins ,  le  joli  clo- 
cher de  *yairï  f-/errn ,  les  belles  prairies,  les  vergers  qui  sont  aux 
alentours,  forment  un  paysage  délicieux,  au-dessus  duquel  s'é- 
lève YéglUe  d9  Notre-Dame  ^  bel  édifiée,  avee  sa  tour  carrée  | 
la  prom^MtdB  du  Châtëau  avec  ses  grands  arbres  «  la  montagne 
des  Fïgneê  avec  sa  chapelle  blanche.  »  Tel  est  Tensemble  du  pa- 
norama dont  on  jouit  du  plateau  de  la  colline  sur  laquelle  était 
le  château.— Commefee;  miel,  grains,  éioffeSi  parchemin  estimé» 
—  Pop.  4,:^00  hab. 

SAINT-BRI EUC  fCôtes-du-Nord) ,  Briocœ.  ^Hôtels  :  la  Croix- 
Blanche  :  diner  avec  une  bouteille  de  vin,  le  lit,  le  thé  à  déjeu- 
ner, 4  fr.  60  c.  ;  des  Côtcs-du-Nord  ;  de  l'Univers;  de  la  Croix- 
Rouge.  —  Chef-lieu  de  préfecture,  avec  tribunaux  de  première 
instance  et  de  commerce,  collège,  école  royale  de  navigation,  salle 
desneetaele,  bains  publics.  Cette  ville  est  avantageusement  située 
sur  la  rivière  de  Gouet ,  à  Tembouchure  de  laquelle  elle  a  un  bon 
port ,  an  village  de  Légué  ^  à  peu  de  distance  de  ia  mer.  If  y  re- 
monte des  vaisseaux  de  400  à  600  tonneaux.  —  Curiosités:  de 
belles  fontaines  publiques ,  une  Jolie  promenade  plantée  de  tiU 
leuls,  terminée  par  une  terrasse  d'où  Ton  jouit  d'une  vue  magni- 
fique ;  la  c athédrale,  Imlic  sur  un  ancien  temple  des  druide?,  et 
dont  la  construrtion  remonte  au  xni*'  siècle;  ViUjUse  Saint-Mi- 
chel^ dont  rexlcrieur  n*a  rien  qui  annonce  un  temple  chrétien,  l'in- 
lérieur  est  d'un  assez  bel  effet;  V Hôtel  de  ville,  bâtiineiit  antique  ; 
la  etaitêe  de  Duguesclin^  élevée  sur  la  place  qui  porte  sou  nom  ; 
1  ancien  eouva»!  dee  eordeiiers  et  tes  vastes  jardins;  la  BMiO'' 


Digitized  by  Google 


ROUTE  457.  —  DE  1>A1US  A  BREST.  —  MOALAIK.  203 

thèque,  de  24,000  volumes  ;  A/ usées  d  hUMre  naturelle  eiû'ar' 
chcologie,  collection  minéralogique  ;  le  pont  de  Gouet ,  en  gra- 
nit ;  les  ruines  de  la  célèbre  tour  de  Cesson^  qui  est  entourée 
d'un  double  fossé  creusé  dans  le  roc;  dans  Tarrondissemcnt ,  une 
source  d'eau  minérale  ferrugineuse,  une  voie  romaine. —  Corn-- 
merce  :  blé,  cidre  ,  beurre,  moutarde  celtique  de  Le  Maoût ,  miel 
renomme,  bestiaux,  papeteries,  filatures,  f^oît.  pub,  tous  les  jours 
pour  Brest  f  Aennei  ^  S$^mtù  tt  iHnan.  —  Pop*  13«S00  haà, 

CHATBLAUDRBN  (Cètesnlo-Nord),  boura  syr  le  Leff.  Il  «H 
Ihmi  Mti  et  possède  une  jolie  halle  entourée  de  maltODS  agréa* 
ble8#  Sur  les  ruines  de  l'aoelea  château  <  n  n  établi  une  prome- 
nede  dont  la  situation ,  entre  la  ville  qu'elle  domine  et  l'étang 
qoi  en  bat  les  murs,  est  flrs  pins  îjracieuses.  La  vue  de  cet  endroit 
eôt  fort  belle. —  Commerce:  grains,  bestiaux.  —  Pop.  1,400  /mh. 

OUINGAMP  (Côles-du-Nord).  —  Hôtels:  du  Soleil-d'Or;  des 
Voyageurs }  de  Bretagne. — Jolie  villesur  le  Trieux,  aulrcfoii^  entou- 
rés de  murailles  dont  une  partie  existe  encore.  Sous-prcleclure, 
oollé^,  tribunal  de  première  instance,  société  d'agriculture. —Cm- 
riosiiéê:  les  promenades  ;  V église,  ornée  d'un  eloeher  I  flèche  et 
d'ane  lnor  recouverte  d*im  dôme  ;  la  grcmâê  n<a,  la  fontmine  dê 
Pampi  au  ndiieit  de  la  plaee  evr  laqoeHe  est  une  Jolie  A«Ue«^ 
{^fnmerce:  toiles, cuirs,  chapeaux.— Po;^.  7,000  hab, 

MORLAIX  (Finistère),  Mêns  Relaœui.^ HôteU  :  de  la  Boule- 
d'Or;  d'Europe;  des  Voy{iî»eurs  ;  de  France.— Cette  ville  est  assise 
sur  les  flancs  de  deux  montagnes,  au  confluent  du  Jarleau  et  du 
,  dont  les  eaux  réunies  coulent  sous  une  belle  voûte,  sous 
rhôtel  de  ville  et  sous  la  place,  sortent  par  une  arcade ^  et,  se 
jetant  dans  la  mer,  forment  le  joli  port  de  Morlaix,  orné  dedeux 
quais  et  de  deux  rangs  de  maisons  derrière  lesquelles  s'élèvent < 
d'un  eôté,  des  collines  escarpées  et  boisées  ;  de  Vautre,  des  jar* 
dins,  des  rochers  et  un  joli  bols.  C'est  un  panorama  des  plus  ro- 
omnliqiies.  8e«6-f»réféelnre,  tribunaf»  de  preniiète  instance  et  de 
commerce 9  chambre  de  manufactures,  tlieàtre,  bourse  de  com^ 
merce.  —  Curiosités:  Véglise  Noêre^Dams  d$$  Mers,  Véglise 
Siê'Mélanie ^  édiûce  du  xv<^  siècle,  pesant  et  de  mauvais  goût  ;  la 
MmMfaeture  des  tabacs^  vaste  édifice,  sur  le  quai  ouest,  qui  oc- 
cupe CQviron400  ouvriers  ;  V  Hôpital,  V  Hôtel  de  ville  ri^commeni 
construit;  le  eloeher  de  St-Matldeu^  Véglise  St-Marlin,  les  pro^ 
menadeâ^  les  quais  Français,  \a  fontaine  gothique  des  Carmé^ 
litee^  la  fontaine  des  Anglais^  les  rues  des  Nobles  el  du  Pavé, 
dans  lesquelles  on  pourra  voir  le  type  de  l'ancienne  architecture 
bretonne.  Morlaljiest  la  patrie  du  général  ttqreaui  DiUûeMes, 
looa  les  Jenrsagur  Parts  et  Bresti  SNMklef  Mmes  el  Lorienfi 
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MAT16ATI0N  A  TAPEUR* 

De  Morlaix  au  Havre,  trajet  direct,  70  lieues  en  20  heures,  tous 
les  mercredis.  Prix  :  1"  chambre,  30  fr.  ;  2*  chambre,  20  fr. 

Les  enviions  de  Morlaix  sont  riches  eu  monuments  celtiques  ;  le 
savant  M.  de  la  Pilaye,  dans  une  excursion  quMlflt  en  1843  à  la 
Pêuilléef  découvrit  un  dolmên  fort  curieux,  situé  près  de  la  petite 
église  de  Brêtimlis^  et  deux  menhirs  érigés  sur  la  batte  du  iiftfne- 
jfuen.  Ces  deux  menhirs  sont  d'un  haut  intérêt  pour  Tarcliéologue. 

SiyPoii-DE-LÉON  (Finistère),  à  2  myr.  de  Morlaix ,  ville  maritime, 
agréablement  située  sur  la  croupe  d'une  colline.  Elle  est  propre  et 
bien  pavée  ;  plusieurs  maisons  sont  remarquables  par  leur  archi- 
tecture golliique.  —  Curiosités  :  Vancienne  Cathédrale  j  dont  le 
portail  est  surmonté  de  deux  clochers  qui  manquent  de  légèreté. 
Cette  église  n'a  de  remarquable  qu'une  grande  rosace  d'un  travail 
délicat ,  et  les  boiseries  du  chœur  et  des  stalles.  On  voit  dans  Tin- 
térieur  un  sarcophage  massif,  décoré  d'ornements  d'un  style  bar* 
bare«  qui  pusse  pour  être  le  tombeau  du  roi  ConanMérldec.  VéglUé 
de  ilTreisAer >st fort  belle;  son  entrée  principale,  d'une  forme 
admirable,  est  enrichie  d'ornements  très-délicats.  Le  clocher  est 
le  plus  bel  ouvrage  en  ce  genre  qu'on  connaisse  en  France  ;  il  est 
surmonté  d'une  flèche  travaillée  à  jour  et  flanquée  de  quatre  clo- 
chetons d'une  légèreté  charmante.  Sa  hauteur  est  de  123  mètres. 
—  Commerce:  lin,  chanvre,  cire,  miel,  chevaux,  bcustlaux,^ 
Pop.  6,500  hah. 

LANDIViZlAU  (Finistère).— Jïd/eï:  du, Chapeau-Rouge.— Jolie 
petite  ville  sur  YElorn^  —  Curiosités:  V Église  paroissiale,  sur- 
montée d'un  clocher  à  flèche  d'une  architecture  élégante  et  hardie, 
et  ornée  d'un  beau  portail  où  se  trouvent  les  statues  des  douze 
apôtres;  la  halle  neuve.  —  Commères  ;  cuhrs,  grains,  toiles* — 
Pop.  3,500  hah. 

A  8  kil.  N.  de  Landiviziau  «  sur  la  route  de  St-Pol ,  est  le  vil- 
lage de 

Lambader:  visitez  son  église;  elle  était  surmontée  d'une  tour 
élégante  et  d'un  beau  clocher  qu'on  vient  de  démolir.  Cet  édifice 
appartenait  dans  l'origineà  unecommanderiede  templiers,  dont  on 
voit  les  ruines  proche  de  la  tour.  Dans  l'intérieur  on  admire  la  boi- 
serie gothique,  découpée  à  jour,  qui  sépare  la  nef  du  chœur  ;  on 
est  frappé  de  l'élégance,  de  la  légèreté  et  de  la  multitude  des  dé- 
tails. Les  vitraux  sont  postérieurs  à  la  construction  de  ce  monu- 
ment, et  bien  conserves. 

LAHOERNEAU  (Finistère).— iETdlelr  du  Coq-Gaulcds  ;  de  l'Uni- 
vers ;  des  Voyageurs.— Petite  ville  sur  VEU)m;  son  aspect  est  très- 
agréable.  —  Cwrio9iUit  VUiM  de  ki  maiirU^  VUo^k^  de  la 
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marine  t  V Hospice  de  la  ville,  V ancienne  maison  sur  le  pont  ; 
la  fontaine  de  Plaudiry,  en  forme  d'obélisque,  est  ornée  d'une 
cuvette  demi-cirealaire  d'an  travail  curieux;  les  quais,  une  jolie 

Sfomenade  plantée  d'arbres.  —  Commerce  •*  tanneries ,  fabriques 
e  savon ,  soude ,  vins,  eaax-de-vie«  fruits  du  Midi ,  firomages  de 
Hollande.  —  roit.  pub.  tous  les  Jours  pour  JVantês^  itetines  et 

Brest.  —  Pop.  5,000  hab. 

BREST  (Finistère).  —  hôtels:  de  la  Téte-d'Argent ;  du  Grand- 
Monarque;  de  France;  de  Provence,  le  plus  renomme. — Grande 
et  forte  ville  que  les  uns  croient  le  Gesocribates ,  les  autres  le 
Brivates  Portas  des  anciens,  sans  que  néanmoins  aucune  de  ces 
opinions  soit  fondée;  située  sur  le  penchant  de  deux  collines,  sur 
les  deux  rives  et  à  Tembouchure  de  la  petite  rivière  de  la  Penfeld, 
Chef-lieu  de  la  préfecture  du  2*  arrondissement  maritime  ;  arse- 
nal et  chantiers  de  construction;  commissariat  de  la  marine;  trl- 
buna  Imaritime;  direction  d'artillerie  de  marine,  des  mouvements 
du  port ,  des  constructions  navales ,  des  travaux  hydrauliques.  — 
Sous -préfecture  civile.  —  Chef-lieu  de  la  subdivision  militaire  du 
Finistère,  sous-intendance  militaire;  direction  d'nrtitleiie  et  do 
génie. — Tribunal  de  première  instance,  tribunal  de  commerce.— 
Recette  générale  du  département  ;  deux  arrondissements  de  percep- 
tion des  contributions  ;  conservation  et  inspection  de  Tenregistre- 
ment ,  des  douanes  et  des  hypothèques;  direction  des  impositions 
indirectes;  direction,  inspection  et  principauté  des  douanes,  di- 
rection des  postes  ;  direction  télégraphiaue.  —  Collège  communal 
sous  le  nom  de  Coilige  Joinville  •  ou  l'on  prépare  aux  écoles 
spéciales,  notamment  à  V£eoîe  navaU,  —  Bibliothèque  commu- 
nie de  6,000  volumes,— Observatoire  de  la  marine.— Salle  de  spec- 
tacle. —  Société  d'émulation  publiant  chaque  année  un  annuaire 
départemental  et  faisant  des  cours  gratuits  à  plus  de  600  adultes. 
—  École  d'hydrographie.  —  Société  d'agriculture.  —  Curiosités  : 
le  Port  militaire,  le  premier  de  France  ,  et  le  plus  beau  de  l'Eu- 
rope ;  il  est  défendu  par  des  batteries  formidables,  la  batterie 
royale^  la  batterie  couverte,  etc.,  et  par  une  citadelle  dite  le  Châ- 
teau^ construite  sur  un  rocher  escarpé;  la  Hade ,  de  9  lieues  de 
circuit,  pouvant  contenir  600  vaisseaux  de  guerre  en  sûreté;  mor 
ckine  à  mâter^  chef-d'œuvre  du  genre;  les  bassins  de  constrttc^ 
Han  et  de  radoub  $  la  Cùyenne^  ou  caserne  des  marins ,  pouvant 
en  contenir  4,000;  les  grandes  forges  et  usines  de  la  marine;  la 
Salle  dêâ  modèles;  la  ^alle  Armes ;Vueine de  la  Villeneuve 
au  fond  du  port  ;  la  scierie  mécanique;  les  caves  de  la  mnrine;  le 
parc  aux  vivres;  les  corderies  haute  et  basse  ;  le  magasin  gé- 
néral ;  la  bibliothèque  du  port  renfermant  environ  J  5,000  vo- 
lumes de  sciences  t  TAdpilai  CUrmonirTmnerre ,  ou  hôpital 
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principal  de  la  marine  ,  niaijniflquc  établissement  auquel  nul 
autre  ne  peut  être  comparé  en  France;  école  de  médecine^  avec 
bihliolhèiiue  spéciale  de  8,000  volumes,  jardin  botiinlquc  et  cabi- 
net d'histoire  naturelle.  Le  5affn«*,  contenant  3,030  fort:ats  ;  la 
»/a?e  d'armes  et  les  casernes  des  quartiers  de  la  tuïirlne;  la  bellfi 
promenade  dii  tours  â:AJot  d'an  demi-^ktlomdtie  de  IdHi^tieuN 
ayant  vue  aor  la  rade;  le  champ  de  baîniiiiBy  Ih  plûèt  âè  îû  LU 
derflieto.  —  CàfnmeM:\\n%,  eatix-^e-vle,  biét^,  tollea  à  tdilest 
corderics.— Crtf^t  Parisien,  Prospét,  Lap'anrhc—  Foiiiktes  pu- 
bliques. Malle-poste  tous  les  Jours  pour  Paris  et  A'anf m.— Dili- 
gences toQB  les  jours  pour  Paris  ^  /tennei,  ShMalo^  Lorient^ 
/Vantes, 

Excursions  :  A  Ifi  kilomètres  de  Brest,  à  i  de  Saint-Renan  ,  se 
trouve  \e  Menhir  de  Plouarzel  ^  superbe  aiguille  de  granit  brut 
de  forme  presque  quadrangulaire  ,  haute  d'environ  11  ftiètrcs  et 
plantée  au  bord  d'une  lande,  sur  le  point  le  plus  élevé  du  Bas- 
Léon, 

Au  GoNQtJET,  Situé  à  10  kilomètres  plus  loiil ,  t»ti  toit  lés  rtflods 
éeVabbttyedeSaifit'MaUhieUi  du  xiii*stèéle»  éi,  sur  cei  ruines^ 
un  Pharê^  à  feu  tournant,  dont  les  dcîllbses  se  succèdent  de 
demi-minute  et!  deml-miaote,  et  dont  la  portée  i*étend  JuM}a'A  IB 

milles  ou  o  lieues. 

Le  voyageur  pourra  prendre  les  voitures  qiil  pàHent  tous  t<is 
jours  de  Brest  pour  aller  à 

Lesneven  (Finistère),  à  2  myriamètres  N.-O.  de  Brest,  petite 
ville  aussi  sombre  que  la  campagne  en  eât  riante.  On  y  rernalqutî 
un  bel  hospice  qui  peut  contenir  100  malades.— Pop.  2^200  hab. 
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Petite  ville  qu'on  aperçoit  de  loin  sur  une  cime  escarpée  au  pied  de 
laquelle  coule  la  petitft  rivière  de  Farennes,  Sous-prdfecture, 
tribunal  de  première  inslanop. ,  collège  communal  ;  rinlcrieur  est 
triste,  les  maisons  mal  bâties  et  les  rues  tortueuses  —Cun'o- 
$ités  :  le  rocher  fendu ,  le  tombeau  de  Guillaume  de  Belesme;  une 
ancienne  prison,  bâtie,  dit-on,  par  les  Anglais,  et  Véglise  J\otre~ 
Oame^  un  ù$&  plus  i^pcieos  édifices  da  département  »  mais  qui 
malheurepseiifient  toipbe  en  ruiae8«— Comm^rc^  ;  toiles,  fabriques 
de  captifs,  chapeaux  I  feutrei  tanneries,  etc.  yoit.  pu§^  tous  las 
ifiW  poiir  ^($nçmh    Pop.  2»700  hab^ 


HOUTJB  169. 
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Lamballe  Cv- route  157)1 1  1 
De  La  m  balle  à  Ba^sT 
{ibid.),  16  3 


DOL  (Ille-et-Vilalne).  —  Hôtels  ;  de  la  Grande-Maison ,  bien 
tenu,  prix  modérés  ;  Notre-Dame,  —  Ville  ancienne,  à  6  kil.  de 
la  mer,  malsaine  à  cause  des  marais  formés  par  l'envahissement 
des  ediUX»—Curio»Uii:  la  Cathédrale ,  remarquable  par  sa  har- 
diesse et  sa  légèreté  :  les  loura  de  oel  édifiée  sont  très-hautes.  Les 
d^met  destinées  à  défendre  la  ville,  et  qui  s'étendent  de  l'O.  à  TE*} 
éeJoUe»  promênadêi  établies  sur  les  renoparts;  à  2  kii«,  au 
Champ' Dolent ,  une  pierre  druidique.  —  Pop,  4,200  hab. 

DlNAN  (  CôlPS-du-Nord }  ,  Dinanum.-' Hôtels  :  du  Com- 
merce ;  de  la  Poste,  tous  les  deux  sur  la  place  Duguesclin.  — 
Petite  ville  avec  sous-préfecture,  tribunal  de  première  instance, 
sur  un  mont  escarpé  ,  prèl  de  la  rive  gauche  de  la  Rance.  Dinan 
possède  un  collège,  une  société  friigticulturc;  elle  est  ceinte  de 
remparts  d'une  hauteur  et  d'une  largeur  extraordinaires.  Des  bou- 
levards bien  plantés  entourent  §efi  apUqtîe^  murailles,  —  Curio- 
sités: ses  detix  églises  gothiques.  Gélle  de  Sainî-Saut^eur  renferme 
des  bas-reliefs  qui  représentent  les  amours  de  Psyebéi  elle  pos«> 
sède  le  cœur  du  eopnétable  Pnguesclin  ;  on  remarque  son  clocher 
aux  fonqe^  pares  et  élégantes  .et  de  légères  galeries  à  balustrades 
découpées  comme  de  la  dentelle.  L'église  Sainf-Mo^la  préfientQ 
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à  l'extérieur  une  grande  quantité  de  sculptures  et  d'ornements  : 
ses  vitraux  peints  sont  magnifiques.  —  Los  portes  St-Malo  et  «Vt- 
Louis  :  cette  dernière  élcvt'e  en  IfiSO.  La  porte  de  Brest ^  flnnqnoe 
de  deux  tours  recouvertes  d*un  toit  aigu;  le  château^  qui  date  do 
1300  :  on  y  montre  un  fauteuil  qui  a  appartenu  à  la  duchesse  Anne 
de  Brclagnc;  le  Tribunal ,  remarquable  par  son  péristyle  orncî  de 
deux  belles  colonnes  de  granit  d'un  seul  bloc;  la  tour  de  V hor- 
loge, qui  supporte  une  flèche  pyramidale  d'un  bel  effet;  la  Biblio- 
thèque publique^  de  3,000  volumes  ;  la  Salle  du  concert;  les  pro» 
menades  dont  elle  est  eotonrée^  le  grand  HâpitaU^  la  tour  Saini-^ 
Vincent f  le  canal  d^IUe^ei^ Vilaine,  qui  borde  la  ville;  la  place 
Dugueeelin ,  où  est  la  statue  de  ce  capitaine,  les  boulevaTos«  la 
vue  dont  on  Jouit  de  la  plate-forme  du  château.  —  Cammerees 
beurre,  lin,  miel,  suif;  fabriques  de  toiles  à  voiles,  souliers  de 
pacotille  ,  tanneries ,  poterie  de  terre  et  faïence  communes. — 
Voitures  publiques  tous  les  jours  pour  Hennés  et  Paris  ;  pour 
Brest ,  Morlaix  ^  Tréguier^  LoucUac^  Guingampf  StrMalOf 
Dol  et  Caen.^Pop.  8,200  hab .  , 

NAVIGATION  A  VAPEUR. 

Pour  le  Havre  j  par  le  steamer  de  Saint-Malo,  qui  remonte  la 
Rance  jusqu'au  pont  de  Dinan,  où  se  trouve  l'embarcadère. 

En  dehors  des  vieux  murs  de  la  ville,  maintenant  tapissés  de 
lierre,  court  une  terrasse  d'où  la  vue  est  magnifique  et  s'étend 
sur  la  profonde  vallée  de  la  Rance ^  et  de  certains  poiotâ  sur  le 
«urne  iM  et  le  Mant^Saini-âfieheL 

Les  eaux  minérales  de  DInan  sont  situées  à  1  U1«  de  la  ville, 
dans  un  site  pittoresque  ;  la  source  s*appeUe  la  CiMUnaie.  Ces  eanx 
jouissent  d'une  réputation  méritée;  elles  sont  ferrugineuses,  sa- 
lines, légèrement  gazeuses,  et  s'emploient  avec  succès  dans  les  ma- 
ladies de  la  peau ,  des  voiea  urinaires  et  des  organes  de  la  digestion. 


BOUTE  160. 
DE  PARIS  A  BREST. 

4e  RODTE»  PAa  Errèe  et  FooGÈaESy  69  m# 

De  Paris  à  llayenae  («.  Liffré ,                     1  0 

route  IST),             25  m.  4  le.  Rennes  (v.  route  157),  J  s 

Ernée ,                       2      4  De  Rennes  à  Brest  (v* 

Fougères,  2  1  roule  157),  24  8 
St-ÂQbin-dii-Gorniier,   3  0 
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ROUTE  464.  —  DE  BEëST  A  LOHIEMT.  —  LË  FAOU.  209 

ERFTÉE.  (  iMayenne).  —  Hôtels:  la  Poste;  le  GheTal-BIanc  — 
Bfttle  sur  la  rivière  d'Ernée^  cette  ville  est  assez  régulièrement 
percée  ;  elle  a  une  grande  place  et  plusieurs  Jolies  maisons  ;  ses  rues 
sont  larges.  Près  de  la  ville,  sur  le  coteau  qui  domine  la  rivière, 
on  remarque  la  façade  du  château  de  Panard,  édifiic  mcderne 
d'une  belle  conslruclion. —  Commerce  :  fabrique  de  toiles  etdç 
fil  écru  ;  c'est  un  pays  .mi  icole.  —  Pop,  5,500  hab. 

FOUGÈRES  (llle-et-Vilaine),  Filiceriœ,  —  Hôtels:  le  Cheval- 
Blanc,  la  Téte-Noire.  la  Poste  ,  Saint-Jacques,  des  Voyageurs.  — 
Jolie  petite  ville,  bien  bâtie,  bien  percée,  et  située  sur  une  belle 
colline  d'où  Ton  Jouit  d'une  vue  magnifique.  Sous -préfecture  et 
tribunal  de  première  instance. Otirioilté#  ;  quelques  rues,  la 

Sromenade  derrière  l'église  paroissiale,  d'où  l'on  Jouit  d'an  coup 
'œil  pittoresque  sur  un  vallon  frais  et  arrosé  par  le  Nanson.  Les 
tours  du  château,  bâti  par  Raoul  de  Fougères,  sont  encore  de- 
bout- —  Commerce :fi\hr](]uc?>  de  grosses  toiles,  et  surtout  de  toiles 
dites  de  Saint  Georges. — f^oit.  pub.  tous  1rs  jours  pour  Bennes^ 
Mayenne^  Laval^  Frnée,  Caen»  Bains  publics  dans  un  des  fau- 
boursp.  —  Pop.  10,000  hab. 

SAhNT-AUBlN-DL-CORMlER  (llle-et-Vilaine).— ^dfe/ :  la  Poste. 
—  Petite  ville,  ou  plutôt  gros  bourg  ,  dans  une  position  aérée.  — 
Curiosités  :  \es  ruines  du  château  de  la  reine  Anne,  bâti  en  1222. 
A  eôté  de  ces  ruines  j^ittoresques,  est  une  cliaîne  d'énormes  rochers 
du  plus  bel  effet;  l'horizon  dont  on  Jouit  de  la  ville  est  magnifique. 
Ce  tut  près  de  cette  petite  localité  que  La  Trémouille  gagna  une 
victoire  décisive,  en  1488,  sur  François  II,  duc  de  Bretagne,  etie 
duc  d'Orléans,  depuis  Louis  XIl,  qui  s'étaient  ligués  contre  la  cou** 
Tonne.—Pop*  i  ,700  hab* 


ROUTE  161. 

De  Brest  à  Lorient^  15  m»  3  kil. 

Landemeau  («.  roDie  OiHinper(f».  routeiTS),  2  S 

157),                     2ni.  Ok.  Rosporden,                2  i 

Le  Faou ,                    i      9  Quimperlô  (v.  roil|ei13),3  5 

Châleaulin  (V.  route  189),  1      9  Lorient,  '                 2  i 

LE  FAOU  (Finistère),  petite  ville  située  dans  une  contrée  riante 
et  fertile,  sur  la  rade  de  Brest,  où  elle  a  un  petit  port.  Elle  est  très- 
ancienne.  On  y  remarque  beaucoup  de  vieilles  maisons  Lâties  en 
colombages  ,  avec  des  corniches  rn  bois  chargées  de  sculptures 
grotesques,  bizarres  et  souvent  indécentes.  11  s'y  fait  un  graml 
commerce  de  bestiaux.  —  Pop,  900  hab, 

12. 


Digitized  by  Google 


LORIENT  (Morbihan).  --Hôtels:  de  France,  le  meilleur  ;  des 
Étrangers;  de  la  Croix- Verte  ;  du  Lion-d'Or.—Yilie  nouvelle,  bâ- 
tie en  I7t0,  par  la  compagnie  des  Indes»  dont  elle  fut  longlepans 
rentrepôt,  fi  l'embooehure  de  la  petite  rivière  de  Soorf.  Port  de 
f  Etat  où  sont  constanim^nl  en  construction  de  magnifiques  na- 

Îires;ctief-Iieu  d'arrondissement;  préfecture  maritime,  tribunaux 
e  première  instance  et  de  commerce*  éco!e  de  navigation,  Im 
rues  en  sont  spacieuses,  les  pinisons  bien  alignées  el  d'une  archi- 
tecture agréable  i  les  plrces  pubMques  sont  vastes  et  de  forme  ré« 
gulière.  Cependant,  malgré  celte  symétrie  et  le  nombre  de  jolis 
édifices  qui  bordent  son  port,  Lorient  n'en  est  pas  moins  une  ville 
triste. —  Curiosités  :  le  bassin  de  construction^  à  l'entrée  duquel 
sa  trouve  l'hôtel  de  la  préfecture  maritime,  avec  un  jardin  admi- 
rable, mais  non  public  -,  les  cales  de  construction  sont  nombre 
de  on  16«  La  n^nê^U  flmdnie^  les  voitês  mtUmn  pour  la 
construction  des  machines  à  Tapeur,  rarsetial«  la  casême  pour 
les  équipages  de  ligne,  les  magatîm^  laïal/e  de  ipect(icte,  de 
jolies  promenades ,  la  place  ^'Jfrrnes ,  la  tour  du  signal  des  vais- 
seaux, près  de  la  préfecture,  ayant  (;0  mètres  de  haut  et  un  télé- 
graphe au  sommet;  la  riche  bibliothè  que  a  été  incendiée  en  lSi2. 
I.es  quais,  une  belle  fontaine  dont  la  cuvette  contient  1,10^  Kir- 
riques  d'eau,  et  les  places  Royale  et  de  la  Comédie,  ctile  du 
Marché  est  df-corée  d'une  colonne  en  granit,  élevée  en  18  Î3  à  la 
mcmoire  de  l'intrépide  Bisson.  —  Commerce:  cire,  iniel,  beurre, 
sardines,  etc.  —  rçiU  pub,  pour  Ayantes  ^  pour  J^fM^.—  Pqd^ 
30,000  kaà, 

A  f  m*  C  kilt  de  liorient  est  l'ile  de  Groaix,  qui  prodait  d^excel- 
lent  froment  dit  A' Espagne, 

iyjalle-posie  déliantes  à  Brest  par  Hennebon,  Lorient  el  Qatm- 
perlé,  tous  les  jours. 

£ateauà  vapeur  de  Nantes  à  Brest,  une  fois  par  semaine. 


Camnmnicatum  de  lambuUe  4  Lori^gUj  U  myrt  7  ÏÛ. 


MOl^CONTOUR  (G6tes-dQ*Nord).— i^dfel  :  de  la  Croix-Blancbe. 


ROUTE  162. 


Moncontour. 
Ponigand , 

Load^e  , 
PoBtify, 


t  m.  5  k.  Baad ,  t  a 

t     2  HenoeboB,  S  a 

1  s  LoaipiiT(«,rwMei#i)il  0 

2  2 
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—  Petite  ville  bâtie  si}r  u(ie  hautçur,  Cçmvmcôi  ftn^ 
et  h  moulins.  —  Pop,  1  ,S00  hab^ 

LQU^ÉAC  (  Côtesrdu-Nord  ) ,  ville  commerçante.  Sous-préfec- 
ture, société  d'agriculture.  —  Curiosités  :  Véglise^  dédiée  à  saint 
Nicolas  ;  elle  est  surmontée  d'un  clocher  très  élevé.  Dans  les  en- 
virons, sur  une  éminence,  restes  d'anciennes  fortiûcations  du  temps 
de  la  Ùgue.^C6mmme:  fabrii^uiBsBe  toiles  de  Bretagne.  ^Pcp. 
6,*00  haà. 

UzKL,  à  1  m,  2  kiL  de  Loadéae»  est  le  cetftre  du  commerce 
des  toiles  de  Erategoe*  On  y  i«inAn|ue      belle  Bl0ce»  une  jolie 

promenade  et  les  ruines  pittoresques  d'un  ancien  cnàteau. 

PONTIYY  (Morbihan). -//dfe/*  :  des  Voyageurs  ;  de  la  Grande- 
Maison.  —  Petite  ville  sur  le  Blavet,  rendu  navigable  jusqu'à  Lo- 
rlent;  le  canal  de  Brest  k  Nantes  ^  passant  sur  celte  localité,  lui 
donne  une  certaine  importance  commerciale.  Celait  autrefois  le 
chef-lieu  du  duché  de  nohan.  Napoléon,  voulant  en  faire  le  centre 
militaire  de  la  Bretagne,  lui  donna  le  nom  de  JVapoléonville^ 
qu'elle  a  conservé  jusqu'ep  I8i4,  et  y  (1(  bfttir  un  très-beau  quar- 
tier de  cayalerie»  des  prlsous,  une  sous-préfecture,  un  tribunal  de 
première  instance.  La  i^>uvelle  ville  ne  se  compose  que  d'une 
belle  rue  et  etde  quelques  alignements  sur  lesquels  se  trouvent  çà 
et  là  des  maisonf^.  —  Curiosités  :  les  restes  (Je  ses  antiques  mu- 
railles, l'ancien  château  des  ducsdeRohan,  unç  jolie  promenade. 

—  Commerce  :  fabriques  de  toile»  de  Bretagne;  aux  environs  do 
Loudéac,  beaucoup  de  forges. — Pop.  G, 500  hab, 

BAUD  (Morbihan),  ville  ancienne. — Baud  est  situé,  dit-on,  près 
de  la  montagne  de  Manéguen  (Montagne-Blanche) ,  où  les 
druides,  armés  d'une  massue,  terminaient  l'existence  des  vieillards 
qui  croyaient  avoir  asses  veen«  Près  de  Baud,  dans  la  oour  du 
êbàteau  de  Quinipilîy,  est  une  statue  de  style  égyptien,  représen- 
tant une  femme  debout.  Elle  est  taillée  dans  le  granit,  à  ses  pieds 
est  un  bassin  de  la  même  matière,  de  la  contenance  de  40  bêeto- 
litres.  Son  exécution  est  lourde  et  incorrecte.  Il  y  a  toute  apparence 
que  celte  statue  est  celle  d'Isis,  et  que  les  Romains  qui  avaient 
adopté  le  culte  isiaque,  la  transportèrent  dans  la  Gaule.  Elle  était 
originairement  placée  dans  un  temple  dont  on  voit  quelques  ves- 
tiges sur  la  montagne  de  Castanpec,  près  4e  Bieusy,  à  S^Z  kïW  de 
Vannes.  —  Pop.  5,000  hab. 

Dans  les  environs  de  Batid^  sur  le  bord  du  chemin,  on  remarque 
une  petite  chapelle  très-ancienne,  érigée  auprès  d'une  fontaine.  On 
p^TRleut  au  sanctfiaire  par  une  longue  galerie  epuverte»  eouteiiue 
par  des  arceaui^  gothiques* 

HENNËBON  (Morbihan).  —  Hôtel .  le  Lion -d'Or.— Pettle  ville 
sur  le  J^tovel,  avec  un  iporL^CwriaiHéM  :  renceinte  bien  conser- 
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Tée  àela. vieilU  vilU;  Vigliitparoiuiaan^  sarmontée d'un  clocher 
gothique.!  date  du  milieu  du  xiv*  siècle;  les  eaux  minérales»  lee 
écluses.  —  Commerce:  fer,  grains,  cire,  miel»  suif»  eUc-^Pop. 
4,670  hab. 


ROUTE  163. 
DE  PARIS  A  RENNES  (2  routes). 

1**  ROUTE ,  PAR  Alençor,  35  m.  7  kil.  (F*  routes  US  et  1570 

2*  ROUTE,  par  Mayenne  et  Foogères,  34  m.  7  k.  (/^.  routes  167 

et  160.) 


ROUT£  164. 

De  Rennei  à  Nantes  (  2  roules  ). 

route^  par  Derml  et  Nozay^  10  myn  7  kil. 

Baut-de-Lande,  t  m.  6  k.  Nozay,  I  2 

Roudun,  1      1  BouUde-BoîB,  1  4 

LaBreharaye,  i     7  Gesvres,  i  4 

Denrat,  0     a  Nantes  (o.  route  184),  i  4 

Le  pays  que  l'on  narcourt  de  Bennes  à  Nantes  est  très-^tlore»- 
que ,  et  le  costume  des  habitants  est  fort  curieux» 

A  1  m.  5  k.  de  iVonfea,  il  faut  aller  visiter  Treillères  ,  qui  pea» 
sède  dans  ses  environs  la  chapelle  pittoresque  ûee  Dons  :  son 
entrée  est  obstruée  par  les  troncs  de  deux  ifis  énormes  qui  attestent 
son  ancienneté. 

2*  route f  par  Chateaubriand ,  Il  m.  9  kil. 

Gorps-Nuds,               i  m.  8  k.  rieure)(«.roale  180)»  t  s 

Thourie  ilIle-et-Vilaine),  1      7  Nort,                        J  9 

Chateaubriand  (t).  roule  Garquefou,                 1  S 

ISO).                   1     s  Nantes  («•route  184),  i  i 
La  Meilieraie(Loire-lnliè- 

CORPS-NUDS  (llle-et-Vilaine),  bourg  de  2,400  htàf.  -  CuHosiiéM  : 
r église,  dont  la  construcUon  parait  remonter  à  une  époque  très- 
reculée. 
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Sautoper, 
Anirain , 

Pontorson  (t?. roule  i4o),  i 
Avranches  («.  rouie  i43),  *à 


ROUTE  165. 

De  Rennes  d  St-IJi  (2  routes). 
!"  te/ute^  par  AvraneheSy  13  m.  4  k, 


2  m.  7  k. 

I  7 

2 
o 


Villedieu-Ies-Poéies  ^v. 

roule  140  ).  '  2 
Villebaudon  (  relais  va- 

canl),  1 

SAi«T-Lâ  (V.  roule  i45),  i 


5 


ROUTE  166. 

De  Rennes  à  St-Lô. 

2*  rouie,  par  Fire,  15  myr.  2  kiU 

De  Rennet  AFousères  MorUin  (v.  route  140),  i  s 

(«.roatei«o»eiiisei  Sourdeval»               i  o 

en  sens  ioTene) ,      4  m.  8  k.  Vire  (  v.  roule  140).,      i  8 

Louvigné,                   I      6  Torigny,                     2  5 

Sl-Hilaire-du-Harcouet,  i      2  Saint-Lô  (t?.  route  145),  l  3 

LOUVIGNÉ-DU-DÉSERT  (Ille-et-Vilaine),  bourg,  chef-lieu  de 
QAXLiou.— Curiosités  :  les  restes  de  la  maison  des  templiers  ;  V église 
paroissiale,  dont  quelques  parties  sont  d'une  belle  archilecturo  go- 
thique ,  et  le  reste  de  construction  plus  moderne.— Pop.  3,GâO  hab. 

SAINT -HILAIRE-DU-HARCOUET  (Manche) ,  houfs  situé  entre 
la  Sélune  et  Vairon,  rivières  que  Ton  traverse  sur  deux  beaux 
ponts.  CufioHtis  :  la  fontaine  publique,  les  ruines  de  l'ancien 
^teau.  — *  JPop.  3)800  Aa^. 


ROUTE  167. 

De  Rennes  à  St-^Malo  (2  routes), 
rottle,  par  Châteauneuf^  7  myr. 

Hédé ,        _  2  m.  8  k.  I  Châteaaneof (Ille^-YHO,  i  3 

Si-Piom^e-Plesgiien ,  3     o     |  SirHalo(«.  route  188),  i  4 

2*  route f  par  Combourg^  8  myr,  2  k. 

)ol  par 
Héde  et  Gouibonrg,     s  m< 


De  Rennes  à  Dol  par  )  St-Malo  (d.  route  lQ8)j  2  8 

1.  4  k.  I 
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ROUTE  168. 
DE  PARIS  A  SAINT-^HALO,  3T  myr«  7  kil. 

De  Paris  à  Mayenne  (V.  Enlrain,  i  | 

rtDie  148  et  isr)»      S9  m.  4  k*  Trans ,  0  ? 

Ernée,  2     4  Dol  (v.  route  159)»  i  5 

Fougères  (o.  roule  160),  2     i  SAiNT-lfALO»  2  S 

Saint-Brice ,  i  5 

SAÎNT-MALO  (Ille-et-VilaiBe),  Maclovii.^  Hôtels  :  de  France 

et  des  Voyageurs ,  réunis ,  rue  des  Juifs  :  on  jouit ,  des  chambres 
de  cet  hôtel,  d'une  belle  vue  sur  la  mer,  les  remparts,  le  château 
et  la  place  d'entrée  de  la  ville;  on  y  trouve  tous  les  renseignements 
désirables  pour  aller  aux  îles  anglaises.  Table  d'hôte,  à  5  h. ,  2  fr. 
60  cent.  —  L'hôtel  de  la  Paix,  où  l'on  trouve  salle  de  bains  d'eau 
douce  et  de  mer,  remises  et  écuries  très-vastes.  —  Mî^ison  Brecey, 
rue  des  Juifs,  n°2;  déjeuner,  à  JO  h.,  1  fr.  25  c.j  4îner,  j  fr,  60  c; 
eliambre  1  fr. 

C^tte  ville  est  bâtie  sur  un  rocher,  dans  une  presquile  qui  tient 
A  lil  terre  par  qne  obauaséô  nommée  le  Sillm*  tonfi^préfectare.  tri* 
bunal  de  première  instance  i  tribunal  de  compicrce ,  boqrse , 
chambre  de  commerce,  directiop  des  douanes,  salle  de  spectacle, 

bibliothèque  publique.  Sa  rade  est  de  diffîcile  accès,  n  cnn?e  (\os 
rochers  qui  l'environnent.  La  ville  est  défendue  par  un  château  et 
des  remparts  qui  rentonrcnt  dans  toute  son  étendue,  et  par  un 
granti  nombre  de  forts.  11  faut  prendre  un  passe-port  à  la  préfec- 
ture la  plus  voisine  pour  visiter  les  îl(  s  anglaises. 

Curiosités:  le  château  et  les  remparts,  la  place  (|e  la  Cathê" 
drale ,  où  e^t  placée  la  statue  de  Duguay-Trouin  ;  le  port;  V église 
|Hirot'm'a/6y  de  style  golhique.  Près  du  Sillon ^  un  peu  au  delà 
du  chftteau,  se  trouvent  Us  bains^  'sur  une  plage  délicieuse  :  salon 
de  lecture  avec  casino  où  9e  donpfiit  4f|  bals.  Un  bel  avenir  est 
promis  à  cet  établissement. 

Voir,  dans  la  ru9i^^  Juifs,  lantaûonqui  vit  naître  le  chantre 
des  Martyrs  ;  visiter  au^si  sur  un  petit  î/or.  qui  s'élève  majestueu- 
sement dans  la  solitude  des  grèves,  au  S.-O.  de  St-Malo,  le  tom- 
beau heureusement  vide  encore  de  Chateaubriand. 

Un  pont  suspendu,  terminé  en  1847,  établit  une  communication 
avec  le  chemin  de  l'ancienne  cale  de  Saint-Servan-Solidor  et  le  wia- 
téë^graphe^  que  l'administ^-atian  de  Brest  a  fait  construire  dans 
un  ienirant  su4,  uu  pied  du  fort  de  la  Cité. 

Commerce  et  industrie  :  Fabriques  de  bonneterie,  àlQls  de 
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pèche,  poulies,  conlngcs,  savon,  ham€(;on8  perfectionnés,  couleurs, 
vernis.  —  Armemenls  considérables  pour  les  deux  Indes,  pour  la 
pèche  de  la  morue  el  de  la  baleine  «  grand  et  petit  cabotage,  con- 
stroction  de  navires,  manufacture  roVale  de  tabacs,  grains ,  iViiKa» 
Tins,  eau-de-vie,  salaisons,  sel  de  Guerande,  toiles  de  Bretagne,  ci- 
dre, miel,  beurre,  dre,  htiitres,  poisson  finals»  importation  de  den- 
rées coloniales,  etc. 

Sàihl-Maio  est  la  patrie  de  Duguay-Trouln,  de  Jacques  Cartier, 
qui  découvrit  le  Canada  en  15*M  ;  de  Maupertuis,  de  Labourdonnaye, 
vainqueur  des  Anglais  à  Madras;  de  Tabbé  Trublet,  de  La  Mettrie, 
de  Broussais,  de  M.  de  Lamennais  et  de  M.  de  Cbateaubriand. 

F'oiL  pub.  pour  iienneêi  Ocien,  Êreit,  par  Dinan  et  Qaen.«- 
Pop.  9,000  hal. 

NAVIGATION  A  VAPEUR. 

De  Sî'àfàlo  à  Jersey  (tle  anglaise}  par  la  vapeur. 

Jersey.  Voir  le  Guide  du  vayeigeurm  jingleUrre  de  Richard^ 
chez  L.  Maison. 

Départ  de  Sl-Malo^  les  lundis  et  jeudis. 

De  St-Malo  à  Dinan  ^  clinrmante  excursion  sur  la  rivière  de 
Hance ,  qu  un  petit  steamer  remonte  et  redescend  tous  les  jours 
avec  la  marée. 

Sainï-Servan  ( Illc- et- Vilaine -Wd<e/#  î  Royal  ;  de  Constan- 
tine  ;  de  France -,  du  Pélican  ;  de  l'Union.— Cette  ville,  l)ien  bâtie 
et  d'un  séjour  agréable,  est  séparée  de  St-Malo  par  un  l'ras  de  mer 
à  sec  à  toutes  les  basses  marées.  Autrefois  réunie  à  St-Malo,  ce  n'est 
que  depuis  la  révolution  qu'elle  forme  une  ville  séparée.  Su  rade 
est  commode  «  et  elle  a  deux  ports  séparés  par  on  rocher  sur  lequel 
S*élève  la  tour  Solidort  destinée  à  la  marine  militaire^  et  qui 
donne  son  nom  à  l'un  d'eux;  l'autre  s'appelle  Saint-Père;  il 
fait  partie  du  port  ro>al.  Sainl-Servan  est  défendu  du  côté  de  la 
mer  par  la  Pointe  de  la  Cité^  fort  construit  sur  une  bauteur. — 
Curiosités:  l'église,  Tbotel  de  la  mairie,  le  nouveau  pont  qui 
met  en  communication  St-Malo  et  St-Servan.— Po/),  10|00Û  hab. 
Les  Anglais  y  sont  très-nombreux- 

Chateauneup  (Ille-el-Yilaine).  ù  1  myr.  de  Saint-Servan  et  de 
Saint-Malo,  possède  un  fort  qui  défendrait  l'entrée  du  département, 
en  cas  d'agression.  8t)UA  les  ibastlons  sont  de  Vastes  casemates  :  le 
magasin  à  poudre  est  à  l'épreuve  de  la  bombe.  Les  travaux  de  ce 
fort  sont  très-curieux.  On  remarque  dans  le  parc  du  cb&teau  mo- 
derne les  ruines  imposantes  d*une  ancienne  forteresse.  —  Pop. 

800  hab. 

Cancaî.e  (llle-ctvYllaine),  si  renommé  par  ses  huîtres,  petit  port 
de  mer  à  16  kll.  -Ët-N.  dé  St-Malo.  La  Moule ^  située  sur  le  rivage 
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aa  pied  de  la  colline ,  a  on  port  pour  les  bateaux  pécheurs  et  les 
chasse-marées»  Cancale  possède  une  jolie  égiiae  agréablement  pla- 
cée sur  une  hauteur  d'où  l'on  jouit  d'une  vue  magnifique.  Cancale 
et  la  Houle  comptent  5,100  hab. 

De  Saint'Servan  à  Dol ,  3  myr. 


ROUTE  169- 
DE  PARIS  A  SAINT-RRIRDC,  45  myn  7  kiL 

{F.  route  157}. 


ROUTE  170. 
Cimmunicalion  de  St^ Brime  à  Morlaix  (2  routes}. 

1'*  rimt$,par  Belle-Ile-m' Terres  8  m.  4  k.  {F*  route  157.) 

2*  route,  par  Lannion ,  9  m.  6  k. 

Cbàlelaudren  (v.  rouie  Lannion  («.route  171} «3  • 

157),  1  m.  5  k.  Pieslin ,  i  S 

Guingamp  («.  route  157),  i      4      Moulaix  (v.  route  157),  i  9 

PLESTIN  (Gôtes-du-Nord),  bourg,  chef-lieu  de  canton.  La  rue 
principale  est  droite  et  ornée  de  maisons  bien  bâties.  V église  pa^ 
roissiale ,  bel  édifice  gothique,  renferme  le  tombeau  de  saint  Ef- 
lian.  Le  Petit-Havre,  appelé  Toul-en^tiéry ,  e&t  à  2  kil.  de  Ples^ 
tin.— Pop.  4,600  hab. 


ROUTE  171. 

De  Morlaix  à  Lannion^  3  myr.  7  kil. 

PlestiHy  i  m.  a  le.  I  LAifmoir ,  i  a 

LAiSiSION  (  Gôles-du-Nord  ),  petite  ville  sur  la  Guer,  avec  tri- 
bunal de  première  instance,  sous -préfecture.  Son  territoire  con- 
tient des  mines  de  fçr ,  mines  d'argent,  améttiysteSy  eaux  mhié« 
raies.— CeiHoitCëj  .*  V église paroisiiaUp  édifice  du  siècle; 
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AOUTE  473.— DB  PÂRlâ  A  QUIUPtiR.  —  PLO£RMEL«  217 

aox  environs,  autel  druidique.— Commerce  ;  lieurresalét  chan<» 
Trc, — MôUl:  des  Marcliands. — Pop.  6,400  hab. 

Ancienne  ville  de  Lexobie,  Au-dessus  de  liannioii ,  h  I^embou- 
churedela  rivière  du  Guer,  sur  laquelle  est  située  colto  petite 
ville,  existait  une  ancienne  cité  gallo-romaine,  dont  on  roirouve 
les  traces  auprès  du  village  de  Coegueaudeii  elles  con^ôtent  ea 
quelques  fondations  de  murs. 

Au  nord  de  Lannion,  on  rencontre  au  bout  de  C  kil.,  sur  la 
route  de  Plœmeur,  un  menhir  de  8  m.  d'élévation  sur  a  m.  de 
largeur  à  fla  base.  On  le  nomme  le  Grand  menhir.  Plusieurs  mo« 
nnmenU  druidiques  fort  remarquables  existent  encore  dans  les  en<* 
Tirons. 

De  Lanniùn  à  Guingamp,  3  myr.  3  k« 


ROUTE  172. 
DE  PARIS  A  MAYENNE^  25  myr.  i  kil. 
{F*  route  167 9  de  Paris  à  BresU) 


ROUTE  173. 
m  PARIS  A  QUUiPER,  55  myr.  9  kiU 


De  Paris  à  Rennes  («• 

route  157),  85  m. 

llordelles ,  i 

Piélan ,  2 
Ploermel ,  2 
Josseiin ,  t 


7  k. 

S 
0 
4 

2 


Locminé»                   2  4 

Baad  (  v,  route  162  ) ,     i  5 

Hennebon(««roule  t62},2  2 

Quimperlé,                 2  4 

Uosporden ,                2  5 

QUIMPER,                          2  1 


PLÉLAN,  dit  le  Grafwl  (Ille^t-YUaine) ,  petite  ville.— Ciirio- 
sités  :  la  forêt  de  Paimpont,  la  plus  étendue  de  la  Bretagne.  — 
Commerce  :  grande  fabrique  de  111. — Pop,  3,500  hab. 

PLOERMEL  (Morbihan).--iïdre;s;  de  France;  du  Commerce; 
du  Lionnd'Or. — Petite  ville,  sous- préfecture,  tribunal  de  première 
instance,  collège  communal.  Elle  est  située  près  du  conllueut  de 
la  Trinité  et  du  Due;  ses  rues  sont  larges  et  droites,  et  ses  deux 
places  publiques,  ainsi  que  son  vaste  champ  de  tèire»  sont  remar- 
quables: prise  par  Charles  VIII  en  1487,  et  par  Henri  IV  en  l&l^l. 
— airtos«rtff  V4tiUé9  éh  SoéM-Armèl^  pour  lee  blsamrlea  de  tes 

13 
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218     RODTB  473.— DB  PABI9  A  QUIMPBB.-^OUIMPEB. 

ornements:  à  la  porte  da  nord,  est  une  truie  jouant  du  hautbois; 
les  vitraux  sont  bien  conservés;  l'intérieur  renferme  les  tombeaux 
des  ducs  Jean  H  et  Jean  III.  Véglise  du  couvent  des  Ursulines 
est  fort  belle;  le  retah'e  est  décoré  de  colonnes  de  marbre.  On  y 
remarque  un  bon  tableau  de  la  Présentation  de  la  Vierge.  Dans  les 
«Dvironsy  uno  belle  cascade  formée  par  les  eau?i  qui  s*éebappeiil 
à'un  vaste  étang.  —  Commerce:  toiles  de  Cério,  grains ^  ûls^ 
rhubarbe  du  pays ,  miel ,  bestiaux.  —  Pop.  4,700  hàb* 

JOSSELIN  (Morbihan).— J^d/«/*  :  laPo*te;la  CroIx-d'Or.— Pe- 
tite ylWe,— Curiotiié»  :  Tanlique  et  noble  chdleau  de  Josselin^. 
ancienne  forteresse  féodale,  construit  sur  un  rocher  qui  domine 
la  rivière  à' Oust  ;  ce  château  servit  de  résidence  au  fameux  con- 
nétable de  Clisson,  qui  y  mourut,  en  H07,  dans  une  chambre 
qui  fait  face  à  la  rivière,  et  qu'on  montre  encore  aujourd'hui  au 
voy.igenr  Ce  superbe  château,  dont  les  murs  rappellent  toute 
l'h  stoire  de  la  Bretagne,  appartient  au  duc  de  Rohan,  qui  l'a  fait 
réparer  depuis  peu;  son  architecture  est  gothique  et  richement  or- 
née. Le  tombeau  (V Olivier  de  Ctissbnjt\evé  dansTéglIse  Notre- 
Dame  ,  fut  détruit  à  la  révolution ,  et  sa  statue  ai  nai  que  celle  de 
Marguerite  de  Hohan ,  sôfl  épouse,  fui'Cnt  brisées. tJn  mausolée  mo- 
derne a  été  réédific,  ma  s  d'un  mauvais  goût.  On  trouve  à  Josselin 
une  source  d'eau  minérale  assez  renommée. — Pop,  2,8()0  Aaô. 

QUlMPEltLÈ  (Finistère).  —  Çwimp«r/eum.  —  Petite  ville  en- 
tourée de  montagnes,  avec  un  port  au  confluent  de  V Isole  et  de 
VEUé.  Elle  a  un  beau  quai  bordé  d'élégantes  maisons,  un  col- 
lège, une  société  d'ai^ricullure,  une  sous-préfeclure,  un  tribunal 
de  première  instance,  unsyndicat  maritime.— Cartoit^M;  Véglise 
de  Sainte- Croix,  curieuse  pour  l'archéologue.  Sa  construction 
date  du  X*  ou  du  xi*  sièele»  Sa  crypte  est  encore  plot  ttneietne,  cl 
très^lntéressante»  An-éessus  de  la  principale  entrée  àe  IVgllse  M 
un  bas-relief  d'nne bonne  exécution,  représentant  les  quatre  éiran« 
géllstes  et  les  vertus  théologales.  Véglise  Saint-Michel^  située 
sur  le  sommet  de  la  collirtc,  mérite  aussi  d'être  visitée.  La  ihfau 
rîe  est  un  édifice  massif  situé  sur  la  place;  c'était  autrefois  un 
couvent  de  bénédictins.  Les  places  publiques ,  les  liaiies.-«^C9m- 
merce  :  grains,  bois,  bestiaux.— Pop.  .S,700  hab. 

QUIMPER  ou  QUIMl^EU-COREiNTlN  (Finistère).-^  Ciirio«o- 
litunié  —  HôlBls  :  de  TEpée;  de  Provence;  de  France. Ville 
ancienne I  sur  le  penchant  d'une  montagne.  Son  petit  port  est  au 
emifluetit  dea  rivières  d'Odsl  et  d«  BenmM.  Ghef«»li«a  deprM*» 
titre»  tribiAHU»  de  premlèrt  Instance  et  de  oommerce,  eompM  ÙÊ 
seL  biblltihèqnef  ricba  colleetUm  d'instruments  de  jmw^iêf 
écoie  de  niVigatidû»  pépinière,  jardin  botanique,  théâtré. ^  âl» 
HMliét  t  la  ^tlMi  de  ku  viii0|  dmit  la  1^  MètèniM  fWM  dit 
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entourée  de  murailles,  de  tourelles  et  de  coteaux:  sur  la  gauche, 
des  ntaeses  de  rochers  hérissés  de  bois  et  de  bruyères.  Les  qasfl, 
bordés  de  maisons  gothiques;  les  casernes,  l'hôpital,  la  CalAé-* 
irale  surtout.  Bien  que  cette  é^se  «le  {misse  être  placée  qu'au 
troisirnri'  mogdans  la  férié  des  monuments  retiglMux  de  la  France, 
elle  n'en  est  pas  moins  la  plus  bolle  église  de  la  Bretagne.  Sa  lon- 
irueur  totale  est  de  92  m.  et  sa  largeur  totale  est  de  15  m.  70  c. 
Sa  construction  conamença  en  1239,  m.îis  elle  ne  fut  terminre  que 
Ters  la  fin  du  xv*  siècle;  les  églises  Saint-Mathieu  et  de  Loc- 
mariat  la  promenade  de  Pinity ,  le  palais  de  justice  et  la  maison 
d*arrét  y  attenant.— Commerce  :  h\é,  chanvre,  lin,  toile,  manu- 
facture de  faieace.  f^'oiU  déliantes  à  Brest.— Pop.  5),700  hab, 

'   

BOUTE  174. 
Communie.  d'Hennebon  au  Port-Louis  ^  1  myr.  6  kil. 

PORT-LOUIS  (Morbihan),  autrefois  Blavel  (Blaviëh-^Mêlel i 
le  Lion-d*Or* -Ville  forte  a  renhouehare  du  Èlavtii  qui  a  rsQff 
son  nom  de  Louis  Xlil.  Qe  prinee  fil  élever  le  fort  qol  défond 
rentrée  de  la  haie  de  Lorimt^  en  1GI6.  Les  plus  gros  vnîs<)eaua 
peuvent  mouiller  dans  ie  pctrt,  dont  rentrée  est  asses  difficile.-^ 
OfÊTioêiléi:  VégHse  paroissiale ,  à*une  construction  élégante;  les 
casernes^  la  rade.  Bel  établissement  de  bains  Irè -fréquentés  dans 
la  belle  saison.  Commeree:  e&celleales  sardines  et  bons  poissoost 

Pop.  7, GOO  hab» 

Groaix  (l'ile  de),  située  en  face  de  Ventrée  du  Port-Î^nis,  sur 
la  côte  méridionale  de  la  Bretagne,  oITre  une  station  qu'on  préfère 
à  toutes  celles  des  autres  iles  de  la  Manehei  eoii  aétesl  fBrtttOf 
peuplé  d'habilania  actifs,  todtistrleuii*  A  Fraest  dd  cette  fte,  off 
va  Tlsiler  Isa  reetet  d'un  «amp  lemain  t  appcdé  êomp  d$  CHaff 
Bon  que  Ton  donne  il  leua  les  campë  roimins  i  bten  qwf  fétatylio*- 
sèment  de  nombre  de  osa  eampa  soit  postérieur  aux  eatiopagoei 
do  Cdnr  daaa  ie»<Me8« 


ROUTE  175. 
,J)u  Port-Louis  d  I^ndevan^  1  myr.  9  kil. 

LANDEVAN  (  Morbihan  ) ,  ixwrg ,  eheWleu  de  canUm  ,  possède 
ââ««  tmmmméttpMtê  »it  HHiHl  -Pop,  ifiWèâà. 
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ROUTE  176. 
DE  PARIS  A  VANNES  9  i6  myr. 


De  Parts  h  Mayenne  (v. 

roule  157),  25  m.  4 

De  Mayenne  è  Rennes 

(v.  roule  157),         10  3 


k. 


De  Rennes  à  Ploërmel 

(D.  route  173),  5  9 

Roc-St- André,  1  0 

Pont-Guillemel,  i  6 


VANNES  (  Morbilian  ) ,  Dariùrigum ,  capitale  des  Venètes.  — 
UàUU:  du  Commerce  ;  de  France  ;  de  la  Croix- Verte  ;  du  Daopbin. 
•~C*esl  une  ville  ancienne  «  autrefois  métropole  des  Venètes, 
peuple  considérable  de  l'Armorique;  chef-lieu  de  préfecture,  avec 
tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce,  siège  épiscopal» 
entrepôt  de  sel,  liourse  de  commerce,  bibliothèque  publique 
de  8,000  vol.,  cabinet  d'histoire  naturelle,  salle  de  spectacle.  Elle 
est  située  sur  la  Marie ^  à  4  Itil.  de  Texl remité  nord  du  Mor^ 
bihan  et  à  20  kii.  de  TOcéan,  avec  lequel  elle  communique  par 
la  lagune  du  Morbihan  :  son  port  ne  peut  contenir  de  gros 
vaisseaux.  —  Curiosités  :  Vannes  renferme  peu  de  monuments 
bien  remarquables:  cependant  le  voyageur  pourra  visiter  le  port 
et  les  quaià,  le  moie,  le  Collège ^  ï hôpital ,  Véalite  de  Samî^ 
PaÊ»m9f  la  CàtMdraley  qui  offre  quelque  intérêt:  on  voit  dans 
l'intérieur  les  tombeaux  de  saint  Vincent  Ferrier  et  de  l*cvéque 
Berlin.  L'ancien  château  de  la  Motte  est  aujourd'hui  rhôtel  de  la 
préfecture.  Les  chantiers  de  construction,  la  tour  du  Connétable ^ 
seuls  débris  du  château  de  V Hermine  ^  bâti  en  1387  ,  et  trois  ou 
quatre  couvents  supprimés  à  la  révolution ,  qui  servent  aujourd'hui 
de  casernes.  Les  promenades  du  Port  et  de  la  Garenne,  aux 
environs.  —  Commerce  :  blé ,  seigle ,  miel ,  beurre ,  cidre,  vins  et 
eaux*de-vie;  fabrique  de  toile  de  coton,  gros  draps,  dentelles  et 
chantiers  de  construction  pour  de  petits  bâtiments.  —  P^oit.  tous 
les ^rs  pour  JUnm$ ,  Brest ,  Lortent  et  liantes.  —  Pop.  1 1 ,500 


ROUTE  177. 
CmnmumcatUm  de  f^annes  à  Pontivy,  5  myr.  1  kil. 

a  m.  s  k.  I  POHTiVT  («•  roule  tes  ) t  3  m.  3  k. 
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BOUTE  477.  «-»DB  VANNBS  ▲  PO!<mVT.  —  CARNAC.  SSI 


Dê  Famêê  à  Antay^  1  oiyr.  8  kiL 

Oo  traverse  des  landes  ;  près  d'Aaray,  le  paysage  se  àikmm* 
Alrat  (Morbihan).  —  ^d/eZ  ;  le  Pavillon-d*eu-Haut.  —  Cette 
Tille  est  dans  une  agréable  position  et  sert  de  point  de  départ 
très-favorable  pour  les  excursions  aux  monuments  celtiques  de 
Carnac  et  de  Lockmariakcr,  —  Curiosités  :  Véglise  du  Saint- 
Esprit^  bel  édiûce  du  xm*  siècle  en  style  ogival;  le  château,  dont 
on  voit  à  peine  quelques  ruines,  a  eu  de  la  célébrité  dans  les 
guerres  civiles  de  Bretagne.  Au-dessus  du  château  est  une  belle 
promenade  d'où  l'on  jouit  d'une  vue  très-étendue. 

A  10  kil.  à*u4urayf  se  trouve  Véglise  de  Sainte- Anne-^ Auray^ 
fameuse  par  les  pèlerinages  que  l'on  y  fait  de  tous  les  points  de 
la  Bretagne,  dans  le  mois  de  juillet;  le  nombre  des  pèlerins  monte 
ordinairement  à  plus  de  6,000. 

Carnac  est  un  bourg  de  3,500  hab.,  à  42  kil.  de  Lorient  et  12 
d'Auray,  riche  et  chef-lieu  d'une  grande  commune.  Le  clocher  de 
l'église  est  beau. 

Monuments  celtiques.  Nulle  part  il  n'en  existe  d'aussi  consi- 
dérables que  ceux  qu'on  trouve  aux  environs  de  Carnac;  ils 
eonsistent  dans  des  quinconces  de  grandes  pierres  qoi  forent  Jadis 
toutes  debout  9  n»is  dont  un  grand  nombre  est  aojoavd'taui 
lenversé.  Ces  pierres  sont  disposées  sur  onze  rangs ,  formant  dix 
avenues,  avec  un  rang  courbe  de  dix-huit  pierres  à  l'une  des 
extrémités.  C'est  près  de  la  ferme  appelée  Mence  que  se  trouvent 
les  rangs  les  mieux  conserves  et  les  pierres  les  plus  hautes  ;  on  dit 
que  leur  nombre  ne  se  monte  pas  à  moins  de  1,200  «  dont  les  plus 
hautes  ne  dépassent  pas  6  mètres. 

A  15  kil.  E.  de  Carnac  ,  e^t  le  pauvre  village  de  Lockmariaker 
(place  de  la  Vierge  Marie) ,  jadis  ville  importante,  et  n'ayant  pas 
aujourd'hui  la  plus  petite  auberge  pour  recevoir  le  voyageur.  Il  est 
situé  sur  une  bruyère  entre  l'Océan  et  le  golfe  du  Morbihan.  I^s 
monuments  celtiques  les  plus  intéressants  sont  situés  au  nord  du 
village,  et  contigus.  A  la  dernière  maison,  se  trouve  un  mênhir 
de  6  mètres  de  long ,  renversé  «  comme  le  sont  presque  tous  ceux 
de  ee  district. 
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ROUTE  178. 

PE  PABIS  h  LAVAL  (2  roules). 

1**  sQiJTit      AiwçoK,  3S  m»  4  klk  (f^  rotttei  US  167*} 
V  BOUTE,  PAR  LE  Mams,  29  myn  I  kiU 

Ht f «ri»  au  tfiof  (t.                La  Métairi««  l  • 

roule  986)t  21  m.  4  k.  Soui^é,  t  o 

Coulans ,  i  5  Laval  (v.  route  i$7  )»  1  0 
La  Luae-de-Brulon ,     i     7  ( 


ROUTE  170« 
Commumcdlûm  de  Xat^ai  d  Angers^  7  myr.  4  kiU 

La  Loge,  i  m.  6  k.  I  Lion-d'Angers  »  2  3 

Cbâieau-Gontler,         i     8     |Akoers,  3  2 

On  ppsge  par  ThévaUe^  renommé  par  ses  poteries;  puis  pif  la 
larde  de  In  Croix-BatailUy  où  le»  lepubiicaioi  furent  ImUtispâr 

les  Vpndrpns  en  171)4. 

CHATEAU-fiONTIER  (Mayenne)  Caitirvm  Gontherii.-- Hôtel  $  : 
de  la  lioule-d'Oi  ;  de  rÉinile;  des  Tiois-ïiompelles.  —  Celle  ville, 
chef-liru  d'anondissement ,  est  siliiée  sur  la  rive  droite  de  la 
Moyenne,  dar.s  une  rhai manie  position  entourée  de  veigers.  de 

i irai  ries,  oue  couronnent  des  banieurs  lïonverl»  do  bonilK  om- 
brages: trihunal  de  première  instance,  écolo  secondiUre. Oifi^ 
iiiéê  1 10  promenade  le  BouUdu^Mwde ,  où  l'on  respire  un  air 
pur,  et  où  Ton  jouit  de  la  vuo  la  plus  fiui<]ie;  VéglUêf  d'un 
gothique  a^srz  reculé.  —  Commerce:  fli  de  )in,  toiles,  serces , 
etomineries ,  tanneries,  graines  de  tièfle,  eaux  minéraies. «—i^cip. 
0,;  00  hab. 

Châteaux.  Dans  Irp  enviions  de  cette  ville,  on  va  visiter  quelques 
ehàleaux:  celui  de  VEcoublère .  à  1  myr.  2  kil.  E.,  a  une  plijsio-  - 
nomie  toute  féodale;  on  le  dirait  construit  tout  récemment*,  pas 
une  pierre  n'en  est  tomljée  ;  il  a  conservé  ses  fossés  et  ses  ponts- 
loyiSy  ses  herses,  ses  meurtrières,  ses  tours,  ses  créneaux;  il  a 
appartenu  à  la  famille  Duguesclln. 

Le  château  de  SainKmmt  à  peu  do  distance  du  chemin  qui 
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miéulaalt  aoffiaibiB  é$  Chàtsan-Ctoottir  à  PouaiMi*  t  été  «  diUim , 
eomtnitt  pnr  la  duahesM  Anne  de  Bretagne  :  lea  aouilenni  ^ 
Parabiteelure  ifolUtoe  en  admirent  les  détail!  délicate. 

ROUTE  180. 
De  Laval  à  Nantes  ^  13  myr.  1  kîL 

Geesé ,  1  m*  S      U  Mffllerele,  i  e 

Craon ,  1*2       Non ,  t  T 

Puusncé,  %      1       CarquefoUf  1  8 

Chateaubriand,  i      e  |  Namteb  («.  route  t84),  i  1 

COSSË  (Mayenne).  —  Bourg  qui  n  une  aiiei  belle  rae  et  un  bon 

commerce  en  toile,  —  Pop^  3,500  hab. 

CRAON  (Mayenne). —  Petite  ville  dans  un  site  délicieux  et 
pittoresque,  ei  où  abondent  les  maisons  hourgeoiscB  ;  elle  fut 
assiégée  en  1592  par  le  prince  de  Conti.  —  Cario:iités  :  le  château 
moderne,  les  restes  de  son  ancienne  forleicsse.  —  Commerce: 
bois  ,  viii,  fi).  ^  Pop,  4,UI0  hab, 

CHATËAUBBIAKil  (  Uhe-lnféiienre  ).  E6i$U:  dea  Voya« 
geuiv;  peliU  maii  bien  tenni  le  Lien*ii*Or  ;  la  Poète»  Sl^ge  de 
sone^préfectore,  —  Curloêités  ;  le  chàleau  gothique ,  dont  il  ne 
re»t«  plus  que  le  donjon  et  deux  tiaiitee  tount  l'aspect  de  ces 
ruines  est  très-pittoresque.  Le  château  neuf,  qui  renferme  une 
Leile galerie  composce  de  40  arcades;  les  escaliers  et  Tappariement 
qu'u<u:upait  Françoise  de  Foix.  La  promenade*  ClfHnfnertf^  « 
aiitiétique,  sabots.  —  Pop.  3,000  hab. 

LA  MËILLERAIE  (  Luire-lnfcrieuie  ] ,  village  à  2  kil.  de  la 
célèbte  abbaye  de  ce  nom,  où  l'on  arrive  par  un  chemin  de  tra- 
verse. Les  trappistes  occupaient  un  ancien  monastèie  de  bernar« 
dina;  lis  couchaient  sur  la  planche.  Tout  étranger  était  admis  dans 
leur  maison ,  où  11  trouvait  une  nourriture  saine  et  un  lit  passable. 
Le  frère  portier  recevait  l'offrande  qu'on  voulait  laisser  au  monas- 
tère. Depuis  itiO ,  le  nombre  des  frères  a  été  rédiili  à  26.  —  Pop. 

1,450  hab. 

NORT  (  L^ire-lnfërîeiire  ) ,  est  une  petite  ville  située  sur  la  rive 
gauche  de  VErdre.,  qui  dans  cet  endroit  est  navigable  pour  les 
bateaux  à  vapeur^  ômi  un  fait  tous  les  jours  le  service  entre 
Nantes  et  cette  jolie  localité.  Un  peu  au-dessous  de  cette  ville,  la 
rivière  prend  la  forme  d'un  lac  ;  sur  la  rive  droite  vous  apercevez 
Chapelle-tur-Erdre ,  et  le  château  de  la  Gâcherie^  qui  servit  de 
féaidence  è  Marguerite  de  Navarre»  sceor  de  Francis  l^'^^-^Pop* 

5,eoa  itob. 
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Un  peu  plus  loin  se  trouvent  les  imposantes  ruines  ebàtean 

féodal  célèbre  par  les  crimes  de  son  propriétaire ,  sous  le  règne  de 
Charles  YH,  Tinfâme  Gilles  de  Retz,  sieur  de  Laval ,  surnommé 
la  Barbe-bleue,  —  Pop,  3,000  hab.  Viennent  ensuite 

('AHQUEFOU  (  Loire-Inféiieure) ,  site  pittoresque  »  et 

NiV^^f^S  (LoirC'lnférieur^}  (v.r.  184). 


ROUTE  181. 
De  Laml  â  Tùûrs  (3  routes). 

■ 

1'*  route  f  par  ChûUau'lorFaUière^  13  myr«  9  kih 

Ifeslay,  2  m.  ik.  ChAteao-U-Valliére,  i  s 

Sablé ,  2      1  La  l\oue ,  i  7 

La  Flèche  («.  route  184),  2     6  Toua8(v.  route  223),  2  o 
LeLude,                   1  S 

llfiSLÂY  (  Mayenne  ) ,  gros  liourg  qui  eonsiste  en  une  belle  me 
que  la  route  parcourt  dans  toute  sa  longueur  ;  les  maisons  q[ni  la 
bordent  sont  bien  bâties  ;  elles  ont  un  air  de  propreté  qui  plaît. 

Commerce  :  fabrique  d'étamines  et  tanneries. — Pop,  1,600  hab* 

SABLÉ  (Sarlhe).  —  Hôtels  :  de  Notre-Dame  ;  de  la  Croix-Verte. 
—  Petite  \ille  ancienne  sur  la  Sarlhe  qui  s'y  divise  en  trois 
bras.  —  Curiosités  :  le  diàteau ,  bâti  sur  une  hauteur  ;  la  façade 
de  cet  édilice,  la  vue  dont  on  jouit  de  la  terrasse;  le  pont,  en 
marbre  du  pays;  le  panorama  qui  s'offre  aux  regards  de  cette 
station;  le  boulevard  en  forme  de  quai  sur  le  bord  de  la  Sarlhe. 
Patrie  d'Urbain  Grandier,  curé  et  chanoine  de  Zoiidun,  accusé  de 
sortilège ,  et  brûlé  vif  le  16  août  1634.  —  Commères  s  fabriques  de 
gants  et  draps  communs,  de  toiles,  blanchisseries,  tanneries, 
graines  de  trèfle  ;  noix ,  fruits  cuits.  -  Pop.  4,900  kab. 
Dans  les  environs ,  belles  carrières  de  marbre. 
A  4  kil.  N.*E.  sur  la  rive  gauche  de  la  Sarthe ,  est  le  village  de 
SoLESME,  connu  par  ses  statues  désignées  dans  le  pays  sous  le  nom 
de  Saints  de  Solesme ,  et  qui  décorent  l'église  d'un  ancien 
prieuré  de  bénédictins  ;  elles  y  sont  réunies  en  deux  groupes  com- 
posés de  plus  de  60  statues  de  grandeur  naturelle  et  adossées  aux 
murs  de  deux  chapelles  qui  forment  les  extrémités  de  deux  croisées: 
le  plus  beau  des  deux  est  attribué  à  Germain  Pilon.  Vabbaye  de 
Soieemet  monument  du  x«  siècle,  a  été  en  partie  reconstruite  sous 
le  règne  de  Louis  XV*  Dans  son  état  actuel,  cet  édifice  est  un  des 
plus  curieux  de  cette  partie  de  la  Bretagne;  la  décoration  de  Tinté* 
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rieur  des  chapelles  «  et  les  groupes  dont  nous  venons  de  parler, 
offteiùi  des  beautés  do  premier  ordre.  Le  village  de  Soiesme,  qui 
compte  487  hab.  y  possède  une  mine  d'antliracite  de  première 
qualité. 

LE  LUDE  (Sarthe).  -  Hôtel:  du  Bœuf.  —  Petite  ville  sur  le 
Loir.  Ses  rues  sont  propres  et  ses  maisons  bien  hàiies,— Curiosités: 
le  château,  un  des  plus  importants  de  cette  partie  de  la  France; 
le  parc  de  ce  château  ,  la  statue  d'Hercule  étouffant  Antée ,  par 
MoDgendre;  l'ameublement  intérieur,  la  chambre  où  coucha 
Henri  IV»  les  voûtes  des  cuirines  .les  caves  des  tours  «  l'hôpital.— 
Commerce  :  marrons,  cuirs.  —Pop.  8,800  hab. 

CHATEAU  LA-VALLIÈRË  (  Indre-et-Loire  ) ,  joli  bourg  dont  la 
société  a  les  manières  et  le  ton  d'une  grande  ville  :  on  y  trouve  des 
maisons  bourgeoises  fort  agréables.  -  Curiosités :]e  château  d'une 
construction  élégante  :  il  fut  érigé  en  duché-pairie  par  Louis  XIV, 

Îui  en  fit  don  à  la  duchesse  de  ia  Vallière.  Forges  très-curieuses.— 
'op.  1|200  hab. 


ROUTË  182. 
De  Laval  à  Tours. 

2'  route,  par  ChaUau-du-Loir^  14  myr. 8  kil. 

De  Laval  au  Lude  (e.  r.  1  La  Roue ,  2  o 

isi) ,  s  m.  7  le.  I  Tours  (e.  route  22S),     3  0 

CbAteao-du-Loir,  2     i  1 

Des  sables ,  des  landes ,  des  bois  de  pins  »  et  de  mauvais  diampt 
de  aeigle  »  tel  est  le  pays  qu'on  a  sous  les  yeux  Jusqu'à 

Yaas  (Sarthe)»  bourg  ou  petite  ville  de  2,000  habitants  environ. 
On  y  traverse  une  petite  place  carrée  et  plantée  en  qulnoonee  à 

l'instar  de  celle  de  Château-du-Loir, 

CHATEAU-DU-LOIR  (  Sarthe  ).  —  Hôtels  :  la  Boule-d'Or  ;  le 
Croissant  ;  le  Faisan.  —  Petite  ville  sur  le  Loir,  traversée  par  une 
rue  neuve  tirée  au  cordeau  et  bordée  de  belles  maisons  en  pierre 
détaille.  —  Curiosités  :  V église  saint  Guingalais ^  édifice  d'une 
belle  construction ,  qui  renferme  un  autel  en  marbre  à  la  romaine* 
et  un  groupe  aussi  en  marbre  représentant  le  Christ  mort  couche 
sur  lea  genoux  de  sa  mère.  Après  le  chœur»  qui  est  très-remar- 
qnable ,  Tobjet  le  plus  curieux  est  une  erml^  $  qne  Von  croit  du 
X*  siècle.  Les  dUieimses  promenades  sur  le  coteau  qui  produit 
les  vins  blanes  du  pajrs  et  d<mne  sur  le  Loir,  coteau  rempli  de  belles 

13. 
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grottes.  Des  habitations  en  forme  de  cahutes  dans  les  rochers  ; 
Vhnspice^  V établissement  des  bains  et  la  salle  de  spectacle.**'^ 
Commerce  :  chanvre,  lin,  toiles  estimées  pour  les  voiles,  fila- 
tures (le  coton ,  marrons  dont  il  s'exporte  chaq[ue  aoiiée  pour  près 
de  200,000  h.  — Pop.  3,i00  hab. 

De  Laval  â  Tours. 

^  tùute ,  par  le  Mans ,  1 5  myr.  8  kil. 


Souigé,  I  m*  6  k' 

La  Mélairie,  |  0 

La  Lune-de-Bralon,  i  e 

Coulons,  1  7 

te  Mena  («.route  885)»  i  ft 


Écoramoy,  St  | 

Châleau-du-l.oir  (v,  la  2« 

roule),  t  0 

La  Roue ,  3  0 

Tours  (v*  route  ttl),     t  o 


ROUTE  183. 
De  Laval  â  Grafiïitttê ,  11  myr.  8  kiL 


La  Baconniére,  i  m.  7  k. 

Ernée  iv  route  160}»  i  4 
Fougères  (v.  ibid,),        3  i 


Saint-James,  3  2 

Avranclies  (v.  route  i43),  1  8 
GftAMViLLB  (V.  ibid,),      3  6 


BOUTS  184. 
D£  PARIS  A  NANTES  (  4  routes  ). 
ROUTE,  PAR  LE  Mans,  39  myr,  1  kil. 


St-Georgei,- 
Cbampiocét 
Varades» 
Ancenis» 

Oudon , 

La  Seilicraye» 

Na»T£S> 


I 
• 
I 
I 

0 

1 
1 


1 

8 

s 
a 

9 
8 
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De  Paris  au  MaBi 

rouie  S35),  21  m.  4  k. 

LeGuécelardy  i  e 

Foulletourtfi  o  7 

La  Flèche^  ,  1  9 

Durial  y  13 

Sueile,  1  4 

Angers»  19 

Malle-poste  t  de  Tout  s  à  Nantes  tous  les  jours.  Muêag$ri$$ 
Koyales  et  Laffiite  et  Gaillard .  par  le  chemin  de  fer  jusqu'à 
Tours ,  en  (î  htiures.—  Chemin  de  fer  d* Orléans  et  de  Jbtira.— 

de  Paris  à  Nantes  (440  ku»>  16  ù.  pair  le»  «heoiùui  de  fer  et  iei 
paqueUu  de  ia  toire. 
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LE  GUÉCELARD  (Sarthe)  est  un  peUitettrgfoniiéparqtitlqQts 

maisons  sur  les  deux  bords  de  la  route* 

A  gauche,  s'ouvre  une  large  rue  en  ligne  droites  &Tenue  du 
château  do*  Permis.  —  Pop,  4(iO  hab. 

FOULLETOURTK  (Sartlie),  petit  bourg  avec  des  maisons  élé- 
gantes, de  bonnes  auberges  et  des  cafés.  —  Pop.  (iOO  hab, 

Â  4  kll.  de  Foulletourte,  on  lon^^e  à  gauche  le  village  de  la 
FoiiTAiif»9AiiriwMAitiii»  On  voit  une  fontaine  ddcorëe  d'on  portique 
à  coionnei  de  marbre,  dana  uu  pré  attenant  au  tillage  t  on  lui 
attribue  de  grandes  vertus. 

LA  FLÈCHE  (Sartlie)  Fleeehia.  -  Hôtel» :  de  la  Poste;  des 
Voyageurs;  de  rÉloile;de8  Qualre-Vents  ;  du  LIon-d'Or.— Cette 
jolie  V  lie  est  située  au  bord  du  Loir,  qui  la  baigne  en  lu  sépuiant 
de  Tun  de  ses  faubourgs;  sous-préfecture,  tribunal  de  pie  i  iéie 
instance.  Elle  est  située  au  milieu  d'un  vallon  charmant  environné 
de  coteaux  couverts  de  vignes  et  de  bocages  qui  olTrent  un  aspQçt 
agréable. 

CwriùHUi  :  Le  ifiêum  château  édiûce  de  la  Un  du  s léele.  Ou 
n^ea  tûil  plus  qu'une  faible  partie  i  c'était  Jadis  l'une  des  plua 
Ibmildables  forteresses  de  l'Anjou.  La  grande  rue;  le  collège ,  fondé 
par  Henri  IV  en  1603,  oè  Descartes  étudia,  et  où  l'on  a  établi, 
sous  le  régime  impérial,  une  école  militaire:  la  principale  cotir 
et  le  jardin  de  cet  établissement;  le  parc,  et  le  mécanisme  qui 
afïiène  les  eaux  de  foit  loin  dans  cette  maison;  Véglitedu  cullci^e, 
d'architecture  moderne  et  dont  les  voûtes  sont  d'une  grande  har- 
diesse; Véglise  Sl-l^homas  ^  é(\\{\ce  mass  f  de  st^le  roman;  ^on 
ancienne  flèche ,  de  plus  de  2G  mètres  de  hauteur*  en  partie  oovée 
et  aoutenue  par  un  gi  oupc  de  cliorubîns ,  fui  enlevée  par  un  ouragan 
lerriMa  «n  1120  et  transportée  en  entier  à  40  métrés  de  disiame, 
eé  elle  écrasa  une  maison  ;  VMôlel  dê  ifilîe ,  la  promenade  sur  lea 
bords  do  /^<r ,  la  bIbNelliè.iue  publique,  de  a'i ,000  volumes  Au 
delà  du  Xo^r  on  va  visiter  lecliàleau  bâti  par  Fouquet  de  la  Va* 
renne  :  on  y  volt  une  belle  orangerie,  des  jardins,  des  prairies,  et 
un  beau  mail  qui  seit  de  prom4»nade  publique.  —  Commerce: 
mousselines,  ét aminés,  voiles,  chapons  et  poulardes  renommes. 
-^Pitp,  ts4C0  hab. 

liCJKTAL  (Maine-et-Loire),  pctUe  ville  sur  la  rive  droite  du 
Loir.  —  Curiosités  :  W.  pont,  de  cinq  arches;  le.>  deux  tputs  de 
son  ancien  château.  —  Commerce  :  maunlattures  de  yuym'p  — 
Pop.  3,503  hab, 

^UKTilS  i  >ialne-et*Loire  ),  joli  Immeau  de  il  à  20  maiaoïia 
saiMëKa  au  bord  de  la  roule. 

iTn  peu  avant  Angers ,  château  gothique  et  bols  touffu9  Hïïven^ 

mtë^  M«a  ptumemiTO  dea  AugSfUu*  Oa  feucontre  aussi  quel- 
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ques-unes  de  ces  vastes  carrières  d'ardoises  si  renommées,  et  qui 
forment  une  branche  importante  du  revenu  de  ce  districL  Ge8  car-, 
rières  sont  fort  curieuses  et  méritent  d'être  liBitén* 

ANGERS  (Maine-et-Uire),  jindêga^.-^HMU:  grand  hôtd 
de  Londres,  situé  sur  le  nouveau  quai ,  et  adminiatiation  des  ba- 
teaux à  vapeur  les  Inexplosibles;  le  Faiaan|,  an  centre  de  la  ville; 
le  Gheval^Blanc;  des  Voyagenis. 

Angers  ,  grande ,  ancienne  et  jolie  ville ,  divisée  en  deux  parties 
par  la  Mayenne  y  grossie  de  la  Sarthe  et  du  Loir,  et  prenant  le 
nom  de  Maine;  chef-lieu  de  préfecture,  avec  cour  royale ,  tribu- 
naux de  r*  instance  et  de  commerce  ;  siège  épisco'pal,  collège 
royal,  académie,  musée  riche  en  bons  tableaux,  école  des  arts  et 
métiers ,  cabinet  d'histoire  naturelle,  cabinet  de  physique ,  jardin 
botanique ,  bibliothèque  de  28,000  vol.,  salle  de  qiectade.clianilm 
des  manofaetnres.  Ses  jroes  sont  Uvtuenafs,  ses  vieilles  maisons 
couvertes  d^aidi^ses,  ainsi  que  les  pignons  et  fiicades ,  pour  les 
défendre  de  la  pluie.  Mais  des  améliorations  importantes  ont  été 
faites  dans  ces  dernières  années;  un  beau  quai  s*est  élevé  sur  la 
rive  gaurhe  de  la  rivière;  de  jolies  maisons  de  pierres  blanches, 
semblables  à  celles  de  la  rue  de  Rivoli  à  Paris,  ont  pris  la  place  de 
ces  vieilles  et  trisles  habitations;  un  large  boulevard  a  remplace 
les  anciennes  forlifications  ;  toutes  les  portes  avec  leurs  grilles  ont 
disparu,  excepté  une  seule  tour;  enfin  le  noir  Angers ^  comme 
on  rappelait,  d'après  la  couleur  sombre  de  ses  édifices  d'ardoises, 
msemlde  aujourd'hui  à  un  vieil  habit  auquel  on  a  ^outé  des 
agréments  modernes.  Mais  plongex  dans  ce  labyrinthe  de  maisoBS , 
escaladei  ces  rues  étroites  et  escarpées,  doot  plusieurs  sont  Inac- 
cessibles aux  voitures,  et  vous  trouverez  encore  assez  de  traces  de 
l'Angers  des  anciens  temps;  car  il  est  peu  de  villes  en  France  qui 
puissent  offrir  à  l'antiquaire ,  à  l'artiste  et  à  l'architecte ,  un  plus 
grand  nombre  d'alises  et  de  maisons  antiques  intéressantes  que 
cette  cité» 

CORIOSITËS. 

Le  VIEUX  CHÂTEAU,  sîtué  sur  le  bord  de  la  rivière,  près  da  nouveau 
pont  snspendo.  «  Il  est  peu  d'édifiées  féodaux,  die  le  saTant  aulear 

o'Ângers  pittoresque  ,  qui  puissent  mieux  que  le  château  d'Angers 
présenter  ce  caractère  formidable,  celte  idée  de  solidité  éternelle  qui 
conviennent  si  bien  à  une  semblable  construction.  »  Dix-sept  tours 
colossales  entonrent  cet  antique  donjon,  ayant  deso  à  95  mètres  de 
haut,  et  un  fossé  large  et  profond  Tisole  de  la  ville.  Il  fut  commencé  par 
Philippe-Auguste  et  termmé  par  Louis  IX;  il  sert  mainlenanide  prises» 
9e  caserne  et  de  dépôt  de  poudres. 
La  CàT&ËoaALB  de  st-madrice  est  le  premier  monument  qui  frappe 

« 

« 
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le  voyageur  en  entranl  dans  Angers,  tant  par  sa  haute  position  que  par 
ses  deux  élégantes  tours  Jumelles,  placées  si  prés  l'une  de  I  autre, 
qu'à  une  certaine  distance  elles  semblent  n'en  former  qu'une.  Le 
portail  ouest  do  eetto  métropole,  ouvrage  . du  xii*  aiécle,  est  remar- 
quable par  la  richesse  et  la  belle  conservation  des  sculptures  qui 
entourent  ses  ogives  élégantes  :  de  chaque  cdlé  vous  apercevez  quatre 
saints  et  saintes;  au-dessus,  les  niches  se  trouvent  remplies  de  statues 
de  saints  et  d'anges,  tandis  que  sur  le  tympan  on  voit  la  fiffuro  do 
SaoTevr,  accompagné  doi  quatre  évaneélistes  sous  la  forme  cfe  leurs 
emblèmes.  C'est  un  ouvrage  d'une  belle  exécution;  tous  les  visages 
sont  calmes,  religieux  et  pleins  d'expression;  les  draperies  sont  sot- 

S nées  et  d'un  bel  effet  ;  enlin  tout,  dans  cette  composition,  est  empreint 
'un  génie  chrétien.  Le  plan  de  ce  saint  édifice  est  régulier,  en  fornio 
de  croix  latine;  mais  il  n'a  qu'une  nef,  ce  qui  nuit  à  l'elTet  que  pro- 
duisent généralement  les  églises  à  plusieurs  nefs,  lorsqu'on  y  pénétre; 
cependant  elle  offre  beaucoup  de  grandeur  et  de  majesté.  Depuis  la 
porte  principale  jusqu'au  fond  do  Pabtide,  ootto  noi  aoometrofdo 
longueur  anr  te  métrés  de  largeur,  et  25  métrés  de  hauteur;  c'est 
peut-être  une  des  plus  vastes  qu'il  y  ait  en  France.  La  cathédrale 
d'Angers  date  des  xiv  et  xui*  siècles.  Non  loin  de  cet  éditice  se  trouve 
le 

Muêéumt  placé  dans  un  bAtimont  érigé  par  Olivier  Barrault«  trois 

fois  maire  d'Angers;  son  cloître  et  son  escalier  en  spirale  sont  dOf 
spécimens  curieux  de  la  dernière  période  du  style  gothique. 

Le  muiée  de  peinture  et  de  sculpture  ^  la  collection  d'histoire 
•olure/laet  la  bihiioiHèque ,  sont  réunis  dans  le  logis  Barrault.  Parmi 
les  toiles  les  plus  frappantes  qui  décorent  ce  musée,  nous  nous  arrê- 
terons devant  la  mort  de  Jeanne  d'Arc,  par  Eugène  Dévéria;  belle  et 
touchante  composition.  L'Arabe  pleurant  son  courtier,  par  MausaiiCy 
est  une  traduction  énergique  de  ces  vers  de  Millevoye  : 

«  Ce  Doble  ami  pins  lé^er  qne  les  vents, 
»  Il  dort  Goaché  for  lei  Mbiea  mouvants.  • 

Joseph  reconnu  par  ses  frères ,  de  Gérard ,  et  Romulus  faisani  hur 
romande  Giroaei:  oes  deux  tableaux  ne  sont  que  les  préludes  de 
ces  deux  grands  peintres.  Les  autres  toiles  de  cette  collection  sont 
presque  toutes  de  l'école  française.  Cette  salle  renferme  aussi  plu- 
sieurs vases  antiques  ;  un  surtout,  apporté  d'Orient  par  le  Roi  René, 
fixe  l'attention  ;  il  passa  pendant  longtemps  pour  un  des  pois  à  l'eau 
ayant  servi  aux  noces  de  Cana.  On  y  voit  aussi  un  beau  buste  do 
Napoléon  en  marbre,  par  Canova,  etc. 

Une  des  salles  de  ce  musée  est  appelée  galerie  David.  C'est  le  t7  no- 
vembre 1839  que  cette  galerie ,  qui  renferme  les  œuvres  complètes  do 
oei  Illustre  enfant  d'Angers,  a  été  inaugurée:  on  y  admire  la  poétiaue 
statue  de  Guttemherg y  celles  du  général  Foy,  à' Armand  Carrel,  les 
bustes  de  Goethe ,  à'Hahnneman,  de  Jèrémie  Bentham,  etc. 

Le  musée  d'histoire  naturelle  est  situé  dans  l'étage  supérieur  du 
bAtimont,  auquel  on  parvient  par  un  escalier  en  spirale  remarquable 
par  sa  légèreté  et  la  singularité  de  son  plafond.  Cette  collection  est 
duif  un  ordre  parfait,  et  renferme  une  série  d'échantiilona  de  la 
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géologie  da  déparlement.  La  bibliothèque  se  compose  d'environ  $0,000 
vol.  avec  un  grand  nombre  de  manuscrits  préoioux.  A  une  petite  dis^ 
tance  de  ces  riciies  oollecUoni  ae  trouve 

Vêglin  de  Touamini,  aotrefoiO'  aitaebé»  à  un  couvent  «  eoirrorllo 
en  depOt  de  subsistances  mililnires,  est  aujourd'hui  consacrée  à  un 
mufée  archéologique.  Hien  n'est  plus  gracieux  et  plus  imposant  que 
IVilet  produit  par  cette  éslise  au  moment  oA  vous  pénétrez  sous  les 
voOtei.  Cet  édifice  date  00  commencfuient  do  itiii«  eiéote.  Le  monit-k 
ment  qui  doit  ensiiiit  atlirftr  Boireailentioii  e»t 

La  tour  St-Aubiny  que  nous  avons  aperçue  À  82  kil.  d'Anp^ers  ,  reste 
spiendide  de  Tabbaye  de  Si-Aubin,  l'une  des  plus  populeuses  et  des 
plus  anciennes  de  l'Anjou.  La  hauteur  de  cette  tourcarrCe  est  d'environ 
S2  métrés  :  elle  servit  d'observatoire  à  Gassini. 

L'hôtel  du  Figuier  (dit  û'Anjou).  La  charmante  façade  de  cet  édifice , 
dont  les  fenêtres  sont  encadrées  de  guirlandes  d'amours,  d'oiseaux, 
de  feuillai^e  et  de  tous  les  détails  exquis  de  la  renaissance,  indique 
que  lo  régne  de  Pranfoii  1**  ■  eommen^. 

Végliw  St'Sergey  e^rtenant  Jadis  à  ane  abbasfe  de  Bénédietim 
renommés  pour  leur  savoir  r  le  cnoBur  de  ce  temple  est  d'une  rare 
élégance.  On  trouve  dans  cette  église  quelques  restes  de  son  ancienne 
reconstruction  par  le  chef  breton  Nemonoe,  tels  que  plusieurs  frag- 
nenis  do oonstraelions  é  petit  appareils  olqoetqaet  rangs  de  briques 
dans  le  mur  extérieur  de  la  nef,  du  cOté  du  petit  séminaire  ainsi  qoanO 
espèce  de  voûte  dont  l'entrée  se  trouve  sous  ce  mur. 

V£gHte  de  ta  Trinité  est  une  construction  romane  des  xi«  et  xir  sié- 
elei  s  e'eat  une  longue  nef  sans  ailes j  sa  UNir,<rearrée  dans  sa  partie 
inferieoi^.  ensuite  oitoitone ,  est  très  «élégante*  Non  loin  de  la  prêfee* 
(ure  se  voit  l'Église  St-Uartin^  la  plus  ancienne  d'Angers ,  font  ée  par 
l'impératrice  Hennenparde,  femme  de  Louis  le  Débonnaire ,  et  servant 
aujourd'hui  de  magasin  de  fagots .-  on  admire  les  4  magnitiques  arcades 
romanes  sur  lesquelles  reiiose  la  lourde  tour  carrée;  son  dOme,  a  plein 
.  cintre  sans  nervures,  est  également  remarquable. 

La  Préfecture  , située  sur  l'emplacement  dcl  ancien  couvent  de  Saint- 
Aubin.  En  1836,  des  maçons  chargés  de  quelques  réparations  sous  la 
galerie  à  main  g«iobo,dan8  la  cour,  déoouvnfeni  une  ooienne  que 
recouvrait  une  légère  eeuehe  de  elwnif  i'eiploraiioii  continua  «  et 
bientôt  le  vaste  pan  de  mur  en  arcs  à  jour  qu'on  admire  aujourd'hui , 
o£frit  ses  colonneites ,  ses  festons  ei  ses  sculptuies  étranges  A  l'oèeer- 
vation  des  archéologues. 

Kn  quittant  la  préfeoiure  et  suivant  la  ImIIo  ligne  des  èaulmmNb 
nous  airivons  au  Jardin  botanique  ^  qui  passe  pour  un  des  plus 
agréables  de  France.  Traversé  par  un  cours  d'eau  vive,  embelli  t»ar 
des  massifs  d'arbres  verts  et  par  d'élégants  bosquets,  il  offre  une 
prorne«iode  délieieuse  t  II  s'y  ti«*nt  des  cours  publies  de  betaniqon. 

Mf9h  iêf  uHê  ti  mélierey  établie  depuis  J8i5  dana  imbbage  dê 
Aonrrr^ry;  elle  eompte  aujourd'hui  ;^00  élèves.  11  ne  reste  de  ce  riehe 
niouiisière  que  l'église,  qui  hert  de  chapelle t  la  salle  servant  ae  lin» 
gerie.  et  ries  murailles  enco  e  debout. 

L'tiCtelDiteM,  vaste  bétimont  d'un  carré  long,  est  divisé  en  tiolo 
saMes  par  deux  rangs  de  colonnes  corinthiennes  qui  portent  de  i>elleo 
ventes  en  egive  :  léea  n'oet  pins  éiégant  et  pitu  èaidi  que  oeiio  mim^ 
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•tnicUon.  11  tui  iQUd^  M  Udâ.piur  Honri  11,  loi  d'Angltltm  d«o 

d'Anjou.  ^ 

A  rekfrémfté  dil  raabourg  Dotitre,  aiti^deiSOQs  du  pont  suspendu, 
vous  trouvez  le  couvent  ifu  Bon-Paiteur,  entouré  de  baiiies  murailles! 

él  d<»ni  les  sœurs  lieiment  une  école  de  Ulles 

An(;ers  renferme  encore  une  muliilude  d'objets  que  noire  cadre  ne 
nous  permet  p«s  de  décrire;  nous  ciierons  scuieiiieiU,  comiue  spéci- 
niens  d'ancienne  arclûieeiure  domestiquât  la  mtnson  sur  la  place 
derrière  la  caihe^drale,  ornée  de  curieuses  sculptures  en  bois;  celle 
appelée  \  hôtel  des  àiarckandi,  rue  Baudrier;  et  dans  le  faubourg 
Doutie,  plusieurs  autres  également  remarquables  par  leur  anliquH* 
De  là  noua  YlsHefona  encore  l'éléfcanie  c^j^e//^  de  Lesviére,  le  jardin 
dê  yérêehé,  d'où  Ton  jouit  d'un  horizon  magnifiquei  lea  véiterablea 
ruiner  de  St-Laurent^  Vabbaye  de  St-Nicolas,  avec  bon  site  admirable; 
le  thèdlre^  belle  conslrucliun ,  mais  mal  siitié;  la  poiswnnerie  ^  les 
hallet,  et  plusieurs  places  publiques.  Knsuile  nous  irons  aux  beliea 
pépinières  de  M.  André  Leroy,  rue  Cbâieaugonlier,  un  des  plus  beauk 
établissements  de  ce  genre  qu'il  y  ail  peut  êlre  en  France;  celui  de 
MM.  Leroy  frérea ,  coule  de  l'aria ,  ei  ceux  de  MM.  Vibert ,  Caebei,  eie. 

Angers  est  la  patrie  de  l{oiié,  duc  d'Anjou,  roi  de  Sici  e;  de 
Ménage,  deli  ReveiUôre-Lépuux,  directeur  koub  la  république; 
de  Félix  BodiQ ,  de  notre  grand  statuaire  David ,  etc.  —  Industrie  : 
mamiracture  royale  de  toiles  à  Toibu ,  moachoirs,  baa  de  fil ,  huile , 
chanvre,  grxJns,  eau-de-vIe,  liqueurs,  frolti  cuits  de  toiitea  et* 
pèces,  et  surt' ut  les  ardoises  qu'on  tire  des  environs  |  et  doni 
rexploitalion  occupe  de  2  n  3  000  personnes»  et  qui  approvisionnent 
une  fiiande  partie  de  la  France.  Le  produit  annuel  de  ces  carrières 
est  d'environ  80  millions  d'ardoisesi  dont  on  exporte  pour  l  mil* 
lion  1/2  de  francs. 

MOYENS  .  OE  LOCOMOTION. 

Deux  bateaus  à  vapeur  font  le  service  tous  les  Jours  pour 
jVantes,  et  un  pour  7 ours  et  Orléans. Diligmuces ^  tous  les 
jours  pour  Paris  par  le  Mans;  pour  Paris  par  Tours  et  le 
chemin  de  fer  ;  pour  JS'^anies,  Chartres ^  Saumur%^i  toutes  les 
villes  cinon\oi8ine8.— />op.  4 1,000  hab. 

Excursions.  La  plus  fréquentée  est  celle  djs  Ponts-de-Cé,  sur 
Ja  Loire  j  sulle  de  |.onts  et  de  cliHu^spes  qui  commencent  à  5kil. 
d'Angers,  et  franchissent  durant  3,G0(i  mètres,  avec  les  divers 
bras  de  la  Loire,  les  diverses  Iles  qui  les  s<'parent:  les  nuiisons» 
rangées  dans  celte  longueur  sur  les  deux  côiës  de  la  cliaussée, 
foiment  lu  ville  du  Pont-de'Cif  qui  compte  2, 500liab. 

Le  Camp  de  César  con  menée  à  peu  de  di^ance  de  ce  pont* 

Savenières  (Maine-et-Loire),  bourg  situé  à  l2kil.S.-0*  d'Angers. 

^Curimtéê  i  Vi^a^  j^oMaie»  imk  conservée»  est  i'm%  des 
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plus  anciennes  de  France.  Le  chœur  ne  peut  être  reporté  en  deçà 
du  xi*  siècle ,  mais  la  façade  de  l'ouest  et  une  partie  des  murs  laté- 
raux de  la  nef  remontent  probablement  au  vi"  siècle.  A  peu  de 
distance  du  bourg,  les  ruines  du  château  de  la  Eœhe-aUf'Jnainef 
belles  carrières  de  marbre.— 2,700 

Le  Toyageur  n'oubliera  paft.ae  visiter  les  vastes  carrières  d'ar- 
doises; là  plus  considérable,  le  (rrand'Càrreau ,  est  à  G  kil.  1/2 
à  gandie  de  la  route  de  Sanmur;  elle  a  près  de  105  mètres  de 
profondeur,  et  occupe  une  surface  de  4,000  mètres:  on  y  pénètre 
par  des  échelles  verticales  fixées  le  long  des  parois  de  la  roche. 

SAINT-GEORGES,  joli  homg.  —  Curiosités  :  l'ancienDe  abbaye 
de  Génovéfains;  bonne  auberge.  —  Pop»  2,800  hab. 

Sur  la  rive  gauche  de  la  Loire  en  face  de  Saint-Georges,  est 
Chalonnes  (Maine-et-Loire),  petite  ville. —  Curiosités  :  son 
Bile,  son  vieux  pont  et  le  nouveau  pont  suspendu.  Son  église 
conservant  encore  quelques  restes  de  rédiflce  primitif,  bâtie  par 
saint  Maurille*  ^  Commerce  :  eau-de-vie,  lin,  chanvre*  —  Pop. 
&»100  hab. 

Les  îles  LombardiéreÊ^  près  de  cette  ville,  ofllrent  de  jolla 
paysages. 

CHAMPTOCÉ,  village  de  1,900  h.  —  Curiosités  :  les  ruines 
imposantes  du  vieux  château.  Vis-à-vis  est  le  bourg  de  Mont' Jean , 
où  l'on  jouit  d'une  vue  ravissante. 

Saint-Florent-le-Vieil  (Maine-et-Loire),  petite  ville  sur  une 
colline  escarpée  qui  borde  la  rive  gauche  de  la  Loire»  On  remarque 
dans  l'église  un  monument  qui  rappelle  un  beau  trait  dlramanfté. 
En  1793,  les  Vendéens,  ayant  placé  4,000  prisonniers  dans  cette 
église,  se  disposaient  à  les  massacrer,  lorsque  Bonchamp,  mor- 
tellement blessé,  obtint  par  ses  pressantes  prières  qu'on  leur 
accordât  sur-le-champ  la  vie  et  la  liberté.— Pop.  2,000  ^aô. 

ANCENIS  (Loire-Inférieure).  —  ^d/d ;  de  France,  petit  mais 
confortable. —  Petite  ville  avec  sous -préfecture  et  tribunal  de 
première  instance.  —  Curiosités:  l'ancien  couvent  d'Ursulines, 
aujourd'hui  une  caserne  pour  la  cavalerie  ;  le  vieux  château  des 
ducs  de  Béthune,  dont  les  jardins  offrent  une  superbe  vue; 
rbôpital,  édifice  remarquable.  —  Commerce:  vin ,  vinaigre,  eaux- 
de-vie.  —  Po/).  3,800  hab.  Près  d'Ancenis,  sur  la  prairie  de 
StpRerre,  on  volt  un  monument  druidique  qui  parait  être  un 
peulvan.  On  lui  a  donné  dans  le  pays  le  nom  de  CouvereUUr* 

A  1  kil.  est  la  petite  ville  d'iMoiuNnE  (Maine-et-Loire  ) ,  peuplée 

de  1,500  hab. 

A  1  kil.  N.  sont  les  houillières  de  Montrelais  ,  d<mt  le  puits, 
de  116  mètres  de  profondeur,  mérite  d'être  visité. 
GHAMPTOGEiLux,  pctltc  vUlo  dsus  uuc  posîtiou  cbannanto  sur  la 
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rive  gauche  de  la  Loire.  —  Curiosités  ;  l'ancien  chàteaUi  dont  les 
ruines  sont  couvertes  de  broussailles  et  de  lierre. 

NANTES  (Loire-Inférieure] y  lY^annetœ,  —  H6UU:  de  fVcnce, 
place  Grasiin  ;  da  Commerce,  excellente  maison  ;  des  Colonies , 
nouvel  établissement;  des  Voyageurs ,  près  do  tliéètre,  rue  San* 
teuil ,  i2;desË(ranger8;d*£urope»omonl  les  voitures  de  Poitiers; 
de  Bordeaux;  du  Pélican.  — 

Cette  ville,  chef-lieu  de  préfecture ,  est  située  sur  la  rive  droite 
de  la  Loire,  au  conlluent  de  la  rivière  (ÏErdre  et  de  la  Sivre 
nantaise ,  à  4  myr.  8  lui.  de  la  nier.  Cette  situation  en  fait  une 
des  premières  et  des  plus  commerçintes  villes  du  royaume.  Évéché, 
collège  royal,  académie  et  plusieurs  sociétés  scientifiques.  Le  voya- 
geur est  frappé  de  la  régularité  dos  places  publiques  de  cette 
aneienne  dté,  de  l'él^nce  de  ses  édillees ,  de  la  beantd  de  aea 
quais ,  et  surfont  dn  coup  d'œil  magnifique  dea  Iles ,  qui  s'élèvent 
au  milieu  du  fleuve,  des  belles  campagnes  qui  le  bordent  et  s'é- 
lèvent en  amphitliéâtre  de  la  manière  la  plus  ravissante.  Son 
port ,  qu'ombragent  des  orme^  majestueux  ,  est  garni  de  superbes 
maisons  sur  une  longueur  d'environ  2  kil.  ;  il  n'est  accessible  qu'à 
des  bâtiments  de  500  tonneaux,  qui  y  entrent  chaque  année  au 
nombre  d'environ  2  à  3,000,  venant  de  divers  points  du  globe. 

Nantes  possède  cinq  hôpitaux  :  r  l'Hôtel-Dieu,  qui  fut  bâti 
en  1055;  2«  l'hôpital  général  de  ^  aint-Jean,  l'un  des  plus  beaux 
de  France  ;  3**  les  Incurables ,  dit  hospice  de  la  Providence  ; 
4«  rhospice  des  prisons,  situé  rue  Mercœnr  ;  5*  de  la  Mendicité; 
15  ou  16  ponts  t  dont  plusieurs  sont  fort  beaux.  Le  quartier 
GrasUn^  1  ile  Feydeau  et  le  faubourg  de  la  Fosse  peuvent  être 
mis  en  parallèle  avec  les  plus  beaux  quartiers  de  Paris.  —  Curio^ 
sités  :  V Hôtel  de  la  préfecture  a  deux  belles  façades  d'ordre 
ionique;  l'une  du  côté  de  la  rivière  ù^Erdre^  et  l'autre  du  côté 
de  la  rue  qui  conduit  à  la  cathédrale.  Le  Musée  ^  qui  renferme 
d'excellents  tableaux,  en  tête  desquels  il  faut  placer  deux  Murillo* 
—  La  Notice  se  vend  1  /r.  au  Musée.  —  Végîise  St-Pierre^  qui 
sert  de  cathédrale,  fut  bâtie  pour  la  première  fois  en  555,  par 
saint  Félix.  La  voûte  Intérieure  de  l'église  est  très-telle  et  très- 
hardie,  et  la  nef  a  37  mètres  d'élévation.  L'extérieur  inachevé  de 
ce  moDtmaent  lui  donne  un  caractère  de  lourdeur  et  de  froideur 
qui  nuit  à  l'effet  général.  Le  chœur  et  l'abside  appartiennent  à 
l'époque  romane.  La  crypte  est  la  partie  la  plus  ancienne  de  l'église. 
On  trouve  à  droite  du  chœur  dans  l'avant-sacrisiie  le  superbe 
tombeau  de  François  II,  qui  était ,  avant  la  révolution  »  dans 
l'église  des  Carmes.  Sur  le  tombeau  sont  couchées  deux  statues  en 
ni<àrbre  blanc  de  grandeur  naturelle  :  celle  dn  droite  représente 
François  11^  et  celle  de  gauche  Marguerite  de  Foix^  sa  seconda 
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fBimiie*  lA  façadêâê  la  Bwnm^Avk  côtédujardfnoù  leiltDlle 
marché  aux  fleare,  offre  à  la  ¥ue  une  belle  colonnade  d'ordre 
Ionique  surmonlie  de  statues  embicmatiques  t  la  Loire,  |*Aetro« 
nomie,  l'Abondance,  PAméri^up ,  l'Afrique  ,  TAele ,  l'Europe,  lee 
Beaux-Arls .  In  Prudence  «  la  Ville  de  Nantes  ;  la  première,  la 
troisième,  la  huitième,  eont  de  Bertrand;  les  autres  de  Debay. 
Ce  noble  édifice  fut  terminé  en  i8i2.  Après  la  bourse  de  Paris  , 
la  bourse  de  Nantes  csl  sans  contredit  la  plus  belle  de  Fiance  ;  la 
façade  gui  est  du  côté  du  Port-uu-Vin  est  d'ordre  dorique.  Sur  le 
frontispice  sont  quatre  statues  représentant  quatre  marins  célè* 
(ré*  t  Jean  Bart,  Reoé  Duguay^Trouin,  Abraham  Duquesne, 
Jaqiiues  Cnasard* 

Nantes  possède  depuie  1843  un  passage  auquel  Parla  même  n*a 
rien  à  comparer.  C'est  le  pastag§  Pommeraye  ^  qui  relie  la  rne 
Crébillon  à  la  rue  de  la  Fosse.  Il  a  coûté  près  d*un  million  à  la 
compagnie  qui  Ta  fait  ériger;  aussi  rien  n'égale  Télégance  et  la 
rbhesse  de  sa  construction.  A  l'intérieur,  des  galeries  ornées  de 
statues,  délicieux  ouvrages  de  Debay,  bordent  des  magasins  somp- 
tueux sépaiés  par  des  glaces.  Un  large  escalier  monumenial  unit 
les  galeries  superposées;  le  soir  le  gaz  qui  y  ruisselle  en  fait  un 
lieu  de  féeiie  :  c/e.>l  le  Palais  Royal  de  Nantei^.  Voir  la  lithographie 
de  ce  passage,  qui  se  vfnd  ches  Madame  F^L  HHIlnet,  galerie 
des  8taiue$«  et  cbes  Madame  Pollint  en  Aiee  du  passage,  hn 
bôiels  du  Commerre  el  des  Coloniea  août  dans  la  même  rue  et  à 
côté  de  cette  galerie. 

Les  ponts  de  la  Loire  ont  plus  de  3  kil.  (plus  de  Z/\  de  lieue) 
delonu,  et  sont  presque  tous  en  pierre.  Le  i»oiitdc  la  Poissonnerie, 
qui  porte  aussi  le  nom  d'Aiguillon ,  est  celui  de  tous  dont  i'urchea 
le  plus  d'éiégnnce  et  de  bardiesse. 

Les  quais,  qui  commencrnt  à  Richebourg,  et  qui  s'étendent 
Jusqu'à  la  Sécherie  sans  aucune  interruption ,  ont  plus  de  4  kil.  de 
long.  Plusieurs  de  ces  qual«,  comme  ceux  de  Richebourg ^  du 
PoTt'^  Maillard  «t  de  la  Fossi^  sont  pkintës,  et  forment  des 
promenades  l  èa-agréables, 

La  ville  de  Nantes  possède  un  Muêéum  éPhiêîoire  naiureUa^ 
établi  en  18i0,rue  du  i^rt-Communeau.  Il  contient  une  collée* 
tlon  de  minéraux  trés4»ien  ela^sés*  et  quelquea  animaux  asaes  bien 
conservés. 

Les  cours  de  St-Pierre  et  de  St-André,  silués  à  la  suite  l'un  de 
l'autre,  sont  placés  entie  la  Loire  et  la  rivière  de  VErdre^  et 
présentent  des  deux  côtés  de  très-belles  vues.  Ces  denx  promenades 
sont  décorées  de  deux  allées  d'ormeaux  el  d'un  bouquet  de  til- 
leuJe.  A  Pextrémité  du  cours  Saint- Pierre,  on  a  placé  les  statues 
d'Anne  de  Bretagne  el  d^Aftlmr  lil.  Le  vimm  CMt$au  dea  ducs 
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de  Bretagne  se  trouve  antsi  dent  eei  endroU  ;  ion  effet  pittoregque 
eimtrtbue  à  l'embellisBement  de  celte  promeoade.  Ceel  un  édiflce 
maesir  et  flanqué  de  battions  et  de  grosses  tours  rondes.  H  fui  bèU 

^ar  Alain  Toi  iebarbe  en  1)38»  agrHndi  en  120()  et  changé  en  for- 
leies-e  en  1  '»so  sous  le  duc  François  11.  Le  duc  de  Merrœur  com- 
mandant en  Bretagne  pour  la  Ligue  y  fit  ajouter,  en  I.SS8,  les  deux 
bahtion^  cnrrés  qui  sont  encore  recouvert>  des  double»  croix  de 
Lorraine.  Eu  1070,  le  feu  détruisit  une  puitic  du  cliàieau  qui  fut 
reconsliuit  à  la  moderne.  C'est  dans  ce  cliàteau  que  fut  donné 

Kr  Henri  IV,  en  1508,  le  fameux  édlt  de  Nantes,  révoqué  par 
>uU  XIV  en  lORd»  C'est  dans  la  chapelle  du  cliàieau  »  qui  sert 
aclueliement  de  magasin  à  poudre^  qu'Anne  de  Bretagne  épousa 
Louis  XIK  Au  bas  d  i  cours  £t-Atulrc  sont  les  statues  d'Olivier  de 
Clisson  et  de  Bertrand  Dugurselin.  Entre  les  deux  cours,  sur  la 
place  Louis  XVI,  s'é'ève  la  colonne  de  la  Liberté,  surmonlcc  de 
la  statue  de  Louis  XVI.  Le  cours  Heoii  IV  est  entouré  de  beaux 
édifices. 

La  Saîîe  de  spectacle  a  été  construite  en  178C.  Brûlée  le  27 
août  IVJG,  elle  a  été  rec<  n.4ruile  en  iSiO.Sa  façade  est  on  ée  d*un 
péiistxle  d'oidic  corinthien,  et  le  ^e&libule  est  magnifique;  le 
péristyle  est  surmonté  de  huit  statues  repiéscDlant  les  Muses;  00 
n'a  pas  eu  de  p!ai*e  pour  mettre  la  neuvième. 

L* église  protestante,  rue  des  Carmélites |  dans  la  eliapelteda 
Tancien  couvent  de  ce  nom. 

Parmi  les  anciens  bùlels,  on  distingue:  1*  Vhôfpl  dû  la  Bou^ 
vardière;  V  Vhôlel  de  Drouges;  a**  le  Palais  épiscopaL 

Il  y  a  dans  la  ville  de  Nantes  plusieurs  places  et  un  grand  nombre 
de  rues  qui  méritent  de  fixer  les  regards  des  éliangers  :  1°  la  place 
Jinynle  est  vaste  et  régulière;  la  place  Graslin ,  est  à  peu  près 
de  mémo,  fornio  que  la  place  Royale;  mais  moins  grande;  elle  tire 
son  plus  bel  ornemfnt  delà  salie  de  spectacle,  qui  en  forme  la  base. 

La  promenade  de  la  Fosse^  le  long  de  la  Loire,  est  très-Jolie  \ 
la  vue  de  la  Fosse ,  prise  du  bas  de  la  rue  de  TErmltage ,  est  magnl-* 
flque.  On  peut  visiter,  rue  llautc^a-CliàteaU|  la  chambre  oû  fut 
prise  Mme  la  duchesse  de  BerrL 

^antes  a  une  banque,  un  abatto'r  hnmense  qui  ne  le  cède  en 
rien  à  ce  que  Paris  a  de  |)lus  u-rand  en  ce  genre,  un  collège  royal, 
un  grand  «t  un  pet  t  séminaires,  m  e  b  blidthènne  pulilique  qui 
contient  ;>0,n00  vol.  et  ounlques  manuFcriis  [>ret;u'ii\  ,  enlie  autres 
le  second  trme  de  la  Cité  de  /^leu,  de  saint-AuiiUi-tin  ;  une  société 
académique,  lO  sociétés  de  Ici  lui  c,  dans  lesuuellcs  tout  étranger  ctt 
admis  pendant  quinze  jours^sur  la  présentation  d'un  seul  membre; 
un  Jardin  des  plantes  orné  d'une  oeUe  avenue  de  magnolias  oo 
lauriers  tulipiers. 
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La  ville  de  Nantes  compta  beaucoup  de  manufactures  dans  diffé- 
rents genres.  On  y  voit  des  filatures  de  coton ,  des  fabriques  de 
toiles  peintes,  de  nnouchoirs,  façon  de  Cholet;  des  brasseries,  des 
rafilneries  de  sucre,  des  distilleries ,  et  une  foule  d'autres  manu- 
factures et  usines.  —  Restaurant  :  au  Rocher-de-Cancalc,  rue 
Jean-Jacques-Rousseau. —  CVi/is^  Jean-Jacques-Rousseau,  grand 
café,  place  Graslin;  des  Voyageurs,  du  Commerce. 

Poiie  aux  Uure$f  me  Santeuih 

NAVIGATION  A  VAPEUR. 

De  Ifantes  à  Bardeaux  ( paqael)0to  à  vapeur)  ;  traversée  en  34 
heures  :  chambre  d'arilère,  18  fr.  ;  chambre  d'avant,  15  fr.  Res- 
taurants, lits  de  repos  9  cabinets  de  dames.  Deux  départs  par  se- 
maine :  les  dimanches  et  mercredis. 

Compagnie  générale  des  paquebots  de  la  Loire ,  départs  t.  1.  î. 
à  6  h.  du  soir  pour  Angers  Saumur,  Tours,  sans  changer  de 
bateau. —  Bateaux  à  vapeur  entre  Nantes  et  Angers:  les  Inexplo- 
sibles  de  la  Loire,  tous  les  jours  de  Tours  à  Nantes  en  1  jour  et 
retour  en  1  jour  l /2  ;  correspondent  avec  Bordeaux  par  le  sylphe,  le 
comte  d'Erlon  et  la  Bretagne.— De  Paris  à  Nantes  pour  16  fr.,  etc. 
voyez  page231  ;à  Patmdœti/',  kSt-2Yazaire,  sur  VErdrêf  Jusqu'à 
Ivort» 

De  Nantes  à  Èreêt^  départ  tous  les  dimanches,  retour  tous  les 

mercredis.  Touchant  à  -Bcne-/sZ<5 ;  trajet  en  7  h.:  chambre, 
15  fr.  ;  2*  chambre,  12  fr.  Touchant  à  Lorient  ;  trajet  en  11  h.  : 
1"  chambre,  16  fr.  ;  2"  chambre  12  fr.  Touchant  à  Brest;  trajet 
en  20 heures:  chambre,  25  fr. ;  2"chambief  18 fr.— Directeurs: 
MM.  H.-Y.  et  G.  Lauriol,  à  Nantes. 

MOYENS  DE  LOCOMOTION. 

^  Malle-poste  jusqu'à  Tours ^  pour  Bordeaux,  en  23  lieures; 
prix:  61  fr.  85  c. 

Messageries  y  place  Graslin ,  pour  Paris ^  tous  les  jours;  ^er- 
lines  du  Càmmerce ,  même  place.  CommitMionnaires  d0  rou^ 
lage ,  rue  Mereœur.  p^oit.  vub.  tous  les  jours  pour  Rennes ,  Sa^ 
venay^  Cliseon;  tous  les  Jours  pour  Bordeaux,  Lorient^  Breetf 
33ia€neeouly  Poitiers,  Savenay^  Bourbonr<h»érande,  /^annee^ 

1  Observation.  Le  bateau  a  Tapeur  qui  Ta  à  Angers  est  sans  doute  préférable  à 
la  diligence  de  terre;  mais  on  va  moiaa  rite,  et  souvent  en  été  ,  qotnd  les  Mm 
sout  basées,  on  n^arrive  que  très-lard  à  Angers,  si  l'on  ne  conche  pas  en  ronte. 

Do  reste  rien  de  beau  comme  les  rires  de  la  Loire  ;  rien  de  pittoresque  comme 
les  Tucs  à'Ancenis  ,  de  St-Florent ,  ù  Ingrande  ;  rien  qui  frappe  plus  TlTemtnt 
*  'Ï^^K'H'^'^^'i  <iue  les  ruines  de  Châteaxi-Hceau ,  la  Tieille  tour  d'OKdon,  etc. 
1-7  w!.*  49  iM  loirt,  i  TOI.  in-lS  ;  à  Nantes  cbei  P.  Sebire  ,  et  sur 

ws  btletu  à  Tapeur. 
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Mortagne^  la  Rochelle  ^  ChaUaU^  Bourgamuf^  Beaupriau , 
Blain^  etc.  —  Tous  les  deux  jours  pour  /bnleiû^,  Reûon,  la 

Rochê^Bernard ,  Luçon.  —  Trois  fois  la  semaine  pour  Saint- 
Étienne-de-Montluc ,  Saint  Philbert,  Châteaubriant,  —  Deux 
fois  la  semaine  pour  JYort  et  Lignée  ChoUeL—  Foit.  omnibus , 
dites  Citadines,  Fisitandines^  JJameâ'BlancheSf  pour  rinlérieur 
de  la  \ille.  —  Pop.  89,000  hab, 

SÉJOUR.  On  est  bien  dans  les  hôtels  à  5  fr.  par  jour,  vin  com- 
pris; à  i'iiôtel  de  France,  place  du  Théâtre,  on  paye  le  dîner 
3  fr.  25  c.  :  on  déjeune  à  la  carte  ;  la  chambre  i  k.bOc.  et  fiO  c. 
aax  domestîqaes  par  Jour.  —  Vh&tel  du  Commerce^  restauré 
depuis  peu  par  son  nouveau  propriétaire,  mérite  d'être  recom- 
mandé ;  sa  table  est  exquise  et  le  service  ne  laisse  rien  à  désirer. 
Au  Roclier--de'GDncale,  les  prix  sont  ceux  de  Paris,  c'est-à-dire 
que  chaque  plat  se  pave  75  à  90  c  11  y  a  sur  la  place  du  Théâtre 
un  restaurant  où  Ton  sert  à  la  carte.  Plusieurs  cafés  ,  à  Pinstar  de 
ceux  de  Paris,  sont  situes  sur  la  place  et  près  du  théâtre. 

Excursions.  C'est  à  Indret,  à  8  kil.  0.  de  Nantes,  qu'est  le 
magasin  des  bois  de  construction  du  gouvernement.  En  face  de 
nie,  on  construit,  sur  les  côtes  de  la  basse  Indre ^  des  frégates 
et  autres  vaisseaux  moins  forts  pour  le  gouTemement.  Aux  en- 
virons de  Nantes,  à  l  kiU,  le  voyageur  peut  voirie  plateau  de  la 
Salle-Terte,  nom  que  Ton  donneà  un  bloc  de  granit  qui  renferme 
le  quartz  fétide  on  pierre  puante.  Ce  quartz  est  demi- transpa- 
rent et  grisâtre;  quand  on  le  frotte  fortement ,  il  exhale  une  odeur 
fétide.  Chaulfé  au  feu,  il  perd  cette  qualité,  devient  blanc  et 
augmente  de  poids.  Le  voyageur,  qui  aura  le  temps  de  séjourner  à 
Nantes  ne  doit  pas  oublier  de  visiter  ses  environs,  surtout  CHsson. 
11  prendra  pour  guide,  dans  ses  excursions,  les  itinéraires  de 
M.  Richer,  à  Nafites,  chez  P.  Sebire.  M.  Richer  est  un  cicérone 
plein  de  goût,  d'exactitude,  et  qui  peint  avec  nu  grand  charme 
de  style. 

Glisson  et  ses  ENVIRONS.  ^Avant  de  pénétrer  dans  la  Yillet  une 
échappée  de  vue  permet  déjà  de  se  faire  une  Idée  des  lieux  :  à  vos 
pieds  coule  la  Sèvre,  encaissée  entre  deux  coteaux;  vers  le  midi, 
ime  partie  de  la  viUe  est  assise  en  amphithéâtre.  L'œil  s'arrête 
avec  complaisance  sur  cette  petite  ville,  dont  les  toits  en  tuile 
tranchent  fortement  avec  la  verdure,  dont  elle  est  entourée.  Elle 
est  dominée  par  les  murs  grisâtres  du  châ'eau ,  au  milieu  desquels 
les  arbres  qui  ont  crû  dans  les  ruines  abaissent  leurs  rameaux. 
Dans  la  ville,  mille  points  de  vue  charmants  se  présentent  à  la 
fois  :  on  cite  surtout  aux  étrangers  la  Garenne,  où  on  leur  montre 
la  iK-otte  dite  d'Héloïse,  le  bain  de  Diane,  le  Uraple  de  Ycsta ,  la 
Temsse,  etc.  On  va  visiter  les  miii»  du  cjiàteau  d'OHyier  de 
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Cllwon,  cet  ennemî  redoulable  des  Anglais.  Elles  consistent  en 
hautes  tours  d'une  couleur  rougeôlre,  dont  les  créneaux  festonnés 
de  lierre  offrent  un  aspect  imposant  et  pittoresque.  Mais  si  l'on  veut 
se  faire  une  Idée  de  Clis  on  ,  il  faut  en  visilfr  tous  les  alentours. 
Un  voyas^e  que  nous  conseillons  encore  est  celui  de  Nantes  à  Paim* 
bœuf.  M.  Richer  est  un  compâgnon  dont  la  t<Hstété  doulrlera  le 
plaisir  de  cette  promenade.  —  Pop^  2,900  Aft6« 

f        -   -   —   ■    ..  ...^ 
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De  Tours  à  Nantes  par 
les  paquebots  à  va- 
peur, 41 


ROUTE  185. 

DE  PARIS  A  NANTES. 

2'r6ute  t  par  le  chemin  de  fer  et  les  Paquebots  à  vapeur  de  la  LdirOf 

(i7  myr.  1  kil. 

De  Paris  à  OrlMIlipar 

le  chemin  de  fer 

roule  âSm.  2  k. 

LaChapeiie,  0  7 

Saint- Ay,  0  7 

Meun| ,  0  5 

Heaugeflcyf  d  s 

M  or,  12 

Ménars,  1  0 

Blols,  0  0 

Ghousyt  t  e 

LA  CHAPELLE,  village  j^m  important  situé  snr  la  Loire.  En 
giiltlifirt  l'Otte  station  io  voyageur  passe  devant  les  villagoi  dé 
Vailly,  la  GraoB^  Chan{gy,  lti  Pom^  et  la  Grande^B^rrê  et 
arrive  à  la  station  de 

SAINT-AY  ( Loiret)  («.  route  223).  Les  villagea  de  Nivelle  et  do 
St-Hi!airc  qu'on  aperçoit  à  droite  et  à  gauclie  nous  conduisent  A  lH 
station  de 

MEUNG  (Loiret),  {v.  route  2?3V  Nous  passons  ensuite  à  firoite 
dovaiii  les  villages  de  la  Brièra.  Filleneuve ,  MessaSj  el  à  cauche 
devant  ceu\  dè  Baulette  et  Baule.  Ici  la  Loire  est  divisée  par 
plusieurs  lies,  et  on  ne.  s'en  rapproi  lie  qu'A  la  station  de 

BEAUGKNCY  (Loiret)  (t;.  route  223).  On  remarque  partiroliê» 
rement  enr  la  rive  gaueiitf  de  la  Loire,  le  Imarg  de  Eaifiy  od  re» 
posent  les  resteH  de  Gnndilliie^  Les  immenses  travaux  d'encalssi-* 
iHent  pour  retenir  les  eaux  de  la  Ivoire,  Pont  plus  multipliés  à 
Beangencv  qu'ailleurs*  Près  de  cette  vitleestrimmenseviadue établi 
sur  la  vallée  où  fuient  les  ruisseaux  appelés  lés  Màuvéi.  Ce 
viadoe  I  eoûetroit    piifrév  a  vlniMitm  Arche*  d'Une  grande  éû^ 
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Tcrture.  On  abandonne  encore  la  Loire  en  sortant  de  Beaugency, 
et  on  ne  la  retrouve  qu*à  Ménars.  Le  rail-way  passe  devnnt  le 
village  de  Tavers ,  îî  gauche ,  et  Ton  entre  dans  le  départi  ment  de 
Loir-et-Cher.  Couràouron ,  Avarai  et  HerbiUy^  Be  suc  èdent 
également  à  notro  cauche.  A  droite  sont  de  jolies  campagnes  et  dss 
Tlllft«n  éloignëté  Nous  arritoDs  à  la  station  d« 

1I6R  ( Loir^-Clier )  iv.  toute  228)*  A  gaache  sont  ta  tDlii^  d« 
Suèvreê ,  Fleury ,  le  rivier et  Onêr^  à  droita des tltloges éloignés 

MËNARS  (  Loir-et-Cher)  {v.  loate 22d)*  Celle  stitiott  n'est  qa*à 
9  kil.  de  celle  de  B!oi?.  Dans  cet  espace  nous  passons  A  ganrhe 
devant  les  villages  de  les  Mées  ^  St'Denis^  Maoé^  la  Chauisée^ 
Montigny,  tous  situés  sur  la  Loire  et  à  droilf»  devant  ceux  de 
ViHeuenvê^  Fille  follet  ^  Francillon^  Fille-Baron  et  FiUe^ 
Joint  :  Bientôt  on  aperçoit  le  château  de  Blols  et  on  touche  à  la 
station  de 

BLOIS  (Loir-et-Cher)  (u.  route  223).  Ici  le  convoi  s'arrêle  10 
mtfittt«B«  ai  ta  voyageurs  y  tioof ent  on  Imfliet ,  oû  ils  peat^t  se 
restaurer  ;  ils  y  trouveront  les  eiceilanta  erèmes  de  9e1nt«0erTats« 
Après  ce  temps  de  repoâ  le  convoi  ^uit  la  Loire  pendant  quelque 
temps.  Il  tr.iterse  la  «lllafe  des  Gaudinièreêi  la  f^rét^de-Bloi^ , 
et ,  en  descendant  une  pente  de  3  millimètres  par  mètre,  arrive  à 
la  slation  de 

CIIOUZY  (Loir-et-Clicr),  Iwurg  de  I,a00  hab.  Depuis  mi  on  a 
formé  sur  le  lerrllolro  de  celle  commune  une  belle  pépinière 
di'partementale.  A  droite  e4«le  petit  viliap  de  f^iUê*éav9ir  et  on 
arrive  à  la  sUuion  de 

OiNZAIN  (Uir-et-Chcr),bour^  de  1,000  hab.  De  Pautre  côté  de 
la  Loire  et  en  faee  d'Onsain  s'élève  au  sommet  d'un  cot  au  boisé, 
le  ehàtean  de  Gfaaumontt  eortstruit  par  le  seigneur  d*Amboise  sur 
remplacement  d'un  manoir  ISéodal  lieaucoup  pItiS  ancien.  Catherine 
de  Médicis  l'aeiieta  pour  i2,000  livres. 

Bientôt  le  convoi  a  dépassé  Montemm^  village  de  660  hab.  It 
entre  dans  le  déparlement  d'Indre-et-Loire  et  alleint  la  slalion  de 

LIMEHAY  (Indre-et-Loire),  village  siiuée  sur  la  Cise,  qui  lonaé 
le  chemin  depuis  Chouzy  et  ne  le  quillera  qu  à  Monl-Lotils,  Ort 
passe  devnnt  les  villages  de  Vallée,  de  Fourcheltet  oo  traverse 
celui  de  Bout  de-Pont ^  et  on  arrive  devant 

AM  BO'SE)  (  Indre  ei-LoIre )  t?.  route  22  i  ).  On  passe  ensuite  devant 
Içs  Villages  de  lYegrôn  et  IK  azelUs ,  puis  il  altelnl 

NffltAY  (Iddre-et-tolre),  village  qui  compte  t. 200  hnh.  CetUI 
station  n'a  été  établie  qu'a  titre  d'eisal ,  ainsi  que  eeite  de  Llmeray  i 
puis  vient  celle  de 

VERNOU  (Indre-et-Loire),  joli  village  dont  les  coteaux  pro- 
duisent d^ejtcelient  vin.  Ici  le  raihmy  décrit  une  grande  courbe  et 
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traverse  la  Loire.  A  la  tête  du  pont  est  établie  une  station.  Vouvi  îiy 
est  sur  la  rive  droite  du  fleuve  et  Mont-Louis  sur  la  rive  gauche. 

VOUVRAY  {Indre-et-Loire}.  Ce  bourg,  renomme  par  ses  vins 
blaacs ,  est  bâù  sur  la  levée  au  confluent  de  la  Gesse  et  de  la  Loire  ; 
VOO  kab. 

MONT'LOUIS  (IndT6-et-Lo!re).  En  quittani  cette  derolère  station 
le  rail-way  suit  la  rive  gauche  de  la  Loire ,  passe  devant  les  villages 
de  CreuXi  Aoche-Pinard ,  les  V allées  ^  la  Carte ^  la  ViU^^ua^ 
Darnes^  et  arrive  à  TOURS  après  avoir  ira?er8é  le  pont  Gour!>e, 
jeté  sur  le  canal  du  Cher. 

De  TocRs  A  Nantes  par  les  bateaux  à  vapeur. 

En  aval  du  pont  de  Tours  est  situé  le  bureau  des  bateaux  à 
vapeur,  les  Paquebots  de  la  Loire  et  les  inexplosibles. 

Les  paquebots  partent  les  jours  impairs  à  6  h.  1/2  du  matin, 
les  Jours  pairs  à  1 1  h.  du  matin.  Ils  vont  à  Nantes  dans  la  même 
jooniée» 

Les  inesplosibles  partent  les  Jours  impairs  à  11  h.  dn  matin 
mais  ils  ne  vont  que  Jusqu'à  Angers. 

LoGALinte  DissBBviES  poT  Uê  pa^[uebot$. 


Pont  de  la  Motte. 
Luynet  («.  roule  1S6). 
Xe  Mouton  et  Im  Gfw^Uri, 
Lanoeaii. 

Une  el  les  Trais^  Volets  (v.  roate 

189). 

ChapeUê'BImiieke, 

PortrBoulé. 

Chouzé  (v.  route  186). 

Candes  et  Monltoreau. 

Saumur. 

St-Mariin  et  St-CUmênt. 

Les  Rosiers  et  GetUMs  (  «.  fOQle 

186  ). 

Sl'Maur. 
St-Mùtkmim. 

La  Daguenière. 
Lsi  ponts  de  Ci. 
La  Pointe» 

AlfOERS. 

Lei  Lombardièret, 
Laleu  et  la  Poissonnière* 

CAoioiMMi  et  lu  Iio$erê, 


Montjean. 
Ingrande» 

St-Florent  et  ta  MtiUers^  (o. 

roule  184). 
La  Rabalière» 
Ancenis. 
Chàmptoeesms» 
Clermont. 
Boire  d'Anjou. 
Mauves. 
La  Chehuette, 
Boire-Courant. 
Nartb»  («•  roule  1S4). 

Prix  des  places. 

1**  «hambn.  3*6li«mfti«. 

Pour  Saumur.  6  50    5  » 

Angers.  11  50  8  » 
Ancenis.  15  60  10  60 
Nantes.  17  ^  12  b 
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ROUTE  186. 

DE  PARIS  A  NANTES. 

V  BOUTE,  PAR  Vendôme,  43  myr.  4  kil. 

_____   ^  w  _  ^%        •  M  —  


De  Paris  à  Toars  (9. 

région  du  centre , 

route  224  ) ,  23  m,  4  k. 

DeToursàLuynes,  1  0 

Langeait ,  1  4 

iesTrois-Yoletf,  1  3 

Cbouxé,  1  2 


La  Croi  x-Verle(8aiiiiiar}.  t 

Les  Rosières ,  1 
Sl-Maihurin,  1 
Angers  (v.  route  184),  3 
D'Angers  à  Nantes  («• 
route  <d,)f  S 


6 
s 

1 
1 


LU YNES  (Indre -el-Loire),  petite  ville  sur  la  Loire,  dans  une 
contrée  très-pillorcsque.  —  Curiosités  :  rhospice ,  le  cliAteaa.  — 
Pop.,  2,200  hab.  Luynes  est  la  patrie  de  Paut-Lools  Gourief, 
savant  helléniste  «  et  si  connu  par  ses  pamphlets  polillques* 

Entre  Luynes  et  Langeais  on  aperçoit  un  monument  romain 
nommé  la  Pile-St-Mars  \  c'est  une  tour  quddrangnlaired*un  mètre 
de  large  sur  27  m.  de  hauteur,  que  M.  Millin  regarde  comme  un 
tombeau. 

LANGEAIS  (  Indre-et-Loire  ).—  Hôtel  :  de  la  Poste.  —  Petite  ville 
sur  la  Loire.  —  Curiosités  :  une  belle  rue;  le  château  gothique, 
bien  conservé;  la  salle  de  ce  cliâteau,  où  fut  conclu  le  mariage 
de  Charles  YIII  avec  la  duchesse  Anne,  et  la  réunion  de  la  Bre- 
tagne à  la  France.  Une  cheminée  offï*e  encore  des  sculptures  qui 
ont  rapport  à  cet  événement.  Cette  salle  est  aujourd'hui  changée 
en  écurie*  Langeais  est  une  des  premières  villes  où  saint  Martin 
prêcha  rÉvanglle  et  bâtit  une  église.  —  Commerce  :  melons  estimés. 
f^oit,  pub,  pour  Tours  et  Saumur.  —  Pop,,  3,600  hab, 

TROIS- VOLETS  (Indre-et-Loire) ,  petit  hameau.  Les  regards 
s'arrêtent  au  delà  de  la  Loire  sur  le  t»eau  château  d*Ussé>  qui  appar- 
tient à  M.  le  duc  de  Duras. 

On  traverse  la  Chapelle-Blanche^  charmant  village. 

Chouzé  (Indre-et-Loire),  bourg  peu  agréable,  mais  dont  les  en- 
virons sont  délicieux.  Commerce:  vins,  légumes,  fruits,  pruneaux 
de  Tours^'^Pop.,  3,900  Aa6. 

An  sud  de  Owuxé^  sur  la  rive  gauche  de  la  Loire,  vous  aper- 
cevez la  Jolie  petite  ville  de  Gandbs,  où  mourut  saint  Martin  de 
Tours;  elle  possède  une  église  intéressante,  dont  le  choeur  en 
abside  semble  appartenir  au  xn*'  siècle,  et  la  nef  au  xin*.  Bien 
que  routiléf  son  portail  est  remarquable;  il  est  orné  de  14  atatues 

14 
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dans  des  niches.  Cette  église  possède  le  tombeau  de  saint  Ittartia. 

—  Pop, ,  750  hah. 

On  parcourt  un  pays  l'crlile,  semé  de  jolis  coteaux  plantés  de 
vignes,  d'arbres  à  fruit,  et  ayant  toujours  la  Loire  à  notre  gauche. 

LES  RO^IEHS  (MiMiie-et-Loire),  joli  boury;  sur  la  Loire.  On  a  en 
face  la  petite  vilUî  de  Gennes^  dont  on  a  plus  d'une  fois  dessiné 
riieureux  site.  —  Pop,  2,900  hab* 

ROUTE  187. 

D£  PARIS  A  NANTES. 

4%  PAR  Vendôme  y  HoitroiRE,  la  Chartre-sur-le-Loir  et  le  Lude, 

41  myr. 

De  Paris  à  Vendôme  (o« 

route  224;,  i7m.  7k« 

Mentofrof  i  8 

PonMe-Braye ,  l  S 

Gharlre-sdr-le-Loir,      1  1 
Chàtenu-du-Loir  (v. 
roule  182  ),  1  6 

MONTOIRE  (  Loir-et-Cher  ) ,  petite  Tille  sur  leLtiir  —CuHôÉités: 
Faniiquc  château  de  St-Outrille ,  la  place  publique ,  les  ruines  de 
ses  anciennes  fortifications.  —  Commerce  :  gtos  lias  de  laine»  éta« 
mines»  fruits  secs.-^Pop.  3,100  hab. 


LeLude,  H  i 

La  Flèche  (v.  route 

184),  i  9 

La  Flèobe*NiiaYM(«i 
la  i'«  nfÊm}^  U  » 


ROUTE  188. 
Dê  Nanteê  à  St^Noxaife^  pùf  la  MpêUf. 

Deux  bateaux  font  ce  trajet  (environ  8  îYryr.)  en  4  5  h.î  le  ma- 
lin à  0  h.  1/2  en  élé,  à  7  h.  en  hiver,  et  le  snir,  du  l**  avril  au 
31  octobre,  de  2  à  4,  suivant  Thi  urede  la  marée. 

Le  premier  village  qu'on  aperçoit  en  quittant  Nantes  est  Chan* 
tenny,  puis  Co''éron,  joli  bourîî  renomme,  par  ses  eaux-fle-vie  et 
«eavinsrongesel  blancs,  et  en  face  la  petite  ville  du  Pèlerin^  se 
éreaemil  tur  un  eotean  boisé.  Bientôt  Frasay  attire  les  regard»; 
«narrlvirà  ■ 
^«{MWf  (  Uîrô-Inférl.— Jaeométt;:  te  Uôû  ftâtéeh 
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une  Jolie  ville  mirliime,  cheMiea  d'arrondisseaiMil,  et  qui  coinple 
4,500  âmes  de  population.  Située  à  l'embouchure  de  la  Loire  età 
.4  myr.  de  Nantes,  elle  a  un  port  où  peuvent  mouiller  les  plus 
gros  vaisseaux,  et  Mitranli  contre  les  plus  Tories  mai  ces  par  un  môle 
de  iS  mètres  de  long  sur  (>  mètres  l/2  de  lar^'o.  Il  est  revêtu  en 
pierres  de  taille,  et  12  escaliers  disposes  à  son  pourtour  sei  vent  aux 
emltarcations»  D'une  rive  à  l'autre,  le  fleuve  a  5  k.  de  largeur. 

Bateau  à  mpeur  :  Deux  départs  et  deux  arrivées  tou^  les  Jours 
pour  IVaniii,  t^aeliinl  aux  aiveivi  bour^  el  vUlaftei  qoi  se  troik 
vent  sar  li*s  deux  rives  de  la  iAirê*-^  Deox  départs  et  deux  arrivées 
tous  les  Jours  pourtf atnf- A^a«olre«  sans  escale.  —  Foituffêt  deux 
départs  par  Jour  pour  Pnmie^  après  Tarrivée  des  steamers* 

PoRNic  (Loire-Inféiieurc).  —  hôtels:  de  France  ;  la  Terrasse. — 
Cette  petite  ville  maritime  doit  aux  ravnges  de  la  guerre  civile  son 
entière  reronslrurlion  sur  un  des  cotemix  qui  forment  le  pot  t. 
sous  les  ruines  restaurées  d'un  ancien  ctiAleau ,  d'où  l'on  jouit  d'une 
vue  niaunifique;  elle  est  renommée  pour  ses  excellenis  marins, 
lans  le  voislna::e  se  tn  uve  une  source  minérale  dont  les  eaux 
s'emploient  avec  succès  dans  diverses  maladies.  Mais  c'est  surtout 
au  Dourg  de  la  Plaine  que  les  malades  de  Nantes  et  des  en* 
Tirons  vont,  pendant  i'été ,  boire  des  eaux  ferrugineoses ,  éminem* 
ment  toniques  et  Tondantes,  ou  prendre  les  lainsdemer  dans  d6S 
cavités  qui  semblent  des  baignoires  disposées  par  la  nature. 

Pop,  1,500  hab. 

Saint-Nakairk  (  Loire-Inférieure).— ^d/e/  ;  Saint-Julien.— Bourg 
maritime  dont  le  port,  quoique  assez  fréquenté,  est  encomtué  de 
rocliers.  Ce  fut  là  que  S.  A.  R.  madame  la  duchesse  de  Uerrl, 
victime  de  la  plus  infâme  trahison  ,  fut  amenée  captive  de  Nantes 
et  embarquée  pour  être  conduite  à  Bl a} e.-~ Pop.  3,800  hab. 

A  2  liil.  de  ee  port ,  les  arcbéolocoes  vont  admirer  un  dolmen 
composé  d*nne  piarve  longue  de  3  mèlrea.  large  de  i  mètre  CO  cent*« 
épaisse  de  36  cent.,  supportée  par  deux  antres  pierres  enfoncées  en 
terre  et  de  2  mètres  de  hauteur.  w 

Vous  qui  rediercbez  les  émotions  fortes,  allez  au 

Croisic,  jolie  ville  maritime  de2,6t)0hab.,  port  excellent  au  fond 
d'un  petit  golfe  forme  par  une  langue  de  terre  qui  s'avance  dans 
rOréan.On  remarque  Véglise  paroissiale,  vaste  édifice  surmonté 
d'un  clocher  en  pierres  d«  taille,  d'une  forme  élégante  cl  d'une 
hauteur  extraordinaire-  De  là  transportez-vous  à  i  myr.  2  K*  en 
mer,  Jusqu'au  liane  de  rochers  nommé  le  Fout\  montes  sur  la 

Ïdate-forme  d'une  tour  iuiute  de  20  mètres,  où  s'élève  le  phare  dont 
es  Teux  indiquent  aux  navigateurs  les  dangers  qu'ils  doivent 
éviter.  Là,  deux  gardiens  chargés  de  cette  vigie  salutaire  se  con- 
damnent volontairement  à  une  réclusion  perpétuelle ,  ne  recevant 
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que  tous  les  huit  jours  la  clinloupe  qui  fournit  à  leurs  besoins, 
souvent  sans  communication  avec  la  terre,  n'ayant  pour  promenade 
qu'une  terrasse  de  70  cent,  de  largeur  autour  de  la  lanterne.  Là, 
dans  les  temps  d'orage,  à  l'époque  des  équinoxes  ou  aux  ap- 

J croches  de  l'hiver,  la  mer  s'agite  avec  fureur,  les  vagues  s'élancent 
usqu'ûu -dessus  de  la  tour,  des  torrents  de  pluie  se  précipitent  du 
elel,  les  éclairs  sillonnent  les  nues,  la  faudre  éclate  sar  les  écueils 
ou  frappe  un  vaiSBeau  en  proie  aux  éléments  déchaînés»  Jamais 
spectacle  plus  effrayant  et  plus  majestueux  n'aura  saisi  votre 
ftme  et  humilie  votre  faiblesse  devant  la  toute-puissance  du  Dieu 
qui  commande  à  la  nature  entière. 

De  Saint^IVa%air09  on  peut  aUsr  visiter  les  salines  et  Gué' 
rande. 

Salines.  —  On  peut  se  rendre  à  Careil ,  village  de  la  commune 
de  Guérande ,  par  terre  ou  par  eau,  en  suivant  la  Loirs  Jusqu'à 
son  embouchure. 

Sept  mille  individus  travaillent  à  l'exploitation  des  marais  sa- 
lants. On  nomme  paludiers  ceux  qui  n'ont  que  cette  occupation  ; 
les  autres ,  appelés  eauniws ,  vivent  du  bénéfice  que  leur  procure 
le  transport  a  dos  de  mulet  des  sels  à  l'Intérieur. 

GuâtAMDE.^ifdfsIf  .*  du  Commerce;  de  la  Crolx«Verte;  des  Gué- 
randaises,— Seconde  ville  de  la  Loire-lnféricure.  Prétend  à  une 
origine  qui  remonte  aux  Homains.  On  ne  peut  lui  refuser  l'honneur 
d'avoir  deux  fois,  au  x*  siècle,  repoussé  les  attaques  des  Nor- 
mands. On  y  remarque  un  château  défendu  par  des  murs  en  gra- 
nit, des  remparts  flanqués  de  dix  tours ,  deux  hôpitaux,  l'un  pour 
les  malades,  l'autre  pour  les  indigents  ;  un  Hôtel-Dieu  fondé  en  1660, 
et  auquel,  dans  l'espace  de  'ù2  ans,  le  vertueux  sénéchal  La 
Bouexière  consacra  120,000  livres  ;  des  marais  salants  qui ,  année 
commune,  produisent  900  mulds  de  seU-^ Commerce t  grains ,  vins 
blancs^  sel  »  chevaux ,  bestiaux*  —  Pcp.  8,600 

•   

fiOUT£  189. 

De  Nantes  â  la  Rochelle,  lô  myr.  4  kil. 
(  y,  route  200 1  et  lises  en  sens  invene.) 
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Dt  JVantet  à  Bresi^  Zi  myr.  1  kil. 


S45 


Le  Temple,  2  m.  3  k. 

ta  Ifoëre ,  1  t 

Pont-Château,  l  s 

La  Roche-Bernard ,  i  9 

Muzillac,  I  6 

Theix,  1  5 

Vannes  («.  routa  179),  0  9 

Auray,  1  8 

Landevan ,  l  5 


Renneboiif  i 
D'Uennebon  èQaimperlé.s 

Rosporden,  2 

Quimper,  2 

Chàteaulin ,  2 

Le  Faou ,  1 

Landerneau  («•  roule 

Brest  («.  route  157) ,  2 


S 
4 

5 
1 
8 
0 

9 
1 


POiNT-CHiVTEAU(Loire-InfcrieureJ,  petilc  ville,  chef-lieu  de  can- 
ton. On  remarquedans  les  environs  un  calvaire  que  sa  position  éle- 
vée fait  apercevoir  de  très-loin.  —  Pop.  3,600  hab, 

LA  ROCHE-BERNARD  (Morbihan),  peUte  ville  sur  la  Vilaine, 
avec  un  port  qui  ne  peut  recevoir  que  de  petits  Mliments, — Comr 
mÊre0:  grains,  miel,  liois.  ^  Pop,  1,300  hab. 

AURÂY  (Morbihan  ).—  hôtels  :  du  Pavillon-d'en-Haot  ;  du  Pa- 
vlUon-d'en-Bas.— Petite  ville  sur  une  baie  profonde  dans  la  partie 
nord  deoelie  de  Quiberorif  au  confluent  des  rivières  d'Auray  et 
de  Vannes. —  Curiosités  :  Vhôtel  de  ville  ^  V église  paroissiale^ 
une  belle  rue  un  beau  quai ,  Tarif  tenne  Chartreuse  ,  située  à 
6  kil. — Commerce  :  grains,  bestiaux,  beurre,  sardines,  filature  de 
coton,  fabrique  de  dentelles.  —  Pop.  3,800  Aa&.  (v.  route  177.) 

HENNEBOiNT  (v.  route  162  ). 

CHATEAULIN  (Finistère).— //^/e/ ;  de  la  Poste. -Petite  ville  sur 
la  rive  droite  de  l'Aulne,  dans  un  vallon  pittoresque  entouré  de 
montagnes  schisteuses.— C^Hosilé#  :  le  vieux  château  en  ruines  ; 
à  4  kiU  deCh&teaulin,  fontaine  qui  regorge  quand  la  mer  monte, 
et  diminue  quand  elle  descend;  la  digue  quibane  la  rivière;  une 
belle  prairie  plantée  de  peupliers  et  de  cbénes, — Commerce 
doisesi  saumons.  —  Pop»  2,800  hab* 


ROUTE  190.  * 
De  Nantes  au  Havre,  45  myr.  1  kil. 

Martiinié  Ce.  route  157), 
Mayenne  {9,  roule  1S7), 

Le  Ribay, 

Prez-en-Pail  («.  route 

157), 

Saint-Denis, 
Alençon  (v  route  148), 
D'Alençon  à  Rouen  (  v. 

roule  152) ,  1 
De  Rouen  au  Havre , 

14, 


De  Nantes  à  Carquefoo,  1  m.  1  k. 

Non  («.  roule  ISO),       1  s 
La  Meilleraie  (  v.  roule 

ISO),                     1  7 
Gbâteanbriant  («•  route 

180) ,                           1  8 

Pouancé,                   1  6 

Craon  (v.  rOMle  iSo),      2  1 

Gossé ,                     1  2 

Laval  (0t  rOttte  157),     1  s 


7 
s 
s 

8 

3 


91 
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ROUTE  191. 
De  JNantes  â  Poili€r$^  17  myr.  7  kU« 


Tonrnebride,  i  m.  3  k. 

CiiMn  («•  route  IM),  l  S 

Torfoa ,  I  4 

îluriaunc  'c.  route  t9ft}|  1  5 

Cbéiiiion-sur-Sévre,  1  8 


Bressoire,  s  « 

Ayron  »  2  S 

PuiTiEas  (c.  roale  2i2}y  2  4 


BRESSUIRE  (  Deux-Sè>Tes\  petite  ville  snr  une  colline  bahnée 
'pjUTÏyÉrgenton,  —  Cariosités  :  Té^/ise,  dont  la  tour  est  remar- 
quable par  son  ancienneté  et  sa  <  onstruciion  en  .uranil.  Celle  p«  lile 
'Ville  est  de  constructicn  niod me,  a>anl  été  brtilec  pendant  les 
guern  s  de  la  Vende  . —  Commerce  .  grains,  bestiaux. — F'oit.  pub, 
loiisliS  jouis  pour  Poitiers^  Nantes^  IViorL — Pop.  i,tJ00/a6. 

PARTHENaS' ( Deux-Sèvres ).—//d/eJ:  du  Cheval-B  anc,  bonne 
talile.^PeUteTillerarlariYedroitedi]  Tbouet,  dansoiipcontréeen- 
trecoupéedemontugocB,  deTallons,  d'étangs  et  de  forêts.  Elle  coq- 
aerve  encore  des  fragmenis  d'antiquités.— Oirioitrét;  les  reste» 
d'un  château  fart  eiitouri*  de  fossés,  de  \icitles  tours  et  d'un- 
riennes  piiscns.  L'église  de  St-Laurent  du  xi*  siècle,  l<s  »e?les  de 
l'église  romane  de  N.  D.  de  la  Coudre;  la  salle  de  spectacle^  bains 
publics ,  la  porti  Si- Jacques,  —  Commerce  :  biép  laiOtt«  çuir&t 
bestiaux.  — Pop.  4,^00  nab. 

D$  JYantes  à  ilMinat ,  10  myr.  Y  kll. 
(/^•r6ttei64,daReiiiieaàNaatM,  eiliaeieo  aanaloiemw) 


-     ROUTE  192. 
De  h  Flèche  à  Saumur^  5  inyr.  1  kil. 

Baogé,  im.  8 k.  I  SA.Diiiia«  4  s 

Longué,  1      8  I 

BALGÉ  (Maine-et-Loire),  ^u/firîarMm.-i/d/e/i:  la  Boule-d*Or; 
le  Lion-d'Or;  le  Commerce;  la  lN»ste;  de  France.  —  Petite  ville  éur 
le  Couesnon;  sous-pi*cfeclure,  lnl»unal  civil,  co'léue  communal. — 
Curiosités  :  le  pont  en  plerri»s  de  taille;  rhôpital,  dont  les  amélio* 
rations  sont  dues  à  Mlle  de  Melun,  qui  y  passa  les  30  dernières  an- 
Déta  de  sa  Tie  dans  la  prat^uo  de  toutes  les  vertus  q^ui  koaorex4 
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la  religion  et  rhumanilé.  On  voit  dans  la  pharmacie  un  portrait 
(le  cette  respectable  ftllc.  Le  vieux  ch&leau  aitribué  à  Foulque 
Nérut.  —  Commerce:  bois  bestiaux,  toiles  <'omiBuaes,  éloUes  de 
laine  et  ouvrages  en  corne.-^Pop,  3,260  hab. 

LONGUE  (Maine-et-Loire),  gros  bourg  très-commerçant  en 
fruits,  chanvre,  lin,  et  surtout  en  fiangiU6ft,  —  jPop.  4,400  Aa6. 

SAUMUR  (Matne^l-Loire),  Salmurum.  ^  Mieh  {  du  Belvë^ 
dère ,  su  r  le  quai  «  trèa^bon  ;  de  Londres»  rue  Porte^Penehard,  bains 
dans  iMiôtel»  voilures  e.  chevaux  ;  de  France  et  du  Commerce.— C'est 
nue  ville  commerçante  sur  la  rive  gauche  de  la  Laifê^  avee  souft* 
réfecture,  tilliunaux  de  première  instance  et  de  commerce,  i  bam- 
re  des  manufactures ,  salle  de  specla.-le,  l»i])!iolbcqiin  piibliciuc 
de  12,000  vol.  école  royale  d*é«|ullalion,  musée,  Saiiniur  csl  une 
des  villes  les  plus  pittoresques  des  bords  de  la  Loire;  c  est  surtout 
vue  de  la  rivière  ou  du  pont  que  son  aspect  est  tout  à  fait  ravis- 
sant.—  Curiosités  :  les  deux  ponts  sur  la  Loire  peuvent  compter 
an  nombre  des  plus  beaux  ponts  de  France  i  Us  ont  chacun  envi- 
ron 300  mèires  de  long  sur  20  mètres  d'ouverture  ;  VHàtelde 
ville ,  la  caserne  et  les  manigee  de  l'écoieftocavalerW  »  lea  quaii^ 
le  Château^  les  églisee  St'lVicolas,  de  'Si- Pierre,  celle  de 
IVantiUy.VuxMi  de>  dIus  curieuses  et  des  plus  anciennes  de  la  pro- 
vince et  où  Louis  Xî  avait  uti  oratoire  ;  r(î</ h" je  Notre-Dame  sur 
les  bords  de  la  Loire  ;  V Hospice  des  enfants  trouvés  vi  des  alter- 
nés ,  dont  les  vastes  salies  sont  toutes  creusées  dans  le  rocher;  le 
château  de  la  Reine  de  Sicile,  situé  entre  les  deux  pouls.— Com- 
merce: vins,  eaux-de-vie,  chanvre,  Uos,  quincaillerie,  pruneaux, 
chapelets.  —  Pop.  li ,100  hab. 

Foiturei:  de  Saumurà  Tours  et  Angers,  deux  départs  par 
Jour.  Les  batecMx  à  vapêur  ont  également  deux  départs  par  jour 
pour  NaçlM   Orléaost  MteaSf  tiAUldu  Mvédèni. 


ROUT£  193. 
DE  PARIS  A  ANGERS  (3  routes), 
i**  ROOTBi  M  LB  UéMt  30  myr.  2  kïL 

De  Paris  an  Mans  («•  i  Do  Ifans  à  AhgbssCv* 

rouie  sas,  région  dd  1    roule  llijt  <  * 

centre) 9  tlln.4k.  I 
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BOUTE  194. 

DE  PARIS  A  ANGERS. 
3*  ROims,  PAft  Vendôme  et  Toiîhs,  SI  myr.  3  kil. 

De  Paris  à  ToonCv.  roule  ]  De  Tours  à  Angers  («. 

2-i4),  23  m.  4  k.  1    route  ido;,  il  1 


ROUTE  196. 
DB  PARIS  A  ANGERS. 
S*  ROUTE,  PAR  Orli£a!I8»  84  oiyr.  4  kil. 

De  Paris  à  Tours  (v. 


route  223  ) ,  2S  m.  3  k. 

Yojra  «otsi  lâ  route 


Î»ar  le  chemin  de  (er 
usqu'i  Tours. 

De  Tours  à  Angers 
roule  ise),  ii 


ROUTE  196. 
Camm.  éfAngm  é  Bcurbof^Fendée,  12  myr.  5  kil. 


Str-LambalHla-LftlUyi     2  m.  4  k. 

Chemilic ,  l  3 

Gholel(v.  roule  242),      2  3 


Cholet  à  BouRBON-VfiN- 
i»bb(v.  rouie  242}  > 


6 


ROUTE  197. 

D'Angen  à  Laval ,  7  myr.  4  kil. 

Lion-d'Angers,  3  m.  Sk.  |  La  Loge  (tfayoïuie),       I  S 

Chateau-Oontier  («.roule  1  Lar«l(«.  roule  I5T),      t  i 

I'»)*  2      S  I 
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BOUTE  198. 
D£  PARIS  A  BOURBON-VENDÉE 9  43  tnyr.  S  kil 


De  Paris  à  Tours  («. 
route  323), 

aussi  la  roule 
par  le  chemin  deler 
jusqu'à  Tours« 

De  Tours  à  la  Croix- 
Verte  (d.  route  i86)* 


33  m.  3  k. 


Doué,  2  S 

Vihiers,  2  1 

Vélins,  I  4 

Cbolet,  1  5 

Morlagne,  1  à 

Les  Herbiers,  t  S 
Les  Quaire  Cliemius- 

de-Laye,  t  3 

BOOABOM-VSEIDÉB ,  2  8 


DOUÉ  (Maine-et-Loire I.  Petite \ille  très-ancienne  et  bien  bâtie, 
au  milieu  d*une  contrée  fertile  et  bien  cultivée.  —  Curiosités  :  la 
fontaine,  qui  passe  pour  une  des  plus  belles  de  France,  tant  par 
son  architecture  que  par  l'abondance  de  ses  eaux  ;  les  restes  de 
Tancien  palais  des  rois Aquitaine;  TampAitAéd^re, ouvrage  des 
Romains;  YégUsê  Sdn^Denis,  fondée  par  Dagobert  I**  ;  les  mi" 
ne$  de  charfion  de  terre,  les  grotU»  de  Doué»  —  Commuée  : 
toiles,  fers,  bestiaux,  exploitation  de  hoDille^ fabrique  de  chaux 
hydraulique.  —  Pop,  3,100  hab. 

VIHIERS  (Maine-et-Loire).  C'est  une  des  plus  anciennes  villes 
de  l'Anjou.  —  Curiosités  :  les  ruines  de  ses  anciennes  forlifica- 
Ifons ,  les  caves ,  les  murs  et  quelques  tourelles  de  son  ancien 
château  ,  deux  tourelles  fort  curieuses. —  Commerce  :  bestiaux»— 
Pop.  1,200  Aaô. 

CHOLET  ( Maine-et-Loire — l^<)(cîs  :  le  Lion  d'Or;  la  Poste; 
le  Dauphin;  de  la  Promenade.  —  Petite  ville  sur  la  Maine ^  avec 
tribonai,  ebambre  consultative  d'arts  et  métiers  ,  collège.  Cette 
ville  possédait  Jadis  un  très-beau  château ,  qui  fût  détruit  «  ainsi 
que  la  plupart  de  ses  édifices  ,  dans  les  guerres  de  la  Vendée.  Ce* 
pendant,  grâce  à  l'activité  de  ses  habitants,  Cholet  est  aujourd'hui 
le  centre  d'une  industrie  considérable.  —  Commerce  :  manufac- 
tures de  mouchoirs  de  toiles  dites  choleltes,^  Voit,  pub.  tous  les 
jours  pour  Angers,  Saumur^  JYante*^  Poitiers,  Bourbot^Ven'^ 
dée.—Pop.  9,500  hab. 

MORTAGNE  (Vendée).  — de  la  Poste;  du  Cheval- 
Blanc.  —  Bourg  sur  la  Sèvre-IVantaise  ;  il  est  assis  en  amphi- 
théâtre sur  une  chaîne  de  coteaux.  Les  malBons  sont  mal  bâties, 
et  U  ville  n'offre  rien  de  remarquable.  Le  chflteau ,  en  ruines, 
présente  eneore  des  reste»  d'architecture  gothique.  Belle  vue  sur 
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le  pont  Source  d'eau  minérale.  Mortagne,  réduite  en  cendres  pen- 
dant les  siierres  de  la  Vendée,  a  été  rebâtie  dep  is.— Commerce  : 
cuirs     to  lps,  l  estiaux,  papeteries.  —  Pop.  1,500  hah. 

•LKS  HERBIERS  (Vendée)  ,  bourg  sur  le  Grand-Maine,  en- 
touré de  paysages  pittoresques  q  c  foi  nient  les  flancs  de  la  mon- 
tHgne  an  plf*d  de  laquelle  il  est  tiAlt  Tout,  dans  cette  petite  loca- 
lité ,  annonce  Taisance  «t  le  bien-éire  :  vini»,  sqI  ferire»  gran4 
nombre  de  foim  pendant  Vi\T\xié».^CwrioHtéi  :  la  vUiUe  êglitê 
eo  ruines.  —  Pop.  3,200  hab. 

Au  nord  des  Herbiers  s'élève  le  mont  des  Alouettes^  sur  lequel 
les  duchesses  d' Angoulémo  et  de  Beril  ont  fait  construira  une  Jolie 

chapellp  colhiuue. 

BOUHBON  VENDÉE  (Vendée),  Rupcs  ad  Yonem.  —  Uoteli:  ' 
d'Europe  ;  des  Voyageurs  ;  du  Pélicii  i ,  rue  de  Bordeaux.  —  C.hef- 
lieu  du  départemêni  rie  la  Vendée,  ville  nouvelle  bàiie  dans  IVm- 
piacemeiiL  de  iiocAe-sur-J^on,  au  centre  du  nouveau  canul  de  la 
JSreu  C'est  une  vi  le  triste  et  sans  commerce,  au  milieu  d'un  pays 
couvert  de  bruyôres  «  et  éloigné  de  toi<t  centre  d*induhtrie«  Slle 
nos^èiie  un  tribunal  de  première  instanee,  une  bibliotlièqoe  de 
1,000  vo!.  —  Curiusitéi  :  trois  belles  places,  ses  rues,  ses  prome* 
nades,  l'église,  lu  préfectuie,  les  casernes,  salle  de  spectacle,  haras 
royal ,  dé|)ôl  royal  d'éialons.  Tons  ces  édifices  n'olTrenl  rien  de  re- 
marquable. Sur  la  place  principale  se  voit  la  statue  en  bronze  du 
gon'ral  Travot  ,  natif  de  cette  ville,  par  Maindrun  ,  avec  celte 
inscri|;lion  :  y/u  général  Travot,  pacificateur  de  la  f^eudée, 
183H.  Sur  Viiiï  des  coteaux  qui  ddunnenl  la  ville  ,  se  trouve  la 
Statue  de  Napoléon,  érigée  le  i5  août  IM'i.  Ces  deux  morceaux 
d'ait  sont  remarquables.-^  FoUutbm  pour  Aan/e^,  Bordeaux; 
Malle^potte:  les  Sables,  Luçon*  Diligences  pour  ks  jfablsf  el 
la  Mttekells.     Pop.  6,; 00  hab, 

FoNTENELLE,  à  2  uivr.  4  kil.  de  Bourbon -Vendée»  a  des  eaux 
minérales.  Elles  ont  produit  de  très-bons  elTets  iur  quelques  per- 
som  es  qui  en  ont  fait  usage  ;  mais  la  longueur  de  la  route  est 
cause  qu'elles  sont  p^^u  fréquentées.  —  Curiositéi:  les  ruines  de 
yanciennc  abbaye;  l'culise  renf<'rn  e  le  tombeau  du  seigneur  dç 
Talmnnt,  de  sa  Jemnie  (  t  de  leur  llUe.  Il  existe  ,  à  une  |ielitc 
distance  de  Bourbon-yendée  ^  une  source  d'eau  ferrugiiieuie» 
aussi  botiie,  m  iUeure  même  que  celle  de  Foutenellet  elle  e^t 
altnfe  auprès  de  la  Brossardière,  conimune  do  iaini'jimiri» 
à  !^  kil.  de  M9wrbon^y$n4é$. 
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AOUTË  199. 
Comm.  de  Bourbon- P^mdée  à  Nantes,  7  myr.  1  kil. 

Belteville,  i  m.  t  k.  |  Aigrefeume*  i  s 

Moniaigu,  2     4     |MA!tT£8,  2  i 

Roule  cliarmante  ,  qu'on  fait  toujours  au  trot.  On  traverse  celto 
contrée  ,  qui  vit  des  luttes  acharnées  entre  les  Vendéens  el  les  ré* 
publicains.  1^  vue  de  ces  bols  de  genêts ,  de  ces  ondulations  de 
terralits,  de  ces  forêts  touffues,  de  ees  mille  sentiers,  qui  \eè  coo- 
peni  de  toutes  péris ,  peut  donner  une  idée  des  difficultés  qu*ont 
présenté  les  guerres  de  la  Vendée;  mais  aujourdluii  cette  contrée 
est  l'oupée  de  nombreuses  routes  stratégiques.  Los  villages  qu'on 
aperçoit  sont  mal  Làlis  ,  les  malsons  des  paysans  ont  un  aspect  do 
pauvreté  qui  frappe  le  regard  du  voyageur;  et  jamais  on  ne  di- 
rait, en  voyant  le  Vendéen,  que  tant  de  courage  habite  un  rorps 
aussi  peu  ciicrglquemcnt  constitué.  Son  teint  est  en  général  pâlei 
on  dirait  même  fiévreux,  • 

On  traverse  Esné,  Ckamimrdiére,  Légé ,  3  myr,  de  BeUN 
bon  ,  où  était  la  statue  de  Gharette,  qu*on  a  renversée,  mutilée 
en  1830,  sans  pitié  pour  le  souvenir  d'un  si  grand  eapltalne» 


ROUTE  2C0. 
De  Bmurhon^Ftniée  à  Roche  fort  ^  11  myr.  4  kil. 

(F*  de  R9Ck9fori  à  Bourbon- t^endée^  route  212,  et  lises 

en  sens  inverse  }• .  ■ 


ROUTE  201. 
De  Bourbon- Fendée  aux  Sables^  3  m^ff.  6  kil. 

La  lioiie-Açliard ,        i  m.  S  k.  ]  Les  Sablbs  ,  l  7 

LES  SABLES  (  Venflpe).— //d/eZs  :  de  France;  du  Cheval-Blanc; 
du  Cliéne-Verl.  —  Petite  ville  qui  a  inu  son  nom  de^dnncide 
nble  dont  etle^st  en^ronnée.  Bibliotliéque,  sous-pri^ferturn,  \tU 
bunal  «  éeote  revale  de  mv\uBiHm**^CttTiosités  t  le  pf)rt ,  t^^ul  pout 
leeewelr  desimilres^  tOO  tonneaux  ;  son  entrée  e^t  deten^ 
due  par  des  batteries  i  quelques  rues;  établisseàiêfit  de  Baim  dé 
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mer,  asseï  remarquable  ;  belle  plage.— Commerce  :  grains,  bes- 
tiaux, pèche  de  sardine,  pèclie  de  morue  à  Terre-JYeuve. 
Pop,  5,900  hah. 


ROUTE  202. 
De  BourhQnrVmdée  à  Luçm^  3  myn  2  kil« 

Mareuil ,  2  m.  2  k.  |  Li<,:on,  I  0 

LUÇON  (Vendée).  —  Hôtels:  du  Mouton;  des  Voyageurs;  de 
la  Téte-Noire.—Pelile  ville  dont  le  climat  est  malsain,  et  où  les 
fièvres  sont  frériucntes.  Ellc^ossède  un  cvêché  érigé  dons  le  xiv»  siè- 
cle. —  Curiosités  :  la  cathédraley  remarquable  par  son  architec- 
ture gothique  et  son  beau  clocher  à  flèche,  travaillé  à  jour; 
quelques  belles  maisons,  de  jolis  jardins;  le  canal  qui  commu- 
nique à  la  baie  d'aiguillon^  qui  a  1  myr.  2  kil.  de  long  et  12 
mètres  de  largeur  ;  Técluse  pour  introdaire  Teau  de  la  mer  dans 
le  flux  y  et  la  retenir  dans  le  rellnx.<-0>mmefee  bols  du  dé- 
partement,  vins  de  France.  ^  P^p.  4,300  haà. 


ROUTE  203. 

m  PARIS  A  NIORT  (  2  roules). 
1**  ROUTE,  PAK  Blois  ET  FoiTiERS,  41  myr. 


De  Paris  à  Orléans  («. 

roule  218). 
D'Orléans  à  Tours  (e« 

roule  223), 

Voyez  aussi  la  route  de 
Paris  à  Tours  par  les 
ebemlns  de  fer. 


u  m.  0  k. 
Il  4 


De  Tours  à  Poitiers  (c. 
ire  route  de  Poitiers, 
241),  10 

Groutelie  (e.  route  fiS?),  0 

Lusignan, 

Viiiedieu-du-Perron , 
Saini-Haixent, 
La  Créebe, 

NlOATy 


Chemin  de  fer  jusqu'à  Tours, 

Malle-poste  de  Bordeaux  et  diligences  depuis  Tours. 

LUSIGNAN  (Vienne) ,  petite  ville  qui  commerce  en  grains  et  en 
-  graines  de  trèfle,  et  dont  les  macarons  sont  estimés.  Son  ancien 
château ,  démoli  en  i67i.  est  remplace  par  une  belle  promenade*. 
-  Pop,  2,000  hab. 
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SAINT-MAIXENT  (Deux-Sèvres).  — :  des  Trois- Pigeons  ; 
de  i'Kcu-de-France. — Ancienne  ville  sur  la.  Sèvre-J\'^iortais€,  avec 
sociélé  biblique,  collège,  dépôt  royal  d'étalons.  C'est  la  plus  impor- 
tante da  dqHfftemeDt,  après  Awrl,  pour  ses  ressources  et  son 
commerce.  —  Ourlostïét  r  le  vieux  ehâUau^  ses  promenadeê, 
ses  vieilles  murailles,  restes  de  ses  ancienneM  fortifieatianê.  lie 
séminaire ,  vaste  cditice  où  Ton  voit  de  beaux  morceaux  de  sculp- 
ture, et  deux  églises  l'une  sur  l'autre* — Commerce  :  t)lé,  mules, 
chevaux,  étoffes  de  laine.  —  Voitures  tous  les  jours  pour  iVtori, 
Poitiers,  Partkenay,  —  Pop.  4,100  hab. 

Avant  d'arriver  à  Saint-Maixent ,  h  droito  de  la  route,  on  voit 
le  Puy-d'Enfer^  coteau  d'où  jaillit  une  nappe  d'eau  qui  tombe  au 
milieu  des  rochers  par  une  inlinitc  de  cascades. 
A  I  myr.  S.-E.  de  Saint-Maixent ^  il  faut  visiter 
MORT  (Deai«SèyrA)t  Ifiorium.'' SéieU  t  de  Fninee  et  des 
Postes ,  avec  bains  et  voitures  pour  tous  pays;  du  Raisin-de-Bour- 
gogne; de  l'Aigle-d'Or;  du  Grand-Cerf.  Confiseur  :  Charrier-Bar- 
bettc,  rue  Royale.  Cafés  :  Français,  rue  nayale>bel  établisse- 
ment; des  Colonnes; Militaire;  National. 

Niort,  chef-lieu  de  préfecture ,  avec  tribunal  de  première  in- 
stance, tribunal  de  commet  ce,  collège  royal,  bibliothèque  de 
20,000  vol.,  jardin  botauiijue,  musée  d'histoire  naturelle  et  des 
beaux-arts,  académie,  école  de  dessm,  caserne  de  cavalerie,  athé- 
née des  sciences  et  des  arts,  salle  de  spectacle,  bains  publics.— 
Curiosités  ;  \e&]^\&ces  Martial ^Saint^Gelais,  du  Château;  Vi" 
gHso  I^otrO'DùfM^  ouvrage  attribué  aux  Anglais,  d'arctaiteetmre 
gothique,  et  dont  la  flèche  a  90  mètres  d'élévation;  Vhorlogo  de 
l'hôtel  de  yille  9  jadis  palais  d'Eléonore  d'Aquitaine;  Tabreuvoirt 
la  rue  Royale  avec  trottoirs,  qui  a  remplacé  l'ancienne  halle;  au 
bout ,  le  passage  du  Commerce ,  remarquable  par  son  élégance  ; 
les  bords  de  la  Sèvre,  frais  et  élégants  ;  la  chambre  où  naquit  ma- 
dame de  Maintenon ,  dans  le  vieux  château  qui  serl  de  prison  ;  le 
nouvel  hôtel  de  la  préfecture;  la  fontaine  du  Viviers,  puits  arté- 
sien dont  les  eaux  jaillissent  à  33  mètres  de  leur  source;  la  ma- 
chine  hydraulique  qui  alimente  les  fontaines  de  la  ville;  quel- 
ques monuments  druidiques  dans  ses  environs. 

Commerce  :  blé,  farine,  vins,  laines  ;  fabriques  de  gants ,  sou- 
liers serge,  et  un  grand  nombre  de  ohamolseries  qui  rivalisent 
avec  les  fabriques  anglaises.  Nous  recomnundons  aux  gourmets 
l'angéiiqne  confite  de  cette  ville.  Niort  est  la  patrie  de  madame  de 
Maintenon,  dont  le  père,  Constant  d'Aubigné,  fut  incarcéré  dans 
le  Vieux  château,  où  naquit  sa  fille;  de  M.  de  Fontanes,  ancien 
grand  maître  de  TUniversité  sous  l'empire.  Voitures  pour  Poi- 
tiers f  PariSf  Mauzé ,  la  Jioohelle ,  tous  les  matins  ;  concurrences 
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diverses  pour  Saumur  :  bureaux  auprès  dos  deux  bons  hôtels  de 
France  et  du  Raisia-de-Bourgogae  î  Moche  fort  ^  Tours.  —  Pop. 
1T,300  hab. 

Excursions  :  à  2  myr.  N.-E.  de  Niort  est  CouLONGES-sun-LAU- 
TizE,  petite  ville  entrepôt  de  bois  de  charpente  et  des  laines  du  pays, 
et  dont  Teau  est  légère  et  délicieuse  à  boire.  On  y  remarque  de 
Mil»  halles  et  des  tanneriés  considérables. — Pop.  i  ,900  hab. 

A  égale  éiststiee  N.,  on  tronteCiiAVPDcifiERS,  qui  a  des  Ibires  con- 
ildérables  où  le  midi  de  la  France,  l'Espagne  ét  la  Navarre  Vien- 
nent acheter  des  mules  et  des  mulets. 

Matjzé,  à  2  myr*  S.-O.,  a  une  belle  race  de  baudets,  beaucoup 
de  haras.  On  y  fait  un  grand  commerce  d'eani-de-vle ,  vins  et 
huile  de  Ïm.—Pop.  tfiOQ  hab. 


ROUTE  204. 
DE  PARIS  A  NIORT. 

2*  ROUTE  I  PAR  LE  Mans  ET  Saumur,  43  myr.  Zkilm 


.Dé  Péris  au  Mdns  (c. 

route  du  Mans       ,   2i  iti^  4  k. 
Du  Mans  à  la  Flf^che  (v. 
>    ir«  roule  deX^anles, 

184),  4  >  3 

De  la  Flèche  à  Saamor 

(t).  roule  192),  ,5  1 
ttontreail-fiellay,  17 


Thouarâ,  i  8 

Mau-Carriéfe,  i  8 

Parthenay  («.  roule  lôl),  2  Q 

Reflanne.  I  S 

Saiit^Maiienl ,  i  # 
Saim-Maixent  à  Niort 

(«•  route  203) ,  2  if 


MOmmnirSmAAY  i  Maine^tr'Lcrtre)^  —  PeUie  vfTIe  8«f  k 
Tkaïuet.^ Curiosités  :  Tancien  château  fort,  hâti  par  Fonlqties 
Néra,  comte  d*An}oa<  Ce  qui  reite  de  la  tour  peut  avoir  10  mè- 
tres de  hauteur;  on  y  entrait  par  un  pont-levis  dont  on  voit  encore 
la  porte.  Elle  renferme  un  puits  ,  un  four  ,  les  restes  d'un  moulin 
à  bras,  et  la  porte  d'un  souterrain  qui  passe  sous  la  Dive  et  com- 
munique à  \d  Motte-Bourbon,  distante  de  4  kil. — Pop,  1,950  h, 

THOUARS  {])en\-Sèyves).  — Hôtel  :  du  Sauvage.  —  Petite  ville 
fort  ancienne,  sur  le  Thouet,  avec  un  collège  communal  ;  elle  est 
hàtie  sur  le  penchant  d'une  colline  dont  le  sommet  se  trouve  de 
mveaa  avec  les  plaines  envltorniantes.  CurioêUii:  le  voêtê  éi 
beau  Château,  bâti  sons  Louis  Xlli,  sur  m  rocher  très^^élevé  #où 
la  vue  est  magnifique-,  renseodtilè  de  cette hablMloh  des  la  Tré- 
mouille  est  tout  à  la  fols  Imposant  et  pittoresque.  htBfortificaiiùns 
flanquée»  de  grsMi  toott  eonslrtfttes  dans  ]»tî»  sièeie.  M  re- 
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marqiië  stlHout  les  tours  du  prince  de  Galles  et  du  Prévôt  ^  con- 
strilimp&i'  les  AtiglaW.  La  première  sert  aujourd'hui  de  prison  j 
Véfflieié  tt^Héddrâ,  tébiarqtiable  pat  don  curieux  portait.— La 
magnifique  tour  darr^  dd  l'église  de  Sftiht-Laon.  —  Cotnmereëi 
Stainsi  eatli-de^Tle^  cheTaux,  bestiadt,  cootelieric.-^i'd/^.  i^iOO  h. 


BOUTE  203. 
éomm*  de  Niort  à  Bourbon-Vendée ,  9  tnyr .  1  kil 

Oulme  ,  1  m.  8k. 

Fontena; 
Mctuzeil, 


Fontenay  (Vendée)  I  i  8 
Mctuzeil,  I  À 

Liiçon,  1  *  4 


Mareail,  l  t 

Bourbon  -  Vemdâb  («• 
rouie  I9d),  'i  2 


FONTENAY-LE-COMTE  (Vendée),  Fôhtdnetuni.-^Hôm  :  de 
FJ'ànceî'du  Chapeau-Rouge;  de  la  Goupe-d'Or;  de  Saitite-Margue- 
rite,  desTrois-Piliers. —  Jolie  tille  sur  la  rive  gaucliè  de  la  Ven- 
dée^ partie  dans  un  beau  vallon ,  èt  partie  en  amphithéâtre  sur  un 
riche  coteau,  avec  sous-préfeclute  j  collège ^  quartier  de  cavalerie. 

Curiosités:  Vaêpect  pittoresque  de  la  ville;  V église  JVotre^ 
Dome ,  qui  date  de  1^000  dan»  t'aflefenne  %ill6,  ayant  urieflèett6 
d'ode  grande  éi^ance,  ddtii  là  bddtei^  m  de  M  nièttés»  et  ffUu 
tavalt  adinlniMe.  i/tntérteut  deee  piedt  édifiée  edt  grandiose;  dfi 
«Anaire  la  ehapelle Saint- rimêHi^htie  hëilë  ccrple  dë  la  Ttafii- 
ft^utation  de  Raphaël,  et,  sur  le  maitre^autel ,  tinë  flchë  toilë 
de  Robert  le  Fèvre»  L'église  Saint-IYicolas,  où  fut  enterré  le  car- 
dinal de  Bourl  on  en  }5SfO;  les  ruines  du  châtéau  des  comtes  de 
Poitiers  ét  celle  des  anciennes  murailles.  Voit*  aussi  sur  la  place, 
près  le  quartier  des  Halles,  le  buste  du  général Belliard,  en  fact 
delà  maison  où  il  reçut  le  Jour  ;  collection  archéologique. —  Com- 
merce :  exportation ,  par  le  port  de  Gros-IYoyery  de  1  ois  de  con- 
struction et  à  brûler,  merrain,  cordes:  importation  de  vins  de 
Bordtao»  él  tïAth\\È^P^0îfur$i  jkm  Bautbonr^ènêéër  passace 
deladiligetiee  de  ifantoâ  é^mmiif  par  CkolêU-^Pop.  i,mhab. 


ROUTE  206. 
De  Niort  à  Satnté»^  i  myr. 

tiWehedve,  2  fti.  6  k.  I  Saimim,  2  i 

Sl'ieaii-d'logélt)         i     6  I 
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SÂINT-IEAN-D'ÂNGËLY  (Gharente-Inférienre].  —  HôtêU  ;  des 

Voyageurs,  où  Ton  trouve  des  voilures  à  volonté;  de  France;  de 
Notre-Dame;  du  Faisan.— Ancienne  ville  sur  la  Boutonne.  Sous- 
préfecture,  tribunal  de  première  instance  et  de  commerce,  collège 
communal.  —  Curiosités  :  les  Mtiments  de  l'ancienne  abbaye, 
transformés  en  séminaire;  la  Halle ^  dont  Tenceinte  est  formée 
par  une  petite  colonnade;  le  IVauxhall ,  le  dépôt  d'étalons^  le 
Théâtre^  les  Bains  publics  ^  la  Bibliothèque  y  les  vignobles.-^ 
Commerce  :  eau-de-vie  dite  de  Cognac ,  bois  de  coDStruclkm.^ 
yoiU  pub.  tous  les  Jours  pour  Ifiortf  Saintes  et  Eoehefaru^ 
Pop.  6,200  kab, 

DouHET  (Charente-Inférieure),  à  1  myr.  de  «fatnlef,  village  de 
J,160hab.  —  Cartosieé5  :  la  fontaine  Douhet,  portion  d'un  aque* 
duc  romain  destiné  à  conduire  les  eaux  à  Saintes,  Cet  aqueduc 
est  creusé  dans  le  roc  à  une  très-grande  hauteur  et  voûté  à  plein 
cintre.  C'est  un  des  plus  beaux  ouvrages  en  ce  genre*  Le  château 
de  Douhet  est  dans  les  environs. 

SAINTES  (Charente-Inférieure)  Mediolanum  S anionum.— -Hô- 
tels: des  Messageries;  du  Bateau-à-Vapeur,  sur  le  quai.  —  Ville 
très-ancienne,  au  pied  d'une  éminence  sur  la  gauche  de  la  Cha- 
TêfUe;  sous-préfeelureL  collège,  tribunal,  pépinière,  cabinet  d'irifr* 
toire  naturelle,  etc.  Elle  est  conmosée  de  trois  parties  tout  &  fait 
séparées:  la  Vieille  ville,  Saint- Ëutrope  et  le  faubourg  de  Bor- 
deaux.— Curiosités  s  V église  Saint^Eutrope ,  bâtie  vers  1086 ,  au 
haut  de  la  ville,  sa  crypte  est  très-remarquable  :  la  petilesse  des 
colonnes,  les  chapiteaux,  les  ornements,  tout  prouve  une  haute  an- 
tiquité; peut-être  remonte-t-elle  au  viii*  siècle:  c'est  un  sujet  d'é- 
tude pour  le  peintre  et  l'archéologue  ;  le  clocher  est  du  xv«  siècle, 
comme  celui  de  Saint-Pierre,  La  Cathédrale ,  fondée  par  Char- 
lemagne  et  réédifiée  en  1 1 17  :  son  magnifique  portail  est  du  xiv*  siè- 
cle, édifice  également  curieux  ;  les  Arènes^  en  ruines,  sont  à  quel- 

âue  distance  de  St-Eutrope  ;  à  droite,  on  distingue  aisément  la  place 
u  Cirquê  :  c'est  le  même  genre  de  construction- qu'on  remarque 
aux  amphithéâtres  de  Nîmes  et  d*Arles,  avec  moins  de  grandiose 
dans  i'ensemble.  Le  nouveau  pont  suspendu,  écroulé  en  1841 ,  a 
été  reconstruit  et  terminé  en  1842,  vis-à-vis  du  Cours  royal.  Par 
suite  de  cette  construction,  l'ancien  pont  a  été  démoli;  Varc  de 
triomphe  romain  qu'il  supportait  a  été  ('gaiement  abattu,  mais 
our  être  reconstruit  plus  tard  sur  un  autre  emplacement.  La  Bi- 
liothèque  de  25,000  volumes,  dans  un  local  peu  digne  d'un  éta- 
blissement semblable:  on  y  trouve  quelques  Pères  de  l'Église,  et 
une  Bible,  don  de  Fcnelon,  annotée  par  ce  grand  homme;  cabinet 
d'hlsu^  naturelle*  Dans  le  jardin  de  la  sous-préfecture  sont  cour 
senrées  les  curiosités  archéologiques  trouvées  à  Saintes ,  et  qui  cou-* 
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stotent  en  quelques  tombeaux ,  fûts  antiques^  inscriptions  et  sarco- 
phages* C'est  tout  ce  qui  reste  de  cette  ancienne  Mediolamtm  San^ 
îonum,  une  des  plus  importantes  cités  de  l'Aquitaine.  Il  existait  à 
Saint'Saloine ,  à  quelque  distance  de  Saintes,  des  fraLçnicnls  d'un 
ancien  temple  :  on  les  a  détruits  en  partie.  Des  bains  romains  ont 
été  découverts  il  y  a  peu  de  temps.— Commerce  :  récolte  de  vins 
considérable  ;  année  commune,  8,000  tonneaux  de  vin  rouge  et 
10,000  de  blanc;  eaux-de-vie  dites  de  Cognac  dont  on  expédie  une 
grande  quantité  par  la  Charente;  esprits,  grains,  bestiaux.  Il  y  a 
dans  les  environB  da  belles  carrières  de  i^mes,  de  pétrIÛcatlons, 
marcaasltes,  ete* — Bateaux  à  vapeur^  dëmurt  tons  les  jours  pour 
Moehefort.^P^aUureMiïimT  jingoulême^  aardeaumt  Â^M*  Pas- 
sage de  diligences.  —  Pop.  10,500  hab. 

Excursions  :  de  Saintes,  1°  à  la  Fontaini  St-F^énérand^ 
1  myr.  en  partie  par  le  chemin  de  Niort;  c'est  la  fontaine  de  Vau- 
cluse  du  département  ;  2"  à  Sablonceaux  ,  sur  l'ancienne  paroisse 
d'Ebuon,  8  Itil.,  voyage  d'archéologie  pour  voir  la  pile  dePirelonge, 
ouvrage  romain;  la  tour  antic[ue  de  4  m.  de  liant,  en  ruines,  et 
le  camp  de  César:  des  antiquités  sont  à  quelque  distance  de  Sablon* 
ceaux.  —  Prieuré  des  Arènes  à  6  lûl. ,  de  Saintes  ;  tout  près  de  la 
route  de  Bordeaux  sont  les  mlnea  enrieuses  d'une  YlUa  romaine* 
On  y  a  découvert  dea  taioi  et  un  cirque* 


ROUTE  207. 
De  Saintes  4  Rochefart^par  le  bateau  d  vapeur  (3  à  4  h.) 

On  part  de  Saintes  suivant  l'heure  de  la  marée.  Le  voyage  de 
Saintes  à  Rochefort  est  fort  agréable.  Les  sites  sont  variés  :  tantôt  • 
la  rivière  coule  au  milieu  d'immenses  prairies  ;  d'autres  fols  elle 
est  émailléepar  de  verdoyantes  collines  boisées  ot  bordées  de  villes 
et  de  Tillages.  Le  ponl  Mtispendu  de  Charente  ;  les  minai  du 
ehâieau  de  TMtehourg  »  dont  11  reste  nne  belle  terrasse  domi- 
nant le  fleuve  et  une  lotir  en  ruines. 

Le  pont  de  Charente  ^  sur  la  rivière  de  ce  nom«  construit  à  Tln- 
Star  de  celui  de  Salnt-André-de-Cubzac,  est  fort  curieux.  11  est, 
du  côté  de  la  ville ,  appuyé  sur  un  rocher;  du  côté  de  la  campa- 
gne, sur  50  ou  52  arches  cintrées,  lesquelles  vont  en  8*élevant  à 
mesure  qu'elles  s'approchent  de  la  rivière.  Les  petits  navires  pas- 
sent à  pleines  voiles  sous  ce  pont. 

Avant  d'arriver  au  château  de  Taillebourg^  célèbre  par  la  Tio- 
toire  que  saint  Louis  y  remporta  sur  les  Anglais  »  on  remarque  le 
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joli  y illage  de  Au#«ap,  et  puis  le  {lour^de  Fai$e.  Saint-Savin 
et  la  yienie  tour  du  c)peiier  fixant  tes  FPgaFds  d»}  voyageur.  On 
arrive  dans  la  matinée  a  Bocbefort. 


BOUTE  208, 

DE  PARIS  A  LA  ROCHELLE. 


De  Par|3  â  Niort  (v.  rpute 

203),  ^         41  m.  01^. 

Frontenay,  i    '  ô 

J^auié  («•  roule  203),     i  s 


Ferrières,  |  § 

Grolaud ,  10 
La  R0CBBiJL9»  0  9 


Chemin  âê  fer  jusqu'à  Tours, 

malle-foste  de  Bordeaux  jusqu'^  NiQv|»  S  places.  Mwagwie$ 
Royales  et  Laffitta  et  Caillarçi, 

lA  ROCHKLLE  (Charenle-lnfmeure).  —Hôtels  :  la  Poste; 
de  France;  de  la  Croix-d'Or,  place  du  grand  marché;  du  Corn- 
morce;  des  Étrangers;  prix,  5  fr.  par  jour.  —  Cafés:  Français, 
Mililaire.— Celle  ville  .  ehcf-lieu  de  préfecture,  estLâtiesur  le  Lord 
de  la  mer,  dans  le  fond  d'une  anse  dont  Tétcndue  est  d'environ 
2,500  m.— le  port  est  divisé  en  trois  parties,  qui  sont  l'avant- port, 
le  havre  et  le  bassin  de  carénage.  L'aTant-port  est  nn  petit  golfe  dans 
lequel  on  a  construit  une  jetée  qui  s'ftv^pce  à  ganche.  A  droite  est 
une  esplanade  dominée  par  le  rempart,  sur  laquelle,  est  établi  on 
«h^ïftiçr  :  son  étep^ne  est  d^  n^ètrea  do  longueur  spr  $0  ^ 
largeîir  réduite.  A  gauche  de  la  jetée  est  un  vaste  terrain  couvert 
d'eau  à  chaque  marée ,  dans  lequpl  on  s'occupe  maintenant  d'effec- 
tuer des  travaux  considérables  pour  y  pratiquer  un  bassin  qui  aur^ 
le  double  but  de  contenir  un  grand  nombre  de  navires  d'un  foyj 
tonnage,  et  de  servir  en  même  temps  de  retenue  pour  opérer  deg 
chasses  qui  entretiendront  dans  une  largeur  et  une  profondeur  con- 
venables le  çlienal  puyprt  dppqis  le  ppvt  m^W'^  h  rt'P^P  Rifih^- 
lieu* 

Le  bavre  eçt  renfermé  d^ns  la  ville ,  et  rentrée  ep  est  défendue 
par  les  deu^  tour^  de  |4  Chqtne  et  de  Si-lVipok^,  distantes  entrq 
e|tesde40  m*,  qui  abrjtppt  les  vaisseaux  des  vents  Impétqeux  de 
Pouesl  :  c'est  uni  bassip  de  farnie  allongée  dans  lequel  on  n'eptre 

qu'avec  le  flot.  Le  bassin  de  carénage  communique  au  Havre  par 
des  portes  de  flot ,  et  est  aussi  renferhié  dans  la  ville  :  c'es^  un  paral- 
lélogramme de  HO  m.  de  longueur  sur  (00  m.  de  largeur.  Ce  bassin 
peu\  cQptenir  des  ^ti^entg  de  iOO  tûnpeau]t|  qui  y  sont  toujp\jrs 
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à  Hût.  Aguciqiies  mèlres  en  avant  des  portes,  on  a  construit  un 
pont  en  fer  d'une  forme  élégante  et  d'une  grande  légèreté.  Il  est 
partagé  au  milieu,  et,  au  moyen  d'un  appareil  facile,  chaque  moi- 
tié est  rapportée  sur  chaque  bord ,  lorsque  les  mouvements  du  bas- 
sin rexigent.  Les  rades  de  la  Rochelle  senties  plus  sûres  de  toutes 
les  côtes  de  l'Océan,  lies  fortiflcations  opt  été  construites  d'après 
les  plans  de  Vauban. 

La  ville  a  cinq  portes;  celles  qvA  coDdaiseiit  à  la nmtt  mais  ie 
Paris,  les  deux  corps  de  casernes,  et  l'arsenal,  bâti  en  1784,  ont 
ia  sévérité  qui  caractérise  Parchitecture  militaire*  Ux  grande  place 
ou  place  d'Armes  est  un  carré  de  2,700  m.,  planté  d'arbres  et  bordé 
de  maisons  dont  les  façades  sont  irrégulières,  mais  bien  Imties. 
Un  cours  appelé  le  Mail,  au  bord  delà  mer,  devant  lequel  a  été 
construit  le  bel  établissement  des  bains  si  fréquenté  depuis  le  mois 
de  juin  jusqu'en  septembre  (cette  saison  amène  à  la  Jiochelle  un 
grand  nombre  d'étrangers),  et  le  terrain  appelé  le  Champ-de» 
3^ar#|  situé  au  nord  delà  villOt  sur  le  bord  du  chemin  couvert, 
ofinrent  des  promenades  agréables:  cette  dernière  termine  une  belle 
allée  qai  borde  la  route  de  Paris,  en  sortant  par  la  porte  DaupUne. 
Les  remparts  sont  plantés  de  déni  rangs  cTormeaux.  VÈôtel  de 
fHlle  est  un  édiûce  du  temps  de  François  I*';  les  bâtiments  de  la 
Bourse  et  du  Palais  de  Justice  sont  assez  remarquables.  Une  des 
plus  belles  maisons  de  la  ville  est  devenue  VHôiel  de  la  préfec- 
ture. On  a  planté  vis-à-vis  quelques  allées  d'arbres.  On  a  construit 
à  l'est ,  il  y  a  peu  d'années,  un  très-bel  abattoir.  La  Bibliothèque 
publique  se  compose  d'environ  20,000  vol.  La  Rochelle  possède  do 
plus  un  Jardin  des  plantes  et  un  Cabinet  d'histoire  naturelle. 
La  tour  gothique  de  St-Sauvcur,  qui  a  66  m.  de  haut,  du  sommet 
de  laquelle  la  vue  s^étend  sur  les  Ues  de  Ri  et  ù!Oléron.  La  digue, 
construite  par  le  cardinal  de  Richelieu,  lors  du  siège  de  ht  -ville • 
et  dont  les  débris  sont  Tlsibles  pendant  la  marée  basse  ;  VÂrtmwi 
et  surtout  la  salle  d^armes  méritent  de  fixer  l'attention  des  voya-* 
geurs.  La  porte  gothique  de  V Horloge,  dont  l'architecture  date  du 
xvi*  siècle. /^o^ft/rc*  pour  Roche  fort  ^  Nantes,  Bordeaux. -^B  a- 
teaux  à  vapeur ^  tous  les  jours  pour  Vile  de  Ré.  Prix  :  2  fr.  25, 
1  fr.  25. —  Commerce  considérable  d'eau-de-vie,  vins,  esprits, 
bois,  fer,  sel,  denrées  coloniales,  fromfigç,  huile;  armements  pour 
les  îles  et  pour  la  pèche  de  la  morue. 

La  Rochelle  est  la  patrie  deRéaumur,  du  conventiopnel  Billaud- 
Varenncs,  de  l'amiral  Duperré,  etc.— Pop.  14,200  hab* 

Vux  de  Ré,  à  2  myr.  de  la  Roelièlle^  a  45  kil.  ea?rés  de  supefilcle 
et  17,000  hab.  En  1730,  en  découvrit  à  St-  Martin^  dans  les 
ruines  d'une  ancienne  abbaye,  le  tombeau  d'Eudes i  due  d'Aqui- 
taine, et  de  Yalrad^,  sa  femme»  U  renfematt  vne  couronne  en 
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cuivre  fort  simple.  L'ile  de  Hé  fait  des  échangea  de  sel»  de  Tina  rouge 
et  blanc ,  d'eaux-de-vie  et  vinaiiçre  blanc. 

L*iLE  d'OLÉRON,  vis  à-vis  l'île  de  Ré,  a  environ  24  kil.  de  lon- 
gueur sur  2  de  large.  On  y  récolle  de  très-bons  légumes  et  du  sel  en 
abondance.  A  l'extrémité  la  plus  voisine  du  continent,  et  sur  le 
bord  de  la  mer,  est  le  Château,  petite  ville  fortifiée  :  la  tour  de 
Chaâiironf  située  à  l'autre  extrànitë^  indique  aux  vaisseaux  ren- 
trée du  periuiê  â^Anitoeh^. 

Entre  nie  d'Oléron,  et  à  4  kil.  environ  du  rivage,  se  trouve 
TiLE  d'Aix,  vl84-vis  Tembouchure  de  la  Charente  ;  elle  peut  avoir 
1  kll.  de  long  sur  1/2  kil.  de  large;  eUeest  bien  fortifiée  et  ren* 
fmne  400  à  ôOO  hab. 


ROUTE  209. 
C^mmwaication  de  la  Rochelle  à  Nantes^  15  myr.  4  kU« 


Grolaud , 

Marans, 

Moreilles» 

Luçon  («.route  202)1 

llareuil. 


0  m.  9  k. 

1  5 
1  7 
1  0 
1  0 


Bourbon  -  Vendée  (  «• 

roale  198),  3  2 

Bellevtlle»  t  3 

Montaigu,  S  4 

Aigrefeuille.  1  S 

Nantes  (v.  route  184),  2  i 


IfARÂ^S  (Charente-Inférieure).— Ifdleif  .*  du  Uon^'Or;  la 
Poi^te.  —  Petite  ville  dans  des  marais  salants,  près  de  la  SioTà* 
JYiùrtaise,  La  marée  monie  jusqu'au  Heu  dit  le  Gouffre:  c'est  un 
entrepôt  de  marchandises  pour  les  départements  de  la  Vendée  et 
des  Deux-Sèvres,  un  dépôt  de  bois  de  construction.  Elle  est  bien 
bâlio,  propre  et  très-bien  percée;  la  rue  principale  est  bordée  de 
trottoirs.  — Commerce  :  blé ,  farine  dite  de  Bagneaux,  légumes  secs, 
vins ,  eaux-de-\ie.  F^oit.  pub,  tous  les  jours  pour  ÎYanteSt  BoT" 
d^auxy  Roche  fort,  la  Mochelle.—Pop.t  ^»dOO  hab^ 


ROUTE  210. 
D£  PARIS  A  ROCHËFORT^  47  myr.  4  kil. 


De  Paris  à  Maiisé  («. 

route  208),  43  m.  3  k. 

Surgérea,  i  2 


Muron , 

ROCBBFORT» 


I 
t 


0 
i 


CAanlfi  de  fer  Jusqu'à  Tours. 
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Malle-poste  depuis  Tours  jusqu'à  ?oi\ien  i  Messageriei  Gé^ 
nérales  et  royales» 

SURGÈRES  (Charente-Inférieure),— j^d(e/5;Mallet.  très-bon; 
du  Commerce.  —  Bourg  sur  le  ruisseau  delà  Gère,  — Curiosités  : 
le  Château,  démoli  par  ordre  de  Louis  XI  et  reconstruit  sous 
Charles  VIII  :  il  est  de  forme  ovale,  flanqué  dje  plusieurs  tours  et 
entouré  de  murailles  en  pierre  détaille;  V Église  Notre-Dame, 
fondée  au  zi«  siècle ,  remarqnable  par  son  clocher  et  par  les  figures 

gotesques  qui  ornent  le  portail;  les  sept  fbntaines  minérales;  la 
Ue  Halle  poor  les  marchands,  constraite  en  1840,  noble  édifice 
d'un  carré  long;  au'^desaui  se  trouve  une  salle  de  café  et  de  bil- 
lard. —  Commerce  :  chevaux  et  bétail  ;  12  foires  par  an,  et  une 
13%  celle  de  St-Gilles,  estlafétedeTendroit.— Pop.  2,500  hab. 

ROGHËFORT  (Charente-Inférieure).  — jKdle(#.*  du  Grand-Ba- 
cha,  rue  Royale,  maison  estimée;  des  Etrangers;  de  la  Poste;  de 
la  Rochelle;  de  la  Coquille-d*Or.  Les  tables  de  ces  divers  hôtels 
sont  généralement  bien  servies;  le  beurre  t  les  légumes  |  le  pois- 
son 9  y  sont  parfaits.  Cafés  sur  la  place. 

Rochefort,  chef-lieu  de  sous-préfecture,  est  situé  sur  la  Charente, 
à  16  kîK  de  la  mer.  Son  périmètre  est  peu  étendu  mais  c'est  une 
des  plus  jolies  villes  de  France;  les  rues  en  sont  larges ,  Lien  aé- 
rées et  pavées  avec  soin.  Quelques-unes  de  ces  rues  sont  plantées  de 
deux  rangs  d'acacias  et  d'ormes  ;  les  maisons ,  régulièrement  ali- 
gnées et  constniltes  avec  goût  et  simplicité,  sont  tenues  avec  la 
plus  grande  propreté.  Au  centre  de  la  ville  existe  une  place  «  pa- 
rallélogramme de  lOO  m.  sur  75  m. ,  qui  est  bordée  de  deux  rangs 
de  tilleuls.  Les  remparts ,  ombragés  par  cinq  et  six  rangs  d'ormeaux 
d'une  très^rande  hauteur ,  sont  une  des  promenades  les  plus 
agréables. 

Rochefort  compte  à  peine  170  ans  d'existence,  et  déjà  il  est  facile 
de  prévoir  qu'il  deviendra  un  point  de  commerce  très-important; 
situé  presque  à  l'embouchure  d'un  fleuve  navigable  à  plusieurs 
lieues  pour  les  plus  gros  vaisseaux  de  guerre  et  de  commerce, 
son  port  est  réellement  l'entrepôt  de  TAunis,  de  la  Saintonge,  de 
la  Vendée,  de  TAngoumois,  du  Limousin.  Le  commerce  des  vins^ 
âe$  M$  du  Ifard^  des  grains^  des  denrées  coloniales,  y  eàt 
très-actif.  Plusieurs  navires  armés  dans  ce  port  sont  employés 
avec  succès  d  la  pêehe  de  la  morues—Le  port  de  commerce,  d'a- 
bord très-resserré,  vient  d'être  étendu  de  près  de  600  mètres ,  et 
d'être  doté  d'établissements  Importants  pour  le  chargement  et  le 
déchargement  des  navires,  et  pour  les  constructions  navales,  qui 
s'y  exécutent  à  beaucoup  moins  de  frais  que  dans  la  plupart  des 
antres  ports.  Beaucoup  de  navires  de  commerce  de  tout  tonnage  y 

16. 
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ont  été  construit^  dans  Iqs  ç)iantier8  de  M.  Auf;u8t§  P§neYer(|  çgn- 

Btructeur.         •  '  *^ 

La  ville  de  Rochefort  ne  forme  qu'une  seule  paroisse ,  son  église  a 
été  reconstruite  en  1839;  le  portail,  d'ordre  corinthien,  ne  laisse 
rien  à  désirer.  Le  voyageur  visitera  aussi  avec  intérêt  le  cimetièro 
de  la  ville,  soit  pour  sa  bonne  tenue,  soit  pour  les  monuments  qui 
y  sont  élevés  à  la  mémoire  de  M.  Cochon  Duvivier,  des  amiraux 
liailiB ,  de  f^eyoi^ei  et  autres  eenfitoyçna  regrettables. 

fiocliefort  ppMède  bb  très* graRd  Beinl»)S  d'étahiissemente  lait 
remarquables ,  appaTtenant  pour  la  plupsirt  à  la  BMnrhif.  Vhàpitali 
de  la  marin$^  é»i iindu  pHtt  keaux  éd%ficê$  en  ce  genre  oui  6»fs« 
tent  en  Eur^Bé  Gonslmit  sous  Louis  XVI  sur  les  plans  de  ringé» 
nieur  ToulTaire,  ce  monument  sera  toujours  l'objet  de  l'admiration 
des  étrangers:  18  salles  spacieuses  et  bien  aérées,  où  sont  placés 
pr^  de  1,30(1  lits  en  fer,  reçoivent  les  malade  1^  Pftariqe  et  de 
lîi  garnison.  Plusieurs  autres  salles,  (Résignées  §ous  le  nom  d'i^o* 
tel-de-Mars ,  sont  destinées  aux  officiers  de  toutes  armçs.  lin^ 
geriede  cet  Qlabliss^ment  se  distingue  par  seç  grQpi)p  ^iP^^nsiq)^^, 
sa  richesse  et  le  bon  ordve  qx^i  y  es^  établi.  Lç  eabipei  d'histoir^ 

nftiwreile ,  pi^cé  dam  iine  d^  ^Ues  de  rbupital ,  renferme  pw-' 
quctioQ^  Ic^  plus  remarquables  ae  t^tes  ^  parties  pionde.  Oi| 
arrive  ^  Thupital  pay  i^ne  promenade  ^ppelef)  h  Couu  <Fu^elof<| 
qui)  sur  nne  longueur  de  3^  mètres,  est  ^arûlft    tà^  rangs  dçi 

rnarronnlcrs  et  d'ornies  d^une  très-grande  fauteur,  rr-.  f^g<^si^ 
dçs  vivres,  un  (^ea  plus  anciens  édifices  du  port , contient  près  de 
40  fours  qui  sont  incessamment  en  mouve^ient.  Des  caves  vastes  ^ 
susccpti^)les  de  contenir  dea  appFpvifiionne^ienls  considérables  en 
vin,  existent  sous  le  bâtiment.  Le  piscuil  que  Tq^  confectionne  danç 
cet  établissement  est  fait  au  moyeri  d'un  pétrin  mécanique  invente 
par  M.  Aubouin,  maître  au  port.  La  farine  déposée  dans  ce  pétrin 
pst  maRpteuJionuée,  et  quand  elle,  sort,  le  b^sc^U  pat  propre  a 
entrer  au  fopr. La  ^(^(/e  (farm.^,s  dç  la  direction  dVtlllejIft  d^i 
inarîne  çst  un  ctablisscp^t  neuf,  4fms  lequel  plus  dp  t^^QO  f^sli^ 
sont  rai|g03  ^ivec  une  coquetterie  (\dmirable^  —  fdT^^n  des 
plantes^  qui  présente  ime  supçrQçilei  de  %  lieçt^res*  rcpt'erme  tôute| 
les  collections  de  plantes  et  d'arbres  qu*il  est  permis  de  naturaliser, 
—  Le  jardin  public,  prornenade  ctiarmante  de  450  mitres 
longueur,  divisée  en  allées  et  en  carrés  plantés  de  marropniers  et  de 
lillculs,— La  corrfcrte,  vaste  bâtiment  à  un  étag^î,  dé  400  mètres  4e 
longLieqr,— Les  mottlins  à  laminer  le  plomb,  à  broyer  les  co.uleurSi 
çXi\  sçicr  Je  gros  bois.  —  L'afeît'er  des  bvm^oîes,  celui  des  m^- 
eninesi^  çy^  plusi  de  cçqt  établis  de  tourpeyrs  çn  bqis  et  cx\  métaux 
iqïlt  mi^     pnou\ementparuaem?ichiné  ^  vapepr^— L'arçjier  dé, 
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en  objcU  àe  to^a  genm*-*!^  ^agne^  le  ma^otfn  ^Mral»  la  in4- 
lure,  l'artifhe,  les  /br^ai  et  les  nombreux  cAaf»|i«r«  de  eofwlmc» 
(ton. 

V atelier  du  fmderieSt  en  Tille,  était  destiné  jusqu'en  1839  à 
la  fonte  des  canons*  Cet  atelier  senira  désormais  à  la  confection 
des  machines  pour  les  bateaux  à  vapeur.  D'après  des  ordres  ré- 
cents, cet  atelier  va  être  considérablement  agrandi,  le  gouverne- 
ment sentant  enfin  qu'il  est  temps  que,  pour  "des  produits  de  cette 
nature,  la  France  cesse  d'être  tributaire  de  l'Angleterre,  —  La 
pompe  à  feik  de  1^  marine,  qui  sert  à  approvisionner  d'eau  les  éta- 
iilisseiQcnts  de  la  marine.  —  Le  bassin  d'irriga^iion  alimenté  par 

c(tt,te  pompe  fournit  à  tous  les  qu^rilerp  de  la  vtlle  une  eau  aboih* 
dante  et  saiiie.  —  L'A^'eal  det  paut^res  entretenu  par  laxilke, 
et  qui  contient  près  de  400  enfants  abandonnés. Le  coUégêf 
situé  au  centre  de  la  yilln,  où  près  de  iOO  pensionnaires  sont  en- 
tretenus. l]ne  école  communale  de  garçons^  où  2S0  enfants  envi- 
ron reeoivent  gratuitement  ^instruction  primaire;  une  école  corn- 
munalç  filles  pour  un  nombre  égal  d'eafants^  et  une  sqlle 
d'asile, 

11  existe  à  Rochefort  plusieurs  bibliothèques  publiques  :  celle  de 
récele  de  médecine,  qui  se  compose  de  îO,000  volumes,  est  placée 
à  rbôpital  maritime;  celle  de  1^  ville,  qui  en  cpipgtft  14,000,  et 
cellj  de  )a  marine ,  qui  eà  réunit  près  de  ^,000.  . 

Quen^ei.  La  gnem-  Q*a  qu'qne  oaseme;  elle  est  Insnfflwita 
pour  loger  tasiroopee  d^Ja  fml^n.  Depuis  longtemps  on  tu  de*« 
mande  de  nouvelles.  La  marine  a  trofs  belles  casernes:  âM»  eeikr 
de  Martron  sont  logés  les  marins;  dans  celle  de  Cbwente ,  le^  trou* 
l^s  cPartlllerîe;  et  enfin  dans  une  cnseme  nCîivr,  bfific  sur  les 
pîaîïs  de  l*îngénicur  Métrot,  se  trouve  logée  l'infanterie  de  marine. 
Son  altesse  royale  le  prince  de  JoInvîllQ  a  permis  que  son  nom  fût 
donné  à  ce  bel  établissement. 

Cabinets  de  lecture  tenus  par  mesdames  Fleury  et  Thèse,  et 
MM.  Pénardet  Proust^Rranday. 

JMxutriB.  Op  y  trouve  des  usiner  en  fer  et  en  enivre  qui  ali* 
HMOtent  BlinfeimifOBiiieam ,  et  oDefabrtfM  d'horlogerie  qui  peut 
être  eeiMflërée  eeiimie  une  heiiM^  rkorioferiesoisBev 
qu'elle  est  deilffiée  à  Mm  ^àmmiimm*  ^  iVP-  n.amkéh. 

f^ium  publiques. -^Seryïct  ê^amniimê  de  Bochefinrt  à  Ton- 
n«)^CAarefi(e,  distance  a  |f;il«;ponr  la  J^hellCj  et  retour  12  voii 
tures,  32  kil.  ;  pour  Marennes,  Vile  d'Oléron  et  la  Trcmblade^ 
trois  départs,  distance  de  Marennes  20  kil.  ;  pour  lioyan,  un  départ 
tous  les  jours ,  distance  û2  kil.  ;  pour  Bordeaux^  par  AJortagne^ 
deux  dt^iiarts  tous  ies  jowrs  ;  pour  Paris ,  deux  départs  tous  les 
jours  ;  pour  â5atn(e^^u^  dép^iTtft  Ullid  lÀiouii;  SufgèteSfSii:' 
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mjt  tous  les  «lin  à  4  h.,  et  pour  SèkU^^m^AngHy ,  de» 
dûffts  im  les  Jem. 

BâiSâinL  A  TAKCR  de  Rochêfùrt  à  ifoliifi»  eo  S  QO  6  b.  pour 
r^nter  el  4  h.  ]K)ur  descendre. 

Excursions  :  aa  bourg  de  Charente  sar  la  route  de  Saintes,  à  6 
kil.  de  Rocfiefort,  pour  voir  son  magnifique  pool  suspendu  d'une 
hauteur  telle  que  les  bàtimeats  du  commerce  peufeot  passer  des- 
sous avec  toute  leur  mâture. 

A  Saint-Savinien  (Charente-Inférieure),  bourg  sur  la  Charente. 
11  possède  un  bon  pensionnat  et  3,600  hab.—  Curiosités  :  belle 
carrière  de  piOTes.  C'est  de  cette  carrière  eu  partie ,  et  de  celle  de 
OvsaiMM ,  <iate  a  citnit  tas  piems  qol  ont  se^ 
de  Boidsiinu 


ROUTE  211. 
Omm.  de  Rachefort  à  Bordmmx^  16  myr.  S  kH. 


Si-Hîppolyle ,  i  m.  i  k. 

St-Porcbaire ,  i  3 

Saintes  (v.  route  306),    i  4 

UJaid,  1  t 

Poos,  •  s 

St-Oénis ,  1  I 

Mirambeaa»  l  s 


EUulii 
BUye , 

Cubsae, 

Le  Carbon-Blanc, 
BssMÂiUL    à  la  lsMs)b 


f 
S 

S 
4 

o 
i 


SAINT-IHmGflAlllB  (Gbarente-InfMeoi^  Tillsn»  cheMten  de 
cantoiu— Oirionléi  :  un  besa  château  gothique»  Mosiears  grottes 
cniicosss  sur  te  bord  da  ruisssuèsl'^rjiino.— ^tM^oè* 

A 1  oqrr.  B.  do  dMil-GMff,  tt  iuitiPisller 

Jonsc,  psiilo  irUle ,  chef-lieu  d'anondisscn^t  snr  la  Soigne. 
On  y  remarque  un  château  d'un  aspect  mi^iestoeux;  on  fossé 
crensé  dans  le  roc  l'entoure  de  trois  Axés^  et  le  quatrième  étant 
élevé  de  20  mètres  au-dessus  de  la  rive ,  un  pont-levis  en  per- 
met l'entrée.  —  Commerce  ;  eau\-de-Tie ,  bestiaux,  Tolailles.  — 
yoit.  pub.  pour  Saillies,  Blaye^  Barbezieux.—Pop.  2,600  hab, 

MlR.VMBfc:AU  (Charente-Inférieure),  bourg  de  2.400  hab  — Cii- 
riosités  :  une  belle  église  paroissiale  ,  dont  on  altribue  la  con- 
struction aux  Ani^iais  ;  le  chdleau  en  ruines  tlanqué  de  4  tours 
modes.  C'était  la^réiidenee  do  la  famille  da  célèlMne  Mliaheatt  ;  dn 
haot  do  Mlle  antiqyo  deoMOie,  on  jouit  d'âne  nsgnifiqœ. 
fiTÂULI8RS(Oiioode),  tîIU^s  do  700  hah.  Les 
lAtisi  ol  OMiOMfto  fun  Joli  hsis 
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ROUTE  212. 
De  Roche  fort  à  Bourbon-Fendée ,  11  myr.  4  kil. 

Les  Trpis-Canons ,         i  m.  7  k.  I  De  la  Rochelleà  Bowbon- 
URo€beUeC«.roa(e2at),  I     4    1  Vendée  («.loM  200),  •  I 


ROUTE  213. 
D$  Boehefort  â  Charente,  8  Idl. 

CflABENTE  (ToNNAY-)  (Gharente-Inférieoie).— IMlilt  :  le  nd« 

San  ;  lePoint-du-Jour;  le  Soleil.— Jolie  petite  ville  enr  le  bord  de 
la  rivière  de  ce  nom.'-CuriosUis  :  le  château,  un  magnifique 
pont  suspendu  lequel  un  bâtiment  de  400  tonneaux  peut  pas- 
ser. —  Commerce  :  vins,  eaux-de-vie,  blé.  Plusieurs  voiture»  de 
Charente  à  J^chefort,  et  vice  versâ.    Pop.  3,i00  Aa6, 


ROUTE  214. 
De  Saehefort  â  Marenneg  j  i  myr. 

Marennes  (Charente-Inférieure).  —  ^ô(ef*  :  de  France;  de  la 
Table-Royale  ;  de  la  Couronne.  —  Jolie  ville,  chef-lieu  de  sous-pré- 
fecture, située  à  2  kil.  de  l'Océan,  renommée  par  ses  huîtres  et  ses 
marais  salants  ;  commerce  avec  l'étranger.  Elle  est  bien  bâtie,  et 
ses  environs  produisent  quantité  de  vins  qui  se  convertissent  en 
eaax-de»Yle.  —  Commerce  :  vins  rouges  et  blancs  de  première 
qualité,  «anx-^e-Tie,  lèvee  de  marais ,  pois  verts ,  lentilles.  — 
Fott.  pub.Um  lee  Jours  pour  itocA^on,  Mwtes,  JVanêes,  JBor- 
âeaux.  —  Pop,  4,600  haà. 

A  Sc-Sornin  de  Marennes,  village  de  1X00  hab.^  à  10  kil. 
S.-E.  de  Marennes,  est  la  Tour  de  Brou,  l'un  des  plus  curieux 
restes  d'antiquité  féodale  du  département.  Elle  était  autrefois  sur 
le  bord  de  la  mer,  ce  qu'attestaient  encore, il  y  un  siècle,  les  an- 
neaux de  fer  scellés  dans  ses  murs ,  et  destinés  à  amarrer  les  vais- 
seaux. Elle  est  aujourd'hui  à  4  kU.  de  la  mer.  Sa  constiuction  re- 
mome  m  ti*  ou  vir  aiède. 
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ROUTE  aj6. 
De  RocHort  4  fiiorh  ^  «Afr,  1  Ih). 

Muron,  i  m,  6     1  Frontenay,  i  3 


BOUTE  2IÛ. 
De  Roçhêfùsri  éjéngauUm^,  tûWf».  9  kil. 


Cognao,  (  4 

Jaroaç.  f  s 


St-Hippolyle. 
StrPqtchairQ  C^.  route 

Sainte^  (t^iMMfili)^'  l  4 

France;  et  S  mtrée  de  la  Title  »  sur  route  d'Angxmlétne,  le 
Faisan.  —  Petite  ville  sur  la  CharenU^  sous-préfecture  avec  tribu- 
naux de  première  instance  et  de  commerce.  Le  pays  où  elle  est 
située  est  très-agréable. — Curio4ité$  :  les  caves  y  les  distilleries 
iV eau- de-vie.  De  vastes  magasins  pour  les  eaux-de-vie  viennent 
d'être  construits  sur  les  bords  dç^  la  ChaT^n\^.  l^e  château  où  na- 
quit François  I*'.  La  fontaine  de  la  place  d* firmes  ^  le  jardin 
pïAblic.  bçl  éti^lissement  hydraulique  construit  par  M.  ÛrocUé, 
tftgénteor  qui  porte  les  eaux  de  la  Charente  sur  fomlnenc^ 
qora  de  U  et  tes  répartit  dans  txm  les  anartier^^  \a  mèaxi 
moteur  f^it  marcher  opatre  paires  de  meutes  montées  à  I^angTaise 
pour  monture  dn  hté«  Co^ac  renferme  encore  quelques  étabifs- 
sements  particuliers  remarquables.  A  rextrémité  nord  de  cette 
vîlte ,  se  trouvent  trois  belles  habitations  ,  également  remarqua- 
bles nar  leur  élégance  et  leur  position.  Vers  le  midi ,  la  maison 
Boxitey  y  avec  une  vue  magnifique  sur  la  vallée  de  la  Charente,— 
Commerce  :  eau\-de-vie  excellentes. — Bateau  à  vapeur  tous  les 
jours  à  2  heures  pour  Saintes  4  il  correspoa4  avec  cdui  (^ui  va  à 
Jiœhefori.  —  Pqp»  4,200  hab. 

On  voit  près  de  Cognac  un  M  n4né  Mltt  par  |hI^9-6ftaT|  et  une 
▼Ole  çoroaine  assez  bien  co^mnée^ 

A  X  W,  de  Cognac,  sur  la  route  de  cctté  ^i!îo  à  Saînl- 
Brice»  on  Tott  nn  menhir  à  rextrémité       çbiupy  |  V)|»-àL-Ti^ 
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petit  hameau  de  Cechebée.  Plusieurs  dolmens  existent  dans  Tar- 

rondissement  de  Cognac, 

JAHNAC  (Charente).  —  Hôtel:  du  Chéne-Vert— Bourg  sur  la 
Charmte ,  connu  par  la  bataille  donnée  sous  ses  murs  en  lr»(;9, 
entre  les  catholiques  et  les  calvinistes.  Un  monument  rappelle  le 
souvenir  de  cette  journée  mémorable. — Curiosité  :  un  pont  suf- 
pendu,  d'une  construction  élégante. —  Commerce  ;  eaux-de-\ie.— -> 
Fqv.2,mhab. 

Une  noQTelle  roule  Tient  d'être  mnrerte  de  Muffec  à  Jamac,  el 
une  antre  de  Jamae  à  Barbexiêuœ;  elles  facilitent  les  enlèTe- 
ments  d'eaux-de-Tie  pour  Farii  et  Bordêoux* 

HIERSAC  (Charente),  excellent  vignoble  dont  les  Tins  rouaes 
ont  de  la  réputation.'— Commères:  eaux-de-Tie.— Pop.  700  AoO. 

ANGOULEME  (  v.  régkm  du  centre ,  de  Paris  à  jing<miém$, 
route  248  }• 


PIN  m  LA  MÉGION  DB  L'OUBST. 
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«lOIlE  CLlS&iOliE 

DU  VOYAGEUR 


RÉGION  OU  CENTRE. 


ROUTE  217. 

cmaaif  db  fer  de  paris  a  Orléans, 


Paris,  Om.  ok. 

Cboisy,  1  0 

Juvisy,  0  9 

Savigny,  0  s 

Epinay,  0  2 

Saint-Mîcbela  0  5 

Brelieny»  0  2 

Mmilety  0  6 

Boaray,  0  s 


Lardv,  o  3 

tirécby,  0  • 

lampes,  0  7 

Aiguilies-de-GiiiHaame,  1  0 

Monnenrilley  0  4 

Angenrille»  0  s 

Toury,  1  0 

Arlenay,              ^  1  7 

Cheviliy,  0  e 

Pont-de-la^orie,  1  s 

Orléans,  0  1 


Le  chemin  de  fer  d'Orléans  a  un  embranchement  sur  Corbeil  qui 
part  de  Juvisy, 

IVRY-SUR-SBINE,  avee  tes  Jolies  maisona  de  campagne  et  tes 
d»000  habitants;  pais  Tient  le  fini  d'Ivry,  qui  se  trouve  sur  le 
pkiu  Un  peu  plus  loin  se  troûTe  le  lou  village  de 
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270    fiOOTB  S47.— ^BMIlf  DB  PBE  DB  PABI8  A  ORLiANS. 

VITRY-SUR-SELNE ,  avec  son  beau  château,  qui  appartenait  au 
comte  Dubois,  ruuQit!j[i  prâf^  4jB  0o|ice,  fi(  g06  billleâ  pépinières.— 
Pop,  2,500  haà. 

Avant  d'arriver  à  Vitry,  nous  avons  laissé  sur  la  gauche  le  Port- 
a-l'Anglais,  endroit  niaintenant  suns  impûrlapce,  njaia  dont  le 
nom  Indique  ta  Ui|te  Àri|inQ,  Ce  ftit  f  u  V&mjM  de  Gharlfs  VI  que 
les  A||g|fii8,  maitrei  4^  la  çapitaHl,  <Slab(irei|t  un  eampdapa  cet 
endroit,  afln  d'intercepter  les  comnninications  que  le  dauphin  au- 
rait pu  entretenir,  par  la  6cine,  avec  les  habitants  de  Paris. 

CHOIS Y-LE-ROI  (Seine-et  Oise) ,  Miion,  joli  bourg  sur  la  rive 
gauche  do  la  Seine,  qu'on  traverse  sur  un  pont  de  bois  construit 
en  1810.  Choisy-le-Roi  est  hcliecn  souvenirs  liistoriques.  La  déli- 
cieuse habitation  où  Louis  XV  sn  rendait  avec  la  F^ompadour  a 
disparu  pour  faire  place  à  des  fabriques  de  saVûQi  m^ro^uin»  loUes 
cirées,  porcelaines,  etc.  —  Pop.  3,'iOO  hab. 

Dans  cette  même  vallée,  et  immédiatement  après ,  vient 

VILLENEUVE-LE-ROI  (Seinenet-Oise) ,  à  2  kilomètres  environ 
sur  notre  droite.  Ce  village  a  eu  pour  seigneur  Philippe-Auguste* 
Voyes  aa  belle  é^lae  et  les  maisons  de  campagne  qui  donnent  à  ce 
Yillage  un  aspect  tout  à  fait  charmant.  —  Pop*  500  hab. 

ABLON  (Selne-et-Oise),  itatiùn^  petit  village  dans  une  jolie  posi- 
tion, dont  toute  l'importance  comiista  dans  ses  souvenirs  histori- 

aueSy  par  le  rôle  qu'il  joua  dans  les  guerres  de  religion.  11  possé-. 
ait,  sous  Henri  IV,  un  temple  protestant,  où  Sully  allait  tous  les 
dimanches  lorsqu'il  habitait  Ablon ,  ce  qui  ne  l'empêchait  pas  de 
rendre  le  pain  béni  ù  la  paroisse  Saint-Paul,  sur  laquelle  il  demeu- 
rait  quand  il  habitait  Paris. — Pop.  350  hah. 

Quelques  minutes  avant  Juvisy,  le  voyageur  aperçoit ,  à  1  kil. 
à  droite , 

ATHIS-MONS  (Seine-et-Oisc),  môs  la  rive  gauche  de  l'Orge,  non 
'  loin  de  son  embouchure  dans  la  Setne*  joU  village  qui  date  du  dou» 
xlème  sldeler  On  lajipff le  qu'on  y  transporta  la  cnâsse  de  SBlitle 
Geneviève  pour  la  soustraire  aihc  protaatlons  des  Normands.  Ge 

lieu  a  dû  posséder  autrefois  une  habitation  royale,  car  Louis IX  et 
Philippe  le  Bel  ont  habité  Atbis.  Le  château  actuel  est  siinp|i|inel4 
élégant,  et  les  alentours  sont  charmants. — Pop,  750  hab. 

A  peine  a-t-o(i  {xêmbi  la  joMe  rivière  i'Or^e»  qu'à  fit  kil.  se 

trouve 

JLTISY  (Scinc-ot-Oise),  «(a<ion.  Lo  château  de  Juvisy,  j^dis  au 
marijuis  de  Drancas,  puis  au  marquis  de  Sevennes,  appartient  au- 
jourd'hui au  marquis  de  Montessuy.  U  (a^  fse  Qb4teeu»  le 
parc  el  l'orangerie.  -^Pop,  400  hah. 

De  cette  station ,  la  l)raoc|\q  4u  clie«^n  dQ  (^r  (^i  çmiuïi  |i  Qw* 
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beil  se  dirige  vers  la  droite,  tandis  que  notre  voie  suit  la  riVQ 
gauche  de  VOrge^  dans  une  jolie  vallée. 

SAVlGNY-SUn-ORGR  (Seine-et-Oise),  station.  Village  de  925 
hab.  Ici  le  chemin  traverse  nne  avenue  conduisant  au  cliâtcau  de 
Savigny.  qui  resiauré  et  fortifié  en  1480  par  Et.  de  Vèze,  chambel- 
lan 06  GhazliB  Vlllf  appartient  k  Madame  la  princesse  douairière 
d'Eclunull* 

fiFIlfAY^ilHUMIGB  (SetaMlrOise),  dent  la  etatlon  est  r4lh^ 
moisson^  $tcaion  ;  joli  trillagean  eonflnentde  VOrge  et  de  V  Ft»«fe#t 
▼laiter  son  beau  cliàteau  avec  un  parc  magnifique;  son  église,  qui 
possède  un  tableau  de  saint  Jean-Baptiste  attribué  au  Guide  ou  A 

Murlllo.  Au  bas  de  la  montagne  se  trouve  une  belle  maison  de 
campagne,  ornée  de  sculptures  provenant  de  Nutre-.llai)ie  de  Cor- 
beil ,  bâtie  par  la  reine  Wanche.  —  Pop.  500  hab, 

yuiemoition  (Seine-et-Oise),  village  insignifiant.  On  traversa 
de  nouveau  la  rivière  à' Orge  »  que  l'on  suit  à  droite  jusqu'à 

SAINT-M1CHEL-SUI\-0RGE  (Seine-et-Oise),  #/«(*on,  près  de  la 
rive  droite  de  l'Orge;  situation  figréable  t  on  y  trouve  un  puits  ar- 
tésien ;  et  du  peint  enlmlnant  de  ee  village ,  le  voyageur  peut  iifl 
bien  apercevoir  la  Tour  d$  Mat^hity^  —Ihtu  600  kai*  -m^  Daa 
travaux  de  consolidation  vleiinent  d'être  •(éeolfa  w  le  gonver" 
nemcnt  aux  vieilles  ruines  connues  sous  le  nom  qe  Tour  de 
Alontlhéry,  Par  suite  de  ces  travaux,  le  public  peut  arriver  jus^ 
qu'au  sommet  de  cette  tour,  où  se  déroule  yeui^  4e§pitti 
beaux  panoramas  que  nous  ayons  en  Frauûei 

Six  minutes  de  plaine  nous  conduisent  à 

BRETIGNY  (Seine-ct-Oise),  station,  village  situé  dans  une  espèce 
de  vallon  qu'arrosent  plusieurs  ruisseaux  et  fontaines.  I.e  nom  de 
ce  village  rappelle  une  triste  page  de  notre  liistoiro;  c'est  le  traité 
imposé  au  roi  Jean  par  Edouard,  roi  d'Angleterre,  alors  maltrede  la 
plus  belle  partie  de  la  Franp^,—  fiop,  7^0  hab. 

MAROLLES-EN-HUREPOIX  (Selne-et-Oise),  station,  de  village, 
où  roq  s^occupfi  de  l'édiimtlon  qes  mérioflat  M  km  fdïm.  à  giu- 
cbede  la  loute.— l'op.  450  Aa6« 

LARDY  (8elne-et^ise)i  «Méefii  village  sur  la  rive  gauche  de  la 
Juine,  aux  eaux  transparentes  ;  sa  fabriqua  de  lacets,  de  cordon- 
nets et  de  ganses ,  donne  de  |4  yie  et  do  mquvement  à  cette  peUti 
localité.  — Pop.  700  hab, 

Le  chemin  suit  alors  Ta  vallée  de  la  Juine,  qui  se  trouve  à  tiau-. 
che;  nous  passons  CAamarande,  petit  village  sans  imporlaucç, 
puis  nous  arrivons  à 

ÉTRÉCHY  (Seine-et-Oise>,  station,  petit  bourg  ?ur  la  rive  gau- 
che de  la  Juine.  Le  chemin  continue  ^  parcpqrir  un  so|  pei|  îtcci- 
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denté,  excepté  vers  la  gauche,  où  se  trouve  une  chaîne  de  en« 
teaux  ma  pentes  douces*  Quinse  mlnutea  ont  suffi  pour  nous 

porter  à 

'  ÉTAMPES  (Soino-et-Oise).  station,  (v.  r.  218).  Nous  laissons  à 
gauche  cette  ville  et  ses  nombreux  moulins  à  blé;  puis  vient 

MONNERVILLE(Seine-€t-Oise),5ma'on,Yillagode  '.00  hab.  Avant 
d'arriver  î\  la  station  suivante,  la  route  royale  do  Paris  à  Orléans 
passe  à  notre  droite  et  ne  nous  quitte  plus  jusqu'à  Orléans. 

ANGERVILLE  (Seine-et-Oise),  station  (v.  r.  218).  A  quelques 
minutes  de  là,  nous  entrons  dans  les  plaines  du  département 
d'Eure-et-Loir,  pour  atteindre 

TOURY  (Eure-et-Lo  r),  station^  bourg  oui  possède  une  raffi- 
nerie de  sucre  de  betterave. —  CviioÉitû:  les  ruines  d'un  ancien 
diftteau  Ibrt  déMt  sons  le  règne  de  Charles  le  Gros*  —  Pop. 
1,600  hab.  Qudqoes  moments  ont  suffi  pour  nous  liiire  firancnlr 
les  plaines  do  la  Beauee,  et  nous  porter  à 

ARTSNAY  (Loiret)  route  218),  âUUhn.  Ici  nous  commen- 
çons à  parcourir  ks  plaines  sablonneuses  de  l'Orléanais,  et  au 
bout  de  six  minutes  nous  arrivons  à 

GHEVILLY  (Loiret),  station,  petit  village  de  1,400  hab.;  il  pos- 
sède un  beau  château.  De  cette  station  jusqu*à  Orléans,  le  pays 
est  agréable:  nous  traversons  une  petite  partie  de  sa  belle  forêt; 
puis  nous  arrivons  dans  le  faubourg  Bannier,  où  s'élève  l'embar- 
cadère d'Orléans;  3  heures  1/2  ont  suffi  pour  nous  conduire  de 
Paris  vers  cette  antique  et  industrieuse  cité* 

ORLÉANS  (t;*  route  218). 


ROUTE  218. 
DE  PARIS  A  ORLÉANS       route),  8  myr.  9  Idl. 


A  2  k.  environ  de  notre  route,  se  trouve  GiUTEMAy,  JoU  village, 

où  naquit  Volt^iire. 

LONGJUMËAU  (  Seine^t-Oise  ) ,  Mans  Gmellm.  —  MoUl:  de 
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France.  —  Longjumeau ,  ainsi  nommé  parce  qu'il  est  bâti  sur  deux 
collinesivoisines,  est  un  bourg  sur  rF»eW«,—  CufMîU:  Ifl  por- 
tail gotliiqne  de  régite.—  vommeree:  grains,  vins,  ftirliies  lé- 
gmneB ,  etc.—  Pop.  i ,900  haà. 

MoNTLBiBT  (SttBe^-Oise),  Mam  Lêtherius,  C'est  une  ville 
ancienne ,  un  pea  à  gauche  de  notre  route,  qui  a  joué  un  rôle  im- 
portant dans  nos  guerres  civiles.  Sa  vieille  tour,  du  xi*  siècle,  con- 
struite par  Tliicbault,  forestier  du  roi  Robert,  a  été  restaurée 
(v.  pag.  271).  Ce  château  était  la  terreur  des  rois  de  France,  dans 
les  temps  féodaux ,  et  a  été  rendu  fameux  par  Boiieau  dans  aon 
poème  du  Lutrin  i 

8«  mrnn ,  dont  to  tofliiiiet  m  Mrobe  à  It  m , 

Snr  la  cime  d'an  roc  s'nllonifpant  dans  U  na«, 
Et  présenUDl  de  loin  l«ar  objet  enouyeai, 
Dq  piMiBl^l  les  taHMBMeiit  tmlnt  tm  y«ii. 

Pop.  2,200  hab.,  y  compris  ceux  du  bourg  de  TJnas. 

ARPAJON  (Seine-et-Oise),— //d(e/5:  le  Grand-Courrier  ;  le  Lion- 

Or. —  f^oitur es  publiques  en  correspondance  avec  le  chemin  de 
fer  d'Oriéans.  Petite  ville,  primitivement  la  Châtre  ,  au  confluent 
de  VOrge  et  de  la  Remarde.  — Curiosités  :  le  site  heureux  de  la 
ville;  aux  environs,  la poudrertc  du  Bouehtt^  trèl-bel  étabiia- 
sement.  —  Commerça  ;  febfiqne  éo  momBeline ,  grains,  farines , 
yeaux,  porcs,  volalllei,  beurre,  légumes. —i*op.  2,100  hab. 

Chât9mude  Br^èreê,  3  kil.  S.  Il  appartient  à  M.  le  Baron 
Charlet  :  curieux  et  digne  d'être  visité. 

ÉTRÉCHY  (Seine-et-Oise) ,  petit  bourg  sur  la  rive  gaucbe  de 
la  Jaine,  Carrières  de  grès.— Pop.  1,200  hab, 

ÉTAMPES  (Seine-ct-Oise).— //d(e/*:  le  Grand-Courrier;  le  Bois- 
de-Vincennes;  de  France.  — Jolie  petite  ville  délicieusement  située 
sur  la  rive  gauche  de  la  Juine,  Sous-préfecturc ,  tribunal  de  pre- 
mière instance ,  collège,  salle  de  spectacle,  jolies  promenades,  entre 
autres  celle  dite  de  Henri  IT,  au  bas  de  laquelle  passe  le  ebemln 
de  fer  d'Orléans  ;  et  à  droite  de  celle-ci,  la  compagnie  da  chemin 
de  fer  en  a  établi  une  nonvelle  qui  embellit  beaucoup  cette  partie 
de  la  ville.— Commerce  :  grains ,  farine,  belles  écrevisses.  —Cu- 
riosités: les  restes  d'une  vieille  tour,  nommr'e  Gttinctie,  h  l'entrée 
de  la  vii!e;  le  Palais  d'Etampes  bâti  par  la  reine  Constance, 
femme  de  Robert,  et  dont  les  restes,  entièrement  dénatures,  ser- 
vent de  Palais  de  Justice.  V église  paroissiale  JVotre-'Dame  ,  ùoni 
le  clocher  en  pierre  est  orné  de  4  clochetons  à  jour  d  un  bel  effet, 
et  dont  une  porte  latérale  présente  des  statues' gotmques  frustes , 
mais  curieuses  :  ce  monument  est  eoarotmé  d  nn  rang  de  créneaux, 
ce  qui  lui  dôme  Fair  d'une  ibrteresse  ;  les  églttes  iSêim-Maritn , 
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jjont  la  tour  carrée,  surmontée  d'un  clocher  plus  récent  ^  est  In- 
téressante pour  l'antiquaire)  St-Basile  et Saint'>'Gille8 m  forme 
de  croix,  est  d'un  assez  grand  développement  ;  bel  hospice  pour 
les  malades  et  les  vieillards  i  les  petriUcuUoos  à  la  porta  de  Uiau- 
four.— Pop.  8,200  Aaô. 

Après  MondésiTy  on  longe  un  chemin  qui  conduit  au  château 
de  3IèrevHle^  dont  lea  eaux  9t  le  pare  sont  «dminlilest  il  appaf^ 
lieot  à  11.  te  aomU  de  Si4loinalii.  U  fout  kl  Tisiter. 

ANGERVlLLE  (Seioe-et-Oi8e)y  Tlllâgë  propre  et  bien  pereé^-^ 
Curiosité:  une  horloge  à  antomates.— Poji.  1^760  M. 

TOUHY  (Kure-et-Loir),  bourg  qui  possède  une  raffinerie  de  sucre 
de  betterave.  —  Curiosités  :  les  ruines  d'un  ancien  château  fort 
détruit  sous  le  règne  de  Louis  le  Gros. — Pop,  1,400  hab. 

AKTENAY  (  Loiret},  bourg  avec  maison  de  âanlô  pour  les  deux 
sexes. —  Pop.  1,200  hab. 

On  traverse  à  quelque  distance  une  voie  romaine. 

CHEVILLY  (  Loiret},  petit  village  de  1,800  hab.  Il  possède  un 
château*  Ici  flnU  la  fiaaooeé  et  conuMMèAt  lee  pleliies  sablon- 
neuses de  rOrléanals.  Dantf  les  enTirons  de  ce  Tlllâge  en  a  déeon- 
\crt  récemment  des  lesles  fessiles  de  gaaiiupèdes  gifpniesqiM 

{Dinothcrium), 

ORLEANS  (Lohet),  l'ancien  Geiiabum.  — Hôtels:  du  Loiret, 
rue  Bannier  ;  grand  liolcl  d'Orléans,  rue  Uannicr,  120,  vaste  éta- 
blissement ;  déjeuners  à  10  lieures ,  table  d'hôte  à  5  heures  :  c'est 
un  des  liùtels  les  plus  confortables  et  les  mieux  tenus  d'Orléans; 
de  Londres  et  café  de  Paris;  du  Commerce;  de  France,  sur  la  place 
du  Martroi  ;  la  Boule-d'Or,  rue  d'illiers  :  table  d'hôte  à  10  heures 
etàSheores.  .    .  . 

OiiLÉAiis  f  grande  et  belle  Tille  dottt  l'origine  est  Uni  tnelemie, 
èhef-Ueii  de  préfecture  et  possède  im  étéqhé,  bourse  de  commerce, 
académie,  collège  rayai,  bibliothèque  publique  riche  de  80,000  toL^ 

fe nombreux  manuscrits  et  un  beau  médailler  ;  salle  de  spectacle. 
)  maisons,  danslcs  quartiers  les  plusaocleas,  sont  généralement 
mal  liàties  ;  la  plupart  le  sont  eu  bois. 

Curiosités:  la  belle  rue  Royale,  qui  conduit  en  droite  ligne 
de  la  place  du  Martroi  au  pont  de  neuf  arches  jeté  sur  la  Loire;  la 
rue  Jcanm-d'Afc^  nouvellement  construite,  est  très-belle,  et  of- 
fre en  perspeetlTC  la  façade  onetl  de  la  {Mhidmie ,  édifice  da 
XVI*  siècle,  magnifique,  dent  les  éeUX  tears  symétriques,  bUtei 
par  l'architecte  Gabriel ,  s'élèvent  à  nne  hauteur  de  80  SOdtreS; 
le  Mail ,  la  tour  du  Beffroi ,  le  monument  élevé  à  Jeanne  d'Ârà 
ui  obligea  les  Anglais,  en  1428,  de  lever  le  siège  d'Orléans  ;  Véglise 
e  Saint  Aignan^  dont  les  voûtes  sont  trf'^s-hardies ,  mais  dont 
la  tour  et  la  nef  ont  été  abattues  par  les  calvinistes;  la  chapelle  sou* 
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tcrraine  est  très-curieuse  ;  la  chapelle  Saint'Jacquet  ponède  une 

belle  façade  golliiriue  :  elle  sert  aujourd'hui  de  magasin  ;  les  égli" 
ses  St-Pauly  St-Euverte,  converties  en  magasins. 


inauguré;  l6  nombre  d'objets  d'art  qui  le  eomposaient  alors  s'est 
CMiaidérablMflMI  M6fti  éefialÊ  i  al  rot  y  Uvove  aoJoard'hiH  m 

tableaux,  110  dessins»  et  350  morceaux  de  sculpture  ou  anti- 
quités, parmi  ImiimIs  on  remarque  quelques  objets  d'an  hnut  in« 

térct  sous  le  rapport  de  l'art  rt  do  l'histoire.  On  y  admire  des 
tableaux  du  Guide,  de  iMignard  ,  de  f^ien  ,  de  f^an-IIocck ^oXe, 
Ceiie  belle  collection  est  ouverte  au  public  les  jeudis  et  diman- 
clies  *.  Dans  la  salle  de  sculpture  sont  plusieurs  objets  di^îoes  de 
curiosité;  entre  autres,  un  colTre  sculpté,  de  160  ans  d'exiî>tcnce  ; 
un  monument  trouvé  dans  les  fouilles  de  la  fontaine  VÉtuvée^  et 
un  mouUn  à  bus,  tnmé  dans  les  foniilea  de  l'ancien  grand  etoie- 
t&èl».  U  SmH0  éé  $p9etuêle.  La  mfttam  4PAgnè$  SùfM  \ m  du 
Talionry  j  celles  de  François  P%  de  Diane  de  Poitiers  ;  rue 
Nenve;  \e  Palais  de  Justice,  le  Jardin  botanique.  On  voit  encore 
qnelqnes  traces  des  rrmpnrts  élevés  prtf  l'cmpcrenr  SméWttïi 

Une  statile  équestre  vient  d'être  éritçée  h  Jeanne  d'Are  ta 
place  du  Mnrtroi.  O  montiment  est  dû  an  talent  de  M.  Foyatier. 
Il  y  a  dans  la  vie  de  Jeanne  d'Are  trois  époques  dont  In  f'rance 
doit  étcrhiser  le  souvenir:  sa  mission,  soi»  tnoinplie  et  sa  mort. 
La  première,  sa  mission,  a  trouve  dans  le  ciseau  d'une  jeune 
princesse ,  trop  tôt  mlé  à  ta  royale  famille  el  âui  beaiii  arts, 
un  digne  interprète.  Sa  morL  ifest  à  la  tille  de  Rmien  qn'il  aopa^ 
tient  de  la  6ontèMsler«  QiMlnl  à  ion  triomphe,  éTélt  le  MJêt  dont 
la  ville  d*OllàMa  tient  de  perpétuer  le  souvenir.  C'est  ainsi  que 
M.  Foyatier  en  a  cottçu  la  pensée  :  Jeanne  est  à  cheval,  revêtue 
du  costume  et  de  l'armure  d'un  chevalier  -  ses  cheveux  flottent 
sur  ses  épaules;  un  casque  ombrage  sa  téte  déjeune  fille;  elle  ar- 
rête son  coursier,  abaisse  son  épée  et  love  les  yeux  au  ciel,  elle 
vient  d'apprendre  que  les  bataillons  aiii^Iais  ont  pris  la  fuite  devant 
sa  bannière,  et  elle  en  rend  grâce  à  Dieu.— Commerce  :  vinaigres, 
Vins  ;  blés ,  eaux-de-vie  ;  railinerie  de  sucre ,  fabrique  de  laine, 
kooMierle ,  porcelaine,  faïence*  Ponttfw  éti  Gek>mbier.-^rblL 
fiÊh*  petfr  iâmoge»^  TiHtHm$ëi  PoiU9Hf  jingouîême ,  Bor^ 
deoux,  Saumnr,  Chdteannmf,  Angerâ^  IfanM,IViwrit  ta 
itdvMie,  Mmhêforê.-  P&p.  42.000  hab. 

Chemin  dk  tvm  pour  Paris  et  Tours;  pour  yiertatk  ti  Bout^ 
geê}  pour  Chàleauroux.  Plusieurs  départs  par  jour, 

1  OrvRAtiE  A  coNsuLTift  :  Explication  des  tableaux,  deifiJM.  iculpinreê  du 
musée,  ia-ia,  Orléaoï. 


Le  Musée.  C'est  le  4  novembre  1825 


le  Musée  d'Orléans  fut 
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BaTBAUX  a  vapeur  les  INEXPLOSIBLES  OC  LA  lUUTE  LOIRE* 

Orléanê  à  Mouliné. 

Service  journalier  à  G  heures  du  matin,  par 
Giên.  Titietea  61i9ani-  —     ehamtre,  4fr.60c 

JVeuvy  (cfmhexU  —    12             r*  chambre,  6  75 

—  2*  —  4  » 
Cosne.  —    18          —      chambre,  7  75 

—  y  —  5  » 
La  Charité.  —    20          —  !*•  chambre,  9  76 

—  2»  —  6  7* 
NéVéTi  (wadm).  —    24         —  l-^chambie,!!  » 

  2*       ^     8  » 

^fonliiM.  -    ao         —  l'*diaiiâirotl6  50 

^         '  2*       —    10  75 

Excursions.  P  Au  cAdteau  d€  Sully^  2  m.  2  k.  On  traverse  le 
village  Saint-Denis,  Châteauneuf,  bourg  en  face  duquel  s'élève 
le  pittoresque  bourg  de  Siglon.—C'o&i  dans  le  château  de  Sully 
que  Voltaire  composa  une  partie  de  la  Rendade.  Les  plafonds  de 
rappartement  de  Snlly  sont  admirablement  tmaiUÀ  :  la  tour  da 
chàuBatt  est  bien  conservée. 

2*  Au  château  de  la  Ferté-St- Aubin  f  appartenant  an  fila  dn 
maréchal  Masséna ,  2  myr.  d'Orléans. 

3'  A  la  source  du  Loiret ,  6  KiU  On  peut  s'embarquer  sur  le 
Loiret,  et  jouir,  pendant  une  heure,  de  délicieux  points  de  vue: 
on  aperçoit  plusieurs  châteaux  et  jardins  délicieux,  et  qu'il  faut 
visiter  :  séjour  enchanteur.  —  La  grande  source  sort  en  bouil- 
lonnant avec  force  ;  c'est  moins  le  spectacle  qu'elle  offre  que 
l'encadrement  dn  Ublean  qui  doit  attlter  le  Toyagenr.  On 
tourne  par  terre  à  Orléans»  et  on  à  le  tempa  dejeler  nn  coup 
d'œil  sur  le  ehfttean  du  Mondan^  m  ednl  A  la  FimMnê^  auad 
heau  que  le  premier. 

4°  A  Cléry-Notre-Damé  (Loiret),  1  m.  C  k.  sud  Orléans ^ 
jolie  petite  ville.  C'est  dans  l'église  que  fut  enterré  Louis  XI  ;  le  tom- 
beau, magnifique  monument,  est  placé  au  milieu  de  la  nef:  il  est 
en  marbre;  le  roi  est  agenouillé  dessus  et  revêtu  de  ses  habits 
royaux.  Le  chœur  de  l'église  est  admirable. 
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ROUT£  219. 
D'Orléans  à  Briare. 

V  romietpar  Chàteauneuf^  7  myr,  5  kil. 


Pont-aux-Moinef  «  i  m.  3  k. 
Chdleauneuf»  l  3 

Oozouer,  2  3 


Gien,  t  6 

BaïAAK,  1  0 


CHATEAUNEUF  (I^irct) ,  gros  bourg.— Cwrto«tië#;  le  mai(- 

solée  de  M.  de  la  VriHihe^  renferme  l'église ,  est  macninque. 
Excellente  auberge:  la  Ville-d'Orléans  ;  on  y  accommode  déiicieu- 
sèment  les  matelotes. — Pop,  3,200  hab. 

OUZOUER  (Loiret),  gros  bourg  commerçant. 

GiEN  t;.  à  la  table  ^  Briarb  (v.  route  27  7  j. 


ROUTE  S90. 
lyOrliam  à  FMtainAUau^  8  mjr.  8  kil. 

La  Maison-Blanche,       im.  4  k.    La  Chapelle,  i  3 

GhlIlonn-aiix^Bois,      i     4     FoirrAiifUiJtaii(«.  route 

Pithiviers,  i      4         stT),  i  4 

Maleelierbes,  i     9  | 

Dans  les  cn^nm  de  OUfleurf-ond^Boif,  on  remaniac  le  ebâ- 
leaB  de  {^kammvUeêi  fl  est  flanqué  de  qaatre  tonra  et  entouré  de 

lariîes  fossés  remplis  d'eau  vive. 

PITHIVIERS  (  Loiret),— i^dre^j  ;  de  l'ficn  ;  de  la  Ville-d'Orléans. 
— Petite  ville  avec  sous-préfecture ,  connue  des  gourmands  à  cause 
de  ses  pâtés  d'alouettes  et  de  ses  gâteaux  d'amandes. — Curiosités  : 
les  débris  des  anciennes  fortifications;  â  2  k.  de  la  ville,  on  voit 
les  ruines  d'un  antique  château.  Les  environs  sont  très-pittores- 
ques.—  Commerce:  vins,  miel,  laines,  et  safran  que  l'on  recueille 
dans  les  environs.  —  F'oit,  pub,  tous  les  jours  pour  Orléans,  Fonr 
tainêblHtti^  Éiampei,  et  Paris.— Pop.  4,000  M. 

MALESHERBES  (Loiret) ,  petite  yllle  dont  ie  eiiàtean  fat  long- 
tempe  bâbité  par  le  défenseur  de  Louis  XVI  :  le  pare  renferme  quel- 
quee  arbres  exotiques,  plantés  par  Maleslierbes.  ^Pùp*  l «600  hab. 
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ROUTÉ  Ôii. 
D'Orléans  â  MofUargis,  ^  ihyr.  1  kîL. 

Pont-am-Mdihei»        I  m.  9 1.  f  hôhh ,  *  2  s 

Cbdtec)uiieur(«.  roule  M0IITARGtftC«.r0U(e377}.3  t 

I/)RftlS  (Loiret) ,  petite  ville  dans  une  contrée  marécagnifie  qtti 
en  rend  rentrée  dilQcile  en  hiver.  —  Curiosités:  les  ruipes  ée  fion 
anden  châte<iii  M  tester  de  deux  tours  situées  nori  deâ  murs; 
soutee  liiinérale froide.-^ Pop.  UfibO  haà. 

ROUTE  222. 
M  PARIS  A  WmS  (3  routes). 

1**  ROUTE  PAR  LE  GHEMUN  DB  FER»  ï%  m|r.  7  iLil.  {V»  la  rOUte  186}. 

SOUTE  eaSi 
]>£  1>Aris  a  tours. 

2^  ROOTE ,  PAR  Orléars  ,  23  m^ff.  3  kil* 

tie  Paris  à  Orléans  («.  . 

rtfQteiits),  Uni.  9  k. 

SainiAy,  i  9 

Beaugeheyj  I  8 

Mer,  1  S 

Mcnarâ ,  ,      t  0 

SAINT-AY  (t.^TÎrct),  village  de  \  liab.,  assis  en  terrasse  sur  la 
rive  droite  de  la  LoirB,  et  d'où  l'on  jouit  de  !)eaux  points  de 
vue.  Son  vignoble  produit  le  meilleur  vin  de  rOrléanais.  On  aperçoit 
sur  la  rive  gauche  de  la  Loire  la  petite  ville  de  Cléry-Notre-Dame^. 
dominée  par  sa  belle  église  et  son  haut  clocher  j  c'est  un  cdiflce  ré- 
matttaabfeetlitefi  connu  de  toutes  lésnersonties  gui  ont  lu  QuenHnr 
DwntMÈÎrdi  c*est  à  l'image  de  sa  Viet^e  quo  Louis  XI  faisait  ses 
détotions.  Cette  église  fut  bâtie  et  clioisie  par  ce  monarqùe  poar 
être  le  lieu  de  sa  sépulture,  il  ût  construire  un  tombeau  dans  lequel 
il  avait  l'habitude  de  se  coucher,  pour  voir  s'il  était  convenable; 
mais  ce  tombeau  et  la  statue  en  bronze  qui  l'ornait  furent  détruits 


Bioiii^  0  & 

ChouSy,  I  0 

Veuves,  i  I 

Amhnise,  i  2 

La  Frillière^  1  ^ 

TOIRS,  I  2 
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par  les  protestants  en  I5f;2.  Le  monument  actuel  a  une  statue  en 
marbre;  le  roi  est  représenté  la  tctenue,  agonouillc  dans  l'attitude 
d'un  homme  oui  priej  4  anges  ornent  les  coins  de  cette  tombe,  (lui 
a  été  replacée  en  — On  assure  que  l'image  de  la  Vierge  est  la 
même  qae  eelle  devant  laquelle  Louis  XI  passait  tant  d'heures  en 
prières,  ^inférieur  da  ce  saint  et  historique  édifice  mérite  toutij 
l'attention  du  voyageur. 

Entre  Saint-Ay  et  Be^ugmey,  on  traverse  Meung  (Loiret), 
qui  compte  4,100  liab.'^  patrie  de  l'un  des  auteurs  du  roman  de  la 
Base.  Voyez  stni  église ^  de  style  roman;  toutpropiiç,  8ûi|  ctiàlQai^ 
ruiné;  le  pont  suspendu ,  sur  la  Loire. 

Bli^AUGENCY  (l.oiret)  Jkh/caciacum ,  dans  le  xn«  siècle.  — 
Hôtels  :  de  la  Foret;  du  Grand-Cerf;  de  l'Écu.-— Cette  petite  ville 
ne  manque  ni  de  mouvement  ni  d'agrément;  elle  est  située  entre 
deux  collines  couvertes  de  riches  vignobles,  qui  lui  donnent  un 
aspect  tout  à  fait  pittoresque.— ^Vio«î(ëf:  VUÔM  de  vûte^  de 
Ià26,  avec  une  façade  élégante,  ornée  des  armes  du  cardinal  de 
Longueville  et  du  comte  Dunois;  le  pont  de  39  arches  est  spn 
plus  beau  monument.  On  y  remarque  aiT?si  une  vieille  tour  bien 
conservée,  d'une  grande  élévation , reste  d'un  château  fortifié,  et  les 
débris  de  son  ancienne  enceinte  qj.i  était  flanquée  de  tours.  Le 
cïoc^er  de  St-Fir|iiin  est  tout  ce  (lui  reste  de  cette  église  ^  11  fait 
maintenant  partie  de  l'Hôtel-Dieu.  On  a  trouvé  dans  Reaugency 
une  grande  quantité  de  médailles  romaines.  —  Commerce  :  vins 
excellents, eaux-de-vic,  eaui  minérales. Pop,  4.700  hab* 

F'^dtuTêi  publiquei:  chemins  de  (ér  d'Orléans  et  de  Tours* 

MER  (  Loir-et-Cher  ).—^d/eI«  :  la  Groix-Plancbe|  laCrotx-Terle  ; 
le  Commerce;  le  Llon-d'Or.^Petite  ville  environné  de  jolies  mai- 
sons de  compare.— Cofiimeretf;  efiux-de-vlCi  vin^  et  vinaigra* 

—  Pop.  3,900  hab. 
On  traverse  le  bourg  de  Suèvrei, 

MÏINARS  Loir-et-Cher),  village  sur  la  Loire.  H  possède  un  beau 
château,  jadis  propriété  de  madame  de  Pompadour,  j»uis  celle  du 
duc  de  Bellunc,  qui  la  vendit  à  M.  de  Broglie,  décédé  depuis;  il 
appartient  aujo  irfi'hul  au  prince  de  Chimay,  qui  y  a  établi  un 
eôllége  connu  ifoûs  le  nom  de  Prytanfe*  ^ien  n'égale  )^  beauté 
des  terrasses',  si  ce  n'est  les  points  de  Tue  HoT\t  ovi  y  jouit«  I^es 
campagnes  sont  animées  par  des  groupes  de  mutapn-,  des  holSt 
des  forêts^  fl  >  ar  le  château  d^  Chambqrd  et  son  parc  de 3  myr*  ne 
tour.— Po/).  von  hnh 

(«  ChnmborU^  dit  M.  Millin,  est  un  assemblage  de  toqrs  et  de 
»  tf)un'llcs  éb'ijamnîent  SL'iil[)lép-  et  chargées  de  petites  pierres 
>»  noires  taillées  en  rond  et  en  losaniïe ,  qui  y  forment  des  conijiar- 
»  limcnts.  Ai^  milieu  }(  y  a  huit  salles  très-vastes  q\  tr^s-flevécs  » 
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»  et  le  second  étage  est  voûté.  On  remarque  surtout  Vescalier  dou- 
»  ble,  dans  lequel  deux  personnes  peuvent  monter  et  descendre 
»  sans  se  voir.  Partout  on  trouve  !a  salamandre  ou  l'F  couronné. 
»  François  V  voulait  faire  passer  le  Loiret  dans  le  parc.  Depuis  ce 
»  prince  jusqu'à  Louis  XIV,  les  roist)nt  souvent  habité  Chambonl. 
»  Devenu  depuis  la  noble  récompense  des  exploits  et  des  talents 
»  militaires,  il  a  été  donné  par  Louis  XV  au  maréchal  de  Saxe ,  et 
9  par  Bonaparte  au  maréchal  Berthi«r.  »  Dans  ces  derniers  temps, 
il  fut  offert  par  la  ville  de  Paris  au  due  de  Bordeaux,  qui,  dans  son 
exil ,  a  pris  le  nom  de  comte  de  Chambord*  Le  château  de  Gham- 
bord  est  situé  à  16      N.-E.  de  Blois. 

BLOIS  (Loir-et-Cher).— Z^dieîi;  de  l'Europe, tout  près  du  dé- 
barcadère des  bateaux  à  vapeur,  bien  tenu  ;  la  Nouvelle- Angleterre, 
bel  hôtel  nouvellement  meublé,  en  face  du  pont  :  les  voitures 
LaOUte  et  Gaillard  y  descendent  ;  du  Bœuf  ;  la  Téte-Noire  ;  le  Lion- 
d'Or  ;  le  Singe-Vert.  Café  de  l'Europe,  le  plus  beau  et  le  plus  fré- 
quenté de  la  ville. 

Cette  ville,  située  sur  la  rive  droite  de  la  Zoire,  est  ancienne  et 
pittoresque  -,  cheMieu  du  département  de  Loir^e^Cher  ;  bâtie  sur 
une  colline  escarpée  que  couronne  d'un  côté  son  historique  et 
sombre  cMteau,  et  de  Vautre  la  cathédrale.  Le  quartier  qui  borde 
la  rivière  forme  un  beau  quai  planté  d'arbres.  Un  pont  de  neiif 
arches,  surmonté  d'un  obélisque  de  136  met.  de  haut,  joint  Blois 
au  faubourg  de  f^ienne.  Les  rues  qui  remontent  la  colline  sont 
escarpées,  étroites»  tort|ieuseS|  et  bordées  de  vieilles  maisouâ  assez 
pittoresques. 

Curiosités:  VEvéché ,  aujourd'hui  la  préfecture;  les  jardtnt 
en  terrasse  de  cet  édifice,  la  vue  dont  ou  y  iouit;  les  fontaines  pu- 
bliques ;  la  promenade  des  Allées  et  celle  du  Mail;  vHôpital ,  son 
église  goUUguê  dont  la  façade  est  ornée  de  deux  antiques  clochers 

âu'on  laisse  dégrader  chaque  Jour;  Fanclenne  église  des  Jésuites^ 
'après  Mansard  ;  quelques  maisons  construites  par  Piiiiibert  De- 
lorme;  le  Cabinet  d'histoire  naturelle  et  de  physique;  la  Salle 
de  spectacle;  les  Abattoirs,  et  surtout  l'ancien  château ,  qui  sert 
maintenant  de  caserne  et  dont  la  façade  occidentale  est  de  Mansard  ; 
celle  de  TE.  est  du  temps  de  François  I**"  ;  on  y  montre  la  place  où 
le  duc  de  Guise  futassassiné.  Un  bel  aqueduc  romain,  creusé  dans 
le  rocher,  est  bien  entretenu;  il  amène  les  eaux  de  plusieurs  sour- 
ces dans. la  ville.  On  voit  dans  Véglise  d§  Saint^Finemi  les 
tombeaux  de  Gaston  de  France  et  de  Marle-Loulse  sa  fille.  Celte 
église,  située  derrière  le  château ,  est  entourée  de  débris  de  vieilles 
fortifications.  \J église  «Sîatn^iVtco^atestunbel  édifice  gothique  ap- 
partenant au  xn«  siècle.  Blois  possède  une  préfecture,  un  collège 
royal,  une  bibUothéque  publique  de  20,000  volumes,  une  pépi- 


Diyilizeu  by  GoOglc 


AOUTS  S23.  — D£  PARIS  A  T0UB8.  — - AMIIOISE.  284 

nière  départementale ,  un  dépôt  d'étalons.— Comffiér«#;  eontal- 
lerie,  lanneiles,  bonneteries,  fromages  à  la  crème  de  Saini' 
Gêrvais ,  que  nous  signalons  aux  gourmets.  Chemin  4$  fèr 
ponr  Paris,  Orléans  ei  Tours,  Voit,  pub,  i^our  Bordeaux,  Jfn- 
gers^  Nantes  ,  M^^r,  Romorantin,  Vendôme^  Bracieux^  Saint- 
jiignan,  Pont-le-p^oy  y  Beaugency^  Montrichardf  Oucçpieê^ 
jimboise^  Châteauroux. 

Blois  est  la  pairie  de  Pierre  de  Blois,  théologien  et  chroniqueur 
de  Louis  XII;  du  savant  Denis  Papini  inventeur  de  la  macbine  à 
vapeur.  — Pop.  15,000  fiab. 

Après  Blois,  les  villages,  les  fermes^  les  haLitations»  semblent  se 
succéder  sans  interruption. 

AMBOISE  (Indre-et-Loire).  —  Hôtels  :  le  Cygne,  le  Faisan;  le 
Lion-d'Or.— Petite  ville  dont  l'intérieur  ne  répond  pas  aux  charmes 
de  la  position.  Ses  mes  sont  étroites  et  tortueuses.  Ô'est  là  qu*éclata 
la  célèbre  conjoration  dite  ^jimbùise,  sous  François  II*— Oirto- 
sUê$  :  le  cbàtean  bâti  pai*  Charles  YIII ,  la  Toe  magnifique  qui  sa 
déploie  aux  regards  du  haut  de  cet  édifice  :  on  aperçoit  à  2  myr. 
4  k.  les  clochers  de  la  cathédrale  de  Tours.  Cet  imposant  édifice  fut 
longtennps  la  résidence  des  rois  de  France;  il  appartient  m»'>'nto- 
nant  à  Louis-Philippe,  qui  y  a  fait  exécuter  beaucoup  de  travaux. 
On  admire  la  dimension  de  ses  deux  énormes  tours,  qui  s'élancent 
delà  base  du  roc  sur  lequel  est  construit  ce  château;  elles  ont  30 
mètres  de  hauteur  et  14  mètres  de  ciiconférence;  sa  porte  gothique 
est  élégante  et  riche.  Les  jardins  de  ce  royal  manoir  sont  beaux 
et  bien  entretenus;  sa  petite  chapelle  est  un  des  morceaux  les 
plus  gracieux  de  Tarchitecture  gothique  fleurie  en  France:  die 
a  été  récemment  restaurée  avec  beaucoup  de  goût.  Véglise  pa^ 
roistiale  de  Saint-Denis ,  bâtie  par  saint  Martin  :  elle  renferme 
le  tombeau  du  duc  de  Choiseul  ;  la  chapelle  Saint-Florentin , 
érigée  en  paroisse  en  I0'i4  ;  le  Mail^ln  fabrique  de  limet  à  Textré- 
mité;  au  couvent  des  Minimes;  les  greniers  de  César,  —  Com- 
mer  ce:  vins,  tannerie,  corroirie.  Chemin  de  fer  pour  Paris  f 
Orléans  et  T^our^. 

Charles  YllI  naquit  à  Ambolse  en  1410  et  y  mourut  en  1498. 
-^Pop,  4,700  hab. 

Excursions  :  au  château  de  Chanteloup  :  il  ne  reste  plus  qu'un 
kiosque  très-remarquable;  an  château  de  Chenonoeaux,  2  mvr,  6 
kll.,  magnifique  édifice  construit  sur  un  pont  qui  traverse  le  Cher. 
Il  est  parfaitement  conservé  et  de  beaiix  tableaux  décorent  l'inté- 
rleufa  Henri  H  l'actieta  en  1535  et  le  donna  à  la  belle  Diane  de 
Poitiers. 

C'est  après  Amboise  que  commence  le  jardin  de  la  France.  Teu  t 

16. 
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semble  prendre  une  face  DOimlle;  rhoriioD,  le  ciel .  les  habita- 
tions ,  tout  défient  riant  et  ptns  Tarie. 

fiCs  maisons  régnent  presque  sans  interrnption  Josqn'à  Tours  ; 
élles  offrent  un  spectacle  singulier.  Creusée?  dans  le  rôc  à  di^erse^ 

Trauteur?  comme  des  tanièr»îs,  elle-  n'ont  d\  utre  mur  que  celui  de 
la  façade,  qui  n'est  souvent  qu'un  roc  vif  taillé  en  forme  de  mnr. 
Au-dessus  de  ce  vf  c  est  une  espèce  de  sol  couvert  de  broussailUs, 
de  vignes,  de  jardins,  au  mil  eu  desquels  ressorteoi  d^  cheniH 
nées. 

TOURS  (Indre-et-Loire). —Ifidlali:  du  Faisan,  bon.  propre,  al 

C'x  modcrés;  de  Londres,  confortable  el  poli;  la  IWflè  dHk?ti|H 
li«is4aBs  lanw'  Boyale,  pris  des  Mussaperias ;  daMiuiao, 

nouvel  hàiel  près  de  l'embarcadère  du  chemin  de  fèr. 
ToQiMtfrande  et  ffès-ancienne  Tille,  cbeMien  de  préfecluie»  fsl 

située  sur  la  rive  gauche  de  la  Loire,  dans  une  plame  charmante 
qui  i'ëlend  entre  ce  fleuve  et  le  Cher.  Kien  ne  saurait  donner  une 
idée  de  la  délicieuse  silualif»n  de  Tours  :  une  plaine  plantée  d'ar- 
bres à  fruit,  des  champs  de  blc,  un  cercle  de  collines  dans  renfun- 
remenl,  couvertes  de  vignes ,  et,  sur  le  dernier  plan,  duô  n^iiuus 
de  campa^pe,  des  aLbay     des  tours  en  ruines. 

L'entrée  de  Tours  est  magnifique ,  et  le  coup  d'ceU  Imposant.  On 
tiiTers^  un  pont  élégant,  el  l'on  Tnit  la  me  I^oy  ale:  de  eiiaqnc  côté 
s  élèTent  des  maisons  d'on  bon  goût  d'architecture;  à  gauche  et  à 
droite ,  des  îles  charmantes  ;  sur  In  gauche  apparaît,  cachée  par  le 
feuills^,  la  tour  de  la  cathédrale  :  rien  de  pareil  en  France^  Le 
pont  y  qu'on  traverse  pour  entrer  dans  ce  chef-lieu  du  dcparleuieut, 
est  un  des  plus  beaux  ponts  de  I  Kurope;  sa  longueur  est  de  î44  mè- 
tres, el  >ji  lar:^eur  de  14  ;  il  est  de  niveau  sur  toute  sa  superficie, 
cl  conîp(»i<*  de  quinze  arches  elliptiques;  dont  chacune  de  25  m»'- 
de  diamètre.  Au  bout  de  ce  pont,  sur  un  ali:^^e^>eii^  qui 
irarers^  tout^  la  viUe,  est  une  rue  de  800  mètres  de  lanceur, 
embeilie^a  tasttoirsi  bordée  d'édifices  modernes,  tous  de  ipéane 
iiantinit,  mais  dedlH^rents  goûta.  A  l'antre  eitrrmité  de  cette  rue, 
QUI  estlaru^  Âoyale,  s'élève ^  anr la  droite,  le  nouTeaa  Prfçfk 
de  Justice,  bel  édifice.  Quoique-en  général  d'un  aspect  asses  figfea- 
ble,  il  s'en  faut  que  toute  la  ville  soitaussi  bien  bâtie.  Au  nombre 
cle  ses  édifices,  un  i»  niarqur  la  cathédrale  de  St  Catien ,  L'otîiique 
léger,  et  dont  les  j.ortails.  Us  deux  tours  de  OG  mèt.  ih^  haut ,  les 
vitraux,  surtout ,  iîi« Tilent(rêtie  vus.  Dans  l'intérictir,  qui  a  80  mè- 
tres de  long  sur  27  de  haut,  on  voit  le  tombeau  des  enfants  de 
Ctiarles  VIll ,  ouvrage  estimé ,  l'œuvre  de  deux  Tourangeaux.  Lef 
figures  des  deux  princes ,  que  gardent  des  anges ,  sont  pleines  d'ex- 
pression. La  célèbre  abbaye  de  St^Martin^  dont  régltse  est 
détruite  ;  mais  on  en  a  conserré  nne  tour  dite  Tour  de  OwrUmagfiiê 
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qui  est  probablement  le  plus  ancien  monument  religieux  de  la  ville  • 
Vabàai^e  de  Saint-JuUen,  vaste  et  bel  édifice  gothique  en  croix 
latine,  parfaitement  conserve  et  que  les  autorités  locales  abandon- 
nent à  un  aubergiste  qui  en  fait  ses  écuries;  le  Palais  archiépis- 
copal, la  Préfecture,  Y  Hôtel  de  ville;  la  maison  de  Tristan, 
dans  la  rue  des  Trois-Pucelles ,  n*»  18;  c'est  un  édifice  en  brique, 
flanque  d'une  tourelle  de  ;>3  mètres  de  haut  ;  sur  un  des  murs  oti 
lit  cette  inscription:  a  y/^sez  aurons  çt  peu  vivrons^  »  et  a  Priez 
pour  nous.  »  Uancienne  Chancellerie  de  Louis  XI ,  gothique  qui 
caractérise  l'époque  de  Charles  VII.  Ce  beau  monument  q  été  habi- 
lement restauré  par  M.  Gouin,  ancien  ministre  du  commerce, 
qui  y  habite,  {.a  place  du  Fieux-Marché ,  au  centre  de  laquelle 
se  trouve  une  belle  fontaine  dp  marbre  blanc;  non  loin  de  là  ,  au 
coin  d'une  rue,  est  une  maison  remarquable  par  les  sculptures'qui 
ornent  sa  façade  et  qui  reprt*seiUcnt  la  Sainte  Famille.  La  Halle 
au  ble  (  l'ancienne  église  de  Saint-Clément) ,  du  wi*  siècle,  édifice 
mutile,  mais  encore  difçne  d'inlérét.  Entre  Plessis  et  V Hospice, 
on  voit  une  vieille  maison  dite /a  Baraterie,  avec  une  tourelle 
carrée,  qui  passe  pour  avoir  été  la  résidence  d'0|ivier  le  Daim.  La 
Bibliothèquè,  dans  le  local  de  la  prélecture,  est  une  des  pins 
belles  et  des  plus  riches  de  France;  elle  possède  environ  ;0,0()0 
volumes  et  des  manuscrils  curieux  :  parmi  les  imprimés,  nous 
citerons  la  fameuse  Bible  de  Mayencé  de  I  i02  ;  dans  les  manus- 
crils, un  livre  rf'ivt'awr/tVes  écrit  en  lettres  d'or ,  qui  était  con- 
servé dans  l'église  de  Saint-Martin,  et  sur  lequel  les  rois  do 
France  prêtaient  serment  en  qualité  d'abbés  et  de  premiers  cha- 
noines de  cette  église;  les  Heures  de  Charles  V  et  celles  de  la 
reine  Anne  de  Dretâî^ne ,  etc.  Cettebibliothèque  est  ouverte  au  public, 
les  mardis,  mercredis ,  jeudis  et  vendredis,  de  midi  à  \  h. 

Le  Musée  de  peinture  renferme  plus  de  200  tableaux,  dont 
plusieurs  sont  dus  au  pinceau  des  plus  iirands  maîtres. 

Poste  aux  lettres^  rue  de  la  SelleriCi  le  Théâtre,  même  rue 

Le  service  de  Véylise  anglaise  se  fait  tous  les  dimanches, 
midi,  dans  la  charelle,  rue  de  la  Préfecture, et  dans  une  seconde 
chapelle,  n°  5,  rue  Levée. 

Les  promenades  du  Mail,  (|ui  longent  la  ville  dans  toute  sa 
longueur;  deux  autres,  l'une  h  gauche,  l'autre  h  droite  de  la  place 
Royale,  moins  belles.  Une  Société  d'agriculture,  nwe  Salle  de 
spectacle,  de  belles  fontaines,  dont  une  est  décorée  d'un  ol.élis- 
que  de  style  gothique.  —  Comrrîerce  ;  blé,  vins,  haricots,  fèves, 
pruneaux  renommés ,  fruits  tapés ,  anis ,  marrons ,  savon  ,  salpêtre , 
poudre  à  tirer  et  soie. 

Les  états  généraux  du  royaume  se  tinrent  dans  cette  cité  en 
1470,  148iel  15C0,  Au  nombre  de  ses  évéques  elle  compte  saint 
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Marlin  et  ThiBlorieii  Grégoire  de  Toars.  I>eox  élabliieemeiits  de 

bains.  Foit,  pub.tOûB  le»  Jours  pour  la  (^ariU-^r-Loirê^  Loches^ 
Chinant  Saumur ,  Poitiers  «  Angm^  Nantes ,  le  Mans^  Bloiê^ 

Vendôme^  la  Rochelle^  Chartres,  Mochefort,  Angoulême^ 
Bordeaux.  Bateaux  à  vapeur  les  Incxplosibies  de  la  Basse-Loiro 
^ur  «S'aumtir,  Angers  et  Ifantes^  eu  ïi  heures.— Pop.  27,500 

Chehin  de  fer  pour  Blois,  Orléans^  Paris i  pour  ChâUauroux, 
Kierzan ,  Bourges. 

Séjour.  Beaucoup  d'ÂDslais  habitent  Tours  en  été.  C'est  nae  ville 
où  la  yie  est  à  bon  marciié;  on  y  mange  d'excellente  vdaille,  de 
fort  bons  fruits*  Le  peuple  y  a  des  mœurs  douces.  Il  y  a  des  polts 
artétiens  qoi  donnent  une  grande  abondanoe  d'exoellenle  eau. 

Excursions  : 
A  20  minutes  de  la  ville,  au  château  de 

PlessiS' lez-Tour  $ ,  dans  le  village  de  Riche.  De  ce  château, 
rarchéologue  ne  retrouve  plus  qu'une  tour  et  des  ruines,  et  le 

tuits  dit  des  Oubliettes.  11  fut  célèbre  par  le  long  séjour  qu'y  flt 
ouis  XI.  C'est  là  que  ce  prince  mourut  le  ZQ  août  14S3.  Depuis 
1 889,  on  a  eommeneé  des  fouilles  <iui  ont  eu  pour  résultat  de  mettre 
à  jour  les  fondations  de  cet  aneien  manoir  et  de  donner  sur  son 
étendue  et  sa  configuration  quelques  renseignements  positifo. 

RocHE-CousBON  ,  Village  situé  à  6  kil.  N.-E.  de  Tours. —  Cu- 
riosités :  les  grottes  remplies  de  concélationset  la  fontaine  sortant 
du  roclier  ;  les  ruines  du  château  des  Roches,  bâti  au  commen- 
cement du  XI'  siècle,  et  dont  il  ne  reste  plus  qu'une  tour  carrée. 
Dans  les  environs  le  curieux  escalier  de  Saint-Georgei^ÛQ  122 
marches  taillées  dans  le  roc.  — Pop.  \  ,800  hab. 

Là  Colonie  agiucole  de  Mettray,  à  10  kil.,  que  le  voyageur 
philanthrope  ne  manquera  pas  de  visiter.  Cette  pieuse  et  noble 
Institution  fai  fondée  en  1840  par  M.  de  Melx,  conseiiler  honoraire 
à  la  cour  royale  de  Paris ,  et  M.  le  vicomte  de  Brétignères  de  Cour- 
teilles.  Le  but  de  ces  deux  hommes  honorables ,  en  fondant  cet 
établissement,  a  été  de  rendre  à  la  société  et  à  leurs  familles  de 

ieunes  êtres  que  l'imprévoyance  ou  Tinconduite  ont  amenés  dans 
es  prisons.  C'est  par  le  travail  qu'on  veut  atteindre  ce  but:  le  tra- 
vail est  la  loi  suprême  de  la  petite  colonie.  A  4  heures  du  matin, 
en  toute  saison,  la  population  est  debout.  Toutes  les  professions 
ont  rapport  à  l'agriculture;  Téducation  est  élémentaire  et  la  nour- 
riture est  saine ,  les  vêtements  simples  et  gro^sierSy  mais  corn* 
modes.  A  voir  ces  Jeunes  eolons  laborieux,  libres,  au  renrd 
franc ,  on  a  peine  à  se  figurer  que  tous  ont  été  accusés  de  délits 
et  quelques-uns  de  erimes.  Mais  lei  rien  ne  vient  leur  rappeler  hi 
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piïton  ;  Taspect  de  la  petite  église»  à  l'extrémité  dn  eurré  que  for- 
ment leora  modefites  tiabitatienst  iet  belles  etmpagnee  qui  lei 
entoiirentt  portent  lenn  jeunee  eiprite  Yen  des  pensées  douces  et 

calmes. 

C'est  le  22  janvier  ISIO  i|iio  les  promiets  colons  arriveront  au 
nombre  de  9;  ils  sortaient  de  la  maison  centrale  de  Fonlevrault. 
Aujourd'hui  la  colonie  est  complète;  elle  contient  l'GO  enfants;  et 
les  succès  déjà  obtenus  doivent  être  une  bien  douce  récompense 
pour  ses  nobles  fondateurs.  —  Des  omnibus  et  des  voitures  y 
conduisent  à  toute  heure  de  la  journée. 

Les  Caves 'GauUiàr$$*  Auprès  da  village  de  Savommièrbs,  sur 
le  elMO^D  de  Tours  à  ChinWf  non  loin  des  bords  du  CAer»  11 
y  a  des  souterrains  que»  dans  le  pays»  on  connaît  sous  le  nom  de 
Osves'GmaHàrsê. 

On  y  descend  par  plusieurs  ouvertures.  Les  premières  chambres 
sont  basses;  mais  elles  oilrent  la  même  singularité  que  les  autres, 
c'est-à-dire  que  Teau,  en  tombant  toujours  de  la  voûte,  y  forme 
des  stalactites  d'une  couleur  blanchâtre.  Dans  une  autre  grotte 
on  voit  une  espèce  d'autel  d'une  pierre  blanche. 

De  cette  cave  on  passe,  par  une  ouverture  fort  basse,  dans  une 
chambre  plus  longue  que  large,  que  la  nature  a  décorée  de  la 
mtûûSèn  la  plus  symétrique  et  la  plus  élégante  :  elle  oStt  un 
snectade  aussi  brillant  que  curieux.  Ce  sont  deux  grands  rochert 
d^une  pierre  blanche  comme  de  la  neige  et  dine  comme  du 
maibie,  de  figure  pyramidale,  ibrm^  de  plusiemB  cordons  poeés 
les  uns  sur  les  autres  avec  une  régularité  surprenante,  et  ornés 
de  petites  écailles  rangées  et  creusées  cooune  si  on  les  eût  travail- 
lées  au  ciseau»  / 


ROUTE  224. 
m  PARIS  A  TOURS. 

« 

a*  nom,  rk%  GnAaTais  ir  YENDtoB,  2a  myn  2  klL 


De  Paris  à  Gbarlres  par 

Bambouillet,  d  m  2  Iï. 

La  Boordiniéte,  i  9 

Bonneval,  1  S 

Châleaudun»  t  4 

Cloye,  1  2 


Pezou , 
Vendôme, 
Neuve-St-Amand, 
Château-Regnsultf 

Monnoye, 

Tours, 


1 
t 
4 
2 
4 
S 


MoRANCEz  (Eure-et-Loir),  village  situé  à  5  kil.  S.  de  Chartres, 
—  CuriosiUs  :  ï église,  du  x*  siècle.  A  peu  de  distance,  dans  le 
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bois  des  Rigolles^  se  trouve  un  dolmen  assez  bien  conservé,  et  un 
espace  considérable  couvert  d'énormes  pierres  de  8  î\  10  mètres 
de  long  sur  1  mètre  60  cenlim.  de  large  et  d'épaisseur;  elles  sont 
arrangées  de  manière  à  figurer  un  immense  pavé.  C'est  l'ouvrage  le 
plus  extraordinaire  qu'ail  pu  enfanter  le  génie  des  Celtes.  —  Pop. 
600  hab. 

BONNEVAL  (  Baro-et-Loir  ) ,  jolie  petite  ville  située  dans  une 
belle  vaRée  sor  le  Loir,  qui  s'y  divise  en  deux  fefanehee;  les  rues 
sont  propres  et  bien  percées.  —  Curloftfsf  .*  VéglUe  paroMah^ 
surmontée  d'nne  flènie  très-élégante  ;  Tancien  coliéft  d$$  Bê$^ 
dictins ,  aujourd'bai  séminaire  de  révéebé  de  Chartres.  A  pea 
de  distance,  on  remarque  le  château  de  Coudreaux,  an- 
cienne Iiabitatlon  du  maréchal  Me». — OmtMrce  :  grains,  lurines, 
bestiaux.  —  Pop.  2,800  hab. 

Dans  les  enviions  de  Donneval  on  trouve,  h  très-peu  de  distance 
les  uns  des  autres,  un  i;rand  nombre  de  monuments  celtiques, 
menhirs,  dolmens,  mallus:  ces  derniers  sont  formés  par  la  réu- 
nion d'une  quantité  prodigieuse  de  pierres,  dont  quelques-unes 
sont  d'une  tir(f8Bfiarén<nrme. 

GH  ATEAUDUN  (Buvfr^it^oir),  CaiMhm  JDmmm.^HMÊsdu 
Grand-Monarque,  place  Royale;  André;  Ricois.  — Cette  ville  a  des 
rues  droites  et  bien  aérées,  des  bâtiments  uniformes.  C'est  le  siège 
d'une  sous-préfecture,  d'un  tribunal  de  première  instance  et  d'an 
quartier  de  cavalerie.  —  Curiosités  :  la  place,  parfaitement  carrée , 
d'où  Von  voit  toute  la  ville;  V Hôtel  de  ville;  la  Bibliothèque , 
riche  de  6,000  volumes  ;  l'ancien  couvent  des  Génovéfains,  on  est 
la  sous-préfecture;  mnis  surtout  le  château  des  comtes  de  Du" 
nois^  monument  gothique  dont  on  visitera  la  grosse  lour.  Sur 
les  murs  de  cette  tour  on  lit  TinscripUon  suivante  :  «  J'ai  été 
»  construite  par  Thibaut  le  Vieux  ou  le  Tricheur,  comte  de  Du- 
»  nois,  an  commencement  dn  x*  siècle.  Ma  hauteur,  jusqu'à  l^en- 
»  tnlilement,  est  de  90  pieds,  et  e(i  to(al,  la  fleur  de  lis  comprise, 
»  de  138.  Mon  diamètre  intérieur,  pris  par  le  bns,  est  de  27  pieds 
»  et  ma  circonférence  intérieure  de  85,  extérieure  de  l(>7.  » 

Commerce:  fabrique  de  couvertures  de  laine,  tannerie  ,  grains, 
farines  ,  bestiaux,  vins  et  eaux-de-vie.  —  f^P«^  Jtf^^t Icç  jours 
pour  Chartres.  —  Pop.  6,500  hab. 

y^oitures  publiques  pour  Paris,  Chartres,  Vendôme,  Tours, 
€)rléan4,  jy'oger^^'lf'ÂQtroUt  le  Mçtns^  'correspon4ant  ^vep  les 
cfaeminsi  de  fer  de  Parii  par  Orliam  fi  Toury. 

A  Marbodé,  8  lui.  de  Chàteandun ,  belle  mosaïque,  reslea  dUtiir 
tiquités  romaines. 

VENDQMIi:  (Loir-et-Cher).  —  Hôtels  :  Çaliandre  ;  du  Lion- 
d'Or;  du  GtieYal-Bl^nci  (a  Gloch^-Itougei  ^Çp^-4erFr«lUcç, —Ville 
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située  sur  la  droite  du  Loir ,  au  pied  d'une  pente  couverte  do 
vignes ,  que  couronnent  les  ruines  da  ebftteati  des  ducs  de  Ven- 
dôme, déodoli  pendant  la  téVôldtion  \  à  cètte  époque,  les  tombeanx 
de  Jeanne  d'All)rct ,  mère  de  Henri  IV,  et  de  plusieurs  autres 
princes  de  la  famille  des  Bourbons,  furent  profanés  et  leurs  mo- 
numents détruits.  De  ces  ruines  on  jouit  d'une  vue  magnifique. 
Vendôme  est  clief-lieu  de  sous-préfecture  avec  tiibunal  dc  pre- 
mière instance,  collège  comnninal,  bibliothèque  publi(|ije  <lc  5,000 
vol.,  tliéàtre.  —  Curiosités  :  une  jolie  fontaine  en  m;irbrc,  le  col- 
lège renommé;  la  cathédrale  de  Ste-Croix;  rancienne  église 
du  couvent  des  bénédictins,  transformée  en  caserne;  V église  de 
Snfka^atik^ ,  enivertle  eti  faille.  Dans  tine  des  salles  de  la 
BMtîie  en  toU  les  têtes  de  Jacques  Hérlllé  de  Bénars  et  de  son  tmn* 
pagnoR^  ^1  refusèrent  la  grlee  que  Henri  IV  leur  offrit  lofs  de  la 
priJîede  celte  ville  —  Cofnrfierce  :  dftperic,  tannerie,  papeterie, 
fruits,  asperges.  C'est  la  patrie  de  Ronsard.  —  Pop.  8,000  hab, 

yoitures  publiques ,  j)ouv  B lois,  Chartres^  le  Mans^  Tours. 

Excursions:  au\  villages  des  Boches  et  Lavardin^  aux  ruines 
du  cliAteau  qu'habita  Jeanne  d'Albret, 

CHATEAU-RENAUliT  (Indre-et-Loire).  — .•  de  rficu;  dô 
France;  St-Michel.  — Divisé  en  ville  haute  et  ville  basse:  la  pre- 
mière a  une  belle  place,  la  deuxième  une  Tilaine  rue.— Curto- 
Mitéi  :  le  château,  monument  du  If*  siècle.*—  Comm9re$  :  Irais 
et  grains.— Pop.  2,700  haà* 

TOURS  (V.  route  223}. 


ROUTE  226. 
Cammmieaiion  de  Tcmrs  é  Angers  (  2  routert), 

1'*  rouie f  par  Luynes  et  Chouxéf  ti  myr.  1  kil. 


Loynes,  t  m.  o  k. 

Langeais,  1  4 

Trois-Volels,  i  2 

Chouzc ,  1  2 

f^.  pour  la  description ,  route  ISO. 

rottiè^  par  Èàugi,  ii  itiyr. 


La  Croix-Vene^ 

Les  Rosiers,  ^ 
Saint-Malliurin ,  l 
Angers     roule  184),  2 


1  S 
I  S 


La  Roue ,  2  m.  0  k, 
Châlesu-là-Valliére  (o. 

route  181),  i  "  T 

Noyant,  l  7 


Baugé,  1  7 

Sueile,  1  S 

AROjitaB  («.  roule  1S4),   3  o 


tyjingerê  à3fanteê  (v.  route  de  Paris  à  Nantes ,  184)  »  B  m.  0  k. 
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ROUTE  226. 
De  Tours  à  Âlen^^  13  myr. 


La  Roue  ,  2  la.  0  k. 
Château-du-Loir  («• 

route  182),  3  0 
Eeommoy,  o 

La  Mans  («.  roale  ass),  2  i 


La  Bazoge ,  •*  1 

BeaiuDoiit  »  ^  ^ 

UHttlta,  ^  0  9 

AuRçoN  («.  roote  148)9  ^  ^ 


ËGOMMOY  (Sarthe)*~.i»tel  ;  de  la  Poste. -Joli  bourg  coo- 
«tniît  par  les  anciens  comtes  du  Mans.  Curiosités  :  les  fours  a 
Gbaux ,  les  tuileries .  lastatue  équestre  de  saint  Marti  n ,  dans  regUse. 
—  Commerce  :  bestiaux ,  toiles ,  faïence.— Pop.  3,700  hab, 

BEAUMONT,  dit  LE  VICOMTE  (  Sarthe  ),-'Hôtels  :  le  Bàton-Dore  ; 
la  Croix-Verte.  — Petite  ville  sur  la  rive  gauche  de  la  Sarthe.— 
Curiosités  :  les  restes  d'un  ancien  château  fort,  qui  sert  aujour- 
d'hui de  prison.  Près  de  la  ville  on  voit  un  beau  tumulus  nommé 
Mo tte-à' Madame,—  Commerce  ;  bétail  qu'on  y  élève;  fabrique 
de  toiles,  étamines;  machines  hydrauliques,  Tane  à  carder  la 
Jaine,  et  l'autre  à  ûler  le  coton.— Pdf  •  J^f400 


ROUTË  227. 

De  Tours  à  Saumur,  7  myr.  6  kU. 

Asay-le-Ridean ,  s  m.  4k.  1  Siuiioa  (e.  roate  193),    t  0 

Gbinon,  3     3  1 

AZAY-LE-RIDEAU  (Indre-et-Loire),  petite  ville  agréablement 
située  sur  l'Indre.  -  Curiosités  s  le  ehâleau^  qui  a  résisté  an 
vandalisme  révolutionnaire,  se  tronve  dans  nne  lie.  C'est  un  des 

5 las  beaux  monuments  de  la  renaissance  pour  la  richesse  et  les 
étalls  de  son  architecture.  Il  est  bâti  sur  pilotis  et  flanqué  de  tou- 
relles qui,  avec  les  bâtiments,  forment  une  masse  imposante.  Le 
portail  du  château,  admirable  de  style  et  d'élégance,  sert  de  façade 
A  l'édiflce;  on  voit  de  toutes  parts  les  chiffres  de  François  i*""  et  de 
Diane.  Dans  la  frise  on  lit  ces  mots  Ung  seul  désir.  L'intérieur  du 
château  renferme  une  riche  collection  de  portraits  historiques.  A 
l'exircjnitc  est  une  iiclle  cascade  formée  par  un  bras  de  la  rivière* 
-  Pop,  2,200  hab. 

CHiNON  (lndre-et>Loire).— Hdlelf  :  de  France;  da  Ghône* 
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.v'i»  tul'^K^'"'  '        "«"'^'■'''^'•j  tomsiirla  ,,lacr .  aux  abords 

dp  a  vfJlnrH°"''P''^^''*''"''  j''"^  P**"»  li  rive  droite 

de  a  Vienne  dans  une  heureuse  situation ,  avec  des  mateoiwéM. 

ISl4u!"Dar  lei'.rlnH^"'*'  '  '  ""'^""i:"'  elle  mérite  bien  fa^^^edt 
à  ^SS  Tl  J,^l^5i^  '  souvenirs  histori-ines  oui  se  rntlachent 

nenri  II  expn^a;  Il  fat  la  résidence  favor  te  des  monarnnp<  rn,i. 
cais  depuis  Philippe-Augnate  jusqu'à  Henri  IV  et  le  s^o,„  ^ 
Char  es  VU  Mndant  l'oMapadon  «le  la  cïp  tale  par  Ls  An»  a  i 
Rabelais  la  relpbra  ;  il  naquit  près  de  là.  Oh  TmSnlrHiiMre  l« 
vestiges  de  la  chambre  où  Jeanne  d'Arc  fut  pré^ttS  à  Q^X^^^^ 
et  la  tour  d'Argenton  a'où  l'on  communiquaU^r^i sJïSn 4 
la  maison  Roberdoau  qu'habitait  Aanôs  Soreiriow"Cîov«1 
amant  résidait  à  Chinon.  En  traversant  un  pont  on?Sé„«?e  d/m 
a  trotaième  cour,  où  se  trouvent  les  tours  de  là  GiSe 
^JS^J^^'Vi'  •'«'^^"''S  Molay,  grand  maître  do  Tnn^hers  fût 
emprisonné.— Cbmnwre»;  bestiaux,  grains,  vins  oaux-dfi-v  p 
pruneaux  renommés,  fabrique  de  sayin  qui  rivalise  d^  â  avec  c^llê 
lie  Mareeille,  bien  que  créée  depuis  peu  d'années.- A'oi/  »»* 
pour  Tours,  Saumur.  Loudun,  ChLutrZrBatéaVù'^va: 
:  passage  de  oelul  de  Satmùrk  ChdtenermHf-  PopXm 

ROUTE  228. 
De  Tours  é  Nanit$^  20  myr.  0  kiL 

{F.  route  186.) 

BOUTE  229. 
DB  PAW8  A  CHARTRES  (2  routes), 
l'*  ROUTE,  PAR  Berny  ET  Orsay,  8  myr.  8  kU. 

5«*'»y»  ira.  2  k.    Ablis,  I  9 


Orsay,  ,  3 

Bonnelles ,  i  5 


Gué-de-Longroy,  0  9 

Chartass,  2  0 


il  feut'^visit^f       ^^^^       ^^'"^  d'arrirer  à  Sùurs-lo'RHne, 

Arcueil  (Seine),  joli  village  à  gauche  de  la  route,  7  kil.  de  Paris. 
Ilfôt  situé  sur  la  petite  rivière  de  —  Curiosités  :  le  ma- 

gnifique aqueduc ,  construit  par  Marie  de  Médicis,  sous  la  conduite 
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du  célèbre  Jacques  Brosse,  pour  amener  les  eaux  nu  palais  du 
Luxembourg.  On  voit  eocorc  qiielqiK^s  restes  de  l'aqueduc  romnin 
qui  fut  consli  uit  au  iv*'  siècle.  Ils  sont  contij^us  à  l'aqueduc  mo- 
derne. L'église  paroissiale,  bâtie  sous  le  règne  de  saint  Louis,  est 
remarquable  par  son  portail  gothique,  ses  piliers  et  ses  voûtes  en 
ogive. — Commerce  :  eoiie  forte»  gélatine,  pépinière,  exploitation 
de  pierres  de  talile.— Pop.  3,400  hab. 

Bagnbqx  (Seine),  à  droite  «  en  face  d'>/miet7 ,  joli  village  situé 
sur  une  éminence  d'où  l'on  jouit  d'un  point  de  vue  magnifique.— 
CurioMités :  ViglUe,  qui  remonte  an  xin*  siècle,  Tun  des  plus 
beaux  monuments  religieux  des  environs  de  Paris;  elle  est  entière- 
ment voûtée,  et  la  ne!"  est  décorée  de  petites  galeries.  Le  portail, 
d'une  haute  antiquil;',  est  orné  d'un  hns-rrlicf  représentant  le  Père 
éternel,  accompagne  de  quatre  anges  portant  des  cliandeliers.  Le 
clocher^  d'une  éléi^ante  construction,  a  été  élevé  sur  les  restes  de 
l'ancien.  ï.e  presbytère  est  une  jolie  habitation  qui  mérite  d'être 
Visitée.  Belles  maisons  de  campagne. — Commerce:  grains,  farinest 
avoine,  son  et  fourrages;  carrière  de  pierres  de  taille  et  moellons* 
—Pof».  900  hab. 

CHARTRES  (Eure-et-Loir),  Autricum,  — Hôtels  :  du  Grand- 
llonarque  ;  de  France;  du  Duo-de-Ghartres ;  de  la  Herse-d'Ofi  de 
rÉcritoIre. — Cette  ancienne  ville  est  située  dans  une  plaine  fertile. 
CheMieu  de  préfecture  et  tribunaux  de  première  instance  et  de  com- 
merce, cabinet  d'histoire  naturelle  et  d'antiquités.,  évéché,  école 
normale ,  collège ,  comices  agricoles ,  théâtre ,  bains , école  de  dessin 
et  caserne  de  cavalerie. 

Curiosités  :  dans  la  ville  basse,  l'église  gothique  de  Saint-Pierre, 
l'ancienne  éydse  de  Saint-  André ,  dont  les  dimensions  sont  très- 
hardies,  et  qui  sert  aiijourd'hni  de  mairnsln  '\  fourrage;  la  chapelle 
de  Notre-Dame  de  la  Brèche j  nouvellement  reconstruite  en 
mémoire  du  siège  soutenu  par  la  ville  contre  les  protestants  en 
15t)8.  —  Dans  1 1  ville  haute,  la  p/ace  des  Jipares  ou  des  Barricades, 
le  Théâtre,  \a  Préfecture  et  la  Cathédrale^  unedes  plus  magnifiques 
de  l'Europe,  dont  le  chœur  et  les  clochers  sont  admirables.  L'un 
d*eux surtout,  qui  a  114  mètres  d'élévation,  se  fait  remarquer  par 
sa  masse  étonnante  et  sa  forme  pyramidale  Le  second ,  beaucoup 
plus  léger,  a  r2G  mètres  d'élévation,  et  se  distingue  par  la  hardiesse 
du  travail  et  la  délicatesse  de  ses  ornements.  Le  frontispice  est  à 
triple  portique;  le  chœur,  admirable  sous  tous  les  rapports,  est 
entouré  au  pourtour  extérieur  de  45  niches  :  les  sculptures  bi- 
*  zarres,  étranges,  frappent  par  leur  hardiesse  et  leur  beauté.  Les 
coaronnements,  les  arabesques  qui  surmontent  le  pourtour  sont 
idmhMbles  de  délicatesse.  Les  vitraux  de  l'église  sont  en  général 


Diyilizeu  by  GoOglc 


AOUTE  22^.-— PARIS  A  CHARTRES.      C:il.\RTRt.S.  29i 

bien  conservés  et  d*un  fort  beau  travail.  Deux  bas-rcliof:*  attirent 
les  regards  dans  le  clinuir»  la  Pr(''sentation  et  la  Descente  de  croix, 
tous  deux  de  Bridan  :  l'Assomption,  au-dessus  de  l'autel ,  du  mémo 
artiste,  est  un  groupe  beau  comme  l'antique.  Ce  magnifique  moiiu- 
ment  a  soufTert  de  rincendie  do  iHdG  ;  mais  les  dégàls  sont  aujour- 
d'hui réparés  ;  la  couverture  de  Tédilice ,  auparavant  en  plomb ,  a 
été  refaite  en  cuivre,  et  repose  sur  une  charpente  entièrement  en 
fonte.  Cette  charpente  rein|)laee  rancleAnéen  obis  qui  faisait  l'admi- 
ration des  connaisseurs,  et  mil  fut  détruite  par  un  Incendie.  L'é« 
glise  souterraine  est  aussi  digne  de  remarque;  elle  renferme  une 
chapelle  dé(!ire  h  la  sainte  Vierce ,  qui  est  en  grande  vénération 
dans  les  environs.  —  M  Hôtel  de  ville,  qui  occupe  'es  liàtiments  de 
l'ancien  couvent  des  Ursulines  :  c'est  a  I'IkMcI  de  ville  (|ue  se  trouve 
le  Musée,  où  l'on  voit  le  beau  tableau  peint  par  Bouchot,  repré- 
sentant les  funérailles  de  Alarceau;  le  verre  de  Charlemagne^ 
autrefois  déposé  dans  l'abbaye  de  la  Madeleine  de  Chftteaudun ,  à 
iRoueffe  cet  empereur  en  avait  htft  don;  une  armuré  de  Phillpljpe 
la  TO,  uiï  fMMrpointûé  Charles  IV.  L^es  collections  d'histoire  na- 
turelle sont  nombreuses  et  bien  rangées.  On  doit  visiter  la  biblio- 
thèque de  30.000  vol.  et  qui  contient  près  de  1,000  manuscrits. 
Sur  la  place  Marceau  se  voit  le  mausolée  de  ce  bi-ave  guerrier  natif 
de  Chartres ,  avec  cette  inscription  : 

Soldat  a  ig  aus, 
Général  a  23, 
U  HOCaOT  A  3T. 

t 

La  ville  de  Chartres  a  reçu  en  1847,  pour  le  placer  dans  son 
Musée,  le  sabre  que  portait  Marceau  le  jour  où  il  fut  tué  à  Alten- 
iiirchen,  prés  Coblentz.  M.  Sergent,  l'ancien  conventionnel,  et  le 
beau  frère  de  Marceau,  avait  déclaré  h  Nice,  quelque  temps  avant 
de  mourir,  qu'il  entendait  que  cette  arme,  qui  lui  appartenait, 
devînt,  à  sa  mort,  la  propriété  de  la  ville  de  Chartres,  patrie  de 
Marceau.  La  collection  ornilholosique  de  M.  Marcliaud  est  remar- 
quable. 

la  ville  est  entourée  de  boulevards  ani  forment  une  promenade 
très-agréabie.  Pes  débris  de  murailles  et  de  grosses  tburs  Indiquent 
l'emplacement  de  ses  ancieuQes  rortiflcaticois  :  la  porte  Guillaume, 
flanquée  de  deux  tours  et  couronnée  d'une  galerie  saillante,  est 
d'un  aspect  imposant.  —  Commerce  :  hîé,  farine,  grains,  draperie 
commune,  cuir,  pâtés  excellents,  gibier  fin  ,  vins.  Son  marché  au 
blé  est  cité  pour  sa  bonne  administration  et  la  bonne  foi  dans  les 
affaires.  Pâtissiers  :  Lemoine  jeune,  veuve  Lemoine.  /^ott  pub. 
pour  Angers^  Angouléme,  Bordeaux,  Chàteamêm^  la  Ftrté* 
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liernard ,  le  A/ans ,  Nantes  ^  IViort ,  Nogeni-Je-Hotrou ,  Poitiers  y 
La  Rochelle,  Rocheforty  Tours,  Fendôme.  —  Pop,  1G,000  hab. 
On  trouve  à  la  librairie  de  M.  Garnier  divers  oayrages  sar  les 
anliquitéfi  du  pays  chartrain. 


ROUTE  230. 
DE  PAULS  A  CHARTRES. 
2*  ROUTE,  PAR  DooRBAN,  9  myr.  7  kil. 


fierny,  i  m.  2  k. 

Orsay,  t  S 

Dourdan,  2  S 


Ablis,  I  T 

D^Ablis  à  Cbariref  («. 
roots  290),  s  9 


DOUUbAN  (Seine-el-Oise).  — /^dfe/ ;  du  Croissant,  en  face  du 
(hàteau.  — Petite  ville  assez  commerçante.  — CwriOJifé*  :  V église 
dédiée  à  saint  Germain  ;  le  portail  est  surmonté  de  deux  flèches 
qui  ressemblent  assez  à  celles  de  Chartres.  Le  10  août  IS4Î» 
M.  Auguste  MouUé,  antiquaire  à  Rambouillet,  a  trouvé  une  inscrip- 
tion historique ,  moulée  sur  Tancienne  cloche  de  i'horloge  qui  est 
dans  relise ,  et  qui  fut  faite  en  1&99  »  quelque  temps  après  la  Ligue. 
i.a  Yoici  : 

Au  VENIR  DES  Bourbons,  au  finir  des  Valois, 
Grande  combustion  enflamma  lss  Frarçois. 
Tant  il  voob  sohrat  lors  br  malrrsrrvsbs  HEcass 

La  ville  mise  a  sac,  le  fec  en  ce  saint  lieu, 
Maint  bourgeois  ransonné.  0  Dourdan,  priez  Dieu 
Qu'a  vous  a  tout  jamais  je  les  sonne  KBaLEDass. 
Bn  l'an  1509  TRomab  Hoossrt  m'a  PAICr. 

Le  Château  fort ,  qui  tombe  en  ruines ,  est  composé  d'une  grosse 
tour  et  de  huit  autres  qui  se  joignent  ensemble  par  une  courtine 
flanquée  de  bastions  et  bordée  de  fossés  larges  et  profonds.  Ce  mo- 
nument date  du  v*  siècle.  Les  sœurs  de  Marguerite  de  Bourgogne 
ont  été  renfermées  dans  ce  château  où  elles  ont  fini  leurs  Jours.  La 
halle ,  où  l'on  montre  des  traces  de  l'artillerie  de  Blron ,  quand  ce 
capitaine  asslécea  la  yille,  défendue  par  les  Espagnols,  pendant  la 
Ligue  5  les  promenadei^  fort  jolies,  et  qu'il  faut  visiter.  Patrie  de 
la  Bruyère.— P<](p.  2,000  hab^ 
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Communicaiivn  de  Charlre$à  Alençoiif  11  iiiyr.  6  kii. 

Courville  (v.  route  235y,  im.  9k.    Beliesrac,  i  7 

La  Loupe,  1     9      Mamers,  1  & 

Remalard («.roule  149),3     1      Alknçor (v. roule I48\  3  5 

BELLKSME  'Orr\e),  — Hôtel  :  les  Trois-Marchands.  — Petite 
ville  près  de  la  forêt  de  ce  nom,  qui  soutint,  en  1228,  un  siêiîc 
contre  saint  l.ouis.  F^lle  est  n^^ez  bien  bâtie;  ses  rues  sont  droites, 
propres  et  bien  pavées.— Commerce  ;  toiles,  chevaux,  bestiaux. 
—  Curhiitiê  :  tara  point  de  Toe  du  ehàteau ,  la  promenade  de  la 
forêt.  On  y  remarque,  près  d'une  source  d'eau  minérale,  un  petit 
édifice  en  maçonnerie  portant  deuiL  inseripttons  romaines.— Fop, 
3,400  hab. 

MAMERS  (Sarthe),  Alamertia.-^HàlêU  :  d'Espagne;  Saint- 
Pierre;  la  Téte-Noire. —Ville  sur  la  Dive,  avec  tribunal  de  pre- 
mière instance,  de  commerce  et  sous-préfecture.  — Cur/ostiés  : 
les  halles;  les  deux  pinces,  sur  l'une  desquelles  est  une  fontaine 
publique  ;  V église  paroissiale ,  joli  éditl  e  liothlque  fondé  en  1 145, 
reconstruit  en  partie  vers  1500  et  restauré  k  la  moderne  en  1831  ; 
quelques  restes  de  retranchements  normands,  connus  sous  le  nom 
ùfi  fossés  de  liobert-le- Diable  ;  l'ancien  couvent  de  la  Visitation  ^ 
sur  la  placé  des  Gouas^  édiûce  où  se  trouvent  réunis  les  tribu* 
noMXf  mnê$'préfeeusr$,  la  nuUriê^  le  collège ,  la  bibliothèque  et 
la  prison» — Commerce  :  bestiaux,  moutons  ;  fabriques  de  toiles 
à  voiles,  mousselines.  —  F oit,  pour  le  Mans ,  Mortagne ,  Orléans^ 
Rennsi»  Aiençon «  Paris,  la  Ferté-Bemard.— -Pop*  6,000  hab. 


ROUTE  232. 
De  Charires  â  Évreux  (3  routes). 

m 

V  roule  ^  par  DreuWf  8  rayr.  2  kiU 


Le  Péage ,  i  m.  6  k. 

Dreux  («.  route  14S),  i  s 
Nonaneourt  («•  routs 

US),  I  4 


Darovillc,  l  5 

Évsfeva  (V*  route  130>    i     •  . 
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2*  route  ^  par  Maintmont  8  myr.  6  kiU 

Maintenou  (v.  route  Nonancour((«.  roule  148),  1  4 

335  ) ,  1  m.  9  k.   Thomer,  |  ft 

Dreux»  2     S      Evrbuz  («.  ronle  i^o),     1  21 

3*  rouU9  par  i$  Péage  et  Thomer,  7  myr*  6  kii. 

De  Chartres  i  Nonan*  1  De  NonancourlàÉvAËix 

couffi  («.  r*  r»ttCo)«     4  m.  8  k.  |   («.  3^ioii(e),  9  s 


ROUTE  233. 
JJe  Chartreê  d  BloUy  11  myr.  7  kil. 

De  Chartres  à  VeuddoM  iLeBeuil»  1  « 

(«•  224) ,  8  m.  9  k.  I  llLOie  («•  reuie  229),      1  e 


De  Chartres  à  Laiyle^  9  myr.  1  kil. 

De  Cliarlrea  à  La  Loupe 

(r-  roule  23t)t  3  m.  8  k. 

Longny,  2  i 


Handonnay,  i  | 

Laigi*e»  1  4 


ftOUTJi  234. 
Dt  Chartres  à  Orléans,  9  myr.  3  kil. 


I.a  Bourdiniére  ,  1  m.  5  k. 

Bonnevul  (v.  roule  224) ,  1  e 
CbAteauduii  («.  roule 
224),  1  4 


Tournoisis ,  2  A 

Orléans  (v.  roule  218)  ,2  4 


De  Mambouillet  à  PotU'Chartrain  y  2  myi\  &  kil. 

De  Dreux  à  IJoudan  >  1  myr.  0  kil. 
Marollee  »  1  m.  2  k.  |  Qoupam  («.  roule  148),  0  7 
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ROUTE  235. 
DE  PARIS  AU  MANS  (3  routod). 


r«  MOUTi;,  PAE  CUARTK£i>9  21  iu>r.  4  klL 


Sèvres  (v.  r«lil»  148),     1  m*  3lL  Gourville, 

Versailles  (o«  roule  140) ,  0      7  Monllandon , 

CoigniiM-es ,  I       8  Nouenl-|p-Hnirou, 

Rambouillcl ,  i      A  La  Verie  Uci  aard, 

Kpernon,  l      3  Conncrré, 

Mainlenon,  o      9  Sl-Mars-la-Bru)'èrei 

Cbarireâ  (v.  roule  'm)  ,19  Le  Mans  , 


1 
I 
1 
2 
1 
1 
t 


9 
t 
9 

0 


I 


RAMBOUILLET  (Seine-et-Oise),— //d/e25  ;  le  Uon-d'Or;  Si- 
FlOTe;  de  It  Groix-Bianelie;  dalaPlaoe-d'Ariii«8.*-Fetite  tille 
asees  agréable ,  dans  un  riant  Talion ,  près  de  la  belle  ibrét  du 

même  nom.  Sous-préfecture,  tribunaux  civils.  —  Curiosités  : 
V Hôtel  de  m'Iie,  là  Bibliothèque  publique,  le  Parc^  dessiné  à 

Tanglaise,  remMrqnal)!c  ])ar  ses  hemw  points  de  vue  et  ses  eaux 
limpides  :  on  y  voit  une  laiterie,  arrosée  par  des  jets  d'eau  ,  ornée 
d'une  grotte  dans  laquelle  se  ImiL'ne  une  nymphe  ;  cette  niai;nift- 
que  laiterie  fut  couï^truite  par  l'impératrice  Marie-Lnuise.  La  Ga- 
renne  royale,  ['Établissement  des  moutons  d'Espagne  ^  le  Châ' 
teau  forty  peu  remarquable,  construit  eu  briciues  et  sans  aucune 
régularité  ;  il  est  flamiué  de  tours,  dont  l'une >  qui  est  crénelée» 
parait  plus  ancienne  que  les  autres.  Il  fut  longtemps  résidence 
royale  jusqu'à  Charles  X,  qui  venait  souvent  chasser  dans  sa  ma- 
gnifique foret.  C'est  dans  le  château  de  Hamliouillel  que  ce  prince 
sisna  ?on  abdication ,  le  2  août  1830,  et  le  ('me  d'Anuonlènie  sa 
renonciation  au  th*)ne  de  France  en  laveur  du  duc  de  Hordeaux. 
Cette  royale  denjeure  (>l  maintenant  lout'e  à  un  particulier,  et 
Ton  peut  encore  v  \oir  la  chambre  dans  laquelle  mourut  Fran- 
çois 1".  —  Commerce  :  l'abriiiue  de  ehapeanx  et  deulcllcs.  f^  oit, 
pour  Chartres  et  f^ersailles.  —  Pop,  6, i(\0  hab, 

ËPERNON  (Eure-et-Loir),  petite  ville  au  pied  d'une  colline, 
dans  on  \allon  frais  et  riant,  arrosé  par  les  limpides  eaux  de  ht 
Guesle,  et  par  plusieurs  ruisseaux.  Elle  est  assez  bien  bAtie  et  pos- 
sède un  joli  cbàteau  ;  une  de  ses  églises  a  un  plafond  p<>int  e  n  l'on 
remnninc  de  nombreux  croissanls.  —  Curiosités  :  les  rnim'S  du 
château  fort  (|u'y  ht  constrnire  Huiiues-Capet. —  Commerce  : 
farines,  Ij  uumch,  clie\.in\  et  b»  stiaux  ;  fabrique  de  draps,  lavoir» 
de  laine,  tanneries. —  /-^o^i.  1,100 
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MALNTENON  (Eure-et  Loii].  — Hôtel  :  du  Grand-Amiral.  — Ville 
érigée  en  marquisat  par  Louis  XIV,  qui  en  lit  don  à  Françoise  d'Au- 
bigné,  veuve  de  Scanon,  qui  en  prit  le  nom,—  Curiosités  :  le 
Oldifati,  appartenant  aujourd'hui  à  M.  le  duc  de  Broglie, 
Gonstrnit  sous  Philippe-Augaste  et  rebâti  en  partie  par  Jean  Got- 
tereau ,  trésorier  des  finances,  sooa  Louis  XI  et  Charles  VU  :  les 
vitraux  de  la  chapolle  .«ont  magniliques  et  conservent  encore  leur 
éclat  du  XV*  siècle.  C'est  dans  cette  chapelle  que  Louis  XIV  épousa, 
dit-on,  la  veuve  du  poêle  Scarron  (marquise  de  Maintenon),  en 
1685,  en  présence  du  père  La  Chaise,  et  le  niari;iL:e  fut  célébré 
par  rarclievéïiue  de  Paris.  Le  poi liait  de  madame  de  Maintenon, 
jelnt  par  Mlgnard ,  est  dans  l'ancienne  chambre  à  coucher  de  cette 
femme.  Les  restes  de  l'aqueduc,  entrepris  en  lG8t  pour  conduire  à 
Versailles  les  eaux  de  la  rivière  d*Ëure.  Pendant  plusieurs  années, 
plus  de  60,000  hommes  de  troupes,  indépendamment  d'un  grand 
nombre  d'ouvriers,  y  flirent  employés.  Derrière  les  murs  du  parc 
s'étend  une  plaine ,  couverte  de  monuments  druidiques  (pie  les  gens 
du  pays  appellent  Pierres  de  Gargantua.  Dans  le  voisinage,  près 
de  la  ferme  de  la  Folie ,  est  un  dolmen  nommé  le  berceau,  —  Com- 
merce :  farines.  Pairie  de  Collin  dilarleville.  —  Pop.  2,100  hab, 

COLRVILLE  {Curva  villa ^  ou  Curiœ  villa  )^  lourg  sur  le 
penchant  d'une  colline.  Marché  considérable  le  jeudi  de  chaque 
semaine  pour  la  vente  du  grain,  des  bestiaux,  des  draps,  etc. — 
Cwrioiités  t  Véglis$  de  Si-Pierre  ef  Sê'PtnU^  les  restes  d'un 
eanal  que  Louis  XIV  y  fit  construire,  et  qui  devait  conduire  les 
eaux  de  l'Eure  à  Versailles  par  l'aqueduc  de  Maintenon.— -  Corn- 
merce:  chevaux,  bestiaux.  Patrie  de  Favart.— Pop.  1,600  hab^ 

Exci  RsioN  au  château  de  Fillebon  ,  à  4  kil.  S.  de  Courville, 
gothique  et  dernière  habitation  de  Sully  :  on  le  trouve  tel  qu'il  Ta 
laissé.  11  est  hâli  en  briques. 

MONTLANDON  (Lure-et-Loir),  petit  village  de  600  hab.— Curio- 
sités: l'ancien  château  fort ,  dont  il  existe  encore  une  vieille  tour 
en  mines. 

Ici  se  terminent  les  fertiles  plaines  de  la  Beauce,  et  le  pays 
commence  à  devenir  ondulé. 

NOGENT-LE-ROTROU  (Eure-et-Loir).  — ^d/e/*:  Saint-Jacques  ; 
du  Dauphin  ;  du  Soleil-d'Or.— Ville  située  sur  VHuisne  et  entourée 

de  coteaux  gracieux.  Sous-pi  éfectnre,ti  ibimal  de  première  instance, 
bibliothèque,  collège.  —  Curiosités  :  la  cascade  formée  par  la 
rivière  d'Huisne,  à  l'entrée  de  la  ville;  la  vaste  prairie  qui  se 
trouve  dans  l'intérieur  de  la  ville;  la  promenade;  Vllôtel-Dieu 
fondé  par  Sully,  et  qui  renferme  le  tombeau  de  ce  ministre  et  de 
son  épouse,  ouvrage  de  Boudin  ;  le  vieux  château  que  Sully  pos- 
sédait à  Nogent. — Cotnmerei  :  chanvre,  charbon ,  fabrique  de  âro- 
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guets,  étamines,  tannerie,  etc.;  excellentes  écrcvlsses,  truitrs ,  bes- 
tiaux, fromages.  —  Foit,  pub,  :  plusieurs  départs  pour  U  Alam, 
Orléans  et  Chartres.  — Pop.  7,000  hab. 

On  arrive  à  la  Ferlé-Bernard  par  une  jolie  route  bordée  de 
coteaux  agréables. 

LA  FERTE-BERNARD  (Serlbe). .*  du  Gbapeau- Ronge. 
— YiHe  qui  a  conservé  une  partie  de  ses  anctennet  fortifloatlons , 
bâties  à  la  fin  du  xui*  siècle.  Curiosités  :  les  restes  d'un  ancien 
château,  ses  promenades ,  ses  manufactures  de  toiles;  Véglisê 
paroissiale  du  xvi'  siècle,  la  galerie  extérieure  en  filigrane;  après 
\2i cathédrale  et  V église  de  la  Couture  du  Mans,  (  'est  l'édifice  reli- 
gieux le  plus  intéressant  des  départemenis  de  la  Sarthe  et  de  la 
Mayenne;  l'intérieur  de  i'église  a  68  mètres  de  long  sur  22  de 
large;  ViglUe  Notre- Dame-des-Marais.  V Hôtel  de  ville ^ 
flanqué  de  deux  Umra  rondes  f|ul  semnt  de  prisoni.  La  fwnHaim , 
en  forme  d*obéliaque;  une  petite  bibliothèque.  —  CommÊtet  :  vins^ 
eaux-de-¥le.— Pop.  2,600  hab* 

Quelques  pas  avant  le  baroeau  de  la  Croix  de-Fer, onTemnqvie^ 
à  droite  de  fa  route,  un  autel  druidique  connu  dans  le  pays  sons 
le  nom  de  pierre  de  p^ouvray. 

CONNERRÉ  (Sartlie),  bour^i  sur  VHuisne;  il  est  entouré  de 
bons  murs,  de  fossés  remplis  d'eau.  -  Curiosités:  Véglise,  bel 
édiûce  gotbique  surmonté  d'un  cloctier  mramidai  quadranguiaire 
du  plus  bel  elTet.  Fabrique  de  grosses  toiles. 

A  2  ktl»  de  Qmnerré^  au  bord  du  chemin  qui  conduit  ao  Tillage 
de  Dollon,  est  un  beau  doUnen.  11  Mt  compté  de  huit  pierres:  la 
table  t  d'un  seul  morceau  de  grès ,  a  plus  de  6  mètres  de  longueur 
sur  4  dans  le  sens  opposé ;.^le  est  soutenue  par  six  oïl  sept 
pierres  posées  de  champ  et  formant  une  sorte  de  grotte  de  6  mètres 
de  profondeur  sur  près  de  2  mètres  de  largeur. 

LE  MANS,  Cenomanum.  —  Hôtels  :  le  Dauphin;  la  Ruulc-d'Or; 
de  France. — Grande  et  ancienne  ville,  chef- lieu  de  prélecture, 
tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce,  chambre  de 
manufactures,  collège,  école  normale,  école  primaire  supérieure, 
école  mutuelle,  deux  salles  d'asile  »  société  royale  d^agricoUure , 
sdenees  et  ans,  bibliothèque,  hôpital  général  pour  les  vieillards 
et  les  enfants  trouvés,  Hôtel-Dieu,  salle  de  spectacle. 

Cette  \ille  est  située  au  confluent  de  la  Sarthe  et  de  l'Huisno; 
on  y  traverse  cette  première  rivière  sur  deux  ponts  de  construction 
antique.  —  Curiosités  :  le  Quartier  neuf,  la  place  des  Halles^ 
la  Halle  en  rotonde^  la  Cathédrale ,  monument  du  plus  haut 
intérêt  sous  le  rapport  de  l'art  :  on  y  distingue  trois  ou  quatre 
genres  de  construction,  appartenant  à  diiîérents  âges,  depuis  le 
xi«  alècle  ;  sel  vitraux  sont  aussi  dignes  d'atlenUon.  Ce  noble  édlfloe 

17. 
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occupe  une  Buperflcie  do  500  mètres ,  et  une  longueur  dans  œuvre 
d'environ  135  mètres.  Nous  citerons ,  parmi  les  objets  rf  mai(|uable« 
que  renferme  cette  métropole,  le  sépulcre^  le  retable  des  deux 
autels  à  l'entrée  du  chœur,  avec  quatre  belles  statues;  le  tombeau 
dê  la  THm  Bérengére  de  Sicile,  femme  de  BIcbârd^GoBiUHle* 
Uon  ;  les  mionufneniê  d»  Charles  Vi\  due  d'Anjou  et  du  Maine; 
de  Langeff  Dubeltey,  soldat  et  écrlTaln  distingué  des  rèunos  de 
Fisançois  et  d'Henri  II  :  ce  monument  est  attribué  à  Germain 
Pilon,  l'église  Notrc-Dame-^e-la' Couture,  qui  date  du  W  siècle, 
et  fut  réediliée  dans  le  xm«;  on  admire  l'élégance  de  son  portail 
et  la  beauté  des  sculptures  représentant  le  Jugement  dernier. 
Véglite  Notre- Dame-du-Pré^  construction  du  xi*  siècle ,  avec 
un  portail  couvert  de  sculptures.  Saint-Ber^oit  :  c'est  dans  cette 
(*gUfie  que  sont  déposées  les  reliques  de  sainte  Scolastique*  Le 
(Mége,  aueleii  MUmentde  VOrai^^s  l'^Hse  dMfa-l^rrUi 
recoostraite  eu  18S4 ,  et  aenrant  maintenant  d^eoele  mutuelle  el  de 
salle  d'asile  ;  Saint- f^inewi^  grand  séminaire,  des  xvu*  et  xvui* 
sièeles;  la  Fisitation^  du  xvii*  siècle,  ancienne  communauté 
servant  aujourd'hui  de  palais  de  justice,  de  prison,  d*hôtel  de 
gendarmerie;  Véglise  sert  de  chapelle  à  révèché;  V Hôtel  de  la 
préfecture,  dans  l'ancienne  abbaye  de  la  Couture;  la  Biblio^ 
thèque  publique,  riche  de  42,000  vol.  et  7,000  numuscrits. 

Le  Musée  et  ia  galerie  de  tableaux  ^  dans  laquelle  on  remarque 
un  portrait  de  Geoffroy  Plantagenet ,  émaillé  sur  cuivre,  spé- 
cimen trtsHsncien  du  genre.  On  y  trouve  aussi  plusieurs  antiquités 
romaines  découvertes  au  Mans  etoansses  environs^  ï'ilétel  de  vUle, 
de  1757,  sur  l'emplacement  du  fNilais  des  comtes  du  Maine  ;  le 
Quartier  de  cavalerie  ( ancienne èbmmuqauté  de  la  Mission)  ren- 
ferme de  belles  écuries.  Vaqueduc  romain ,  dont  on  rencontre  des 
traces  dans  une  cave  de  la  rue  de  la  Tannerie,  n®  42  ;  les  $nurs 
de  la  villes  de  construction  romaine;  la  maison  que  l'on  prétend 
avoir  été  liabitée  par  la  reine  Bérengère^  la  maison  qu'habita 
Scarron.  —  Collections  particulières  :  celle  de  M.  ^4dolpke 
£Èpamkuti ,  objets  d'antiquité ,  émaux ,  armures,  brontes ,  tableaux 
en  grand  nombre  s  celle  de  M.  Maat  êê  Olinekamp^  très-ranur- 
quable,  plus  par  la  qualité  que  par  le  nombre  des  tableaux  qui  la 
composent;  on  y  remarque  un  Christ  au  jardin  des  Olives,  de 
Lebrun.  Le  cabinet  de  M.  Lechat^  dans  lequel  on  admire  un  (Christ 
flagellé,  attribué  à  Jean  Rotcuhamer;  une  Fuite  de  Sodome,  par 
i  ranck,  etc.  Chez  M.  de  Vauguyon  se  voit  un  des  plus  beaux 
Swebach  que  l'on  connaisse,  ainsi  qu'un  assez  grand  nombre 
d'excellentes  toiles  modernes.  Notre  cadre  ne  nous  permet  pas  de 
liter  les  autres  galeries  que  renferme  le  Maas;  mais  nous  ne  termi< 
ncrons  pas  sani  rappeler  uii  voyageur  qu'il  doit  visiter  le  ChtiH  ûn 
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tombeau  dans  Véglise  Saint-Benoit.  (>.  tal)leau  doit  être  d'un  bon 
niaitip  itnlipn.  La  promenade  des  Jacobins  y  ombrauôe  de  tilleuls, 
et  celle  (lu  Greffier,  sur  la  rive  uauche  de  la  Sarllie.  Le  Mans 
conlieiU  13  places  pul»li<inc^  phis  ou  moins  ^landes;  5  fontaines 
publiques  :  celle  de  Saint-Pierre  est  de  IS  ;(J  :  celles  de  la  Ciyogna 
et  d«  fa  PofSBonnerie  de  1833.  Les  poulardes  dites  du  Mans  s'apprê- 
tent à  la  Flèehe  et  non  an  Mans,  eomme  on  le  croit  volgalrement*. 
—  jéniiquiiis:  aqueduc  ù'Itaae^  dit  de  Saint-Aldrlc ,  où  est  établi 
une  pompe  mue  pnr  une  mécanique  qui  alimente  les  fontaines  de  la 
ville;  peulvan  adossé  à  la  catliédiale;  cour  d'Asse^  entre  ta 
Grand'Rue  et  celle  de  Saiiit-!>avin-de-la-(".il<' ;  cour  du  Jiancher,  rue 
Saint  Dominique;  ancienne  maison  des  Templiers,  —  ylncienne$ 
maisons  :  Grand'Hue,  n^'  (î,  t),  10,  il,  lf>,  8,  *20,  il,  (.0,  100;  rue 
des  Chanoines,  Vù;  rue  de  Tucé,  4  ;  parvis  Sainl-Julien  .2,  îi,  4  ; 
place  du  Château ,  l ,  2 ,  du  \\ i''  siècle,  ;»  i  p. ace  Saint-Michel ,  1 . — 
Commereê  :  grains ,  fèves ,  bestiaux  «  miel  •  bulle  ^  marrons  «  vins  » 
eaux-de-vIe ,  graine  de  trèfle ,  dont  on  fait  une  grande  eaiportatiett 
pour  l'Angleterre;  bougies  renommées*  étamiaca,  couvertorm. 
Ëtabliessmenlde  baios  publics,  dont  deux  modernes  très-ëléganta^ 
hnins  de  vapeur  snllurcuse  et  de  vapeur  aqueuse.-—  f^oit.  pour 
Paris,  y^lençon,  A'^antes^  Charlrts,  ^Inyers,  Jiallon  ^  Beau- 
mont-le-Ficomle^  Be'k'mc,  Artjeulan,  Caen,  lioucn.  Château-- 
du'Loir^  l'ours,  Laval ^  h^iDtes^  Marnevê^  Mortayne^suV" 
HuisnBy  Saint-Calais, —  Pop,  2i,*200  hab. 

Le  Mans  est  la  patrie  de  Henri  II,  le  premier  des  rois  Planta- 
genêts  en  Angleterre.  Cette  ville  a  beaucoup  souffert  |)endliilt  la 
guerre  de  la  Vendée  en  1793. 


2*  RotiE,  PAR  Versailles,  Dreux  tr  Belklsie,  21  myr.  6  kil. 
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Pari»  A  GbarlKS  (r. 

route  m),  tM«8k. 

llliers,  2  5 

Brou,  1  3 

Buoche-Gottet,  i  s 

llMid^ableau ,  3  0 

MOM>OUBLËAU  (  Loir-el-Cber},  jolie  petite  Tille,  fort  ancieDoe, 
iitiiée  wn  ooe  éminenee»  et  baignée  ptr  te  Gratifia,  qui  amee 
aen  fertile  teiritolie.  Celait  antrewis  mie  place  de  guerre  tiès-forte. 
— OoriMIét.*  rancieo  dtdiwni  subsiste  encore  presque  entière- 

MBt;  OQ  y  remarque  ses  tours  et  de  lai^  fosses.  D'épaisses  ma* 
railles  flanquées  d»'  tourelles  entourent  un  tiefieoTiioade  laTille« 
— C^fMRMerca  :  fruits  secs.— /^o|k  l,dOll  kab. 


ROUTE  238. 
CommunicaiUm  du  Mans  d  Laval  j  7  myr.  7  kîL 

Covlans,  inuSk.  'Souigé»  i  • 

La  Lune-de-BruIon ,      l      T     }  Latal,  I  f 

La  Mèteirie  de  BcaavaiSt  i     t  i 

SAINT4>EMS-1K0RQUES  /Sarthe},  boar^  à  \  myr.  du  J/ms.— 
{Suiosiîét  :  des  croisées  de  l'auberge,  belle  Tue  sur  le  bois,  les 
étangs  et  les  ruines  du  couvent  que  kk  cbartreux  possédaient  piés 

de  cet  endroit  ;  Ifs  rochers  d  Orques,  à  1  kil.,  qui  forment  une 
croupe  escarp  ée  de  75  mètres  au-dessus  du  oiYeau  de  la  mer*— 
Pop,  2,S00  hab. 

A4  kil.  >*.,  sur  un  monlicuie, est  la  petite  \ille  de  Sainte-Si  zan>e, 
que  le  voya::eur  curieux  visitera  :  site  aéré,  château  a  demi  rumê, 
remparts  qui  présentent  quelque  chose  de  bien  merveilleux:  ou 
lemarque  en  diTen  endroits  que  les  murs  ont  été  ciiostniiis  sur  de 
plus  anciens,  et  même  sur  des  débris  de  mureSlfet  nUrifèeM^ 
comme  relaient  celles  de  divers  châteaux  forts  oliservés  en  Ecosse. 

A  1 5  kil.  sud  de  Sle-Suiaoneest  le  village  de  Saclgcs  «  de  S04)  hab . 
On  y  remarque  des  grottes  appdêes  Lêê  Cat^ê^^Margoî  ^ 
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creusées  par  la  nature  dans  deux  énormes  rochers,  entre  lesquels 
passe  la  rivière  d'Erve.  Elles  se  composent  de  plusieurs  salles,  1cj> 
unes  octogones .  Ic^  autres  irrcgulières  et  de  dilTcrentcs  grandeurs  « 
depuis  6  jusqu'à  19  mètres  de  largeur  ;  les  voûtes  en  sont  forméet 
par  les  rochers,  dont  plusieurs  sont  tellement  fendus,  qu'ils 
semblent  être  sur  le  point  de  tomber.  Un  de  ces  rochers ,  confort 
de  stalagmites ,  retaemble  d*nne  manière  frappante  à  la  paitie  In- 
férieure d'un  homme  coupé  par  la  moitié.  L'entrée  de  qoekioes 
salles  est  l)ouchée  pnr  des  blocs  de  loilurs;  il  yen  a  deux  qui 
s'élèvent  jusqu'à  la  voûte.  A  travers  leurs  fentes,  on  aper(;oit  des 
précipices  dont  une  sonde  de  35  mètres  n'a  pu  atteindre  le  fond. 
Quelques  stalactites  sont  attachées  aux  paiois  du  rocher;  d'autres 
sont  suspendues  ù  la  voûte. 

Du  Mans  à  la  Flèche.  4  myr.  3  kIL 


UOUTK  239. 
DE  PARIS  A  RAMBOUILLET  (S  roules). 

1"  ROUTB,  PAR  GoiONiÈiEs,  5  mvr.  1  kil.  (y.  de  Paris  au  Mans, 

route  2â5j. 


ROLÏE  240. 
DE  PAUIS  A  RAMBOLILLET. 

2*^  ROUTE,  PAR  Pont-Ghartrain  ,  6  myr.  3  kil. 

De  Paris  à  Versailles  («.  |  Poiil-Charirain ,  i  p 

route  335),  1  m.  9  k.  i  Kamoouilllt,  3  5 

COMMUNICATIONS. 

De  Memboudiet  à  Dùwrâan^  2  myr.  2  kll. 
De  DourdoH  à  jérpajon^  2  myr.  3  kil. 
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ROUTE  241. 
itt  PARIS  A  POITIERS  (3  routes). 

l'«  BOUTËy  PAR  Orléans  et  Tours,  33  myr.  5  kil.  (      roules  218 
el  22a  t  «1  <le  Tours  la  route  suivanle). 

MOYENS  DB  LOCOMOTION. 

Messageries  Générales  ^  tons  les  jours  malin  et  soir,  ou  bien  : 
chemins  de  fer  d'Orléans  el  Tours  et  de  là  voitures  pui>liques  ou 
malle-poste  pour  Poitiers.  — jBafeau  à  vapeur  pour  Châtelleraull , 
et  de  là  voitures  publiques  pour  Poitien, 


ROUTE  242. 
DE  PARIS  A  POITIERS. 
2*  ROUTE,  PAR  Cbartres»  S3  oiyr.  4  kil. 


Do  Pari)»  à  Tours  (v. 

route  233),  23  m.  3  k. 

Monibazoo,  l  3 

Sorigny,  0  7 

Sle-Maure,  i  4 

Les  Ormes ,  i  6 


Ingrande,  t  3 

Châlellerauii ,  •  T 

Les  Barres-de-Nêiolré,  0  S 

La  Tricherie,  0  S 

Clan ,  0  • 

POITIBUS,  1  1 


MONTBAZON  (  Indre-et-Loiic  )  ,  est  aiii 'ablenienl  situé  sur 
riiidre,  —  Curiosités  :  raneicii  cliùleau,  bàli  au  xi*  siècle  par 
Foulques  de  Kéra,  comte  d'Anjou  ;  à  1  kil.  0.,  sur  la  rive  droite 
de  V Indre  t  la  poudrière  et  la  raffinerie  royale  de  RIpault,  qui 
sauta  en  1825.-»  Onumme  :  grains.— Pop.  1,200  hab. 

SAINTE-MAURE  (Indre-et-Loire).— iïdlel  ;  de  la  Poste- 
Ville  ancienne  qui  possède  des  faliris'irs  de  mouchoirs  et  de  tpiles 
peintes.  —  Curiosités  :  un  ancien  château  y  mo:uiment  rcmnr- 
quable.  — Po/>.  1,100  Aa6.— Ici  la  roule  se  bilurque;  une  brandie 
conduit  à  Cbinon. 

LES  ORMES  (  Vienne  j,  village  pris  duquel  est  la  Uaye-Des- 
cartes f  ainsi  nommée  purre  (juc  Dcscailes  y  uaiiuit  en  I5i)tj;  on  > 
voit  encore  sa  maison. —  Curiosités  :  le  château^  qui  appartient  à 
la  faintllc  d'Argenson. 

CHATELLERAULT  (Vienne),  Castellum  JieraidL-- ffôteU :  de 
la  Robe-de-lioup ;  de  l'Espérance;  du  Griuid-Monarquc;  de  la 
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Téte- Noire. — Cette  ville  est  située  sur  la  Antenne,  avec  »ou»- 
préfecture,  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce,  Falle 
Se  spectacle. —  Curiosités:  V église  gothique  de  St-Jean^  la  tour 
de  l  église  Noire-Dame  ,  le  pont  sur  la  Vienne,  la  promenade^ 
ornée  d'une  fontaine;  la  Manufacture  royale  d'armes  blanches , 
m  coalelierte» Cbmm^rre X  TiMt  mux,  anlB  Yert«  blaneUnarle 
do  effce,  pnmmn»  pois,  b«rloots,  fabrique  oonsldérable  de  ooa- 
tetlerie  qni  oecnpe  plus  de  600  famllleêt  el  dont  le  produit  m 
répand  sur  tous  les  points  de  la  France.  Dèe qu'on  voyageur  arrive 
à  Chàtellerault ,  il  est  assailli  par  une  nnée  de  femmes  qui  ne 
cessent  de  le  tourmenter  jusqu'à  ce  qu'il  leur  ait  acheté  un  cou- 
teau, un  canif,  des  ciseaux,  eic  —  f^oit.  pub.  tous  les  Jours 
pour  Bordeaux  et  Angoul&me, — Pop,  1 1,^00  hab. 

NAVIGATION  A  YAPEYJB. 

Baimim  é  vape^  âê  ia  f^ienne  et  d$  ie^  Loire ,  ton»  tes 
Jours,  de  ChdtellêrauU^  à  4  h.  do  matin  dans  Télé ,  poor  Saumut^ 
jingerên  Tours  et  NanlM,  Le  tn^t  de  JVemies  se  fait  dan  le 
même  journée  :  24  myr.  nour  il  fr.  80  c.^De  d'aufliiir  poir 

ChâtellerauU ;  départ,  10  neures  du  matin. 

POITIERS  (Vienne),  Picti,  Pirtavi  — Hôtels  :  (\g  France, 
bien  tenu  :  lit,  2  fr.  ;  dincr,  3  fr.  ;  thé,  1  fr.;  café,  75  cent.;  — 
des  Trois-Piliers,  situé  près  de  la  place  dej*  Halles,  avec  de  vastes 
écuries  et  remises;  —  de  TEurope.  Tout  près,  voiture-  pour  Zou- 
dun  ^  Satmury  Angers,  Ayantes  ^  Limoges^  ChêUOWtomm^ 
finurges,  U  Blane,  Niort.  Rookefort^  taRochelU^  lÊmrhoKk^ 
F'tnééê  et  CVvray.-^CheT^lied  de  préfeetare»  eoiir  royale,  tii- 
bunaux  de  première  instance  et  de  commerce;  siège  cpiscopàl » 
académie,  école  de  droit ,  collège  royal,  jardin  botanique,  pépinière 
sur  le  Cours,  tbéâtre ,  fontaines  pulilliiues.  Irrégulièrement  bâtie, 
sur  le  C/ain,  qui,  avec  la  petite  ri\iére  de  Boivre^  l'entoure 
presque  complètement,  Poitiers  est  va&te  et  médiocrement  peu- 
plée, parce  qu'elle  a  dans  fou  enceinte  dci^  jardins  et  des  terres 
labourables.  Cette  ville  existait  avant  Jules  César,  et  montre  encore 
les  restes  de  sa  splendeor  passée  ;  elle  est  eelule  de  muivlllBS  an- 
tiques flaiHiiiéea  de  toars. 

CwriaeUêe  i  Poitiers  renferme  nn  grand  nombre  d'églises  roMr- 
quable^  :  les  oaes d'une  haute  antiquité,  d'autres  moins  anciennes , 
et  comparativement  modernes.  Parmi  les  èdilkes  religieux,  nous 
citerons  Notre-Dame  de  Poitiers,  sur  la  place  du  Marché,  en 
face  de  l'Acoie  de  droit.  Ce  noble  monument  ollre  dans  Fa  façade 
ouest  un  beau  spécimen  du  style  roman  Heuri ,  couvert  de  sculp- 
tures du  haut  en  bas;  il  peut  dalci  du  milieu  du  xii*  sièclle;  TiU' 
térieur  est  d'un  style  beaucoup  plus  sévère.  La  ralAMmIe  ;  dédiée 
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à  saint  Pierre ,  qu'on  dit  avoir  été  fondée  par  Henri  11  d'Angleterre , 
est  un  des  beaux  édifices  de  celte  partie  de  la  France.  Le  vaisseau 
présente  un  païallélogramme  divisé  en  trois  ailes,  celle  du  centre 
beaucoup  plus  large  que  les  autres  ;  on  y  remarque  plusieurs  jolis 
Titraax  f  et  une  belle  rosaee  (|ui  se  trouve  on  peo  cadiee  par  Torgue , 
•OQvrage  trèe-estimé  de  Cliquot  père.  A  one  petite  distanee  de  re\- 
trémfte  E*  de  cette  cathédrale,  se  trouve  Vêgliêê  de  Saénte-Jtadé* 
gonde:  on  admire  sa  tour  byzantine  d'une  grande  élégance,  bien 
que  masquée  par  son  riche  portail  ;  elle  date  probablement  du 
XI*  siècle ,  ainsi  que  le  bénitier  de  marbre  l)lanc  qui  est  dans  l'éfîlise, 
où  se  trouve  aussi  le  tombeau  en  marbre  noir  de  sainte  Hadé- 
gonde^  lequel,  pendant  le  mois  d'aonf,  y  attire  des  milliers  de 
Hdèles,  L'église  de  Sainte- Triai  se  ;  lai^ade  du  xi*  siècle,  corps 
dePédiflce  moderne.  Dans  une  espèce  d'écusson  earré  Incrusté  dans 
le  mot,  du  côté  de  l'ancien  cimetière ,  sont  les  figures  de  saint  Hilalre 
el  de  sainte  Trialse ,  bas-relief  do  xi*  siècle;  la  t;t>t7Is  église  de  «firfnl- 
Jean^  ancien  tombeau  romain  suivant  quelques  archéologues, 
mais  plus  probablement  l'un  des  plus  anciens  monuments  religieux 
qui  existent  en  France,  aujourd'hui  Mu^ée  des  antiques,  dans 
lequel  on  remarque  la  tombe  de  Claudia  Varenilla,  fille  du  pro- 
consul Claudius  Varenus,  des  fragments  brisés  de  sculpture  et 
d'architecture  romaine,  une  pierre  milliaire  du  temps  d'Alexandre 
Sévère,  et  quelques  inscriptions  ;  un  bas-relief  byzantin  très-curieux, 
représentant  saint  Hllaire.  Saini-Hilaire ,  terminée  en  1049 ,  a 
perdu  une  portion  de  sa  nef;  MonHêmeuf^  où  repose  son  fondateur 
Guillaume  Guy-Geoffroy,  comte  de  Poitiers  et  duc  d'Aquitaine;  la 
belle  promenade  de  Biossac ,  les  boulevards  et  les  Cours ,  la  place 

Armes,  le  palais  de  Justice  y  édifice  de  la  fin  du  xiv*  siècle ,  bâti 
par  Jean ,  comte  de  Poitou.  Son  oriiiine  remonte,  dit-on  ,  à  Pépoquc 
du  gouvernement  de  Julien  dans  les  Gaules;  t»n  y  admire  la  saMc 
des  pas  perdus.  La  bibliothèque  publique,  de  24,000  volumes  ;  Us 
restes  d'un  amphithéâtre  qui  pouvait  contenir  40,000  spectateurs, 
les  vestiges  de  quatre  aqueducs  construits  par  les  Bomains  ;  à  2 
kllomèties  de  la  ville ,  la  pierre  levée^  monument  celtique ,  masse 
de  pierre  brute  de  10  mètres  de  longueur  sur  8  de  largeur.  C'est  de 
cette  pierre  que  parle  Rabelais,  qui  attribue  à  Pantagruel  Phon- 
neur  de  l'avoir  remise  sur  ses  p  eds  fort  à  son  aise  et  pour  le 
divertissement  des  écoliers  de  l'université.  —  Commerce  la-no, 
papier,  fer,  riz,  grains,  vins,  eaux-(le-vio,  miel  ;  fabriques  de  draps , 
de  bonnets  de  coton  sans  couture ^  de  pelleterie.  —  Distribution 
des  lettres  de  Paris,  à  5  heures  du  soir,*  départ  pour  Paris ^  b 
heures  du  matin  — Pop.  24,000  hab. 

C'est  à  Manpertuls ,  près  de  Poitiers,  en  1356,  que  le  roi  Jean  fui 
fait  prisonnier. 
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A  6  kil.  de  Poiliers  se  trouve  Ligugé,  petit  village  sur  le  Clain, 
célèbre  par  le  séjour  de  St-Martln  .  qui  y  fonda  le  premier  monastènî 
des  Gaules  :  on  \  nidutre  encore  la  chapelle  construite  sur  l'cmpla 
cernent  de  la  cellule  du  saint;  et  h  10  kil.  on  voit  une  tour  dans 
laquelle  fut,  dit-on,  renfermé  llabclais. 

A  1  myr.  6  UL  ô%  Poiliers  est  Youlon  (  Vienne}  •  village  où  le 
liTra  une  bataille  dans  laquelle  Clovis  défit  Alaric ,  roi  des  Vislgoths. 


ROUTE  243. 
DE  P.IIUS  A  POITIERS. 


3*  ROtTE,  PAR  Blois  ET  Ghatiixon,  8S  oiyr.  1  klL 

De  Paris  k  Nootns  par 

Orléans,  33iD.  Ok. 

Châtillon-sur-iadre  («• 

route  258),  3  0 

Atay-le-Ferron ,  i  7 


Lureuil , 

Le  Blanc, 
Saint-Savin , 
Ghauvigny, 

Poitiers  (V.  rouie  242), 


1 
1 
1 
1 

2 


2 
S 

7 
7 

5 


LE  BLANC  (Indre).  — ^o/p/  :  Le  Large.— Ville  sur  la  Creuse, 
sous-préfecture ,  tribunal  de  première  instance  ;  dans  une  position 
très-pittoresque,  au  milieu  d'une  contrée  couverte  de  bois.  Elle  est 
assez  mal  bâtie.  On  y  trouve  une  place  vaste  et  quelques  ruines  de 
ses  aneienoes  fortifications.  Dépôt  d'étalons*  -  Cmmmteê  t  vins, 
poissons.— ^otf.  pub,  tous  les  Jours  pour  y/rffênîon  et  Pùiîierê* 
--Pop.  6,100  hab. 


ROUTE  244. 
Communieaiion  de  Paiiier$  d  Bordeaux  (2  roules). 

r*  route  y  par  yfngouléme  ^  22  rayr.  6  kil. 

De  Poitiers  à  Angou- 
iéme  («.  2«  roule  de 
Paris  à  Angouléme, 
route  24S)» 


D'AnKouléme  à  Bor- 
deaux (  i\  À  la 
Uble  )  » 


10  m.  s  il* 

2*  route ^  par  Melle  et  St-Jean^â^Angély,  25  myr.  3  kil. 


Croutelle  («.  roule  245),  oin.7k. 

Lusignan  (  v.  roule 

203  )  ,  1  7 

Cbenay»  i  7 

Melle,  1  s 

Brioui ,  1  U 

Auinay,  1  7 


Sainl-Jean-d'Aogély  (o. 

roule  206),       '  1 
Saintes  (v.  p.  206) ,  2 
Saintes  à  Bordeaux  (  v, 
route  de  Bordeaux  à 
la  Rochelle,  et  lises 
en  sens  inverse  ) ,  12 


s 

6 
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ROUTE  245. 
De  PaUim  d  Niort  ^  7  myr.  6  kil. 

Croutelle,  Om.  7  k.    Sl-Maixenl,  t  S 

Lusignaiiy  1     T      La  Crèche,  1  • 

Vitle-Dieu-du-Perron,    i     4      Niort,  l  S 

CROUTELLE  (Vienne),  village  dont  la  finesse  des  habitants  a 
passe  en  proverlie.  Demander  au  premier  individu  i'expiication  de 
ces  mots  :  Finesse  de  Croutelle. 


ROUTE  246. 
De  PoUiers  à  Limoges  par  Fleuré  ^  12  myr. 

De  Poitiers  a  Fleuré,     2  m.  0  k.  1  Bellse,  S  • 

Liiiiao^|es-Ch«àieaux»     I     t    |  Conara,  t  • 

BttMiéra-Poiteviae,      3     9     iLmoGU,  a  • 

BELLAG. — Hôtel  :  de  France.  —  Chef-lieu  d'arrondissement  de 
la  Haute-Vienne,  petite  ville  remarauable  par  les  restes  de  son  an< 
cien  château ,  formant  aujourd'liui  la  maison  d'arrêt  et  le  {valais  de 
JuBtice.»  Pop.  3,H00  hab. 

Plusieurs  menbirs  dans  ravrondissement  de  Bellac  :  à  Blond  ^  à 
BerneuiU  à  Mortcrolles ,  à  Pierre-belle ,  etc. 

MONTMORILLON  (Vienne).  — //dfe/  ;du  Grand-Monarque,  tenu 
par  M.  Elevé  aîné;  lionne  nnaison.  —  Petite  ville  située  sur  la 
Gartempe,  qui  la  (li\ise  en  <leu\  parties.  Sous-préfecture ,  tribunal 
civil ,  petit  s  éminaire ,  S(H'iélcd'a.jriculture.— Ct/rîo.?i7é5  :  Le  temple 
de  Montmorillon.  C'est  un  édilicc  octogone  composé  d'une  salle 
voûtée  au-dessous  de  laquelle  est  un  caveau  funéraire.  La  voûte  de 
la  salle  est  percée  d'une  ouverture  ronde  qui  répond  à  une  ouverture 
hexagone  «'ouvrant  dans  le  souterrain.  L'on  des  pans  de  l'hexagone  i 
se  prolonge  en  forme  de  petite  chapelle.  Au-dessus  de  la  ported*entrée 
de  l'octoiione  s^nt  pl;u  es  quatre  groupes  formés  par  là  figures.  L'ex- 
plication de  ces  groupes  a  donné  lieu  à  beaucoup  de  controverses. 
On  a  cru  voir  dans  ce  petit  édifice  un  temple  gaulois,  mais  il  est 
certain  que  ce  n'est  qu'une  chapelle  du  moyen  a^e  sous  l'invo- 
ealion  de  N.-l).  do  pitié  et  placée  priniitivement  dans  le  cimetière 
d'un  élablisscmcnt  connu  .<f»ut  le  nom  de  ;]/a<>o«-/>4cw. 


* 
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ROUTE  247. 
DE  PARIS  A  ANGOLLÊME  (S  routes). 

1'*  ROUTE  I  FAR  ORLÉANS  ET  TOURS,  44  IQyr.  ^  kil.  (V.  lOttleS  St$» 

m  ei  2i%,  ei  2*  route  d-demus). 

MOYENS  D£  LOCOXOIIOM. 

Chêmim  de  fer  d'Orléans  et  de  Tours ,  maUe-poste  de  Bor» 
deaiix ,  partant  de  Tours.  Mmagtriiê  Géhéralet ,  loué  les  Jours 
maUn  et  soin 


ROUTE  248. 
DE  PARIS  A  ANGOIJLÈIIB. 

2*  ROOTIy  ^AR  GllARTRISy  44  IDyr.  2  àîl. 

Chaunây» 

Les  MaisORS-Biauchits , 
RuITec, 
Les  Ivégres, 
Mansle  y 
Churet , 
Angoulême» 


De  Paris  â  Tours  («. 

'  route  224) ,  23  m.  Sk. 
De  Tours  à  Poitiers 

(o.  route  242),  IS  i 

Ciovielle     roBie  345),  o  7 

Vivonne,  i  2 

Les  Minières,  o  8 

Coubé,  0  b 


i 
0 

\ 

e 

t 
I 
I 


\ 

e 
1 

4 
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VIVONNE  (Vienne),  petite  ville  sur  le  Clain  ,  au  confluent  de 
la  Vôrke.  Il  s'y  fait  un  grand  commerce  de  grains  et  étoifes  de  laine* 

^Pop,  2,850  hab. 

RUFFKC  (Charente),  huffiacuTn.  —  Hôtels  :  de  ia  Pusle,  cla- 
blisscmcnt  renommé  pour  les  pàlés  de  foies  gras  trutfes,  de  per- 
dreaux,  de  chapons,  dont  il  fait  dos  envois  considérables;  des 
Ambassadf  urs ,  bonne  maison.^  Cette  petite  ville  est  située  sur  le 
niisaeau.  dn  Zisn,  qui  abonde  en  exeeltentes  truites  saumonnëeB. 
Tribunal  de  première  instance  ^sous-préfecture,  bains  public?.  Elle 
est  bien  bâtie,  bien  percée  et  d'un  aspect  très-pittoresque. O*rt*o- 
gitis  :  la  plàce  d'jirmes.  le  Dauphin,  où  se  sont  tenus  plusieurs 
conciles  et  synodes  ;  V église,  cditicc  irèa-nncien ,  tTunc  arcliilecture 
remanjualde,  et  dont  le  portique  date  du  \i«  siède;  les  ruines  de 
Vancien  château  des  comtes  de  Broplie. Commcrre  ;  forains, 
bétail  ^  fromage,  niurront.  I.cî?  eiivir.uK^  produisent  d'excellentes 
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truffes ,  et  on  V  fait  deft  fromages  à  la  crème  d'oa  goût  délicieux.  — 
Pop.  3,100  hab. 

On  fait  le  trajet  de  Tours  à  HuiTec  en  12  heures,  ainbi  que  de 
Bordeaux  à  Rulîec. 

Excursions:  à  2  kil.  0.,  aux  moulins  de  Condac,  superbe  mi- 
noterie; à  4  kil.  S.,  au  château  de  Ferteuil,  ancienne  habitation 
des  ducs  de  Larocbefoaeauld  ;  aux  forges  de  RofTec. 

MANSLE  (Charente),  petite  v'ile  sitnée  au  milieu  de  belles 
prairies^ —  CuHomMm:  le  poot  très-élevé  sur  la  Charente^  que 
notre  route  traverse. — Oofnmeree  .*  grains ,  vins,  eaux^de-vle.— 

Pop.  1,fiO0  hab. 

ANGOULÈME  {/LCoUsma).  —  Hôtels:  des  l^ostes,  nouveau  et 
bien  tenu  :  bonne  cuisine,  et  pâtés  de  foies  de  canards  très-renom- 
més; au  centre  du  commerce,  près  des  promenades,  du  théâtre, 
de  la  préfecture,  des  bains  et  de  la  poste  aux  lettres;  —  des  Étran- 

Sers  :  dîners  et  déjeuners  à  toute  heures  des  Messageries.  ^Cafés: 
e  Plaisance,  de  la  Ville. 

Cette  ville  est  l'ancienne  capitale  de  l'Angoumois,  maintenant 
chef-lieu  du  département  de  la  Charente.  Elle  est  bâtie  sur  un  co- 
teau éievé  déplus  de  60  mètres  au-dessus  de  la  rivière;  elle  jouit 
d'un  air  pur  favorable  à  la  santé  des  habitants-,  les  femmes  y  sont 
brillantes  de  fraîcheur.  Le  quartier  nenf  est  construit  avec  Végu- 
larilé,  mais  le  reste  delà  ville  est  mal  percé  et  n'un  accès  difficile. 

Le  faubourg  de  VHoumeau ,  bâti  en  ponte  le  long  de  la  Charente, 
renferme  de  riches  papeteries,  distilleries,  raffineries  de  sucre, 
faïenceries,  etc.,  qui  donnent  une  grande  importance  au  com- 
merce de  cette  andenne  dté. 

Angooléme  possède  un  siège  ëpiscopal  érigé  dans  le  tv*  siècle  « 
un  grand  et  un  petit  séminaires  ;  lycée,  tribunaux  de  commerce  et 
de  première  instance,  société  d'agriculture,  chambre  des  manufac- 
tures ,  théâtre,  bibliothèque  publique,  cabinet  d'histoire  naturelle 
et  de  physique. 

Curiosités:  Vancien  Château^  sur  la  place  du  Marché,  remar- 
quable par  ses  trois  tours  féodales,  d'un  aspect  tout  à  fait  pitto- 
resque, et  son  liaut  donjon ,  converti  en  prison  et  surmonté  d'un 
télégraphe.  Ce  château  servait  de  résidence  aux  anciens  comtes 
d'Angoulénie ,  et  il  a  vu  naître  Marguerite  de  Valois  ^  reine  de  Na- 
varre;  «la  Marguerite  des  Marguerites,»  comme  l'appdalt  son 
firère,  François  1*'.— La  Préfecture  ;  le  pont  sur  la  Charente,  com- 
mencé en  1750  et  terminé  en  1765,  est  fort  beau.  Les  tni/r*  en 
iêtrrcuse  autour  de  la  ville,  les  points  de  vue  dont  on  y  jouit;  la 
promenade  de  Beaulieu;  le  chemin  neuf,  planté  d'arbres, 
aboutit  à  une  jolie  rotonde  ornée  de  bancs  do  pierre,  au  centre  de 
hiqucUc  est  une  c<donne  de  15  mètres  de  iiauteur  surmontée  d'un 
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glolie«  élevée  en  1810  en  riionncur  de  madame  la  dueliene  d'An- 
goaléme.  La  Cathédrale^  déiVwe  à  saint  Pierre,  rebâtie  en  IIÎO, 
saccagée  par  les  calvinistes  en  15G2  et  i5f;8,  et  entièrement  ré- 
parée en  1634  par  les  soins  du  do\eii  Mesneau.  —  Cet  édifice  ap- 
partient dans  son  ensemble  à  l'architecture  romane  de  transition. 
On  remarque  son  clocher  gothique  et  son  antique  portail.  La 
fontaine  de  la  place  du  Mûrier;  la  vasque  est  portée  sur  la  nueue 
de  trois  dauphins;  èllê  €it  d'un  effet  agréable.  La  Bibliothèque^ 
sitoée  dans  le  Palaii  âê  JuêHeê ,  bel  édifice  moderne  ;  elle  eootient 
enTiron  14,000  volâmes;  mais  elle  ne  renferme  aucan  manoserli 
anelen.  Elle  est  ouverte  tous  les  jours,  excepté  les  mercredia, 
dimanches  et  Jours  de  fêtes.  Le  cabinet  d* histoire  naturelle  esl 
dans  le  même  local ,  et  n'est  pas  encore  bien  important.  Les  p^- 
peteries,  dans  le  faubourg  de  l'Houmeau.  —  Commerce  :  vins, 
eaux-de-vie  de  Cocnac,  trulfes,  châtaignes,  poisson  salé,  sel, 
safran,  fabriques  considérables  de  faïence  et  de  papier  Irès-estimé, 
et  une  grande  quantité  de  pâtés  de  perdrix  aux  truffes  sont  expé- 
diés pour  toute  la  France»— f^olf.  fpub.  loua  les  Jours  pour  J^or- 
deaux^  Euffêe^  Périgueum^  Ro^eflm^  £lmo|re»,  SaifUêt, 
Jamact  Cognac ,  passage  de  la  malle-poate  de  Toura  à  Bordeaux. 
—  Pop.  18,&00  hab. 

Au  nord  de  la  ville,  au-dessous  des  remparts,  se  trouve  dans  le 
roc  escarpé  la  Grotte  de  St-Cybard,  fondée  par  l'ermite  de  ce 
nom  dans  le  vi«  siècle.  Charlemagne  n'entrait  dans  cette  grotte, 
lorsqu'il  allait  y  faire  ses  dévotions,  que  sur  les  genoux:  —  c>st 
le  monument  chrétien  le  plus  ancien  d'Angouléme;  il  ne  sert 
plus  au  culte  depuis  la  première  révolution ,  mais  il  est  respecté 
par  son  propriétaire,  qui  le  laliae  militer  à  tons  les  Toyagenra. 
A  4  Uh  d^AntouMnM  eel  une  poudierle  ^  magnifique  étabHueiiieiit. 

NAVIGATION  A  VAPEUR. 

La  Charente  est  navigable  jusqu'au  quai,  au  bas  de  la  ville.  Un 
bateau  à  vapeur  fait  le  service  trois  fois  par  semaine»  entre 
Angouléme  et  Maintes. 

Angouléme  a  vu  naître  Tinfàme  Ravaillac,  Tlngénieur  Monta- 
lembert,  le  physicien  Coulomb,  Isabelle  de  Taiilefer,  seconde 
femme  de  Jean  Sans->Terre,  le  littérateur  Baisse^  etc. 

RunxKi  Tlllage  à  4  kll.|  a  une  fonderie  el  une  forge  qu*ll  Hiut 
▼tiiter. 

MomaoH  (Charente)  à  3  myr.  4  kil.  E. ,  a  des  mhiea  de  ptomb, 
des  forges,  des  martinets,  et  3,300  hab, 

11  y  a  dans  l'arrondissement  d'Angoulême  un  grand  nombre  de 
papeteries  :  les  principales  sont  à  la  Cfmtonnê^  à  JV^nœ,  k 
Saint'Michel  ^  à  Roulet. 
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RQUTE  249. 

Communication  d'^ngouléme  à  Aubusson ,  19  myr.  3  k. 

La  RocheloiMaald»  2  m.  i  k.    Le  Mazet ,  l  9 

Fontafle,  1  9 

ChabanaiSy  1  I 

Skint-Junien,  I  6 

Petil-Buisson ,  i  é 

Limoge*,  4  d 


Saini-Léoaardf  f  I 

Sauviaiy  1  3 

Boiirganeaf,  i 

Charbonnier^  i  o 

AUBlJS8i>ll|   '  I  # 


LA  ROCHEFOUCAULD  (Charente}.  — JÏ4/e/«  ;  la  Boule-d'Or; 
des  Voyageurs* — Petite  ville  eitaée  sur  la  Tardoire  ;  patrie  4e  raa« 
teur  dei  Jl^witMi.  CwrioHtéê  :  le  CkâtêoUf  d'uDaapeet  très- 
pittoresque,  architecture  mélangée  de  sarrasin  et  de  gothique.  On 

y  voit  encore  un  fort  bel  escalier,  et  sous  ce  massif  édifice  se 
trouvent  des  caves  très-vastes  qui  servirent  de  refuge  pendant 
les  guerres  de  rcliuion.  Tout  le  loni?  de  la  vallée  de  la  Tardoire  on 
rencontre  des  grottes  naturelles  qui  eurent  la  même  destination: 
les  plus  curieuses  sont  celles  de  Jiancogne^  traversées  par  un  petit 
cours  d'eai;  qui  leur  donne  quelque  chose  de  romantique;  elles 
contiennent  des  stalactites.  Le  narc  sert  de  promenade  puhliqne. 
Un  frtau  ]Mml  fort  andeB. — Qwiiinerce  :  holst  merrain,  latiea, 

fil  plat  ù  coudre.  —  Pijp.  3,000  Ae4. 
On  c|pit  visiter,  à  droite  de  la  route,  IfS  mines  du  e)4teau  de 

la  f^auguyon.  Elles  s'élèvent  sur  une  hauteur,  au  bord  d'une 
forêt,  et  à  l'entrée  du  bourg  des  Salles,  On  remarque  une  belle 

tour  carrée,  l'emptac^meat  du  poot-levid.  les  restes  de  ie  cha- 
pelle, et  les  prisons. 

CHABANAIS  (Charente).  — ^drci:  des  Trois-Pigeons.— Vieille 
et  petite  ville  dans  un  site  charmant,  sur  la  /^tenne.  —  Ourto- 
«îfds^le  pont,  qui  offire  «no  vue  pittoresque;  les  ruines  4-or 
vieux  château ,  une  tour  antique. — Canmmê  i  iMsUaux ,  graîne, 
haricots,  châtaignes.— Pop.  1,900  /ia6^. 

A  (i  1(.  S.-E.  de  ChabanaiSfesi  situé 

RocHECHoi  ART  (Haute-Vicn  o),  petite  ville  sur  le  penchant  d'une 
colline  baignée  par  la  Gre/ine,  avec  >ous-prefecture  et  tribunaux 
de  première  instance. —  Curiosités  :  ]e  château  flanqué  de  plu- 
sieurs tours,  dont  une  s  rt  de  prison  :  sa  situation  est  des  plus 
pittoresque-.  C'est  le  berceau  de  la  famille  c  e  Mortemirt;  mais 
miâbeureusement  cet  antique  manoir  est  dans  un  état  complet  de 
dégradation.  Nomhteuses  forges  aux  eiivims,  mines  de  fer.'  f^ûff* 
puo.  pour  SaifU-JunUt^.-^  Pop*  4,400  ào^ 
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SAINT-JUiNIEN  (  Haute-Vienne  ).  — /id(c/4  :  ilii  Soleil-cl'Or;  de. 
la  Poste;  du  Lion-d'Or;  du  Conimcrce. — Petite  ville  sur  la  Vienne. 
Elle  fabrique  de>  uants,  des  serves,  et  pos  ède  une  ;  ssez  jolie  pro- 
menade. A  l'une  des  extrémités  du  pont,  se  trouve  une  chapelle 
dédiée  à  la  Vierge,  visitée  par  de  nombreux  pè  erins  le  15  août,  el 
à  laquelle  l^uis  XI  portait  nnc  dévotion  particulière;  la  dernière 
coDStracUon  de  cet  édifice  date  de  1465,  époque  où  le  roi  Tiaita 
la  chapelle  et  ordonna  aareconatniction  :  elle  mérite  l'attention  da 
▼oyageur.  L'église  paroissiale  est  fort  belle  ;  un  bas-relief  repré- 
sentant les  disciples  d'Emmaùs  c^t  généralement  admiré  ;  le  maître- 
autel  est  revêtu  de  beaux  marbros;  derrière  le  chœur  osl  le  tom- 
beau de  saint  Junion.  Ce  inonuinnit  est  un  dos  plus  beaux  des 
et  \ui*  siècles. —  Commerce:  chevaux,  muirts.  /  oit.  pub,  touë  lea 
jours  pour  yïngoulemeQi  Limoges»— Pop,  bfiOO  hab, 

LIMOGES  1 1'.  roule  2oâ). 

SAINT-LÉONARD  ( Haute- Vienne).  — ifdlal^  :  de  la  Poste;  de 
la  Boale-d'Or.— Ancienne  villeaur  \à\ieam.''Curiositii:Yigliêê^ 
réparée  en  1484,  eat  d'an  style  remarquable;  un  beau  pont  sur  la 
Kimne^  la  promenades^  les  manufactures  dg  papiers  pour' im- 
pression.—Pop.  0,100  hab, 

BOURGANEIIF  (Creuse).  — //rîrc»/5  ;  de  la  Doule-d'Or,  tenu  par 
Grelle; ,  bureau  des  dilinences  de  LiniOiies  et  Guéret ,  voitures  ù  vo- 
lonté; de  la  Poste;  la  Croix-RnuLO:  In  Lion-d'Or;  lo  SoleiI-d'Dr; 
la  Pyramide.  —  Petite  ville  sur  \v.  I  horion,  avec  sous-préfecture. 

—  Curiosités:  la  Tonr^  bâtie,  dit-on,  p  u  Zizim,  IVère  de  Rojazet  : 
on  y  remarque  les  bains  k  l'orientale,  qu'il  avai(  fait  construire 
au  rex-ae^chaussée  ;  les  fahriquei  de  papier.— Commerce:  pape- 
teries »  expIoiUtUon  de  pierres  de  taillCi  maniif^cture  de  porcehinè* 

—  Pop.  3^00  Aa6. 
A2  myr.  4  i^il.  sud. 

EYMoi  TfEiis  (Îîanle-Vienne),  petite  ville  sur  la  f  'ienne^  dans 
une  situation  très-iomantique.  —  Curiosités  :  Véglise^  d'un  style 
gothique  plein  de  hiu  diesse  et  de  légèreté  :  les  vitraux  sont  admi- 
rables. A  peu  de  distance,  chapelle  en  ruines.  —  Pop.  3,000  hab» 

AUBUSSON  (Creuse),  Albucio.  —  Hôtels  :  de  la  Poste;  du 
Lion-d'Or  ;  du  Grand-Monarque  ;  de  la  Bouie-d'Or  et  du  Commerce 
réunis;  du  Nord.  —  Petite  yHle  da  nt«  siècle  «  sur  la  riTe  droite 
de  la  Creuse,  dans  une  gorge  entourée  de  montagnes  el  de  ro- 
chers, ce  qui  donne  à  cette  petite  localité  un  air  triste  et  romanti- 
que; elle  n'a,  pour  ainsi  dire,  qu'une  rue  assez  bien  bâtie,  où  se 
trouvent  les  divers  édifices  publics;  avec  sous  préfecture,  pépi- 
nière départementale.  —  Curiosités:  les  ruines  de  son  château,  le 
site  pittoresque  de  la  ville,  entourée  de  rochers  ,  le  Jardin  pu- 
blic ^  la  6iaUe  de  spectacle,  ses  manufactures  de  tapisseries^ 
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Lycée  ouvert  en  1840.— ^oi7.  pub.  tous  les  jours  ^gnmv  Limoges  y 
ClertmrU'Ferrand,  Guéret.  ^Pap.  6,300  hab. 


ROUTE  250. 
D'^ngoulême  à  Lyon ,  46  luyr.  2  kil. 


D'ÀngoulémeàAubusson 

(v.  roole  249\  19  m.  :t  k. 

Le  Poux,  1  4 

Ka  Villeneuve ,  i  o 

St-Avii-d'Auvergne,  i  o 
Le  PoDHittoMur,  i  S 


Ponl-Gibaull,  l  8 

Clermont,  7  S 

De  Clermonl  h  Lyon  (r. 
roule  de  Lyon  à  Cler- 
monl 383,  en  sens  in- 
verse), 18  1 


PONT-GIBAULT  (Pu y-do  Dôme).  —  Hôtels  :  de  la  Poste;  du 
C.ommerce.— Petite  ville  d'Auvergne,  construite  dans  un  fond,  au 
bord  d'une  rivière  et  sous  l'escarpement  d'un  rocher.  Le  sol  est 
couvert  de  vestiges  accumulés  des  anciens  volcans  qui  Jadis  bou- 
leversèrent  cette  contrée:  la  ville  elle-même  est  en  partie  construite 
avec  des  pierres  volcanisées.  En  sortant  de  ses  murs,  le  voyageur 
sera  saisi  d'étonnement  à  Taspecld^nnedouble  chaîne  de  collines  et 
do  montagnes,  où  les  feuK  volcaniques  et  les  tremblements  de 
terre  ont  tout  rrtivorsé,  fondu  et  calcint*.  —  Curiosités  :  Vancien 
château  des  dauphins  d'Auvergnp.  ('e  vieux  manoir  est  bâti  en 
pierres  de  taille  et  flanqué  d'une  grosse  tour  ronde  dont  les  murs 
ont  4  mètres  d'épaisseur  ;  à  l  ki).,  fontaine  d'eau  minérale  acidulé 
dlto  i9  JwêUês  minas  de  plomb  argentifère,  de  cuivre,  d'étaln  et 
d'antimoine,  en  eiploitation  depuis  dix  années  envirvHi*  Ces  mines 
sont  curieuses  à  visiter.  En  sortant  de  la  Yllle«  on  voit  à  main  sau- 
che  un  Joli  castel  gothique^  fort  bien  conservé,  appartenant  à  M.  le 
comte  de  Pont-Giliault*  Environs  extrêmement  pittoresques.— 
Pop.  1,000  hab> 

De  Pont-Gibault ,  nous  p9uvon8  aussi  visiter  le  puy  de  £on- 
ehadière,  en  prenant  la  route  de  Volvic. 

CLERMONT  (v.  route  266). 


BOUTE  251. 
Ufjingoulêm  A  Pirigueux ,  8  myr,  4  kil. 


Dignac,  im.  7  k. 

Rodie-Beeoeoort,  i  3 
MafMNXDofdofiie),      e  9 


Brantôme,  9  o 

Tessat,  t  2 

Pbiugi  Rt'x  (V.  à  la  Ubio),  I  9 
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ROCHK-bEAUGOURT  (Dordogne),  honrg.^  CtirioiUéi:  forges» 

fonderie  do  canons,  raine  de  fer.  —  Pop.  1,000  hab, 

BRANTOMK  (Dor  ^ognne),  jolie  ville  dans  une  contrée  ciiQrmanto» 
au  confluent  de  la  Dronne  et  de  la  Colle. —  Curiosités  :  une 
rolllne,  ancienne  a66a//e  de  hënédiclins,  fondée  par  Cl  irlenia- 
une  en  7G9.  Pierre  de  Bourdeilles,  connu  sous  le  nom  ce  Bran- 
tôme,  était  abbé  de  ce  monaslère.  —  Foi(,  pub.  tous  les  jours 
pour  Périgueux  ,  Angoulénxe  ,  Nontron,  — Pop.  2,900  hab. 

Près  de  Brantôme,  est  un  dolmen  dont  la  table  a  6  mèt.  2S  c. 
sur  2  mèt.  30  cent.  Il  est  entouré  de  einq  pierres  énormes. 


fiOLTE  252. 
D'Angoulême  à  la  Rochelle  (2  routes), 
roule,  par  RouiUae^  12  myr*  5  klU 

Rouillae,                   2  m.  4  k.  Surgères  (c.  route  210  ;    2  7 

Mtlha ,                    2     8  Surgéres  à  la  Roehelle 

Stint-Jean-d'Angély  (e.  par  Pay-Drenanl ,      s  s 
route  206),              t  s 

2*  toute  t  par  Uienae^  Hmyr* 

D'ADgoaléme  à  Roche-  1  De  ReelMfon  à  la  Ro- 

fon  (v.  route  216,  et  CHILLB  (e.  route  812),  s  t 

lisez  en  sens  inverse),  to  m.  s  k.  1 


ROUTE  253. 
DB  PARIS  A  UMOOE89  38  myr.  I  kil. 


De  Paris  a  Orléans,  H  ni.  9  k. 

La  Perté-St-AaUn,  2  i 

LesGyons«  i  2 

Nouan-le-Fuzelier,  i  l 

Sttibris,  1  2 

La  Loge,  0  0 

Vlerzon ,  1  4 

Massay,  i  o 

Vatan ,  l  S 

La  Maison-Neuve,  i  4 


CbÂteauroux, 
Loltier, 

Argenlon, 

Le  Fa  y, 

La  Souterraine, 
Morterol, 

Chanteloube, 

La  Maison-Rouge, 

LlMOCfiS, 


CiibMJN  DK  FF.u  jusqu'à  CJtdieauroux, 


e 

5 
4 

e 
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SALBRIS  (Loir-et-Cher),  bourg  de  1,G00  habitants. 

VIERZON  (Cher).— ^^reZ*:  des  Messageries;  de  la  Croix-Blan- 
f  he.  —  Ancienne  ville  sur  la  rive  droite  du  Cker^  dans  un  endroit 
(iertile  et  agréable  ;  elle  est  bien  MUe  et  bien  percée.  Les  maisons, 
eouvertes  en  ardoises,  lui  donnent  nn  aspect  gracieux  ;  le  canal  4u 
Berriy  qui  passe  noQ  loin  de  ses  murs,  et  surtout  le  chemin  de 
fer  du  Viwtre  (v.  la  route  262),  lui  donnent  une  certaine  Impor- 
tance commerciale.  Dans  cette  localité  la  route  se  bifurqnej  la 
branche  que  nous  laissons  (i  caiiche  conduit  à  Lyon,  par  Bourges 
et  Moulins.— Curtosï/é*;  la  Cathédrale  est  une  des  plus  belles  de 
cette  partie  de  la  France;  la  rue  droiio  et  large  qui  longe  la  grande 
route  est  remarquablement  belle. —  Commerce:  laines,  moulons, 
vins,  fer,  fabriques  de  draps,  m  '^es.—Foit,  pub.  pour  toutes  les 
directions.— Pop.  6,700  Aaft. 

A  1  kll.1/2,  sur  les  bords  du  canal,  on  trouve  le  village  de  Lês 
Vorgêt^  avec  de  tastesliants  fonrneaui,  où  l^n  travaille  le  fer  du 
BerrI  en  grande  quantité. 

MASSAY  (Indre),  bourg.  Son  ancienne  al  baye  de  bénédictins 
conservait  une  couronne  de  Cliarleniaijne ,  c  inposée  d'or,  d'ar- 
gent et  de  fer. — Commerce  :  bestiaux.  —  Pup,  1,000  hab»  ** 

VATAN  (Indre),  ancienne  petite  ville  située  au  milieu  d'une  vaste 
plaine. — Curiosités:  les  restes  de  ses  forlilications  qui  remontent 
au  VI*  siècle  ;  la  tour. — Pop.  2,800  hab. 

CHATSAUROUX  (Indre),  CaHnm MadM.-^HôteU i  la  Poste 
(Salnte-Gotherlne),  propre  et  bien  tenu;  de  France;  de  la  Prome- 
nade. —  C'est  le  cheMleu  ^u  département 

H  faut  arriver  dans  cette  ville  par  la  route  de  Tours,  pour  lui 
trouver  quelque  chose  de  pittoresque.  On  voit,  à  Touest,  le  vieux 
château  Raoul,  (\\\\  lui  a  donné  son  nom  ;  au  centre  sont  les  Corde- 
tiers  ,  grand  bâtiment  occupé  par  des  prisonniers  et  la  gendar- 
merie; à  Test  est  un  autre  couvent  qui  fut  un  moment  le  siège  de 
la  sénatorerie;  Téglise  Saint-Martin  renferme  le  tombeau  de  Tin- 
fortunée  Clémence  de  Maillé,  princesse  de  Condé  et  nièce  de  Ri- 
chelieu, qui  mourut  de  chagrin  dans  le  vieux  château*  en  1691, 
après  nn  emprisonnement  de  vingt-trois  ans  ;  l'éidlse  Saint'lAm" 
dry;  VH&tà  de  la  préfecture^  près  du  château,  d'où  Ton  jouît 
d'une  vue  magnifique  ;  la  Salle  de  spectacle;  V Hôtel  de  t  ille,  où  | 
se  trouvent  reunis  la  a^rie»  le  palais  de  justice  et  la  bibliothèque  I 
publique.  i 

Le  Jardin  public  et  les  promenades  qui  entourent  la  ville  méri-  ! 
tent  d'être  visités;  les  cercueils  en  pierre  des  chevaliers  de  la  Tour-  I 
Landry.  | 

Chemin  db  fer  pour  Fierzan^  Bourges^  Tours^  Orléans^  Pof 
rii,  —  f^oii.  fmS*  pont  Viwxan  et  la  cliemin  de  fer,  ToufouM,  i 
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Bordeaux  y  Limofês^  la  Chaire  ^  Itioudun  ei  Oriéant.^P^^ifi 

13,100 /ia6. 

ARGENTON  (Indre).  C»  tte  ville  est  traversée  par  la  Creuse.— 
Curiosités:  le  pont  de  pierre  de  taille,  les  ruines  du  château 
foirî  attribué  à  Pépin,  le  Otqm  antique,  les  eoteaox  qui  cei* 
gaent  la  vUle«— Pop.  4^600  ilaO. 

On  iMine  à  Bmmis  (Haut»*Vlenne).  Dau  la  eimetiére  de  ee  tIU 
lage  est  une  figure  de  sphlnt  antique.— Pop.  2,700  hab. 

Près  du  village  de  ('hanteloi  be  (  IlirtJle-Vienne)  est  une  mine 
d'étain  ;  on  trouve  ensuite  le  \i liage  de  Haseif  ëur  la  liautèur  à 
gauche  on  a[)erc<>it  un  tuniulus 

LIMOGES  (nnule-Vienne).~-//()/e/s;  la  Boule-d'Or;  de  Uiciifi- 
lieu  ;  du  Périgonl  ;  de  la  l*yramide,  au  centre  de  la  ville;  du 
Commerce.  —  Cafés:  National;  de  l'Europe;  de  la  Comédie. — 
Saisis  ;  Chinois  ;  Pertai. 

C'était  l'anelenne  capitale  dee  /^rnooioatt  et  plua  lard  de  la 

Srovinee  du  Urnoosln,  aujonrdimi  chef-lieu  du  département  delà 
[aute-VIenne  ;  cour  d'appel  »  académie,  évéclié,  tribunaux  de  pre- 
mière inslance  et  de  commerce  ;  chambre  consultative  des  manu- 
factures, société  d'agriculture,  sciences  et  arts;  lycée,  école 
préparatoire  de  médecine,  maison  centrale  de  détention,  etc.  Cette 
ville  est  située  sur  le  penchant  d'une  colline  sur  la  rive  droite 
delà  Vienne,à  laquelle  elle  touche  par  deux  de  ses  faubourgs.  Elle 
possède  sur  cette  rivière  trois  ponts,  dont  deux  fort  anciens  et  d'une 
construction  asses  blarre,  et  un  nouveau,  ^ti  depuis  laâO  et 
d'une  architecture  hardie  et  imposante.  Ses  maisona  aodt  bètica  m 
pierre  Jusqu'à  la  hauteur  du  resHie-chauisée,  et  le  reste  en  bois  s  ce 
qui  donne  à  l'ancienne  ville  surtout  un  aspect  asses  désagréable* 
Cependant  quelques  nouveaux  quartiers  ne  le  cèdent  en  i  ien  par 
leur  élégance  aux  belles  villes  de  l'intérieur.  I^'air  y  est  pur  et 
le  sang  très-beau  ,  surtout  chez  les  personnes  du  sexe. 

Curiosités:  Ennogcs,  avant  la  révolution,  possédait  beaucoup 
do  monuments  religieux,  dont  plusieurs  étaient  fort  curieux  pour 
leur  antiquité:  parmi  ceuxaue  le  vandalisme  révolutionnaire  n'a 
pas  détruits,  nous  citerons  la  OïlAédro/s,  dédiée  à  saint  Étienne. 
bel  édifice  gothique  non  achevé  :  sa  construction  est  de  la  fin  du 
xni*  siècle  et  du  commencement  du  uv^;  l'éfdise  actuelle  remplace 
celte  qui  fut  détruite  par  les  Anglais,  et  qui  avait  été  bâtie  au 
XI*  siècle  sur  l'emplacement  d'un  temple  de  Jupiter  détruit  ou 
changé  de  destination  vers  le  iv''  sièrlc  On  v  remarque  le  jubé, 
dont  b's  bas-reliefs  représculiîut  les  traxaux  d'Hercule;  de  beaux 
vitraux  î^olhiiiues,  un  maitre-aulel  en  niîubrc  noir,  quelques  tom- 
beaux plus  ou  moins  mutilés  d'évéques  ou  princes  de  Limoges^ 
et  enfin  son  clocher,  tour  carrée  Irèfr^levée  en  avant  de  la  eathé- 
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drale ,  d'un  style  et  d'une  architecture  différents  :  on  en  fait  re- 
monter la  construction  à  la  fin  du  xii°  siècle.  Il  a  été  plusieuns 
fois  détruit  en  partie  par  la  foudre ,  et  aujourd'hui  il  manque  de 
flèche,  qu'on  n'a  pas  rebâtie  depuis  le  dernier  accident  de  ce 
genre.  —  UEvéchéy  bel  édilice  construit  au  xvnr  siècle,  et  orné  de 
beaux  jardins  descendant  en  amphiléàtre  presque  jusqu'à  la  Vienne, 
«-ii'éocfte  «Sîdinl-iKf  j€ft8l-dcff-££ifif  ranarquable  par  la  légèreté  de 
sa  voûte  et  de  ses  piliers*  par  deux  liona  en  plene  places  à  côté 
delà  porte  d'entrée  aa  côté  an  sad ,  et  qu'on  croit  avoir  appartenu 
h  un  ancien  palais  romain,  et  par  une  boule  énorme  placée  à 
l'extrémité  de  son  clocber.  V Hôtel  de  ville  ^  ancien  couvent  res- 
tauré: une  horloge  remarquable,  et  qui  a  appartenu  à  l'église  d(î- 
truite  de  St-Marlial,  est  placée  au-dessus  de  la  porte  d'entrée; 
elle  représente  le  Temps  armé  de  sa  faux.  —  V hôpital^  la 
maison  centrale,  la  Préfecture^  le  Lycée,  V ancienne  Cour 
royale  t  tous  vastes  édiûces  bien  appropriés  à  leur  destination, 
n*mt  rien  de  remarquable. -^Le  nooveaa  Thédire^  bâti  sur  l'em- 
ptacement  de  l'andenne  église  de  St-Martial;  les  ecuemes  et  le 
DOOfeau  Paiaii  de  Justice*  bâtis  dqfiuis  i820,  sont  de  bon  goût  et 
dignes  d'être  remarqué* — Ses  prùm$nades ,  le  Champ-de-Juil- 
let^  la  place  d'Orsay^  construite  sur  l'emplacement  des  anciennes 
arènes  ;  la  place  et  l'avenue  de  Tournv,  les  boulevards.  —  La  /bn- 
taine  d'Atgoulène  (  aqua  lenis)^  remarquable  par  la  grande 
quantité  d'eau  qu'elle  fournit  à  presque  toute  la  ville,  et  par  s<.u 
bassin  d'une  seule  pierre  de  12  m.  de  circonférence. —  La  maison 
âu  TempUert,  Le  tombeau  de  H^aiffre,  duc  d'Aquitaine;  le  Lion 
du  portail  Itnbert.  Les  amateurs  d'antiquités  pourront  encore  vi- 
siter la  eohnne  mUUisire  du  séminaire*  un  ffrand  eippe,  der- 
rière ia  cathédrale ,  celui  û*Origanuâ^  rue  des  Allois;  les  pierres 
tomulaires  de /'œa'nus,  Canitoguty  Mœvia'Paulina  y  Julia- 
^nnonia^  Sulpicia-Regina  y  Julia-Insidiola,  Sulpicius-Fidus^ 
du  grammairien  BlœsianuSy  de  Bourges;  d*Annia  Annota^  etc., 
A  la  pépinière  Bardy,  près  de  la  place  d'Orsay  ou  des  Arènes.  Dans 
ce  même  jardin  on  voit  des  sculptures  romanes  et  un  tirand  lion 
de  granit. — Le  tombeau  de  Sabinianus  et  de  Sabineus^  au  jar- 
din de  la  préfecture  ;  un  Sphinx  de  granit,  même  jardin. 

Limoges  possède  encore  une  Bibliothèque  de  12*000  volumes* 
trois  pépinières*  de  belles  manufactures  de  porcelaine*  dont  les  pro- 
duits sont  fort  estimés  ;  des  fabriques  de  draps,  dn^uets,  fla- 
nelles* mérinos;  une  fonderie,  de  belles  papeteries,  une  fabrique 
d'instruments  aratoires ,  des  clouteries.il  s'y  faisait  il  y  a  peu  d'an- 
nées un  commerce  considérable  en  chevaux ,  dont  la  rare  était 
trcs-estimée  pour  la  cavalerie  ;  toiles,  grains,  clmlai^nes,  eaii\-dc- 
vle  fl  liqueurs  très-estimées,  sel,  fer,  émaux,  ('luIVc  dite  limou- 
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sine;  imprimeries  et  libinirio?. —  /^oit.  pwb.  tous  1rs  jours  pour 
Paris,  Lyon,  Toulouse,  Bordeanx  rt  route,  Poitiers,  ^inyou- 
lémc.  Moulins  cl  tontes  les  villes  enviiounautes.  Correâpoaiiance 
avec  le  clieuiin  de  1er  de  Vier/.on. 

Après  rarrivcc  du  coiu  i  icr  de  l^aris,  deux,  nulles  de  seconde  sec- 
tion partent  immédiatement,  l'une  pour  Toulauie  :  deux  places  ; 
durée  du  trajet,  25  li.;  et  i*autre  [lour  Pau  :  deux  places  i  durée  du 
tn^et,  28  heures.     Pop.  34,300  hab, 

Limoges  a  vu  naître  d'Aguesseau,  Veiiiniaud,  conventionnel;  le 
maréchal  Jourdan,  Dupuytreu,  le  docteur  Cruveilhier. 

IsLE,  à  5  Icil.  de  Liiuojcs,  pos-r 'o  (Ir  Itciles  papeteries  et  une 
imprimerie  dont  les  nuvauiiiues  so  t  mues  p  u*  la  Vienne. 

La  Ribièhk,  h  la  même  distam  e,  a  il'miportantes  papeteries 
que  le  voyageur  curieux  doit  visiter. 


ROUTE  254. 
Cammunieatùm  de  Limegeê  à  AngùuUme,  10  inyr.  3  k. 

route  24 et  lisez  en  sens  inverse.) 

De  Limoges  à  Bordeaux^  21  m.  6  k. 

{y.  3*"  route  de  l'aris  à  liordeaux.J 

De  Limoges  à  Clermont,  17  m.  8  k. 

De  Limogci  à  Aubosson  1  D'Aobosson  à  Glermont 

(v.  rouie  249),  um.  2  k.  I    (v.  routo  250),  s  • 


ROUTE  265. 
DE  PARIS  A  GLÉRET. 
!»•  ROUTE ,  par  CHATEA171IO0X ,  34  myr.  5  kil. 


De  i'aris  à  Orléans  (v. 

roule  il 8),  u  m.  9i(. 

D'Orléani  à  Château- 


roux  (r.  roule  253),    13  S 
De  Cliaieauroux  à  Gt'£- 
RBT  (o.  rouie  2&9) ,      9  1 


GIJÉUEÏ  (Creuse),  Favaclam.  -  llùtcls  :  la  Postr-aux  Che- 
vaux ,  plaee  d'Armes,  au  centre  des  alVaires,  meuble  et  tenu  aNec 
Je  plub  i^iand  soin  :  belles  remibca  et  écurie»  j  Croix-d'Or;  Saint- 
Pran^iB.— 'Cette  ville,  chef-lieu  de  départe:hent«  est  située  entre 
la  Creuse  et  la  Gartempe,  avec  préfecture,  collège,  séminaire, 

18. 
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tribnnd  de  prcmlèrcSilslMlce,  société  d'histoire  naturelle  et  d'an- 
ti>;uités;  elle  a  des  rues  assez  belles,  une  biblioihèque  de  4,500  vo- 
lumes, une  pépinière  dépailem»  ntaie.  —  Curiosités  :  \a  prison, 
la  fontaine  >ut  la  place,  les  anciennes  murailles  flanr.uées  de 
tours  ,  V/Jôttt  de  ta  préfecture^  l'Hôpital;  aux  environs,  sites 
varie  s.  la  Peyras  [\(s  pierres',  au  Las  du  Puy-de-Gaudi;  et,  à  nL 
4e  Gucret ,  les  ruines  d'un  vaste  château  ou  séjourna  Charies  VII 
lorsqu'il  poanuiTait  le  dauphin  (Louis  XI},  révolté  eonire  lui,  — 
OMiimerce  ;  laines ,  bestiaux  et  beurre.  —  Pop.  4»1M»  kab. 
CHrain  DE  FER  Jusqu'à  Châteauroux. 


ROUTE  256. 
DE  PARIS  A  CUATEAUROUX  routes), 
r*  noLTE ,  VAM,  LES  cbEMiMs  US  FEky  29  myr.  3  kiL 


De  Pari-  à  Orléailft(o« 

roule  211],  121II.  2  k. 

D'Oriediis  à  Vieraon 

(«.roule  262},  s  1 


fssoudun  (r.  roule  261  ,  S  S 
CBATEAkAOtx  \jc.  route 


ROUTE  2Ô7. 
DE  PARIS  A  CHATEALROLl. 

ROUTE,  PAR  Orléans  et  Romorantin  ^  2i  niM.  8  k. 

De  Paris  à  Orléans  (v.  Romoraotin,               i  3 

roule  218  \               11  m.  9  k.  Selles,                         I  S 

La  Ferte-Sainl-Aubin,     2      1  De  Selles  à  Cuatial  uui  x 

aiauiiiont.o.rDOle253},  1     S  parVatcn^y,           5  S 
Villecliesnay,              t  9 

ROMORAXTIN  (Loir-et-Cher).— iïdiilf  s  d'Ângleterrp;  l'Étoile; 
de  France;  du  LioD-d*Or.^Jolie  ville  au  confluent  de  la  S^uére 
et  du  ifarantini  sons-préfecture  «  colléite  communal,  société  d'a- 
griculture, salle  de  spectade.—  CuriosUés:  la  ^romefiadetpubH* 

line,  plantée  de  beaux  arbres  et  laismôe  par  le  3/orantin,  Ccsi  h 
homcrcntin  que  le  chancelier  de  l'Hôi-ital  siinva  In  Fran»  e  de 
rmnnis'l  f  P  ,  [  ar  l'éiiit  connu  i^ous  le  nom  d'étiii  (-o  Rvmot  antin. 
—  Connitf  rce:  i:ne  dizaine  de  fabri^ines  de  nos  draps  donnent  de 
l'in^portaiii  e  à  cette  petite  îrcalité,  r,iii  vit  nriitrc  le  crièbre  tluv^ 
logien  protestant  Pajon ,  et  la  reine  Glande,  femme  de  Fi  an<;uis  • 
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^  f^oit,  pub.  pmrBlois^  Orléans^  ChâteaurowB.'^JhÊp.  7,400  h. 

SELI.es  (Loir-et-Cher),  petite  ville  sitiico  dans  une  contrée  fer- 
tile  en  wds.— Curiosités  :  le  Château ,  hv\  édlllce  élevé  par  Phl- 
ttppe  de  Bcihune»  frète  de  Suiiy.—  ComiiMrcd  ^  Tins,  graioa.-^ 
Pop.  4,600  hab. 


ROUTE  258. 
CimmuniciUion  de  Chàtemrcux  à  Taur$j  10  myr.  8  k. 

Buzançais,  2  m.  4  k.  iÇoruiéry,  2  1 

ChAttlIoMar-Indr»,      2     8    |  Toors  (t.  roule  223}  >     1  9 
Loches 9  3     1  I 

BUZANÇAIS  {Inùre).  —  Hôtel  •  la  Téte-Noire.  —  Petite  ville  feur 
Ja  rive  droite  de  l'Indre ,  qu'on  traverse  sur  5  ponts ,  avec  usine 
pour  le  fer,  fonderie  de  cauops»  forges  dites  de  J^ofinéiiiii  et  de 
I  :i  C%an*fé*  CurioiiiéM  :  les  ruines  de  son  ancien  château  fort- 
Pop.  4,900  hab. 

On  voit  entre  Châteauroux  et  Buxançaiê,  dans  la  commune 
de  Chambony  les  restes  d*un  camp  ronrain. 

CHATJLLON-SUIMNDRE  ilmhe).  —  Hôtels  :  de  la  Croix-Verte; 
du  Faisan.  —  Petite  ville  sur  V  Indre  ^  dans  une  charmante  situa- 
tion ,  enluurce  d*une  belle  promenade;  la  grande  route  de  Tours 
à  Châteauroux  la  traverse  dans  toute  sa  longueur.  Llie  a  des  fabri- 
ques de  grosses  étolTes*—  Carioêitis  :  les  ruines  du  château , 
vastes,  pittoresques  et  fort  curieuses  1  la  promenade  et  la  place  du 
Marché.— Pop.  3,100  *ai. 

LOCHES  (Indre-et-Loire)  «  Lueœ.-^Môlelê  :  de  France;  de  la 
Promenade.  -  Petite  ville  avec  sous -préfecture;  elle  s'élève  en  am- 
l'iiitliéàlic  sur  la  rive  cauche  de  VJndre,  C'est  une  des  villes  les 
plus  piltnrpsi]nes  de  la  Touraine.— 6ur/o.ç/7d5;0naouiparler  mille 
l'ois  du  château  de  Loches,  mais  on  e^t  loin  de  se  faire  une  idée  de 
i  un  étendue,  de  sa  masse  imposante  et  de  tout  l'intérêt  qu'il  peut 
inspirer  encore  dans  son  état  d'abandon  et  de  dégradation.  Dans 
la  tour  d'Agnès  Sorel»  on  voit,  an  rez-de-chaussée ,  son  tombeau 
en  marbre  noir. 

Ce  château,  qtii  servit  de  prison  d'État  sons  Louis  XI,  fat 
longtemps  une  résideni  e  royale.  Jacques  V  d'Ecosse  y  épousa  Ma- 
deleine de  France,  et  François  }"  y  reçut  l'empereur  Cliarles  V 
à  son  retour  d'Espaene.  La  Sous-Pré fecture  est  aussi  un  édifice 
curieux;  non  loin  de  là,  se  trouve  l'église  de  iS't- Owr^,  monu- 
ment très-intéressant  du  xi«  siècle,  fondée  par  Foulques  Néra  , 
comte  d'Anjou  :  on  admire  sa  coupole  octogone  et  ses  deux  élé- 
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gantes  flèchei|âaoft  le  genre  de  celles  des  égliMS  du  Rhlo.-/'o|i. 

5,000  hab. 

Excursions: à  la  forêt  qui  est  auprès  de  Loches,  à  la  cliaitreusc 
du  Liget,  au  magnifique  château  de  Chenoticeaux^  à  l'E.  du  dé* 
parlement,  visite  que  uuus  conseillons  à  tous  les  voyageurs. 

CORMËHY  (Indre-et-Loire),  petite  \illc  dans  une  jolie  situation 
8ttr  Vlndre.^Curioiitii:  les  restes  d*ûne  ancienne  abbaye  de  l»é- 
nédictins,  fondée  au  vui*  siècle  ^  et  détruite  par  les  Anglais  dans 
Je  XIV*. 


HOUTE  259. 
De  Châteaurouœ  à  Guérei,  9  inyr.  1  kil. 

LaCliapelle,  2  m.  2  li.  IGénouillac,  ?  7 

La  Chaire,  l      5     '  Gulret  (t.  roule  U5j),    2  7 

LA  CHATRE  (Indre).  —  Miel  :  Si-Germain ,  où  descendent  les 
voltnres  publiques.  —  Sons  -  préfecture  ,  STec  tribunal  de  pre- 
mière instnîHT  et  de  commerce,  collège  communal;  agréablement 
située  sur  r//idre,  a  de  beaux  points  de  vue,  et  commerce  sur- 
tout en  bestiaux  ft  laines. — Curiosités  :  Château  fort,  en  rui- 
nes: une  grosse  tdur  esl  seule  bien  conservée;  elle  sert  de  prison. 
Dans  ïéalise,  un  beau  tableau  représentant  des  ecclésiasliques 
Msant  raumône,  par  M.  Hetni*— /^dll.pufr.  tous  les  jours  pour 
Châleaurouatt  Bourgêt^  Guèrei;  tous  les  deux  Jours  pour /ssotc* 
j^ubu9ion*  -  Pop.  4 ,7  00  hab. 


liOL  TE  260. 
De  Chdteaurauœ  à  Clermmt  {Pay-de-Dàme, , 

20  myr.  3  kil. 

De  CiiâieaurouiL  à  Gé-  Aiibusson  (v.  route  ^249),  t  s 

nouillâc  (  r.  r.  259  j,  6  m.  lk.  Aubiisson  à  Clehmont 

Pierre-Blanclie ,  3      o  (Puy-de-Dôme)  (©. 

'  CbénéniHet,  i     4  rouie  350),              s  7 
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ROUTE  261. 
DE  PAULS  A  É\  AL\  (Cuusi     34  niyr.  i  kil. 

Kaux  nalinei  l/iermaics* 

De  Paris  à  Montlufon  (V.  lEranx,  2  7 

route  274),  SI      4  I 

ËVAUX  (Creuse),  petite  ville,  ancienne  eapitale  dn  pays  de 
Combraiiles.  A  2  kil.  N.  d'Kvaux,  à  plus  dr  nn  tn  s  au-dessus 
du  niveau  de  la  ville,  on  tiouvedans  un  vallon  peu  spacieux,  hume 
A  l'ouest  par  une  diainc  de  ni<uita-ines.  un  elaldisscinent  d'eaux 
thermales  dont  la  décuuvcrlc  parait  rcniunler  à  la  plus  haute  an- 
tiquité. La  forme  de  quelques  bains,  les  matériaux  dont  ils  sont 
composes ,  un  reste  de  chaussée  romaine  et  diverses  antiquités 
découvertes  dans  les  fouilles  prouvent  que  ces  eaux  étaient  con- 
nues et  fréquentées  sous  Tère  romiune.  Ces  eaux  minérales  sont 
placées  au  ranp:  «'es  plus  salutaires  de  Frnnee  Les  sonrees  sont  au 
nombre  de  IT),  et  disséminées  dan^  doux  l»a?sins  et  trois  bâtiments 
qui  forment  rétablissement  tlieiniai  ;  elles  peuvent  donner  UO 
litres  d'eau  i  ar  minute.  Les  eaux  a['pai  tiennent  à  divers  particu- 
liers; le  gouvernement  n'y  l'orme  aucun  établissement.  Leur  tem- 
pérature varie  de  2i  à48'de::rés.  On  les  administre  en  boisson, 
en  bains ,  en  douches  ;  elles  sont  elllcacrs  dans  les  rhumatismes, 
les  ulcères ,  tumeurs  scrofuleuses,  les  paralysies,  les  chloroses , 
les  gastrites  et  entérites  i  lironiqucs.  La  sai8on''des  eaux  dure  de* 
puis  le  30  mai  Jusqu'à  la  (in  de  septembre. 

Dépense  par  jour:  logement,  bains,  ibanlie-  et  nourriture, 
depuis  2  fr.  jusiiu'à  5.  Les  eaux  se  boivent  gratis;  les  liains  se 
payent  de  30  à  (iO  c.  ;  les  donclies,  10  e.  —  Les  environs  des  eaux 
sont  charmants,  cl  la  société  de  la  ville  des  mieux  elioisies.  -^Pop. 
2,800 /t Ci i^. 

Dans  les  environs,  il  faut  visiter  les  ruines  du  château  d$  la 
Rœhe^Aymond^  arrosées  par  la  rlYière  Auron;  mais  ce  paysage, 
bien  que  vaste ,  n'oiïrc  rien  de  très -pittoresque. 
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ROUTE  262. 
DE  PARIS  A  BOURGES  (  2  routes  ). 

ROUTE,  PAR  LE  CHEMIN  DE  FER,  23  myr.  4  kil. 


Teilley, 

Vierzon  (v.  roule 

Meban , 
Marmagne , 

Bourges  (v.  roule  263), 


I 

0 

0 
0 


2 

« 

5 

7 
9 


De  Paris  à  Orléans  (v. 

route  217),  12  m.  2  k« 
La  Ferlé-Si-Aubin  (c. 

à  la  table),  2  4 

Lamotle-Beuvron ,  i  5 

Nouan-le-Fuaelier,  o  7 

Saibris,  i  2 

SALBRIS  (Loir-et-Chev),  bourg  de  1,700  liab.  Ce  fut  autrefois 
un  établissement  gallo-romain  liès-imporlant;  car  les  fouilles 
qu'on  a  faites  dauâ  fioa  territoire  ue  cessent  de  produire  de  nou- 
velles antiquités. 


ROUT£  263. 

D£  PARIS  A  BOURGES. 

V  nouTi:,  VAK  Nogent-sbr-Vernïsson  ,  Î2  Biyr.  1  kil. 


De  Paris  à  Nogenl-sur- 

Vernisson  {v-  '2«  roule 

de  Paris  à  Lyon,  278),  li  m*  7  k. 
Gien ,  2  i 


Ar^îcnl,                      2  0 

La  ChâpeIle-d'ÂnguilIon,2  3 

Grange-Neuve,           i  3 

Bourges  «                i  t 


GIEN  (Loiret),  Giemum.  ^  Hôtels  :  ûe  rtîctt  et  de  là  Poste, 
dans  Tintérieur  de  laTlUe;  des  Messageries,  où  descendent  les  mes- 
sageries Gaillard ,  sur  le  bord  de  la  Loire ,  et  en  face  du  beaii  pont 
de  pierre  de  12  arches.  — Petite  \ille  sur  la  Loire,  chef-lieu  de  sous- 
préfecture.  ~  Curiosités  :]e.  Château,  dont  on  attribue  la  con- 
struction à  la  tillo  de  Louis  XI ,  Anne  do  lîcaujeu;  il  es!  bi<'n  con- 
serve, ia  chîirprnîe  est  e?tim('e.  Cet  édilice  est  en  partie  occupé 
par  la  sous-prcfecture.  Vêfjlise  iVamN/Loî//5,  quelques  antiiiuitôs 
romaines  et  un  bel  établissement  de  bains.  Ce  fut  lians  celte  petite 
ville  que  Jeanne  d'Arc  traversa  la  Loire,  en  allant  à  Chlnon  an- 
noncer à  Charles  Vil  la  mission  qu'elle  avait  reçue  de  Dieu,  — 
Commerce  :  laines ,  étoffes  et  bas  de  laine,  manufacture  de  foienee. 
—  F'oU.  pub.  tous  les  jours  pour  Orléanê^  Mùntargis^  Bourgeif 
JYeverê.  —  ^ai}igation  à  vapewr:  un  steamer  part  pour  Orléans^ 
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trois  fois  mir  semaine,  et  quand  les  eaux  le  permettent,  il  remonte 
jusau'à  J^evers;  mais  cette  partie  de  la  Loire  nWre  pas  un  grand 
intérêt.— 0«nn<^  de  Gien  à  Briare:  trajet,  9  kil*  en  une  heure. 
,    —  Pop.  5,800  hab, 

A  1  kil.  N.-O.  de  la  ville  «  est  un  hameau  nommé  le  rieux 
Gien,  clans  les  environs  duquel  on  trotivc  un  grand  nombre  de 
débris  romains,  des  fondations  de  plusieurs  cdifucs,  dos  cuves 
rondes  ou  carrées,  des  nKvlailles ,  etc.  C'était  sans  dont''  sinon  une 
ville,  du  moins  un  établissement  gallo-romain  de  quelque  impor- 
tance. 

A  2  myr.  N.-E.,  Chatillon-sur-Loing,  château  où  est  né  l'ami- 
ral Gqli^nv;  son  tombeau  se  iroit  dans  la  chapelle  de  cet  édifice. 

ARpENt  (Cher  ) ,  petite  ville  sur  la  Sautdrt.  —  CurioHté  :  le 
Château^  édifice  moderne;  les  tei'rasses  sont  fort  belles*— Pop. 

t,WO  hab. 

BOURGES  (Cher),  yfvaricum  Biturigum.  —  Uôtels  :  de 
France  ;  du  Bœuf;  de  la  Bonle-d'Or;  de  la  Poste.  —  Chcf-iieu  de 
préfeclure,  arclievèclK' ,  lycée,  académie  utnversitaire  ,  école 
normale,  salle  de  spectacle.  C'est  du  haut  de  la  tour  de  la  cathé- 
drale qu'on  a^^sisic  à  un  beau  spectacle.  La  ville  est  au  pied,  et  on 
la  voit  dans  tous  ses  détails  ;  la  campagne  se  déploie  au  loin  :  terre 
fort  riche,  qui  produit  du  blé,  dû  vin,  des  pâturages.  La  CaM* 
drale^  dédiée  à  saint  Ëtienhe,  est  niagnifiqoe;  elle  a,  dans  œuvre, 
109  mètres  de  longueur,  43  mètres  60  centim.  de  large,  sans  y 
comprendre  les  chapelles  ;  le  portail  a  56  mètres  de  largeur.  On  y 
arrive  par  un  perron  de  12  marclies,  snrlequel  s'ouvrent  cinq  por- 
tîqnes  qui  donnent  entrée  dans  ré-dise  :  celui  du  centre  est  {ItTorc 
d'un  bas-relief  qui  représente  le  Jugement  dernier.  L'intérieur 
se  compose  de  cinq  rangs  de  nefs;  le  clurnr  est  orné  de  stalles 
sculptées  en  bois  d'un  très-iieau  travail.  Le  niailre-aulcl ,  en  mar- 
bre, est  magiùfujuc.  Outre  18  chapelles  bien  ornées,  elle  possède 
me  éacrlsUe»  admirable  chapelle  gothique,  construite  aux  frais 
qe  Jacques  Cfœur.  Les  vitraux  sont  d'une  rare  beauté^  ceux  sur* 
tout  qui  sont  derrière  le  chœur;  ils  sont  presque  tous  bien  conser- 
vés; sans  contredit,  ce  sont  les  p. us  beaux  de  France.  On  doit  vi- 
siter Vêglise  sàutèrrafne  :  e1îc  renfermé  le  tombeau  de  Jean  I", 
duc  de  Berri,  fds,  frère  et  op.cle  de  rois  et  neveu  de  Cliarles  V  de 
France;  ce  fut  Charles  Vil,  son  neveu  ,  (jui  lui  éleva  ce  monu- 
ment; sa  statue  est  en  marbre  blanc,  d'une  belle  exécution; 
on  voit  aussi  des  statues  qui  décoraient  les  anciennes  tombes;  un 
Saint  Sépulcre  du  xiv*  siècle;  sous  une  arcade  des  bas-côlés,  on 
voit  une  horloge ,  chef-d'œuvre  en  ce  genre.  Les  tours  sont  d'é- 
poques différentes  ;  la  plus  moderne  est  du  commencement  du 
XVI*  8iMe.  La  cage  de  l'escalier  est  remarquable.  Les  iglises 
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JVotre-Dame  et  Saint-Bonnel  iTii'iilciil  <'/«'lro  vi.sitées.  Le  por- 
t'uiue  de  réulise  de  St-Ursîn  à  IVntii'e  du  jardin  do  la  préfecture, 
('/est  le  seul  reste  de  l'église  de  ce  nom  qui  datait  de  lUlO.  La 
maison  de  Jacques  Cœur,  qui  sert  à* Hôtel  de  i^Ule,  est  fort  cu- 
rieuse ;  les  cheminées  en  sont  surtout  remarquables.  Dans  )a  ba- 
lustrade d'un  balcon,  régnant  au  bas  d*une  tourelle,  attenant  au 
papillon  du  milieu,  est  découpée  en  caractères  gothiques  la  devise 
de  Jacques  Gœur^  ainsi  conçue  : 

m 

A  cœnrt  Taillins  riea  impossible. 

Sur  les  vilrauK  peints,  en  partie  brisés,  qui  garnissent  les  fenêtres 
•    des  grenier.    on  Ht  celte  autre  devise  plusieurs  luis  répétée  : 
Bouche  close  \,  neutre,  enlendrc  ^  dire,  faire  ^  laire.  Le  tableau 
de  Jacques  CcE^r  est  de  son  temps.  Dans  la  même  salle  est  un 
forirandê  BùUrâalotM  qu'on  dit  être  de  la  main  de  cet  orateur. 
V Archevêché  est  un  beau  monument  :  les  jardins  sont  magni- 
fiques. La  Prèfecure  et  Tancicn  Palais  des  ducs  de  Berri,  La 
maison  de  Cujas^  et.non  loin  la  caserne  de  la  gendarmerie  ;  la 
Bibliothèque  publique  ,  riclie  de  25,000  volumes  et  de  beaux  ma- 
nuscrits, enlre  autres  un  Salluste.  Un  3Iuseum  d'antiquités  de 
divers  siècles  ,  mais  tenu  sans  beaucoup  d'ordre  :  on  y  voit  six 
Pleureuses  en  alltàtre  ;  un  n^odéie  de  la  Slc-Ckapelle,  monument 
qui  n'existe  plus;  un  petit  meuble  d'ébène,  orné  dans  le  style  de 
la  renaissance,  provenant  du  château  d* Agnès  Sorel,  etc.,  etc. 
Dans  le  couvent  aes  Smun  i}(etie«,  édifice  curieux  qui  date  de  1512> 
on  trouve  un  petit  oratoire  tout  à  fait  remarquable  dans  lequel 
on  dit  que  Louis  XI  fut  baptisé.  La  fontaine  de  Fer,  source  d'eau 
minérale  ferrugineuse.  Une  belle  pépinière^  et  un  puits  artésien» 
Ce  fut  à  Bourses  que  Charles  VII  se  réfuaia,  lorsque  les  trois 
quarts  de  la  Fiance  étaient  sous  la  domination  anglaise;  il  n'était 
alors ,  par  le  fait,  que  roi  de  Dourges.  —  C'est  la  patrie  de  Louis  XI, 
de  Bourdaloue,  etc.  —  Commerce:  moulons,  chanvre,  arbres 
fruitiers,  peaux  et  bois.  Les  laines  du  pays  sont  renommées.  — 
f^ùUurei  publiques  pour  N$vers,  Saint-Amand^  Isioudm^  LU 
mages  t  Sancerre^  la  Charité,  la  Châtre  y  Guéret,  Saneains, 
Cosne^  JVevers^  ClermonU 
Chemin  de  fer  pour  Fierxiin^  ChâieaurouXt  Orléans ^  Paris» 

—  Pop.  22,000  /?a6. 

A  peu  de  distance  de  Fourges,  on  remarque  trois  tombelles: 
on  les  nomme  la  Btitte-Barale ,  la  Butlc-des-Prés-Fichaux  et 
celle  des  f^ignes-du- Château.  Celle-ci  est  la  plus  considérable. 
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ROUTE  m. 


Communkatim  de  Bourges  é  leeaudun^  3  myn  6  kil. 


ISSOUDUN  (Indre)  ,/ffoMintim.  —  HôtéU  :  éu  Uoind'Or;  du 
Uon-d'Argent  ;  de  la  Gloebt;  de  la  Boale-d'Or.  —-Cette  fille,  eheN 
HeodesoDs-préfecture,  est  Tort  bien  bâtie,  et  située  fort  agréable* 
ment  sur  la  rivière  de  \&  Téols^  qui  coule  rapidement t  cou?erte 
de  moulins  et  d'usines.  On  traverse  cette  rivi<Vp  sur  trois  ponts 
pour  pénétrer  dans  les  faubourgs.  Collège ^  Théâtre,  jolies  mai- 
sons.—  Curiosités  :  le  bel  hôtel  de  ville,  où  se  trouvent  aussi  les 
tribunaux;  non  loin  de  ce  moderne  édilice,  s'élève  un  vieux  mo- 
nnment  appelé  la  Tour-Blanche^  riche  en  souvenirs  historiques; 
réglise  de  lli6pital  ;  remarquable  par  queloMieulDlaresenrieuses  ; 
Vm(M  dê  la  wauê-préfemM^  où  Louis  XtV  a  s^oumé;  la  Ibur 
dê  la  FHion^  la  Sawde  spectacle]  nouvellement  restaurée;  la 
Ôwams  «  ancien  oooyentdes  Ursulines.^--  Obmmerre  ;  laines, 
«rains,  vins,  parchemins,  bôiail. —  Chemin  de  fer  ,  pour  fiourgne^ 
j^ierzon,  Chdteauroux,  Orléans^  Pari»,  —  yoiU  pub.  poor 
Lignères,  la  Chdlre.—  Pnp.  1V,G00  haO. 

Antiquités.  Les  Romains  ont  laissé  de  leurs  vestiges  au  Bïane  ^ 
petite  ville  près  de  laquelle  sont  les  forges  de  Belabre  et  ù'y/Uoux^ 
trôs-connues  de  nos  marchands  de  fer*  Elles  ne  sont  pas  éloi- 
gnées d'un  ehranln  gn'on  nomma  encore  la  Lei^éê^ék'CéiQr.  Pierres 
druidiques  près  de  tivaocx  (Indre). -^Petite  Tille  de  3,200  hab^, 
sKnëeàS  kil.  N.-N.*0.  do  Château  roux.  On  y  trouve  quelques  déliria 
romains  et  d'assos  beaux  resiss  de  son  ancltn  cbAlean  a  de  ssa 
fortlAiatlons. 


Saint-Florent, 


1  m.  S  k.  I  Issouami, 


2 


I 


Dê  Bourgu  à  Chdtêourùuwt  6  m>r.  4  kll. 


De  Bourges  à  Usoudon  Cbateausoiix  (v.  roule 


(v.  ci  dessus),  3  m.  6  k.  asS}» 

Nfuvy-Pailloux,  -       i  S 


I 


ft 


De  Bourges  à  Kevers^  7  myr.  4  kih 


Roussdian  ,  2  m.  8  k.  j  Fougues  («.  id,)^ 

lé  Charité  (v.  roule  STS)»)     S     |  ^KVKat  {v»  td.j, 


I 
1 


8 
8 


De  Bourges  a  Cl$rmtmî^  18  myr.  6  klK 


(     route      ,  2«  route  de  rjermont.  ) 


19 
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ROUT£  265. 
DE  PARIS  A  CLERMOiM  [service  de  malle]  routes). 


1"  ROUTE ,  PAR  Neters  ET  MocLiNs ,  38  myt,  3  kil. 


De  Paris  i  Moulins  (v, 

Iouie  278,  2'  roule  de 
»arif  à  Lyon),      ,    9$  m.  I  k. 
ChAtel-Neuvre,  t  8 

Sainl-Poarçam,  1  9 


Le  Mayet-d'J&Q^le».  t 

Gannat,  0 

Aigueperse,  0 

Riom,  1 

GtBaiioifT,  1 


• 


UUNT-MWRÇAIN  (  Allier  ).^J^dMt:  â«  la  Poalfi}  duOlupUn* 
—  INiUl#  iur  la  «Sitotflf  i  elle  ast  bitn  bàUa  «1  «ilué»  <fam  giit 
yallée  riante  entourée  dt  coteaux  fertiles  en  bpiia  vin%.  —  c!b* 
fiÊêUU  :  dans  L'éfitaf  iMfotelaii^  édifiée  gothique,  un  £cce  kom» 
en  marbre  blane,  M  ewmga;  Ja  prMMMda  sur  ia  lUièia* 

Pop.  5,000  Aa6. 

GANiNAT  (Ailier).  — :  du  Nord.  —  Petite  ville,  clief-lieu 
de  sous-pré  ecture,  sur  ie  bord  de  l'^n(iWo(,dans  un  site  agréable 
et  pittoresque.  —  Curiaités  :  les  restes  du  vieux  ckâteau ,  les 
promenades  f  la  chapelle  Su-Procule  ^  pèlerinage  trèa-fréquenté  ; 
aouree  d'eau  minérale.  —  O^wmunê  i  èeatianx  el  Ué»  Pop. 
5^400  M. 

De  Gaanat  am  route  de  poate  eondult  aiia  MfU  4$  Fkk^ 
l»kil. 

AIGUEPERSE  (Puy-de-Dôme).—  Hôtel:  de  la  Poste.—  Petite 
•ville  sur  le  iJuron,  nommée  jadis  ^^quœSparsœ,  à  cause  des  eaux 
qui  y  percent  de  tous  côtés.  —  Curiosités:  V église  cons^icrée,  en 
1260,  par  Robert  de  la  Tour,  évéque  de  Ciermunt  ;  le  tableau  de 
Maint  Sébastien  .,  dans  une  autre  église,  et  une  sainte-chapelle , 
qui  date  de  1476.  Au  N.  de  la  ville,  on  voit  une  dépression  de 
Imain  d*oà  s'eithale  une  grande  quantité  de  gaz  adda  carbonique , 
qui  asphyxie  les  oiseaux  et  les  petits  animaux  qui  vteoneni  aa  déê* 
altérer  dans  l'eau  qui  y  séjourne  ordinairement.  PrM  de  là  est  la 
butte  Montpentiêr^  où  l'on  exploite  depuis  ioDgiemps  une  carrière 
de  plâtre. 

A  1  kil.  0.  d'Aigueperse,  on  trouve  le  château  de  la  Roche ^  où 
le  célèbre  chancelier  PHôpitai  naquit  en  li05.  On  voit  dans  V hôtel 
de  ville  une  statue  de  ce  ^rand  homme.  Cette  petite  ville  a  vu 
naître,  en  1738 ,  l'abbé  Delilîe.  —  Pop,  3,000  hab, 

RIOM  (PuY-de-bôme), /{teomaijrii^. — Hôtels:  de  la  Couronne; 
de  rfieu-da-Franee;  du  Palais;  du  Puy-de-Dôme;  du  Mont-Dore. 
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—Celte  ville  est  sitoée  entre  deux  raisaeaux,  à  rextrémité  d'one 
Mie  plâitte.  Le»  mes  en  9ont  kirges ,  longues  et  dirigées  en  ligne 
droite;  les  maisons  sont  bâties  en  pierre  de  Volvic,  déconvfrte 
dans  le  siècle.  Riom  a  une  sons-préfecture;  cour  d'npix'I 
pour  les  déparlements  du  Puy-de-Dôme ^  de  la  Haute- Loire  et 
du  Cantal;  tribunal  de  première  instance,  tribunal  criminel,  tri- 
bunal de  commerce,  un  çrand  hôpital,  deux  hospices  de  thaiilê. 
Curiosités  :  sa  riante  situation;  Véglise  St-Amable,  construite 
en  107  7  y  extrêmement  intéressante  pour  l'antiquaire.  11  est  à  regret* 
1er  quelMMi  clocher,  nouTdIemeDt  bfttl,  aeit  resté  inachevé.  L'é^ 
fH$0  éê  Notr0'-Ùame''dU'Mtâhwttt,  Sous  le  portique,  on  re* 
marquera  une  itatoe  de  Notre-Dame  «  en  lave  noire,  dont  la  figure, 
Miortant  à  Jésus  enfant,  est  d'une  grâce  et  d'une  naïveté  char- 
mantes.—  La  Chapelle  du  palais  de  justire^iiuirefai^  appartenant 
au  château  des  comtes  d'Auveri^ne  ;  ia  Mnhtm  centrale  de  déten- 
tion ,  le  Pdf at s  de  justice  y  V Hôpital  QôtnW al  ^  la  perspective  de 
Pré- Madame,  \^  colonne  Desaix ^  la  fontaine  de  Mozat^  celle 
de  Lavât.-—  Commerce  :  blé ,  vin ,  huile  de  noix,  y  oit*  pub*  tous 
les  jours  pour  Clermont^Ferfand.'^Pop,  ll,(K)0Ao6. 

CLinilOfVT-PEflRAND.— >iïdre/«.*de  fa  Poète,  place  de  laode; 
defEcii-de-France,  trde-foien  tenu;  de  TEorope;  de  la  Paix:  de 
rAisie^*Or  ;  des  Mtoaserlee.  -  Ckfif  :  l^yonnots;  de  Paris  $  Ifill» 
taire. 

Clei^mont,  grande  et  ancienne  ville ,  chef-lieu  du  département  du 
Puy-de-Dôme,  est  située  entre  les  deu\  ruisseaux  de  Tirelaine  el 
iVArtier.  Klle  est  bâiie  sur  un  monticule  élevé  d'environ  50  m. 
au-dessus  de  sa  base,  à  l'entrée  d'un  vallon  semi-circulaire  de  près 
de  2  myr.  4  kil.  de  tour,  que  couronnent  de  riches  coteaux  A  l'O. 
Derrière  eux  s'élèvent  graduellement  plusieurs  puys  ou  monts, 
â^-deasos  desquels  plane  fièrement  le  Puy-de-Dôme  «à  la  distance 
de  H  kil.  de  la  Tilte.  Ce  rîant  vallon,  semblable  k  une  baie,  s'ouvre 
à  l'E.  et  se  confond  avec  la  vaste  plaine  de  la  Limtigne  ;  en  sorte  que 
du  haut  de  la  ville  et  de  qnelqucs-unes  de  ses  promenades  la  vue  se 
porte  sur  la  plus  i,'ranrle  largeur  de  cette  vallée,  et  n'est  bornée  que 
par  les  montagnes  du  Forez  ,  à  4  myr.  de  distance.  Clermont  est 
bâti  en  laves  de./^o/t-tc,  ce  qui  lui  donne  un  aspect  un  peu  som- 
bre; les  rues  anciennes  sont  étroites,  tortueuses,  inclinées;  depuis 
50  ans  on  cherche  ù  les  rendre  plus  lartzes  et  plus  régulières. 
Quatre  places  remarquables  :  celle  de  Jaude  est  un  carré  lon^  de 
ttH  01.  de  lon^uenr.sur 83  de  largeur;  celle  de  la  PoiBine^  au  N«  et 
au  haut  de  fa  ville»  offre  unr  perspective  des  plus  riches  et  dei 
plus  variées  ;  celle  du  Taureau ,  au  S. ,  d*oû  l'œil  se  promène 
nréablement  sur  le  magnifique  tableau  que  présente  la  Limagne  : 
m  miUeu  de  cette  place  on  remarque  une  fort  belle  fontaine  en 
« 
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(obélisque  consacrée  aux  mânes  du  sénéral  Desaix;  la  place  Cham' 
peix  ou  Delille  est  ornée  par  une  fontaine  gothique  très-curieuse. 

Edifices:  !•  la  Cathédrale ^  commencée  en  1248,  n'a  jamais 
élé  achevée;  sa  construction  est  élégante  et  hardie.  On  admire  ses 
colonnes  en  faisceaux ,  les  rosaces  «  Tes  Yltraux  «  les  sculptures  de  la 
galerie  extérieure»  au-dessus  de  la  porte  septentrionales  l'étranger 
peut  demander  à  monter  sur  la  terrasse,  d'où  l'on  voit  tout  le  pays( 
2'  VéglisB  de  Notre^Dame-du-Port  ^  primitivement  bâtie  en  SGO^ 
reconstruite  en  8GG ,  est  tout  à  fait  digne  de  l'attention  des  voya- 
geurs; 3°  Végîise  de  St-Genès-les-Carmes ^  dont  les  vitraux  sont 
exécutés  par  M.  Emile  Thibaud,  de  Clermont;  4**  la  Halle  aux 
blés  et  la  Halle  aux  toiles;  5°  le  Lycée,  qui  réunit  près  de  500 
élèves  ;  G"  V Hôtel  de  ville  et  le  Palau  de  jusUce;  'i'>VIiôtel'Dieii  i 
la  itatue  de  Pascal^  etc. 

Etablissehsnts  :  Evêchêt  Préfecture,^  tribunal  de  première 
Instance,  tribunal  de  commerce,  bourse,  directions  générales  des 
domaines ,  des  contributions  directes  et  indirectes  ;  Hôpital  géné- 
ral pour  les  enfants  trouvés  et  les  vieillards;  Hôtel-uieu;  école 
départementale  d'accouchements,  école  secondaire  de  médecine; 
école  communale  de  dessin  linéaire,  de  géométrie  appliquée  aux 
arts,  d'architecture,  etc.;  cours  publics  et  gratuits  de  i)otaniaue, 
de  minéralogie  et  de  géologie  ;  école  normale  primaire;  académie 
des  sciences,  arts  et  belles-lettres;  Bibliothèque  publique,  où  l'on 
compte  19,000  volumes  bien  choisis  et  plusieurs  manuscrits  intéres- 
sants: cette  telle  ooUectlen  est  ouverte  au  public  tous  les  jours  de 
la  semaine,  les  dimanches  et  fêtes  exceptés,  depuis  fO  heures  dn 
matin  Jusqu'à  2  heures  après  midi  ;  Cabinet  de  minéralogie  fort 
riche»  particulièrement  en  objets  du  pays  ;  Jardin  botanique  pré- 
cieux et  bien  entretenu:  ouvert  au  public,  du  l"  avril  jusqu'au 
1"  novembre,  tous  les  jours,  depuis  2  heures  jusqu'à  la  nuit,  di- 
manches et  fêtes  exceptés;  le  Musée  ^  nouvellement  fondé,  ren- 
ferme déjà  quelques  antiquités  aallo-romaines  Ai&ei  remarquables, 
une  belle  mosaïque  trouvée  à  Clermont,  des  armes  et  des  ustensiles 
du  moyen  âge ,  et  plusieurs  bons  tableaux  ;  Salle  de  epectaele  assex 
belle* 

&esf  à  Ckrmoni  que  le  pape  Urbain  II  tint  »  en  109&i  un  eon* 
elle,  dans  lequel  Pierre  l' Ermite  excita  par  son  discouis  le  plus 
grnnd  enthousiasme  narmi  les  archevépM»  évéques»  abbés  et 

chevaliers  composant  l'assemblée. 

Clermont  est  la  patrie  de  Pascal ,  de  Domat ,  de  Savaron ,  de  Tho» 
mas.  —  Restaurateur,  Vcrsepuy.  —  p^oit.  pub,  pour  Parie, 
Montpellier,  Lyon,  Riom^  Issoire,  Saint  Germain,  Lempdes, 
Brioude,  le  Puy,  Saint-Etienne ,  Langogne,  Mende,  M(U* 
eiae.  Saint Fhur^  Milkau,  Rodez,  Alby,  Touianse^  Murai ^ 
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Aurillac  f  Figeac^  F Ule franche^  Limogeë^  Siraibaurg^  Bot' 
éeaux,  —  Pop.  32,500  hab, 

Renseignfments.  Bananiers:  IWnnc  et  llls ,  rue  Neuve;  Quiquan- 
don  et  (^<>8te,  place  Si-Horem.  Pharmacien  :  Lecoij ,  rue  Balain- 
villcrs.  Bains  :  rue  Sidoine-Apollinaire,  rue  Ste-CInire  et  nu  fau- 
toorg St-Al jre.  PoM  wx  Mîtes,  près  <le  la  ptaee  d'Espagne. 
MêMmgêriêi  nollotialtf  et  Zo/^ffe,  place  de  Jauoe;  pour  Moulin», 
place  delaiide;  ponr  Lyon ,  place  de  Jaude;  pour St«Etienne,  place 
St-Hérem;  pour  Ambert,  place  de  jaude;  pour  Thiers,  place  de 
Jaude  ,  pour  Billom,  rue  du  Collège;  pour  Montpollier,  le  Piiy, 

S lace  de  Jaude;  pour  Bordeaux  et  Aurillac,  place  de  Jaude;  pour  le 
lonl-Dore,  place  de  Jaude;  pour  Vichy,  place  Delille. 
Eaiix  Minérales  ;  !•  celles  de  /atide.  près  et  hors  de  la  barrière 
de  ce  nom ,  au  sud-ouest  de  la  ville  ;  légèrement  acidulés  et  to- 
niques. 

2*  Celles  de  SainPAlyre ,  au  faubourg  de  ce  nom,  au  N.«-<X  de 
la  Tille,  aussi  acidulés  et  toniques;  bains  hygiéniques;  Incrusta- 
tions curieuses.  Cette  eau  est  chntgôe  de  c:irbonate  de  cliaux  invi- 
sible qui  se  précipite  à  l'air  libre,  de  sorte  qu'en  la  faisant  tomber 
pendant  quelques  mois  sur  des  végétaux,  sur  des  anim  aux  enrpaillés, 
sur  des  urnppes  de  raisins,  elc,  elle  les  recouvre  d'une  croûte  im 
couche  calcaire  qui  donne  à  ces  objets  l'apparence  d'une  potritlca- 
tion ,  ce  qui  a  fait  donner  à  cette  source  le  nom  de  Fontaine  pé- 
trifiante. Près  de  là  on  voit  une  chaussée  caKaire  formée  de  ses 
sédiments;  elle  a  environ  80  mètres  de  long,  et,  à  Tune  de  ses 
exirémitds,  estpereée  d'une  arche  irrégulière  soua  laquelle  coule 
la  ruisseau  de  Tfretaine,  et  on'on  appelle  le  Poiêi- Naturel.  M.  Glé^ 
mental,  propiiétaire  de  rétablissement  des  eaux  de  St-Alyre «  vend 
à  bon  compte  des  fleurs,  des  fruits,  des  nids,  couverts  des  sédiments 
des  eaux. 

3»  Celles  de  Saint  Mari ,  à  1  k.  0.  de  la  ville  :  bains  hygiéni- 
ques; lieu  enchanteur.  C'est  seulement  en  mars  18i3que  la  com- 
mune de  Royat  s'est  occupée  sérieusement  des  eaux  minérales 
qu'elle  possédait  sur  le  territoire  (!e  Saint-Mart  ^  à  rentrée  de  la 
vallée ,  sur  la  rive  opposée  à  celte  où  se  trouvent  les  anciens  bains, 
dits  de  CUaff  les  seuls  qui  fùsseni  alon  explolfés.  Les  travaux  en- 
trepris pour  cet  objet  ont  été  couronnés  du  plus  heureux  succès  ; 
les  eaux  sont  abondantes  et  présentent  une  température  qui  varie 
de  28  à  30  degrés  Béaumur. 

OcvRAGKS  A  CONSULTER  :  Tobleou  historiquo  (iff  r^uvergne , 
par  4.-B.  Bonilh  t ,  0  vol.  in-8».  —  Otiide  du  voyageur  à  Clermont 
et  dans  les  locnlitcs  environnantes,  par  le  même,  l  vol.  in-l8. — 
V  Auvergne  au  moyen  âge  ^  par  M.  Dominique  Branche,  in-8», 
atlas.  —  Koyage  en  Auvergne,  par  Le  Grand o'Ausay,  9  vol*  in-8*. 
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IS^otice  sur  Vy/uvergne ,  par  D^larbic,  in-8o.  -  Itinéraire 
du  département  du  Puy-de-Dôme ^  par  l.e(  og  el  Buuillet,  in-S". 

Annuaire  du  déparitment  du  Puy-de-Dôme^  m-i^i  cïna 
Aus.  Yeysset,  imD.-lib.,,  à  Cli  rmoia. 

BxciiRBiOK8«*^Eiiviiioitt  DE  Clbrvoht»  Le  voyageur  trouvera 
sur  la  place  de  Jaude  dea  voitures  qui  y  stalionnent  i  el  qui  ie  con» 
duiront  rapidement,  et  à  peu  de  frais,  dans  la  riante  ai  jpittoresqua 
valUe  de  Royat ,  en  passant  par  Chamalières, 

Ghamalières  se  liouve  à  deux  pns  de  rtlle  riante  retraite.  Ce 
village  possédait  cinq  éj^Iises  ou  oraloircâ;  toutes  ont  disparu  ;  une 
seule  a  résisté  aux  ravages  du  temps  el  des  hommes;  elle  sert  au- 
jourd'hui (Véylise  paroissiale  y  sous  l'invoealion  de  sainte  Thècle. 
Elle  est  fort  curieuse,  date  du  vi;«  siècle,  mais  elle  a  subi  des  allé» 
rations.  Nous  recommandons  à  l'artiste  les  riches  sites  qui  enlou* 
Vint  Je  petit  Tlllage  w  plut6t  le  faukoitrg  4e  li^  etté  gaikhro^ 
mainê. 

De  là  en  se  dirige  vers  le  village  de 

Royat, célèbre  par  l'aiiondancei  la  pureté  et  rutilUé  de  ses  euuu 
On  visite  en  y  allant  Saint-Mart ,  où  sont  des  étabiisi^emtMds 
dVaux  minérales,  et  des  rcstos  de  constructions  thcrjnales  lu- 
maines,  découverts  en  1843,  en  même  temps  que  d'aborulanles 
sources  d'eaux  chaudes.  De  lù  on  peut  chuîsir  uu  la  vallée,  dont  le 
sentier  est  parfois  eiroii  et  humide,  ou  la  roule  qui  est  au-dessous 
des  grands  rochers  qui  semblent  menacer  le  beau  moulin  de  i*H6* 
pital»  On  passe  près  de  la  oreix  et  du  regard  de  iMMaut;  arrivé  an 
premier  cnemin  à  droite,  oo  s'arrête  pour  oontimpler  le  beau 
paysage  qui  se  présente  aux  regards,  et  qui  a  été  ai  aeuveat  dea» 
ainé. 

A  3  kil.  environ  dcHoyat,  à  Textrcmité  0.  d'une  verte  vallée,  se 
trouve  le  petit  village  de  Fontanat ,  qui  n'a  rien  de  remarquable 
qu4^.  sa  position  et  l'abondance  de  ses  bienfaisantes  eaux.  Le  vuya- 
veur  irUubliera  pas  de  laire  une  petite  visite  à  son  bois  sombre 
et  d('licieux. 

Près  de  Jioyat  s'élève  le  Puy-ChdteiXt  ainsi  nommé  d'un  ehà" 
teau  qu'y  possédaient  les  daea  d*AquiUlne« 

Après  avoir  vu  lesTonlaineadeiioyaf  et  de  Foniamaif  un  voya« 
gevr  doit  connaître  encore,  dons  les  environs  de-dermonf,  celles 
qui  portent  le  nom  de  Saint-Fineent,  Ces  sources  ont  «  han4(é 
(rnspect  depuis  qn'(m  lésa  recueillies  pour  le  service  d'une  im- 
mense papeterie  qui  parait  abandonnée  avant  d'avoir  été  term.nvC. 

Le  terrain  connu  sons  le  nom  f'^nfer  de-Gravenaire  est  rem- 
pli di  matières  fondues  par  le  feu  volcanique,  de  laves  eu  cylindre, 
en  spirale,  en  cercle,  etc.,  etc  Une  quantité  de  cavernes,  de 
gix^ttes,  sont  creusées  dans  ces  courants  de  laves.  Celle  qui  se  voit 
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près  de  Clermont,  au  delà  du  ponl  do  iVau,  disliogue  par  deâ 
beautés  d'un  genre  extraordinaire. 

Le  Puy  de  la  Poim*  Cette  MMiree  mtondiieiise  est  aitoée  à 
4.400  ro.  Oe  Clwmûnt  à  gauche,  et  à  400  nu  de  la  route  4e 

lly  a  auprès  du  Puy-de-la-Poix  un  autre  monticule  d'une  na- 
turo  Bemblable»  d'oùsuiute,  du  côté  du  midi,  une  poix  épaisse; 
et  un  peu  plus  loin  sont  le  Puy-de-Crouelle^  celui  de  Gandail" 
lat^  et  d'autres  rorliors  qui  tous  laissent  suinter  de  la  poix  ou  du 
pisasphalte.  La  pierre  de  ces  rochers  est  noire,  cassante,  et  tra- 
versée par  des  >eiiu's  d'une  n/atière  jaunâtre  ou  roui;L'àlrc  comme 
la  rouille  de  fer.  Le  bitume  a  tiltrc  à  traverb  celte  pierre ^  exposée 
au  Boleil ,  elle  sue  de  la  poix  et  répand  une  forte  odeur. 

Roche  de  Devekt*  Cette  coche  singulière  «  situëe  à  quelque  dis- 
tance de  Hœhefori^  3  myr.  au  S.-O.  de  C(ermonf ,  a  U  m.  33  c. 
de  drconféreoce  mesurée  du  haut  en  basset  16  m.  mesurée  hori- 
lOntalement;  elle  ne  repose  que  par  quelques  points  sur  un  autre 
rocher,  et  s'y  tient  en  équilibre;  elle  se  remue  si  facilement,  que 
dès  qu'on  la  pousse  fortement  avec  l'épaule,  on  la  voit  vibrer  d'une 
manière  très-sensible. 

Outre  le  mont  Dore^  il  y  a  encore  dans  la  basse  Auvergne 
une  autre  chaîne  de  montagnes  qui,  n»oins  considérable  que  la 
première  pour  la  hauteur  et  l'étendue,  est  néanmoins  plus  connue: 
c'est  celle  des  moniê  JD&m,  longue  de  Z  myr.  i  kIL ,  sur  une  lar- 
geur tantèt  plus^  tantdt  moins  considérable.  Celle-ci  court  du  N. 
ap  à.  «  et  elle  est  composée  de  plus  de  60  puys ,  mot  qui  signifie 
Mfilasme  dans  la  langue  du  pays. 

Avant  que  le  Puy-de-Dôme  eût  donné  son  nom  au  département 
dans  leiiuel  il  est  situé,  il  était  célèbre  par  les  e\péri(nces  que 
Pascal  y  lit  faire»  en  1G48.  pour  détermmer  la  pesanteur  de  l'air. 

Outre  qu'il  est  placé  vers  le  centre  de  la  chaîne,  il  surpasse 
encore  en  hauteur  les  montagnes  qui  l'entourent;  le  Petil-Puy' 
de-Dôme,  qui ,  s'élevant  à  ses  cotés,  est  attaché  k  lui  par  sa  base, 
et  moins  haut  seulement  de  1S8  m. ,  parait  naître  et  sortir  de  ses 
flancs» 

En  sortant  de  Clermom^  on  monte  toujours^  pour  j  arriver, 
jusqu'à  un  courant  de  laves  qu'il  faut  traverser  par  sa  lariicur,  et 
a  l'extlémité  duquel  se  trouve  une  auberue  nommée  la  Baraque, 
Là  commence  la  plaine  haute  dans  laquelle  est  ?itué  le  Puy;  et 
quoiqu'il  ne  se  présente  que  par  le  cùté,  il  se  développe  néanmoins 
tout  entier  depuis  sa  cime  jusqu'à  sa  base.  Impatieut  d'y  arriver, 
le  voyageur  hàie  sa  course.  Il  lui  reste  encore  2  kil  à  parcourir; 
mais  la  roule ,  unie  comme  uneallée  de  jardin  »  esIsAMe  ei{  ffWHMr 
xolanc.  Enhn  il  découvre  la  montagne  en  face,  et  voil  avec  étonne- 
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ment  cette  masse  superbe  s'élever  llèreraent  dans  les  nues,  avant 
à  çes  côtés  \e  Petit-Puy ,  au-dessus  duquel  elle  plane  et  s'élève. 

Arrivé  à  la  cime  du  pic,  on  jouit  d'un  des  plus  beaux  spectacles 
et  d'une  des  vues  les  plus  riches  de  toute  la  France.  Élevé  de 
1,640  m.  au-dessus  du  niveaa  de  la  mer,  de  1,000  au-dessus  du 
sol  inférieur  de  CUrmont^  de  168  aii^dessosdu  PeUê-Dôme,  aoas 
T06  yeux  sont  les  60  puys  avec  leurs  cratères  antiques,  leors  ra- 
Tins,  leurs  courants  de  iaves  et  leurs  lits  de  pouzzolane  noire  et 
rouge.  Plus  loin,  c'est  la  Limagne,  avec  ses  villes,  ses  villages 
et  ses  monticules  sans  nombi  p;  enlin  le  coup  d'œil  de  quatre  ou 
cinq  départements  différentâ«  il  faut  2  h.  pour  aller  de  CUrmont 
au  Puy-de-Dôme. 

Puy  de  Pariou ,  montagne  fort  intéressante  pour  les  gens  du 
monde  qui  veulent  se  faire  une  idée  des  effets  d'un  volcan  éteint. 
Son  sommet  est  à  1,215  m.  au-dessus  de  V Océan;  fond  du  cra- 
tère, 93  m. 

Gergovia.  La  montagne  qni  porte  ce  nom  s'aperçoit  Ikclleaient 
de  Clermont ,  an  S^-E. ,  et  en  est  éloignée  de  6  Icii.  Ceet  un  pè- 
lerinage obligé  pour  tout  archéologue. 

Mont  Dore,  un  désigne  sous  le  nom  général  de  mont  Dore  une 
masse  de  montagnes  dont  la  circonférence  e<st  estimée  8  myr. 
Elles  doivent  ce  nom  à  la  plus  haute  d'entre  elles,  célèbre  par  ses 
eaux  thermales  et  ses  bains. 

Lac  Pavin.  Placé  dans  le  cratère  d'un  ancien  volcan  du  mont 
Dore ,  à  peu  de  distance  de  B9$se^  petite  Tille  située  au  pied  du 
•nofil  £>ore, à 24  kil.  0* d'/iso^e,  ee  lac,  un  des  plus  beaux»  des 
pins  singuliers  de  YAuvergnê^  ne  serait  qn'nn  objet  curieux ,  s'il 
était  isole  et  découvert  de  toutes  parts  ;  mais  ce  qui  Tembellit  beau- 
coup,  c'est  un  rideau  de  verdure  qui,  s'élevant  sur  ses  bords  à  la 
hauteur  d'environ  42  mètres,  le  suit  dans  son  contour,  s'arrondit 
comme  lui  et  le  couronne  agréablement.  Quoique  cette  ceinture  ail 
un  talus  si  escarpé  qu'on  ne  peut  y  marcher,  elle  est  presque  par- 
tout revêtue  de  pelouse;  une  grande  partie  est  même  couverte  de 
Lois.  Le  lac  a  environ  2  kil.  de  tour. 

Mmtagné  de  Gravmoîre  ou  Gravenaire»  est  le  Tolcan  le  plus 
rapproche  de  CfermonI,  le  moins  élevé  de  tous,  et  par  conséquent 
le  plus  facile  à  Ttstter.  11  est  dans  les  dépendances  de  Royat. 
On  peut  Y  arriver  de  ce  village  en  traversant  le  torrent  qui 
vient  du  Creiix-de-VEnfer,  et  en  allant  regagner  la  petite  ville 
de  Clermont  au  motit  Dore.  A  peine  parvenu  à  cette  route,  on 
commence  à  marcher  sur  des  scories  et  de  la  pouzzolane  rouge 
et  noire.  Ces  scories  affectent  les  formes  les  plus  bizarres.  Les  voya- 
geurs qui  ont  visité  le  Vésuve  affirment  que  la  montagne  de  Gra- 
vmwire  peut  donner  l'idée  d'un  volcan  dans  les  intervalles  des 
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éruptions.  On  remarque  sur  le  sommet  de  cette  montagne,  i;on 
an  cratère  unique,  mais  une  quanlUé  de  pelits  cratères  conblés 

par  les  scories. 

D'après  M.  Ramond,  Gravenoire  est  élevé  seulement  de  830  m. 
au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  On  a  calculé  que  ce  volcan  avait 
produit  à  lui  seul  plus  de  57  millions  de  mètres  cubes  de  lave. 

MoNTFBRRAND,  autrefois  place  forte,  fait  aujourd'hui  partie  de 
Glennont,  quoiqu'il  en  aoii  éloigné  de  3  kll.  i  c*e8t  un  monticule 
continué  par  des  maisons  bien  noires  et  bien  gothiques.  Le  grand 
séminaire  du  dioeèse  est  fort  beau  ;  l'église  ^roissiale  est  asses 
belle  :  la  tour  carrée  en  laves  d'Auvergne,  (*îevée  à  40  m.  environ, 
domine  le  plateau  sur  lequel  la  ville  se  groupe  en  amphithéâtre.  Une 
belle  route,  tirée  au  cordeau  et  bordée  de  noyers  et  de  saules*  joint 
Montferrand  à  Clermont. 

BiLLOM  (Puy-de-Dôme  ). —  Hôtels  :  iaUsii  ;  Thomns  ;  Vanris- 
Lasteyras.— A  1  myr.  Gleil.  de  Clermont,  est  une  petite  ville  a^sez 
ancienne,  située  sur  une  liauteury  dans  la  contrée  la  plus  fertile 
de  la  Limagnê,  On  y  remarque  réalise  dê  SàinIrCêmmift  qui 
existait  avant  Gharlemagne.  —  Commefce:  bulle  de  noix  »  graines , 
bois»  bestiaux.  —  Pop.  3,900  hab. 


De  Paris  à  Bourges  (e. 

route  263,  i««rouiede 

Bourges), 
De  Bourges  àNéris(v. 

roule 3Y4 «de  Paris  à 

Néris-les-Bstais) , 


ROUTE  266. 
DE  PARIS  A  CLERMONT. 

2*  ROUTE,  PAR  Bourges,  40  myr.  4  iUU 


32 ml  II. 


10 


Montaigot  (Paynte* 

Dôme),  t  T 

Saini-Fardoox,  i  t 

Riom  (v.  route  265).  3  1 

CLBaMORT  («•  ii»mu  i  * 


ROUTE  267. 
tJommunicaiion  de  Clermont  à  Roanne,  9  myr.  7  kil. 


Pont-du-CI)âteau ,  i  m.  4  le. 

Lezoux  («.  roule  3S3).  i  3 

Tbiers ,  I  3 

U  Bergère,  l  4 


Sl-Jusl,  1  T 

Villemontais,  i  S 

Roanne  (V.  route  278),  t  t 

19. 
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PONT-DU-CHATEAU  (Puy-de-Dôme).  — ;  de  la  Poste.  — 
Tire  son  nom  du  pont  à  huit  iirches  jeté  sur  la  rivière  d'Allier. 
C'est,  après  son  sile  jtilloiesque,  la  plus  belle  curiosité  de  ren- 
drait; la  place  est  vaste  et  bien  plantée,  et  de  ce  point  la  vue 
s^étmd  sur  uoe  grande  fiartiê  4u  riant  baisio  de  TiUltor  atiur  les 
féeondee  vallées  de  la  lîlmagiia  — /Vp*  3,760  kab^ 

TflIEHS  (  Puy-de-Dôme  ).  ^  hôtels  :  de  l'Europe;  de  TAîgl^ 
d'Or;  du  Lion-d'Or  ;  de  la  Pattf  de  la  Poste. Petite  ville  dont 
îps  maisons,  làtirs  i\  l'italienne,  sont  fort  jolies.  Sous-prelecture 
et  tribunal  <lc  première  instance.  Elle  est  bâtie  sur  la  pente  d'une 
haute  monta4£ne  granitique.  La  nouvelle  i^rande  route  de  C/«r- 
moni  à  Lyon  laVavers^  et  conduit  à  la  Bergère,  à  I  myr,  2  kil. 
de  ThierSf  par  une  asceri^ion  tellement  menauee,  qu'on  croit 
voyag(  r  en  plaine  »  quoique  la  Bergère  suit  sur  un  poinl  de  ces 
montagnes  trl»*él«vé  au-dessus  de  2%lèra»€eue  Tille  est  aitoée  de 
manièrai  à  dëeoOTrlr  tonte  la  £4ma§nê.  A  ses  pieds  nssse  la  Z>««- 
foUt  <|nt  sert,  aux  martinets  pour  travailler  le  fer«  On  y  a  étalill 
deaeuves  pour  la  fabrication  du  papier  et  des  cartes,  ainsi  que 
pour  la  tannerie  ;  mais  la  quincaillerie  y  domine.  On  estime  qu'il 
s'y  fabrique  par  jour  620  douzaines  de  couteaux ,  autant  de  rasoirs 
et  autant  de  ciseaux.  Ony  voit  des  papeteries  qui  servent  47  cuves; 
elles  rendent  chacune  par  jour  apeu  près  unquinlaldepapier.  C'est 
à  Thiers  que  se  fabrique  le  papier  du  timbre.  On  y  fait,  avec  des 
cornes  et  des  os  de  bestiaux,  une  poudre  dont  l'engrais  est  excellent, 
s  Ttotit  pour  la  tigne. Oirtfoilié»/  ranttque  église  de  l£alfl^ 
Gênée ^  arcbiteeture  romane  du  in* siècle;  dans  la  partie  basse  de 
la  ville  se  trouve  Vér/lis:'  du  Moutier^  très-intéressante  pour  Tanti- 
quatre  ;  l'extrémité  iî.  du  ebeeur  date  du  vu*  sièele»  De  la  tertaêÊê 
on  jouit  d'un  riche  panorama;  Il  reste  encore  nnt  partie  du  vieux 
château. —  Café  Moka.  —  yoîL  pub.  pour  Clermont-Fêrrand^ 
Lyon  y  Bordeaux.  —  Pop.  1 3,200  hab. 

De  Clermont  à  Lyon ,  18  invr.  1  kil. 
(     route  283,  de  Lyon  à  Clermont ,  et  lisez  en  sens  inverse.) 

De  CUrtMmîàSt-Flour,  10  myr.  a  kil.;  et  au  Puy^  12  myr.  8  kil. 
De  CUrmonl  à  ^ubusson^  S  myr.  8  kil, 

 y 
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MASSIAC  (Cantal),  petite  ville  siluée  au  fond  d'un  vallon,  sur 
V Alagnon. —  Curiosités:  le  Château^  Men  conservé j  deux  ro- 
chers qui  dominent  la  ville.  —  Pop.  2.300  hab. 

MURAT  (Ganlan,  — Mevgnier;  Rabbe;  Daily  :  on  y 
mange,  ainsi  que  dfti»  tiHil  lêe  liètels  dn  Oantal .  de  belles  truites. 

Petite  ville  vlelllé  et  malpropre,  située  dans  la  haute  vallée 
rAlagnon^  dépeulllée  d'arbres,  maie  entourée  de  montagiies  cou* 
Yertes  de  basalte  qui  forme  des  colonnes  <f  un  aipeot  remarquableé 
Sous-préfecture,  tribunal  civil ,  eoliége communal.  —  CuHoHtiê: 
Véglise  lYotre-jOame^des' Oliviers ,  V Hôpital,  le  couvent  dei 
Récollet»  ^  de  S t- Dominique ^  occupé  par  les  administrations  pu- 
bliques;  les  roches  qui  ressemblent  h  des  tuyaux  d'orgues,  surtout 
celle  appelée  /^ocAe-Z^on/iev?e, composée  dc  grands  piliers  prisma* 
tiques  à  forme  régulière,  qui  ont  depuis  i  mèti  e  jusqu'à  16  de  lon«> 
gueur.  Sonsommelesl  couronné  par  les  restes  d'un  aneieu  châiêau 

3ul  fut  rasé  par  Louis  XI ,  après  que  leu  propriétaire^  Jaeqttes 
'Armagnac^  eut  été  misé  iiiort(l477).'*-»CtomMrce7ohiviUlt, 
bestiaux ,  fromages.— /^op.  2,600  Aa6. 

La  percée  dn  Lioran,  destinée  à  relier,  parles  vallées  de  la  Gère 
et  de  l'Alagnon,  le  bassin  de  la  Dordocnr  avec  celui  de  la  Loire,  et 
à  faciliter  les  communications  entre  liurdeaux  et  Lyon,  par  le  dé- 
partement du  Cantal,  est  fort  curieuse.  Ce  beau  travail,  conduit 
par  MM  les  ingénieurs  Ruelle  et  Vernis,  sous  1 .  direction  de  M.  Je- 
mois,  a  été  commence  en  1831),  et  n'a  été  achevé  qu'en  1847,  après 
huit  années  d'un  travail  constant,  prolongé  nuit  et  jour  avec  une 
égale  activité.  La  longueur  de  la  percée  est  de  1,410  m  ;  la  voûte 
a  la  forme  d'une  deml-ellipse  dont  le  grand  axe  est  vertical.  Enlln , 
la  largeur  de  la  vole  charretière  comprise  entré  deux  trottoirs 
ayant  chacun  75  c,  est  de  h  m<^tres.  Lrs  d «^penses  de  la  route 
Douvello  et  du  souterrain  s'élèvent  à  1,900,000  fr. 

THIÉ/AC  (Cantal). —  //dfd  ;  la  Tète-Noire,  oCi  se  trouve  la 
poste  :  le  lit,  le  dîner  avec  de  la  truite,  et  le  déjeuner,  coûtent 
5  fr.  —  Rourf;  dans  une  contrée  très-piltores(|ue,  sur  la  Cér». — 
Curiosités  ;  Véylise  paroissiale ,  fort  belle  et  bien  ornée.  Danè  Icfc 


ROUT£  268. 


I. 
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environs ,  ruines  d'anciens  châteaux.  Belles  cascades  formées  par 
li  C9re«  qui  toniii  de  rocher  en  roeber.—lVp.  1,960  Ao^ 

De  CUrmont  à  MoMM$an.  1 1  myr.  t  kih 

DeCiennontà  l«  Bergère  i  Boén  (v.  route  283),       i  h 

(«.  rMisMi),  s  m.  s  k.  |  Moiitbrisoii  («•  rovie 

Noireuble,  1      S     I    a»K)«  17 


ROUTE  S69. 
De  Tkien  é  Ambert^  5  myr.  6  kil. 

AMBERT  (Puy-de-Dôme). de  la  Paix;  de  la  Tclc- 
d'Or  ; Croisel.  —  Celte  ville,  chef-lieu  du  petit  pays  de  Livradois^ 
est  ie  siège  d'une  sous-préfecture,  de  tribunaux  de  première  in- 
■tenee  et  do  commeroe.  Ce  pays  abonde  en  papeteries  dont  on 
mfiite  le  papier,  pour  rimprimerîe,  les  gravures  ei  les  érailails, 
I  oeos  do  Tbiers.  11  en  sort  par  jour  38  quintaux  métriques,  résultai 
de  76  caves»  C^te  ville  est  bien  bâtie  ;  ses  rues  sont  asses  spacieu- 
ses, de  sorte  que  l*air  y  est  fort  sain.  V.'égH$e  St-Jean,  ronstruitc 
en  granit,  a  un  clocher  très-clevé.  —  f^oit,  pub.  pour  Clermont' 
Ferrand,  Motitbrison.  —  Pop,  8,000  hab.  —  C'est  dans  ses  en- 
virons que  se  trouvent  les  eaux  minérales  froides  de  Talaru. 

Le  -  petites  villes  d'^r/au^ ,  iï/ar5ac,  Cunlhat,  Oliergues  et 
MiergwSy  font  le  mémo  genre  de  commerce  que  la  ville  d'Aoï- 
berU 


ROUTE  270. 

DE  PARIS  A  RAi\DANS,  36  myr.  5  kil. 

De  Paris  à  Moalins  («-  1  Aigueperse(«.iooleiSS),  6  3 

route  278),  28  m.  S  k.  I  lUiiOAiis,  i  4 

RANDANS  (Pay-de^Rôme),  p«tît6  ville  lienreusement  située.^ 
Curiosités:  les  beaux  sites  qui  l'enceignent  de  tous  côtés;  le 
Château  et  ses  dépendances ,  belle  propriété  autrefois  appartenant 

i  la  famille  Polignac;  elle  devint  un  des  domaines  de  feu  madame 
Adélaïde,  qui  le  ût  agrandir  et  fonda  des  écoles  dans  la  ville.— 
Pop.  3,100  Ao6. 
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ROUTE  371. 

De  Rwm  à  Folvic ,  1  m jr.  4  kil 

VOLVU:  (Puy-de^Mme).  €Se  bours  est  bàtt  sar  la  Im  qui  i 
ooolé  a1)oiiaainiii6Dt  de  la  JVufèrû.  GeltoinMitagBe  a  dû  Ura  m 
Tolcan  (ùrienx,  à  en  Jagerpar  la  quantité  de  layes  qu'elle  a  fournie. 
Le  terrain  qu'elle  recouvre  a  toujours  porté  le  nom  de  Brutavé, 

La  lave,  en  descendant  de  celte  montagne  ignivam9,  rencontra 
une  colline  de  granit  qui  la  divisa  en  deux  branches  ,  et  qui  de- 
vint une  pelile  ile  au  milieu  de  celle  mer  de  laves.  C'est  dans  le 
sein  de  ces  déjections  volcaniques  qu'on  a  essaye  d'arracher  la 
pierre  noire  dont  Riom^  Ctermontei  tous  les  enviions  sont  bâlis 
depuis  le  xii*  siècle  :  plus  on  la  trouve  profonde,  meilleure  elle  est. 
Son  exlraetioii  eti  la  aeule  msoures  dea  liatltanta  da  Falote,  qui, 
gràoe  à  MM.  de  Chalnrol»  en  tirent  maintenant  un  grand  parti.  — 
Popk  a^MN»  kûb. 


ROUTE  272. 
DE  PA^S  AUX  EAUX  mi  UONT-DORfi  (S  routes}. 


i*Glermont  (t;.  route 

'^«5) ,  88  m.  2  k. 

llocheforl ,  t  a 

Moni-Dore  «  2  4 


43  m.  5  II. 


2oClermont  (v.  route 

88  m.  2  k. 
Randanne,  2  1 

MoaT-Poaa*  2  1 


4f  m.  4  k. 


De  (llcrniont  au  Moiii-Dure  il  y  a  deux  roulea:  la  grande, 
de  5  myr.  3  kil.,  et  la  petite,  de  i  myr.  2  kil. 

Grande  route.  On  suit  la  roule  de  Bordeaux  par  Prudelle  ei 
la  j&aragt/e;  après  la  Baraque^  à  iiaiK  he,  on  aperçoit  les  vallée» 
de  FiUard  et  de  Fontanai;  en  face  du  Puy-de-Dôme^  les  ruines 
du  ehâteau  da  MoniroMœ.  La  route  descend  rapidement  Jusqu'au 
Pùnt  dêê  Eaux  :  un  peu  avant  la  hameau  de  «!PaHèiif«  eei  une 
belle  cascade  ;  à  droite,  Jolie  campagne  do  Montribevre,  appar- 
tenant à  M.  Bertrand^  inspecteur  des  eaux  du  Mont-Dur c,  X  8 
kilomètres  du  pont,  on  admire  la  belle  campagne  de  Cordéê^  a 
gauche  de  la  route. 

ROCHEFORT  (Puv-de-Dôme)  est  un  petit  tK)urg  qui  avjnt  aulrr- 
fois  le  titre  de  comte,  li  est  situé  à  la  base  du  Puy-d'Augère, 
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et  est  dominé  par  les  ruinas  de  l'antique  château  deâ  comtes  d'Au- 
vergne. On  y  remarque  déni  groH^i  OBilBuaes  formées  dans  la  lave. 
—Pop.  1,500  hab. 

Aux  environs  on  va  visiter  l'ancienne  église  d'OreliMil,  les 
ruines  fVAngle^  la  roche  branlante  de  Deveix. 

On  arrive  à  LaqueiviUe,  à  8  k il.,  et  on  a  une  idôe  des  mon- 
tagnes, des  pàturuges,  ries  habitations  du  pays.  Ou  suit  la  grande 
route  pendant  4,000  nièU;  on  U  quitte  pont  prenUre  ceUe  ^ui 
conduit  au  Mont-Dore. 

Petite  route*  A  la  Baraque^  on  quitte  la  route  pour  traverser 
le  village  de  Laschamps  :  on  arrive  à 

ft^RiAIlNEv  imarquable  par  las  essais  ds  culture  du  comte  de 
MoaUCNiier  qut«  comme  le  dit  un  voyageur,  «  il  souriM  1#  déaail 
eo  le  rendant  A  l'agriculture.  »  Les  restes  de  cet  homme  regrettable 
npoÊmi  dans  une  petite  cliapelle  gothique  élevée  sur  ce  même 
sol,  naKUère  inculte.  11  faut  parcourir  le  pays  poiir  admirer  les 
beaux  désordres  volcaniques  qu'il  ollVe  de  tous  côtés. 

Randanne  est  à  peu  près  à  moitié  chemin  du  Mont-Dore,  A 
4  kil.  au  delà, on  rencontre,  aux  Cabanes^ileux  cabarets.  On  arrive 
au  plateau  du  Puy-de-Baladeaud ,  magnifique  horizon. 

MOM-DOHE  (l*uy-de-Uônje).— Le  voyaijeur  ne  doit  pass'attendre 
à  trouver  d'hAtel  dans  cette  petite  et  romantique  loeallté;  presque 
toutes  les  maisons  ont  des  logements  garnis  et  tiennent  des  taues 
d'hôte  ;  les  rivières  et  les  laes  /ournrseent  d'excellentes  truites  et 
les  montagnes  de  la  venaison.— Petit  village  situé  dans  une  vallée 
;;U  pied  de  la  montagne  de  V^ngle,  Son  nom  lui  vient  des  mon- 
taiînes  qui  Tavoisinent.  Son  élévation  (îrt  d'environ  1,100  mètres 
au-dessus  du  niveau  de  la  mer;  sa  vnllce,  berceau  de  la  rivière 
Dordogne,  est  entourée  d'un  anipliitlit  àtie  de  montagnes  voka- 
niijues  dont  les  versants  sont  couverts  de  vertes  prairies  ou  de 
sombres  forets  de  pins,  mais  déclùrés  pur  intervalles,  et  formant 
de  profondes  crevasses  à  travers  lesquelles  s'éebapMH  de  nembrew 
comw  d'eau  qui  produisent  une  multitude  de  jolies  cascades.  Ce 
village  est  situé  à  4  kil.  énviron  du  pic  de  «foncyi  le  sommet  le 
plus  élevé  de  la  France  c  ntrale  (2,000  Hi^trei  environ  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer),  (ielle  vaste  excrescence  volcanique  jaillît 
d'une  roche  ^^ranitique,  avec  une  hase  dont  la  circonférence  est 
de  12  kil.  environ.  (Voyez  sur  le  iMonl-Dorey  page  332.) 

Sources.  Elles  sont  an  nombre  de  se|»t,  très-rapprochées  les 
unes  des  autres,  et  se  trouvent  disftosces  sur  la  même  liane:  1*  lu 
fontaine  de  Sainte-Marguerite  ;  près  d'elle  est  une  autre  source 
que  quelques**uos  appellent  la  seuree  du  Tamhowt  :  teutes  les 
deui  Sont  fraidest  2«  la  fmiMm  CqtqWm  j  elle  tsll  monter  le 
thermomètre  à  46  degréi»  du  thermomètre  centigrade;  V*  le  Bain» 
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de-Césai^esi  également  à  45  degrés;  4«  le  Grand-Bain  ou  Bain 
dé  Saint-Jean  :  les  eaux  sourdent  en  ûlets  dont  la  température 
varie  depuis  39  jus(iirà  45  degrés;  5*"  le  Bain-Bamond,  trouvé 
parmi  les  décombres  des  anciens  thermes  romains:  le  tbermomèire 
centigrade  y  mente  à  42  degrés  ;  6  la  So/mt-Biyny^  du  oom  4e 
II.  de  Bigny,  «ncien  préfél  du  PusHleMmet  cette  aourae  ftil 
trouvée  parmi  les  ruinei  dee  ancicMie  Immus  romains;  elle  fait, 
comme  la  précédente,  monter  le  thermomètre  à  42<le9rëe|  1*  la 
fontaine  de  la  Madeleine ,  qui  est  à  4 .S  degrés. 

Bains.  L'édifice,  (jui  présente  un  aspect  noble  et  imposant,  ebt 
d'un  stvle  correclement  sévri  e,  et  tel  qu'il  convient  à  sa  destination. 
La  toiture,  couverte  en  liu::e3  dalles,  toutes  tailhes  au  ciseau, 
semble  défier  la  montagne  (jui  la  menace  sans  a'sse  de  son  énorme 
poids.  Les  salles  sont  spacieuses  et  bien  aérées,  les  cabinets  de 
Mm  distribuéi  de  la  manière  la  plus  favorable  pour  la  oélériié  du 
«erviee. 

A  cinq  heorea  du  matin ,  le  service  des  bains  commence»  Donx 
rubustea  montagnards  vont  chercher,  dans  des  espèces  do  boîtes 
de  sapin,  la  petite-maîtresse  qui,  à  la  ville,  n'a  jamais  quitté  le 
duvet  avant  midi.  La  marquise  et  la  bour^'coise,  le  petit  rentier  et 
le  gros  millionnaire  sont  apportés  et  reconduits  de  la  même  façon 
et  sans  plus  de  cérémonie >  dansées  coffres  qu'on  nomma  chaises 
à  porteurs. 

Après  le  bain  et  le  repos  obligé  qui  le  suit,  les  buveurs  s'arment 
de  leurs  verres  et  vont  puiser  l'onde  gazeuse  qui  doit  réparer  leurs 
.  forces  énervées  par  l'excès  du  travail  ou  des  plaisirs.  G*esl  alors 
que  les  buveurs  se  promènent»  en  causant,  sur  la  petite  place  qui 

avolsino  les  principaux  liôiels. 

L'heure  du  déjeuner  sonne,  et  l'on  se  met  à  table;  l'appétit  est 
aiuuillonné  par  l'air  vif  des  montagnes  et  par  les  sels  du  breuvage 
minéral.  La  chère  est  lonne  et  saine;  niais  plus  d'un  gastronome 
regrette  (jue  la  sévérité  doctorale  proiiibe  les  mets  éjticés  et  les 
boissons  trop  fraîches  ou  spirilueuAcs.  Le  docteur  interdit  bien 
autre  chose  encore,  et  Dieu  sait  si  ses  prescriptions  sont  toujours 
aerttpuleusement  observées* 

Ce  qui  surprend  le  plus  agréablement  au  Jlfoiil-/>r>re^  c'est  de 
trouver*  dans  un  pays  presque  sauvage ,  le  ton  •  les  manières  «l  les 
usages  des  meilleures  sociétés  de  la  eapiiale« 

Un  billard,  des  gazelles,  des  tables  de  jeu,  une  bibliothèque 
composée  surtout  de  romans,  et  deux  bals  par  semaine,  tels  sont 
les  amusements  et  les  distrai^tions  parmi  iei^uels  on  peut  choisir, 
selon  son  âge  et  ses  goûts. 

Ces  bals  n'ont  lieu  que  le  diniaiiche  et  le  jeudi,  par  la  permission 
expresse  du  docteur  despote ,  sans  conliùlc  pendant  toute  la  saison 
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des  eaux ,  qui  donne  des  ordres  rigoureux  pour  que  les  violons 
oe88ent  avant  onze  heures  du  soir.  ' 

Après  la  danse,  pour  ceux  qui  raimenl.  les  courses  à  cheval  sont 
un  des  passe-temps  les  phis  agréables  qu*on  puisse  se  procurer  au 
Mont'Dore.  Le  pays  abonde  en  si  les  pittoresques,  qu'il  est  de 
riguear  d*ftller  viriler»  H  n'est  point  de  montagne  si  rolda  et  si 
'  escarpé  où  le  eheval  montagnard  ne  gravisse  avee  sdreté;  c'est 
nn  spectacle  assexcnrieiix  que  de  voir  parfois  défller^  par  un  sentier 
raspendu  en  quelque  sorte  dans  les  airs»  une  troupe  brillante  de 
cavaliers  et  d'amazones ,  \êtns  comme  pour  une  course  au  Champ^ 
êe^Mars  ou  une  promenade  au  bois  de  Boulogne, 

Un  jour  la  caravane  va  contempler  de  près  le  brillant  arc-en-cici 

3ue  forme,  en  se  précipitant  d'une  haute  cime,  la  blanche  cascade 
e  Quereilh;  le  lendemain  elle  se  rend  en  pèlerinage  au  Pie ,  dont 
la  forme  bizarre  représente  un  enfant  de  saint  François,  et  que, 

rr  ea  motif,  on  appelle  le  rocher  du  Captiein.  La  jolit  cascade 
Ub  Femiérê^  qui  se  divise  en  deux  nappes  d'argent  sut  un 
autel  degriinit;  le  salon  de  Mirabeau ,  qui  ne  doit  point  ce  nom 
illustre  au  plus  grand  de  nos  orateurs ,  comme  le  croient  la  plupart 
des  étrangers,  mais  à  son  frère  le  vicomte  de  Mirabeau,  plus  connu 
par  un  ridicule  sobriquet;  le  pic  de  Sancy,  le  mont  Blanc  de  l'Au- 
vergne, reçoivent  la  visite  et  l'hommage  des  admirateurs  d'une 
nature  tour  à  tour  âpre  et  riante ,  sauvage  et  ornée.  Quelquefois 
on  part  le  matin  pour  aller  passer  la  journée  sur  les  rives  du  lac 
Chambon,  dont  la  nappe  dormante  s'étend  dans  la  délicieuse 
vallée  que  couronne  si  bien  l'arehiteetura  gothique  du  cbftteau  de 
MuroL 

SI  la  cavalcade  veut  admirer  les  traces  encoré  vivantes  des  révo- 
lutions du  tiohe,  elle  n'a  qu'à  se  transporter  au  bord  du  lac 
Pavin^  immense  cratère  qui  a  la  forme  régulière  d'une  coupe 
toujours  pleine  d'une  eau  de  la  couleur  du  ciel,  et  ensuite  jeter  un 
coup  d'oeil  sur  le  Puy-dc-Tartaret ,  où  l'action  active  des  volcans 
se  laisse  voir  dans  chaque  déchinjre  de  la  roche. 

En  fouillant  l'ancienne  place ,  connue  sous  le  nom  de  Panthéon , 
on  a  découvert ,  au  mois  de  mai  182ô ,  un  temple  dont  le  périmètre , 
tfêi-bien  conservé,  s'élève  à  un  mètre  au-dessus  du  niveau  actuel 
de  cette  place. 

Propriétés  médicales.  LVau  des  sources  est  en  général  alcaline* 
efficace  contre  les  catarrhes^  la  péripneumonie ,  les  rhumaUsmês , 
les  affections  goutteuses ,  les  paralffsiêM^  etc.  La  saison  commence 
en  juin  et  finit  en  septembre. 

Prix  :  5  à  6  francs  par  Jour;  cheval  pour  visiter  les  environs, 
3  francs. 

ENVIRONS.  Sàint-Nectaire,  Les  eaux  de  Saint- Nectaire  sont 
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à  I  myr.  2  kil.  de  celles  du  Mout-Dorc ,  à  3  myr.  2  kil.  de  CVer- 
mon^  Ces  eaux,  d'après  le  rapport  de  M»  Tinspecleur  Marron, 
prennent  leur  source  dans  des  masses  granitiques,  el  lef  eaux  qui 
les  avoisinent  filtrent  à  iravers  un  sol  de  même  nature. 

Les  sources  sont  très-abondantes  dans  la  vallée  de  Saint- 
Nectaire;  on  distingue  surtout  les  suivantes:  1°  le  Gros- Bouillon^ 
00  les  Grandê^Bainê,  dont  la  températore  est  de  31  degrés  du 
thermomètre  de  Réaumur;  2*  la  FtHlU-Sourcé,  ou  les  F$iiU^ 
BainMt  même  température  ;  In  souree  de  ta  Foûte ,  20  degrés  ; 
4*  la  tource  PauUn$,  28  degrés;  'o""  la  $ource  du  Chemin^  20 
degrés;  G*  la  iouree  du  Recher^  31  degrés;  7*  la  iouree  dt  la 
Côte. 

Propriétés  nivdicales.  l  es  eaux  de  Saint-Ncclaire  ont  été  favo- 
rables dans  le  traileinent  d'un  grand  nombre  de  maladies  chroni- 
ques, parmi  lesquelles  iigureat  les  rhumatismes,  les  paralysirst 
les  gast^^enlériteâ ,  etc. 

On  trouve  dans  ce  bourg,  au-dessus  de  rétablissement  thermal 
de  M.  Boétte,  sur  un  terrain  appelé  Pemay,  le  plus  beau  dohnen 
du  département. 


AOUTS  273. 

DE  PAUlS  A  VICHY,  34  myr.  0  kii. 

P«  Paris  à  St-Gér«ad-  1  Vicht,  2  o 

le-Pay(«.  roule  3TS),  89  m.  S  k.  | 

VICHY-LES-BAINS  (Allier),  — Vichy  :  H^ich  .  lien;  ich,  sain, 
salubre  (celtique)  et  non  Vicii?  Calidus  (lalin).  Cette  dernière 
ctymologie  appartient  à  Chaudes-Aigues,  comme  Ta  démontré  le 
baron  de  Walkenaér  (Notice  sur  les  antiquités  de  Vichy  par  Beau- 
lieu,  in-8°  1847  ). 

Hôtels  et  logements  garnis  :  Vichy  offre  sous  ce  rapport  tout 
ee  qui  est  désirable  suivant  la  position  sodale  ou  linaneière. 
MM.  Guiniermen,  Dnrin  (hôtel  de  Paris);  Ghaloln,  Velay,  Mon- 
taret»  GItoIs,  Burnol .  à  rentour  de  l'établissement  thermal  et  du 
parc,  possèdent  des  Hôtels  où  Ton  trouve  tout  le  confortable  exif^r 
par  les  personnes  les  plus  fortunées. — Sur  la  route  de  Cusset  et  le 
chemin  des  Dames,  MM.  Mausaut,  Dubessay,  Monbrun,  (îauthier, 
Guy,  Gerbe,  joignent  à  une  table  bien  servie  des  appartements 
aussi  propres  qu'élcganis.  —  Près  de  la  source  de  l'hôpital  ou  des 
Ccleslins,  MM.  Grenet,  Féaux,  Charles  Coué,  Cliarles  Delaunay. 
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OhauBsaid^  Bélot  ArtHar,  off  ent  les  mêmes  mntagee.  Yéut-oa 

vivre  chez  soi,  seul  on  en  famille?  on  se  loccra  en  garni  ches 
MM.  Coi  ni) ,  Bnrniclion,  Sarry,  Lcmoinc,  Soalhat-Lcbœuf ,  Ramin- 
Prêtre,  Raniin-Chacot  (ancienne  maison  où  Ton  voit  encore  la 
clianilire  où  a  loiré  M'""  de  Séviîïné)  :  Givois-Maitrlial ,  Gran,^ier 
aillé,  Noyer,  Chopard ,  veuve  Colas,  Dest»rest  Sornin,  Deshrest 
Tabardiui  Brunot;  enlin .  saurdeux  ou  trois  exceptions,  toutes  les 
malsons  de  Vtcliy,  ofllrenl  des  logentents  aussi  agréables  qu*à  bon 
marché. 

Pendant  la  saison  des  eaux.  Tiennent  se  fixer  à  tiehy  grand 
nombre  de  marchands  chez  lesquels  on  trouve  non-seulement 

l'utile,  mais  encore  toutes  les  futilités  de  la  mode  :  Bijoutiers, 
Merciers,  Marchands  de  Nouveautés,  de  Cristaux  et  Porcelaine, 
d'objets  d'art,  Modistes,  Marcliands  de  Dentelles,  etc.,  etc.  qui 
ouvrent  des  magasins  li  c>-l<ien  .garnis  aux  abords  de  rétablissemenl 
surtout.  Un  tir  au  pistolet,  très  bien  tenu,  est  dirigé  par  M.  Fré- 
déric Vieillard,  tireur  hatùlu. 

Deux  pharmaciens,  MM*  BatilliatelF.  Bru,  permettent  d'admi- 
nistrer aux  malades ,  tous  les  médicaments  nécessaires  et  fabriquent 
les  produits  de  Ylchy,  dont  les  pastilles  sont  connues  du  monde 
entier. 

Deux  cabinets  de  lecture  compos('s  des  meilleures  nouveautés 
ont  aussi  un  salon  de  journaux  français  et  étrangers,  sous  la 
direction  intelligente  de  Mesdames  Bougarel  et  Lafont;  et  pour  que 
rien  ne  manque  à  ce  petit  coin  de  terre,  pendant  les  quatre  mois 
de  la  saison  des  eaux,  les  étrangers  munis  de  valeurs  peuvent 
les  échanger,  aussi  bien  qu'à  Pai  is ,  dans  les  comptoirs  de  MM.  Buliu 
et  Marconnot  et  Martin-Rodde,  banquiers. 

Vichy  est  placé  k  Fextrémité  d'une  vallée  do  VMiiÊT  et  do 
Sichon  qui  rappelle  par  sa  fertilité  ia  Llmagne,  dont  elle  est  nna 
continuation  ;  il  est  peu  de  pays  qui  offirent  à  la  vue  des  sites  aussi 
agréables.  Au  midi  les  sommets  pi*esque  toujours  neigeux  des 
Monts  Dômes  et  du  Forez  bornent  l'horizon  ;  les  viu'nob'es  en  am- 
phithéâtre à'Abresty  du  Fernet  et  des  Creuziers  forment  avec 
leurs  nombreux  arlires  fruitiers,  une  ceinture  verdoyante  à  l'Est 
et  au  Nord;  Vudllier  au  cours  sinueux,  les  ruisseaux  du  Sichon 
et  du  Solan^  couverts  d'usines,  olVrent  sur  leurs  bords  des  pro- 
menades aussi  bien  entretenues  qu'agréables  par  leur  ombrage.  Le 
Tolsinage  des  montagnes  donne  un  air  tempéré,  renouvelé  et  pu- 
rifié par  le  cours  rapide  des  rivières  et  le  grand  nômbre  de 
vég(''tauxqoi  couvrent  le  sol  :  toutes  ces  roerycllles  naturelles  fout 
de  V  ichy  un  des  pays  les  plus  beaux ,  les  plus  sains  du  centre  de 
la  France  :  aussi  ne  sVtonnc-t-on  pas  de  la  ï)rospérité  croissante 
de  ce  chariuant  vallon  ,  prospérité  qui  a  uiolivé  les  travaux  impor. 
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iaots  suceeBilveffleiil  efltetaéspour  permettre  aot  maladei  Templpl 
de  fies  soarces  ealutilreft. 

Soas  la  domination  romaine,  lee  thermes  de  Vichy  devaient 
.  avoir  une  grande  réputation  si  Tôn  e»  Jii^e  par  les  restes  de  COQ- 
strucMons  qui  datenl  de  celle  époque.  En  fouillant  le  sol.  on  a 
trouvé  une  voie  romaine,  des  aqueducs,  des  couches  imm^n-es 
de  liélon ,  restes  d'anciens  l)ains  et  piscines  ;  l'emplacement  de 
ces  ét;itl)lissements  était  dans  les  leri  itins  (|ui  avoisineatla  glacière, 
coiiHus  sous  le  nom  de  ynic-nux  Juifs. 

Au  moyen  âge  décroît  la  prospérité  de  Vichy»  et  seulement  aux 
xvii*  et  xvitt*  siècles  commence  l'ère  nootelle  d*an  accroissement 
continu  jusqu'à  ce  Jour. 

Vichy  est  mal  bâtie  ;  ses  rues  sont  étroites  et  asses  mal  percées. 
Jadis  petite  place  forte  entourée  de  murs  flanquée  de  tours,  dont  II 
reàtc  encore  une  i::olée  au  milieu  de  la  ville,  d'où  l'on  pouvait 
o!  server  l'enu'Mni  de  tous  cotés. 

L'élablissenienl  thermal  actuel,  situé  dans  remplacement  du 
Vieux  Moutier  connu  aujourdMuii  .-(>u>  le  nom  de  Çitartior  des 
iîatn*,  était  compose  primitivement  d'un  i)avilîon,  appelé  Maison 
du  Roit  adosse  à  une  galerie  encore  existante,  sous  laquelle  sont 
renfermées  trois  des  plus  importantes  sources  minérales  de  Vichy  ; 
ces  travaux  avaient  été  exécutés  par  rarcnttëcte  Janson  et  sous  le 
.    palronarie  de  Mesdames  Adélaïde  et  Victoire  de  France. 

A  la  flolliellation  de  madame  la  dauphine ,  duchesse  d'Angouléme, 
un  concoîirs  fut  ouvert  en  1820  pour  construire  un  établissemeot 
qui  par  sa  grandeur,  par  son  luxe ,  répondit  à  rallluence  toujours 
croissante  des  malades  :  M.  Rose-TU'.tuvais ,  dont  les  plans  furent 
adoptés,  conserva  l'ancieune  galerie  et  dirigea  le^  travaux  de-s 
bâtiments  actuels. 

Ils  forment  un  parallélogramme  dont  les  faces  Nord  et  Sud  pré- 
sentent deux  aaleries  spacieuses  et  élégantes;  nous  avons  parlé  de 
la  première;  la  seconde  donne  sur  le  parc,  qui  est'magnIOque  et 
fat  planté,  par  un  décret  Impérial,  én  iSl?;  elles  communiquent 
ensemble  par  un  large  promenoir  qui  sépare  rétablissement  en 
deux  parties,  dont  l'une  est  alfectée  aux  bains  des  hommes,  Tantre 
au  bain  des  dames.  Quatre  cours  intérieures  rafraîchie?  par  de 
icrands  réservoir»  dont  les  eaux  sei  veut  au  service,  sont  entourées 
par  les  caldnets  de  bains,  décores  avec  goût;  ces  cabinets  sont  au 
nombre  de  G8,  contenant  ensemble  90  baii^noires;  ils  permettent 
de  donner  environ  900  bains  par  jour.  A  l'exticmité  de  la  galerie 
nouvelle  sont  deux  piscines  pouvant  contenir  une  vingtaine  de 
personnes  s  elles  servent  aux  malades  de  l'un  et  l'autre  sexe  de 
l'hospice  civit.— -plusieurs  cabinets  de  douches  situés  derrière  les 
réservoirs  d'eau  minérale  laissent  beaucoup  à  désirer;  celte  partie 
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importante  du  service  est  étudiée  avec  soin  dans  ce  moment  par 
raaministration ,  et  il  est  probable  que  sous  peu  on  lui  donnera 
une  solution  satisfaisante. 

Salons.  Au  étage  sont  les  râlons,  composes  de  salles  de 
danse,  de  billard,  de  leeture,  de  Jeu  ayant  Tue  sur  le  parc; 
d'une  galerie  et  d'âne  rotonde  spaciense ,  au-dessous  du  prome- 
noir central,  où  se  donnent  de  charmants  concerts.  Depuis  deux 
années,  ces  heaux  salons  ont  été  restaurés  ou  agrandis  sous  la 
direction  de  M.  Isabelle,  et  rii.umonic ,  le  bon  goût  des  décors 
conflrment  la  réputation  de  cet  arcbitecte,  Tun  des  oieilleurs  orne- 
manistes de  notre  époque. 

L'établissement  de  V hôpital  contient  un  charmant  salon,  t?4 
cabinets  de  bains,  autant  de  baignoires,  ce  qui  permet  de  donner 
environ  400  bains  par  jour;  et  une  piscine  consacrée  aux  dames, 
où  M.  Prunelle,  qui  en  a  donné  iHdée,  obtient  tous  les  ansde^ 
cures  menreilleuses. 

Sintrees.  Le»  sources  de  Vichy  sont  au  nombre  de  six  :  Grande^ 
Gtilh,  Chomel  ou  Petit-Puits,  Grand-Puitê  ou  PuiU-Carré^ 
Lucas  et  Acacias ^  Hôpital,  Célestins. 

Les  trois  premières  sont  situées  sous  Tancsienne  galerie  de  l'éta- 
blissement. 

r  Grande-Grille  :  enfermée  dans  un  puits  hexagone  de  l  m. 
environ  de  diamètre,  élevé  à  1  m.  du  sol  et  entouré  d'une  crillc 
en  fer;  son  eau  est  gazeuse,  légèrement  louclic,  d'une  saveur 
alcalhie  ;  sa  température  est  de  37  centigrades  :  elle  fournit  environ 
5,000  litres  par  24  h.— Cette  source  est  la  nlos  employée  en 
boisson  ;  on  en  expédie  plus  de  cent  mille  bouteilles  par  an* 
V  Chomél  ou  Pêtiê-'Puits  :  contenue  dans  une  vasque  en 


line,  très-empioyée  en  boissons  sur  les  lieux.  Elle  convient  princi- 
palement aux  estomacs  délicats  :  la  température  est  de  4^**  centi- 
grades, son  débit  est  Irès-variablo. 

3''  Grand-Puits  ou  Puits-Carré  :  Situé  à  l'entrée  du  prome- 
noir central  dans  un  vaste  réservoir  au-dessous  du  sol,  recouvert 
d'une  calotte  hémisphérique  en  fonte  surmontée  d'un  évasement 
pour  Texpanslon  du  gaz  çt  munie  d'un  large  tuyau  pour  conduire 
reau  dans  les  bftches  de  réserve.  Cette  source  est  la  plus  abon- 
dante; elle  donne  environ  220,000  litres  par  24  heures,  sa  tempé- 
rature est  de  45''  centigrades ,  elle  est  employée  exclusivement  aux 
bains  et  aux  douches. 

4^  Lucas  et  Acacias  :  Placé  en  face  du  nouvel  hôpital  mili- 
taire, dans  un  petit  bâtiment  on  planches,  formait  autrefois  deux 
fontaines  contenues  dans  deux  tourelles,  qui  ont  été  démolies.  La 
source  a  été  dégagée,  rétuiic;  elle  fournit  aujourd'hui  environ 


marbre  blanc 


du  sol  :  limpide,  gazeuse,  alca- 
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40,000  litres  par  24  heures,  sa  température  est  de  29*"  centigra- 
des; le  docteur  Prunelle  remploie  a?eft  «leedsdaiii  certaioes  ma- 
ladies de  la  peao. 

6«  il&piua  t  Sor  la  place  Rosalie,  donl  elle  forme  Toniemeiit 
avec  son  iMssIn  d'environ  4  mètres  de  diamètre,  surmontée  d'une 
étante  coupole  en  fonte.  I^a  température  de  cette  source  est  de 
3I«  centigrades .  son  débit  est  de  CO.OOO  litres  par  2'»'  heures;  elle 
est  très-employée  en  boisson,  et  on  en  expédie  plus  de  50,000  litres 
par  année.  Les  bains  de  rétablissement  dit  de  VhôpUal  sont  des- 
servis par  ses  eaux. 

6^  Célestins  :  La  source  des  Célestins  est  située  sur  les  bords 
de  TAUier,  au  bas  du  rocher  que  surmontent  les  restes  de  l'ancien 
couvent  des  Célestins  détruit  en  1790.  Deux  puits  placés  daus  une 
galerie  couverte  permettent  aux  buveurs  de  puiser  l*eau  salutaire 
«lont  le  goût  acidulé,  piquant,  rappelle  aux  goutteux  le  vinpt» 
tillant  auquel  ils  doivent  peut  être  les  maux  qu'ils  viennent  um^ 
lager  ici.  Sa  température  est  de  19<»  centigr.  Sur  le  côté  est  un  pa« 
Villon  élégant  où  se  trouvent  salles  de  billard  et  de  conversation  « 
un  joli  parterre  d*où  l'on  voit  le  cours  de  TAliier  et  l'amphithéâtre 
des  monts  Dômes  et  du  Forez. 

Outre  les  sources,  plusieurs  puits  artésiens,  forés  depuis  peu 
d'années  soit  à  Vichy,  soit  aux  environs ,  ont  donné  naissance  à 
des  Jets  d'eaux  minérales,  et  promettent  d^uugmenter.  dans  l'ave- 
nir, la  pruspériië  du  pays. 

Toutes  le^  sources  de  Vichy  sont  thermales ,  gazeuses ,  alcalines. 
Le  gas  est  de  Tadde  carbonique  presque  pur*  La  quantité  de  gax 
éiniee  cet  dans  plualeiiis  aooites  iràMOiisidéraMe,  elle  éfuifim 
presqu'è  la  moitié  du  ?oinaie  de  Tenu*  Lorafne  la  pression  atM* 
sphérique  diminue*  en  tempe  d'otage  par  exemple,  les  souroea 
deviennent  tumultueuses  et  on  entend  d  une  assez  grande  distance 
le  bouillonnement  de  l'eau  et  la  eiépitation  des  huUes  de  gas  (|ttl 
crèvent  à  la  surface. 

Le  service  médical  est  sous  la  direction  de  M»  le  docteur  Prunelle» 

inspecteur. 

MM.  les  docteurs  Petit,  inspecteur  adjoint;  Noyer,  médecin  de 
l'hospice  civil;  Barthez,  chirurgien  de  l'hôpital  militaire {  Mon- 
teilhet  et  Nicolas,  donnent  aussi  leurs  soins  aux  nombreux  mala- 
des qui  visitent  Vichy. 

La  saiion  eommenee  le  il  aud  ei  finit  le  I6  septembvs. 

Les  aoureet  de  VIehjr  sont  en  général  eomnosées  de  bi-ear bonite 
de  sonde,  de  ehanx,  magnésie,  chlorure  de  sodium,  sulfate  de 
soude,  acide  eariionlque,  ean« 

Elles  contiennent  tontes  en  plas  ou  moins  grande  quantité  du 
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fer,  qaelaueMQesQQ  peu  d6  aoufre ,  toutes  une  inibstance  orgaiii«> 

que  :  la  Barêgfne. 

Les  eaux  de  Yiehy  accélèrent  la  circulation,  modifient  ka  ho* 
meurs  et  avec  ces  propriétés  réussissent  dans  un  grand  nombre  de 
maladies:  les  nialadios  du  bas-venlre  ,  rngori^ements  du  foie  et 
de  la  rate,  coliiiues  liépatiques,  alVcctions  des  voies  di^'estives, 
gastrites,  gastro-entérites,  gastralgies;  obstructions,  pAles-cnu- 
leurs,  sont  traités  avec  succès,  surtout  lors<iu'il  n'exis'c  pas  d*in- 
flammation.  Dans  ce  dernier  cas,  on  commence  par  administrer  à 
pente  dose  les  eaux  de  l'Hôpital  et  aurtotit  de  Chomel.  Les  afTee- 
lions  calenleuses  sont  eomluittaes  avee  succès  par  les  eaux  de  Vt- 
étky.  Cette  action  est  due  à  la  grande  quantité  de  bl-carbonate  de 
soude  qu'elles  contiennent.  La  feotaine  des  Gélestlns  est  employé 
dans  le  traitement  de  la  goutte. 

Près  de  7,000  étrrm^ers,  dont  environ  4,000  malades,  viennent 
annuellement  se  traiter  à  Yichy.  Los  eaux  çoot  données  en  Imins  et 
boisson. 

Avant  le  point  du  jour,  les  plus  diligents  commencent  par  se 
rendre  au  bain,  qui  dure  ordinairement  une  iicure  et  est  composé, 
suivanl  IMidonnanee  do  médeein,  d^u  minérale  pure  ou  mélan- 

e.  Peu  après,  de  toutes  parts  on  yoit  affluer  aux  ftmtalnes  les 
ffursi  le  terre  ea  flMtai  »  pour  y  puiser  l'onde  litenfWsantei  on  en 
boit  de  èNix  à  six  verres;  quelquefois  hiltt,  rarement  plus.  Aux 
CélesUns  cependant  on  se  débauche  ;  le  personnel  est  composé  gé- 
néralement d'amateurs  de  la  bouteille,  et  on  a yu plusiaors impru- 
dents en  boire  la  valeur  de  plus  do  dix  litres. 

.A  dix  heures  on  déjeune,  et  si  l'on  a  eu  le  bonheur  de  trouver  un 
eabinet  disponible  pour  prendre  son  bain  dans  la  matinée,  on  pro- 
IHe  des  nombreuses  voitures ,  en  général  commodes  et  élégantes , 
qui  siatioMieot  devaat  les  hôléis,  pour  visiter  les  4iiimant8  esi>i- 
nméè  VIeliy.  Maméan^  BiammùtU^  ChmMtim^  ifuaiet ,  la  CÔf 
Sê^^Amamd^  la  Monla§ne  vertê;  la  weade  du  G^mr  êOiUmt 
LardaUHre-,  les  Grivais^  les  châteaux  d'E/fiat^  de  Ranâm^  dt 
Manmont ,  de  La  font,  Billy^  Charmeilleë,  offrent  des  prome- 
nades aux  paysages  frais  et  pittoresques,  des  ' ardins  œuvres  de  la 
nature  et  de  l'art ,  des  perspectives  toujours  gracieuses. —  Le  dîner 
sonne  à  cinq  heures,  puis  avant  de  monter  au  salon,  on  se  pro- 
mène sous  les  arbres  du  parc.  Cette  promenade  offre  alors  l'aspect 
le  plus  animé;  des  chaises  sont  disposées  dans  l'allée  centrale -et 
principalement  en  fiée  de  la  grande  galerie  de  l'étaiilissement»  ca 
qui  permet  de  jouir  de  la  fraidieur  du  soir  ai  des  ai«i  de  eoatre- 
danses,  walses,  et  polkas  danséee  par  les  baigneurs  validetet  par 
réllte  de  la  société  des  villes  voisines,  notamment  de  Gusset, 
dont  les  iimnies  jolies  et  aimables  Yiennant  prendre  ianr  p«rt  des 
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plaisirs  de  Vichy.  Le  coup  deeloehe  de  dix  heures  est  le  signal  de  la 
retraite;  les  tfcmnrs  ne  sauraient  dépasser  llieure  fktale.  Mats 

lès  intrépides,  ceux  qui  sont  créons  à  Vichy  pour  voir  et  être  ?iis, 

ceux  q/A  B'wi  rien  à  (iéméler  avec  l'eau  des  Célestins,  ni  avec  la 
douche,  cette  répétition  du  purgatoire,  comme  disait  madame 
de  Scvigné,  cnix-là  peuvent  prolonucr  impunément  les  plaisirs  de 
la  soirée.  —  Pop.  de  Vicliy,  1,000  hab.  \ 
Avenue  dp  Mesdames,  Dei  rièro  1rs  bâtiments  formant  le  nou- 
vel !l(^pital  inililaiie  et  à  la  sortie  de  Vii  liy-les-Bains,  on  rencontre  î 
le  coiuinencement  d'une  belle  route  plantée  d'arbres ,  oui  rappelle 
Ir^foiitenir  do  séjour  que  firent  à  Vichy  mesdames  AdétaMé  et' 
ViQtûlrfl^  de  France  (1785).  Le  promenenr  peut  ae  rendre  afinai, 
IQII^IPIP  abrité  par  un  épais  ombrage  et  toujours  lon;?eant  le  cours 
sinueux  du  Sicbon,  jusiiu'ù  IVntréè  de  la  ville  de  Cimel»  le  che^ 
lieu  du  canton,  située  ù  :i  kil.  au  plus  de  Vichy. 

CussET  (Allier).  —  Hôtels:  du  Nord;  S:diil-.Ia('(|ucs;  Duranton. 
—  Cafés  :  Fran(;ais;  Parisien  ;  lîcrnizet.  —  C'est  une  des  villes  les  , 
plus  ancienne?  du  iîoni  honnais.  Dès  l'annecî  82(1  on  la  voitliuurer  . 
dans  des  actes  aullienli4ue.>  sons  le  nom  de  f^illa  Cucic^cum. 

Eumènes,  évôque  de  ^evcrs,  y  fonda  en       une  abbaye  de 
filles  de  la  règlfi^e  St^-BenoU  qui  fut  érigée  eq  abbaye  royale  en 
]2M  par  ^9lgil^«.évéq9f)ide  Glera()QQt« 
,  Les  ifaUwens  se  groupèrent  auU^ur  de  la  maison  des  filles  (}e  ' 
lUen  et  formèrent  bientôt  une  ville  avec  murailles,  tours  et  fossés* 
Louis  XI  y  eut  une  célèbre  entrevue  avec  son  père,  à  l'époque 
de  la  guerre  de  la  PraLMierie;  maUr»'  l'huîniliation  que  ce  fds  re- 
belle y  reçut  en  celte  occa.^inn,  lorsi^u'il  lut  parvenu  au  trône  il 
ne  se  souvint  de  Cusset  (jue  pour  en  faire  une  |)lace  inipnrlanle. 
Jean  Doyat,  son  favori,  et  gouverneur  de  la  Basse-Auveriine , 
acheva  aux  dépens  des  pays  voisins  les  fortifications  commencées 
ters  le  milieu  du  xiy*  siècle»  Il  n'existe  plus  rien  de  ces  fortl4^^ 
ti««i(<pi0'Ul  grosse  tour,  qui  sert  de  prison,  et  la  irille  n^  piQ  4^e: 
gMBèr  à  leur  démolition. 

La  situation  de  Cusset,  agréable  par  elle-même,  I4  devient  en* 
core  davantage  par  le  voisinage  do  rctabiiœment  thermal  de  Vi- 
chy et  par  celui  de  la  rivière  d'Allier. 

Les  environs  de  Cusset  sont  leitiles;  le  terrain  des  vallées  y  est 
de  bonne  <|ualité,  la  véuélation  y  est  belle  et  forte,  les  coteaux 
sont  couverts  de  vignes  dont  leâ  vins  [çu»^  anç  partit}  ci^mmci'Qii 
du  pays, /'o/ïtj  6,500  Au6. 
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HOIIÏE  274. 
DE  PARIS  A  NÉtUS-UBS-BAINS,  32  myr.  S  kil. 

De  Paris  à  Bourges  {v.  IMeauIne,                   1  8 

roule  26;}),              22  m.  ik.  Reugny,  l 

L«vei«                     t  >  S  Mon (luço n  (e.  roula  jMKi)vi  S 

Jariole,                      i      3'  NArib»                      0  I 

SAIlfT*AlIAKD  (Cher).  —  ttÔiêU:  le  Bœaf;  la  €roix-dé-Fer$ 
.  la  GrohL  d*Or  ;  de  Prânee.  — -  Ville  agréable  et  bien  bâtfe  aur  la  Mar- 

mande,  à  1  kil.  dé  la  rive  droite  du  Cher;  elle  occupe  le  site* 
de  Tancienne  Orval^  possède  une  sous-prérecture,  on  collège, 
une  société  d*agrlcultnie ,  un  théâtre.  Curiosités  :  les  ruines  du 
château  de  M  ont- Rond  ^  démoli  en  l(».S2,  jadis  place  très-forte, 
cëlèl)re  pour  avoir  été  le  lieu  où  fut  nourri  et  élevé  le  grand  Condé, 
et  par  le  long  siège  qu'il  soutint  dans  la  guerre  de  la  Fronde.  Com- 
merce  :  bois  estimé,  mousserons  très-recherchés ,  dont  on  fait  sé- 
cher une  partie;  bestiaux  cras,  grains,  vins ,  châtaignes,  f^oit. 
pub.  pour  Bourg  PS  y  Moniïuçan*  —  Pop.,  7,xûe  haè. 

La  rente  qne  suit  le  Toyageor  en  quittant  St-Amand  est  toot  à 
fait  charmante:  on  suit  les  bords  du  Cher  assez  longternps;  on 
trouve,  près  de  la  roote,  de  mtes  fondations  d'an  théâtre  et  d'au* 
très  édifices  romains. 

MEAULNE  (Allier),  village  peuplé  de  «00  hab.  —  Curiosités: 
le  pont  sur  VÀumanse.  Il  est  construit  en  grès  rose  très -bigarré  ; 
son  aspect  est  fort  gracieux. 

NÉRIS  (Allier).  —  Hôtels  :  le  grand  hôtel  Rochette,  en  face  de 
rétablissement  des  bains;  Léopold.  »  Gros  bourg  parfaitement  ex* 
poeépmir  la  salubrité  de  l'air,  et  h  VàM  dea  maladtei  épidëmtqnes. 
cette  petite  place  de  bains  n*eit  très-fréquentée  que  depuis  peu 
d'années,  ViêMinmmt  datant  seulement  de  tSM;  ses  eaux 
étaient  bien  connuc^i  des  Romains,  qui  devaient  y  posséder  des 
bains  magnifiques,  d'après  les  fragments  d'architecture ,  les  colon- 
nes ,  les  frises,  les  fondations  de  murs  qu'on  découvre  de  temps  en 
temps,  et  qui  indiquent  que  ce  petit  village  était  jadis  une  place 
importante.  Le  pays  est  rempli  de  sites  et  de  paysages  agréables^ 
Il  est  fertile  en  productions  ae  tout  genre.  — Pyg:*  li^  ^o^* 
Médecin  Inspecteur,  M.  X*  Médecin  adljoint,  M.  âbllle. 

80URCB8.  Elles  sont  an  nombre  de  quatre  :  1*  le  PuUi^de-Uê" 
Croix;  le  Grand'Puits  ou  Puiti-âe^Cétor;  «•  le  Puitê* 
Garré  ou  7>fiy^é;  4*  la  <SbiiPfe*iVoift^«. 
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Propriétés.  Ces  eaux  eooTiflDaent  aux  personnes  attaquées  àê 

Îihlegmasies  chroniqurs,  de  né\rosc8,  ilc  Ipuoosps  ou  malndiei 
ymphatiques.  Les  bains  de  Néris  produisent  de  très- bons  ptïets, 
quand  la  chaleur  n'en  est  point  excessive  ;  ils  sont  très-fnvorables 
de  30  à  36  degrés.  On  a  l'habitude  de  se  coucher  ensuite,  pour 
continuer  en  quelque  sorte  les  bons  effets  de  lu  transpiration  exci- 
On  peut  se  baigner  à  tous  les  moments  du  jour,  pourvu  que 
ce  soit  à  une  distance  eonvenaMe  des  repas*  L^eau  de  Néris  est 
dirigée,  par  des  canaux  dans  les  maisons,  ce  qui  est  d'une  eom- 
modité  inappréciable  pour  les  malades.  On  peut,  à  Néris,  se  traiter 
par  des  bains  fumigatoires  et  par  le  moyen  des  douches,  qui  s'y 
trouvent  très-bien  entretenues.  On  peut  même  y  mettre  à  profit 
les  bains  de  boues,  qui  conservent  une  proportion  de  calorique 
très-supérieure  à  celles  de  Saint-Amand.  L'onctuosité  qui  les  distin- 
gue les  rend  d'ailleurs  très-favorables  à  la  peau.  On  sent  de  quelle 
utilité  doit  être  un  pareil  moven  dans  les  rbumalisnieâ  articulaires. 
On  emploie  les  eaux  de  Néris  avec  succès  dans  la  paralysie,  les 
rluilaùaismii anciens ,  les  dartres, la  gale ,  le  catarrhe  ctuponlqae 
de  là  vessiè,  lés  tumeurs  et  les  dégénérescences  organiques,  les 
gonorriiées  anciennes,  etc.  (Extrait du  Précis  historique  sur  les 
eaux  minérales t  par  M.  Alibert«  in-8o).  La  saison  des  bains  est 
du  20  mal  au  h  novembrct  Là  durée  de  leur  administration  est  d'en* 
viron  un  mois. 

Néris  possède  une  très-jolie  promenade,  appelée  le  Jardin  des 
Bains;  il  occupe  le  site  d'un  amphithéâtre  construit  par  les  Ro- 
mains :  des  terrasses  concentriques  indiquent  les  divers  étages  sur 
lesquels  les  sièges  étalent  placés.  Véglise  de  Néris  est  très-ancienne 
et  de  style  roman ,  ayant  la  forme  d^one  basilique  se  termlnint  jmut 
trots  absides  :  si  l'on  en  Juge  d'après  la  sculpture  grossière  des 
chapiteaux  I  elle  date  du  xi^  siècle* 


ROUTE  276. 

1>£  PARIS  A  LYON  (  5  routes }. 
S9rvk9  â$  mMê  d$  Pari$  é  Sautiêu  §î  dê  Châlôn  à  Ij/on*  . 

I'*  nonn  i  par  Auxirrb  xt  Autcm  ,  47  myr.  9  iUi* 

ChêHntwtt,  om.sk.  Le€hâtelet,  i  i 

Tilleneuvo-Sl^eorges»  i     J  Panfou,  0  S 

liousainlt  I      ^  Possard,  t  4 

àlt'luii)  I     9  Villeneuve  la-Guyard ,  o  9 
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Cbimy,  1  I 

Aulun.  S  I 

Saint-Emilandy  i  7 

Saint-Léger,  1  4 

Bourgneur,  •  • 

Senecey,  l  S 

Tournus,  l  0 

Saint-Albin,  i  6 

Màeoii,  I  4 

Pontaneveattf  «  i  S 

La  Croisée ,  i  i 

Yillefrançhe,  i  4 

Llmonesi,  i  • 

1/TON  y  I  t 


CHARENTON  (v,  route  102). 

VILLENEUVE  -  SAINT  -  GEORGES  (  Seine  et-Oi?e  ) ,  village  an 
confluent  de  la  Seine  et  Av  Wèrcs,  Sa  posilioii  au  honl  de  deux 
rivière»  est  trèa-pitlorcsque.  —  Curiosités  :  le  magnifique  château 
de  Bmmr$f/ard,  de  jolies  maisons  de  eam pagne.— -jPop.  l^iOO  hab* 

On  traverse  le  Joli  Tlllage  de  Monêg^pn^  pafs  la  forêt  de  Si- 
nart, 

MELUN  (Seine-et-Marne),  Melodunum.  —  Hôtels i  de  France, 
airec  jardin ,  cabinet  de  lecture  ;  du  Commerce  ;  de  la  Crosse  ; 
la  Galère;  du  Grand-Monarque.  —  Ancienne  ville  de  France  ;  elle 
Mt  divisée  en  trois  parties  par  la  Seine  :  la  première,  le  quartier 
Saint'Aspdis^  la  plus  considérable  ;  la  seconde,  le  quartier  de 
Vile,  et  la  troisième  au  delà  des  deux  ponts.  C'est  le  siège  d'une 
préfecture.  —  CariosHés  t  les  ruines  d'un  palais  habité  par  plu- 
Steors  rois  de  France,  et  où  la  reine  Blanche ,  mère  de  saint  Loais, 
tint  M  oovr  pendant  quelqne  temps.  Les  rois  Philippe  et  Bo- 
bert  y  monmrent;  le  château,  reconstruit  après  la  dévastation  des 
Normands,  devint  le  Versailles  de  la  France.  V église  de  Saint' 
AsfctiSy  d'un  gothique  délicat ,  mais  sombre  et  solennel  ;  les  vi- 
traux sont  fort  beaux;  celle  de  Notre-Dame,  et  le  clocher  de 
Saint-Pierre ,  seul  Teste  de  l'abbaye  de  ce  nom  ,  situés  sur  la 
hauteur  et  en  face  de  la  route  de  Paris  ;  la  Place  circulaire  ,  la 
bibliothèque  publique  qui  possède  10,000  volumes  ;  \v  Palais  de 
Justice,  les  points  de  vue;  salle  de  spectaclet  —  Commerae  : 
blé ,  vins  i  ftirines,  bestiaux,  Aromate  de  srie  très-renommé.  Melun 
R  vu  naître,  en  1618,  Amyot,  grand  aumônier  de  France  sous 
Charles  IX  et  traducteur  de  Plutarque.  — ^ot7.  pub,  tous  les  jours 
pour  Paris,  correspondant  avec  le  chemin  de  fer  d'Orléans;  tons 
les  jours  deux  voitures  de  Dijon  à  Paris;  pour  Fontainebleau  ; 
tous  les  jours  à  Melun,  passage  des  cœhes  de  Sens,  Auxerre^ 
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Mahhkrgiêy  Montereau ,  JXogmt:  des  bateaux  à  vapeur  dê 
Montermu  A  Pari$.  ^olr,  route  299  «  â$  Parii  à  JtonUreaH 

jmr  le  bateau  à  vapeur.  —  Pop.  B.ÔIKI  hao.  '  ■    -  '  ^ 

A  3  myr.  S.-E.  de  Metun,  sur  la  rive  gauche  de  la  Seine^  on  volt 
IfoNTtREAU  (Seiné-el-Mîifno)  ^JJôtels  :  deTAn^ie;  Croix-vertef 
L!on-d*Or;  de  la  Poste;  du  (îi.'ind-Munarqur.  —  Petite  ville  dans 
une  hpureusf  *iiluation ,  Iravrrsro  par  une  Itclle  el  lar^c  rue;  elle 
est  célèbre  piir  la  victoire  (lue  Napuîôon  remi  orta  sur  l<*s  alliés 
eu  181  i.  —  Curiosités  :  deux  l»pau\  ponts  ^  de  cou&truclion  har- 
die ;  Vé;jlise  où  est  appendue  rq»éc  du  duc  de  Bouriiognc,  Jean 
Sans-Pêur,  assassiné  sur  Panclen  pont  de  cette  ville.  ~  Commerce: 
bolsÛbtté,  gréfns,  tins,  bestiaux ,  et  principalement  li  belle  ma- 
nuftictore  de  faïence  blanche  façon  anglaise ,  établie  dans  ranclen 
couvent  des  Récolleta  ;  elle  est  connue  par  la  qualité  et  la  beauté 
de  ses  produits  ,  qui  supportent  le  feu  le  plus  actif.  On  trouve  en« 
core  deux  autres  ma  nu  factures  de  foience  cl  trois  tuileries,*— C%^t 
min  de  fer  pour  Troves. 

f^oit.  publiques  pour  Mchin^  Fontainebleau^  Sens,  Noyenl- 
sur-Seine.  Bateau  à  vapeur  pour  j/^arij,  ^oir,  route  :29Û,  di^ 
Paris  à  3/ontercan  par  la  vapeur.  —  Pop.  5,000  hab. 

PONT^UR-YONNË  (Yonne),  petite  ville  au  milieu  de  belles 
pràirfei,  EHe  poasède  un  beau  pont  sur  V  Tonne,  qui  duis  eet  en» 
droH  est  navigable.  ^  OMkmeree  :  vins,  tullea  ditea  de  Bourgogue» 
—  Pnp.  2.000  hab. 

SENS  (Yonne).  —  Hôtels  :  de  TÉcu  ;  de  Paris  ;  de  France  ;  k 
Grand-Cerf.  —  Ville  jadis  capilaîe  des  Gaulois  sénonais,  au  con- 
fluent de  ïKonne  el  de  la  F'anna;  l'eau  qui  coule  constamment 
dans  toutes  ses  rues  les  rend  d'une  propreté  remarquable.  Sous* 
préfecture,  archevêché,  grand  séminaire,  collège  communal,  gre- 
nier à  sel,  salle  de  spectacle,  et  bains.  —  Curiosités:  la  rue  Dau- 
pliine,  large  «  bien  alignée,  décorée  d'un  are  de  triomphe  usseï 
médiocre  ;  les  remparts  antiques  asset  bien  conservés ,  que  Pon 
croit  de  cdnètructlon  romaine i  et  que  Ton  a  détruits  en  partie  t 
malheureusement  pour  les  amis  des  arts;  la  Métropole,  gotbtque 
magnifique,  qui  vient  d'être  reparée;  le  jubé  ^  l'autel  couvert  d*un 
baldaquin  soutenu  par  quatre  colonnes  en  marbre;  le  trésor,  qui 
reun^ruîc  un  Christ  de  Cirardon,  et  un  autre,  don  do  Charlema» 
gnc  ;  le  mausolée  en  marbre  blanc  du  dauphin  père  de  Kouis  XVI, 
qui  y  fut  inhuuié  ,  ainsi  que  AJarie-Josephe  de  Saxe,  son  épouse. 
Ce  monument  fut  exécuté  par  un  fds  de  Coustouj  le  Temps,  la 
Religion ,  sont  deux  statues  ad.i.iral)les  ;  le  Martyre  de  saint  Savi<j 
nien,  derrière  le  chœur;  le  rideau  on  marbre  devant  lequel  le  salut 
tombe  massacré  est  d'un  travail  achevé  ;  les  vitraux ,  la  chapelle 
de  la  Vler($e  ;  dans  une  salle  à  gauche ,  les  bas-rciicfs  du  tombeau 
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du  chancelier  Duprat.  Dans  la  salie  du  chapitre,  les  portraits  de 
tous  les  archevêques  de  Sens,  la  chasuble  tle  Thomas  Becket  ;  à 
rhôlel  de  ville,  le  diptyque  qui  conlient  le  manuscrit  original  de 
ï Office  des  fous ,  et  la  Prose  de  l'âne.  Les  promenades,  vastes 
lapis  verts  ombragés  de  beaux  arbres  i  le  quai  sur  l'Yoone,  avec 
remrepôt^  d*où  le  pont,  le  faubourg,  son  âlise  et  la  eeiolure  de 
eotlines,  forment  un  charmant  paysage.  En  1140,  il  se  tint  à 
SéM  un  concile  dans  lequel  Abélard  fut  condamné.  —  Commercé i 
grains,  vins,  bois  flotté,  charbon,  et  chanvre.  —  f^oit.  pub,: 
tous  les  jours  passage  de  voitures  pour  Paris,  Troyes,  Joigny^ 
Tonnerre^  Dole  et  Dijon  -,  a  diCfërentes  époques  dans  la  semaine, 
messagers  pour  diverses  localités  des  environs.— i^op.  10, ICO  hab, 

VIIXENEUVE-LE-ROI  (  Yonne).  — ^dïeZ;  le  Lion^l'Or.  —  Jolie 
ville  sur  la  rive  droite  de  VYonne,  —  Curiosités:  la  rue  tirée  au 
cordeau  et  ornée  aux  extrémités  d'une  belle  parié  dis  ville;  une 
des  façades  de  Yégliiê,  du  temps  de  la  renaissance;  la  tour«d'un 
gothique  asses  l^er,  mais  inachevée  ;  une  ceinture  de  fortiA- 
Mli'ofM  bien  conservées»  mais  que  Ton  commence  à  détruire;  les 
promenades ^  les  environs,  qui  offrent  des  sites  riants.  —  Corn* 
merce  :  vins ,  bois  et  charbon.  Foit,  pub.  d'^uxerrat  Tannêrre^ 
Dijon ,  Lyon;  coches  d'eau, — Pop. ,  5,400 

JOIGNY  (Yonne).  —  Hôtel  :  du  Duc-dc-Bourgogne.  —  Ville  sur 
l'Yonne,  située  en  amphithéâtre  sur  la  pente  d'une  colline,  avec 
souft-préfecture ,  tribunal ,  collège.  Son  nom  de  Joviniacum  lui 
yfïeni  de  Flave  Jovien ,  général  de  cavalerie  romaine  enterré  à 
IMms.  —  Ourioeids:  la  oelle  grille,  le  quai  le  long  de  PYonne, 
le  poni  de  pierre  qui  conduit  dans  le  faubourg,  la  eoferne  qui  rè- 
gne le  long  de  l'Yonne ,  le  château  construit  par  le  cardinal  de 
Gondi ,  et  qu'on  a  détruit  en  partie  ;  la  vue  qu  on  découvre  de  la 
terrasse  ;  la  voûte  élevée  de  V église  St  Jean ,  édifice  du  xv*  siècle  ; 
la  chapelle  Saint-André ,  la  salle  d'audience  du  tribunal  :  la 
chambre  du  conseil  est  placée  dans  une  chapelle  mortuaire  et 
de  la  renaissance,  extrêmement  intéressante  par  la  rareté  de  ces 
sortes  d'edillces,  et  gravée  dans  THistoire  chronologique  des  monu- 
ments de  la  France.  —  Ommeree  :  vina,  bols,  laines ,  charbon , 
'  tannerie.  FùiU  pub.  pour  Tonnerre*  ^  Pop.  6«t00  hab. 

AUXERRE  (Yonne),  AuHsiiodurum.'-ïiôtels  :  du  Léopard, 
snr  le  quai,  près  de  la  poste  aux  chevaux  et  des  bains  :  bon  hôtel. 
1^8  messageries  Laffllte  et  Gaillard  y  descendent.  Boîte  aux  lettres 
dans  l'hôtel  (  lèvre  trois  fois  par  jour)  ;  journaux  français  et  anglais  ; 
belle  vue.  —  De  TÉpée,  rue  du  Temple;  —  de  Beaune,  sur  le  quai, 
presque  en  face  l'embouchure  du  canal  du  lYivernais.  Entre  ces 
deux  hôtels  se  trouve  un  établissement  de  bains  fort  bien  tenu. 

Ville  ancienne  sur  la  rive  gauche  de  Wonne^  siège  de  préfecture 
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da  département;  H  y  a  cour  d'aniaesel  Iribunaax  de  première 
instance  et  de  commerce  «  salle  de  apeetacle»  éeole  normale ,  biblio- 
thèque de  24,000  vol.  et  180  manuscrits;  musée  d*antiquités« 

jardin  botanique,  collège  et  cabinet  d'histoire  naturelle,  maison 
spéciale  pour  les  aliénés.  1/air  en  est  pur  ;  sa  situation  sur  lu 
pente  douce  d'un  coteau  de  vignes  est  agréable  :  ses  vins  sont  gé- 
néralement très-estimés.  —  Curiosités:  les  églises:  de  Saint- 
Pierre  ^  de  Vyébbaye^Saint- Germain^  qui  possède  dans  ses 
caveaux  le  tombeau  de  saint  Germain,  évéque  d'Auxerre;  la  Co- 
Êkédrahf  dédiée  à  aaini  ËUenna,  cbeM'œoTre  d'arehiteetim 
gothique,  remaniiiable  par  rélévatios  de  aa  nef ,  ses  Tltraiu,  le 
tombrâu  d'Amyot,  et  surtout  par  son  magniflque  portail  que  cou- 
ronnent à  droite  et  à  gauche  deux  tours;  celle  du  nord  s'élève  à 
70  m. ,  celle  du  midi  n'a  point  été  terminée.  L'église  souterraine 
est  du  XI*  siècle ,  le  chœur  de  la  tUi  du  xu'  et  le  grand  portail  du 
XVI*  siècle. 

V église  gothique  de  St-Eusèbe,  dont  le  clocher  en  pierre  es^t 
assez  élégant  et  dont  les  vitraux  sont  bien  cooservcs  ;  Vhorlogc, 
bâtie  sur  une  ancienne  porte  :  la  flèche  en  bois ,  citée  pour  sa  grâce 
et  sa  légèreté ,  a  été  reconatmlte  en  fer  depuia  m  Ineendle  récent  ; 
1»  fimminêy  8or  la  place  de  ce  nonr,  qui,  quoique  petite,  n'en 
est  pas  moins  un  monument  gracieux  et  de  bon  goût;  le  quai,  la 
promenade  en  forme  de  boulevard  autour  de  la  ville,  les  anciena 
murs  de  construction  romaine  :  ils  sont  préc(*(l(''s  de  fossés  convertis 
maintenant  en  charmants  jardins.  Commerce:  chanvre,  fer,  acier, 
vins ,  charbons ,  bois ,  etc.  f^oit.  pub,  :  tous  les  jours  dilig,  ÎVotre^ 
Dame-des- Victoires  de  Paris  à  Lyon;  tous  les  jours  pour 
Paris  ^  correspondance  avec  Avallon;  tous  les  deux  jours  voiture 
de  Dijon  à  Paris  \  messager  et  courrier  pour  St'Pargeau, 
Avallon^  BrUinon^  Tonfierre,  Toiiey*  CfanMey,  ot  eorrea* 
pondance  Journalière  avec  les  bateaux  à  vapeur  de  la  hante  Setnei 
poar  PoHf.  —  Pop.  »  12,600  hab. 

ExccRSioNs  à  la  Cave-aux- Fées.  A  2  m.  d'Auxcrrc,  à  Drcyes- 
LES-BELLEs-FoNTAiNES  (Yoniu  ),  (Druva),  petite  ville  de  900  hab. 
Les  druides  y  avaient  un  temple.  On  >  voit  encore  un  souterrain  , 
nommé  la  Cave-au\-Fées,  près  duquel  sont  les  ruines  d'un  bâti* 
ment  où  J'en  a  trouvé  des  médailles. 

Une  route  établit  la  communication  d'Auxerre  avec  celle  de 
Tùnnêrtê  par  Chablis  ,  petite  ville  renommée  par  ses  Tina  hlanca  : 
bon  hétel  ehes  Petit. -^Pop. ,  2,goo  kab, 

SAINT-BRIS  (Yonne),  petit  endroit  dans  on  bassin  fertile  en 
vins  blancs  ealimés.  Curiosités  :  à  Bailly,  dépendance  de 
Saint-Bris,  magnitlque  carrière  de  pierres  de  taille.  Elle  est 
éclairée  par  des  lampes,  et  les  voitures  [leuvent  y  circuler  jusqu'à 

30. 
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Ift  profondeur  de  MK>  m.-- Commercé  en  y\m,^  Pop.  ^,000  ha  à. 

Près  de  Saint-Bris  est  le  monticule  d'Irancy,  renommé  par  ses 
\ins:  \aste  horizon;  on  aperi^oil  r.oiiA>T.F5,  petite  ville  dont  les 
vins  sont  estimés,  et  qui  tit  naiue  i'inveoteur  de  la  cire  à 
cfapter,  François  Rousseau. 

VEHMEMON  (Yonne),  jolie  petite  ville  dans  une  chanpante 
position  sor  la  riTe  droite  de  la  Cim.^  Curioiités  :  la  ifieiUê 
EgihB  est  lemarquaMe  par  mm  portail ,  qui  date  do  ix*  siècle;  Ifs 
acolptores  i^ethtques  $ont  admiraliles^  Ommtr e»  .*  YiM  («IMés 
comme  I  ons  vins  d'onlinaire;  bols.^pDp.  2,600  hab, 

LLCY-LE-BOIS  (YoDiie),  Tiliage  peoplé  d'eDfim  i,tOO  kmè. 

lio  ve>  nul-eri'es. 

Grottes  d  Arcv.  A  8  ki'.  de  f  ermenton  et  1  myr.  2  kiî,  de 
Litcy-le-Bois ^  sur  les  bords  de  la  Cure,  sont  les  grottfs  à'Arcy. 
La  I>o^le  de  f^'ermenton  ou  de  Lucy-le-Bois  y  contiuil;  la  route 
n'est  allongée  «lae  de  4  kil.  Gfs  grottes  remplie»  de  Stalactites,  sont 
extrtoemènt  curieuses  j  Teutree  en  e&t  si  basse,  qu'on  ne  peut  y 
passer  nue  roorbé. 

AVALlj(K<  (Yoone},  AkMo.^muHi  :  la  PostSi  do  IJoiKd*ar; 
de  Paris.— Jolie  Tille  très-anfleoiie,  sur  la  rire  droite  éu  OMitài, 
avec  sous-préfecture,  tribunaux  de  première  instaoeeet  de  com- 
merce. —  (  uriositês  :  iro/t  promenades^  dont  une  srrioul  en 
terrasse  sur  la  ^nllee  sauvage  du  Cousin;  Vllôpita';  le  portail  de 
Vtgli^e  paroissiale  ;  la  vue  de  la  promenade  du  Petit-Cvurs;  en 
lace,  !e  camp  d  s  AUeux^  ancien  camp  romain;  la  SaHe  de 
spectacle^  It^  CiiTcs.  —  Comme  ce  :  vins  irès-renunimés,  grains, 
fsrim,  chefaax,  liestiaux.—- /^oti.  pub.  tons  les  jours  pour 
jPom,  Ckâlonr  êmrSàôme;  trois  fois  par  scoiâtoe  poor  jtuxerre* 
--Pop.  Mob. 

VtizELAY.  Une  roote  de  rommunicirlton  d*j^tailon  à  Féieloy, 
pclile  ville  de  1.500  bab.,  située  à  2  niyr.  O.  de  celle  t  remièn». 
ville,  et  f  .ilrie  deThécdore  de  Bêze,  se  prolonge  }u<  u'à  damecy. 

C'est  dans  Ycglise  de  la  Madeleine  de  f^ézeUiy  que  sa  nt 
Uernard  précl  a  l;i  croi.-ade  La  chaire  où  re  irrainl  orateui  criait  a 
cent  mille crois»'s  \eniis  de  tous  les  cou. s  'a  Ftance:  Jérusalem*. 
Jérusalem,  a'e\i^le  i*lus;  elle  a  été  dctiuile  daiis  la  ré\oUitiun. 
La  lévolation  a  mutilé  ee  bel  édifice,  cette  superbe  basiliqQe  de 
Veaeiay,  dont  les  mines  sont  encore  si  grandes.  Consifuile  dans  le 
Tii*  siècle,  elle  offre  ce  qa'on  trouve  dans  si  peu  d*éi:ilkes  id^ 
leieiis,  Vairiumf  où  les  c  itéehumènes  étalent  adrni^  avant  de  pas- 
ser dans  réalise  :  cette  partie  est  de  la  plus  haute  curiosité.  Leé  1  "^s- 
relietsqui  se  voient  à  l'entrée  de  l'égliie  sont  bien  conserves,  et  s$ir 
la  frise  on  lit  une  inscription  du  vn'  s:è<  ]c.  l  e  pi'rtaiî,  si  rîfhr  en 
bculpturtb,  Cél  abimci  on  oioaUc»  a  la  ic^licmc  uiaiclic»  i  cm- 
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preinle  tiguree  du  ier  du  cheval  de  &aiQt  Louiâ.  Ce  magiiHique 
édifice  peut  hmût  1 30  inèlreA  4«  laQg«  e(  ia  baiit6iir  4u  cImmv  Mi 
d'environ  20  mètrcg. 

Dans  les  m  virons,  sourco  nikiérale  et  source  saléé. 

SAL'LIL^U  {Côiii-û'Oi)tSidQleucum  — Hùuli  :  lie  ia  Posle,  Lieu 
tena»  bonne  oiaiaon  ;  outmu  dès  Ménageries  royales  et  d'aulreis 
dUigencet  pour.  4Wersp$  rouler;  ^'AoKletem^  aveo  de  Imax 
Jardioet  bureau  des  JUessagsriês  LafllUe  et  GtlUardf  dépari  teue 
les  jours  pour  Paris  (^l  Zyon.  — Petite  ville Mir  unehayteor»*^ 
Curioiitéi  .  V église  iSaint-Saturnin,  remarquable  p^ir  son  anii- 
quilé  ;  Saini-Aïuloche  i\  un  clocliercn  plomb  qui  imile  la  couronne 
de  Chariemagnc  ;  la  vue  dont  on  y  jouit  de  la  terrasse-,  les  restes 
d'une  voie  n-niaiiie  qui  conduisait  à  Autun.  Saulitu  est  la  pairie 
du  celèbie  S  m\\m\\.— Commerce  :  viD|  poUftOOâ  d'étang  eiceileottf, 
bois  et  bélail.  — /^op.  2,U0U  hab. 

PiERRE-ÉcftiTb ,  iiameaa  ainsi  nommé  d'one  pierre  lumulalre 
dont  rinscription  est  à  demi  eflàcée* 

AUTUN  rSaène^t-Loire).— i/dfe/i  .*  de  la  Poste,  bonne maiaeo; la 
Clocbe.— On  dit  qu'il  fiit  fondit  par  les  Piiocéens.  C'est  ane  des  cit<^i 

les  plus  anciennes  de  France ,  une  de  celles  où  l'on  trouve  le  nlus 
d'antiquités  roniaiiips.  C'était  la  cnfvtale  des  Éduens  (  Bibràcte): 
depuis  elle  reçut  le  nom  &./uyustodunum.  Une  de  ses  rues 
s'appelle  Manii'iux  (yi/ar^t.t  Campus),  une  des  montagnes  delà  ' 
ville,  Montdru  [Mans  /Jraidnm };  un  autre  inoiilaune,  Montjeu 
(  Aluns  Jovis).  C'est  aujourd'hui  un  hicue  de  soua-prcfccture,  avec 
trtbunaaft  de  eommercc,  d<«  pn  mière  instance,  société  d'apd'icul- 
tare»  oeHé^e  eommiinai»  évéclié  érigé  dans  le  h*8ièole«^0iirioillli*' 
la  porfa  éArrovat,  ancien  ouvrage  des  Romakw^  qol  consiste  en 
deux  grandes  arcades  pour  le  passage  des  voiture»  et  deux  plus 
petites  pour  les  gens  de  pied,  couronnér?  par  tm  bel  entablement  ; 
la  /wr/c  de  Saint-y/fdré  à  droite  et  près  de  celle-ci;  la  tour,  un 
temple  de  Minerve,  ni;iint<'nant  enclavé  dans  l'abhMye  de  Saint- 
Andoche;  au  Champ-dcs-  Urnes ,  un  monument  tellique  appelé 
pierre  de  Couhan,  C'est  unefsp4*ce  de  psramide  (fuadranculaire 
de  pierres  réunies  par  un  ciment  très-dur.  11  a  20  uu  lresde  hauteur; 
sa  tmse  a  32  mètres  sur  18)  les  restes  d'un  temple  dédié  à  Jmmss 
et  tàtl  par  Dmsus)  un  reste  d'anden  pavé,  forme  de  grandes  dalles 
de  granit I  dans  une  me,  quelques  restes  d'anciens  murs;  un  pan 
de  mur  qu'on  croit  avoir  appartenu  à  un  ancien  temple,  les  uns 
disent  (W4pollon^  les  autres  «le  Minerve:  dans  une  auberge  hors 
de  la  ville,  les  vestiues  d'un  théâtre.  Dans  la  ville  moderne,  dont 
ces  débris  forment  les  plus  beaux  ornements,  nous  remarquerons 
encore  le  Champ-de-lSfars ^  vrande  et  beiie  place;  la  irrille  et  la 
taçade  du  collège,  ic  chœur  et  le  mailie-aulel  do  la  Cathédrale , 
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monument  du  xi*  siècle;  sa  flèche  gothique,  remarquable  par  sa 
légèi'eté  et  son  élégance.  Les  chapelles  de  la  nef  sont  richement  tra- 
vaillées, et  principalement  la  porte  de  la  sacristie,  ornée  d'un  beau 
bas-relief  représentant  le  Christ  et  Madeleine  ;  la  charmante  fon- 
taine qui  est  devant  cet  édifice  porte  la  date  de  1.S43  ;  le  séminaire , 
superbe  monument  hors  de  la  ville;  VEvéchéy  dévasté  en  1793, 
mais  restauré  depuis  ;  la  Tour  de  François  l*^,  ruines  d'un  cdilice 
de  la  renaissance.  CoUêeHonê particulières  :  celle  de  feu  M.  Jovet 
«t  fort  remàrqiiable;  noos  y  rtodr  admiré  uno  mosaiqne  magni- 
fique,  reprëflentant  le  eombai  entre  BeUérophon  êt  la  Chimire^ 
découverte  en  1830,  et  un  fragment  du  tombea:i  de  Brunehaut,  qui 
fut  enterrée  dans  Tcglise  St-Martin  ;  celles  de  M.  le  baron  d'Espiard , 
de  M.  Joseph  de  Fontenay,  de  M.  Taveaux  et  de  M.  Jules  Chatillon. 
— Commerce  :  bestiaux,  chevaux,  bois,  chanvre.  —  F'oit,  pub, 
tous  les  jours  pour  Châlon  -  sur-Saône  ;  pour  Dijon;  diligenceM 
de  Lyon  à  Paris;  tous  les  jours  de  Châlon-sur-Saône  à  Pari$i 
messager  pour  Paris,  pour  Dijon.-^Pop,  1 0,800  hab. 

NAVIGATION  A  YAPEURé 

Les  Inexplosibles ^  bateaux  à  vapeur  de  la  Loire,  de  Digoin  à 
Paris f  en  deux  jours.  Ces  bateaux  pai  lcut  de  Digoin  tous  les  jours 

Eirs  du  mois ,  à  cinq  heures  du  matin;  ils  correspondent  avec  les 
leanx  de  la  Seine  et  les  voitures  de  Gbàlon-sur-Saône,  MAcon  et 
Roanne  à  Digoin. 
L'autre  route  se  dirige  sur  JVetwrs  par  Ghateao-Ghimon, 
,  (Nièvre)  ville  de  2,900  hab. ,  siège  de  sout^préfecture  :  on  y  voit 
eneorç  les  restes  d'un  ancien  château  ;  une  autre  sur  Dijon  par  ^r- 
nay;  enfin  un  chemin  de  montagne  conduit  à  Mont-Cenis  ,  petite 
ville  de  1,200  hab.,  et  au  Creujof,  célèbre  par  sa  grande  exploitation 
de  mines  de  fer  et  de  houille  :  magnifique  élablissemenl  possédé 
autrefois  par  MM.  Maub^  etWilson,  aujourd'hui  par  MM.  Schneider 
et  compagnie.  -  * 

Le  Creusot  (Saône-et-Loire),  bourg  de  6,400  liab.,  est  le  lieu  le 
plus  important  du  département  sous  le  rapport  industriel.  H  pos- 
ièieuo  ehernin  de  fer  de  lO  kil.  conduisant  an  canal  du  Centre 
et  qui  bientôt  recevra  des  voyageurs.  Là  il  y  a  une  foule  de  ma* 
etatnes  à  étudier,  à  admirer:  des  hauts  fonmeauxr  des  martinets»  des 
laminoirs,  des  machines  à  vapeur^  etc. 

La  situation  du  Creuset  est  charmante  :  il  y  a  des  Jardins  bien 
dessinés,  de  belles  allées,  mais  tout  le  cède  aux  usines,  vraiment 
extraordinaires.  On  peut  dansiin  jour  faire  le  trajet  du  Creusot  et 
revenir  à  Autun. 
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SAINT-ËMIUND  (SaÔDe*et-Lo!n),  ▼illage.  Ceit  dîna  la  plaine 

de  St-Ëmiland  que  Sacrovir,  à  la  téte  d'un  coq»  de  40,000  hommei, 
vint  livrer  bataille  aux  légions  de  César.  11  Tut  vaiocn  après  un 
combat  sanglant.  On  descend  à  Couches ,  de  là  à  Nyon;  un  chemin 
conduit  au  Creusot  et  à  MonUCenis:  on  francliit  la  crande  chaîne 
«Je  montacnes  qui  sépare  le  bassin  des  eaux  de  l'Océan  de  celui  de 
la  Médiieri ailée ,  objet  d'étude  pour  le  géologue.  Ces  rooQtagnea 
n'ont  pas  encore  été  bien  étudiées. 

Dans  le  trajet  A\îutHn  à  Mont-Cenis  ^  environ  2  myr.,  on  gravit 
le  Mon^eUt  où  les  spirales  d'un  chemin  ondulant  et  se  replinnt 
sept  foia  anr  lui-même  sont  curieuses  à  observer.  Ces  accidents  de 
terrain  varient  à  l'infini  lea  pointa  de  tbo*  il  y  a  anr  la  tonte  quel- 
ques antiquités  à  remaïqoer;  par  «temple»  à  Mamugiis  (Saône- 
àriiOire),  deux  figurea  ganloiaea« 

On  gravissait  autrefois  la  montagne  û*jiutun  pendant  i  heure  : 
le  point  le  plus  élevé  est  estimé  à  800  mètres  au-dessus  de  la  mer; 
aujourd'hui  une  route  nouvelle  tourne  la  montagne  :  c'est  un  bel 
ouvrage. 

CHALON-SUR-SAONE  (Saône-el-Lolre)  (Cabillonum).-- Ho- 
tels :  des  Diligences,  situé  près  du  débarcadère  des  bateaux  à 
vapeur,  et  où  descendent  les  voitures  publiques  :  du  Parc,  bon  et 
bien  tenu  ;  des  Trois  Faisans ,  bonne  maison  ;  du  (  hevreuil.  —  Jolie 
ville  sur  la  rive  droite  de  la  Saône,  et  en  général  bien  bâtie.  Sou?- 

Sréfecture ,  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce ,  bourse 
e  eonuneree  •  collège  conminnal  et  salle  de  spectacle.  La  Saéne  la 
aépare  du  faubourg  Saint-Laurent,  avee  lequel  elle  communique 
par  un  beau  pont  en  pierre  de  cinq  arches.  —  CuHositiê:  la  cSa- 
thédrale^  édiuce  gothique  du  xni*  siècle  ;  les  clochers,  abattus  pen- 
dant 1793,  ont  été  relevés  en  1827;  V église  Saint-Pierre^  le  quai, 
Vhôpital  Saint' Laurent^  situé  dans  l'Ile  et  faubourg  de  ce  nom; 
la  promenade  derrière  l'hôpital  ;  celle  sur  la  rive  droite  de  la  Saône, 
la  vue  dont  on  y  jouit,  la  promenade  qui  borne  le  canal  du 
Centre,  la  jolie  place  de  Beaune,  ornée  d'une  belle  fontaine; 
la  fontaine  de  la  place  St-fincent^  VObélisaue  érigé  en  l'hon- 
neur de  Napoléon  Ja  aalle  de  la  comédie  •  la  BibîMhèque ,  qui  poa* 
aède  10|000  toL  ;  lea  baina  de  rhôpital  St-Laurent ,  que  noua  ne 
aauriona  aaaez  recommander  aux  voyageurs  :  prix  d'un  bain»  i  fr. 
26  C-*- Commerce .*  vins,  grains,  charbons,  blés,  fourragea,  lé- 
gumes, écailles  d'ablettes  dont  on  fait  de  fausses  perles.  Voit,  pour 
j4utun  et  le  Charollais.  F'oit,  pub,  tous  les  jours  pour  Paris ^ 
pour  Lyon,  Z^i;on;  pour  Louhans;  berlines  du  Commerce  de 
Paris  à  Châlon,  trajet  en  36  heures  par  AuxerreeX  Beaune,  cor 
respondance  avec  les  bateaux  à  vapeur,  trajet  direct  de  Paris  à 
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Lyon  en  44  h.  Tous  le»  Jours  bateaux  h  vapeur  pour  Lyon,  d^emieé 

de  Cuisery  à  Châlon-sur-Saône, —  Poff,  10,000  hab  *. 

A  1  myr.  2  kil.  de  Châlon-sur- Saône  est  Vabbnye  de  St- 
Marcel^  maintenant  détruite,  excepté  l'église,  où  mourut  Abéiard 
eu  1142;  monument  à  visiter. 

Dépense,  On  est  bien  aux  divers  hôtels  indiqués  h  Châlon.  Le 
diner  do  6  heures  se  paye  3  fr.  avec  vin  excellent,  la  chambre  1  fr. 
50  eent.  Les  bMis  cafés  sont  sur  le  port. 

•  SE^EGËY  (SeôOMt-Loirè)»  bonry  de  9»000  hab*,  avec  fabriqua 
de  machines  Hydrauliques,  hauts  fourneaux,  fbiffts  0llbtiderieaw 
-r-  Curioêités  :  les  ruines  da  êhàitau  Ée  JHuffe^s  ^  lUl  autre 

appelé  Tonr^meiUEnfanL 

TOURNUS  (Sîiône-el-Loire).  — .-de  l'Kurope;  du  Sauvage, 
bons. — Petite  ville  sur  la  Saône,  que  Ton  traverse  sur  un  pont  en 
bois  de  5  arches  supporte  par  des  piles  en  pierre;  avec  tribunal. — 
Commerce  :  vins  ,  grains,  pierres  à  bâtir. —  Curiosités  :Je  Quai  y 
.  Y  Hôtel  de  ville ,  avec  une  belle  colonue  eu  granit;  VÉglise  por 
rai$Hal&f  ancienne  abbaye  ;  YEôtel'Dieiu  ^  la  fomtaiM'Wkt  la  plaee 
Saint-André,  les  promenades.  C'est  la  paUiftr  du  peintre  ^rensé: 
un  monoment  en  matbre  est  életé  à  sa  mànoim*^Po|k  il»t400 
hab, 

SAINT-ALBAIN  (Saône- et-Loiro),  joli  village  à  13  kil.  N.  de 
^i\con.  —  Curiosités  :  le  costume  des  jeunes  tilles,  notamment 
leurs  petits  chapeaux  faits  en  forme  de  dij>quc,  e.t  6a  curieuse  église 
gothiipie.  —  Pop,  800  hab. 

Vis-à-vis  de  St-^lbainy  sur  la  rive  gauche  de  la  «S'ad'»^  i  ou 
voit 

Pomr-nc*YAUx  (Ain),  iolie  ville  sur  lu  Keyiouse^  qui  coutieut 
3,i00  bal).  On  y  mange  d'excellents  chapons»- 

MACOK  (Saône«etpLolfe).— j^d^e/<  :  du  Sauvage,  d'où  l'on  jouit 
d'une  trés-hellc  vue  sur  la  rivière;  de  l'Europe,  confortable;  des 
Champs-Ély^ées  ;  du  Commerce;  du  Daupbm.  — Ville  ancienne 
dans  le  pays  des  Eduens  (Matisco  Mduorum  des  Bourguignons). 
Elle  |ias.-e  sons  les  successeurs  de  Louis  le  Bègue,  obéit  à  des  comtes, 
est  indépendante  dans  le  \*  siècle,  maltraitée  dans  les  guerres  de 
religion  ;  (  lief-lieu  du  département,  avec  prélecture,  triltunaux  de 
première  instance  et  de  commerce,  collég»',  société  d*agriculture« 
sciences  et  arts  ;  école  de  dessin  linéaire,  éclairage  au  gai.'^Ciif  ^ 

1  On  va  de  Chùlon  û  Lyon  par  deux  Totei,  pnr  terre  ou  par  eau.  Ce  dernier 
mode  de  voyafr«  est  plos  ngréable.  U  y  a  un  grand  nombre  de  bateaul  à  fapear 
ui  (oat  le  trajet  de  Cbàlon  a  Lyon.  Le»  prix  dea  places  aoni  modéréa  ;  premièrea . 
fteiiet.  n  7  a  reitaDrint  à  bord.  Cë  rèeMuraDt  pourrait  être  meilleur  :  les  prii 
sotit  «8867.  élevés,  le  vin  ei>t  fort  boB»BttdtlC6ll<aaf|tolMlétMMtweè  t  MP»; 
en  remuotiBi,  en  is  à  14  heurti. 
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iités  :  le  Qwii ,  le  Pm^ ,  compoié  d«  1 2  archea,  d'où  la  vue  8'éieDd 
jusque  sur  le  moul  iVaiM;  port  «mr  k  S^à^^  promenadest 
ri/df«l  tfe  «'/^d,  rif^iila{,  VÉgliÊêi  let  tours  de  la  CoUkédréie, 
bien  que  mutilées,  offrent  en  coie  quelque  intérêt!  une  petite  poT<* 
tion  de  cette  basilique  .<crt  maintenant  de  forge  à  uo  eiiarron»  Dans 
les  environs,  on  voit  une  ancienne  voie  romaine  qui  conduisait  h 
Autun.—  Commerce  :  vins  rouges,  blanes,  raisiné  dit  cotûjnac  de 
Màcon, —    oit,  pub.  de  Paris  h  Lyon  ;  messageries  qui  correspon- 
dent avec  Moulins^  Bourg;  petites  carnoles  pour  Lyon;  on  trouve 
tous  les  jours  des  voitures  particulières  pour  Clun>,  Cliarolles,  la 
Chaise,  Pont-de-Yaax «  Bourg.  Yillefranche.  Bateaux  à  vapeur 
pour  Lyon  et  Ckàim^nur'Saém (trois  fèia  par  jour).  Ilàeoii  esl 
h  patrie  de  M.  Alphonse  de  l.amanioe*— Pop.  12,000  Kab. 

BxccRSiONS.  La  Romnnèche,  à  1  myr.  6      de  MAcon,  prodail 
les  vins  si  estimés  de  Moulin-à-P^ent.  Mine  considérable  de  man- 
ganèse. Ancienne  station  romaine.  i«e8  Thwrint^  doot  les  vins 
jouissent  d'une  grande  réputation. 
•  A  I  myr.  G  kil.  N.-O.  de  MAcon,  est  la  ville  de 

CLimY*  (Saône-et-Loire),  qui  possède  un  hôpital,  un  collège 
communal,  dépôt  royal  d'étalons,  belle  papeterie,  fabriaues  dç 
poterie,  de  ftûeiicerie;  blanchisseries.  Son  abbaye,  trésor  d'archi^ 
tieuirei,  fol  détruite  en  1798;  les  eloelies  furent  enlevées  et  eor 
««fyéesà  MàeoQ  pour  être  fondues  en  eanons  ripubticains.  La  démo* 
lition  de  l'église  dura  plusieurs  années,  et  ne  rat  terminée  que  vers 
1^11  ou  lSl2.-^Pop.  4,100  hab. 

LocHANs  (  Saône-et-Loire ).  —  Hôtel  :  Saint-Martin.  — Chef-lieu 
d'arrondissement,  à  G  myr.  3  kil.  N.-O.  de  Màcon,  est  une  petite 
Vlile  qui  a  des  forges ,  des  fourneaux ,  des  martinets,  des  tribunaux 
de  première  instance  et  de  commerce,  un  hospice,  un  collège 
commtinal  et  une  bibliothèque  publique.  —  Commerce  ;  grains, 
volailles,  gibier.— i>op.  3,800  hctà. 

Amk  (Rhône),  peUtf  ville  tovi  «Bdenhe,  avee  des  portes 'qui 
tMalieat  en  ruines,  à  5  kil.  de  YllMranelie.  On  j  trouve  de  bonnes 
anberges.— Ouriontéf  ;  les  ruines  du  palais  de  l'empereur  Au- 
guste, sur  lesquelles  on  bâtit  la  cliapelle  de  Saint-Cyprirn,  trans- 
MNrmée  aujourd'hui  en  magasin.  Les  cinq  fontaines^  dont  quatre 
ne  tariaseoti.ajQais.  Oarrièie  de  beties  pierres  à  bkUt.-^Pop.  2,100 

VILLEFRAiNXHE  {ïihone). Hôtels  :  le  Faucon;  la  Croit- 
Verte;  d«  Milan.  —  Petite  ville  sur  le  Morgan ^  avec  sous-préfec- 
ture i  tribunal  civil  et  de  commerce,  collée  communal.  Elle  est 
bieu  lAtle  »  et  fut  fondée  par  Humbsrt  IV,  eomte  de  Beaujolais ,  qui 
seeofdt  à  ehaoue  nouvel  liabltanl  les  tems  au  pili  de  trois  deniers 
la  toise»  et  le  droit  de  battre  leurs  Immies,  ee  qui  n'a  pa^  empéehé 
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relies  de  nos  jours  d'élre  belles,  fraîches,  vives  et  spirituelles. — 
Cnrioiitéi  :  V église  paroistiale ,  monument  remarquable  d'archi- 
tecture gothique ,  et  les  Jolies  fontaines  Jaillissantes.  —  Commerce  : 
¥lii&  tas  d€t  «DTlrooB.— 7,160  hab. 
Rlotbas^il 

Tfttfvoot  (àln)«  —  hôiéls  rde  TEorope;  de  rÉeu-de-Fntnce; 
du  Sauvage —  Sous-préfecture ,  andenne  irille  qui  s'élève  en  am* 
phithéfttie  sur  la  Saône;  c'est  là  que  s'imprimaient  le  Jùumai 
des  Savants  et  le  Dictionnaire  de  la  langue  française,  Trévoux 

a  une  belle  terrasse  d'où  Toeil  embrasse  un  vaste  horizon.  On 
croit  qu'il  est  bâti  dans  IVndroit  où  un  des  grands  chemins  d'A- 
gi'ippa  se  partageait  en  trois  ;  de  là  très  vîŒj  Trivium,  —  Curiosi^ 
tés  :  le  quai  sur  la  Saône  ,  l'ancien  Palais  du  parlement  et 
VHôtel  de  ville.  —  Pop.  2,G00  hab. 

Saint-Ramb£rt  (Ile-Barbe),  petit  village  de  100  hab.  —  Curiosi- 
tis  :  VêpHee  petroietialef  une  des  plus  anciennes  des  Gaulée. 

LYON  (Rlitae}.^  Udtele  de  premier  rang  :  de  l'Europe,  me 
Lonis-le-Grand;  de  Looia-le-Grandy  me  du  Përat;  de  rUalvers, 

rue  de  Bourbon  ;  de  Rmne»  place  Saint-Jean  (fréquenté  par  les  eo* 
cléslastiques);  de  Provence  et  des  Ambassadeurs»  place  de  la  Cha- 
rité, près  des  bateaux  h  vapeur  du  Rhône;  du  Nord,  rue  Lafont; 
du  Parc,  place  des  Carmes;  de  Milan,  place. des  Terreaux;  des 
Beaux-Arts,  rue  d'Algérie,  aux  Terreaux. 

Hôtels  secondaires  et  de  commerce  :  des  Princes,  passage  Cou- 
dert;  des  Négociants,  rue  du  Bàt-d'Argent. (italien);  de  Marseille, 

Îluai  Saint-Antoine  (vue  magnifique);  de  l'£cu-de-France,  place  de 
a  Plâtrières  du  Havre,  rue  Saint-Dominique  ;  des  Courriers,  même 
met  dte  Quatre-GhaMaux,  rue  de  ce  nom  ;  Bayard»  rue  Tapini 
de  Paris,  quai  Peyrollerie,  près  des  bateaox  à  ye^pem  de  la  Sai&iiei 
de  France»  rae  de  rArbre-Sec. 

Hôtel  et  rettamuii:  A  VErmUaae^  place  de  la  Préfecture. 
Cette  maison,  tenue  par  M.  Bavoux,  est  renommée  pour  sa  cuisine, 
ses  excellents  vins,  le  poisson  et  les  buitres  qu'on  y  mange»  tou- 
jours très-frais. 

Lyon,  chef-lieu  du  département  du  Rhône^  une  des  villes  les 
plus  considérables,  les  plus  belles  et  les  plus  riches  de  France.  Son 
ori.^in6  remonte  à  Tépoque  la  plus  reculée  où  les  Romains  formèrent 
des  établissements  dans  les  Gaules.  Le  consul  Loeloi  Munatlus 
Plancus,  ami  de  Cioéron  et  d'Hoiaoe,  etUealeiiaiilde  César,  en  ftil 
le  fondateur.  Il  y  rassembla ,  l'an  41  ayaat  1.-C,  les  habitants  de 
Païenne  chassés  par  les  Allobroges.  Lyon  se  nomma  d'abord  Lu^ 
cii-Dunum^  par  abréviation  Ltic-Dunum^  et  enfin  Lugdunum, 
d'où  c^t  som  Lyon,  Tr;gan  y  At  construire  un  édifice  magnifique, 
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liesliné  aux  foires,  marches  et  tribunaux  de  justice.  Ce  monu- 
itient,  qui  sVcroula  Tan  840,  est  nommé,  dans  plusieurs  chro- 
niques du  IX*  siècle,  Forum  vêtus ^  dont  on  a  fait  /b  (vie/,  puis 
Fourvières,  nom  que  porte  encore  le  quartier  où  il  existait,  et 
sur  la  partie  la  plus  élevée  duquel  on  a  édifié  une  pelile  église 
sous  le  vocable  de  Marie,  but  d'un  célèbre  pèlerinage  et  décorée  de 
nombreux  ex-voto,  et  récemment  un  belvédère  qui,  de  loin,  nuit 
à  rcfiTet  du  tableau  que  présentait  autrefois  le  clocher  de  l'église, 
et  où  l'on  monte  pour  jouir  du  plus  beau  panorama  qu'il  y  ait  en 
Europe;  on  y  découvre  le  mont  Blanc  et  les  Alpes,  ainsi  que 
le  cimetière'de  Vaise ,  où  se  trouvent  de  très-beaux  mausolées. 
L'an  532,  cette  ville  fut  réunie  à  la  France;  et,  bien  que  ravagée 
dans  le  vu*  siècle  par  lesGoths  et  les  Sarrasins,  déchirée  par  les 
guerres  civiles  au  xvii*  siècle ,  on  y  a  trouvé  une  foule  d'antiquités, 
entre  autres  les  restes  de  Taquediic  construit  par  l'ordre  de  Marc- 
Antoine,  et  plusieurs  constructions  qui  en  dépendaient;  sur  la 
montagne  de  Fourvières,  une  infinité  d'inscriptions  antiques,  deux 
tables  de  bronze,  découvertes  en  1628,  sur  lesquelles  sont  gravés 
des  fragments  de  la  harangue  prononcée  par  l'empereur  Claude, 
qui  n'était  encore  que  censeur,  devant  le  sénat  romain,  en  faveur 
de  la  ville  de  Lyon,  sa  patrie  ;  plusieurs  autels  antiques,  bains, 
vases,  tombeaux,  etc.  Tous  ces  précieux  objets  sont  maintenant 
au  Muséum,  Palais  des  Beaux-Arts, 

Cette  ville  est  entièrement  traversée  par  la  Saône,  rivière  consi- 
dérable qui  prend  sa  source  en  Lorraine;  elle  est  côtoyée  parle 
Rhône  ^  fleuve  qui  prend  la  sienne  au  mont  Saint- Gothard  ^  et 
dont  les  eaux  belles  et  rapides  séparent  la  ville  des  Brotteaux  et 
de  la  Guillotière ,  et  vont  se  réunir  h  la  Saône  à  son  extrémité 
méridionale,  au  lieu  dit  la  Alulatière.  La  partie  la  plus  étendu(^ 
et  la  plus  peuplée  de  Lyon  se  trouve  placée  entre  ces  deux  riviè- 
res. Le  Bhône^  qui  baigne  la  partie  du  levant,  est  traversé  par  plu- 
sieurs ponts  :  l'un  de  bois,  remarquable  par  une  hardiesse  et  une 
légèreté  qui  ne  nuisent  point  à  sa  solidité;  il  porte  le  nom  de 
M.  Morand,  son  architecte.  Ce  pont  aboutit  aux  Brotteaux,  on  S(î 
trouvent  nombre  de  guinguettes  que  les  trois  quarts  de  la  classe  ou- 
vrière ne  manquent  p:»s  de  visiter  chaque  dimanche  de  la  belle 
saison,  et  de  beaux  cafés  ainsi  que  des  fabriques. 

En  parcourant  celle  promenade,  ces  prairies  qui  Tenvironnent , 
le  voya;;ein'  no  pensera  peut-être  |jas  sans  altendri^senirnt  que  r(»s 
iieux  qui  répèlent  les  accents  d'une  joie  fnlAlrc  r(  tcntirent  en  179:; 
des  cris  de  douleur  poussés  par  des  centaines  d'infortunés  Lyonnaiî* 
expirant  S'.»us  la  mitraille;  et  sans  doute  ,  la  vue  du  monument 
funèbre  érigé  à  leur  mémoire,  il  donnera  quelques  larmes  au  sou- 
venir de  leur  eoura^e  et  de  leur  mallieur.  On  y  voit  aussi  une  belle 
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^Uâ9,  de  ^nstntetloa  modernèi  un  CorlMa  et  une  Rotoiiâê 
grandiose, où  l'on  donne  drs  bals. 

Les  autres  ponls  sur  le  Rhône  sont  :  le  /a  Guillotiêre, 

construit  en  pierre  et  qui  porte  le  nom  «lu  fautioiirg  île  la  Gnillo- 
tière,  auquel  il  conduit.  C'est,  après  le  pont  Saint-Esprit  1p.  plus 
étendu  de  France.  Le  pont  Louis-Philippe  ;  le  pont  du  Collège; 
le  pont  Lafayette  et  celui  de  V Hôtel- Diext.  Va  nouveau  pont, 
ûpi  portera  le  nom  de  Napoléon,  est  en  construction. 
.  La  Sùàtie ,  placée  tfo  centre  de*  Lyon ,  exigeait  ufi  plâil  grancf 
nombre  de  comnmntcatloits  ;  eus^  comi^te-t-on  Auit  poms  ^ui  Itl 
tknversent,  dont  trois  suspendus  et  cinq  eti  ^erre.  Voici  lenr  posf* 
tîon  en  arrivant  de  Paris  :  pont  deSerîti,  non vellenfi'ént  construit; 
les  piles  sont  en  pierre,  les  arches  en  bois  et  les  parapets  en  fer  ;  Fe 
pont  St-f^încent ;  celui  de  la  Feuillêe  (suspendu);  le  pont  dé 
JYemours^  nouvellement  construit  en  pierre;  le  pont  suspendu, 
en  face  du  palais  de  justice  ;  le  pont  de  V  Archevêché  ou  de  Tilsit, 
tout  en  pierre,  d'une  belle  architecture,  quoique  un  peu  lourde: 
ie  paru  â^Ainay  ;  ses  pilea  seulement  sont  en  uieri^e.  A  la  Joncilon 
.du  Bkônê  et  de  la  Saonê^  le  ponl  dê  la  Htutatfirê^  qol  est  très- 
beau. 

Lyon  est  généralement  bien  bâti  ;  il  est  ditllcile  de  se  faire  une 
idée  de  la  beauté  de  ses  «luais,  notamment  de  celui  de  Saint- Clair, 
où  toutes  les  maisons  se  font  remaniucr  autant  par  l'elé^ance  de 
Tarchitecture  que  par  leur  étonnante  cicvalion.  Ses  rues,  pour  la 
plupait,  quoique  assez  bien  percées,  sont  étroites;  ce  qui,  joint 
à  la  hauteur  de  ses  bâtiments,  lui  donne  un  air  un  peu  sombre. 
De  loutes  ses  nlace6«  celle  de  Belleeoure&i  la  filus  belle,  quoiqu'ené 
aoit  loin  d'avmr  la  même  beauté  (|u'en  1780.  Ses  façades,  qui  en 
làlsslent  te  principal  ornement,  détruites  en  n9),.ont  été  rempla- 
.céespardes  bâtiments  modernes  d*une  architecture  mesquine  qui 
fait  regretter  le  grandiose  de  celles  dont  l'infàmo  (^outhon  ordonna 
la  destruction,  en  les  frappant  d'un  marteau  (jue  ses  mains  délules 
pouvaient  à  peine  tenir.  Au  midi  de  cette  place  et  dans  toute  sa 
longueur,  plusieurs  rangs  de  tilleuls  forment  une  promenade  des 
plus  agréables.  La  perspective  dont  on  jouit  du  centre  de  Bellecour 
est  magnifique;  le  voyageur  voit  se  déployer  à  ses  yeut  les  riches 
coteaoxde  Sainte-Foy  et  de  Fourviirêê.  Au  milieu  est  la  statue 
de  Lotds  XlV,  en  bronze,  due  au  ciseau  de  Lemot,  un  des  meil- 
leurs ouvrages  de  ce  sculpteur  lyonnais;  le  cheval  est  surtout 
admiré. 

place  des  Terreaux  vient  en  seconde  ligne,  relativement  h 
son  étendue,  mais  ne  lui  cède  en  ri»'n  sous  le  rapport  des  biMi- 
ments  qui  la  décorent:  VJIÔtel  de  ville,  élevé  sur  les  dessins  de 
Mansard ,  et;  après  celui  d'Amsterdam,  le  plus  beau  de  l  Kurope^ 
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en  fait  le  principal  ornmionl;  l'ancien  monaglèie  de  Saint-Pierrê 
forme  un  des  côics.  Ce  vablo  cdiOceesl  devenu  l'asile  desarUjdea 
sciences  cl  du  commerce;  on  y  voit  une  école  ^'ratuite  de  dessin ,  de 

{ceinture  et  de  sculpture,  qui,  en  partie  formée  par  les  soina  des 
ievoil ,  des  Richard,  des  Chinard,  a  fourni  des  artistes  di^Ull^?ue8, 
au  nombre  desquels  on  cite  avec  éloges  MM.  Bonnrfond,  Guin- 
dran,  Orsel ,  Biard,  Jacquard,  Trc-mokl,  (iénod,elr.  C'est  lù  qu'est 
le  musée  de  la  ville  cl  le  cal)inel  d'histoire  nîdurelle. 

En  entrant  à  V Hôtel  do  ville  par  la  place  des  Terreaux,  on 
remarque  un  superbe  vestibule,  sous  I(M|ucI  on  a  placé,  à  chacun 
des  cotes,  les  bronzes  représentant  le  lihùae  et  la  Saône,  préservés 
(lu  vandalisme  révolutionnaire.  Les  peintures  IVesiiue  i|ue  Ton 
voit  sur  les  voûtes  et  les  murs  du  i^rand  escalier  sont  de  la  main  de 
Blanchet,  qui  avait  éu'alement  peint  plusieurs  sujets  hislori({ues 
dans  Ja  belle  salle  dite  de  Henri  tl\  considérablement  endomma- 
gée par  l'incendie  de  IHO  J.  Kn  traversant  les  deux  cours  qui  se 
trouvent  à  la  suite  du  vestibule ,  on  arrive  la 

Place  de  la  Comédie,  où  on  a  élevé  un  Tkéàtre  iîrandiose  ,qui 
a  coûte  U  millions.  L* Hôpital^  dû  à  Souillot,  est  admiié  comme  le 
plus  maj^nilique  de  France.  Il  forme  une  immense  façade  d'ordre 
loniiiuc,  sur  le  quai  du  Hhône.  La  di>tribution  intérieure  et  la  saf;e 
niiministralion  de  cet  hospice  sont  faites  pour  servir  de  modèle.  Le 
voyageur  remarquera  la  vaste  étendue  de  ses  salles,  surtout  decello 
dont  le  dôme  quadrangulaire  est  couronné  des  emblèmes  de  la 
médecine.  Il  faut  \isiUr  aussi  V Hospice  de  la  Charité,  VHôpital 
militaire^  un  des  plus  beaux  de  rLnropc;  V Hospice  de  /'.Vnft- 
9ua»7/e ,  contenant  en\irou  (iOO  inlorliinés,  fous  ou  maladesin- 
curables:  il  est  confié  aux  soins  di*.  xingl-srpt  frères  hospitaliers 
et  de  soixante-sept  sœurs.  La  liiOlioihèque  de  la  ville  est  une  <les 
plus  belles  de  France,  et  son  vaisseau  est  magnifique;  l'u'il  est 
frappé  de  son  étendu du  grand  jour  qui  l'éclairé  et  du  tableau 
animé  qu'y  présentent ,  de  là  ,  le(|uai  cl  le  couis  du  Rhône.  On  y 
compte  plus  de  100,(>00  volumes,  au  nombre  desquels  plus  de 
8,000  manuscrits  dans  toutes  les  langues.  Lyon  possède  une  seconde 
bibliothèque  au  Palais  des  yjrts.  Lyon  a  <leux  théâtres,  le  grand 
théâtre  et  le  théâtre  des  Celestins,  sur  la  place  »!e  ce  nom.  Le  pas- 
sage  de  VHôpital^  construit  depuis  peu  d'années,  sur  rempla- 
cement de  l'ancienne  boucherie  de  l'Hôpital,  est  nrigninque  ;  il  est, 
comme  toute  la  ville,  éclairé  au  gaz.  Un  beau  monument  moderne 

3ue  le  voyageur  doit  visiter  avec  soin,  esl  le  nouveau  Palais  de 
ustice  avec  une  l>elle  colonnade  de  2i  piliers  corinthiens  sur 
les  dessins  de  M.  Baltard. 

Parmi  les  édifices  religieux ,  la  Cathédrale^  dédiée  à  saint  Jean, 
est  remarquable  par  la  beauté  de  sa  nef  et  Bon  architecture  gotki- 
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qw.  Le  ohonir  est  plus  aneten  que  les  nel^  Les  tnnsseiits  furent 
bMis de  1 200  à  1 220,  l'abside  date  de  1 1 50  à  1 200  el  la  portion  infé- 
rieure de  la  façade  de  1250  à  1280.  La  çartie  qui  se  présente  d'a- 
bord aux  regards,  quand  on  arrive  du  côté  de  la  Saône  ,  est  Tad- 
mirable  abside  de  cette  église.  Deux  tours  élevées  sur  les  bn  s  des 
transsepls  accompagnent  la  perspective  de  cette  abside.  grand 
porlaîl  présente  de  belles  proportions.  Sous  une  des  chapelles  laté- 
rales est  la  magnifique  horloge  (arrêtée  maintenant)  dont  le  nié- 
canlsoMt  aussi  curieoi  qu'étonnant,  est  de  L'tppios  de  Mie. 
Cette  église  est  enrlehie  de  beaux  tableaux.  1^  antres  églises  di- 
gnes d'attention  sont  celles  de  St-Niziery  bâtie  au  xiv*  siècle  ;  da 
Collège^  de  V Hôpital ^  de  St-Pauly  où  se  voit  un  tableau  du  cê* 
lèbre  Lebrun,  etc.  ;  celles  iWAinay,  où  l'on  admire  quatre  colon- 
nes qui  soutiennent  la  coupole ,  et  qui  faisaient  partie  d'un 
temple  dédié  à  Auguste  ;  de  St-BonaMtniure ,  St-Polycarpe  et  des 
Chartreux, 

Lyon  a  un  hôtel  des  monnaies,  lettre  D  ;  une  académie»  im 
jiche  mnsée,  une  école  de  peinture,  un  superbe  jardin  betankine 
qui  offire  une  jolie  promenade,  un  cabinet  n'histoire  naturelle,  un 
mont-dc-piété ,  une  pépinière  départementale.  11  faut  Tlsiter  les 
abattoirs,  le  beau  marché  aux  vins,  les  belles  Prisons,  le  magnifi- 
que Arsenal^  construit  récemment,  les  fortifications,  etc.  Sa  po- 
pulation, qui  s'accroît  prodigieusement,  s'élève  h  222,000  habitants, 
en  y  comprenant  la  population  de  la  Gnillotière y  de  la  Croi.r^ 
Housse  et  de  fraise,  ses  faubourgs,  qui  prennent  aujourd'hui  le 
titre  de  villes.  L'industrie  commerciale  est  portée  dans  cette  ville 
ao  plus  haut  point  Ses  manufactures  en  étolres  d'or ,  d'argent  et  ie 
sole,  lui  assurent  une  supériorité  Incontestable  sur  les  autres  Tilica 
dn  royaume.  Sa  cliapéllerle  Jouit  d'une  réputation  également  niéri- 
tée.  Le  commerce  que  sa  position  favorable  la  met  à  mén>e  de 
'  faire  en  épiceries,  vins,  blés,  fer,  grains  de  toute  espèce,  coiilrt- 
bue  à  la  rendre  une  des  plus  importantes  de  l'Europe. 

TAjon  est  le  siège  d'un  archevêché,  d'une  cour  d'assises,  d'une 
préfecture  et  de  la  19*  division  militaire.  Il  possède  un  collège 
royal ,  une  académie,  un  cercle  littéraire,  un  cercle  médical,  une 
société  des  Amis  des  Arts,  un  hii^drome,  des  expositions  de 
^inture  et  de  sculpture.  Population  municipale  de  Lyon  162,0M 

Les  anciens  faubourçs  de  Vaise,  la  Guillotière  et  la  Croix-Roosse, 
ont  actuellement  le  rnni?  de  ville.  Vaisk  compte  7,600  bab*  —  La 
Guiu.OTifeRK  33, /'OO  et  la  Ciioix-HoussE  H),000. 

Poste,  place  Dellecour  ou  Louis-le-Grnnd.  Cabinets  littéraires 
sur  la  place  Bsllecour,  sur  le  quai  des  Célestlns,  rue  Puits-Galllot, 

SI  le  voyageur  est  logé  quartier  dee  7>rre«t4aî|  il  visitera,  le 
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1*'  jour,  les  quais  Si-Clair ,  la  place  des  Terreaux  et  Mf  cafés 
le  grand  Théâtre,  V Hôtel  de  ville,  le  palais  St-Pierre,  où  e^t 
le  musée;  la  Bibliothèque  royale ,  les  églises  de  St-Pierre^  de 
Si'Nizier,  —  Le  2*  joury  les  quais  de  Saône,  riiôpilal  de  la  Clia- 
rité,  la  place  de  Louis-le-Grand ,  Véglise  CC yiinay  ;  il  traversera 
le  pont  de  Tilsit  et  parcourra  le  quartier  S t- Jean.  —  Le  V  jour 
teraii  employé  à  monter  à  Fourvieres^  k  irieiter  Ïéglis9  St-Paul, 
Mis,  trayenanl  la  SaôM^  à  iiÀf  la  Ch^AoniM  et  ses  «leUen 
de  soierie,  VégU9$  du  Ckartreux  et  ses  TaifU  verdoyaats,  les 
forUflcatioDs,  ete. 

Rensucneiments.  f^oiu  pub.  Messageries  peor  Paris,  par  la 
Bourgogne el  le  Bourbonnais,  place  des  Terreaux ,  7. 

Messageries  générales  de  France,  de  Laflllte,  Gaillard  et  comp., 
pour  Paris»  par  la  Bourgogne  et  le  fioiiriM>iuials,  derrière  le  grand 
théâtre. 

Messageries  de  Boriafous  frères,  pour  Turin,  Gènes,  Milan  et 
toute  l'Italie,  corespondant  avec  Cliambér^  et  Âii-les-Balos  «  rue 
Neuve,  17. 

Messageries  de  P.  Galline  et  comp. ,  pour  la  Provence,  le  Lan-» 
gnedoc  et  tout  le  Midi,  quai  St^Antolne,  39* 

Diligeiiee  de  F*  Poolfai  et  oomp. ,  pour  ta  Profenoe,  le  Languedoe 
et  tout  le  Vldl,  rue  Pults-Gafllot,  2. 

Diligence  de  Burdet  et  lUcard,  pour  Genève, place  du  Concert,  S. 

Diligence  de  Gaillard  frères  et  comp»,  pour  GcDève,  quai  SI- 
Clair,  11. 

Diligence  de  Gaillard  frères  et  Pénlcault,  de  Lyon  à  Clermont- 
Ferrand,  roule  directe,  trajet  en  20  heures,  par  Feurs,  Boen  et 
Thiers.  Départ  tous  les  jours,  de  Lyon  et  de  Clermont.  Bureaux: 
à  Lyon ,  chez  MM.  Gaillard  frères  et  comjp. ,  quai  St-Glair,  1 1  :  à 
Clannont,  ches  MM.  Gaillard  frères  et  Penleanlt,  ptace  de  Jaude* 

IHUgence  de  loseph  GalUaid  et  eomp.  :  l*  de  Lyon  à  Strasbourg, 
par  Bonrg,  UnuMe^Sanhiler,  Arbois ,  Besançon ,  Bielfort  et  Colmar  t 
2"*  de  Chàlon«n*fiaône  à  Strasbourg,  par  Dôle,  Besançon,  quai 
St-Glalr,  11. 

Courriers  journaliers  pour  Chambcry,  Aix-îcs-Bains,  Turin, 
Gènes,  Milan  et  toute  rilalie  (  dans  la  saison  des  bains,  les  vol- 
teures  vont  à  Aix  sans  changer  de  conducteur)  ;  chez  Larat,  Mille 
et  comp. ,  quai  St-Clair ,  I6. 

Diligence  et  malle-poste  pour  Grenoble,  par  ram.iennc  route, 
correspondant  avec  Gap  et  Marseille,  rue  St-Dominique,  12. 

Diligence  de  Lyon  à  Marseille,  passant  par  Vienne,  la  Cùte-Sl« 
André,  Grenoble,  Briançon,  conrespondaut  avec  les  Messageries 
dos  Alpes,  chas  F^n^oUtalet  MtffUnalSt  plaesduGoneert,  ^ 
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Diligence  pour  Grenoble,  passant  par  la  Tour-du-Pin  et  VoU 
ron  ,  chez  Gillet  et  Plflsson ,  place  de  la  Boucherie. 

Courrier  du  Commerce,  de  Lyon  à  Grenoble,  par  Vienne,  Châ- 
Itnnay,  hi  Prctto»  et  Mm ,  rae  St«>XaTie4ei-Ten«aiiz. 

iNIf^nce  éa  Commerce,  de  la  Mme  et  de  l*Afdèdk6t  fierfsafit  ' 
le  trajet  de  Lyoci  à  Aubenes,  en  àtmrmi  Vienne  et  Pritas;  chei 
Marin  et  Hub'iny,  rue  Pisay,  13. 

Diligence  pour  Romans,  passant  par  Bonriroin ,  la  Côte-St-André 
et  St-Maicellin  ;  chez  Drut  et  Vérany,  quai  de  Retz,  43. 

Diligence  de  Lyon  :  l**  à  Besançon,  par  le  Pont-d'Ain,  Bourg  et 
Lons-le-Saulnier,  correspondant  avecuùle,  Salins  et  Bel  fort  ;  2*  k 
Nantua;  3°  à  Lagneu,  des^^ervant  Villebojset  Serrières;  chez  Mo^ 
ncHter  eadet^  port  ém  Gorédieia,  4T* 

INHgflnit  de  hfûù  t  f  à  Bourg,  pat  Ghatament ;  2*  i  Annonay, 

Sar  Vienne,  le  Péage  et  Serrlèm;  chei  Bernard,  place  et  aurim 
u  Coneert. 

Service  des  maîtres  de  poste ^  aux  Terreaux, rue  Sainte-Marie. 
De  Lyon  à  Clermont  par  f^ichy,  en  24  heures  ,  passant  par  jTiB- 
rara,  Roanne,  la  Palisse^  Riom  et  Clermont. 

Diligence  pour  St-Étienne^  rue  de  Savoie,  4. 

Diligences  des  xnaiires  de  poste  :  V  pour  Chambéry  et  Aix  lêi* 
Bains  ;  2<*  ponr  i^our^,  par  Trévouo)  et  ChâtiUoni  ehex  madame 
Gharpenel ,  place  des  Cordelière,  24» 

Diligence  ae  Lyon  :  r  à  Romnê^  2*  à  Thiifh 
peau-Rouge,  quai  de  Bondy,  145. 

Diligences  pour:  i**  Tarare  ;  Beau  jeu  ^  Lacleytte,  Chauf" 
failles  et  CàaroHes^  b^iei  des  Tro|s^Am>H>ssadeur»,  quai  de 
Bondy,  i48. 

Voilure  pour  Saint-SymphorienrU'ChdUau  et  Monibrison^ 
place  du  Gouvernemeni ,  2. 
Voiture  pour  Mwuiuel ,  place  du  Collège ,  4»  ^ 
Voitures:     pour  Drévaus^  correspondant  avec  CbiUttonf 
pour  àfmtluel,  place  Saint-Pierre,  10. 
voiture  pour  IfeuviUe^  quai  d'Orléans,  8. 

Compagnie  générale  des  Ijateaux  à  vapeur  :  départs  tous  les 
Jours  pour  Faïence^  Avignon^  Beaucaire  et  Marseille.  —  Un 
Mteaii  lut  tous  les  jours  le  service  entre  Lyon  et  Chàlon^ 
Le  déparia  lieu  fous  les  matins  à  la  pointe  dn  Jour,  directeur  de 
la  comnagnie  générale»  Jacques  Breltunayer.  Bureaux;  place  de  la 

Cliarile. 

'ServiQH  ûu  Môn$  et  d$  la  Saône.  U  BasiTTiAisa  atné  et 
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compagnie,  propriétaires  des  bateaux  à  vapeur  les  bigles,  12, 
place  de  lu  Chai  iié,  Départs  tous  les  jours  à  3  h.  du  malin  eu  été, 
et  à  5  11.  en  hiver  pour  Valence,  Avij;non,  Arles,  Marseille. 

Service  spécial  pour  F'alence,  trajet  en  5  h.;  départ*  tous  Icf 
jours  à  U  h.  du  malin,  et  les  ports  intermédiaires. 

Pour  CMlon,  senice  journalier  à  S  h.  du  matin;  trajet  en  9  A 
10  h.  De  Chdlon  à  Lyon,  trajet  en  7  h. 

PriK  fêUT  Valence  10  f.  ;    7  f.  50  e. 

Avignon. .  •  •  •  20    ;  15  m 

BeiMiifi  •  •  t  •  2»  I  ay  » 

Àth$.^  •       .21.  ;  U  « 

^Arles  à  Marseille  par  les  bateaux  de  mer  ;  prix:  &  fr« 
Le  trajet  de  Lyon  à  Avisnon  se  Uàim  ït  h«t  celai  é»  Lyon  k 
Marseille  «en  passant  par  Jurles,  ta  1  Jcaretdrmi» 
He  Ckâiom  à  Lym^  et  viee  vend  ;  prix  :  ^  lr«  et  6  fr. 

Les  services  correspondent:  à  j^vignon,  pour  Mar»eHUy  aveo 
les  messageries  par  terre,  partant  le  soir,  et  faisant  le  trajet  dans 
la  nuit  et  avec  le  chemin  de  fer  ;  à  Beaucaire ,  ponr  IVimes  et  le 
Languedoc,  par  le  chemin  de  fer  et  le  canal  du  Midi;  à  Arlei^ 
pour  MarteUU^  par  les  bateaux  de  mer  des  mêmes  Compagnies, 
partant  le  matin;  trajet  en  6  heures.  Prix  des  plac*  s  d'Arles  à  Mar« 
leftlle ,  S  flr*  €e  aer? iee  correipond  avee  les  neeuieries  de  TArdè- 
ebe,  pour  Die,  Moniélinart»  Greit«  Privée  et  AoMiiai. 

SoiiéÊé  Lyonnaise.  Courrat,  Gaillard  et  comp.,  eatrepriaa  4m 
bateaux  en  fer  les  Papinê:  lerviee  sur  la  Saône  pour  Mâcmiâ 
Chdlon:  bureaux,  quai  Peyrollerie.  Service  sur  le  Rhône  pour 
yaUnce,  yfvignon ,  Beaucaire  et  Aria;  bureaux,  pori  daa 
Ck>rdellers.  Transport  des  voyaueurs  et  des  marchandises. 

Compagnie  Bonnardel  frères.  Bateaux  à  vapeur  sur  le  Rhône^ 
départs  tous  les  jours  pour  Valence ,  Avignon,  Beaucaire  ^  Ar^ 
lêê.  Bureaux,  quai  d'Occident,  port  d'Ainay.  Mémea  prix  que  lea 
précédeola. 

Transport  de  toute  espèce  de  marchandises  poux  Jlvignomé 
Beaueatre^  Arlu^  MmtMiUê^  J¥îm$i%  TwkmH^  Sorémux, 

fiayonne,  etc. 

Coi  respondanre  avec  le  chemia  de  te  de  Btauçoêfê  A  Maii^  e( 
avec  les  canaux  du  Midi, 

Les  bateaux  à  vapeur  sur  la  Saône  pour  Màeon  CAo/on  part 
tant  tous  Jes  matins  du  quai  du  Bourgneuf. 

Tranapi^rte  des  voyageurs  et  marcbandisei.  Dea  boxea  t  l'ipatax 
de  celles  d'Angleterre  sont  disposées  pour  rembarqiiemaiit  dM 
cbevaux* 

yepirepriae    ebarge  dea  voitwea  ï  un  piix  mitxik 


Digitized  by 


aOUïE  275.  —  DK  PAAlb  A  LYON.— tïON. 

Un  magnifique  ealon  est  excIuslTem^t  réservé  aux  dames* 

Bains.  Les  principaux  bains  qu'on  trouve  à  Lyon  font  :  tiains 
du  Rhône ,  quai  de  Retz  ;  bains  Fougcrousse,  pour  les  douclies  et 
les  bains  de  vapeurs ,  près  de  Fcglise  Saint- Jean  ;  bains  de  la  Grotte, 
rue  de  la  Charité;  bains  de  Thotel  de  Provence;  bains  de  la  rue 
Sala  ;  bains  de  la  rue  du  Cornet,  bains  de  la  rue  Caret;  bains  de 
l'hôtel  du  Parc;  bains  de  la  rue  Saint-Marcd  ;  bains  de  la  rue 
Belle-Cordière;  bains  de  la  rue  Saiot-Dominique;  bains  de  la  rue 
des  Remparts-d'Ainay  ;  Imlns  de  Perraehe;  bains  de  la  galerie  de 
l'Argue;  bains  du  quai  Saint-Antoine;  bains  de  la  rue  Sainte-Ga-' 
therlne.  Un  bain  avec  linge  se  paye  1  fr.  à  1  fr«  50  c. 

Baim  froidt.  Ëcole  de  natatioa  pour  hommes  et  pour  dunes  » 
]H>rt  St-Clair,  sur  le  Rhône. 

Caféi  :  Les  plus  IMquentés  sont  :  ca€é  de  la  PêrU^  quai  de  Rets 
(  glaces  et  déjeuners)  ;  café  de  la  Jeune-France ,  port  Saint-C^lair  ; 
café  du  Rhône ^  rue  Puits-Gaillot  (glaces)  ;  café  de  Chartres^  place 
des  Terreaux  ;  café  Grand ,  place  des  Terreaux  (glaces^;  café  Neuf- 
Four,  place  Bellecour  (bière  renommée);  café  de  YOpéra^  place, 
de  la  Comédie;  café  Richelieu,  place  des  Céleslins;  café  de  Lyon  « 
quai  des  CélesUns  (glaces  et  bière);  café  Berthoux, place  des  Cèles* 
ta»  (Mère)  ;  café  de  Parts,  place  des  GëlesUns, 

Càfiê-ekœoUaiêrs  s  Les  pins  renommés  sont  s  Ossall,  rue  Bit- 
d'Argent;  Casati,  place  du  Collège;  Poulet,  rue  Lafont;  T<trianif 
rue  Puits-Gailiot  ;  café  du  Piiénix,  rue  Lafont.  Un  déjeuner  au  clio* 
colat  est,  à  Lyon  ,  une  chose  excellente  et  généralement  adoptée. 
Xe  bol  de  chocolat  à  la  crème,  avec  un  pain  et  du  sucre ,  se  paye 
50  cent.  Jamais  plus.  C'est  tout  ce  qu'il  faut  pour  attendre  lediner, 
qui  a  lieu  ordinairement  à  2  heures.  L'établissement  de  Casati,  rue 
Bàt-d'Argent,  rue  sale  et  étroite,  est  fréquenté  par  l'élite  des  négo- 
ciants de  Lyon>  et  on  assure  qn'il  se  consonune  par  jour  dans  cette 
maisMi  bien  près  de  i  ,000  déjeuners  an  chocolat, 

TraU^rê  ei  ftHwraieur$  :  Mathieu,  quai  Saint-Antoine,  33; 
Veuve  Victor,  port^alnt«Clair  (Force,  snccessemr);€ailh>t, galerie 
de  l'Argue;  Bavoux,  place  de  la  Préfecture;  les  frères  rôtissearSf 
me  de  la  Préfecture;  Grange,  place  des  Terreaux;  Duchamp, 
place  des  Célestins.  —  On  mange  de  bons  poissons  du  Rhône  dans 
les  restaurants  des  Brotteaux,  de  la  GuUlotière,  de  la  Mulatière  et 
de  Saint-Clair. 

La  charcuterie  de  Lyon  est  justement  renommée;  ses  saucissons 
ont  une  réputation  européenne  et  forment  une  branche  ioiportaute 
dn  commerce  de  cette  vliiè. 

Ptine^paim  ehareuiUr$:  Barrange,  place  du  Plâtre;  Dodat, 
rue  8aintH>ominique ;  Guillaume ,  rue  Samt-pominique;  Chatai, 
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place  Loui»40«iand;  ftDnnet,iw  Dulaquet,  rue  Coii- 

fon  ;  Comte,  rue  da  Palais-Gi  illet.     .  . 

(^oNsuLATs  ÉTRANGERS:  iSarc/atofitf,  MMJfjnwmileilliil'ilttriA 

consul  j:(4iéral,  rue S«aa,.^ 

part  s -il  Al  nay,  lo.  *  tminn 

M.  ttudaipiie  UoWer,  cooaul,  q«ai  de» 

SathoMy  6*  •  M-  A.  Uerger,  vice-cuuiiul ,  place 

S^ou*!  U  vie  n^est  pas  très-chèie  à  Lyon;  poor  fiO  eent.,  on  a 

une  tasse  de  cafe  ou  de  chocolat  excelleals.  Les  peUts  paios 
brioches  qu  on  sert  dans  les  bons  cafés  sont  délicieux.  U  f  adive» 
reslauraleuis  a  la  carte.  Ou  est  tiTs-l.icn  servi  dans  le  passage  de 

1  -^rgue  a  2  fr.  60  et  3  IV.  par  tctr.  On  boit  d'excellente  bière  plarc 
dêê  Terreaux ,  chez  Grand  ;  ou  bert,  passage  Saha-Domininue , 
vrès  4e  la  pkuiBdôs  CHp$tins,  à  2  et  a  fr.  par  tèle;  le  viu  v  est 
^n.  C^ewi, 414 paient  lei  poissons  du  Rhàm  en  mangeront  de 
délicieux  mMf^mw,  Bons  pâtissiers, me  Saiût-Dominique. 

Ouvrages  k  consolter  :  Guide  pHtort$que  de  Vkrangtr  à 
f^ï/on,  et  Guide  à  la  Grotte  de  l  /  L'aime,  qui  se  tfouvent  à 
J^arts,  chez  L.  Maison;  à  Lyon,  chez  Chambet  aîné.  —  Zt/on 
annert  et  moderne;  hist(nrc  des  monuments,  par  les  collabora- 
icuia  de  l'd  Jievue  du  I.ijo.inais,  sous  ia  direcUon  de  M.  Boitei.. 

2  VoL  gr.  ia-4°,  Lyon,  lioilcl,  1843,  • 

• 

PROMENADES  ET  SXGŒSKMS* 

Roche-Cardo!!.  Les  rochers  et  les  bois  de  Boehe-Carieii  sont 
délicieux;  J..J,  Rousseau  les  aimett  besqeoiip,  et  U  y  Teoett 

souvent  rêver.  Une  fontaine  d'eau  pure,  qu'on  y  remarqae ,  porte 
Je  nom  de  Jean-Jacques.  On  ne  peut  visiter  cette  jolie  propriété 
sans  la  permission  du  propriétaire,  M.  Lecourt,  ancien  notaire  à 

^i!!i^?%iUùf^ir  ''''  ^ 

1  J^Â^f^*  Mle-Baite  est  Intéressante  sous  plusieurs  rapporte. 
î'n^AQ®  n  P^emïère  persécution  élevée  à  Lyon  conta  les  chrèfiens , 
TJ^  '  Kf®  ^^^/^S^t^^nt  dan»  celte  île,  qu'ils  appelèrent  Bmhara, 
parce  qu'elle  était  hérissée  de  rochers  et  de  ronctt.  On  y  fondi 

^lentot  une  abbaye  qui  devint  très-célèbre.  Charlemagne ,  enclianté 
de  sa  situation ,  forma  le  projet  de  venir  s'v  livrer  au  repos  dès  que 
iSlsSi!^  l'empire  le  lui  permettraient;  il  y  flt  recueillir  une 
SI  iSîSïïi.?**"^^^"®»  dont  il  n'eut  pas  le  bonheur  de  jouir. 
tflUO  laUlQtlieque  »  qui  renfermait  des  ouvrages  très-précieux,  fut 

21. 
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confiée  «oi  r«li9leoic  i1%  FabtMiyd,  el  MMés  oomme  elfe  par  Vn 
calvlnisies  en  1 5(i2.  —  CurioiUi9 1  la  maison  de  Chiurleniagne  ;  le 

monastère  de  Saint-Amiré,  renfermant  le  tombeau  de  Longin ,  aoa 
fondateur,  et  ceux  d'f^tienne  et  Përégiin,  premiers  réfugiés;  les  ro- 
chers sacres,  où  se  relira  saint  Martin;  l'église  de  Saint-Loup,  bâtie 
en  8iO.  —  Les  Lyonnais  font,  à  deux  époques  de  l'année,  aux  fétea 
de  Pîiciues  et  à  la  Pentecôte,  une  promenade  à  l'Ile-Barbe,  qui 
offre  alors  Taspect  le  plus  animé.*^Dee  emmUàui  y  conduisent» 

Am  Pammu  MiêlmfêM.  On  eiytllillée  ArrteAe  t  à  la  aertie 
du  ponti  à  droite,  par  le  chemin  d'OoLUiiat  village doat l'égliae 
conaervê  la  tombe  de  Thomas ,  est  une  aetlte  montée  aè  dtillett  de 
laquelle  on  doit  s'arrêter  pour  jouir  d'uile  vue  magnifique. 

A  CuARftONNifcHKs ,  rlinrmant  village  à  8  kil.  environ  de  Lyon, 
et  (Innt  les  eaux  minérales  sont  conseillées  pour  lOi  obstfUGtlona $ 
on  prend  les  voilures  sur  le  quai  Filleroy. 

Au  Mofil  Cindre .  près  de  Saint-Cyr.  par  le  faubourg  de 
fi^ttiiûf  et  du  plateau  duquel  on  jouit  d'un  tres^beau  panorama* 

A  SAiirNBo(iREf-*La-ln[ioiD,  à  (  mvr»  6  kfl.  de  Zyon,  sur  an  pla* 
teas  gnmftiqtie  tréa^leté,  etd'eù  iV>n  Jouit  d'un  panorama  auaaf 
lieau  que  tous  ceux  ifu^eii  ta  ebereher  en  Sui$i$.  On  ne  regfettera 
pas  un  peu  de  fatigue  pour  çravir  In  montagne;  on  sera  dédommagé 
amplement  de  ses  polnes  par  le-î  points  de  vue  admirables  qu'on  a 
derrière  soi.  Il  faut  passer  par  Saint'-jMt^  le  Pont-^Mayt  etc., 
et  non  par  V  ^rbrale. 

A  EcLLLv,  pui  les  omnibus ,  charmant  villagOi  qu'il  ne  faut  pas 
oublier  de  visiter. 

Le  quai  i^aM-CZctf^^  jusqu'au  Itatang  de  Breaae,  le  Fori  dê 
3/ontessuy^  d'où  l'on  jouit  d'une  Yue  magnifique;  le  boia  de  la 
Têle-d'Or,  SaiM-Just^  Sainte-Foy,  Franche-vUlê^  leaaqtlé- 
ducs,  etc.,  offrent  aussi  de  jolis  buts  de  promenades. 

Les  omnibus  qui  conduisent  à  Vile-Barbe  et  A  Fontaine  pren* 
nent  de  60  A  76  eeniimea.  On  les  trouve  place  de  la  Feuillée. 


AOUTS  S76^ 

CQnmunkalion  de  Lyon  à  Châlon-sur'Saùne^ 
par  la  vaptun  {Quai  de  f^aiêe.) 

Lb  voyaL-e  par  eau  de  /j/on  à  Châlon  offre  une  succession  de 
tableant  délicieux.  Quelques  personnes  profèrent  les  rives  de  la 
S/Um  à  eeièaa  de  la  Ijoèm.  Saénè  eoala  dana  un  lit  reaeerré 
qal  •vooe  piiiM  4a  aidiir  ka  aijeia  diaiÉi  aar  roM  «t  M 
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Ici  peu  de  grands  spectacles,  descènes  fortes  ou  vi?es,  mais  de 
molles  ondulations  de  terrain,  des  sites  champêtres  décorés  par  la 
nature,  ou  la  main  de  l'homme,  avec  un  goût  infini. 

Les  négociants  de  Lyon  vont  se  délasser  les  dimanclies  dans  des 
maisons  de  campagne  qu'ils  ont  Tait  construire  à  grands  frais  sur 
les  bords  de  la  Saône,  et  qui  rappellent  les  bastides  de  la  Pro~ 
vence,  mais  avec  de  Tenu  et  de  la  verdure,  ce  qu'on  cherche  vaine- 
ment aux  environs  de  Marseille» 

On  quitte  Lyon  de  bonne  heure.  On  prend  les  bateaux  k  vapeur 
sur  le  quai  de  Pierre-Scise,  assez  loin  du  centre  de  la  ville. 

En  quittant  Lyon^  on  doit  jeter  un  dernier  regard  sur  l'église 
de  Notre- Dame-de-F ourvières ^  jucliée  pittoresquement  sur  le 
haut  d'une  ondoyante  (  olline  :  le  belvédère  qu'on  a  gauchement 
construit  à  côté  de  la  flèi  he  du  temple  fait  un  mauvais  elïï  t;  il  a 
gâté  un  fort  joli  tableau  en  le  coupant  en  trop  de  plans.  L'œil, 
auparavant,  s'attachait  sur  cette  girouette  qui  se  balançait  dans 
le  lointain;  aujourd'hui  il  ne  sait  où  se  reposer. 

On  lonce  d  un  côté,  à  droite,  le  faubourg  de  Serin ^  de  Vautre 
celui  de  fraise,  tous  deux  animes,  pleins  de  vie  et  de  mouvement, 
et  semés  de  beaux  éditices.  A  gauche,  rocher  de  Pierre-Scise  : 
c'était  là  qu'aboutissaient  les  grandes  voies  romaines  d'Agrippa, 

Bientôt  le  mouvcmenl  de  la  rivière  fait  perdre  de  vue  la  ville  de 
Lyon^  dont  on  n'aperçoit  plus  que  la  fumée  des  édifices. 

Apres  une  d<'m.-heure  de  navigation  on  passe  sous  le  pont  si 
élégant,  si  bien  coupé  de  Vile-Barbe,  C'est  lù,  dit-on,  que  Char- 
lemagne  avait  sa  librairie  ou  bibliothèque.  Deux  f o  s  l'an  l'iîe  est 
visitée  par  la  population  lyonnaise  aux  fêtes  de  Pà(iucs  et  de  la 
Pentecôte.  Les  rochers  qui  pendent  dans  l'eau  font  un  bel  effet. 

Sur  les  deux  rives,  l'œil  du  spectateur  est  délicieusement  occupe  : 
les  villas  se  succèilent,  toutes  bâties  sur  la  déclivité  de  la  colline, 
qui  est  cachée  dans  la  verdure. 

Au-dessus  de  l'île  s'élève  le  3font  Oindre  :  sur  le  plateau  de 
cette  montagne,  on  a  une  vue  magnifique.  Saint-Cyr  est  assis  sur 
la  crouf/e  du  mont.  C'est  un  beau  village  oi\  l'on  prépare  d'ex- 
cellents fromages. 

Rien  de  plus  frais  que  le  village  de  Fontaine,  entouré  de  beaux 
arbres  ;  que  celte  ile  qu'on  longe  avant  de  l'atteindre.  Le  paysage 
est  ici  accidenté  avec  beaucoup  de  bonheur,  tout  respire  l'aisiince. 
On  descend,  si  l'on  \eut,  au  pont  de  l'Ilc-Barbe.  Le  chemin  qu'on 
suit  sur  la  rive  gauche  est  véritablement  délicieux;  c'est  une  pro- 
menade que  nous  conseillons  à  tous  les  étrangers. 

A  gauche,  vous  allez  bientôt  apenevoir  Coiizon  ou  Cozon,  et 
ses  pierres  jaunâtres  qu'on  taille  sur  la  rive,  tt  qu'où  trai^îportc  à 
Lyon  sur  do  ^^roô  l)atcaux. 
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Oodqoes  flocons  d'une  fomée  calcaire  nmoiiceot  U  petite  Tille 
àblfm^iUê^  qoiiTétaidàdniitewriMiqqiL  BMeertpcocwiMiei^ 
^te.  Le  des  Mcaoxqtil  remonter!!  oa  descendent  la  ri* 
Tière  y  cntrettent  vne  certaioe  actirité.  En  Cmc  s'éteDdenl  de 

beaux  paysages  décorés  d^arbres ,  de  nudeOM  ét^antes  liihpfnim 

CDcadrées  eCde  jolis  ponts  suspendus. 
La  vue  de&  deu\  rives  esi  toujoais  remarquable» 
On  arrive  à  Trévoux, 

Après  avoir  passe  2'révoujc  et  le  passage  difficile  des  îles  qui 
Tiennoit  après,  Tceil  channé  déooam  la  fertile  et  licbe  oSle  de 
Beaujolmis ,  si  renemiée  par  aea  ^rins. 

A  gaucbe,  on  aper^it  ^nm  («•  route  tT5).  Cest  prèsdecel 
endroit  qee  U  Saàne  reçoit  les  eaux  de  fjisergme^  ce  qui  canae 
souvent  des  inondations .  à  la  suite  desqndles  en  fiûl  ofdinaiie- 
ment  de  grandes  et  fructueuses  pèches. 

Les  alentours  possèdent  beaucoup  de  sources,  dont  quelques-ones 
ne  tarissent  jamais.  Par  une  biiarrerie  sans  exemple  «  ceUe  de  J?rt- 
fUeux  se  desséche  dans  les  années  pluvieuses. 

Yis-A-Tis  remboochare  de  Vjizergué ,  oo  Toil  ^elnMIeniard, 
joD  TlOage  qui  reniBiae  eneore  quelques  restes  de  ses  anriennes 
lortiflcatioBa.Apaf1frdeeepoint,  la  nafigalion  derient  aaaa  dtS» 
eulté,  les  rapides  eoarants  de  la  Saânê  cessent  enUèrement. 

La  belle  propriété  que  Ton  aperçoit  sur  la  rive  appartient  i 
M.  Paul  Bootoux;  on  )  appelle  le  Bourg -de^V An.  Vis-à-vis  est  le 
hameau  de  RUAtîer ;  Jassatu-Fram  (joli  pont  en  fil  de  fer)  el 
Beauregard  viennent  ensuite.  Le  pont  de  ce  dernier  endroit  ccra- 
munique  avec  yuiefrancke  el  la  Bresse,  On  passe  devant  la  pnc^ 
priété  de  M.  TiSBac,  arddlecle  de  LfOB* FhBlDin ,  à  droite ,  le  cbà- 
teaa  aammlé  dWantes  teurellcs  appattait  à  K.  Latarièir*  A 
ganchet  la  MenUtm^'Diable ,  ferme  isolée  ;  le  parc  ifirllrv,  fies 
d'embarquement  des  Tins  de  la  côte  du  Akôtu^  et  FilUfrmmtkm 
(©.  route  ?T5\  Les  environs  de  cette  petite  ville  sont  charmants. 

A  1  myr.  de  f^iUefranche,  toujours  sur  la  rire  gauche ,  on  ar^- 
Mo^TT-MEaLE  {Mons  Meruia)  et  son  beau  pont  en  fil  do  fer. 
11  8*5  lient  tous  les  ans ,  an  mois  de  septembre ,  une  foire  assez  con- 
sidérable, nommée  U  Peiit'Beaueaire.  L'église  paroissiale  doaune 
ee  petit  bourg,  qui  leaieiMie  i  ,§00  hab.  Presfoecolkce,  BoumuE 
et  aoD  Joli  pare  fr.ippent  les  regards. 

Arant  d'arrirer  à  TMsaqr,  en  fMMrque  la  toar  de  CkaragnmsM 
et  les  clochers  de  Moneeavx^  Guerrins,  GenouiUeux  y  M9i§m 
veins,  Tapanas,  St-Jean-d'Ardière  et  Draie-le-PanouT, 
Thmisset,  sur  la  rive  gauche,  joli  bourg  situe  à  l  kil.  du  port,  sur 
la  Chalaronne.  Sa  position  est  agréable  et  pittoresque.  Il  p«^ssédait 
autrefois  ou  château  fort  dont  il  ne  reste  que  peu  de  ?e&li$r&  Sa 
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population  est  de  1,100  hab.  Apn^s  Thoissey,  et  sur  la  rive  droite, 
Saint-Romain,  joli  port  avec  un  beau  pont  suspendu.  C'est  là  que 
commence  la  partie  la  plus  fertile  du  I^Ideonnais.  On  quitte  le  dé- 
partement du  /fAdnepour  entrer  dans  celui  de  Saône-et- Loire,  Le 
Dateau  passe  successivement  divant  les  villages  de  liomanèche 
{v.  route  21b),  Juliena,  ThorinseiFieury.Ceè  enôroMs  exportent 
ebaque  année  pour  Paris  une  quantité  oonsldérable  de  vliia  esllméa. 
Du  port  de  Jean^Gros  josqn'à  Màcùn  le  paysage  est  admirable* 
Aprea  les  villages  de  Saint-Su^ifiphwrien^  la  chapeile^  OHNfl- 
ronCÂtf ,  Cuchy  et  F'arennes,  on  aperçoit  sur  la  rive  gauche  Poirr- 
oe-Veyle  (Ain) ,  petite  ville  située  délicieusement  dans  un  vallon 
fertile,  environnée  de  coteaux  couverts  de  vignes.  On  y  trouve  des 
fontaines  d'eaux  minérales  froides  ferrugineuses. —  Pop.  1,400  Aa6. 

On  quitte  Pont- de- F ey le  [out  entrer  à  Maçon  (v.  route  275). 
Noua  recommandons  au  voyag^^ur  qui  Tialtera  Mâeon  Téglise  des 
pérea  de  FOiatoIre,  aooa  rinrocatlon  de  N.*D.  de  Bon-fieeoaia.  On 
y  Tcdt  an  tableau  prédem,  représentant  la  sainte  Vierge,  peint, 
dit-on  »  par  saint  Lue»  et  apporté  de  Conitaniinaph  par  le  Ikèra 
Plnet. 

A  4  kil.  environ  de  Mâcon,  et  sur  la  rive  droite,  on  admire  de 
belles  et  vastes  prairies  et  des  campagnes  charmantes.  Le  pont  de 
FleurvitUy  nouvellement  construit,  communique  de  la  route  à  . 
PonMe-Vaux y  dont  on  aperçoit  la  flèche  du  clocher  à  3  kil.  du 
rirage  {v.  route  276).  Sur  la  rive  opposée ,  on  aperçoit  TVmmwf 

iv.  route  275).  De  Tùwmu»  à  CKàUm^  lea  campagnes  qui  bordent 
I  SaùniB  sont  trèa-plttoresques.  Les  Tlllagea  de  l'Orme,  Gigny^ 
Tlieureux  et  Ouroux ,  sont  remarqnables  par  1%  rlebease  de  leur 
territulre.  On  arriTO  à  Chdlon  (  v.  route  276}  K 


ROUTE  277. 
De  Lyon  â  la  GroUe  4e  la  Balmê. 

On  sort  par  le  faubourg  de  la  Guillotière^  où  le  voyageur  trouvera 
soit  un  cheval  ou  des  voitures  pour  le  conduire  à  cette  destination  ; 
OO  laisse  à  droite  la  route  de  Grenoble;  on  passe  succesaivenieBl 
à  FUleurbanm^  Char  pi  eux  ^  Métier»  ^  PuHgnan^  Janêirw 
et  Pontchéry.  On  traverse,  fn  cet  endroit  «  la  Bourbe ,  rivière  qui 
se  Jette  dans  le  Mhône;  ShEOmne  et  Hiert  précèdent  la  Balme. 
Ces  villages  n'ont  rien  de  remarquable,  mais  lea  campagnes  sont  très* 

1  Oa  lf«m  !•  Cui49  du  mvmgeur  de  Lyon  à  CAdfoii .  à  rtrii  ckes  L.  Miifoii, 
•I  i  hjem  «fenCktiiatl  thSTiM  qm  le  GtUde  é  ia  arofif  d»  fa  Mme. 
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MIhl  lAfranièce  cboit  i|at  k  voyageur  doU  fUre^ttaiit  de  Tlstter 
«0  majeetueiix  ouvrage  de  1«  nature,  c'est  d<;i  bien  s'entendre  avec 
loa  guide  pour  le  prix,  car  souvent  il  abuse,  par  une  demande 

peu  raisonnable,  du  droit  qu'il  a  de  vous  conduire. 

La  grotte  de  Notre-Dame  de  la  Balme  est  sans  contredit  la 
plus  belle  grotle  à  stalactites  de  toute  la  France.  Elle  est  située 
presque  sur  les  bords  du  Rhône,  Son  entrée,  haute  d'environ  35 
mètres  sur  21  de  lar^e,  conserve  ses  uobles  proportions  dans  une 
longueur  d'environ  73  mètres.  Ce  vestibule  présenie  une  arcade 
nalurelle,  composée  d'un  aiNNurtement  pour  un  prêtre  et  de  deoK* 
ebapelles  bâties  Tune  sur  Pautre;  un  lar^e  escalier  découvert  conduit 
sur  une  plate-forme  servant  de  parvis  à  la  chapelh  de  Si-Jean  et 
à  celle  de  la  Vierge  :  de  ce  point  la  vue  présente  un  caractère 
romantique  qui  porte  l'àme  au  recueillement.  En  entrant  dans  la 
grotte,  on  voit  à  droite  la  chapelle  dédiée  à  la  Vierge;  le  canal  passe 
tout  près  de  là.  Un  grand  nombre  de  salles  renferment  des  pétri- 
iications  qui ,  à  cause  de  leur  ressemblance  avec  le  lard  et  Iç 
jambon,  les  font  appeler  grottes  du  Charmiior  ;  un  beau  bassin  de 
2  m.  CO  cent  de  diamètre  est  un  peu  élevé  au-dessus  du  sol;  una 
alalaeUte  représentant  une  colonne  monte  jusqu'à  la  voûte  «  et 
reçoit  les  eaux  qui  tombent  ensuite  dans  le  bassin. 

I.'autre  partie  de  la  «rotle,  particulièrement  appelée  la  Balme ^ 
renferme  les  salles  de  Y  Orgue  et  du  Champignon;  un  beau  cbi^ 
teau  d'eau,  formé  de  stala»  tiics,  présente  de  jolies  cascades- 

Le  ruisseau ,  îiuquel  divers  naturalistes  ont  allribné  l'origine  de 
la  grotte,  aboutit  à  un  lac  souterrain  dunt  l'accès  était  autrefois  très- 
dKttcile;  mais  aujourd'hui  les  dames  mêmes  peuvent  le  visiter  et 
naviguer  sur  eette  sinueuse  nappe  d'eau  i  un  petit  bateau  v  ayant 
été  placé  dans  ce  but  :  à  cet  endroit,  la  grotte  a  0  m.  1/2  de  naut 
et  autant  de  large.  E'eau  suinte  à  travers  les  rochers,  et  forme  des 
stalactites  très-solides  incrustées  d'une  terre  glaiseuse. 

Comme  nous  ne  pouvons  entrer  dans  une  description  complète  de 
cette  merveille  du  Dauphiné,  nous  allons  mettre  sous  les  yeux  du 
vovai^eur  les  dimensions  approximatives  des  diverses  parties  de  la 


grotle  : 

Hauteur  dePentrée  de  la  veèliy  aS  m* 

Largeur,  Si  ' 
Plate- forme  de  l'égliae  «u-deaaoa  du  tormt  »  I4 

Voûte  du  lac,  7 
Lai  Lfeur  du  lae,  î 
Profondeur,  4  « 

Longueur  totairt,  !1T 

Longueur  depuis  l'entrée  de  la  grotte  jusqu'au ]4c,  20 i 

De  renUée  d^    ^olte  i  l'i^cmité  4a  t^ç ,  323 
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OcvnAfiK  A  C(»NsuLTfcft.  GuUic  à  la  grotte  dê  êa  Sûlmê;'  mut 
M.  Bouml  aioc.  L^ou,  chez  Chambet  af né  »  1S47.  * 


KOUTJE  278. 

M  PARIS  A  LYON. 

2*  ROUTE,  PAR  Nevers  ET  MoTîMNS  (service  dé  nmllêi»  Parié 

à  Roanne)  ,  47  myr.  4  àil. 


Villejuif, 
Froinenleaiii  r 
Essonne, 
Ponihierry, 
Chailïy, 

Fontainebleau  y 

Nemours, 

La  Gralfllére,  ' 

Fonieuay, 
Montargis, 

'logent- jiurVerQissoQ 
JButliére, 
Iriare, 

>sne, 

CbarlU , 

»ougttef, 

ivevers, 
Magny, 


0SI.8  k. 

I 
3 
1 
S 

0 
6 
3 
7 
4 
7 
2 
2 
7 
4 

a 

3 
2 
2 


S(-Pienre.|a.llô«ti«r,  i  i 

Si-lmbert,  o  8 

Viiieneuve-siir-AIUer«  i  o 

Moulins,  I  2 

Bessay,  i  s 

Va  rennes,  i  5 

Si-Gérand-le-Puy,      -  1  1 

La  Palisse,  1  0 

Droiiurier.  0  i 

St-Manin-d'Estréaux,  0  7 

l  a  i^araudièrc,  0  8 

Si-Geraiain-i'Kspinassc,  l  2 

Roanne,  1  1 

Si-Sympboriea-di*Lay9  <  ï 

Pdin-BoucbaiQy  1  s 

Tarare,  i  2 

Las  Arnaa,.  1  1 

Salvagnys  1  9 

Lton,  14 


On  sort  de  Paris  par  fasbom  Satntrllafoaiu  1  à  4rof|t«,illk 
télrê,  ancien  château  eonverU  «a  bA|>itel  pour  les  vieillards  él  lei 
aliênéê.  Il  doit  son  origine  à  nn  couvent  de  Chartreux,  hii 

en  1250,  sur  IVinplacement  diKiuel  Jean  de  Winchester  ût  con- 
struire une  maison  qui  prit  son  nom,  d'où,  pai  corruption,  on  a 
fait  Btschestre,  puis  Bicétre.  On  y  remarque  un  puiis  étonnant 

Îarsa  largeur  et  sa  profondeur  (CO  m.);  un  réservoir  contenant 
iOOO  rnuids d'eau,  et  r^llaeen  formede  croix.  Cet  hospice  i  oafei  me 
énviron  4,500  periame»» 

VILLEJUIF  (Seine).  -  mtel:  le  CbevaUBIane.- Bourg aiir  une 
naiitenr.  César  s'y  arrêta,  dit-on,  pour  contempler  Pam.^CÎH 
rinsilés:  un  beau  Château^  de  jolies  maisons  de  campagne,  et 
V Eglise,  de  ronstruclion  moderne.  Belles  pépinières.  On  voit  à 

reuiiôe»  sur  le  ierUo  c^ui  l>orde  ia  roule,  4  gaudiCf  ua  abfiUiqjUd 


r 
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qui  a  eu  pour  objet  la  mesure  du  méridien*  Du  pied  de  cet  ebélift- 

que,b€au  panorama.  —  Pop.  l.COO  hab. 

ESSONNE  (Seine-tl-Oite).  — /idfe/«;  Delon;  Pinson. -Sup 
VEêsonney  n*a  qu'une  bt;lle  rue.  —  Curiosités  :  la  filature  ^  la  pa- 
peterie mécanique.  —  f^oit.  pub.  tous  les  jours  pour  Paris,  —  Pop,, 
3,G00  hab. 

Avant  d'entrer  à  FwUaimhUau ,  on  voit  sur  la  route  le  rocher 

de  St-Germairiy  dont  les  pierres  sont  pre&i|ue  toutes  cri^allteées» 
FONTALNEBLEAU  (Seine-et-Marne)  --Bôielê  :  de  France,  en 
face  du  château  ;  de  Lyon ,  où  est  la  Poste,  rue  Royale  ;  de  TAigle- 
Noir;  du  Cadran-Bleu. —Jolie  ville,  chef-lieu  d'arrondissement» 
avec  des  rues  larges ,  propres ,  de  beaux  édifices,  dont  le  principal 
est  le  Château  royal,  que  fonda  Louis  VII  dit  le  Jeune,  qu'agran- 
dit prodigieusement  François  l^^et  où  Napoléon  abdiqua  en  avril 
1814.  La  ville  de  Fontainebleiiu  est  entièrement  traversée  par  me 
des  pins  grandes  rentes  de  Franee,  celle  de  Paris  à  Lyon  par  In 
Bourgogne  et  le  Bourbonnais. 

Parmi  les  monuments  qui  contribuent  à  l'embellissement  de  la 
ville  de  Fontainebleau ,  on  doit  remarquer  ;  l°  V Hôtel  de  ville  r 
c'est  un  ancien  domaine  de  la  couronne;  2® le  Palais  de  Justice ^ 
et,  à  son  extrémité,  sur  la  place  du  Marché,  la  Bibliothèque ^ 
dont  la  fondation  et  la  dotation  d'environ  5,000  vol.  sont  dues  au 
maire  actuel  de  la  ville,  M.  Guérin  ;  3°  les  deux  hospices i  deux 
guarUerê  de  e&wUtrU0,nm  magnifique  easeme  d'infanterie  tout 
récemment  construMe*  Malgré  nrr^ulartté  de  son  arehitectaie, 
le  Château  n*est  pas  moins  digne  de  Fattentidn  des  curieux.  C'est 
une  espèce  de  sanctuaire  où  tous  les  arts  se  sont  plu  à  déposer 
leurs  chefs-d'œuvre,  ('e  cimleau  est  bcàti  dans  un  vallon  :  il  forme 
une  masse  presque  triangulaire,  et  se  compose  de  cinq  corps  de 
bâtiments  divisés  par  autant  de  cours  ou  de  galeries.  La  Biblio^ 
thèque^  que  Napoléon  y  fit  former  en  1807  par  les  soins  et  sous 
la  surveillance  de  M.  Barbier,  est  riche  d'environ  ao,ûOO  vol.; 
mais  elle  n'est  pas  publique.  Dans  le  Jasrâin,  qui«e  développe 
an-dessous  des  grands  apparlemeots,  oa  veitv  an  lalUeu  d'im 
iMSBin  de  marbre  blanc,  une  magnifique  statue  de  Diane  arrêtant 
un  grand  cerf  par  ses  bois,  et  ayant  à  ses  pieds  (lualre  superbes 
limiers.  Dans  1  intérieur  de  ce  jardin,  sont  çà  et  là  de  belles  sta- 
tues en  marbre,  œuvres  de  bons  maîtres.  Au  midi,  autour  d'un 
étang  peuplé  de  carpes  monstrueuses,  une  espèce  de  parc  dans  le 
genre  anglais  offre  aux  habitants  et  aux  voyageurs  une  admirable 
promenade  d'été.  De  l'autre  côté  de  Téta ng  se  déroule  à  la  vue  un 
magnifique  panorama  dont  le  parterre  et  Je  iiaroi  avec  ion  canal 
de  1 ,140  m.  et  sa  treille  de  chasselas  de  f  ,400«  fibaneni  lea  points 
l0s  plus  saiUanii.  Les  pièoeai^éau  de  cet  anciea  manoir  royal  sont 
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toutes  allmentcei  par  nn  vtiittT^BerTolr  établi  dans  une  ooasfrmï* 
tloD  qoi  4ate  du  règne  de  Henri  lY;  elle  eat  dans  la  me  Baise  el 
porte  le  nom  de  château  d'eau. 

Le  commerce  de  Fonlaintbleau  consiste  en  vins,fruiU,cliag8e- 
las,  excellents  létunies,  }>c?linux  de  toutes  espèces,  pavés  extrait» 
des  roc  lies  de  la  forèl  pour  rapprovisionncment  de  l'aris;  el  pui» 
de  jolis  petits  objt  is  lic  toutes  fâchons  (  appelés  genévrines)^  en  bol» 
de  genévrier  de  la  forci,  de  l'invention  de  madame  Marchand, 
et  dont  les  visiteurs  ne  manquent  jamais  de  faire  emplette  pour 
conserver  un  souvenir  de  Fontainebleau.  —  p^aiu  pue.  tons  lee 
jours  et  1  toutes  les  heures  pour  le  cliemin  de  1èr  de  CorMI,  dê 
même  que  pour  ilfe/u»  »  Mantertau^  JYemourê^  tXc^Pap.  8,900 
kab. 

OuvRAGKs  A  roNsri/rEii  :  Histoire  des  résidences  royales  de 
FrancCj  Fontainebleau ,  par  M.  Vatout,  in-8",  1840.  —  Notice 
historique  et  desrriptii  e  sur  Fontainebleau ,  son  palais  f  ses  jar- 
dins  et  sa  fnrétj  par  K.  Jamin,  in-S",  18i2. —  Collection  de  vues 
prises  au  château ,  dans  les  jardins  et  la  forêt  ^  par  Dennecourt , 
auteur  d'un  GuSde  pour  le  voya^^eur.  En  sortant  ife  Fontainebleau» 
du  c6td  du  midi,  on  voit  un  obélisque  élevé  )à  en  1784 ,  et  sur  la 
base  duquel  étaient  inscrits  les  noms  des  enfants  de  i4Nris  XVI 
èt  de  Marie-Antoinette,  avec  la  date  de  leur  naissance. 

la  forêt  porta,  «  ans  l'origine  la  plus  reculée,  le  nom  de  hier, 
d'un  brigand  danois  qui  y  avait  établi  son  quartier  i^t-ncral,  cl 
exer(,*ail  dans  les  environs,  par  lui-même  et  par  sa  troupe  de  ban- 
dits, les  plus  horribles  biigandages.  Cclic  forêt, la  plus  pittoresque 
qui  existe  en  France,  contient  environ  14»300  hectares.  Elle  est 
pèrpée  dé  routes  magniûques  qui  presque  tontes  idioutissent  à  un 

5 oint  donné ,  que  l'on  nomme  laRoutc-nonde  «  et  qui  a  partout  tOm* 
e  largeur. 

ExccRSîONs  :  au  village  d*AvoN.  dont  V église  renferme  le  tombeau 
de  Monahb'scbi ,  amant  de  Christine  de  Suède,  assassine  par  les 
ordres  de  t  elle  reine.  Près  du  bénitier  est  la  pierre  tumulairedu 
malheureux  rnnrcjuis;  elle  a  environ  60  cent,  de  long  sur  40  de 
large.  On  y  lit  ces  mots  :  Ci-gît  MONADELXI.  — A  Terniitage  de 
Franchard^k  1  myr.  4  Ivll.  N.-E.,  ou  se  croit  transporté  au  milieu 
des  fastes  solitudes  de  l'Amérique  septentrionale;  d'an  eOté  dlm^ 
mensfls  entassements  de  rochers,  de  l'autre  de  profirades  auDrae- 
tuosltés;  partout  un  sombre  horizon  de  forêts  et  de  déserts.  Le  puits 
qu'on  a  creusé  à  Franc/iard  est  très-curieux  ;  il  est  profond  de  05  m. 
Le  mardi  de  la  Pentecôte,  pèlerinage  fameux  à  Franchard ^  il  n'y 
a  pas  une  voilure  de  libreà  Fontainebleau,  On  a  encore, à  partir  de 
Fontainebleau ,  8  kil.  environ  à  parcourir.  Si  l'on  a  visité  If,^  Al* 
peS|  on    dù  ctre  frappé  de  la  ressemblance  de  quelques  eil'cls  de 
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rocbers  avec  ceux  de  la  Suisse.  Quand  les  nuages  vienneut  jouer 
autour  de  ces  crcles  dentelées,  l'illusion  est  complète. 

Au  pavé  de  Paris  vont  bientôt  succéder  les  sables. 

KËMOURS  (Seine-et-Maroe)  {IVemus)^  à  cause  de  sa  aitua- 
lioD  entre  les  forêts  (te  Montai^ls  et  de  Fontainebleau,  ^  £fdrelt  •* 
4t  la  Corne,  avec  écurie  et  remise;  de  l'Ëcu-de-France;  de  Bour^ 
aogne.  Petite  ville  sur  la  rivière  et  le  canal  de  Loing,  avec  salle 
de  spectacle. —  Curiosités:  la  Grande-Ruey^r^e  et  fort  belle  ;  le 
Pont,  les  fraiclies  Promenades  .<ur  les  bords  du  canal  de  Montar- 
gis-,  le  Château  ruiné  des  di.cs  de  Nemours;  la  bibliothèque,  quî 
possède  3,000  vol.  —  Commerce  :  blé,  farines  ,  vins ,  fromages.  — 
/^ot(.pu6.  tous  les jourspour  Par is,  Fontainebleau  ,  Montargis* 

Pop.  3,000  Aà6.—  Près  de  Nemours  se  trouve  Bignon ,  petite 
Itcallté  qui  vit  niiltre  MiratMsau  en  1 749.  . 

La  forêt  de  MontargU  a  près  de  3  myr.  de  tour.  A  gauche ,  t  klL 
«vant  Maniargis,  on  aperçoit,  jetées  <tons  des  bas-fonds  plttores^ 
•ques,  les  manufactures  de  papier  de  7?u(7e*et  LangUe,  qui  ont  quet* 
4iue  réputation.  Celles  de  Hollande  leur  ont  servi  de  modèle. 

MONTARGIS  (Loiret).  —  Hôtels  :  de  la  Poste,  avec  bains;  de  la 
Ville-de-Lyon;  de  l'Ange;  de  St-Antoine.  —  Mons  yïrgisus^  Mont 
d'Argus,  à  cause  de  la  vue  qui.  de  cette  ville,  s'étend  fort  loin, 
étymologie  douteuse  ;  assiégée  inutilement  par  les  Anglais  en  1427  « 
brblée  en  1528  «  Charles  Y  y  fit  construire  «  sur  une  montagne  toI* 
ibie ,  un  château  important*  Situé  sur  les  l>ords  du  Loin  g  eidu  c%> 
nal de  j^riarf* Sous-préfecture,  tribunaux  de  première  instance  el 
de  commerce. —  Curiosités  :  Véglise  delà  Madeleine .moiwMn^ui 
remarquable  par  la  hauteur  et  la  hardiesse  des  piliers  qui  forment 
l'enceinte  du  chœur  ;  les  anciennes  murailles,  les  ruines  du  vieux 
«château,  dont  il  ne  reste  maintenant  que  S  grosses  tours.  Avant  la 
dévastation  de  ce  vieux  manoir,  on  Yo>ait  sur  la  cheminée  d'une 
des  grandes  salles  une  peinture  à  fresque  représentant  le  combat 
wtre  le  cAfen  dt  Montargis  et  le  meurtrier  de  son  maître»  Ma- 
Caire;  combat  qui  eut  Jjieu ,  dit-on ,  dans  Tîle  Notre-Dame»  A  Paria, 
devant  Charles  VI.L^ean'7  /  de  Briar$  elde  Loin  g,  qui  commence 
à  cette  ville;  la  promenade  le  long  de  ce  canal  .—  Commerce  .-grains, 
bestiaux,  moutarde,  coutellerie,  tannerie?.  —  p^oit.  pub.  tousles 
jours  pour  Paris,  Orléans^  Charny.  —  Pop,  7,200  hab, 

La  BissiÈRE  (  Loiret) .  petit  village  de  100  hab  — Curiosité  :\e 
Château^  du  xv*"  siècle.  11  csi  làli  au  milieu  d'une  belle  pièce  d'eau  | 
un  pont-levis  lut  sert  d*entrée« 

HftlARfi  (LAiret).-*-£fdfe/ 1  de  ta  pestc-^Bourg  qui  à*a  qa*iin# 
rue  assès  droite  et  assez  l  elle;  il  est  situé  agréablement  sur  It 
Loir%,^Cariosiié9:  le  Quai^  bordé  de  deux  rangées  d'arbres: 

Iç  CoiHili  ycmier  miH^    pe  peur»  estfcuté  en  mi|cç.  il  fui 
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commencé  sous  le  n^gne  de  Tlenri  IV  parles  soins  de  Sully  ;  inter- 
rompus par  la  relraile  <le  re  grand  ministre,  les  travaux  ne  furent 
repris  que  sous  Louis  XV.  —  Commerce:  vins,  bois,  charbons, 
pierre  de  taille.— 3,300  hab. 

KEUVY  (Nièvre),  bourij  sur  la  Loire.  On  y  remarque  nnc  belle  mal- 
son  de  cnmpaîïne,  b»^tic  malheureusement  au  milieu  d*un  marais. 
—  Pop.  I.GOO  hab. 

COSiNE  (Nièvre)  [Condate].— Hôtels  :  du  Grand-Cerf;  de  la 
Poste.— Ancienne  ville  sur  la  Loire  et  à  Tcmbouchurc  de  la  TVb- 
hain,  avec  sous-préfecture,  tribunal  civil,  salle  de  spectacle. — 
Curiosités  :  la  chapelle  N.-D.  de  Galles,  fondée  de  873  à  879  et 
reconstruite  avec  élégance  vers  1490. —  L'église  Saint-Jacques, 
vaste  et  du  style  gothique  flamboyant;  la  Salle  d*  audience  du  tri- 
bunal; les  Forges  y  la  Grue  pour  élever  et  embarquer  les  ancres, 
les  boulets,  les  ferrures  de  vaisseaux  qu'on  y  fabrique;  la  Prome- 
nade sur  les  bords  de  la  Loire ^  où  est  celte  grue,  et  d'où  l'on  aper- 
çoit la  colline  de  la  ville  de  Sancerre.  —  Commerce:  grains,  vins^ 
bestiaux ,  coutellerie,  quincaillerie.— Pop.  G.COO  hab. 

A  1  myr.  de  Taulrecôté  de  la  Aoire,  il  faut  visiter 

Sancerre  (Cher). —/ydre/^:  le  Hœuf-Couronné;  le  Lîon-d*Or;  de 
l'Écu. —  Ville  ancienne,  située  surune  montagne  cou  verte  de  vignes 
qui  produisent  des  vins  renommés.  Sous-préfecture,  collège  com- 
munal, société  d'agriculture.  Celle  petite  ville  est  mal  bâtie,  ses  rues 
sont  mal  percées  et  lrè.>-escarpérs.  —  Curiosités:  les  Places  publi- 
ques, la  Fontaine,  quelques  églises  gothiques,  la  Promenade  des 
anciens  remparts  :  vue  magnlfifiuc  (le  l'esplanade  de  César.  Cette 
ville  est  célèbre  par  le  siège  qu'y  soutinrent  les  calvinistes  contre 
Charles  IX  en  1575.  Patrie  du  maréchal  Macdonaîd.— ComméTce  : 
grains,  vins,  noix,  bestiaux  ;  belles  carrières  de  marbre  aux  envi- 
rons.— Pop.  3,700  Près  de  Sancerre  est  un  châtaignier  dgé 
de  1000  ans.  Il  a  piès  de  10  mètres  de  circonH  rence,  et  il  portait 
déjî\  le  nom  de  gros  chùlai^'nier  il  v  a  six  siècles. 

POUILLY  (Nièvre],  jolie  petite  ville  dont  le  vin  a  de  la  réputa- 
tion. Elle  est  située  sûr  les  bords  de  la  Loire,  au  pied  de  coteaux  cou- 
verts de  vignes.— Comme/  ce  ;  excellents  vins  blancs.— Pop.  3,300 
hab. 

LA  CHARITÉ  (Nièvie).— ;  de  la  Poste;  du  Grand-Mo- 
Tiarque. —  Ancienne  petite  ville  mal  percée  et  mal  bAtie,  m  partie 
encore  entourée  de  remparts  flanqués  do  tours  du  xiV  siècle ,  mais 
dans  une  heureuse  silîiation,  au  pied  d'un  coteau  de  vignes  et  aux 
bords  de  la  Loire.  Elle  date  du  vni*  siècle,  el  doit  son  nom  aux 
charités  que  répandaient  ses  fondateurs,  d'antres  disent  à  cause  du 
grand  nombre  de  mendiants  qu'on  y  {yo\i\c.— Curiosités:  VFglise 
qui  a  dû  être  un  bel  édifice  dans  l'origine;  mais  sa  nef  est  en  par- 
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Ue  détruite,  et  les  ailes  et  les  apUes  portions  du  bâtiment  ont  été  ar-^ 
rangi^  à  la  moderne.  Cependant  le  ebœur  esl  ékSf^nt,  et  daier^û' 
xii*  siècle;  les  porlee  offrent  des  bas-reliers  très-ciiirieux.  La  tow  âé 
Sainte-Croix,  remaniuable  par  sa  hauteur.  Le  Pont  et  la  Pramtff' 
node  sur  la  Loire;  la  ?ue  des  deni  ponts,  prise  de  cettepromenadè* 
ou  terrasse.  —  Commerce  ;  grains,  vins,  chanvre,  fers,  aciere,, 
charbons,  tanneries. —  y  oit. pub,  tous  les  joui  s  pour  BourgeSf  di*- 
licence  et  malle-poste  de  Paris  à  Lyon* — Pop,  4,800  hab, 

FOUGUES (ISi('vre),  bourg, à  22myr.  3ki!.  de  Paris,  connu  par  sc&: 
eaux  minérales,  au  milieu  d  une  jolie  vallée  dominée  par  des  mon- 
tagnes qui  oflhsnt  des  points  de  vue  magnifiques.--- I)ne  promenade* 
d'un  klf.  conduit  «  à  travers  un  tapis  deTerduie,  à  la  source  dont 
on  ne  fait  usage  qu'intérieurement.  Elle  jouit  d*unegrande  réputa- 
tion; Les  rois  Henri  111,  Henri  IV  et  Louis  XIY  en  ont  fnit  usage- 
Cette  eau  est  gazeuse,  claire,  limpide ,  inodore;  sa  saveur  est  vive  et 
piquante.  Elle  a  beaucoup  d'analogie  avec  celles  de  Spa  et  de  Seltz, 
Tonique,  purgative,  elle  rétablit  les  fonctions  de  Testomac.  On 
l'emploie  avec  succès  dans  les  allections  du  foie  et  de  la  rate,  les 
liydropisies^  les  jaunisses ,  les  ulcères  des  reins  et  de  la  ves.ie,  les 
écoulements  de  tout  genre,  Thypocondrié,  etc.  Elle  se  prend  ta 
.  Msson  à  la  dose  de  3  venesà  10.  Les  premiers  jours,  on  épromui 
quelquefois  un  léger  mal  de  téte  et  une  sorte  d'Ivresse  qui  ne  sont 
pas  de  longue  durée.  Mêlée  avec  le  vin,  cette  eau  lui  donne  nu  goût 
de  vin  de  Champagne  mon?snnx.  La  saison  des  eau\  commence  au 
mois  de  mai  et  finit  en  octobre — Fougues  renferme  plusieurs 
bonnes  auberges.  Les  habitants  reçoivent  chez  eux  des  pensionnai-^ 
res,  qui  sont  fort  bien  traités. — Pop,  1)00  hab. 

Le  sanctuaire  de  l'église  de  Fougues  est  remarquable.  11  appartient 
au  style  roman. 

La  route  s'élève  jusqu'au  sommet  d'une  colline^d'où  ?oeil  décou- 
vre un  des  plus  riches  points  de  vue  qui  soient  en  France.  Nous  re-^ 
commandons  spécialement  le  magnifiquepanorama  qu'offre  le  tour-» 

nant  de  la  colline:  descendre,  si  l'on  peut,  de  voiture. 

NEVERS  (N\(^\Ye).-'Hôtcls  :  de  France;  de  la  Nièvre,  rue  de 
Nièvre,  l  ;  de  l'image ,  rue  du  Collège;  de  l'Europe,  rue  du  Com- 
merce.—C*e^t  \e IVoviodunum  des  Eduens,  César  en  fait  une  place 
d^armes;  sous  les  empereurs  elle  ciiange  son  nom,  et  prend  celui 
de  Mvemiumf  de  la  Nièvre  qui  y  coule.  Chef-lieu  de  préfecture,, 
évéché,  séminaire,  fonderie  royale  de  canons,  bibliothèque,  bainSi. 
théâtre.  Sa  situation  est  très-pittoresque.  On  y  traverse  la  Lair$  sur 
un  pont  en  pierres  composé  de  20  arches. 

Parmi  les  monuments  religieux  ^jne  renferme  Nevers,  nous  cite- 
rons la  Cathédrale,  sous  l'invocation  de  î^aint  Cyr,  dont  le  chœur 

96  fuit  remarquer  par  la  iégèieU;  et  la  giùcc  do  ses  arceaux>  de  sea 
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piliers,  et  par  une  îoule  de  sculptures  qui  garnissent  les  murs;  elle 
est  surmontée  d'une  belle  tour  dans  le  style  irothique;  ses  vitraux  font 
un  bel  elTet;  les  tapisseries  qui  la  décorent,  représentant  l'histoire  d(r 
.saint  Cyr,  sont  un  don  de  Marie  d'Albret,  qui  les  fit  de  ses  mains  : 
elle  fut  aidée  dans  ce  grand  travail  par  les  dames  de  sa  cour.  L7i- 
glise  deSt-Sauveur,  près  de  la  Loire,  est  un  édifice  roman  qui  sert 
maintenant  de  magasin  :  elle  date  du  xiv*  siècle.  Véglise  deSt- 
Etienne,  autre  monument  de  stvlc  roman,  d'une  grande  sim- 
plicité, date  de  iOG;i;  IVi^/iie  iS7-6erîe5/ ,  style  oi;i val  ,  servant  de 
brasserie;  le  portail  de  Véglise  de  la  Visitation:  V Hôpital  civil. 
Le  Château  des  ducs  de  Nevers,  dans  la  partie  haute  de  la 
ville,  est  remarquable  par  la  singularité  de  ses  façades  à  pignons  : 
•c'est  maintenant  Vhôtel  de  ville;  VÉvêché;  VArc  de  triomphe, 
i  élevé  en  1740  à  l'occasion  de  la  bataille  de  Fontenoy^  sert  d'en- 
*  trée  principale  à  la  ville.  La  porte  des  Croux  ,  spécimen  des  an- 
tciennes  fortifications ,  date  du  xiv"  siècle;  la  Caserne  ôe  cavalerie. 
\  La  Fonderie  de  canons,  on  125  pièces  sont  coulées anuellement;  les 
'  ateliers  où  se  fout  les  câbles  et  les  chaînes  en  fer  pour  les  ponts 
i suspendus;  les  manufactures  de  poteries  déterre,  qui  datent d'envi- 
>ron  huit  siècles,  et  qui  occupent  près  de  7  à  800  personnes.  La 
.  Bibliothèque  publique  est  assez  riche.  La  promenade  du  Chà- 
Meau  ;  la  maison  de  maître  Adam  Billault ,  poêle  et  menuisier,  rue 
«de  la  Parchemincrie,  n"  3;n;  les  restes  des  anciennes  fortifications, 
N&oers  est  la  patrie  de  saint  Jérôme. — Commerce  :  vins,  blé,  eau- 
«de-vie^  sel ,  faïence  commune,  porcelaine,  tuileries,  tanneries, 
.fers,  bois,  verreries,  bétail;  ouvrages  en  émail  qu'on  a  coutume 
td'ofiVir  aux  voyageurs;  mines  de  fer  et  de  houille  aux  environs. — 
If^oit,  pub,  tous  les  jours  pour  Paris  ,  Clermont,  ^-yon,  Decize^ 
iClamecy^  Château- Chinon,  Autun,  la  Charité,^ Bateaux  à 
^vnpej/r  tous  les  jours  pour  Decize,  la  Charité,  Cosne,  Briare , 
Gien,  Sully,  Orléans  ;  ci  d'Orléans,  par  le  chemin  de  fer,  on 
•4!omniunique  avec  Blois,  Tours,  Angers,  Nantes,  Brest ^  etc. 
iSadresser  sur  lequai.— Pop.  1G,000 /lai^.lln  pavé  large  et  commode 
:a  remplacé  les  cailloux  qui  fatiguaient  le  piéton. 

GuKRiGNV,  villaceà  I  m.  G  kil.  de  Nevers,  C'est  1;\  qu'est  l'éta- 
blissemtînt  de  la  Chaussade,  appartenant  à  l'État.  On  y  fabrique 
•  des  câbles  en  fer  pour  les  gros  vaisseaux.  Rien  n'est  plus  curieux 
.que  de  voir  les  instruments  divers  dont  on  pe  sert  pour  manier, 
Uordie  et  forger  le  fer. 

Lmphy,  â  la  même  distance ,  mais  sur  la  rive  droite  de  la  Loire, 
'C'est  de  cet  établissement  que  sortent  les  cuivres  rouges  laminés, 
Jes  fer.^-blancs,  les  caissei  en  tôle  nécessaires  à  la  marine  :  trois 
inachines  à  vapeur. 
Foi;i\CHAMBAiLT,à  6  kil., Hvc drollç delà  loire, magnifique éta- 
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Wissement  où  tous  les  procédés  mis  en  usage  pour  fabriquer  le  fef 
^nt  aniilais.  Plusieurs  machines  ù  vapeur,  ensenihle  260  che- 
naux, S  hauts  fourneaux,  4  lautinoirs,  28  fours  àiéverbères, 
6févm  d'afliiierie;  fonderie  à  Torlfirgit. 

Crest  âanB  ce  vaste  établUscment  (|u*oiit  été  cotMtriiltes  Îm  ser- 
•r<#4tf  Jardin  dês  plantes  de  Paris ,  les  arches  du  pont  du  Car^ 
T9utélj  la  carcasse  du  toit  de  la  cathédrale  de  Chartres  et  les 
piliers  du  pont  de  Cubzac.  Deux  à  troisiuiile  ouvriers  SOntJoiV' 
iii4iemenl  occupés  dans  celle  belle  usine. 

j^rc^s  de  Fourchamiault  est  une  belle  fonderie  de  cuivre. 

MA(iNY,  bouri;  fort  ancien  ;  Té^itie,  dédiée  à  saint  Nazaire,  re- 
•momeà  uneiiaute  antiquité.  Saint  Vincent  leConfesseur,  qui  vivait 
«MIS les  rois  4e  la  i**  face,  y  fat,  à\Uon^  enleifé»  —  Pop.  i^aoo 

^NT-PTERaE-LE-MOIITlER  (  Nièvre  ),  petite  ville  dans  ane  po- 
sition insalubre,  prèed'un  étang  considérable  qni  fournit  unequan* 
4ité  prodigieuse  de  poissons  ioribeaux.—Oucrioitlé*' la  coiffure  des 
femmes. —Pop.  2,500 Aaô. 

A  I  myr.  '2k\\,  E.,  Decize  (Nièvre),— //ofe?5 ;  Arcliambault  ; 
Belllïé.  —  Petite  ville  connue  par  ses  charbons.  Située  dans  une 
île  de  la  Loire.  C'eit  le  Decctia  dont  parle  César  dans  le  T  livre  de 
ses  Gommeotaires^cité  des  Vidocasses,  peuple  atll^des  tidueus.  — 
iPop.  .3*060  kab. 

La  situation  de-Dedsc  est  pittoresque.  Elle  est  bfttfe  sur  m 
«èer  élevé  dont  un  des  flancs  est  taille  à  pic  et  le  sommet  couronné 
parnn  antique  château.  Rlie  communique  avec  les ^eux  rives  du 
fieuve  par  un  pont  de  pierre  et  un  pont  sn?pendu. 

Pr<^s  du  con Huent  de  l'Allier  et  oe  la  Loire ^  se  trouve  le  beau 
,pont-canal  du  (iuettin  ,  qu'il  faut  aller  voir. 

MOULINS  (Allier).  —  idôtels  :  du  Dauphin,  place  d'Allier  ;  de 
Paris;  de  la  Poste;  de  rficu^  de  IlSurope*— Bftii  dans  le  xiv* 
•aiècle,  sur  raneian  Silvinaeum ,  doR  son  nom  aux  moalifis  nom- 
breux répandus  dans  ses  environs  ;  ehef-Iieu  de  préfecture,  col- 
lège royal ,  évéché  ,Uil)iinanx  ybibJothèque publique,  théâtre»  mu- 
sée. Les  rues  sont  peu  réaulières,  mais  propres  et  bien  pavées. 

Curiosités  :  la  Cathédrale  de  ISotro-Dame ^  avec  un  pelît 
fhœiir  du  si}  le  tleuri ,  édifice  inachevé  cl  n'ayant  de  rcmaniuahle 
4JUC  les  restes  de  i>es  beaux  vitraux  du  xvi<^  su'cle,  et  une  ancienne 

Eeinture  représentant  la  l'^ierge  à  VJùifant,  cl  sur  les  deux  volets 
^8  Bortraiis  de  Pierie  4ac  de  Bourbon  ».et  de  sa  îtnuae  Anne 
4le  France;  les  peintures. sont  attribuées  à  Ohirlatidajo.  Le  ca- 
veau sous  le  chtrur  renferme  les  cendres  de  Jeanne  de  France^ 
fille  de  Charles  VU  ;  celles  de  Jeanne  d  Armagnac ,  ttlle  dtt  duc 

doNemaiiia»yei«eltode  Ji^o»  H  et  de  Pierre  IL  L'audeo  fia* 
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lais  des  Bourbons,  dont  la  tour  est  encore  deboul;  les  Églises-, 
V Horloge  de  la  raiiiillc  Jnciiuomnril. 

Le  collège ,  jîulis  égluc  de  la  risitation,  où  Ton  voit  le  mauso- 
lée dmliic  de  Montmorency,  que  la  princesse  de»  Ursins  fit  crliîer  A 
son  épou\,  décapité  à  Toulouse,  sous  le  niinislcVc  du  cardinal  dC 
Richelieu:  c'est  l'ouvrage  des  sculpteurs  Aubier,  Foissant  et  Rcnau- 
ilin  ,  ce  dernier  naiif  de  Moulins  ;  la  tombe  e?t  d'une  belle  forme 
antique  et  en  marb:e  noir.  Le  Ponl,(\w\  ollVe  l'architecture  et  pres- 
que la  beauté  de  celui  de  Neuilly;  la  bibliothèque  i\c  20,000  vol- 
ouverte  au  public  tous  les  jours,  excepté  le  mercredi  et  le  di- 
manche; le  Il/usée,  fondé  eu  1842 ,  encore  peu  riche  ;  la  façade 
de  la  Caserne  près  du  pont  ;  quelques  Fontaines;  la  giandJffî 
Plane  où  sont  les  hôtels  les  plus  fiéquentés;  les  Promenades,-— 
Commerce:  coulcllerie  estimée  ,  grains,  vins,  boMifs.  —  A"otf. 
pub.  tous  les  jours  pour  Roanne^  Montluçon ,  Lyon,  Cler^ 
mont -Fen and,  —  Pop,  Ki.cO;)  hab, 

A  2  kd.  de  Moulins  est  le  bouri;  d'Izeure  ,  remarquable  par  une^ 
curieuse é^^lise  en  style  rouian-bizantin.  Lelranssej^l  estdu  \«  siècle, 
la  nef  et  b  s  collatéraux  du  xii% 

NAVIOATIOiN  A  VAPEUR^ 

Service  journalier  pour  OWéa/i5;  trajet,  30  h.  Fcm^x  Orléans; 
routeR  2i7  et  218. 

OtjvRAGEs  A  CONSULTER.  On  trouvcrû  chez  M.  Desrosiers,  libraire, 
tout  ce  qui  a  trait  à  l'histoire  et  aux  antiquités  du  Bourbonnais. 

—  Chef  M.  Marlial-Place,  imprimeur-libraire,  l'Annuaire 
département,  les  //mératre*         cAard ,  et  également  tous  les. 
ouvrages  relatifs  au  Bourbonnais. 

Environs:  Bressole,  2  kil.,  village  :  bois  pétriaés. 

De  Moidins  à  Bessay,  route  plateet  belle. 

nESSAY-Sl]R-ALLIEK  (Allier),  village  de  900  hab.  Église  ro- 
mane avec  un  bénitier  curieux  et  d'une  haute  antiquité. 

SAL\T-GERAND  est  un  petit  et  joli  village  où  on  remarque  les 
restes  d'un  c/id/eau  jadis  considérable.  —  Pop.  l,CO0  hab, 

A  1  mvT.  6  kil.  sont  les  petites  villes  deCussET,  peuplée  de  5,400 
Jiabjt.,  avec  les  ruines  du  château  .hiiVx  par  Louis  XI .  et  Fichy 
(  V.  route  273). 

LA  PALISSE  (Allier).  —  Hôtel:  de  la  Poste.  — Petite  ville  située 
agréablement  dans  un  beau  vallon  sur  la  ^èôre  (sous-préfecture). 

—  Curiosités  :  \e  Château  qui  appartint  au  célèbre  La  Palisse, 
maréchal  de  France,  ridiculisé,  on  ne  sait  trop  pourquoi,  dans  la 
complainte  bien  connue  qui  porte  son  nom.  —  Pop,  2,700  hab. 

A  Droiturier,  vaste  horizon. 

ROANNE  (  Loire  )  hhodumna,  —  Hôtels  :  du  Nord  ;  de  la  Poste  j 
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du  Genlrevde  Flandre  ;  du  Renftrd  ;  du  Parc— C'est,  la  Rhodiimnà 
•des  anciens;  jolie  ville,  \ivanle  et  animée.  C'est  le  chef- lien 
•iVune  sous-prelecture.  Tribunaux,  Mbiiolhcijue,  collège,  bains, 
mn  théâtre  ,  une  société  d'agriculture.  Ploléince  en,parle;  elle  était 
^lors  assez  importante.  —  Curiosités:  VégliseSt^EUmne^  magni- 
fique édiflcf;  nooTellement  construit  Les  Promênadet^le  Pont  sur 
la  Lùirê^  le  Port,  \tLSàUe  de  spectacle,  îe  CoîUge,  bienfait  du 
jôre  Colton,  confesseur  de  Henri  iV,  Bibliothèque  de  10,000  voi. 
(an -collège).-- Canal  de  Roanne  à  Digoin,  57  kil.-  Commerce: 
wins  estimés,  surtout  ceux  de  Itenaison  et  (\e  St-j4ndré.  Tran- 
sît considérable  des  produits  de  I.yoïi ,  du  fer  et  du  charbon  de 
aerre  de  Saint-Étienne,  Manufactures  importantes  de  coton,  etc. 

—  Café  Français. —  f^oit.  mb.  communiquant  avec  la  dilige^sce 

Îal  «  Hous  les  jours,  part  de  Paris  pour  MouHns.  Diligences  pour 
>yoQ  fois  par  jour  ;  pour  Glermont ,  Boen ,  La  Gtaytte ,  tmis  lea 
jours;  pour  Renaison,  Saint-Haon  et  toate  la  montagne ,  tous  les 
Jours. —  Pour  Cluurlieu  trois  fois  par  jour.  — Durant  la  saison  des 
•eaux  2  diligences  par  jour  pour  Vichy  el  3  pour  Saint-xVlban. — 
Voiture  de  Roanne  à  Yillefranciic,  passant  par  Tiiisy  et  Tarare* 
^  Pop.  13,000  hab. 

Chemin  de  fer  de  Roanne  à  St-Éiienne,  F»  route  293,  et 
fisez  en  sens  inverse. 

SAINT-SYMPHORIEN-DE-LAY  (Loire),  gros  bourg  sur  le  Gand. 

—  Curiosités  :  quelques  vestiges  de  ses  anciennes  fortilications. 
-^Commerce  :  fabrique  de  colon  et  siamoises.  —  Pop.  4,000  hab. 

A  Pain-Bouckain ,  point  d'interseclion  de  la  chaîne  des  monts 
qui  séparent  les  deux  bassins  de  l'Océan  et  de  la  Méditerranée; 
tout  proche  se  trouve  le  sommet  du  Passage  «  élevé  de  1,000  m.  au- 
dessus  de  la  mer. 

TARARE  (Rhône).— Jïdfcï*;  du  Commerce;  de  TEurope;  de 
la  Poste;  du  Sol^L— Cest  nue  des  Tilles  les  plus  importantea  du 
'  département ,  située  sur  XsL'Tardinê.  Ses  fabriques  de  mousselines 
sont  renommées;  elles  occupent,  dans  les  villages  environnants, 
une  grande  quantité  d'individus.  Tarare  fait  vivre  plus  de  50,000 
ouvriers,  et  on  calcule  que  sa  fabrication  produit  .-innuellement 
entre  3  à  4  millions  de  pièces.  Les  tisserands  travaillent  dans  des 
celliers  qui  ne  sont  ni  carrelés  ni  chauflL's,  afin  d'entretenir  une 
certaine  huMiidilé  nécessaire  au  lissage  des  belles  ctoflVs.  Il  a  de 
jolis  édifices  modernes,  parmi  lesquels  il  faut  compter  Véglise  de 
Éa  MadeMne.  La  monugne  de  Tarave  était  Jadis  reffroi  du  Toya- 
geur  :  on  ne  la  monte  plus,  on  la  tourne  par  une  route  inellnee, 
coupée  par  Intervalles  de  ponts  de  plerrei  et  sur  le  bord  de  laquelle 

régoe  im  euite  4e  bornes  en  pierre  au  prnnbre  4e  plue  de  900f 
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Il  faut  examiner  avec  aileDlion  le  travail  de  celle  belle  roule.  — 
Pop.  f),";00  hab.  • 
A  1  myr.  7  kil.  île  Lyon^ 

L'Aebresub.— j^dto/f  du  Lion-^'Or.— C'est  une  petite  ville  de 
1»600  kab. ,  avec  un  château  gothique  qui  tombe  en  ruines. 

A  4  kil.  sont  les  mines  de  SqMi^Bm. 

On  entre  à  Lyon  par  le  fbttboui^dé  Valse;  on  passe  defani  le 
château  de  la  Duchère  ;  on  suit  une  me  étroite  bordée  de  maisons 
de  peu  d'apparence,  en  général,  puis  un  quai  sinncnx  comme  le 
cours  de  la  Saône;  on  passe  devant  le  rocher  de  Pierre-Scise;  on 
rencontre  un  pont  suspendu,  le  pont  nommé  St-Fincent  :  k 
droite  et  en  face  de  ce  pont  est  l'église  Saint-Paul ^  où  se  trouva 
un  tieao  tableau  de  Le  Brun  :  on  est  à 

LYON.  r.  rente  575. 

— Obsbitatiom.  L'étranger  qui  vent  visiter  les  enviroas  de  Lyan 

peut  louer  un  cheval  à  3  fir.  par  jour  :  oo  trouve  îles  loueurs  de 
chevaux  place  Léviste,  rue  de  la  Pomme-du-Pin ,  près  de  la 
place  Belleoour,  et  sur  le  quai  du  Môn$. 


ROUTE  279. 
DE  PARIS  A  LYON. 

S*  BOUTE,  PAR  AUSEBRE,  SaULIEU,  ArSAY-LE-DuO  ET  ChALON-SI  R 

Saorb,  46  myr.  8  kil. 


De  Paris  à  Saulieu  (  v. 

roule  275),  sem.  I  k. 

Mattpas ,  f  3 
Arnay-le-Due,  i  r» 

Ivry,  i  7 


La  Rochepotf  i  S 

Chasny,  i  i 

GliAlon  •  1  s 
De  Gbâlon  à  Lyou  (9, 

route  275),  12  s 


ROUTE  280. 
D£  PARIS  A  LYON. 

V  ROUTE,  PAR  Troves  ET  DiJON,  49  myr.  8  kil. 


l)t  Paris  ù  Dijon 
routes  307,  30U}, 
Ls  Baraque , 
NoUs  (t.  route  338), 

Peauoe  (««  rouie  sis^t 


30  m.  4  k. 
1  2 

t  I 
I  s 


Cliàloii  (v.  roule  -iih),  i  s 
De  Ghâlon  A  Lyc^n  [v, 

route  9TI),  it  I 
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ROUTE 

DE  PARIS  A  LYON/ 

5^  RdUTE,  PAR  MoMniiiiD»  Semue  st  Blkny,  4T  myr.  4  kil* 


De  Paris& Sens  («.route 
Arces, 

Saint-Fiorenlin, 
De  Saint  -  Plorentin  à 
Monibaré  (v.  Mttte 

8il>, 


li  m»  i  k. 


1 
1 
1 


I 

a 


Stnur,  I 

St-Thibault  (GAttM'Ôr),  ft 

Pouitly  •eft-AHMiatÛKêi' 

d'Or),  .  I 

Bligny-sur-Oucbe,  % 
Beaune  (v.  route  338}^^  | 
De  Beau  ne  à  Ltcin 

la  4*  route),  tS 


4 
0 
9 


POUILLY-EN-ÂUXOIS  (Gte^d'Or)»  bourg  aar  le  oumI  d« 
^o^na,  dans  un  territoire  fertile  en  bons  yins.  Beile  fabrique  de 
binent  hydrftiili<itte« •~/*ej>«  t,tO&  KMb» 

BLIGNY-SCR-OUCHE  (CAte-d'Or),  petit  boorg  de  1,800  hàh.^ 
Curiosités  :  une  iowr  trée-étevée ,  reste  d'an  château  fort  rasé  en 
1478.  _  C(mm$rce  :  yriU^i  Tins,  bettleux,  chapelieile. 


ROUTIS  282. 

Communication  de  Lyon  à  Monérison  (3  routes). 
1'*  route  i  par  Monirond^  7  myr.  7  JtiL 


Le  Grand-BaissoDy  i  m.  i  k. 

Braly,  i  4 

Duerne ,  i  i 

Cbaaelles,  l  e 


Montrond,  t 
MoNTBRisoN  (9.  roole 

303),  t 


CHAZELLES  (Loîre),  jolie  petite  ville  située  dans  un  vallon 
agréable.  Elle  est  h'im  bèiiie,  —  Curiosités  :  ses  murailles  qui 
diatent  du  xiv*  siècle,  la  place  plantée  d'arbres.  —  Pop.  3,400  hab. 

MONTROND  (Loire),  petit  village  de  300  hab,— Curiosités  :  les 
ruines  d'un  antique  et  majestueux  cliàleau,  et,  à  peu  de  distance | 
celles  du  cliàteau  de  Bpllegarde,  sur  ua  rocher  Uès-élevé, 
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De  Lyon  à  M<mibr%ton. 

Lyon  A  Salvagny,  1  m.  4  k.  I  Si-BarlhcIemy-de-rEslra,!  4 

Saint-Bel.  1     4     f  Peun (€.  route 98$).      I  0 

Bce-Foy-r  ArgenUèra ,    t     T     |  |lonMloii(«.foaiem)»S  % 


ROVTB  283. 
Dê  Lyon  é  CUmmU,  18  myr.  i  kil. 

DeLyonàFean(«.roaCe  LaBergéra,               1  9 

cï-éÊÊm^f              ivbok.  Tbiêrt(ViiiMtoief)t     t  4 

Boën ,                         1      8  Lezoux ,                      I  S 

Saint-Tharin,              i      5  Pont-duChAteau ,          1  S 

l^oireiable,                1     2  |  Clermomt  (v,  roule  265),  i  4 

FEURS  (Lofre)  (Forum  Se ffusianorum).-' Hôtel  :  de  là 
Poste.— Celte  petite  ville  était  jadis  la  capitale  du  tiaut- Forez, 
—  Curiosités  :  des  vestiges  de  monuments  romain?,  tels  qu'aque- 
ducs, thermes  etc.  ;  le  môle  de  Pinée,  dangereux  pour  les  baleaux. 
patrie  du  brave  colonel  Combes,  tué  sur  la  brèche  à  l'assaut  de 
Constantitie ,  le  13  octobre  1837.  Les  habitants  de  JFatirt  ont  élevé 
mé  attUie  tn  bntm  à  M  »ëmoife.->**  CammêMê  e  dmiTre ,  pépi- 
nières» eaux  Biiaém\eê.^f^p4U  ptth.  An  iltaiwi  à  «SI^^'lteKit^ 
I«e  cbemin  de  fer  de  Ugatmê  à  S9*£liÊmm  ^itM  à l'eat  àê  la  ^Ue» 

Près  de  Feurs  est  une  montagne  isolée  assez  curieuse,  et  connue 
dans  le  pay-  sous  le  nom  de  mont  Lezore  :  elle  forme  une  crête 
qui  s'étend  du  sud  au  nord  ,  où  elle  s'enfonce  assez  brusquement ç 
du  côté  du  sud  ,  elle  s'élève  à  près  de  33  m.  au-dossus  de  la  plaine. 

Le  moDt  Lizore  présente  deux  espèces  de  bagallcs  :  l'un  a  une 
adiMè  r«re»  m  Ywsm  mw jurftm  fimt  ton» deux  sont  têtimêt 
de  cristaux. 

BOEN  (Loire-W^KMfec  ëa  UoH-d'Or;  dt  Ja  Pcetc.  -  Petite 
Viile  sur  le  fjgnon  traveraé  |Mir  un  très-béaa  pont,  et  dominée 
par  un  joli  château.— Commerce  beoa  tina ^aireta  de aon  terri*» 

toire,  blé,  bois.  — Pop.  i^èOO  Aa6«  •  •     '  ,  • 

,  A  4  kil.  deThiers  est 

Saint-Uemy  (Puy-de-Dôme),  petite  ville  qui  commerce  en  cou- 
tellerie Ane  et  .commune,  en  bois  de  sapins  expieilisiÉr  des  mon» 
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388    KOliTE  284.— CU£liIN  DE  FER  D£  LYON  A  dl-ÉriENiNE. 

tagnes  couvertes  de  neige,  et  débites  par  un  graod  nombre  de 

aciéries  liydrauliques.  — Pop.  4,100  hah, 

l.EZOUX  (Puy-de-Dôme),  petite  ville  ancienne  et  jolie,  située 
«lans  une  plaine  ïeriWe,  —  Curiosités  :  la  place,  plusieurs  prome- 
nades. Dans  les  environs,  les  châteaux  de  Ligonnes  et  de/^on- 
Umlles.  — Pop, '6,100  hab. 

(Test  à  Lêzaux  que  commence^  la  Zimagne;  on  traverse  Chi^ 
gnai*  Le  poot  qu*on  e  traofé  un  peu  avani  est  Je  pont  Wtom* 


ROUTE  284. 
Chemin  4$  f$r  de  Lyon  â  Saint-Étimne^  disUnce 

5  myr.  8  kil. 


Kb  été.  Il 


6  h.  20'  malin*  7  k.  20'  malin. 

t9  h.  30  .  -f-  nh.  20  ^ 

5  h.  90  soir.  s  h,  20  soir. 

13  h.  I»  —  — 


Eoélé.  Es  Um. 

6  h.  )»  malin*    8  b.  is'  malin* 

12  h.  â»  12  h*  »  — 

ft  h.  j»  sofr.       S  h*  45  soir» 
12  11.  »    —  — 


Trajet  en  4  tieores.  Statiom  principales  à  OiTef8,<— Rive-de« 
Glêr,^8aiiiUilianioad«-— SI4itlm  l<M«lasoO| 
•  fr.  —  2*  classe,  k  fr.--8«  eiàsse,  4  fr. 

Ce  chemin,  qui  était  impraticable  aux  loconratlvos  depuis  Rive* 
de-Gier  jusqu'au  débarcadère  de  St-Ëtienne,  à  cause  de  la  pente 
énorme  de  14  millimètres  par  mètre,  sur  une  distance  d'environ 
20,000  m.,  vient  de  recevoir  une  amélioration  d'un  grand  prix.  Ces 
travaux  ont  fait  disparaître  la  pente,  et  permettent  désormais  aux 
locomotives  de  traîner  le  convoi  non«seulement  jusqu'à  St-€hamondl« 
mais  encore  jusqu'à  St-Ëtienne. 

Voitnies,  ptaoe  BeêUmmtf  on  pmd  les  w«gons  à  Prnnek». 

Pônr  ceux  qui  redoutent,  à  tort  sana dénie»  de  voyaeeranr le 
cèamin  de  fer,  il  esLlsIe  nue  dîU^siice  qnl  paitimit  tons  les  Jonn  la 
route  ordinaire. 

On  prend  un  omnibus  sur  la  place  Bellteour,  lequel  vous  trans- 
porte au  pont  de  la  Mulatière,  où  TOUS  attendent  les  voitures | 
et  où  commence  le  chemin  de  fer. 

L'omnibus  se  paye  à  part  25  centimes. 

La  route  est  pittoresque,  on  suit  des  lignes  droites  »  des  courbes , 
deaepiraies;  en  trarene  nn  grand  nomMede  vodies  ereMées  dans 
lerea:  tafteftoncieiiaees^cdle  «lo'on  oonuneée  anm^olre, 


Digitized  by  Google 


liagM  éê  ftéÊ  de  4  kil.  Cette  yoùte«  où  l'on  n*a  tracé  poor  le 
MMge  dee  toitartt  qu'one  seele  Tole,  a  vu  déjà  plmleara  aed^ 
Ipnti  graves  :  comme  elle  eet  extrêmement  étroite,  il  faut  bien  se 
iarder,  lorsqu'on  la  traverse,  de  passer  les  bras  en  dehore  de  la 

voiture;  on  courrait  risque  d'être  déchiré,  mutHé. 

On  a  caicuië  qu'en  éip  près  de  400  voyageurs  allaient  et  venaient 
chaque  jour  de  Lyon  à  Saint- É  tienne^  de  Sainî-Étienne  à  Lyon, 
On  fera  bien  d'avoir  les  \eu\  sur  les  malles ,  paquets ,  etc. ,  qu'oa 
emporte  avec  soi  :  le  nombre  des  voyageurs  est  tel,  qu'il  serait  bien 
diflnile  à  Paiintiilgtratio»  de  répondre  qu'aucun  eflèt  ne  s'égarât. 

Le  voyage  de  Lyon  à  Si-Étimnê^  en  été,  est  nn  voyage  que 
doit  faire  tout  amateur  de  beaux  peinte  de  vue,  dea  sites  animés 
par  le  travail  et  l'industrie  de  Thomme.  Le  pays  qu'on  parcourt  a, 
du  reste  une  physionomie  particulière:  les  milliers  de  fourneaux, 
d'usines,  de  mines  répandus  sur  la  face  du  sol  forment  un  spec- 
tacle curieux  ;  le  sol  est  couvert  d'une  poussière  noirâtre  :  hommes  ^ 
femmes,  enfants,  habitations,  ont  celte  teinte.  On  dirait  d'un 
voyage  aux  enfers. 
On  traverse  la  petite  ville  de  Givors. 
Un  omnibus  vous  attend  à  la  descente  des  voltuias,  et  voua 
conduit  à  Saint-Etienne  (10  minutes  de  chemin).  Vovez  route  291- 
RIVE-DË-GIËR  (Loire),  petite  ville  située  sur  le  Gier  et  le 
canal  de  Givors,  et  l'une  des  stations  du  chemin  de  fer  de  Saint- 
Etienne,  une  des  plus  importantes  du  département  de  la  Loire. — 
Curiotitéi  :  le  Canal ^  les  Mines  de  charbon  de  terre,  dont  les 
roduits  y  sont  embarques  et  fournissent  Lyon  ainsi  qu'une  partie 
e  la  France;  la  Manufacture  de  glaces^  la  fabrique  d'acier  et 
de  nssoru  de  volUiMi  de  MM.  Jaclcson  ;  le  beau  hmnent  de  la^ 
MaUon  da  canal,  le  Ba$$in  qui  est  en  Ilice,  quelques  cafés.— 
Commêree  considérable  enehanions,  verreries.— Pop.  1 ,200  haè. 

Nous  sommes  entrés  dans  un  pays  où  l'exploitation  du  charbon 
de  terre  est  une  richesse  territoriale  :  l'atmosphère  est  partout  im-î 
prégnée  d'épaisse  fumée  ;  le  sol  est  noir,  et  la  figure  des  femmes 
est  même  couverte  souvent  d'une  couche  de  poussière,  car  on 
compte  dans  cet  endroit  plus  de  40  mines  de  charbon  de  terre  ^ 
tontes  pourvues  de  machiner  à  vapeur.  Le  voyageur  oui  aime  les 
anti^oHésa  dû^fenuirqiier  sur  sa  route ,  à  gauche ,  quelques  restea- 
bien  conservés  d'aqueabcs  romains.  * 

SAINT-CHAMOND  (Lohe).  — Hôtels  :  le  Chapeau-Rouge;  la 
Téle-d'Or;  l'Étoile.— Petite  ville  sur  le  Gier,  située  au  pied  d'une 
colline ,  dans  un  joli  vallon  orné  de  vergers ,  de  bosquets  et  de  vignes. 
—  Curiosités  ;  les  deux  Églises,  les  ruines  de  l'ancien  château, 
une  place  plantée  d'îirbres,  des  maisons  élécantes,  un  bel  établis- 
sement de  Dains  publics,  le  Collège  communal ^  la  Bibliothèque. 

32. 
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Commerce  :  rubans,  galons,  clous,  chevaiix,  besliauit  SlAtiMI 
du  chemin  de  fer  de  Saint-Etienne.  — Pa;;.  8,300  hab. 

Minet  de  Saint' Chamond.  Le  naturaliste  trouve  dan»  ces  mines 
un  sujet  de  réflexions.  Il  a  fréquemment  occ«islon  d'v  voir  des 
pierres  feuilletées,  dont  presque  tous  les  feuillets  portent  Vm\- 
preinte  d'un  Iwut  de  tige,  ou  d'une  feuille,  et  quelquefois  les 
empr«lnt«  dtt  flvslsur»  feiiiUaiqui  se  Anisent,  ou  d'un  fragment 
de  feuillA  de  tm^V^  plant»  i  k»  v^piteMilitiit  4e  MUIit  acÉit 
toujours  exactemtntélaiidttfle»  oonmoii.on  les  tvtit  «wlléAiam 
la  main  sur  les  pierres  ;  ce  qni  prouve  qu'eUei  otti  M  apportées 
par  l'eau,  qui  les  avait  tenues  dans  cet  état. 

Toutes  les  plantes  gravées  dans  ces  pierres  sont  des  plantes  étran- 
gères qui  ne  se  trouvent  ni  dans  le  Lyonnais  ni  dans  le  reste  do 
IsL  France  f  elles  n'existent  que  dans  les  In4€i  ùriimtalês  et  daM 
le»  dimata  chauds  ù:^mérif[U€, 


De  Lyon  à  Marseille,  33  myr.  4  kil. 
migencesi  4  départi  (8t  i&uii  tuyel,  «  ïmmi,  Mith^^ 

fètte ,  tous  les  jours, 
(^.àlatahle.) 

De  Lyon  à  Bourg ,  7  myr.  7  Wl. 

route  2e7j,  .  SB).  7k-  1  .  » 

«      '  ■  • 

De  Lyon  à  Annonay^  6  myr.  0  kil. 

De  Lyon  an  péage  deBous-  T  AllllOlilÀV,      *  *  I 

Sillon  i^D.  à  la  table),   4  m.  si.  | 

ANNONÀY  (ArdèG]M}.-J5rdr<i^;  du  liidi;  du  Neii%<^HIi|t 

Tille  très-ancienne,  agréablement  située  près  du  nafl^rnl  d«  la 

Canse  et  de  la  Deune,  — Otriosités  :  bibliothèque  paUiqne  da 
12,000  vol.;  cabinet  d'histoire  naturelle;  r06é/i#^«e  élevé€n  Phon- 
neur  de  Montgolfier,  inventeur  des  aérostats  etdu  bélier  hydraulique; 
UFont  en  ûl  de  fer,  et  la  Papeterie  de  M.  Montgolfier.  — Com- 
fnereê^  manufacture  de  papier  renommé  dans  toule  l'Europe:  la 
préparation  des  peaia  pour  gants  occupe  04  manufaeium  de 
premier  ordca  et  euvk<m  «|Ô0  pmeonei  ;  ph«i  deMKaO»  ii^rtiiw 

<^<i  'P«aux  )r  mi  yé^w  êBmikamn,       U  mtfé  m 
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fimyée  en  Anglelem»  ia  tuHure  du  diAdar  pieod  chaque  jour 
une  grande  extension;  éducation  de  vers  à  eoie,  et  îioie  blanche 
pour  tulleb,  etc.  PaUiv  d'tkienne  et  Joseph  Monti^oltier,  dt  fioiity 


ROUTE  286. 
De  Lym  é  Grenoble,  10  myr.  8  kil. 

r.  à  la  table.  ) 

In  trouve  des  voitures  sur  le  quai  de  ia^$^  rae  St-Domi^ 
Diquei  hoUl  des  Courriers. 

Dê  £yon  é  Âi$ndé,  22  myf.  3  kil» 

De  L|oii  à  Ôt-ÉUenney   i  n»  î  fc* 

Firminy,  I  2 

Monisirol,  t  t 


Vssengeaux.  t  0 

LePuy,  Il  « 


GMlarost  i  f 

Langogne,  3  I 

L'Habilarellc,  Q  o 

Ai £?i DE  (V.  à  la  table),  3  9 


LÂNGOGNE  (Loxère),  petite  \ille  Bltuëeau  confluent  de  VyiHieT 
él  de  VAnijuiron,  Elle  èsi  bùtie  sur  un  des  plateaux  les  plus  élevëa 
du  département.  —  Curiosité*  :  V Eglise,  vieil  édKîce  du  x«  siècle. 
Dans  Jes  Mvlms»  siuritBHMK  milan,  leavestigts  d'an  camp 
romain.  —  ClMMiiffii  ^  Tim  hUncê.  beaUavx,  Bulfto«*>**-/'«|H 

HOUTE  287. 
£|(m  û  Ornive^  15  mjt.  4  kil. 


MiriM .  i  m.  S  k. 

Montluel ,  0  a 

MeximieuK»  i  a 

BubKinne,  1  t 

Poni-d'Ain,  '     1  I 

OMfloA^  i  a 


NittUiat 

Saint-GenBaiil-da-J«Wt 

Bellegarde, 

Cottonges, 

Sainl-GeDis-PouiHyi 


a 
a 

2 
2 
6 
t 


Les  VOITURES  pour  Genève  se  trouvent  sur  le  quai  Saint-Clair,  à 
Lyon,  près  du  pont  llorand.  Coupé, :^Ofr.î  i&t<^neui'il7iroloadei4« 
On  fait  ce  voyage  en  20  à  28  heures. 

Sut  le  quai  da  fifaône  sa  Irouteni  toutes  lea  voUvrea  pour  laa 
Tlljea  qui  bordent  le  fleuve  t  eomme  sur  le  quai  da  SsAna  »  depiila 
1è  pooC  de  pierre  jusqu'à  celui  cla  Saioi*Vincaia«  touioi  oeitea  qui 
desservit  i«a  Iwida  du  te  $ata«* 
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39Î      ROUTE  âB7.  —  m  LYON  A  GENKVB.  —  KANTU A. 

MIBIBEL  CAin^  gros  bonrg  de  2,400  hab.,  remarquable,  ainsi 
cjue  Monlluel  et  Meximieux,  par  leurs  tours  qui  pourraient  avoir 
été  construites  par  les  Romains.  Elles  sont  petites  et  carrées.  On 
attribue  étialement  aux  Romains  les  cheraios  souterrains  com« 
mençant  à  L>on  et  allant  jusqu'à  Mtribel  elMoDtluel.  Ces  chemins 
doubles  étaient  fonnés  par  tro»  murs  paralMIes.  Une  voie  romaine 
partant  de  Lyon  traversait  également  ces  deux  Yllles. 

MONTLOfiL  (Ain)  (Mons  Ziip6//i)  Jadis  capitale  du  comté  de 
Vale-Bonne,  petite  ville  sur  la  Sereine^  dans  une  contrée  très- 
fertile,  au  pied  d'un  coteau  planté  de  vignes.  —  Commerce:  blé« 
seigle ,  chanvre ,  avoine ,  légumes;  manuifactures  de  draps  pour  les 
troupes.  — Pop.  3,200  hab. 

MEXIMIEUX  (Ain),  gros  bourg  situé  agréablement  sur  le  pen- 
chant d'une  colline.  On  v  treove  an  petit  séminaire  el  nne  place 
assez  Jolie ,  quelques  cafés ,  de  bons  hôtels.  Il  fiiit  on  commerce  actif 
ayee  Xsfon,  Bmurg,  etc.  —Pop.  2,300  hab. 

Les  voyageurs  à  pied  quittent  cette  route  à  Meximieux^  pren- 
nent celle  à' yimbérieux  t  ms&eni  par  les  gorges  de  St-Ramiwêf 
Moussillon,  Artemare,  Seyssel^  et  gagnent  quelques  kil. 

POiNT-D'AIN  (^Mn).  — Hôtel  :  de  la  Poste.  —  PeUte  ville  au  pied 
d'une  montagne  couronnée  par  un  château ,  ancienne  propriété  des 
ducs  de  Savoie.  ~  Commerce  :  construction  de  bateaux*  —  Pop, 
Um  hab. 

6ERD0N  (Ain),  TlHafle  au  pied  d*Qne  montagne  escarpée  «  aar  le 
Fêynm,  avec  filature  de  colon. ~ Pop.  MOO  hab. 
La  contrée  qu'on  va  parcourir  depuis  Ùèrdon  est  i>ittore8que  : 

une  montagne  qui  fuit  raoidement  sur  des  parois  coupées  à  angles 
droits ,  et  se  termine  par  des  gorges  profondes  et  déchirées  ;  le  bruit 
de  la  cascade  de  St-Marcellin,  qu'on  ne  cesse  d'entendre  en  été; 
les  débris  des  châteaux  de  Lâbatie  et  de  St-Julien  ;  une  vieille 
égliêe  nichée  sur  un  rocher  ;  de  vertes  prairies,  quelques  rares  bou- 
quets de  vignes ,  des  arbres  ani  nelta  feuillages ,  tout  cela  foniie  m 
spectacle  curieux  et  attrayant» 

NANTUA  (Ain)  INantuadis^—HôteU  :  du  Nord;  de  l'Ëcu-de- 
France  ;  d'Angleterre. — Petite  ville  sur  le  lac  de  ce  nom  ^  entre  deux 
montagnes,  et  qui  de  loin  présente  un  beau  coup  d'œil.  Elle  a  une 
sous-préfecture,  des  tribunaux,  un  collège  royal. —  Curiositis  : 
V  Église  y  d'un  beau  style  lombard:  son  portail ,  quoique  mutilé  « 
présente  desdébriscurieux  de  l'école  byzantine;  Charles  le  Chauve  ^ 
qui  mourut  à  Briord  en  87 7 ,  y  a  été  inhumé.  Vue  du  lac,  des 
montagnes  enrironnantes.— Cvmmfm  •*  souliers,  fabriques  de 
tapisseries,  couferturesde  lalné,  nankins,  mousselines,  fourrures, 
peUeteries.  On  y  mange  d'excellentes  truites,  de  belles  écrevisses. 
'^Pop.  a»700  Aa6.— Le  hic  de  Nantua  eentient       liectares  de 
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•iirliM:e»lllMiriiit  lie  lrèi4ions  poissons,  et  surtout  des  truites  dcli- 
deaies*  Il  est  placé  au  miltea  des  monfegnet,  et  élevé  de  435  inèt. 
eu-deaeus  du  niveau  de  le  mer. 

En  sortant  de  JYantua^  on  laisse  sur  la  droite  les  routée  de 
Saini^ Claude  et  de  Bourg  :  l'on  voit  de  toutes  parts  des  gorget 
entre  des  rocliers  affreux ,  et  presque  à  cliaque  pas ,  pour  ainsi  dire, 
on  gravit  des  rocs  escarpés,  du  haut  desiiuels  on  aperçoit  tonil»er 
des  cascades,  ou  rouler  avec  fracas  des  torrents  impétueux.  Là 
parait  le  sommet  du  Jura^  point  de  partage  des  eaux  du  lac  de 
SyUm  el  de  celui  de  I¥mum.  On  passe  au  pied  des  cescadcb , 
entre  ke  loehere  el  le  toc;  on  longe  la  menfagne  de  Jhtiêmux, 
et  bientôt  Ton  ?olt  un  torrent  qui  sort  des  lacs ,  se  précipite  et  roule 
de  cascade  en  caecade  entre  les  rochers  et  les  hautes  montagnee* 
A  Burlandiêr  on  es  aperçoit  un  antre  qui  a'élanee  d'nn  énomw 
rocher* 

SAINT-GERMAIN-DE-JOUX  fAin),  petit  bourg  bien  bâti,  situé 
dans  une  gorge  étroite  et  aride.  Il  possède  des  scieries  hydrauliques. 
On  pèche  dans  le  lac  de  bonnes  truites.  C'est  ce  poisson  que  le  voya- 

f[eur  demandera  ordinairement  aux  auberges  où  11  descendra  ;  on 
'apprête  aseei  bien  :  les  éomlaiea  aonl  aussi  excellentes.— Pe|fc 

J,200  hab. 

BËLLEGARDË  (Ain).— £rdl#l«;  de  la  Perte  du  Rh6ne;.de  la 

Poste.  —  Limite  entre  la  France  et  la  Suisse;  on  v  dîne  en  venant 
de  Genève  à  Lyon*.  —  Curiosités  :  la  Perte  du  Rhône ,  qui  est  à 
dix  minutes  de  marche  de  i'iiôtel.  Klle  est  bien  décfiue  de  sa  ré- 
putation, depuis  que  des  travaux  récents  en  ont  détruit  tous  lei 
curieux  accidents. 

GOLLOMGES  (Ain),  petit  bourg  à  Pextrëmité  de  la  gorge  que 
eoDunaode  le  fort  VÉHm^  La  vne  de  cet  endroit  est  magniûque. 


ROUTE  988. 
DeLyMâ  Turin. 

(  f^,  la  description  dans  le  Guide  en  Italie ,  de  Richard ,  à  Paris , 
chez  L.  Maison  |  rue  Christine  ;  ci  à  Lyon  chez  tous  les  libraires.  ) 

1  Nom  «réftiiom  m.  Im  foyairevn  <t«l ,  veiiat  é»  8«Im»,  vovdrtlMl  tatM* 

duire  quelques  marchandises  prohibées  en  France,  que  la  douane  est  trët»- 
aéTère  :  les  dames  ne  peuvenl  entrer  des  robes  qu'autant  qu'elles  nom  toutes 
liltM;  OD  passe  une  dtal-llvr»  de  tabac  à  cbiem  TOfâfeur. 
\ojtt  Guidé  du  voyageur  en  Simtse  •  en  $av999  ef  en  Piémont ,  «Im  L« 
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394  ROUTE  290.— DE  PARIS  A  SAINT -ALBAN.—SAINT-ALBAN. 

Observation.  On  doit  loger  sur  la  place  de  Terreâin ,  à  Lyon 
{hôtels  de  Milan  ou  du  Parc)?  on  sora  ainsi  à  proximité  de  l'hôtel 
de  ville,  où  l'on  fera  viser  son  nasse-port,  et  des  voilures  pour 
ritalie.  MM.  Bonafous  ont  des  diligences  pour  Turin,  Milan ^ 
Rome,  etc.  Leurs  l)ureftu&  sont  près  du  grand  théâtre,  rue  I^euve. 


SOUTB  989. 
Jh  Lyon  à  Aix  m  SavoUy  12  myr.  9  kiL 

De  Lyon  à  Chambéri  («.  ]    Paris  à  Ciiambér^),    1 1  m.  a  k. 

è  M  lâMt)  fMl»  49  f  AiSt  I  • 

yoir  le  Guide  du  vovageur  aux  haint  d'jéiat  $m  i^VQiû  fWX 
Richard. Paris  9  chez  L.  Maison  »  éditeur. 


ROUTE  290. 
D£  PARIS  A  SAINT-ALBAN  (Loire),  39  myr.  8  kil. 

4 

De  Paris  à  Roanne  («.  1  SAuiT-Aj«BAilt  1  3 

roule  Î278  ;,  38  m.  G  k.  I 

Saint-Alban  (îoire).  Ce  n'est  qu*un  hameau  dcpentlnnl  de  la 
commune  de  Saint-André-d'Apchon.  Il  n'ept  presque  compose  que 
d'hôtels  et  d'auberges.  Son  exposition  en  rend  l'air  très  pur.  Ce  lieu 
a  été  renonnné  par  l'excellence,  de  ses  eaux  thermales  qui  s'em- 
ploient avec  succès  dans  les  suppressions  des  règles,  dans  l'épui- 
sement eausë  par  l'abus  des  piaiâirs  «  les  afl'ections  nerveuses  dans 
les  temps  critiques.  Les  hôtèls  sont  bien  tenus,  les  chambres 
élégantes ,  propres  et  commodes.  Les  prix  sont  de  4  «  S  et  6  francs 
par  jour.  Le  grand  hôiel  est  pàrtictinèrement  dislini^iié  par  les 
personnes  <iu^  viennent  «uK.eius*  Les  pronmata  soatJolieSà  La 

1  Tarif  des  places  dans  les  Toitore  de  MM.  Benafous  : 

Cbambéry,  coupé ,  15  francs  ;  rotonde;,  13  Cr. 
Turin,  coupé,  (ii  /r.  ;  roloode,  M)  (r. 

CjftflNSf       ss  as 

MUMi,  ^   m  «s 

Venise, itt;llolofBe,ttliPaniw,tWi  Renie,  m, 
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fontaine  occupe  le  fond  d'un  beau  vallon.  Ses  sources  sont  al>on- 
dantes.     /^ot7.  pub.  Les  omuibud  font  journeUeinent  le  &ei  vice 

Les  ftoarces  et  les  lialos  sont  oaTtrts  éa  muA  m  «otibve* 
La  population  de^ee  hswain  na  iipasis  polst  IM  hmè. 


ROUTE  291. 

DE  PAUlS  A  SAL\T-ÉT1EI>Î\E  routes). 

Service  de  malle  é  pafttir  de  Briare. 


DePsris  ARoanMvV* 

route  27$),  SSS.  6  k. 

Neulise,  2  o 

Feurs  ^v.  roule  283),  2  0 


Ifontrond  (f .  lautf  282) ,  i  t 

La  Goyonniérc ,  i  4 

SAIST-£M8iaSt  ^ 


SAINT-ÊTIENNE  (Loire).— :  du  Nord,  Tan  des  mell^ 
leurs  de  cette  partie  de  la  France;  de  Milan ,  aur  la  nrande  plactet 

de  la  Poste  ;  de  France,  bien  tenu  \ do  l'Europe;  du  Gommeroe.-* 
Ville  importante  du  xiv'^^iècle,  sur  le  lurent,  rivière  dont  les 

eaux,  dit-on,  sont  douée*  d'une  cfTlfaciti*  particulic^rc  pour  la  trempe 
des  armes;  c'est  le  Birmingham  de  la  France.  Kl  le  possède  une 
sous-préfecture,  une  école  des  mines,  une  manufacture  royale 
d'armes,  un  cabinet  d'histoire  naturelle,  une  bibliothèque  de 
6,000  vol.  un  musée  à  l'ilùtel  de  ville;  des  bains,  un  théàlie,  un 
ehemin  de  fer  gui  conimuni(iue  à  la  Lolre«— OiHMl^.*  une 
qui  date  du  règne  de  Ctiitdèbert ,  les  travaux  desManufaC' 
tures  d'armes,  iti Salle  de  $pee(acle^  une  belle  Fmtaine^  ^n 
Obélisque,  la  grande  place  ou  aboutit  la  rue  de  Boarine^  et  où  se 
trouve  V hôtel  de  ville,  vaste  édifice  contenant  la  Bourse  et  le 
Tribunal  de  commerce;  de  beaux  édKices  modernes;  dans  les 
environs,  des  forges,  des  manufactures  particulières,  des  mines 
de  charbon ,  et  les  travaux  souterrains  de  ces  mines.  —  Commerce  : 
fusils,  armes  blauciies;  en  temps  de  pai^^on  y  fabrique  de  ^io  à 
40,000  armes  de  auerre,  sans  oompter  environ  80,000  fusils  éa 
chasse  et  1,500  paires  de  pistolets;  la  Manufacture  d^armee  oor 
eope  environ  500  pecsoanes.  Rubans  vsnomiaés  qui  oseupent  da 
nombreuses  fabriques  ;  le  nombre  des  personnes  employées  dana 
cette  branche  d'industrie  est  estimé  à  40,000.  La  beauté  et  la  va- 

ilélé  des  dessinsi  Jointes  à  la  ciciMSie  des  couteursi  ont  telt  dir« 
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d9fi  AOUTS  âli)3.^CHiUltN  DÉ  FÊA  t)fi  dT-KTI£NN£  A  KOANNè. 

à  un  aatonr  «piritiiel ,  en  i>arlant  de  rin<1uslrie  de  Saint-Étienne  : 

«Ce  {Ont  les  ateliers  de  Mamà  tôté-dD  cem  de  Vénus.  » 

Malle-poste^  tous  les  jours  ponr  Panfa;  pour  ManMh  en 
2â  heures;  prix  :  58  fr.  80  c. 

Chemin  de  fer:  de  St-UtUnne  îi  Roanne. 

Voit,  pub.  tous  les  jours  pour  le  Pny,  Montbrison,  Mar^ 
teille^  Clermont'Ferrand,  —  Pop.  4C,iuO  hab,,  avec  les  fau- 
bourgs, 60,000. 

Chamboii,  petite  ville  de  4,600  hab.^  à  8  iiU  à»  Saint- 
miênn$p  fabrique  de  la  coutellerie,  et  a  des  eaax  eiceUentes  poar 
la  trempe  de  raeier. 


ROUTE  292. 

m  PARIS  A  SAINT-ÉTIBNNB. 

2«  ROUTE,  PAR  Orléans,  51  myr.  1  kil* 
Service  de  maUe  à  partir  d*Orléan$. 


De  Paris  à  Oriéans  (  che- 
min de  fer,  e.  rente 

217),  12  m.  2  k. 

D'Orléans  à  Ponl-aux- 

Moines,  1  S 

Chateauneaf  («.  rovie 

819),  1  3 


Oozouer  («•  route  2i9) ,  2 

Gien  Iv,  roule  263) ,  i 
Briare  {v.  route  '?78),  I 
De  Briare  à  St-Étiennr 
(e.  la  iw  rente),  Si 


3 

0 


ROUTE  293. 

Chemin  de  fer  de  Saint-Étienne  à  Roanne.  Distance^ 

environ  8  myr. 

Départi  de  Saini-Étienfiê. 


Sa  été.  En  kif  «r. 

a  h.  4.V  malin.  S  It.  45'  matin, 
a  h.  4S  selr.  — 


ÙéparU  de  Bomne. 
M.  Ba  liifar. 

a  b.  90*  malin,    s  b.  so'  matin. 

11  b.  30  Il  h.  20  — 


Trajet  en  4  heures.  Stations  principales  :  Neuiise,  Fenrs,  Mon-* 
tiond.  i^rix  des  places  :  classe  7  fr.  50  c.--2«  classe  Cfr.— 
3«  classe  4  fr.  On  prend  le  chemin  *  I  kll.  de  la  Tille.  Sor  le  plan  dit 
Mmé  en  faU  o  klU  ea  «  ou  a  inlimtfe.  U  tra|et  oflire  peu  de  potata 
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jUUjTp  i96.-*I>'All}kB&aE  A  TONNERRE.  — CHABLIS.  307 

de  vue  remarquables.  On  laisse  St-Clâlniier  à  dfoUai  à  Montrond 

Il  y  a  un  servire  pour  Montbrison. 

On  n'a  pas  chcrclu",  pour  re  clieniin  de  fer,  à  adopîer  une  pnnlc 
uniforme  et  à  suppléer  par  (1(  s  viadurs  et  des  tunnels  aux  inégalités 
du  terrain.  Oa  a  suivi  la  ligne  la  plus  ronrte  et  racheté  tes  dilic- 
renées  de  hauteurs  par  des  plans  incliner.  Ces  plans  sont  dé^ign^ 
sot»  le  nom  des  localités»  savoir  :  de  Buii^  JV^euliêe  (double 


ROUTE  294. 

pe  5(-4fieiifi«  à  Jndrejsieux  par  U  chemin  de  fer,  %  m. 

environ* 

Ceite  roule,  qui  n*a  rien  de  remarquable  «  eat  plutôt  destinée  au 
transport  des  marcliandises  et  particulièrement  du  charbon  de 
terre  qu'aux  voyageurs.  JLe  prii.  de»  pLafi€S  de  &i-£iienoe  à  An* 
drczicux  est  de  I  fr.  25  c. 

Andrezieux,  village  de  700  Aa6.,  a  un  entrepôt  considérable  de 
charbon  de  terre. 


ROUTE  295. 
BE  PARIS  A  AUXERRE,  16  myr,  9  kil. 

ir.  rouie  27  d.) 


ROUTE  m. 

Communication  d'Auumrt  à  Tonnerre  j  3  myr.  6  kiU 

Chablis  »  •  n.  1  k.  I  Temiaii  («.  re«te  si  i  ),  i  s 

H  n'y  a  pas  de  diligence  «  mais  un  petit  courrier  qui  part  le 

matin. 

CHABLIS  (Yonne),  jolie  petite  ville  renommée  par  ses  vins 
blancs,  et  où  il  y  a  de  bonnes  auberges.  Près  de  cette  ville,  on 
Temarque  h»  traces  d'une  voie  romaine  qui  allait  efAuxerre  à 
lM$im.^Cùmmime:  vloe  blancs  moMaent«-*Pe!|i.  2»€00  hùh 

Jusqu'à  Timeme^  la  mrte  «K  bomie» 

93 
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S99  ROUTE  21  d.— DB  PARIS  A  IilONT£il£AtJ,  PAR  LA  VAPt-lR. 


&OUTE  297.  . 

D'Aaxerre  à  Clamecy,  4  myr.  1  kil. 
Coorson,   -  2  m.  2  k.  l  Clamecy,  i  0 

COURSON  (  Yonne  ) ,  boarg ,  etieMieu  de  canton. — Curiosités  : 
belles  carrières  soaterraincs  de  pierres  de  taille.—  Pop  l  ,G0O  hab. 

CLAMEGY  (Nièvre).  Hôtels  :  du  Commerce  ;  de  Belle-Vue  ;  de 
la  Béunlon  —Sous-préfecture,  ville  wimmerçante  en  bois  qu'elle 
expédie  à  PaW«.  Elle  est  bien  bâtie  et  située  agréablement  au  pied 
d'une  colline ,  au  confluent  du  Benvron  et  de  Wonne.  —  Curio- 
tités  :  la  magnifique  Église  dédiée  à  saint-Martin.  Elle  date  du 
commencement  du  règne  de  François  l".  Sa  heWe  toartot  eon- 
struite  sous  Louis  XII  ;  le  mamtfnent  élevé  à  la  mémoire  de  Rous^êi, 
InTenteiir  du  fkittage  pour  le  bois;  ranciefineé^^'s^  de  Bethléem ^ 
nalntenant  magasin  à  fourrage.  —  Commercé  :  bois  et  charbon , 
tanneries  renommées.  — /^ot7.  puh.  tous  les  Jours  pour  Paris, 
JVevers  et  Auxtrre^-^Pop.  0,100  hab. 


ROUTE  598. 
VAuxerre  à  Dijon  (  4  rontes  ). 

V  route,  par  Rouvray^  l6m>r.  4  kil. 


D'Auxerre  à  Sainte -Mag- 

nance  (v.  roule  275  ),  6  m.  8  k. 
La  Maison-Neuve ,        2  0 
yilleaut(e.routo3i2),  i  S 


Gêligny»  I  S 

l»oiu-de-Paiiy,  l  2 

Dijo.x  (v.  roule  S09},  2  o 


2*  route  f  parSemur^  15  myr.  9  kil. 

Vitteaux  (v.r0Ule3l3),  2  3 

Gpligny,  •  6 

Poni-de-Pany,  i  2 

Dtiov  t  e.  roaie  S09) ,    2  o 


D*Aoxerre  à  Avallon  (v. 

roule  275  ),  5  m  a  It. 

"Fpoisses,  '  2  2 

Seinur  (r.  roule  SI7),    l  S 


BOUTE  299. 
DE  PARIS  A  MONTËRËAU  ^  par  la  Vppeur« 

On  sort  de  Paris  par  Bêrcy^  dont  le  ebâteaa ,  que  Ton  aperçoit  à 
gauche ,  a  été  bftti  par  Louis  Lavawt  ^  architecte  do  roi ,  et  leejardlns 
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MOfE  290.— ftfi  PAAIB  A  lIORTtMAtl.— BVAt-Sim-tftmi.  3M 

tolantrs  par  Le  Nôtre.  C^lte  belle  propi  iêlé  appartient  aujourd'hui  à 
m.  de  Mcolaï.  Confiant  et  \ca  Carrières  sont  du  même  côté. 

A  droite»  Jvry,  le  Pori-à-tjinglaiê,  et  OI«l«y-l«-iloi,  Joli 
bourg  remarquable  par  se»  rues  bien  droites,  son  église»  46  magoi- 
llques  avenues ,  et  les  restes  de  son  ancien  château.  ' 

Sur  la  rivp  droite,  on  voit  f^illeneuve-St-Georgei^  laifcfoÙOfl^ 
£lanche,  Noisy;  de  l'autre  côlë  ,  u4hlon  et  Alhit, 

Depuis  ce  dernier  village  jusqu'à  Corbeil^  les  bords  de  la  Seine 
sont  embellis  par  un  nombre  considérable  de  maisons  de  cam- 
pagne. 

Chemin  de  fer  de  Paris  à  ÇorbeiL 

Emlwrcaâère ,  boulevard  de  l*Htoital  »  k  côté  do  Jardin  dès 

Plantes.  I>ëparts  d'heure  en  heure.  Stations  à  Choisy,  yibkmt 
Châtillon,  JUs,  Evry.  Prix  :  3  fr. ,  2  fr.  40  e. ,  1  fr.  CO  c. 

Nous  allons  prendre  le  voyageur  à  la  station  de  Juvisy^  où  se 
trouve  Tembrancbcment  de  Corbeil  et  d'Orléans.  Pour  la  repartie 
'de  cette vo/«,  voyez  roule  2i7. 

Le  chemin  que  nous  avons  ù  parcourir  ne  quitte  pas  les  iiords 
fleuris  de  la  Seine  :  à  gauclie,  ie  fleuve  promène  sa  majestueuse  et 
transparente  nappe  d'eau  ;  sur  la  droite  se  présente  une  série  non 
Interrompue  de  verts  coteaux ,  sur  lesquels  se  dessinent  de  beaux 
Tillagea  :  tout  ce  panorama  est  charmant. 

Le  premier  endroit  que  nous  rencontrons  est,  h  1  kil.  1/2 , 

Chatili.on  (Seine-et-Oise),  joli  village  à  notre  droite,  situé  dans 
une  position  admirable,  au  sommet  d'une  colline  dont  la  pente 
douce  olVre  un  amphithéâtre  de  verdure  d'où  s'élèvent  d'élégantes 
villas.  Du  point  culminant,  une  scène  des  plus  variées  et  des  plus 
]>elles  se  déroule  aux  yeux  du  spectateurmSa  léte  champêtre,  qui 
tombe  le  dimanche  après  le  l*'  mal,  attire  beaucoup  de  Parisiens. 
Le  voyageur  doit  visiter  l'habitation  et  la  belle  galerie  de  coquil- 
lages, œuvre  de  Claude  Perrault.  Quelques  minutes  ont  jNiffl  pour 
nous  transporter  fi ,  2  kil.  3/i , 

Ris-Orangis  (Seine  el-Oi>e),  brnu  et  grr.nd  village  situe  sur  la 
pente  d'une  des  collines  qui  bordent  la  Seine,  l^is  possède  un  chA- 
teau  très-remarquable,  un  beau  pont  suspendu  sur  la  Seine,  con- 
Miuit  aux  fiais  de  feu  Aguado ,  et  dont  lu  traversée  n'a  pas  moins 
de  120  mèt  de  portée.  Le  château  de  Froment ,  où  M*  Soolange-Bodin 
a  fait  des  expériences  d'agriculture  et  d*borticuUure  si  nombreuses 
et  si. fécondes,  mérite  la  visite  du  voyageur. — Pop.  7^0  kab.  Ton« 
Jours  emportés  comme  le  vent ,  nons  arrivons  à ,  s  kil. , 

EvBY-srB-SEi!ÇE  (Seine-et-Oîsc) ,  Village  dont  on  ne  parlerait  pas 
sans  son  château  de  /^é-fit'jPowr^,  construit  par  le  duc  dWntin, 

i^ui  y  logea  madame  de  Montes^^n,  Celle-ci  y  rc^ut  Loui«  XI V| 
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Louis  XV  s'y  arrêtait  lorsqu'il  allait  à  la  chasse  dans  la  foret  de 
Sniail.  En  1822,  il  pas^a  dans  los  mains  d'Aguado  ;  mais,  -le 
^'JiimiQ  de  Ter  trayejsant  une  partie  da  parc,  son  propriétaire  i'a 
Tçndu  ii  une sodcté  (te  spécuhiiCQrs  qui  ont  déjà  commencé  toeo^re 
de  destruction.  Ce  vjlla,:;c  possède  aussi  on  liospice  fondé  par  ma** 
ûèjm  la  ducbesi^e  de  Bpurbon. -^«iPop.  coo  hab.  Puis,  avee  la 

mcmc  vitesse,  nous  arrivons  presque  auss'lôt-à  ,  2  kil. 

CouBi:iL  (  Scinr-ci-Oisc  ).  —  Hôte  s:  de  la  HcIIc-Image  ;  du 
Mouton-iUanc  et  des  Créneaux.  —  Petite  ville,  fort  ancienne,  située 
sur  la  Seine:  nn  [lonl  réunit  ses  deux  parties  en  une  seule.  Sous- 
préfecture,  justice  de  piiix,  bureau  de  poste  aux  letties. —  Curio- 
êiiis:  rétabltesemeot  dm  bains*  de  auMrfaiB  moulins,  salle  de 
s|>ectec]e.,  hiblioUièque  ùe^jim  vol.  A'igliie^$^pire  et  la  petite 
é^li&e  de  Saint- Je an-m-t' Ile j  Mlle  par  lès  templiers  dans  Je 
XMi*  aiéclc;  la  Halle  au  tlé,  —  Commerce  :  gralnSi  farines ,  lan- 
/leries,  clievaux,  bestiaux.  — Po^.  'i,')()0  hab. 

Ici  se  termine  le  chemin  de  f-  r  ;  reprenons  la  voie  du  Imtcau  à 
vapeur  (|ui  va  nous  conduire  à  Mo;ilereau. 

En  sorlani  de  Corbeil,  à  gauche,  on  voit  les  restes  du  chAtean 
de  Chamjplàtreux ,  les  villages  de  Saintry  et  Aforsang  ^  la 
Faree^de-Baugeau  est  derrière  ce  dernier.  A  droite,  le  PUniM-» 
0Mipt^  le  Coudray,  VilUers^îX  presque  en  face  le  joli  petit  bourg 
de  Seine-Port  y  peuplé  de  belles  maisons  de  campagne. 

On  tarrive  bientôt  à  Melun  (  route  2*15}. 

En  sortant  de  cette  ville,  on  rencootrc  de  belles  îles  plantées  de 
peupliers  cl  de  saules. 

La  Rochelle,  la  Cave  cl  Port-à-Vyfnguîlle,  précèdent  Fon- 
tainebleau (route  278).  On  passe  devant  une  grande  partie  de  sa 
magnifique  foret. 

Tkamery,  sur  h  rlye  droite  de  la  Seine,  est  renommé  pour  ses 
excellents  Raisins;  e*est  la  plus  belle  espèce  des  cbasselas  de  Fon- 
tainebleau. 

Le  château  de  la  Rivière  est  sur  le  territoire  de  Thomery. 

Avant  d'arriver  ù  Montereau,  on  voit  fi  droite  la  petite  ville  de 
AJoret^de  i,800  /la^.,  et  le  hnmeau  de  J'roide- Fontaine  ^  au- 
dessus  duquel  s'élève  l'obéliS'ine  de  la  Reine,  petite  colonne  de 
marbre  rouue  veiné  de  blanc,  ériiiée  à  la  place  où  Louis  XV  vint 
au-devant  de  Marie  Leczinska,  fille  de  Stanislas,  roi  de  Pologne. 

La  Crrandé»  Paroisse  et  Farennes  sont  les  deux  derniers 
villages  qu*on  rencontre  avant  d'arriver  à 

MonTEftEAU  (f^*  route  376]. 
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Chilleur-aux-Bois,  l  4 
La  Maison-Blancho,  i  i 
Orléans  (t?.  roule       ,  i  4 


ROUTE  3(H.  ^DB  PJOLfS  A  BOUEBON^LANCf.  404 

fiOUT£  300. 

•  De  Fontainebleau  à  Orléans^  8  inyr.  8  kil. 

La  Cbapèil«-1«-Beine,   •  i  m.  4  k. 
Malesherbet,  i  3 

Pilhiviers,  t  9 

MALESHEKBES  (  Loiret  ) ,  petite  ville  dans  un  vallon  man»ra- 
geux,  sur  V Essonne, —  Curiosités:  le  coteau  sur  lequel  on  volt 
un  joli  chiU«au  ;  le  parc  renferme  quelques  arbres  exotique»,  plantés 
par  te  président  Lamoi^QOQ  de  Maieâlierbeflydéfeuâeur  de  Louia  XVL 
—  Pop.  1,400 

PITHIYIËRS  (UVret),  Pim^itÊm.  -^UMU:  de  l'Éco  ;  de  la 
PMe|d8kVlll»-d^léMM.  — PtifleTHle  avee  mii^reotaftee 
tribooal  de  premléMtmlanee.  —  CmH^th  :  la  Plof^MH^^ 
plusiem  MtiMMi  gothiques,  la  grossie  Tour  d'une  anclenner 

abbaye,  des  restes  de  fortifications,  V Eglise  et  son  clocher.— 
Cbmmtfrcé  ;  pâtés  d'alouettes,  serges,  laine,  safran  estime. — 
Voit,  pub,  tous  les  jours  pour  OrUaiMtFQniaintbleau^i^Umjf99 
et  Parii.  —  Pop.  3,900  kab. 


ROUTE  301. 

DB  PARIS  A  B0URB0N*LANCY9  36  «Hyf.  %  Wl. 

{Eaux salines  thermales,) 


De  Paris  à  Nevers(«. 

route  37$),  as  m.  s  k. 

Saint-Ouen ,  i  s 


Decize  ,  (v.  route  278),  i  6 
SaiDl-Hilaire ,  f  7 

BooaaOii-LAiiCT,  9 


BOURBON-LANCY  (Saône-el-Lf.ire).  —  Hôtels:  des  Thermes, 
nouveau,  très-confortable;  de  l'Établissement  ;  Froity  ;  de  la  Hoche  ; 
de  la  Providence ,  paifailemcjit  tenu.  Ces  divers  hôtels  peuvent 
loger  Zdù  baigneurs.— Petite  Tflle  très-renommée  par  ses  eanx 
miDérales.  Elle  est  située  sur  un  coteau  élevé  près  de  làLoire.  — 
Curiofiités  :  les  ruines  d'un  onelen  château  fort  làti  sur  un  roeiiet 
escarpé  :  belle  vue.  ~  Pop,  3,000  hab. 

Les  alentours  de  celle  petite  localité  sont  très-piltoicsuues, 
offrent  à  l'artiste  des  points  de  vue  majestueux,  et  au  géologue 
des  sujets  d'étude  d'un  grand  intérêt.  L'archéologue  y  trouvera 
aussi  de  précieux  restes  des  teinx>s  féodaux  et  des  vestiges  de  l'époque 
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romaine.  On  y  découvrit  des  puiU  antiques  au  nombre  de  sept,  et 

un  grand  nombre  de  statues  et  de  médailles.  Ces  bains  étalent 
encaissés  ônm  des  bassins  de  marbre,  et  d'immenses  résorvoirs 
étaient  entourés  de  portii^ued  et  de  g^radlns  déposés  en  cerck. 

BAmC  WIltfaALW. 

La  ville  de  Bouriion-Lancy  était  désignée  dans  les  Itinéraires 
romains  sons  les  noms  kV Aqaœ-- Nislneii  ^  Aquas-Borvonis.  II 
est  probable ,  d'après  ces  noms  et  les  vestiges  encore  subsistants  * 

Sue  les  Bomalns  oonnaissaieot  ces  eaux*  L'un  des  Iharmes  (aujoiir^ 
'hni  bassin  réfrigérant),  a  même  oonsené  le  noméa  itom4sa 
Césars, 

Propriétés  médicinales.  Elles  sont  recommandées  dans  \(» 

rhumatism''s ,  les  chloroses,  le^  afTeclions  nerveuses,  les  plaiea 
d'armes  à  feu,  les  scrofules  et  les  alFections  uiérincs  (Voir  l'ou- 
vrage de  M.  ïellier,  médecin  inspecteur  des  eaux,  à  Lyon  et  Ma- 
çon ,  chez  les  principaux  libraires ,  et  à  Moulins  chez  M.  Desrosiers). 
Les  sources  sont  au  nombre  de  sept,  et  ont  chacune  leur  pro« 
priété  ;  la  plus  considérable  s'appelle  le  Lymbe,i«arqttable  par 
sa  eoostraction  romaine  et  la  quantité  considérable  de  gaa  qnl  a^eQ 
échappe  ;  elle  a  60  degrés  centigr.  de  dialeur. 

La  fontaine  de  la  Reine  a  50  degrés  centigrades  de  clialeof* 

La  fontaine  Saint-l.éger  a  45  degrés. 

La  fontaine  de  TF^scure  a  48  degrés. 

La  fontaine  Marguerite  a  40  degrés. 

La  fontaine  de  la  Rose  a  39  degrés. 

La  fontaine  Marie  a  20  degrés. 

L'établissement  s*est  considérablement  augmenté  depuis  plu- 
sieurs années;  des  baignoires  comiliedeset  wi  senrice  parfait  ne 
laissent  rien  ù  désirer.  On  trouTO  à  l'établissement  même  des  loge-» 
ments  bien  meublés,  et  un  salon  pufaiteoient  décoré  où  l'en  daise 

deux  fois  par  semaine. 

Une  piscine  à  eau  courante  vient  d'être  construite;  elle  a  3G  mèt. 
de  longueur  sur  t5  de  lar^zeur.  Le  bassin  a  18  mèt.  sur  9  ;  on  peut 
y  nager  commodément.  Cet  édifice  oftVe,  par  son  élégance  et  ses 
proportions,  l'un  des  plus  beaux  établissements  de  ce  genre  qui 
existent  en  France  et  peut-être  à  l'étranger. 

Foiiurss  publiques ,  tous  les  Jours  «  pour  MovUn$9jimHÊn% 
ffè9$r$  I  Mûeon ,  etc. 


Digitized  by  Google 


Pierre-Percée , 
Le  Montet-auX'Moioei t 
Mont-Marault, 


ROUTE  302. 


De  Moulins  à  Mont-Luçon^  7  myr.  2  Lil. 


2  ai'  0  k. 

1  0 


Doyct , 

MOMT-LUÇOM» 


1 
i 


3 
6 


A  1  myr.  de  Moulins  on  passe  à 

SOUVIGNY  (Allier),  Delltc  ville  entourée  de  vieilles  morailieë 
en  ruines;  ses  anciens  fossés  sont  aujourd'hui  cultivés  et  donnent 
de  fort  beaux  fruits.  —  Commerce  ;  cire,  boucle,  verreries,  clou- 
terie, grains,  vins,  bestiaux.  Les  anciens  Arcliambaull ,  les  pre- 
miers sires  ou  comtes  de  Bourbon,  longtemps  avant  d'avoir 
transporté  leur  séjour  à  Souvigny,  y  avaient  fait  coostmlre  leurs 
tombetox  dans  raBclenoe  égRêê  dn  inooaitèra  des  bénédletlns. 
G*est  an  pèlerinage  qne  nous  indiquons  à  Farehéologue.  G'eiC 
d'alUfloia  le  moDoment  le  plua  beau  el  le  plua  conplet  da  Bour- 
bonnais. 

11  existe  dans  Végîise  deux  chapelles  qui  portent  les  noms  de 
chapelles  de  Bourbon,  La  plus  ancienne,  la  chapelle  vieille  ou 
de  saint-André,  e^t  à  côté  du  chœur.  La  seconde  chapelle,  dite 
chapelle  neuve  de  Bourl)on,  est  à  gauche  du  chœur  ;  elle  est  plus 
Teste  et  plus  élégante.  L'église  elle-même  est  si  riche  en  détails 
eurlenx  cTardiitectiire ,  quVm  fera  bteo  d'aller  Pétndier.  — 
a«000  . 

OovaAGE  A  CONSULTER  :  «  NoHce  SUT  Us  tombeaux  de  la  fanUlU 
royale  à  Souviany^*  brochure  in-S**;  à  Moulins,  chez  Dearosiei*». 

MoNTET-ACX-MoiNEs  (Allier),  petit  village ,  chef-lieu  de  canton. 
—  Curiosités  :  sur  une  hauteur,  on  découvre  des  restes  d'une 
abbaye  fondée  dans  le  xi'  sit  cie.  Mines  de  houille.—  Pop,  500  hab. 

MONT-MARAULT  (Allier),  petite  ville.  —  CuHosités  :  aux 
environs,  raines  de  houille.  Commerce  :  fromage,  gibier  exquis , 
fmits ,  polasons.  —  Pop.  i , ^  hab. 

MONT-LUÇON  (Allier),  aor  le  Chêr.  ^  Héld»:  de  Franoe; 
de  TEcu;  de  TEurope.  —  Sous-prcfecture ,  collège,  trlbaDal  de 
première  instance.  —  Curiosités  :  \e  Pont ,  les  Promenades;  les 
ruines  du  Château  des  ducs  de  Bourbon,  sur  le  sommet  de  la 
colline  qui  domine  la  ville;  elles  consistent  en  un  donjon  et  quel- 
nues  tours.  —  Commerce:  grains,  vins,  blés,  fruits,  fabriques  de 
draps,  dentelles,  rubans.  -  Foit.  pub.  tous  les  jours  pour  Moum 
lins,  Bourges,— Pop,  7,300  hab. 
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— GoMHENTKT,  bouTg  de  f^^OO  bab.  dans  rimndissemeDt,  a 

une  mannfaclure  de  glaces.  —  Commerce  ;  chevaux»  A  la  Saint* 
Jean,  les  f^ounet  et  les  fille» ^Yleaaenl  y  fendre  leur  che?elare. 


ROUT£  mé 

D£  PARIS  A  MONTBRISOIK  (2  routes}. 
aoQTB,  PAR  u  BiaGftRB,  4^  niyr*  é 


De  Ecarts  à  Roanne  («• 

renie  978),  lem/ik/ 
Villeniontois ,  i  i 

Saint-Jus(>en-GbeTaletf  4  5 
La  Bergère,  I  t 


Noiretable,  ^  (  $ 

Satait-Tliitrin ,  1  t 

Boen(e.ronle9es)f  t  9 

Itamiiteai  a  f 


A  %  M.  de  FUUnmiëiê,  on  Uoaro  les  edu»  d$  Sê-AUlàhé 

(K  route  290.) 

MONTBRISON  (Loire),  Mons  BrUonis.—UôteU  -,  dii  Nord^ 
du  Centre;  de  rÉcu-de-France;  du  Lion-d'Or;  de  la  Poste.  — Ville 
située  à  la  base  d'un  rocher  escarpé,  préfecture,  cour  d'assises  et 
triblinaux  civils,  société  d'agriculture  et  de  commerce,  biblio- 
thèque, pépinière,  théâtre,  bergerie  nationale,  colléue. —  Cu- 
rioiilés  :  les  restes  du  Château^  situés  sur  un  rocher  Irès-élevé* 
Cesl  de  net  endroit  qne  le  baron  des  Adrets  ker^t  les'  catholiciijes 

Si*i]  ayail  fblts  prisoiiniers  dans  les  guerres  de  religion  au  xv*  siè- 
e^  de  se  précipiter  sur  les  lances  de  ses  soldats.  Wégtise  d» 
lYotre-Dame ^  la  plus  belle  du  département,  avec  un  beau  buffet 
d'oreues.  Elle  possède  le  tombeau  de  Guy  IV,  comte  du  Forez  ^ 
bon  fondateur.  La  halle  au  blé  y  le  dômè  de  V église  Ste-Marie^ 
Fancienne  maison  du  Collège,  la  Préfecture  et  la  Caserne. — 
Commerce  :  toiles,  linons,  batistes,  laines,  grains,  chevaux, 
bestiaux. — Voit,  pub,  tous,  les  jours  pour  Zt/on,  Bordeaux^ 

Ferrana.'^  Pop*  CfùdO  hab. 

Eaux.  II  y  a  ttoU  soorees  d'eaux  minérales  aux  eaut  de  Mont* 
briïon  :  l*"  la  source  Romaine ,  voisine  des  vestiges  d'un  teinte  dd 
Gérés;  2°  celle  de  V Hôpital;  3°  celle  de  la  Rivière. 

Propriétés  médicinales.  Les  eaux  de  la  source  de  V Hôpital  sont 
très-utiles  dans  le  cas  d'encorgement  des  viscères  abdominaux .  et 
dans  les  affections  scrofuleuses.  On  vante  Teau  de  la  source  Jio^ 
mome  contre  la  leucorrhée  constitutionnelle,  Taménorrhée  accom- 
pagnée d'un  étal  de  langueur  el  <f  up  affaiblî^eeméfit  génépi, 
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ROUTE  304. 

DL  PARIS  A  MON TBIUSOK. 

V  RouTEi  FAR  RoAKMfi  ST  FsuRSt  44  «yr.  8  kiU 

D0  Paris  A  ltoliMe(i  .  t  Pem  («.  rmiltf  tU)«     S  -  «r 

roui»  2fi),  38  m.  6  k.  Mo!<mimi  (  t*  mie 

Il  llllll'l  .1 


ROUTE  306. 

Communication  de  Roanne  d  Clermont.  0  iiiyr.  7  kil* 
,(  y*  roùte  201^^  et llfiés  en  Moé  icnem*) 

DcMonlbrison  an  Puy,  11  in.  3  kil. 


La  Gouyonnère  ,  2  m.  2  k. 

Saint-Etienne  ^v,  route 

291),      ,  14 
De  SaiDl-EUenna  an 


Piiy  (,r.  route  du  Puy 
à  Sl-Élienne,  et  ii^cy. 
en  sens  invene),  T 


ROUTE  308. 

DB  PARIS  A  ROURBON-L'ARCHAUBAtLT, 

34  myr.  4  kîL 

•  Paris  à  Uootins  (  v.  \  Boorboh-l'Aicbavbaolt,  3  6 

routesTB),  3Sm.sk.  l 

BOURDON-L'AUCHAMBAULT  (Allier),  y^quœ  Borhonxœ ,  ou 
Borbonium  ^rcimbatdi,  liorbonœ,  —  Hôlds  :  de  France;  des 
Bains.  —  Pensions  cl  logements  bien  leniis  chez  les  partlcoIlcrsK  — 
Ville  ancienne,  au  fond  d'une  belle  vallée  sur  la  Barge.  Bile  fut  as- 
siégée et  prise  imr  Pépin  le  Bref,  en  1&9. 

Le  château  de  Bourbon ,  rebâti  àu  uu*  siècle ,  et  dont  les  con- 
slructions  ,  existant  encore  au  xv',  étaient  dues  à  Arcliam- 
lault  IX  ,  Louis  T'.  Lonis  11  et  Pierre  \\\  avait,  dit-on,  24  tours, 
ronldoux  se  nommaient  l'Amiral  cl  la  Otti-qu' en- Grogne.  Lorsque 
\  ouis  \"  voulut  Cain"  liàtir  celle  dcrnuMO,  les  boiirgeois  se  nlal- 
^iirunl  de  ce  qu'elle  domuiciail  cl  Lalliait  la  ville.  Hais  LOUli 

23. 
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posta  ses  hommes  la  lance  an  poing  autour  des  fondations,  el 
répondit  à  ses  vassaux;  On  la  bâtira,  qui  qu'en  grogne —  Cu- 
riosilés  :  trois  tours  encore  entières  du  chàle  .u  de  Bourbon  ;  V église 
paroissiale^  qui  a  de  beaux  vitraux^  la  promenade^  le  «oion 
de  réuniofu — Pop^  3,100  hab. 

Ouvrage  a  oomiiLTei:  «Achille  Allier.  EiqwUieê  B^urhw^ 
WÊiên.  » 

Eaux  gaxeuseâ  tkêrmaîUi.  Klles  attirent  chaque  année  un  grtnd 
nombre  de  malades ,  aux  mois  de  juin ,  juillet  et  août.  Il  y  a  trois 
sources:  !•  la  fontaine  de  Jonas;  la  fontaine  de  Sainte 
PardouXy  Tune  et  l'autre  froides;  3<>  la  source  d'eau  chaude  « 
sous  le  nom  de  Bourbon-V ArchambauU . 

Propriétés  médicinales.  Les  eaux  thermales  chaudes  sont 
eflicaces  contre  les  paralysies ,  les  rhumatiâines  chroniques  el  les 
maladies  dea  m. 

Vttdpitai  âBê  mmm  est  on  vaste  MtlmeBt  eè  piés  de  M  malades 
peuvent  prendre  les  eaux  tous  les  jours,  et  autant  à  l'établissement 
public.  Cette  ancienne  localité  oifre  àus  TOyageurs  des  logements 
commodes  et  bien  distribués  ;  le  ciel  y  est  asseibeau  et  Talr  tempéré. 

Voit,  de  Mouliné  en  3  h.  l/a. 


rifi  DK  LA  RiÎGIOM  nu  CBNTRK. 
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DU  VOYAGEUR 


REGION  DE  L'EST. 

ROUTE  307. 
W  PARIS  A  TROYES,  16  myr.  4  kil. 

Servieê  dê  malU. 

De  Pârif  toi  Grangea  I  Lea  Gréf ,  l  & 

(«.  reote  m ),        I2  m.  7  k.  l  Taotbs,  i  9 

MaUe^ite  de  Besançon,  tous  les  Jours  à  ftix  heures  du  soir; 
4  plaeei*  Mê$$afm(iei  gémêr&tu;  MuwagnfHm  woltonafiir 
Mit$$ag9fim  fwmmUii  m  du  BiniIoI  I  Paris,  tous  tes  jours  à  4 
hmm  dtt  soir. 

On  Ta  aussi  de  Paris  à  Tro^fW  par  le  chemin  de  fer. 

TROYES  (Aube) ,  Tricassœ.-- Hôtels  :  des  Courriers,  grand'roe; 
du  Commerce,  rue  Notre-Dame  ;  de  France. — Chef-lieu  de  préfec- 
ture, évéché,  bibliothèque  d'en\iron  100,000  vol. ,  cabinet  d'histoire 
naturelle  et  d'antiquités,  théâtre,  etc.  On  y  comptait  60,000  âmes 
sous  Henri  IV;  elle  n'en  possède  maintenant  que  25,000.  Attila , 
qoi  riTagea  tonte  laeonlrëe ,  épargna  Troyes,  Depuis,  les  NomandS 
la  pllléieBt.  Le  parleinetit  de  Parfs  y  fut  transféré  en  iW.  Les 
fliaisoRS  sont  presqae  toutes  en  bois  ;  les  pignons  en  pointe  qui 
dominent  sur  les  rues,  et  la  tefnte  noire  qu'y  a  imprimée  la  main 
dtt  tem^t  dUparaiaëept  cbaqne  jour  ;  mais  en  étant  à  la  vUle  Tair 
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sombre  qui  la  caractériBak  ^  on  lui  enlève  sa  figtite  du  moyen  âge. 
Ses  remparts  sont  âéiÉ6>i|  éif  glttridé  partie ,  d  fcmplacés  [:ar  do 
belles  promenades. 

Huit  églises  sVIèvent  au  seia  de  cette  antique  cité;  toutes 
méritent  la  visite  du  voynueur. 

CvfiosUès  :  Véglisô  càthédrale  de  Si-Pierre  ,  sompftietise  ba- 
silique i  «iterteiilede  la  Gliâmpagne  et  du^éiiie  leligiduxD ,  reaiar- 
qnabfe  fer  H  hâtrfètii'»  rétUfidoe  tfe  sès  >  eûtes  et  Ja  btffdié^  de 
construction  de  la  nef  et  du  poHaiL  Le  p!an  de  la  cathàlrale  pré- 
sente cinq  nefs  avec  cbapellcs  et  transsepts.  Malgré  le  temps 
employé  à  sa  construction  (de  1200  à  1500)  et  la  succession  des 
styles,  on  est  frappé  de  rharmonie  cie  sf?  proportions.  La  galeiie 
de  la  nef  est  des  plus  riches  ;  les  magniliques  vitraux  du  chœur  et 
de  la  nef  sont  très-bien  conservés;  mais  c'est  surtout  la  splendide 
façade  orientale  qu'il  faut  admirer;  rien  dé  plus  riche,  dè  JTuè 
délicat  et  de  plus  élégant.  A  côté  se  trouve  V église  Si- Urbain^ 
d'une  srande  pureté  de.st^le>  e^  de  larmes  admirables.  Saint" 
Panttuéon  mérite  wnik  irëxé  iévmifvtés  Vêglisê  de  la  Made^ 
ieine  renrerme  un  beau  jubé«  création  brillante  de  la  renaissance, 
et  des  Titraux  peints  qui  représentent  des  sujets  tirés  de  la  Genèse 
et  de  la  vie  de  la  Madeleine.  Ce  noble  édiftce  ren  crme  une  masse 
de  décorations  du  goiit  lo  plus  exquis.  Véglise  Saint-Nicolas ,  avec 
son  Calvaire  et  son  Kcce  Homo  de  Gentil ,  et  ses  belles  statues. 
La  grille  de  l'hOpital  est  m;ignilique.  • 

Troyes  possède  quelques  belles  choses  :  tan  Crucifix  (  ri  bronze  de 
Glrardon^  dans  Veglise.ê^inHkmj^',  uH  magnifique  portrafide 
Louis  XIV,  placé  à  ThOtel  de  vilie  ;  un  Père  éternel  et  un  Baptême 
del.-C.  ,  de  MIgnard,  plam  dans  VigUt9  Saint- Jean  ;  dés^félii-' 
tures  historiques  sur  ve(1re,  exécutées  par  Linard-Gohlier  et  par 
Hazin,  offrant  les  principaux  événement»  de  la  vie  de  ifenrl  IV, 
dans  la  bibliothèque.  Les  autres  objets  dignes  de  l'attention  du  voya- 
geur sont  :  en  lace  du  pont,  les  belles  Promenades ^  la  Halle  au- 
dessus  près  de  Sainl-Nieolas,  la  Jlalle  au  blé^  une  des  plus  belleë 
de  France,  dont  la  charpente  est  un  chef-d'œuvre  i  le  Canal  de 
fMKfffMUion ,  qui  Hraverse  Je  itllà  et  itat  abWUr  à  mA  Mgnitque 
bassin  près  de  la  prérectarei  à  IVmdrili  eè  e*életaft  MtnMi  la 
filais  des  comtes  de  Champagne;  il  cmrtyilHie  k  rcmbellitsrmesl 
de  cette  partie  de  la  vDle,  où  s'alignent  des  maisons  élép;ante§| 
v Hospice,  ou  maison  de  refuie pour ks  viieilkrds^  aitaé  prèa.ëe 

la  eallicdrale. 

Va\  novembre  1844 ,  des  ouviiers  occupés  à  creuser  les  fondations 
de  la  t  liajM'lic  Notre-Dame  ont  Irouvi*,  à  1  mètie  environ  de  prc- 
foudeur.  d(  iix  lomUaux,  dont  le  premier  renfermait  les  restes  de 
Ileati  V\  du  iâ  Uhérul ,  comte  de  Cfeampagiic  et  d^  l^r^^  nit^ti 
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en  1 180,  h  son  retour  de  Terre-Sainte  ;  le  second  conteikâil  les  Oft* 

bcmenls  du  comte  Tliibnult  111 ,  mort  en  ]*20()  ou  1201 ,  au  moment 
(•ù  il  86  pi (  parait  à  aller  Taire  la  guerre  eu  Paîcstiue.  Un  autre 
leicueil  eu  pinre  renlrniTnil,  dit-on,  les  rentes  de  l'cNcciue  Hcrvec 
et  di\ers  alliibuts  ëpiaoj;nux.  Os  objets  ont  elc  d< poses  au  stcrë- 
lariat  de  IVvéelié. —  Commerce  :  1j(  niieteries ,  toiles,  faiioe-, 
eaux-de-vie,  épicrrle»  churguteric.  —  Mains  :  Cliuulé,  rue  de  lu 
Petite-Tannerie  «  n*  .31  :  de  i'Arqnebuse;  Cardot,  rue  de  la  Petite- 
TarmeriA  — f^o^l.  p^ti  toas  Vès  Jours:  3fàUt^tî$  péut  Jftfftf 
par  C.hailmonl,  l.angics  et  Befforl  (  î  pitftes);  pour  liesatii'on  (wr 
Cliatill(»n  et  Gray  (2  places).  Dih'fjcnce  pour  /Jijon^  Chdlont-' 
sur'Matn9f  J\'aney,éèta ,  Auxmê  »  Lyon^  etc«— /'ofi» 


de  fctj  10  nijr.  2  kii.  (Trajet  eû  3  L.  enviroa.)  * 

IIOUTE  308. 

Commimication  de  Troyes  à  Drienne ,  4  lujr. 
Pinejy  9  m,  1  k.  |  Baïamii     roM  lat)^  i  9 

PINBt  (  AtiBc),  p€Ûië  me  peup1A^  dé  ifim  haft.-^  Cmiàstiês  ; 
kt  tuinéS  de  ranctfii  eliMfao  éea  dues  de  Finef/:  lè  elidteatf 
iftoéerne  de  Brantigny,  de  Jdlefs  promenades.-^  O^mmérc^é 

cftnlea  de  tilNnl  et  de  clianvre;  tuileries.  Lé  î  février  18ii, 
Napoléon  établit  &oû  quartier  sénéral  à  Piney  après  It  cdmlat  dé 
Moéneff. 

De  Trayêêà  Juxwr$^  7  «lyr.  1  kil« 

Aaxèn  .  «  lif.  f  Kr  t  lfailtfgiif^l»-ll«f  (y«ini«}.  I  t 

Saint-FlaraiHiB  frt  fft«Ca  1  Aaiava»  («.  »t«l»  3ts),    i  « 

^'tf  *rrùyu  à  JVancy,  18  myr.  I  kll- 

De  Iro) es  à  Brieime  (  «.  |  De  Uricnne  à  NàrccT  (v. 

ei-de8su8}g  4ui.  oit.  i    route  102),  *f  1 

i/a  Jroyet  à  4$an#,  a  ni>r.  4  iùl, 
KtftiMtfc ,  9iii.d1(.  Itlieif,  I  i 

smmwsi  réf tbett^f  t    #  (  Ski»  c^'*  <«Mte  srt  •  ^    - 1  » 
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BOUTE  309, 

m  PARIS  A  DIJON  (5  routes). 
I'*  Rom  nkft  TkOTBSi  SI  m.  I  k. 

Aisey-Ie-Duc»  1  4 

Âmpilly, 
ChanceaoXt 
Saini-Seine, 
Le  Val-de-Siitonf 
Dijon  y 


De  Paris  à  Troyes(«* 

route  307),  16  m.  i  k. 

SainlpBarre-let-Yâiidefy  l  9 

Bar-sur-Sein«,  i  4 

Mussy-sur-Seine,  i  9 

Cbâtillon-sur-Seine,       i  s 


5 
S 
2 
0 
T 


Malle-pottê  de  Genève,  tous  les  jours  à  6  heures  du  soir; 
2  places,  Messageriet  Générales ,  Mesêageries  Nationales  et 
Berlines-postes  du  Commerce^  rue  GroU-des-Petits^hamps  à 
Paris,  tous  les  Jours. 

BAR-SUR-SEINE  (Aube),  Barum  ad  S equanam.— Hôtels  :  du 
Cheval  blanc;  de  la  Poste. — Cette  ville,  sur  la  Seine ^  à  1  kil.  au- 
dessous  de  son  confluent  avec  VOuree,  possède  une  som-préftR»- 
tare  et  on  tribunal  de  pienulère  Isetance.— C\iHo«lf4f'  vègHm 
de  style  gothiqve;  la  Prommadê  sur  le  bord  de  la  iSWfie*  le 
Pont,  ^Commercé  :  vins  des  Biceys,  eoutellerie,  paniers,  laines. 
—Pop,  2,500  hab. 

Sur  la  montagne  de  Saint-Germain ,  près  de  Bar-sur-Aube ,  sont 
des  vestiges  de  forts  gaulois  et  une  chapelle  dédiée  à  Notre-Dame  » 
fondée  vers  Tan  1070  par  Simon  de  Valois,  comte  de  Bar-sur-Aube. 

—  Les  liiceys  sont  trois  bourgs  contigus,  à  8  kil.  de  Bar-sur* 
Seine,  Ricey^bas^  Micey-haut,  Bicey  du'fnilieu;  ils  fournissent 
des  Tins  estimés  et  de  conserve,  qui  ont  le  goût  da  Bourgogne»^ 
Pop.  d.aoaika6« 

GBATILLON-SUR-SEINE  (Côte-d'Or),  Casullio.^  HÔtêls  :  du 
Commerce;  de  la  Poste;  de  la  GAte-d'Or;  du  Lion-d'Or.— Jolie 
ville  dans  une  situation  pittoresque,  chef-lieu  d'une  sous-préfccture, 
avec  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce,  collège,  so- 
ciété d'agriculture,  bibliothèque  de  7,500  vol.  Elle  est  bien  percée 
et  bien  bâlie  ;  l'air  y  est  très-sain  et  propice  aux  personnes  attaquées 
de  grav  es  iimladies. —  Curiosités:  le  magnifique  Château  y  V Hôtel 
de  ville ^  le  Palais  de  justice,  V église  St-lVicolas^  dont  la  con- 
stroction  remonte  an  xn«  siècle;  Vêglisê  «lï-fV/e,  ancienne 
chapelle  du  chàteaa  des  doca  de  Bourgogne;  VHépîlal^  le  haras^ 
la  source  de  la  Dotsix^  surtout  les  promenades  aux  environs;  les 
restes  d'une  TOle  rooiaioe ,  les  fe^es  et  mine»  defer«-«vOmmeref  : 


Digitized  by  Google 


MOTS  309.-  M  PAÈi»  A  «UON. MldN.  44i 

kines,  fer,  bois;  fabrique  de  papiers,  draps  communs.  —  ^^ott* 
pub.  tous  les  je  m  pour  Dijon  ^  Chdlon-êur'Saônû  et  Lyoti.  — 
Pov.  4.800  hab. 

Ûiàtlilon  e8l  la  patrie  du  maréchal  Marmont,  qui  y  a  fait  con* 
aUtiira  un  Ma-teau  chàieaa. 

— Eotre  Chanceaux  et  Soini^Sêinê^  près  du  TlHage  deifl* 
Germain^mrFeuUle  y  dans  un  wallon  couvert  de  bois,  est  hr  source 

de  la  Seine  ^  qui  débouche  au-dessous  d'un  banc  de  pierre. 

SAINT-SEINE  (Côtc-d'Or),  clief-lieu  de  canton  ,  de  l'arrondisse- 
ment  de  Dijon ,  ainsi  nommé  de  l'abbaye  des  bénédictins  qui  y  fut 
fondée  par  Seyne,  ûls  du  comte  de  Méniont,  en  525.  —  CwVto- 
sités;  Vancienne  église ,  ainsi  que  quelques  bâtiments  de  l'abbaye  ; 
lesj^laces  pul^liju^  %  la  promenade  et  de  belles  fontaines  publiques. 

^hE^lîdmFSf]àaH  (G(yte4'0r)  »  Tillage  daaa  un  site  lemanUque 
arrosé  par  le  SoaoD,  qw  abonde  en  tmUea  exeénentea.».Pfl|N  iOO 
kab. 

DIJON,  Divio  {C6ie-d'0r).  —  Hôtels  :  du  Parc,  parfaitement 
tenu  ;  delà  Galère;  de  la  Cloche,  près  de  la  catliédrale;  du  Chapeau- 
Rouge. — Ancienne  ville  de  France,  chef-lieu  de  préfecture,  évéché , 
cour  d'appel,  école  spéciale  des  beaux-arts,  observatoire,  jardin 
botanique,  etc.  La  ville  est  de  forme  ovale  et  baignée  par  la  rivière 
d'Ouehê.  qui  passe  au. midi,  et  le  torrent  de  Suzon,  qui  la  tra« 
T erae  dn  M.  an  S.  On  y  entre  par  cl  nq  portes  ;  elle  est  fênéralement 
bien  bâtie;  les  mes  sont  larges ,  bien  percées,  propres  et  bordées 
de  belles  maisons. 

—  Curiosités  :  Viglise  cathédrale  Sainte-Bénigne  :  elle  a  09 
mètres  de  long,  29  mètres  de  large  dans  les  deux  nefs,  28  d'éléva- 
tion :  la  flèche  qui  s'élance  du  comble  de  l'édifice  est  un  des  ouvrages 
les  plus  hardis  qu'ait  tentés  l'Industrie  de  l'homme,  sur  un  dia- 
mètre très-resserré;  elle  porte  le  coq  qui  la  termine  ;\  100  mètres 
de  hauteur,  élévation  de  plus  d'un  tiers  au-dessus  des  tours  de 
Notr^Oame  de  Paris.  L'intérieur  renferme  de  beaux  mausolées  en 
inarbre.  A  là  suite  de  ftwilles  entreinlses  dans  cette  église,  on  a 
découvert  le  23  Joillet  ISII  »  les  corps  parfeHement  consenrés  des 
ducs  de  Bourgogne ,  Philippe  le  Hardi  et  Jean  Sans-Peur,  avec  les 
vêtements  dont  ils  étaient  couverts ,  les  parfums  employés  pour  leur 
embaumement,  et  les  cuirs  dans  lesquels  ils  étaient  renferméfî. 
Ces  précieux  restes  furent  transportés  avec  beaucoup  de  soin ,  en 
1793,  de  la  Chartreuse  où  ils  étaient  inhumés ,  dans  l'église  de 
Sainte- Bénigne.  église  Notre-Dame ,  d'un  gothique  exquis, 
dont  le  portail  surtout  est  d'une  légèreté  extraordinaire»  date  du 
xut'aièeie;  ell€«  4&'a[|ètresde1ong,  n  de  large  et  12  de  bout; 
dans  le  rond4)oMrt  de  cette  égliie  edmiiraHe ,  e$t  le  groupe  de  TAs-^ 
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&omp(lon,  en  f.l'Trc  rte  Tonnerre,  pnr  Dubois,  morceau  très- 
esliiné;  Véylise  St-Michel.  dont  le  poitail  altesle  limaginallon 
brillanlc  de  lln.mics  Sanilii!!  :  îiu-dnssus  de  la  grande  porte ^  on 
admire  le  superbe  biis-relief  du  même  arehfttctC!!  rèprééwtaiil  le 
Jugement  dernier  ;  r^dpt'loi  eénéralêfkùil^Slê'Mi^knitOMSA 
«Mbie  par  le  eonrofiiffiniarri  irrttM  Mpfftte  rdtoiwte  de  te  mètres 
do  d1i^fnéir«  snf  2fO  mèir«*s  d'élérailon  ;  la  place  lioyalt ,  le  palati 
des  FacUs  ,  mi  /o^r/*  da  lioi ,  ftiperbc  édittec  dans  le  goût  moderne  > 
le  Palais  de  Justice,  vaste  cl  ancien  monument:  on  y  remarque  de 
belles  salles  ;  l'école  des  lu  nux-artsrenferme  plusieurs  bon»  tableanx. 
Ke  Théâtre  est  un  ferl  joli  édiûce  dans  le  genre  du  théâtre  de 
rOdéon^A  Pîiris.            '  '  '  ' 

•  Uîjon  possède  diverses  promenades:  le  cbtirs  Fléuty^  planté  en 
1757,  situé  à  Tenlrce  du  Suzon  dans  la  ville,  attire Jfeaycou^^ 
monde  par  sa  situation  et  ses  agréments  j  la pto^fhKMÊÊ  âêêmm* 
f^nniéfi,  en  âortant  de  la  porte  OaHlaonHH;  rAf^déMIè»  reW 
des  pi  '  ^^.A.^^^^., 

itm 

quer   _  . 

en  îS.'.Or.  Le  èourâ  du  Tare,  la  plus  vaste  de  toutes  ct^s  promenades, 
a'  pïiîs  d'un  kil.  dé  loni^ucur,  et  al»outit  à  un  parc  dessiné  par  Le 
Nôtre.  Dijon  a  des  cal.inetà  parliculicrô  et  des  bibliothèqueB  d'ania-^ 
téurs  dignes  d*être  visités. 

tè  3îusée,  qui  n'est  pas  fort  rU-he,  renferme  pourtant  quelques 
I)6ris  tableaux,  /ilusée  d  antiguités ,  Cabinet  de  gravures  y  Côl* 
lection  géologique.  -  .  ai  t 

La  Biùliolhèque  publique,  siluêô  dans  ÏCS  MllntiériW  (lé  W^îe 
dë  droit,  ci-dcvaDt  euliéuc,  ouverte  Icâlûfttfls.  mardis,  jeadts. 
aûicdft,  rtîérite  d'élré  Jisiiéei  elle  pofôMc  45,000  tolumeè,  m 
SiaAudcriU  èC  un  lùédalller  de  '2,400  pièc^. 
Le  Ùabinil  dhiitQifê  nai^reùe ,  contenant  une  belle  collectioa 


  ,   _  _  jmpt  ,  - 

et  des  (lues  de  liuuri:o.2ne,  collection  précieuse  par  le  noBobre  et 
rantiquilc  des  pièces  dont  elle  se  compose. 

Jiairts  publics  près  de  la  place  d'Armes,— Thibault,  rue 
«le  la  Liberté;  Juspanme,  près  du  théâtre  ;  de  la  Comédie  ;  (ienrges , 
près  de  l'Iiôtel  de  la  GMvc  — Commerce  :  grains,  farines,  vins, 
chanvres,  laines,  cuirs. — Pop,  28,000  hab. 

Dijon  est  la  patrie  de  Jean  Snns-Peur,  de  IJossuel,  de  Crébillun, 
de  Longcpicrrc,  do  Piron  ,  de  Rameau,  dé Sauflijttse .  te  due  Ht 
Basstino,  de  GuytofK|lèrtrt««^ite  IfaubeÉtèti f  èfe*     •     %I  ^ 


Digitized  by  Google 


ftefin  M4«<^i>i  ^iiiii  i  Wétf.  IIS 

Malle-poste  tons  les  jours,  de  Paris  à  Gefi^ve  par  TQnn$rt9$ 
Montbard^  Dijon  et  Dôte. 

Ménagerie»  Caillard  et  O^:  pour  Pari$^  CMlon,  Mâcon^ 
Lyon^  Langretjlfaney  ^  Besançon,  tous  les  jours. 

litemeflt  par  TMMrre  et  par  Troyes;  pour  Anmrre  {iervitê 
é9i  dépêckei),  pour  Dôle  et  ^eiaripim,  correspondatice  avec  Zati- 
tMfié  et  toute  la  Suisse,  Strasbourg^  toute  V Alsace  et  VAlle^ 
magne;  pour  Genève,  correspondance  avec  le  Ptémonfet  l'/lahe, 
tous  les  jours;  pour  Chàlon,  Lyon  et  tout  le  Midi,  correspondant 
avec  les  bateaux  à  vapeur.  Le  trajet  de  Dijon  à  Lyon  se  fait  en  IS 
heures.  Pour  Aancy,  Metz  et  toute  la  Lorraine,  tous  les  jours. 

Service  des  dépêches  :  Dijon  à  Besançon  par  Pontarlier^ 
âéparta  jouhiallers  à  f  1  b.  liiatlfi«  Trajèt  en  8  liettrea»  an  bureau 
des  Messageries  Nationales* 

MêêèageHéê  Côltardoii  ptëté  Si- Jean  et  fttê  Bossuei  :  jf&n 
Béaunë^  CM/on  et  Avâmt  ptfsr  J9eaime;  pMr  BBounê  et 
Châlon  ;  pour  CkdtiUon. 

f^oituré  de  Chàussin-Pota  ^  hôtel  de  la  Galère  ^  pour  Sainte 
Jêanrd&'Loine  et  Seurre^  tous  les  Jours;  pour  Lonê't&Saulnier. 

ROUTE  310. 
Ht  PA1I18  A  DUON. 

2*'  ROUTBi  rAE  Sbn»  £T  Tonherbb,  30  myr.  4  kil^ 
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11  m.  I  k. 
Thoil,  1  I 

AroeSf  i  f 


Saint-Florentin  (o.  el- 

dessous),  i  S 

D6  S«ini  -  FUreDliR  à 

Buoit  |o*  eMeM«i)«  14  s 


BOUTE  811. 
Dfi  PAlUS  A  DUOi^é 
8*  ftoirrcy  m  JoiGirr  et  ToimBaiift,  SI  myr.  6  kIL 


De  Paris  à  Joigny  («. 

roole9f$)«  lliB,9k. 

Csoob,  1  4 

SaInt-FlorenUo,  I  % 
Flogny,                   '    1  3 

Tonnerre ,  f  S 

4iicy*le>-Pf«Mv  I  • 


Âiiy-sor-ArmâDfOO ,     i  S 

M  ontbsrd ,  I  t 

Villeneuve-les-Geuvers  »  »  i 

Chauceaux,  l  4 

De  Chanc«aa;i  à  Dijon 

(  V.  romesoo;,       a  ^ 
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Malle-poiUéb  Genève, par  Tonnerre^  MwUhard,  Dijon  et 
Dole.  Messageries  I^ationaUs  ai  CaiUard  al  0'^  Chmin  de 

fer  jusqu'à  Tonnerre. 

SAINT-FLORKiNTlN  {Yonne).— Hôtel  :  de  la  Poste.— Jolie  ville 
au  confluent  de  VJlrmatice  et  de  VArmançon.  —  Curiosités: 
V  Église  y  du  xiv*  siècle;  les  vitraux,  l'escalier  double  dans  un 
pilier,  sans  que  les  rampes  aient  entre  elles  de  communication, 
l^e  chœur  est  d*iio6  Mla  arctiiteeture  ;  rentrée  principale  est  pré- 
cédée d'un  escalier  d*enTiron  40  marcbea.  Les  tuyaux  de  bronie 
et  Tes  gueules  de  dragons  ciui  vomissent  de  l'eau  ;  la  pefêpmHnê 
de  la  promenade  du  Prieuré,  la  foniaine  publique.— CbNMnercti 
Méy  cliaqvre,  bols,  charbon. — Pop.  2,500  hab. 

—  A  un  kil.  de  Saint-Florentin  est  un  petit  pont  de  pierres  et 
de  briques  sur  lequel  le  canal  de  Bourgogne  traverse  ï.drmançon  : 
bel  ouvrage. 

Flogny  (Yonne),  village  sur  le  canal  de  Bourgogne. —  Curio^ 
sités:  le  Château;  à  peu  de  distance,  restes  d'un  camp  romain^ 
pont  en  fil  de  fer  sur  TArmançon.— Pop.  600  hab* 

TOiNtfERRE  (Yonne),  Tarmodwrmm  de  Césai.  —  jEfdlaiff  du 
Lion-d'Or.  reconstruit  a  neuf,  où  desoendent  les  négociants ,  les. 
vovageurs  de  commerce,  et  d'où  partent  chaque  jour  le  courrier 
diAuxerre  et  celui  de  Noyers;  bonne  maison  ;  de  la  Poste,  dans 
lequel  s'arrêtent  les  dilige  nces.  —  Ancienne  ville  de  Champagne, 
sur  VArmançon ,  saccagée  en  1359  par  les  Anglais;  en  1411  ou 
1414,  par  le  duc  de  Bourgogne;  brûlée  entièrement  en  1566; 
ravagée  par  la  peste  en  1569  et  1570  :  en  IC32  et  1633,  elle  y  ftt 
périr  ;},000  personnes.  Chef-lieu  de  sous-préfecture;  tribunal  de 
première  instanoe,  collège  communal ,  société  d'agriculture,  biblio* 
tlièquc  publique.  L'élylnologie7*orfiodiMrvin,  qui  signifie  en  langue 
celtique  près  du  tomnif  s'explique  parfaitement  par  la  proximité 
de  la  belle  fontaine  appelée  Foae^F'ùnne.  C'est  un  vaste  bassin 
(le  plus  de  13  mètres  de  diamètre  «  se  terminant  en  forme  d'enton- 
noir et  dont  on  ignore  la  profondeur.  Celle  fontaine,  située  dans 
le  faubourg  Bourberenu ,  fournit  assez  d'eau  pour  faire  tourner  les 
roues  de  plusieurs  usines.  -  Curiosités  :  le  clocher^  de  forme  go- 
thique; la  hardiesse  et  la  légèreté  des  voûtes  de  V église  de  Saini-^ 
Pierre^  la  perspective  du  haut  de  la  première  galerie  et  du  clocher 
de  cet  édifice;  la  tour  et  le  beau  portail  de  iyotr§^Dûmê ,  orné  de 
trois  ordres  d'architeetare  l'on  aor  l'autre;  la Fone^Konm^  dtée 
ploa  haut;  le  ci-devant  ermitage  de  SaimhLoup  ;  la  jovrci ,  sur 
une  montagne ,  qui  fournissait  de  l'eau  au  cl-devant  monastère 
de  Saint-Michel  ;  V Hôpital,  Dans  la  vaste  église  de  cet  édifice, 
le  tombeau  en  marbre ,  par  Bridan,  de  Marguerite  de  Bourgogne  , 
fondatrice  de  l'hôpitalt  qui  y  mourut  en  servant  le^  malade^i  lo 
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Alausotie  en  marbre  de  LouTOis  ,  pnr  Girnrdon  ;  le  Gnowou  , 
construit  en  1786 ,  par  un  savant  bénédictin  de  Saint-Michel ,  Don 
Ferrowttlai ,  et  en  partie  ruiné  pendant  ta  révolution  ;  V Hôtel  de 
9(Uê^  la  MmUêMH  bU^  It  ppùmmmie  dite  da  Pàtii,  le  wt$9ê 
matM  MX  ehevegem»  Le  éhetmHet  é^Jion.  dont  le  sexe  fut  long* 
tempe  un  problème ,  naquit  à  Tonnerre.  U  faot  TOir  la  CoUectim^ 
de  coquilles  de  M.  Camille  Dormols. — Commerce  :  excellents  vins 
rouges  et  blancs  de  son  territoire;  vins  de  Champagne  ;  andoni!- 
lettes  renommées,  escargots  dont  il  se  fait  une  asscï  grande  expor- 
tation; brasseries,  scieries  pour  la  pierre  et  pour  le  t>ois,  fliatures, 
bols  de  charpente  et  de  chaufTage,  imprimerie^  librairies,  tan* 
neries  «  chapelleries.  —  oit.  pub,  pour  ChdtiHon  iur^Seine  » 
poar  Noyere ,  Auœwre ,  Sem ,  ete*  —  Pop.  4,&00  kab. 

▲NCY-LS-ntANC  (Yomie).  ^Héiéi  :  de  It  Nete.  —  Bomy  sur 
rAflueilceD.  »  Curiosités  :  le  château  ,  hAtI  en  IMS  et  regardé 
comme  un  modèle  d'architecture:  retendue  et  la  pièce  d'eau  du 
parc  sont  admirables:  feu  le  marquis  de  Louvois,  qui  avait  racheté 
des  loupS'Cerviers  ce  magnifu^ue  domaine,  y  fit  établir  des  forges 
anglaises  et  des  hauts  fourneaux ,  où  l'on  emploie  un  minerai 
récemment  découvert.  —  Pop,  f  ,G00  hab. 

MONTBARD  (Côte -d'Or) ,  Mons  Pardus.—Bôtds  :  du  Point- 
dunlour;  de  rËcu,  chez  Bergen  t«  bonne  maison,  tien  tenue. — 
Pêtite  tille  sirli  firenne^  avee  des  .rues  propres  et  #Msei  Jolies 
maisons.  —  Curiosités  :  le  château,  les  Jardins»  la  lotir  de  «S'ainf- 
Louis;  le  cabinet  d'étude  de  BulTon  ,  occopé  par  la  Tenve  du  fils 
de  Butfon ,  et  qui  renferme  les  portrait-»  de  ce  grand  naturaliste  et 
de  Daubenton ,  son  collaborateur;  la  maison  àe  Daubenton ,  dont 
Montbard  est  la  patrie:  dans  les  environs,  mines  de  fer.— Com- 
muée :  bois.  ^  Pop.  2,^00  hob. 


BOUTE  312. 

DE  PARIS  A  DIJON. 
4*  looTKf  FAI  Âmaul,  32  nsyr.  d  lûU 

De  Paris  A  Selnte-Mag-  i  Geligny,  i  S 

nance  («.  roatè  275),  33  m.  7  k.    Poni-de-Pany,  i  3 

La  Maison-Neuve»        2     0      Bijoa  (e.  roule  SOS)»  2  o 

Yitteaux,  l  s 

LA  MAISON-NEUVE  (Côte-d'Or) .  joli  village  avec  d'agréal.Ios 
malsons.  —  Curiosités  :  le  château  de  J>a«  à  peu  do  dislunce 
inr  la  eolUne.-*-Pof .  300  hab^ 


VITTEAUX  (GftM'Or),  joUa  vlHt  inMepar  la  JMmr,  «I 
éiNfriiiè»  par  4ea  monta^nai  iiaatartet  êa flgnei»  dtMa  il  4g 

wnàlM^'-^OtriosHiê:  lat  rutnet  d'un  ehàteau  que  LaïUsXIl  fli 
rai€f  en  16ili  le  tlte  roraantiqne  de  la  villfi,  les  promenades  — 

  ■  »  

BOUTE  313. 

5*  ROUTE ,  PAR  FONTALNEBLEAC  ,  32  IR^T.  5  kîL 

De  Paris  à  FonlaiMaifëu  àSainte-MaaoiiiM(a* 

(t.  rouie  27»; I          em.  ok.  route  275  )«             ta  a 

Fossard^  •                 3     i  De  Sainle-Magoance  à 

Vilieneave-U-GuUrd  •  0     9  Duoa(a.€i-de88«s;,  I  S 

9eyillciMte-la-Ooiard  1 


AOUTS  314. 
Conmmicaiion  de  Dijon  à  AnUunf  8  myr.  6  kU. 

rout-de-Pany,  2  m.  Ok*  I  Arnay-Ie-t)uo,  3  i 

CoimnariQ,  i    a    |  AiJTeii(a.  rooiesTS),  a  a 

COMMARIN  (  Côle-d'Or  ) ,  joli  village  dans  une  situation  char 
niante.  —  Curiosités  :  fort  beau  Château  renfermant  an  paré 
magninque.  Le  propriétaire  en  accoida la  fromaoadaaialialilluila» 
Sur  la  place  publique,  un  tilleal  remafqoable  par  son  Tolome  et 
réteiidiw  de  eea  Ixanelm;  <^  Pop.  400 


ROUTE  315. 
De  Dijon  ê  Commercy^  16  inyr.  ê  kil* 


Norges-le  Pont, 

Tbil-Ie-Ghâlel, 

Prauihoy, 

Langeau  , 

Langres  (  e.  roule  3ii  ; , 
llontigny, 

riefmonl , 

Saiui'ïiébaait, 


i.9k. 

a 

0 

1 
» 

a 

9 


Neuehâleau  (e.  routa 

356),  2  0 

Domremy  Te.  trfem) ,  i  I 
Vaucouleura  («•  roule 

102),  a  a 

Veid;  I  â 

GodastcTt  0  9 


Digitized  by  Google 


Mtnri  346.^1111  mon  k  Yumt.^of.  UT 


Tîlîî^-LE-CHATEL  (Côle-d'Or) ,  bouri?  donl  le  territoire  en 
fertile. —  Curiosités  :  les  ruin€S  d  un  ancien  château  fort. —  Com- 
merce :  vins  excellents  ;  «inveuvirAtis,  mines  iUi  1er  eihauU  four- 
jfieaux — Pop,  1,000  hab. 

On  traverse  BazoUle  (  Vosges  ),  où  l'on  va  visiter  la  perte  delà 
Mfmttê:  les  eaux  s'engorgent  à  Baxoilh^  et  vo«l  saoriki  à  Kfim^ 
court:  c'est  un  spectacle  carleux. 

VOID  (  Meuse  ). — HMel  :  l'Atgle-NoIr.— Bourg  sur  la  Mihalle. 
^Commerce  :  bestiaux^  fromage,  écrevisses,  truites. — FoiU 
pub,  de  Paris  à  IVancy,  Strasbourg,-^ Pop,  I,î03  hab, 

COMMERCY  (Meuse  j.  —  //ôfe/«  :  la  Providence;  la  Clochc-d*Or« 
la  Poire-d'Or;  l'Arbre-d'Or.  —  Ville  triste  <  t  «ani^  niouvenicnt , 
avec  sous -préfecture  et  coliciie. —  ('uriosHés  :  le  Château  réparé 
par  Stanislas,  et  qui  sert  de  caserne  à  la  cavalerie,  le  grand  manège 
pouvert,  les  fontaines  publiques ,  V  Hôtel  de  vilh  ^  les  Halles^ 
VHôpitqU — Commerce:  \^\m\i>f  vins,  huiles,  bestiaux,  rouverts 
en  ler«  fabriques  de  coton. ^/^oll.  ious  les  jours  pour 
JUihM^  Ifancy,  Meti^  Bar'4e»Ûuc.^  Pop.  3,600. 


ROUTE  316. 
De  Dijim  d  f^aoul  (S  roules). 

rouie  par  yaiUe%  U  niyr.  4  kil* 


MîrebeaUy  3in.  ik. 

Gray  (o.  routS  SIS),  3  S 

Vaille,  3  0 

Combeau-Fontaine,  i  9 


Port-^tti^SsAne  roule 

312),  I  3 

V£soui.  (9.  roule  3f3)t    i  S 


MIREBEAU  (Côte-d'Or),  peUte  ville  sur  la  BiiB.^O^^Mê  i 

le  Château  construit  bous  Fran(:ois  la  chapelle  renferme  un 
magnifique  tombeau  élevé  à  la  mémoire  de  ('«atlierine  de  lieau- 
fremont.  —  Commercé  :  Jolé»  1er  ^  kbriciue  de  serges  et  «le  tlrogucts. 
— P<>p.  1,400  hab. 

2*  route  par  Gy^  10  myr.  ?  l^il. 


Frêlignoy,  l  4 

Vesoul  Cv.  route  3i2},  2  3 


De  Dijon  h  Grsy  («•  U 
i"roalc),  sm.  ok. 

6Y  (HinteMiie),  feUte  vUle  eu?  ta  iWiirit,  -  ONrletHI  / 


u  L/y  Google 
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Vancien  Château ^  habiU^  maintenant  par  plusieurs  familles  de 
vignerons.  —  Commerce  :  vins  et  vinaiure.  — Pop.  2,G00  hab. 

FRÉTIGNEY  (Haute-Saône),  village  de  1,000  hab.  — Curio- 
sitéê  ;  à  3  kih ,  grotte  très-curieuse  renfénnant  plusieurs  grandes 
salles  tapissées  da' stalactites  et  de  stalagmites  qui  présentent  des 
formes  trés-Tarlées. 


ROUT£  317. 
De  MotUbard  à  Chàlillon-mr'^StiiMj  3  myr.  3  kil. 

Coulmler,  i  m.  9  k.  1  Chatillok  (e.  raate Sis)»  l  4 

ÇOULMiEU  (Côle-d'Or),  village  de  700  \ï2\i.— Curiosités  : 
Y  Église,  ancien  édifice  dont  le  portail  est  très-remarquable.  Belles 
carrières  de  pierres  de  taille.  — Fop,  CôO  hab, 

Dê  MoHihard  à  Saulieu^  4  myr.  5  k. 

S«inur,  1  m.  f  k.  1  Saclieo  (  «•  leale 

La  Maison-Neuve  (  «•  I    276)9  t  4 

roule  3i'2),  t      4  1 

SEMUR  (Côte-d'Or),  Sinemarum.  ^  Hôtels  :  du  Dauphin;  de 
la  (lùte-d'Or;  de  i'Arbre.-Vcrt.  —  Ville  sur  V Ârmançon,  Sous-pré- 
fecture, collège,  Sfjciété  d'agriculture,  tribunal,  théâtre.  Henri  IV, 
en  liOO,  y  transféra  le  parlcnicul  de  Dijon,  c'est  la  seule  ville 
qui  lui  soll  restée  Adèle  dans  toute  la  Bourgogne.  VArmançoa 
la  divise  en  trois  parties,  portant  autrefois  les  noms  de  Bourg, 
Don]on  et  Ghftteao.  — Carlost'li^  ;  VEffiiiê  Noîté^Damê^  les 
vitraux,  où  sont  peints  des  métiers  divers;  les  curieux  bas-reliefs 
de  la  porte  septeotrlonale»  représentant  la  mort  de  Dalmace  1*% 
seigneur  de  Semnr,  empoisonné  dans  un  festin  par  Robert  son 
gendre  qui,  pour  expier  son  crime,  éleva  cette  église;  la  chaire, 
un  obélisque  en  pyr.imide,  d'une  seule  pierre  ,  ayant  5  mètres  de 
haut;  le  pont,  d*iine  seule  arche  de  4  mètres  d'ouverture;  les  an- 
ciennes murailles  flanquées  de  tours,  le  donjon  qui  date  du  viu* 
siècle,  les  places  publiques,  les  promenades,  la  cloclie  Barbe, 
VMôpftal;  la  itatu$  eolouatê  de  Jaion ,  dans  le  jardin  de  M.  Joly , 
la  bibliothèque ,  de  15,000  vol.,  dans  laquelle  on  conserve  un  ma- 
nuscrit  fort  curieux  du  xr  siècle;  c*est  la  vie  de  St-Jean  de  Rcôme, 
qui  fonda  au  v*  siècle  Vabbaye  de  Moutiers^St-Jean ,  près  du 

iHmrg  4*fipotsseft|  Ua  Jolies  cascades  de  VMrm^npm.  U  «ituatioii 


de  Sêmur  sor  on  roc  granitique  (^st  des  plus  pittoresques.  —  Com- 
merce :  l>cnrrc,  fruits,  miel,  excellents  vins,  hlô,  bétail.  —  fo</. 
pub,  tous  les  jours  pour  Parii^  Dijw^  SauHeUf  Avallon.^ 
Pop.  th200  hab. 


ROUTE  318. 
m  PARIS  A  GENÈVE  (S  rmUes). 
V  ftouTSi  PAR  TaoïES  ET  DiiON ,  bO  myr.  7  kll. 


De  Pârit  A  IH|aD 

route  ses).  Si  m.  i  L. 

Genlis ,  i  7 

AuioDue.  1  4 

Déle,  1  6 

Mont-flOM-Vsadrey,  i  s 

Poligny,  I  9 

lâoiiiroad,  i  3 


Champacnole,  I  0 

Maison-jSeuve,  1  2 

Saint-Laurtai,  i 

Morez ,  i 

LesRoQSses»  • 

Ltrsiay,  i 

Gex,  I 

U&MKVS,  I 


MOYENS  DE  IjOCOMOTIOX* 

Malle-poste  tous  les  jours  à  G  heures  du  soir;  prix:  87  fr.  c, 
AIôMsageries  générales  ei  Messageries  JSationales ,  tous  les  jours. 

GENLIS  (Côte-d'Or).— Jïdrel  I  le  LIon-d'Or;  appartements 
propres  et  elégaais,  cblsine  sobraée,  prix  modères.— Joli  bourg 
dans  une  plaine  fertile  sur  la  TilU.  —  CmrUaitU  :  le  pont,  les 
doubles  fossés  de  deux  anciens  cliâteaux  Torts.  —  Pop.  IJOO  hab. 

At:XONNE  (CMe-d'Or).  — //drtf/f  ;  du  Grand-Orf;  du  Soleil- 
i\\\x\  Sainl-Nicolas,  le  Mont-Jurn.  —  Petite,  jolie  cl  forte  ville  sur 
la  Saône,  avec  tribunaux,  école  d'arlillerie,  rolléire  communal, 
bibliothèque  publique.  Klle  est  bien  bâtie,  bien  i  créée,  et  ses 
remparts  servent  de  promenade.-.  Les  femmes  y  sont  gî»néralemeiU 
fort  belles.  —  Curiosités  ;  la  Chaussée  percée'de  23  arches  pour  le 
libre  paasage  des  eaux  lors  des  InomlatioiiSt  la/^i,  le  Château^ 
la  Bibliothèque^  de  4,000 TOlttmesr  VAHênûl,  les  foriifkaiiomê 
de  Vauban,  la  jdaeê  â^Armm^  les  eosernef,  les  magasâsiâ  à 
poudre. — Commerce î  grains,  vins, excellents  melons,  qn^n  envole 
à  Besançon  et  à  Dijon,  —  Foit,  pub,  tous  les  Jours  pour  Dijont 
Oray,  IJosançon,  t  h  à  (on -sur-Saône,  —  Pop,  S^:(\0  hab, 

DÔLK  Jiirii),  iJola  S equnnorum.  —  Hôtels  :  de  In  Ville-de-Lyon  ; 
de  Paris;  du  Commene.  — Ville  agréablement  située  sur  \  \  rivière 
du  Doubs,  avec  gous-préfeclure,  tribunaux,  collège  terni  cl-de» 
>ant  par  les  jéuul'.es,  aujourd'hui  collège  de  TAre}  société  d'agrW 
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çuUare,  musée,  théâtre,  etc. —  Curiosités  :  quelques  vestiges  de 
constructions  antiaues,  tels  qu'amphithéâtre,  aqueduc,  voie  ro- 
maine; la  faça46  à&  Vancïpt^  h&tel  fie  ville;  la  tour  de  Fergy^ 
genranl  de  prison;  le  canal  do  itAdne  au  AAm,  la  ivuttam  de  re- 
fuge, rjkdj^lalgénéral,  appelé  la  Charité^  construit  sous  Louis  XIV; 
la  Croix  élevée ,  sur  la  place  du  Marché ,  auiL  Dôlois  qui  rooururenl 
en  défendant  la  vil!c ,  vers  la  fin  du  v'  siècle  ;  le  Collège ,  un  des 
plus  vastes  de  France;  Véglise  Notre-Dame^  édifice  gothique,  qui 
renferme  un  très-beau  jeu  d'orgues  de  Ricpp;  les  fontaines  publi- 
ques, leporlai7de  la  chapelle  de  la  maison  d'arrêt,  le  pont  sur 
le  DoubSf  une  promenade  magnifique,  le  cours  St- Maurice  la 
Bibliothèg^e^  rich^  de  6,000  vol.;  le  Muté^,  remarquable  par 
diven  ouvrages  de  Franes-Ck^mtols,  et  où  se  trouva  une  tHê  «te 
/>laiie  antique  qui  parift  avoir  servi  au^  oracles;  té  Pataii  ae 
Justice, ^Vommer ce  :  vins,  grains,  fruits,  bois,  tanneries ,  forges, 
—  yoit. pub. pour Paris^Beiançnn^  Genève,  Lons-le-^aulniêfi 
Gray,  Auxonne,  Châlon-iur-Saône,  — Pop.  10,500  Aad. 

MONt-SOUS-VAUDREY  (Jura),  ville  agréable,  proprement 
bâtie,  et  dont  les  maisons,  entourées  en  partie  de  petits  jardin$|  , 
ressemblent  à  des  maisons  de  campagne.  —  Pop.  1 ,100  hab,  I 

POLIGNY  (Jura),  Polemniacum. Hôtels  :  de  Genève;  de  la 
Téte  d'Or  ;  du  Grand-Alexandre  (  il  part  tous  les  jours  de  ce  dernier 

Kel  des  voilures  pour  Mins ,  Besançon ,  PùvMrUér^  âtéêen  et  I 
pu).— Jolie  petite  viiie  près  de  la  source  de  la  OUmUnef  sous- 

rsfecture ,  collège  cooimunal ,  société  d'agridilture^  le  trilmnal  est  | 
Arboii. —  Curiosités  :  la  rue  qui  la  traverse,  quelques  fon- 
taines, moulins  k  scies  pour  faire  des  planches;  les  boucherirs 
sous  une  votite,  la  fabrique  de  salpêtre,  quebiucs  vestiges  du  fort 
Grimont  .,  près  de  la  ville  ,  les  restes  d'une  vole  romaine  appelée 
Chemin-Pavés  une  grotte  très-curieuse  et  une  belle  carrière  de  \ 
marl)re  et  d'albâtre. — Com,merce  :  vins  esthnés. — Pop,  5,100  hab, 
CHAMPAGNOLE  (iura).— ATdlfl.*  la  Pm^  ^  Petite  ville  sur 
Vjéin ,  à  1  myr.   kîL  de  aa  soufeCé-^'CuKotifla  i  le  pont  ^une 
grande  élévation  «  la  isa»  la  tréfilerie  de  fèr,  le  clodier  en  1er-  I 
hlanc,  la  jolie  vue  qu'on  a  de  l'aubefio  du  reiai§|  ia  vue  du  mont 
Jtivel.-'Pop.  3,400  hab. 

SAlNT-LAlJRKNT  (Jura).— /7d(e/ ;  la  Poste.— Village  de  700 
liab. —  Curiosités  :  les  ruines  d'un  ancien  château,  situées  sur 
un  pic  très-hai^t  d'où  l'on  découvre  un  liorizon  qui  s'étend  à  plus 
de  6  myriam. 

•  MOREZ  (Jura). — Néiel  :  la  Poste.  —  Gros  bourg  sur  le  torrent 
l#  Biêf'4i^CkaiH§^  m  fond  d'une  gorge.— CMoiieét le 
Pont,  d'wie  seule  uéàià  trte-tardie)  la  llÉlle,  M>rique$ 
^hmiù§$tU^  de  toambrochtei  Jca  maraHMlafea  d'épingles 
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WnTïcîir?;  rcmiiloi  qu'on  tim  des  raiix  pour  les  travaux  de  cet 
endroit  iinluï^trioux.  —  Commerce:  blr,  vins;  entrepôt  de.  fro- 
mnces  de  (irnvèro,  de  la  Suisse  et  du  Jura*  —Pop,  a,200  hab. 

LES  ROUS^S  (Jura).  — i/^rel/  la  Posta* —£pdn>it  oommer- 
çant  où  se  trouve  le  bureau  des  douanes  iHNir  Ja  Sui$0ê*^Cwrfo^ 
9i9ê$:  lo  clêoker,  d*où  Vm  a  bd  bel  tiormou  :  Icr  eaux  qui  tombent 
Tont ,  leR  unes  à  la  MiMiierranée ,  les  autres  à  rOcéan;  la  laUrica-* 
ttofi  des  fromages.  —  Pop.  2,*00  hab. 

On  rhoiçit  ordinairemeat  «iaus  c£i  oihUoU  tto  guide  fOur  par« 

courir  le  Jura, 

I.AVATAY  (Jura),  hameau  qui  f.il»ri(iue  le  fromage  de  Gru>i'  es. 

GEX  (Ain).  — //didv  ;  de  la  Poste  j  des  ÉlranHers;  du  Pont- 
i1'Ari<ole.  — Petite  ville  au  pied  du  moût  «$'ai«l-Oau^',  entre  le 
Jura ,  le  AMite,  lelae  de  GéminêMlêjSuissê.  âou^surcfecturf . 
—  Curiosités  :  la  magniûqne  vue  4|u'oo  a  du  haiK  An  mont 
Faucille^  au  pied  duquel  G  ex  est  assis.  —  Ommeret  %  fromages 
es! i mes,  cliarbon  .Tins  ,  horloî;erie.  —  Pop,  2|(MN>  Ao^ 

On  traverse  divers  villai;es,  et  entre  autres 

Ff.rnf.v  (Ain),  à  8  kil.  (!e  ^^.r  et  8  kil.  de  Genève,  qui  avait 
c'ié  dl^lrait  de  rnrrondissement  pour  cire  ajou(é  au  eanlon  de 
(}p.nève.  Il  non?  a  éié  rendu  depuis  :  11  est  peuplé  de  1,200  hab. 
environ,  occup  s  presque  tous  d'iioriogerie. 

Habitation  uk  Voltaire.  Le  eabinet  est  changé  aujourd'hui  eh 
une  chambre  de  domcsllf^e  où  l'on  nettoie  les  bottes.  Cependant 
la  chambie  A  coucher  et  le  |)etit  salon  particulier  qui  la  procède 
sont  encore  dans  le  mémo  état  où  ils  étaient  quand  l'aoteiir  de 
la  Henriade  et  de  Zaïre  les  habitait.  Dans  la  chambre  .  on  voit  un 
tnVs-!«eMn  porhail  de  Voltaire  i\  quarante  an?  ;  un  autre  de  madaim^ 
du  Chàlelel;  un  du  grand  i'rédérii",  envoyé  par  lui  à  Voltaire  ;  uu 
de  (ialherine  II,  fait  en  tapisserie  de  sa  main  impériale;  Calas  et 
Sirven,  Franklin  et  Delille;  enfin  le  petit  monument  pyramidal 
élevé  par  la  marquise  de  VillelVe ,  pour  recevoir  le  cœur  de  son 
père  aaoptir,  a\eeriiiscrlptlonqn*oii  y  lit  encore,  quoique  le  cicur 
n'y  soit  plus: 

Son  ityrit  «tt  ytrtoal ,  Mtif  «m  cttsr  ett  iel. 

Une  p;'.riie  de  ce  monument  est  brisée,  comme  une  partie  des 
rideaux  du  lit  est  hachée. 

On  voit  au-dessus  d'une  des  portes  un  tableau  bien  étrange,  et 
dont  aucune  relation  n'a  encore  parlé;  le  sujet  est  douille,  et  co 
double  sujet,  c'est  Voltaire  et  ericore  Voltaire.  A  gauche,  Henil  IV» 
la  Bmriaêe  à  la  main,  présente  son  chantre  au  dieu  da  Parnasse, 
et  sollioite  p(mr  loi  1^  honneurs  du  triomphe.  U  dieu  accorde  au 
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m    ROUTÉ  320.  — M  ÎHïtIi  A  »BiAll«ON.  — SEtlftafi. 

tiil  sa  requête.  En  conséquence,  le  nièmc  Yollaire  qu'on  vient  de 
îSr^ionnaire  d'Apollon  et  client  de  «enri  Y  dans  le  c^é 
^ucfiTdu  tableau,  on  le. voit,  ^ans  le  cote  dro.tj«^ 
triomphe  au  temple  de  Memou  e  par  le  chœar  des  MoBes  et  par 

ViSe  a'éSult .  ainsi  que  la  bibliothèque  ;  el  du  moins, 
w«unx  rpmniacé  aa'alle .  il  est  devenu  une  fort  belle  serre. 
"Srffi  à^W^^^^      Voltaire  e8t  conservée;  elle  est  restée 
la  lieu.  ^         Dailledouze    l'ancien  jardinier  de 

Yoltîi?e!e8l  n^^^^  le  1-  septembre  1 843  ;  son  ûls  Daniel  le  remplace 
#lAns  les  fonctions  de  jardinier  du  château.  u 

Rien  de  plus  agreste  et  de  plus  pittoresque  que  les  abords  de 
Genève;  partout  de  charmantes  maisons  dej:ampagne,  des  jar- 
dins! dés  coteaux.  ^  Omnibus  à  chaque  insUnt  pOûT 

GENËVË  (Suisse)  (v.  route 287). 


ROUTE  319. 
DE  PARIS  À  OBNÈVE. 
Service  de  malle, 
r  aocTE,  PAR  Seks  et  Duoif ,  60  m. 


De  Paris  à  SetiftC««  route 

Î75),  iim.  ik. 

Theil ,  1  l 

Arees.  }  ; 

Saiet-Flaremm,         ^  ^ 


De  Saint -Florentin  à 

Di)on(«.  rouleau),  14 
De  Dijon  à  GenèvsC». 

U      ri)uie),  ^9 


ROUTe  320. 

De  Dôle  à  Besançon ,  4  niyr.  6  kil. 

Orchampt,  l  m.  s  lJ.  |  BssàNçoa  («.  route  m  },  i 

Saint- wit, 


Benncliemini 
Scurre , 


1  3  I 

De  Dô:e  à  Beaune,  G  myr.  I  kil. 

2  m.  0  k.  I  Moisey, 


6 


SKURRE  (Côle<TOr».-«df»la;  Chapejiu.Rougp  ;  ^fj^ 
elants.-»  Poitevine  sur  la  ifadna,-  Cm^eitie  :  l  Mt^  viUii 
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VÉglitê paroUsIale,  du  \vr  siècle,  soramlée  d'uo  taio  clocher i 
la  promenai»  do  Mail;  le  Château^  le  parc  et  la  vue  dont  on  y 
^lu-^  Commerce  :  ej^UUonp  pour  la  de  vins,  froUa» 

^Pop.  3,100  //a6. 

PoL'ii.LY-EN-Auxois  (  OU  KN  MoNTAGNKs)  ( Côtc-d'Or ) ,  à  la  source 
de  VArmançon,  a  de  fort  hong  vins,  et  fabrique  du  vioaigrede 
table  et  pour  les  arts.  — Pop.  1,V00  hab» 

Savigny,  à  5  kil.  de  Beaune,  a  des  Tina  flna.— Pop.  i^'iOO  hab. 

Dê  DàU  à  Pmuatlimr^  8  myr.  kU. 

Mon^iouë-Vaudrejf  (r.  Levier»  a  1 

rdttte  3ta)t  t  m*  sk.  PoaTaauia  («•  taita 

Mouchard,  i      6  aaa),  9  t 

Salins  («.  route      »     a  v 


ROUTE  321. 

m  PARIS  A  BESANÇON  (Si  routes). 
aorrE,  fah  Taoyes  et  Dijon,  40  myr.  4  kil. 

De  Paris  à  Troyea  Cv.  De  Dijon  à  Dôle  (v. 

roule  301 K  16  m.  i  k.     rou(o3i8V.  4  T 

De  Troyef  à  Dijon  (9*  De  Dôle  à  Besarç on 

route S09)»  is     e       (e.  rooie  tvo),        4  a 

MOYENS  DE  LOCOMOTION. 

MMu^itei  de  Paria  à  Troyes ,  4  places ,  et  de  Troyes  à 

Besançon  .  2  places;  départ  de  Paris  tous  les  jours  à  G  heures  du 
soir.  —  Mestageries  JVa4ionales^  Messageries  générales  Cail- 
lard  et  O*,  tous  les  jours  Berlines-postes  du  Commerce*  De 
Paris  â  A'euchàtel ,  service  direct,  par  Besançon  et  I*ontarlier, 
correspondant  régulièrement  avec  ^erii«  ,  tribourg,  Soleure^i 
uioraun  Bureaux:  k  Besançon,  rue  Neuve-Saint-Piene;  Poular- 
Her^Grand'Rue;  Neu^tel,  office  des  poatea. 

BESAVÇON,  FuomtU.'^ffôieU:  de  France;  National;  de 
rEurope.—CheMieu  du  département  du  Dùuhi  et  de  la  G**  division 
militaire  ,  l'une  des  plus  célèbres  de  Tancienne  Gaule.  La  rivière 
du  Doub^"  la  divise  en  deux  parties  inégales,  et  enloure  presque 
entièremeni  la  plus  considérable ,  ou  ville,  haute,  en  formant  autour 
des  remparts  un  fossé  d'eau  représentant  assez  exactenient,  ainsi 
que  César  Ta  dit ,  la  figure  d'un  fer  de  cheval.  Les  deux  parties  de 
la  Y^lf  eopamii^lquent  entre  eUe^  par  un  pout  d^  pierre,  lar^e  et 
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commode,  dont  les  ibnâetnents  sont  roimagc  des  RomaHit,  et 
bientôt  par  un  second  /non  loin  du  premier.'  C'est  l'une  des  villes 
les  mieux  bâties,  et  Tune  des  plus  fortes  places  du  royaume.  La 
Citadelle,  construite  par  Vauban,  et  le  fort  do  BrégiUê^  lerinioé 
depuis  quelques  annres ,  la  rendent  imprenable. 
'  Besançon  possède  plusieurs  promenades;  celle  appelée  le  Grand- 
Chamars  est  vaste  et  magnifique  :  c'était  le  Champ  de  Mars  des 
Romains,  elle  est  agréablement  traversée  par  deux  caoaax  régu- 
liers en  pierre  de  taille.  Une  autre  promenade  «  formée  de  l'ancien 
palais  de  Granvetie,  el  titnée  presque  au  milieu  de  la  viRe,  est 
très^fréqueotée.  Outre  ces  promenades ,  les  habitants  Jouissent  de 
la  levée  du  cetnai  Monsieur,  dans  le  beau  vallon  que  forme  le 
Doubs  depuis  la  porte  Notre-Dame  jusqu'au  village  de  Beurre. 
Cette  levée  est  constamment  couverte  de  promeneurs.  Besançon 
est  le  siège  d'un  archevêché  érige  dans  le  ni«  siècle ,  d'une  cour 
d'appel  et  de  divers  tribunaux  du  second  ordre  ,  de  la  préfecture 
du  JJoubs,  el  la  résidence  de  toutes  les  administrations  qui  en 
dépendent.  Elle  possède  une  académie  imiTersItaire  et  un  lycée , 
un  séminaire,  une  église. réformée,  unq  synagogue,  une  école 
secondaire  de  m^ecine ,  chirurgie  et  pllarmacie ,  un  musée  d'his- 
toire naturelle,  m  musée  d'antiqiies,  une  école  de  dessin,  une 
école  de  sculpture,  une  bibliotlièque  publique  qui  possède  80,000 
volumes  et  un  grand  nombre  de  manuscrits,  parmi  lesquels  on 
remarque  ceux  du  cardinal  Granvelle;  une  société  académi^oe 
des  sciences  el  belles-lettres,  une  société  d'acriculture  et  arts. 

Curiosités:  avant  la  révolution,  celle  antique  cité  possédait 
trente  el  une  églises  ou  chapelles;  aujourd'hui  elle  n'en  consfle 
plus  que  neuf:  la  Cathéêratê^  dédiée  à  saint  Jean,  édifice  appar- 
tenant à  rarcfalleetuTe  romano-bytantine  du  sIMe  s  à  fetetp- 
tien  de  la  chapelle  du  Saint-Suaire ,  en  style  moderne,  ma  plas  est 
simple  et  sévère  ;  le  chœur  est  la  partie  la  plus  remarquat^Bs'  de 
cette  église;  elle  renferme  plusieurs  tableaux  de  grande  dimenusîoti 
de  Carie  Yanloo;  ils  se  trouvent  dans  la  chapelle  du  Saint-Swiîre,, 
ainsi  que  la  statue  du  cardinal  de  Rohan,  par  M.  Cle^inger  père, 
et  un  buste  en  marbre  de  Pie  VI ,  par  Joseph  Pisani.  —^L'éghsB  de 
la  Madeleine  est  un  bel  édilicc  qui  date  de  174G;  sa  loDgueur 
est  de  C6  mètres,  et  sa  largeur  de  39  :  les  tours  n'ont  été  terminées 

S n'en  1830.  Cette  église  renferme  quelques  tableaunc  qur  nitiltent 
'être  visités  :  un  saint  Claude  ^  archeréifiie  de  Besançor,i  ^  priant 
pour  obtenir  du  ciel  la  résurrection  d'un  enfant,  par  Oulin  ;  le 
Martyre  de  saint  premier,  par  Jourdain  père;  la  Afadélétfiè 
aux  pieds  de  Jésus- Christ,  d'après  Philippe  de  Char/^pagne ,  jmr 
Mlle  Pourcheresse ,  de  Besançon;  une  yissomptiof  ^  par  Chaze- 
ïmd.  —  V église  Saint-Pierre  f  terminée  en  1784^  x^fei^  UM 
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belle  stAtiiG  de  la  Vierge  et  un  beau  tableaa,  la  hésurreetion 
Lazare. — Wigiiie  Saint- Maurice esi  un  édillre  moderne  de  I7 14. 
i)n  y  trouve  (iiipl([ues  bons  tableaux,  un  groupe  de  saints ^  ua 
saint  Michel,  d'apr^'^s  Michel-Ange.  —  Dans  V église  A  otre-Damc  : 
Vy^ssomplion  de  la  f^ierye^  un  saint  Vincent  de  Paul ,  un 
Maint  Bruno,  et  une  /  'ierae  avec  l'enfant  Jésus  ^  pr  des  ai  libtej» 
bltoottiis.  ^%JêlfH»ê  éMm-J^tahfoiê'Xavier  possède  aas»!  i|06l>. 
qies  ttoniM  V*^("Tëê.  h»ma^nifiqiie  hàpHal  i%>i8aM^mÊqm§ 
et  8ft  jolie  église  en  Yoiond%  VMtel  de  la  préfecture,  le  Lycée  ^ 
le  p€^Êi9  dê  justice,  l'ancien  palais  de  Granvelle,  bel  édiûce  de 
la  renaftsance,  la  Salte  de  spectacle,  VArc  de  triomphe,  dit 
Porte- Noire  y  élevé  par  les  Humains;  la  Porte'- Taillée  y  norai 
donné  à  rouverlurc  taillée  dans  le  rocher  par  Jules-Céï^ar,  pour 
donner  passage  aux  eaux  d'Arcier,  ouverture  qui  fut  agrandie  sous  • 
Louis  Xiv  pour  y  faire  passer  la  nouvelle  route  de  Suisse;  les  restes 
d'un  aqueduc  romain,  amenant  les  eaux  à  la  ville  depuis  le  village 
à*jireiêr^  distant  de  h  Jûi^:  oo  yM  ces  vestiges  dans  le  fiiilKHiig 
de  JlivMê  ;  la  CttààtUê  ^  m  foiu  «  ehef-d'œàvre  d'architectnre 
in}li^p)re«  «B^  eattrm  niagni^que^  U  nawêUê  halle  ^\eà  quai$ 
les  fontaines  publiques ,  dont  Tune  représente  l\ipotliéose  dè 
(Ihnrles-Quint ,  l'autre  un  Tîàcchus  ,  une  troisième  un  Neptune, 
et  la  quatrième  une  nymphe  presque  nue  dont  les  seins  versent, 
de  l'eau. 

Parmi  les.  oljdels.  d'art,  on  doit  parcourir  avec  attention  la 
JjiOliuUièquc.  Outre  ses  80,000  volumes,  elle  renfenne  plus 
de  30  bustes  d hommes  célèbres,  nés  à  Besançon  ou  dans  la 
FraDche-Comlé«OntrouTQ^.d9^s  sesMtUnents  le  tniifét  PairU, 
riche  en  antiquités  romainn  et  égyt>tietine6;  le  muséum  dlilstoire 
naturelle;  coUpalton  n^loéralogique.  Le  Musée  de  peintm^  ou- 
vert èn  184.1 ,  ottupe  une  vàste  galerie  dans  les  bâtiments  de  la 
nouvelle  halle;  il  ;e  coinjvorir  tTenviron  300  tableaux,  dont  les  plus 
remarqual»!es  snnt  :  une  /)csccn{e  de  Croix,  d'Angiolo  Diouzino  : 
on  ne  peut  trop  adnnrer  ia  lele  de  la  Vierge  ;  jamais  il  n'y  eut  de 
douleur  plus  profonde  et  mieux  rendue;  du  même  miutre  :  Je 
portrait  de  Granvelle,  sur  cuivre;  celui  de  son  père  est  de  la 
main  du  Titien;  un  Christ  en  Croix ,  par  Albert  Durer;  deux 
intérimtrê  d^égliêê,  par  Peter^Naff*,  le  Martyre  de  tatnt  Piêm, 
belle  copie  d'après  le  Gliide;  te  Màriàge  wystiquê  dê  sainiê 
Catherine,  de  Parmesan;  les/pueuri  de  Manfredi^  provenant 
de  la  riche  galerie  de  Munich,  etc.  V École  de  dessin. 

Indusikie  :  fers  creux,  trois  fouderics ,  poteries,  vinct  établis- 
sements d'horlogerie  occupant  environ  :^,000  personnes;  deux 
^'lands  ateliers  de  construrlion  ,  cinq  t  nneries,  ciji  |  iinp!  iinciics, 
et  commerce  comideiable  par  le  canul  du  Jihône  «  <  Jikm,  -  \ 

24. 
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Besançon  a  tu  naître  Mairet,  poète  ancien,  le  cardinal  Gran- 
vellOt  Victor  Hugo,  Gourvoisier,  ministre  spua  Gharlc;a  X,  Suard» 
Je  maréchal  Moncey,  etc. 

Mtstaurmteur  fm  les  pàameHt  Mignon ,  Granâ'Rae  ;  le  café 
Nonnandt  diml  la  glaelèra  mërtte  d'étiie  viaitée»'*  f^oil.  pub* 
tous  les  jours  pour  Paris  ^  u4uxerre,  Dôle^  Dijon  ^  Lyon^ 
jirboii,  roiigny,  J^ms-le-Saulnier^  Bourg,  Stroêiaurg^  Moni» 
béliard,  Colmar^  Salins,  Gray^  Juêtey,  iourbonne^  Belfortf 
yesoul,  IVancy,  Pontarlier  eX  la  Suisse» — Pop,  34,000  hab. 

Châteaux  a  visiter  :  châteaux  de  TorbeSy  canton  de  Èoussière; 
de  la  Roche^  près  Saint-Hippoîyte,  très- curieux;  de  Châtillatk' 
tur^Lisan,  càùton     Quingey.  , 


BOUTE  322. 
DE  PARIS  A  BESANÇON. 
S*  ROm,  viR  CaAimoiiT»  lAMcm  et  Fk^nonBr,  18  myr.  S  klL 


De  Paris  à  Langres  («. 

rooteS4i),  99  m*  9k» 

Les  Griflbnotes,  i  8 

Fayl-Billçi  («.  rç|it9 


Cintrey,  1 
Combean-Fontaine,  i 
Frétigney  («.SOVle  S1C),2 

Cassey,  1 
BsBANçoH  (V.  route  ^21),  1 


BOUTE  323. 

Communication  de  Besançon  à  Gex^  13  myr.  9  kil. 


De  Besançon  à  Salins 

(v.  ci-dessous) ,         4  Q.  8  k« 
ClianipagQolo  («.  route 
^  3«n  %  » 


De  Cbampagnole  à  On 
(«•  routa  SIS)  >  y 


BOUTE  324. 

Ha  BuamfimàSaliiMf  4  myt.  2  kil. 
Lamod,  1  m.  ok.  I  Salins,  s  o 

QUINGËV  (Doubs),  petite  ville  ancienne ,  située  sur  la  Lout^ 
dans  un  Talloo  agréai>le  al  fertile.  EUq  poisède  <)fielquea  mttges 
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Aut'TK  3iu.  — DE  BESANÇON  A  LANGRKS.'-^CHAMPLITTE.  427 

d'un  château  fort,  près  des  forges,  lequel  fut  la  réaldmcc  de 
Guillaume  le  Grand ,  comte  de  fioiuîgogiiay  en  1080*  Pallie  du 
papCalixte  W.^Pop,  UOO  hab. 

ËxcuRsiOïf  aux  Grottes  d'Osselles  ou  de  Çuingey»  A  4  kil*  de 
Quinyeyf  on  voit  cea  grottes  qui  sont  fort  curieu8e8. 

SALINS  (Jura).  —  liôieli  :  du  Commerce;  la  Poste;  la  Téte» 
Noire:  le SeutaRe*— Petite  fille  peuplée  de  9,000 âmea  «fint  le 
lerriUe  Incendie  qui  la  défera  en  partie  en  1036.  La  Furimm  a 
sa  source  dans  la  ville  même,  située  dana  une  gorge.— Ourio«i(é«; 
la  bibliothèque  de  4,600  vol.  les  Casernes,  le  Collège,  les  Sa^ 
lines^  dont  elle  tire  son  nom,  espèce  de  forteresse  de  380  mètrea 
de  longueur  et  entourée  d'épaisses  murailles  ;  le  travail  des  ateliers, 
les  souterrains  de  ce  colossal  édifice,  les  carrières  de  gypse  dans  lea 
environs.  —  Commerce  :  vins,  cire,  miel,  fromage,  plâtre.  — 
p^oit,  pub,  tous  les  Jours  pour  Besançon  ^  Lons-le-Saulnier^ 
PùMfÊTlUr^  Champagnole^  j^rMi^  Dâtê^^Pop*  IfiOOkab. 

EaiGOMioif  aor  le  monlJPoii|Wl»de700|Dèlieodeliaiiteor:fiio 
adnmnbledn  aonmieu 


ROUTE  325. 
De  BûêonçM  é  Langres ,  9  myr.  9  kil» 


Recoloffne,  lni*6lf. 
Bonboillon,  1  S 

Gray,  i  s 


ChampHUe,  2  o 

Lonjeau,  2  4 

Langues  (v.  route  S4i)  I  i  i 


GRAY  (Haute-Saône),  Gradicum.^itMêl:  dn  San vaie,  bonne 
maison.  —  Ville  animée  et  industrieuse,  qui  possède  une  sous- 

f)réfecture,  un  collège ,  une  société  d'agriculture,  un  dépôt  d'éta- 
ons,  des  tribunaux.  —  Curiosités,:  le  pont,  la  promenade,  le 
Château  des  ducs  de  Bourgogne,  1' /s ^^{t je,  les  Casernes  de  cava- 
lerie, la  place  du  Marche  dans  la  ville  haute,  les  fontaines,  la 
Salle  de  spectacle,  le  moulin  Tramoy,  à  U  tournants  ;  la  Biblio^ 
"ptêùe  6,000  fol»,  cabinet  d'histoire  mtorelle*— >CNneiarei  .* 
ins,  fine,  inrlne  exportée  par  la  Saônê  pour  le  mMI  de  In 
mce.  Baimu  à  vapmr  Ions  lea  jooit  pour  ^ftdJon-iiifsMiie. 
^Pap.  6,600  hab. 

Les  moulins  â  mécanique,  qu'on  trouve  fréquemment  dans  l'ar- 
rondissement de  Gray,  sont  Migncs  de  la  curiosité  du  voyageur. 

CHAMPLITTE  (  Haute- Saùnc  ).  — ^d£cff  :  Pomme  d'Or  ;  Sainte- 
Barbe;  Ville  de  Besançon.  -  Bourg  dans  une  agréable  position  sur 
le  Salon. -^Curiaeités  :  le  Château,  qui  sert  d'hôtel  de  fille;  lea 
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ruines  de  ses  anciennes  forti^î^,ntions ,  VÉglise.  VHôpital,  les 
Casernes,  la  vue  du  haut  (\\\  coiemi  à  i'E.  —  Commerce;  vii» 
t:\QUis,  blé,  fer.— /*ojp.  3,2^^0  Afl6. 
'  On  pedi  alter  jéir  te  tiwvaU  des  forges  à  Beaujcu ,  ù  /f/ey,  à 


ROUTÉ  326. 
i)e  Bêimçon  d  Calmar^  16  myr.  2  4iL 


^ioulans ,  .  lia. 

>{âuiue-lea-l>«ni€it  |  i 

CIcrval,  '   1  5 

JL'ile-sur-Ic-Doubs ,  |  i 

Betfofi  (v.  roule  342) ,  i  3 


Aspacli,   ...  I-  .4 

IstMiheini, 


!  I 


BAUME -LES -DAMES  (Doubs),  j5a/ma.  —  Sous-piefecliiic, 
Iribiinal  de  première  instance,  un  collège,  hospice  civil  bien  tenu. 
•Celle  ville  est  assise  à  rcxtroinîtc  d'une  vaslc  prairie  (iifentoure 
Je  Doubi.  —  Curiosités;  r/s^/Z^c  naroissialc,  les  Pt ummades , 
la  Eallê  aù  bH.  hïntleùtit  éghsé  wtmé  abbayë  %  ttidnoinesMs, 
fondée  aa  vin* sièele.  On  exploite,  sur  le  territoire  de  ceitCL\lll€L| 
une  carrière  de  £ïyp8fl  Irès-rîclie,  qljl  fôlirnit  annuellemëili.^  Jt 
60  milliers  de  plâtre.  —  t^oiLpmà*  ibus  les  Jours  pour  Zyon  3 

roule.  —  Pop,  2,000  hah. 

A  1  Ml.  pst-sud-ost  sont  les  Kaux  sulfureuses  de  Caillou, 
(jui  occupent  l'une  des  plus  hciita  locaiitts  du  joli  vallon  de 

Cuisance. 

CLEUVAL  (  Doubs  ),  pelile  ville  agréablement  située  sur  le 
BfnéM.  C'est  là  que  s'ouvre  |ë  emtai  àtk  ithéné  M  Mhin. 
CUrioHiié !  Ips  ruines  df un.Midèn  eiiltkàtt  fdkt  ;  lliult  iHirttea«u 

-^Pop.  1,'jOO  hah.  .  » 

L'lL.Ë-SUI\-LE-DOUOS{  boiir!;  dans  «ntile  ekiloorée  presque  hk 
enlier  par  le  Doubs.  —  Curiosités  :  la  position  de  la  ville i 
régtise,  te  château.  —  Commerce  ;  foi^es^  martinelst  Uéièlerie^ 

épinylcries.  —  Pop,  800  hab, 

•  ISENHEIM  (Haul-Rliin  ),  village  où  MM.  Z  nimermann  et 
Bîpumlin  ont  imelUaturc  de  coton.  —  Pop.  tAOO  hab, 

HATTSTA  IT  (Haul-Uhin),  bourg  de  1,400  hab,  — Curiosités  : 
dans  les  environs ,  raines  de  i'andenite  aiiUyc  do  Marèntêh  et  dd 
oMieau  de-Ao^llMslall  i  déltnU  eh  146(1. 
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ROT  JXE  827. 


Jjêêonçon  à  PlomlnéreSt  9  m>r.  6  kii. 


Maison-Neuve,  t  7 

Vesoul  («.  routo  342).  i  7 
Saulx,  I    *  3 


5aint-8«QT6ar,  f  s 

Fougerolles,  1  '  § 

1  I 


wS^.Hi^^  (Hatite^ne),  village,  cbeMleu  â«  oanton.^  <:^<r^ 

eau^'^^iLv-P^^^  (Vosges),  -.^ô/eï  deFÉco.^ïiHiff  dmit  Ite 
khSîhwL^I.  1^     r^^puiation.  Les  gourmets  mettent  m 

ktocb^agse:,.  après  celui  de  k  i^orét-No»e»  w/>op.  1,100  Aa*»^ 


ftOUTE  329. 
ne  Besancon  d  Bourbonne,,  10  myr.  9  kil. 


I)e  Besançon  à  Vesoal 

(tî.  cl-dessus),  4  m.  7  k. 

Pon-sor-Saône,  1  3 

Combeau-Foniâine,  1  tt 


Jussey,  1  4 

B0URB0llNt«tKB-BAiR8 

(«.  mtesis)!        9  s 


StaiîS*^^  (2^?-f*toe). :  Aigle  Noir;  la  Poire;  lé 
,9mmfgÊ» — mm Tiiie  «irréaMe  au  pied  des  Vosges ,  renommée  par 
ses  eaux  exce  lente.—  CuHo$^éÊ  :  les  fMitaiiieB  publiques,  quel- 
ques  dehris  d'aiitl|iiiiés ,  une  véle  ïomajne.—  Fdt.  puà..Um  les 
jou^  pou^^,angon,  Bour^onm,  Mf^wk^Orwif  M  FêêouL 
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BOUTE  330. 
De  Beêonçan  à  NeufehâUl  {^Sume)^  11  myr.  à  lui. 

T«rcen«y,  i  m.  5  k.  Les  Verriércs-de-Joux ,  i  i 

Ornant,  l     0  Molien-^Traferi,         i  4 

La  Grange-d'Aleine,  i     a  MinrcBATiL,            s  2 

FonUrlier^  i  f 

ORNANS  (Doubs).  — ;  de  la  Poste,  de  la  Ville-de-Lyon. 
—Petite  ville  sur  la  Loue,  dans  un  vallon  agréable;  elle  est  envi- 
ronnée de  belles  prairies  et  d'un  vignoble  considérable.  Elle  possède 
«n  hospice  tM\  et  une  école  sepondaire  eeeléslaatfiiae  tièa-lMi* 
aantf».  —  CwrioiUéi  :  dans  VEgiiêê  pafûtaiah^  beau  vaiseoni 
dédié  à  St-Laurent,  le  tondxau  du  chancelier  Penrenot,  père  da 
célèbre  cardinal  de  Granvelle;  plusieurs  maisons  qui  ont  appar- 
tenu à  cette  famille;  V Hôtel  de  ville ^  les  /'onmtnc*  jaillissantes. 
8ur  un  plateau  élevé, beaux  restes  du  Château  habité  par  les  ducs 
de  Bourgogne.  A  rcu  de  distance  de  la  ville,  on  remarque  un 
puits  qui ,  quoique  très-profond,  regorge  toujours,  après  les  grandes 
pluies,  de  manière  à  inonder  les  campagnes  voisines.  Les  eaux 
débordées  laissent  après  elles  quantité  de  poissons  qui  repeuplent 
la  rhridiv,*-  Ommeree  s  tanantes  ^  papeteries ,  moaUnsà  fonne» 
dont  Tun  contient  une  mécanique  aembiable  à  celle  qui  fait 
mouvoir  les  fromageries  conaidérablei  qui  fouraiaaent  environ 
^>€00  liil.  d'excellents  fromages  tous  les  ans;  les  moulins  de 
Gray,  —Pop.  3,300  hab. 

PONTARLIER  (Doubs) ,  Pow fa rttim.  —  VôteU  :  de  la  Postci 
National  ;  la  Croix-Blanche  ;  du  Lion-d'Or.  —  Ville  sur  le  Doubs , 
chef-lieu  de  sous-prèrecture , tribunal  de  première  instance,  col- 
lège, hôpital,  bibliothèque  publique.  Elle  est  bien  b^tie;  ses  rues 
sont  droites  et  propres,  et  les  maisons  élégantes.  —  Curiosités  : 
les  Casernes,  le  Collège,  bel  édifice  de  1843;  Vhôtel  de  ville, 
de  1840;  le  couvent  du  Sacré-Cœur,  VUopitaly  la  Halle,  la 
Promenadê,  les  GroUê$  ou  eaveê  dans  le  saule,  que  doit  Tlsiter 
la  géologue,  à  peu  de  distance  de  la-TlHe*  Commmê:  grains» 
Tins,  froment,  chaux,  frooiage  de  Gruyères,  chevaux,  bMtianu 
•^f^oit.  pub,  tous  les  jours^  communication  des  diligences  Notre- 
Dame-des-Victoires.  Besatipon^Solinê,  Zéammtmê^JUariHmH 
Mouthe.—Pop.  6,000  hab, 

A  quelque  distance  de  cette  commune  e^l  situé  le  (or f  dt  /ou^^ 
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bèlite  plàoe  de  gaem  quia  aerfl  dé  prisoD  d'État,  et  où  est  mort 
Tousiaini-Louverture. 

LES  YERRIÈHES-DE-JOUX.  Gellès  de  France  touchent  aox 
derrières  de  Suisse ^  placées  à  Textréinilé  occidentale  du  canloii 
de  NeufchâteL  Celle  dernière  valide  est  étroite  et  en  partie  cou- 
verte de  forêts;  elle  compte  parmi  set.  habitants  un  grand  nombre 
d'horlogers,  de  faiseuses  uc dentelles,  d'ouvrier»  ea  (er,  et£*  Oa  y 
élève  aussi  beaucoup  de  bestiaux. 

Excursions. —  I>a  Fontain^Ron/oU^  fàtuée  à  S  kil.  de  Pontcw- 
lier,  sur  le  chemin  de  Jougnêê. 

Comme  la  mer.  elle  a  ioq  flux  al  rellm[.  Quand  le  llnx  eom- 
mence,  on  entend  dans  IHntérIenr  nn  limit  sourd»  une  espèce  de 
bouillonnement;  inmiédiatement  aprèi,  Feau  sort  de  tous  cotés  en 
bouillonnant.  Elle  descend  ensuite  si  bas,  que  la  fontaine  semble 
tarir;  il  se  passe  quelques  minutes  avant  qu'elle  recommence  à 
couler. 

Observation.  On  va  encore  à  IVeufchdiel  par  le  Locle  et  la 
Chaux^e-Fonds  :  ces  deux  villages  sont  industrieux  et  commer- 
çants. L'aspect  du  pays  est  fort  agréable  ;  de  Jolies  maisons  ornées 
de  frais  jardins  bordent  la  imite.  Rien  n*égale  le  beau  spectacle 
qu'on  deeouvre  avant  d'erjtier  à  JVèufekâiéL  f^ogêM  •  Manuêi 
au  voyageur  en  Suisse  ^  »  par  Ebel  et  Maison,  in-isr,  qu'on 
tfonve  cbei  tous  les  libraires  de  JYmtfekéUh 


ROUTE  33K 
De  Besançcm  à  Lons-le-Saulnier,  8  myr.  8  kil. 


De  Besançon  àLarnod»  i  m.  G  k. 

Quingey.C  V.  ceur.o  S24},  1  2 
Mouchard ,  t  7 

Arboii  (0.  cl-d^ssou$) ,   o  9 


Poligny  Cv.rooleSli)»  1  i 

MaufTans,  i  s 
Loms-le-Saclnier  (f. 

roule  333)  y  I  4 


Dâ  Bêiançon  à  Genioe,  14  myr.  î  kll. 

De  BeMnçon  à  Salins,    4  m.  i  k.  )  De  Ctiampagnole  à 
Uiampagoolei  a     S     I    Gsnêve  (  v.  rou'e  * 


ISi  .    Wmi  ^33.— tffii  PABIS  A  LOXS-'tè-SAttKIEtt. 

•  .        Ml  «UTE  332.  " 

*  * 

De  Salins  ^  Arhois,  1  myr.  5  ki!. 


AUBOIS  (Jina).  — iïdtfBîl  't  de  la Pomœe-d'Or,  excollcnlc  mai- 
lEjjOQ;  diiGerC:  de  )a.Po:ste.  —  PeyievIlkeAar.tes  bords  de  la  Cui- 
sanee ,  au  pied  dé  la'fiM  nlèr  e  chakie  tlee  oioots  Jura  ^  à  rextrémité 
4'iine  vaste  plaine  qui  s 'étei  id  joaqu'à  D6le.  Elle  est  entourée  de 
coteaux  fertiles  cJoiiverts  de  vignes.  On  connaît  la  j^putatlen  de 
ses  vins  gént^reux  d'un  G;l^^^  d  nombre  d'espAces,  notamment ^de 
ses  vins  blancs  et  rosals,  dont  l'expoj talion  devient  cîinque  jour 
plus  considérable.  Tribuna  J,  colb'ue,  avec  pensionnat  rcnoinîné, 
hôpital ,  couvent  dej^  FUles  de  Marie  <^vec  pensioonut  de  demoi- 
selles. 

Curiosités  :  à  peii  de  diëtaoïee  «.le la  vilk-se^Fouvenl  les  sources 
de  faCuisance  :  fané  sint  d^im  etwne  profonde  «ftuce  au  pied 
d'àn  rocher  à  pè  dont  la  hantent  est  de  308  m.  ;  et  «aa-dessns 
daqael  on  rencontre  les  rflfurefld'un  vieux  mnnoir  nommé  le  cM- 
ièau  de  la  Châtelaine ,  cnrk'iix  à  viflà'ter;  Paulre  est  remarquable 
par  ses  cascades  nombreuses  et  élevées.  Avant  d'nrrivor  à  la  ville, 
•cette  rivière  parcourt  une  vallée  riche  e  ^  riante,  appelée  la  vallée 
dea  Pianc/ie^ ,  bordée  de  mont-irzncs  éfe  ^'ées,  dont  ras()pct  pitto- 
resque rappelle  les  plus  délicicLLses  vallées  l'e  la  Suisse.  Ce  bassin 
«est  dominé  dans  toute  sa  longueur,  qui  est  de  3  à  4  ki!.,  par  une 
voote  nouvelle  et  très-facile  dont  la  pente  n'a  xcède  pas  quatre  pour 
cent*  servant  à  franchir  le  premier  plateau  du  Jura,  pour  al- 
teinaré  lâ  Suisse,  et  qaf,  dans  aoa.  développ  Bineot,  présente  à 
chaque  pas,  à  Tattention  des  voyageurs,  des  paysages  aussi  en- 
^clianteurs  que  variés.  Arbois  est  la  patiie  du  j^*;énéral  Pichegru. 
—  Commère:  vins,  eaux-de-viei  grains^  fmitS;*  haik». — Pcp. 


ROUTE  333. 


IHB  PARIS  A  LONS-L£-SAULNi£R  (3  routent  )^ 


r«  ROUTE,  PAR  Dijon  et  Dûle,  41  myr. 


o 

8 
4 
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Mes;ageriet  Générales  jiisqu'A  Dijon,  coiresDondtnt  amu 

™55E^^l  i.  "Ji'vi;  '■''"'""""^  Pfi"-  ■'■■«  niisiiie.  -  Chef-lipu  de 
prenenre  sur  la/'atf(f« ,  avec  tril.unaux,  colk^iic,  société  d-a"ri- 

rnie  grande  me  «i  arcades,  comme  i  J5ern« .-  c'est  là  que 

mo^o^  "et'do'nt'^rr!!''';  "  «ï."'  port"    nom  dcZ«t^ 

rnv Lr     "'f'=''.'"«n«  Mranllque  est  fort  carleax;  les 

sites  cnMronn.inis  plusieurs  fontaines,  la  Salit  dt  tveetàeU. 
\  Hospice,  Musée.  se  trouvent  plusieurs  bellM  ihoSmÎ 
Wct  "  "^r  ™  •  ""^^'^  d-une  jolie  église,  où  cta?  iTTaR 
Hçliegru.  —  Commerce .•  fer,  hois  de  construction,  ustensiles  d« 
W^52«L:  •■«"^-de-vie,  fromn.e  de  GruC;,  ^|  "dont ï 
TOTie  se  monte  annoellement  à  20,000  quintauv.  —  roii  oub 
"IS  ^êf'r  ^i^^^  Bourg,  lyon  ,  Pari,  Besançon, 
.^'^oP'^^^^^^^  .  sain.. 

.  Jx  mi^n'^erfir-'*^-'''"*^      Zou«sfo,,'oû  l'on-trouve  des 

Entre  Lons-le-Saulnier  et  ^e//»Vrc5,  ruines  du  château  d*>^r. 
iay,  appartenant  aujourd'hui  au  princ^  Pierre  d'AÎe^îS^ 


ROUTE  334. 
DB  PARIS  A  LO\S-LE-SALLNIER, 
2«  RoiîTE,  PAR  Arnay-le-Doc  ET  Bbaimb,  40  myr.  &kJh 


De  Paris  à  Saalieu  (v 

rouie  275),  26  m.  i  k. 

Maupas ,  ]  3 

Arnay-le-Doe,  1  | 

Bcaune  (t^.  route  338),  1  1 


Moisey,  |  | 

Seurre  («.  roale  990),  I  4 

Pierre,  2  , 

Bletlerans,  2  3 

ei-desstti),  1  | 


ROUTE  335. 

BR  PARIS  A  LOÎVS-LE-SAIJIAIER. 

3"  ROUTE,  PAR  Sens,  Saint-Tmirault  et  Saint-Loup-ob-u-^ULE. 

39  niyr.  î)  k. 

^l^f.?ro,À         ^ ^*    •  I  ^^^ens è  Saint-FIoreo- 

WMl!«aîii)t    .         M^n.  |k.  I    \in     rm  ^10),      4  « 
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D«  Saint -Florentin  à 
Monibard  (  f>.  route 

•  ail),  1  « 

Semur  (v.  route  M)^    1  7 

Saint-Thibault ,  t  9 

PouilIy-en-AuxoU 

route  281).  I  4 

La  If  ^lairle  dë  LaTigne  ^2  é 


Bcaune  (v.  route  338) ,  l 

Saini-Louy-de^ia-Siitiet  i 

Sermesse,  i 

Pierre»  t 

Bleiterans ,  S 

LuNS-i.E-SAULIf|£|i 

roule  333),  1 


9 
2 
S 

a 
I 


ROUTE  336, 

Cmmunicalùm  de  Lonn-le-Saulnier  d  Nantua^ 

7  niyr.  3  kil. 


Orjselet/ 


I  m*6  k.  I  Thoirelle,  i  7 

1     7     I  Nautu^Cv.  rouUiaiv),  s  0 


ORGELET  (liilti},  petite  ville  de  ?,?00  h^b.  ~  C^rlù^téi:  les 
ruines  d'an  ancien  cnâteaa  fort,  !es  restes  des  remparts  t  le  pont 
de  la  Pile  et  la  tour  de  Meix,  —  Commerce  :  tannerieg. —  F'oiU 
pub.  tons  les  jours  pour  Genève,  Saini-Flour,  Lons-le-SavInier, 

ARINTHOD  (Jura),  bourg  situé  dans  un  vallon  fertile.— Curio- 
sités  :  sur  la  montagne,  ruines  de  l'ancien  chàt§QU  (is  JJrotxulay» 
—  Commerce  t  mulets.  —  Pop.  1,700  hab. 

De  Lam^U^ulnier  à  Tournus^  5  myr.  5  kil. 


BOUTE  337. 


SainUAmoor, 

Sai  n  i-E  t  i  eane-da-Bois  9 


1 
t 
1 


1 


DE  PARIS  A  BOURG  (2  routes). 
1**  ftom  PAR  LoitSHLe-SAULNiERi  47  fliyr.  2  kih 

fto  Paris  à  Lons«l6i€aiil- 

nier  (v.  roole  SSS)»    41  m.  0  le. 
Beauforty  1  5 

Meuëgeries  Généraîei;  tous  les  jours,  soir  et  matin.  Ber» 
îines'postet  du  Commerce  poar  Châlon d«  la  ^  lii  êteemere 

de  la  Saône  jusqu'à  Mâcon;  ensuite  la  diligence. 

BOURG  (Ain),  Burgus,  —  Hôtels:  du  Palais;  de  l'Europe  ;  du 
Nord  ;  du  Griffon  ;  du  Parc  — Chef-lieu  de  préfecture,  tribunaux , 
collège,  société  d'agriculture ,  halle  au  blé,  théâtre,  musée.  Cette 
Ville  est  |énoraleinent  bien  percée  et  bien  Mtie;  les  rues  sont 
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Méei  d»  Mtai  fonteiiMt.  Blla  poMèd«  d«  Joltei  promeatta.— 

é^fHMI^:  le  6a/  Hôpital,  VHôUl  dê  viUê,  la  ifoli^  nm  Ml,  l« 

monument  rlevc  à  la  mémoire  du  général  Joubcrt,  la  belle  statue 
élevée  à  Bichat  en  is'iî ,  coîtiposition  d'un  haut  intérêt,  par  David 
d'Ancers  ;  la  Salle  de  spectacle  ;  à  peu  de  distanco  do  la  ville,  la 
magnifique  église  de  lirou^  le  plus  beau  pothitjiie  peut-être  qui 
existe  en  France.  l/int<'ri#  ur  n'est  pas  moins  admirable  ;  le  rhci-iir 
est  revêtu  de  fort  belles  boiseries;  le  tabernacle  en  albâtre  est  orné 
de  mat;niiiques  sculptures  tirées  des  ni}stèrcà  sacrés:  on  v  montre 
des  statues  en  mrbre,  véritatlisehefiMl'œuvre  de  l'art.  La  façade 
et  le  portail  sent  remaniuablea  fiaf  la  riclMBse  d»  travail  et  la 
perfeetion  des  détails ,  les  vitraax  peints  sent  s«f«rbea  i  11  y  a  un 
ëimrûnê*  k  la  bibliothèque,  contenant  17,000  vol.,  quelques 
manuscrit.^,  entre  autres  un  Nouveau  Testament  et  un  Octavius 
J  sèplie.  Ou  maufre  à  lioiinj  d'cxcellenles  vnl.iilles.  —  Commerrr  : 
vins,  blés,  chevaux,  bestiaux.  —  l^oit.  pub,  tous  les  jours  pour 
Stratbourg,  Lons-le-Saulnier,  Besançon,  Mdcon,  Lyon  ^ 
Trévoux,  Sl'Claude^  Pont-d* Ain ^  JYantua  eiGenàve^^Pop. 
J0,600  hab. 

Bours  est  la  patrie  de  raaimeme  Lalande  (IMme),  de  ¥an- 
gelos,  éi  Biehat»  ete» 

An  sud  de  bi  vUKa  et  dans  les  environs  de  Tégllse  de  Bron ,  on 
lemarque  l'empteesMnt  d'nne  vtlle  anelenne  qui  parait  avoir  été 
la  proie  des  flammes  ;  on  y  a  reconnu  des  rsales  de  fondations  an* 
tiques  et  de  nombreux  débris  romains* 


ROUTE  338. 

ra  PARIS  A  BOURG. 

ftouTEi  PAE  Duoa  lûT  BfiAiNs,    m.  1  kii 


De  Parts  à  îlroyes(e* 

roule  307  ) , 
De  Troyes  à  Dijon  (v. 

roule  ao8), 
La  Baraque  9 

Nuits, 
Heaune  , 
Chagny, 


te  m.  I  k. 


Il 
1 
1 
1 
t 


e 

2 

t 
s 

s 


ChAlon-sur-Sadiie  (  r« 

route  3n>«  I  • 

Senecey,  l  S 

Tournus  ^v.  roule  27'i) ,  i  0 

Cuiscry,  0  S 

Si-Trivier-detCourteSy  1  4 

Monircvcl,  1  4 

BoLKG  (v.  ci-dessus),  i  7 


LA  BARAQUE  (Côle  d'Or),  bon  vignoble  sur  la  côte  de  Nuits. 
A  2  kll.  de  la  Baraque,  dans  le  canton  de  Gevray,  est  le  villnue 
de  FixiN ,  où  M»  Noisoi,  grenadier  de  l  iie  4  i^bet  et  M.  Rude, 
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statuaire  y  uni,  en  1847»  élevé  an  monoment  à  Napoléon.  Vtm* 
pereur  mort,  revêtu  de  son  unHbrme,  est  eouché  sur  un  rocher, 
enveloppé  dans  son  manteau ,  et  la  téte  couronnée  de  lauiten» 

Un  aigle  mort  repose  à  ses  pieds. 

On  longe ,  au  sortir  de  ce  hameau,  le  clos  de  Chambertin;  à 
droite,  s'élève  Morey  ;  à  gauche,  ChamboUe.  On  passe  par 
VouGEOT,  dont  le  clos ,  contenant  47  hectares ,  jouit  d'une  si  grande  , 
renommée.  On  peut  Loire  du  vin  célèbre  qu'on  y  recueille,  à  G  ou 
8  îf.  la  bouteille. 

Rien  de  plus  riche  que  eette  Cétê^âfOr  entre  NnUê  et  Beamê» 

NUrrS  (iM^'Or).  Hôtels  :  la  Gri^-Blanche;  dfs  Trois* 
Maures;  du  Chapeau-Rouge;  Saintes-Anne.  —  Petite  ville  sur  le 
ruisseau  de  Mezin,  au  pied  d'une  colline  nommée  la  Côte^ 
JYuitonney  et  formée  de  la  Bomanée^  Richebourg^  Clos^Fougeot, 
Saint' Georges^  la  Tasche  ^  Echéseaux^  Musigny,  JVuits  a. 
des  fabriques  de  draps ,  des  papeteries ,  un  tribunal  de  commerce , 
de  jolies  maisons,  un  beau  parc.  — - f^otf.  pub,  tous  les  jours;  ; 
2  pour  Dijon  et  Beaune*  —  Pop.  3,500  hab. 

REÂUN  E  (Gôte-d'Or) ,  Belna.^H6Ul9  :  de  France ,  au  lhabourg 
Rrétonnière  ;  du  Commerce,  à  la  promenade  des  Petites-Buttes; 
Briand,  à  la  porte  St-Nicolas;  du  Chevreuil,  sur  la  place  de  la 
Halle. — Cette  ville  est  située  sur  la  Bouzoize^  avec  sous-préfec- 
ture, collège ,  société  d'agriculture,  bains,  bibliothèque  de  25,000 
vol.,  école  municipale  de  sculpture,  muséum  numismatique  et  j 
d*ai  chéologie  dans  le  local  de  la  bibliothèque ,  théâtre  et  plusieurs 
établissements  de  bains. 

Curioiités  :  l'Hôpital,  fondé  en  1443  par  Nicolas  Roîlîn ,  chan- 
celier de  Philippe  le  Bon  ;  Véylise  Notre-Dame,  l'une  des  expres- 
sions les  plus  graves  de  l'architeeture  romane -bytantine.  Cet 
édifice,  du  uv*  siècle,  est  d'une  hardiesse  étonnante.  Vêglisê  éê 
Sl^JYicolns,  Vêglise  moderne  deFOratolre,  He  Beffroi  nommé  la 
grosse  horloge ,  admirable  monument  du  xiv  siècle;  V^rc  de 
triomphe  {mria  Saint-Nicolas),  la  Halle  au  blé,  Vhospice  d%  la 
Charité,  la  salle  d'asile  dans  la  belle  église  des  anciennes 
Carmélites ^  le  yauxhall ,  la  promenade  lie  la  F^  lile-Butte,  les 
pépinières  y  les  remparts  plantés  d'arln  os,  le  Jardin  public  ,  la 
îielle  fontaine  de  l'Aiguë.  —  Commerce  :  tonnellerie,  grosse  dra- 
perie, grains  de  VAuasoUy  tanneries,  coutellerie,  vins  rouges 
excellents.  —  Koif.  pub.  tous  les  Jours  pour  Parié  ^  Cldlon, 
Dijon,  Lyon.  Reaunc  c^t  la  patrie  du  sénateat  Monge,  du  comte 
de  Péluse,  du  docteur  Bard,  etc.  —  Pop.  1 1,500  hab. 

A  pnrtlr  de  Beaune ,  le  pays  devient  encore  plus  riche* 

A  droite  de  Beaune  est  le  vignoble  de  Pomard^  puis  ceax  de 
y'Qlnay  et  iliiewriQuli^  qu'on  ap<^rçoit  de  la  rout^ 
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CHAGNY  (Saune-et-Loire),  —  Hôtels: de  rArlicliaul;  des  Trois- 
Maures.— Petite  \ille  sur  la  Deheune,  Klle  est  bien  bâtie  et  située 
près  du  canal  du  Centre  et  du  débarcadère  du  chemin  de  fer  d« 
Dijon  k  Chàlon.  —  Curiosités:  le  Tunnel  percé  sous  le  canal 
pour  le  passage  du  chemin  de  fer;  le  Château  et  sa  coupole; 
V£gii$$,  dont  le  elocher  est  un  dés  plus  beaux  types  de  Tarchi- 
tecture  romane.—  Ommêreê  :  Tins  oxeellenU,  honlile,  plâtre, 
entrepôt  de  merrain,  etc.  ^  Pop,  3,300  hab. 

SENECEY  ( Saône-et- Loire ) ,  bourg,  chef-lieu  de  canton.  — 
Curiosités  :  les  ruines  d'un  ancien  ChdUau  flanqué  dô  éuax 
grosses  tours  rondes.— Pop.  2,600  kab. 


ROUTE  839. 
Communicatiùn  de  Bourg  à  Lyon  ',  7  myr.  7  kil. 

Pont-d'AlUt  3  m.  0  lu 

(f^.  dêZ^M  à  PtnU»d'Ain^to\iiQ  287,  et  lisez  en  seus  iuvcisc.) 
6ni«0à.  ^ 

Dû  Bowrff  à  Chamèén^  il  ayr.  1  iU. 

i>onl-d'Aia («.route 287],  2  m.  o  k. 
Sainl-llaniberty  2  t 

HossIHott,  3  I 


Belley,  i  2 

Yonne  (Savoie)  »  1  1 

CBAMBaiiT  (9.  à  la  Ubie) ,  3  0 


SALNT-RAMBEHT  (Ain) ,  pelitc  ville  sur  Vu4lbarine,  dans  un 
vallon  resserré  entre  des  montagne?.  On  y  fabrique  des  toiles 
eommanes»  du  linge  damasse,  des  boiencs,  du  velours  cl  de  la 
papeterie.  —  Pop.  2,600  hab. 

La  gorge  de  St-Rwnbêrt  a  nne  longueur  de  2  myr.  Elle  passe 
au  milieu  de  rochers  eoupés  perpendiculairement. 

BEI.LEY  (lim),'r^  Hôtels  :  Aloyola  ;  Beard;  TlBset— VUleattuée 
agréablement  à  peu  de  distance  du  ilAéne,  sur  lequel  se  trouve 
un  beau  pont  suspendu.  Sous-prôfectuie,  évêché,  un  petit  sémi- 
naire, tribunal  civil ,  société  d'aiiiiculluro.  bibliothèque  publique. 
—  Curiosités  :  Vliglise  paroissiale  où  Ton  remarque  deux  co- 
lonnes antiques  provenant  d'un  temple  de  Cybèle.  Le  Palais 
épiscopal ,  le  Musée  d'antiques.  —  Commerce  :  bestiaux. —  f^oit. 
fmb.  tous  les  Jours  pour  Bourg,  Ckambéry^  ^•dMif'Aciliit.  ^ 

Pop.  4,500  hab% 
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ROUTE  340. 

08  PARIS  A  LUXfeUlL)  87  taft.  •  kil. 

(Eatêx  salines  thermaUê.) 

De  Paris  à  Bourbonnc-  fVauvillcrs,  2  0 

les-Baioi  («.  roule  Saint-Loup,  I  4 

347),  $0  m.  a  k.  I  LuxEuiLi  '  I  S 

LUXEUIL  (Haule-Saône).— du  Lion-d'Or,  où  logent  les 
voyageurs  du  commerce  et  les  baigneurs;  du  Lion-Vert,  près  des 
bains,  et  bureau  des  diligences  de  iVancy  à  Besançon.  —  C'est 
une  ville  située  dans  une  nssez  vaste  plaine,  et  traversée  par  une 
belle  rue  nommée  la  rue  des  Romains*  —  Curiosités:  le  Pont^ 
VBéêêl  4$  ville ,  Ymeienm  Abbaus  des  bénédiMM^to  Collège. 
Les  eaùx  minérales  de'cél  etidtoU  étaient  connues  dans  rantiqnité  ; 
le  MUment  est  orné  d'une  façade  magnifique  et  d'un  beau  Jardin 
.  On  y  trouve  des  piscines  graduées.  On  compte  cinq  bains  à  Luxeuil: 
1**  le  bain  des  femmes,  2*  le  bain  des  hommes ,  8**  le  bain  nmf^ 
le  grand  bain,  5®  le  petit  bain  ou  bain  des  cuvettes.  Ces  eaux 
minérales  sont  administrées  par  M.  Leclerc,  médecin  et  archéo- 
logue distingdé,  lequel  a  un  cnhlnet  où  se  trouve  un  grand  nombre 
d'antiquités  trouvées  à  Luxeuil.  La  saison  des  eaux  commence 
le  iS  mai,  et  ûnit  le  15  octobi'e.  ~  Commerce  ;  jaml)ons  estimés , 
grains,  tins,  besUanx^-r^o^l»  Ptidw  tous  les  Jouta  pour  imre^ 
Fwml^  PlornoOres,  Epinal^  iVàney.^Pûp.  3,800  kab. 


ROUTE  341  • 


DE  PARIS  A  LANGRGS,  28  myr.  9  kil. 


De  f  aris  à  Troyes  («. 

roule  307  ) ,  16  m.  1 

Moniiéraney,  .  i  s 

Vendeuvre,  i  3 

Bërsur-Aube,  a  a 


Colornbey-Ies-Deux- 

Eglises,  1 

Juzeiiiieceori»  • 

Cl)aiimont-eii»Basii8Qy9  1 

Vcsaigues,  1 

Langues,  l 


S 

s 


VENOFXVHE  (  Aube).  —  mtel:  St-Charlés ,  bien  tenu.  Gros 
bourg  qui  commerce  en  bestiaux.  —  Curiosités  :  Y  Église  parois- 
siale, ancien  édiiice*  Me  renferme  le  tombeau  d'une  fenuu}  il 
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porte  la  dato  i:)Oî):  on  y  lit  cette  Inscription  touchante  :  «  Qui 
aime  bien,  tard  oublie,  •  Le  cliàlrau  de  M.  de  Vendcuvre:  on  y 
voit  la  hource  de  la  JJarse  el  plusieurs  Joëlle^  fuutaïued.— Poji^ 
1,100  hab.  ^     '  • 

fiARrSUR-AUBe,  Barrum  ad  Jibm.-^ilôlêîêi  de  ta  PiM»i  . 
de  la  Pomme-d'Of  ;  du  Cheval-Blanc* —  Ancieane  et  peiltoTlIio  ; 
BÏtuée  Mir -la  rive  droite  de  Vjéube ,  qui  «  au  bas  des  moulins ,  foma , 
un  canal  naturel  de  200  mètres  de  long  sur  10  mètres  de  large; 
sous-préfectuic,  collège  communal.  Bar  termine  la  vallée  de 
V^lUbCy  dont  la  vue  est  leinarquaMe  par  la  beauté  des  prairies 
qu'arrosent  les  circuits  de  la  rivière,  par  le  grand  nombre  de 
villages  situés  sur  les  bords  et  enfin  par  les  coteaux  qui  l'en- 
tourent, couverts  de  vignes  à  mi-cOte ,  et  couronnés  par  des  bois. 
Cette  tUle  possède  des  tanneries,  chamoiseries,  etc.;  mais  soa 
cMnliiereé  arfiieiiilil  eonsiste  dana  les  Tina  et  eaux-de-fie ,  prodaila 
dée  tl^iMml  Aoiobreux  qui  l'avoiainent ,  et  particulièremeot  dana 
9éi  ylnà  Dlàncs,  assez  estimés.— Curioit^éj  :  les  deux  égiiéea 
St'Pierre,  édiflce  très-ancien»  et  St-Maclou,  dont  le  maître- 
autel,  de  bois  sculpté  et  doré,  est  très-curieux  ;  une  belle  rue,  la 
promenade,  et,  sur  la  montagne  près  de  la  ville,  les  ruines  d'un 
ancien  château  détruit  par  les  Vandales. —  y  vif,  pub.  tous  lea 
jours  pour  Paris ,  Troyes,  Chaumont  eX  Baie,— Pop  A, 200  hab. 

Près  de  Bar,  au  bourg  de  Soulaine,  est  un  goulfre  qui  fait 
tourner  deux  moulins,  et  dont  les  eaux,  à  rapproche  de  Torage, 
Jaillissent  dans  les  aJra. 

CHAUMONT-EN-BASSIGNT  (Haute-Marne),  Calvui  fifom.^ 
Hôtels  :  de  rÉcu-de-Fraiicc  ;  de  l'Arbre-d'Or  ;  de  la  Fontaine  ;  de 
la  Poste.— Chef-lieu  de  préfecture,  sur  lûSuize,  La  ville  est  assise 
sur  le  penchant  d'une  montairne  ;  tribunaux  de  première  instance 
et  de  commerce,  collège,  llieâire. —  Curiosités:  sa  position; 
y  Hôtel  de  ville,  la  salle  principale  décorée  du  buste  de  Henri  IV; 
le  Palais  da  Justice,  le  portail  de  Véglise  du  collège;  la  biblio- 
thèque, de  36,000  vol.  ;  le  Cabinet  de  physiatte  ;  la  jolie  Prome^ 
nm  en  fet-i<^heval;  les  débris  de  ses  (bniflcations  ;  VAre  de 
iriomphê,  commencé  sous  Napoléon  et  terminé  soua  liouls  XV11|; 
les  ruines  du  château  de  HatUê-Fèuitlê,  Ommercei  fer,  fa- 
brfq;uesde  bas  de  laine ,  drogjets,  coutellerie.  —  f^oiî.  pub,  tous^ 
les  jours  pour  St-Dizier^  Fassy,  Langres^  Bourmont,  Paris, 
Baie,  Chaumont  est  la  patrie  du  sculpteur  Boucjiajrdoa  du 
jésuite  Lemoine.  —  Pop.  (i,000  hab. 

A  I  kll.  environ,  se  trouvent  les  cascades  de  la  Marne. 

LAiNGHES  (Haute-Marne).  —  fdôtels:  les  Trois-Marchands ;  la 
Poste;  rEurope;  le  Faisan  ;  l'Étoile  ;  la  Comète.— tillé  tort  an- 
cienne stinée  sur  une  montagne  escaipée  de  tous  tel  cMb^  à 
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rexception  de  celui  du  midi.  Son  élévation  est  de  444  mètres 
au-dessus  de  la  mer  ;  c'est  un  des  plateaux  les  plus  élevés  de 
France.  Son  nom  primitif  était  AndoTnatunum.  Les  Romains 
lui  donnèrent  celui  de  Lingonum ,  et  aux  peuples  de  son  terri* 
tohro  cdol  de  lAngoMê*  Sous-préfecture,  triSunanx*  eoUége ,  éTô» 
ché,  séminaire,  grand  et  petit  théâtre,  musée  naissant.—  Curitk^ 
allérron  y  l^emarque  VArc  de  (riomphe  à  double  arcade ,  renfermé 
daos  les  remparts  à  l'ouest  de  la  ville:  la  tradition  attribue  rérectioo 
de  ce  monument  aux  deux  empereurs  Gordien  père  et  fils  ;  la  Ca- 
thédrale,  beau  monument  de  la  fm  du  siècle,  sa  façade  est 
moderne  :  du  haut  de  ses  tours  on  jouit  d'une  vue  superbe  ;  VHôtel 
de  ville,  où  se  trouve  une  bibliothèque  de  30,000  vol.  ;  TAd- 
pitalde  la  Charité i  la  jolie  fontaine  de  la  Grenouille^  à  Textrc- 
mité  de  la  belle  promenade  de  Blanehe^Foniaine.  k  t  kiU  de  la 
Tille,  au  nord-ouest,  la  source  é*£rboiottB  s^éehappe  d'ime  roche 
escarpée  dans  un  site  agreste.  Trois  rivières  considérables,  la 
Mame^  la  Metm  et  la  yingeanne ,  naissent  aux  environs  de  la 
montngne.-—  Commerce  de  coutellerie  renommée  et  de  pelleterie 
ETCck  SuiêH*  Langres  a  vu  naître  Diderot.  — Popt.  8,700  to6« 


BODTE  342. 
DB  PARIS  A  BELFORT^  i%  myr.  4  kil. 


De  Paris  k  Langres  ta 

roule  ci-dessus),  2S  m.  9  k. 

Les  Grirfonotes,  1  S 

Le  Fayl-BiilQ(,  1  i 

Ciotrey,  I  S 

Ganbfa«-Fo«lalDe,  i  9 


Port-sor^ône, 

Vesoui , 
Calmoutier, 

Lure, 

Ctiampagney,  ' 

BlLVOflT, 


1 
1 
1 
1 
1 
% 


2 
3 
I 
S 
8 
4 


FAYL-BILLOT  (Haute-Marne).  — //d/c/: du  Lion-d'Or.  -  Gros 
bourg  avec  de  jolies  malsons  et  un  bon  commerce  de  coutellerie. 
—Pop.  2,600  hah. 

COMBEAU-FONTÂIN&  (Haute-Saône) ,  beau  village  agréable- 
ment situé»  avec  clocher  en  ardoises  de  couleur. —  Ommerce: 
bestiaux ,  chevaux.  —  Pop.  800  hab. 

PORT-SIJR-SAONE  (Haute-Saône).  ?;ros  bourg  sur  la  ^yadfic. — 
Curiosités  :  le  pont,  les  forges  ;  dans  une  petite  île  près  du  pont, 
on  remarque  les  ruines  d'une  ancienne  forteresse.  —  Commerce  : 
bestiaux,  fer;  construction  dç  bateaux  sur  le  port  «  fabriques  de 
cardes.  — Pop.  2,100  hab. 

TESOUL  f  Haute-Saône),  f^esulum.  —  Hôtels  :  de  Isl  Cigogne; 
de  la  Maddeine  ;  de  rAigle-Nobr.^ClieMlea  de  préfednrei  sur  la 
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ri?e  droite  du  Drugeon^  collège  de  première  classe,  8<^minalre, 
pépinière  départementale,  orangerie,  dépôt  d'étalons,  société  d'à* 
gneulture»  théâtre.  «-^CMoiHét:  VMÔM  dê  la  préfeeiure,  con- 
•trait  en  mVfVMÔta  ^  vilk^  de  tlil»\\tPaiais  de  juitice. 
de  1770;  la  Malle ^  09  1772;  la  Cathédrale^  dont  le  maitie-autel 
est  magniûqae;  les  pmMnadee  aux  Allées-Neuves,  où  annidef 
bains  de  vapeur  ;  V Orangerie ,  la  Salle  de  spectacle ,  les  Casernei^ 
la  Bibliothèque ^  de  23,000  vol.;  un  cabinet  de  physique  et  d'his- 
toire naturelle;  collection  minéialogique. —  Commerce  :  épicerie, 
quincaillerie,  liraperie,  tuilerie,  vins.  —  ^oil  pu6.,tous  les  jours 
pour  Paris ,  Besançon,  Luxeuil,  Dijon ,  Lure,  Ji^pitial,  Mut' 
hausen^  Plombières  ^  Fillersexel ,  Jutsey.  —  Pop,  6,000  hab, 

A  dix  nlniitea  de  lé  vUle*  a<mt  les  aonrcea  minérales  de  Rèpeu 
Gee  eaux  ont  Joui  d'une  certaine  réputation. 

CALMOUTlEli  (  Haute  -  Saine  ) ,  village  sur  la  Colombe.  — 
{Jurioiitée  :  lea  realea  d'une  voie  romaine;  belle  grotte  au  fond  de 
laquelle  coule  une  Amlaine  ;  louilke  d'où  ae  précipitent  aree  fraeaa 
lea  eanx  de  pludearaaomcca;  eiploitation  de  miaes^  de  rer.— 

Pop.  1,000  hab. 

LURE  (  Haute-Saône  ) ,  Lutera,  —  Hôtele  :  de  i'Ëcu-de-France , 
bien  tenu;  des  Voyageurs. — Petite  ville  dans  une  plaine  humide 
n'ayant  qu'une  longue  et  large  rue  à  laquelle  aboutissent  d'autres 
petites  rues;  avec  80us-préfecture,  collège,  société  d'agriculture, 
salle  de  spectacle.  —  Curiosités  :  le  magnifique  Hôtel  de  ville  ^ 
construit  en  1836;  V Église;  l'ancienne'  abbaye,  maintenant  la 
aous-prcfecture. —  Commerce  :  vins,  grains,  fromages,  lilatures 
de  coton  »  bonneterie ,  chapellerie ,  marché  toua  les  8  joura  et  fofre 
toua  lea  15  Joora.-— f^oil.  pub»  toua  lea  Jomna  pour  Bêeançon^ 
lAuemM^^Bêlfort^  FuouK-^Pop.  3,360  kak. 

GHAMPAGNEY  (Ilant^ône),  village,  avec  minea  de  charbon 
de  terre  appaitenant  en  pnthi  à  M.  JKceeUlA.  —  Pop.  1,1110  hab. 

BELFORT  (Haut  Rhtn).  —  Héêetê  :  de  l'ancienne  Poate,  bonne 
maison;  du  Commerce;  le  Canon  d'Or.  —  Petite  mais  forte  ville, 
8ur  la  rive  gauche  de  la  Snvaurêuee^  aoua-préfeetore ,  tribunaui, 

collège  ,  bibliothèque  :  centre  de  sept  routea*  —  Curiosités  : 
V Hôtel  de  ville  \  la  belle  Église  paroissiale ,  (  onstniilo  en  1728;  • 
VHôpital  militaire;  la  bibliolh(>que ,  qui  contient  20,000  vol.  ;  le 
Collège  y  les  promenades,  le  château  fort,  d'où  l'on  découvre  une 
vaste  étendue  de  pavs  en  Allentagne ;  h\  place  d'Armes»;  les  jar- 
dins de  M.  Boillol,  à  1  kil.  d  la  ville.— Commerce  .  le  produit  des 
forges,  roulage,  vins,  eaux-de-vie,  kiradiwaaaer  renomaaé,  fro- 
mages ,  tti  de  far,  laiton ,  quincaillerie.— f^<rtt  pub.  toua  lea  Jours 
pour  M^Tis,  Lyon^  SirùwUmr^i  Bdte^  Bêrm.'-^Pop.  b^  Aaà. 
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Communicaiion  de  Bdfari  à  Hunmgue^  6  uiyr.  4,  kU^ 


ALTKIRCH  (\lda[  \\h\n).^  Hôtels  :  de  la  Tête-d'Or;  du  BœuP 
Couronné.— Petite  ville  sur  un  coteau  Ijaigné  par  avec  sous-^ 
BfélMure  «  eollégé.  —  C^rlotCiéf  ?  la  promenade  en  fonne  de  beu- 
levard^leB  vleîUeB  tours,  la  rabanneiiedeSt-lloiiint*— OMniharea? 
bagtiaoi^  grains V  vins.  Ca/e^  ;  RofaAd^  la  CoQhmiie^  —  Foll. 
|»ct6.  pour  Bâle.     Pop»  8«400  Aa6. 

HUMNGUE  (Haai4thin).  — Ad(0{f  :  le  Corbeau;  la  Ville-de^ 
Paris. — C'était  encore  en  18I4  une  place  de  guerre  importante  y 
construite  par  Vauban.  La  ville  est  peuplôe  de  plus  de  7,000  liab.? 
mais  ses  fortlflcations  ont  été  détruites  en  I8 15,  d'après  le  traité 
entre  la  France  et  les  alliés. — Curiosités  :  l'église  Saint^Louis  ^ 
les  Casernes  t  la  place  et  ses  vastes  bàtimentSi  le  moDumeiit 
élevé  au  général  Abatucci.  —  Fop.  1,000  hab* 


MONTBËLIABD  (Doubs),  Mons  Pilligardm.-  Hôtels  i  de  la 

Balance;  du  Lion  Rouge;  aes  Treize-Cantons.—  Chef-lieu  de  sous- 
préfecture,  tribunal  de  |jremière  instance,  collège,  hôpital  civil, 
bibliothèque  publique  riche  d'un  grand  nombre  de  manuscrit* 
précieux  et  de  10,000  vol.  Sa  population,  qui  en  majeure  partie 
professe  la  religion  réformée ,  est  irès-industrieu&e.  On  trouve  dans 
cette  ville  des  fabriques  de  percales  »  d'indiennes,  tissus  de  coton  « 
boDoeterie ,  filature ,  horlogerie ,  tanneries  •  dont  les  produits  réunie 
représentent  une  valeur  annuelle  d'environ.  1,200^000  fr.  -  Curto- 
sitii:  te  Château,  bâti  sur  un  rocher  qui  domine  la  ville;  VHôiH 
de  ville  ^  les  Halles  ^  Véylise  de  Saint-marlin  ^  les  fontaines 
publiques  f  de  jolies  promenades ,  V église  Saint-Georges  ^  et  la 

balle  suiua  e»  Jatoam  êla\é&  4  k  mofmm  de  Qmgi^  UuviftTi  ud 
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ROUTE  344. 
De  Bel  fort  à  MotUbéUarâ ,  I  utyr.  8  UL 
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dam  ceUe  tII1«.  Ce  monumeiil  mi  ^  David  d'Apgeis.-^  Com^ 
mêree  t  grains,  viiii,eauxd6*>Tiav  fromage*  —  FM*  pub.  toua  lii,' 
Jours  pour  £ô$mnçon.  Calmar,  Mélfwi.^p9p.  »|600  Aoit 


ROUTE  345. 

Ûé  Betfort  à  Porenlruy,  3  luyr.  6  kiL 

Dellss  2  ou  &  k«  4  PoaaxTaiiT*  â  .   s  . 

DELLE  (flaul-Rhin).  —  i^dlal  .*  du  SoldK — PeUte  ville  près  de 
la  HalU. — Curiotitii  :  l'ancien  CkéUa^  surmonté  de  treb  tours 
et  situé  sur  un  rocher,  fut  dévasté  en  l6î4.  Fabrique  de  ooUe  forte. 

—  Pop.  1,000  Aaô. 

POHENTRUY  (Suisse),  petite  ville  en  quelque  sorte  rhef-îieu 
du  bailliage  du  Jum.  Liie  a  des  tanneries:  le  cMteau  olfre  un  JoU 
point  de  vue. 

■      r  I.  ■  ■  ■  ■  t<  r  ï    liiT  I  î  ■  iiiii  t  a 

ROUTE  346. 
m  PARIS  A  BODRB(WNfi-LES-BAINS  (S  routes). 

1'*  ROOTEi  PAR  iÀ!(cafis,  33  ui^r.  1  kiU 

De  Paris  à  Lingfes  (e.  j  Montigny,  9  2 

•roui0  34ij,  2S.m.sk.  iBovaaosiNi*Lis*BAiNS»  2  o 

BOURBONNE-LGS-BÂINS  (  Hattte-lIarDe).-£rdltl^ /du  Com- 
merce :  (les  Vosgesf  de  la  Téle4e-B9of«  —Petite  ville  au  coallueal 

de  la  Penee  et  de  la  Borne,  avec  un  bel  h6pital  militaire  de  plug 
de  500  litâ.  —  Curiosités  :  les  restes  d'une  voie  romaine,  réglisOt 

riiùpiial  milllaire.—  Pop.  3.900  hab. 

Eaux  minérales.  Il  y  a  deux  sources  à  Bourbonne  :  source  de 
\si  Fontaine  ,  5V  centigrades;  source  du  Grand- Bassin  ^  52*, 
Cette  eau  est  partlculièrenient  en  usage  dans  le  traitement  de  la 
paralysie  et  des  rhumatismes.  On  l'emploie  aussi  pour  les  vieilles 
«Itoiaes^t  les  fractures  vicieusement  réduites. 

Bourtonm  est  un  des  établissements  les  mieux  tenus  de 
Fnncei  Les  appartements  'sont  vastes  et  bien  distribués ,  conté<< 
nant  environ  50  baignoires ,  et  pouvant  satisfiire  aux  besoins  de 
plus  de  1 ,000  visiteurs,  dont  le  nombre  dépasse  annuellement  800 , 

sans  compter  l^nilitaireai  cetyii  bii  m  reveuii^^  à.  iOO^QQOir. 
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à'cetlB  petite  toeallté.  Le  pili  d'une  duunbre  tarie  de  16  e.  à  S 
elB  fr.  TaMe  dlidCe  de  2  fr.  50  e.  ét  3  fr.  Le  prix  d'un  Mil  est  de 
75  c.  y  edttt  d'une  douclie  de  75  e»,  d'une  ëtuve  de  SO  e. 
On  trouve  à  i'élabllBsement  un  lèrt  beau  jardin,  un  grand  et  un 

petit  salon. 

H  y  a  à  Bour bonne  de  magnlfl^uee  promenades»  entre  autres 
celle  de  Montmorency. 
La  saison  des  bains  s'ouvre  en  juin  et  Unit  en  çclQibre  K 


BOUTE  347. 
DE  PARIS  A  BOURBONNE-LES-BAINS. 
2^  BOUTE  9  PAB  Chauhomt,  dO  myr*  6  k* 


I>e  Paris  à  ChanmOBt  (t. 

route  341  )|  25  m.  4  k. 

filandres,  t  3 


Monligny,  i  s 

BouRBOnaE-Lis-BAias ,  2  o 


BOUTE  348. 
(hmmwtikatian  de  B€urb<mne  â  Baim^  A  uiyr.  2  kiU 

JuMey  («.  roBlesse),    an.  3  k.  i  BAms(e.revie  SSt),    t  a 
Taifvilleri,  2     o  | 

I 

f 

De  Bourbonne  à  Luxeuil ,  6  myr.  9  liil. 

«  • 

De  BouribettBe  à  Vaavil*  .         |  Luxsoa  (e«  mie  sie)«  a  e 
teti  («•  ci-dessQS),     4  m.  l  k.  | 

£h  Bourbohne  â  S^tini'^mmfmMr  (Haiile-8aAne) ,  7  myr. 

Be  Bourbonne  à  Vaovil-  I  SAiiiT-SAiJYi£uatv  S  7 

lers  (9.  ci-dessus) ,     4  m.  3  k.  | 


i  Voir  Bûùtê  n»ûpe,i  TOI.  ia-is»  iAm  L.Ba]«oa. 
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ROUTK  349. 
DE  PARIS  A  COLMAR,  47  myr.  G  kil. 

De  Paris  à  Lunèvllto  Satnt-Dié,  '  f  • 

(«.route  36  m.  7  k.  Fraize,  1  6 

Mesil-FlîD,                1      7  L«  l'outroye,  2  I 

lÛWii-IViape ,             I      »  GoUlâR,  9  1 

SAINT-DIÉ  (Vosges).  —  Hôtels  :  de  la  Poste,  où  descendent  les 
messageries;  du  Commerce. — Très-jolie  ville  sur  la  Meurthe^  qui 
n'est  ici  qu'un  torrent,  avec  sou^-préfecture ,  évéciié,  séminaire 
qu'on  a  agrandi  et  où  l'on  a  construit  une  nouvelle  chapelle,  école 
normale,  collège,  tribunaux. ,  bibliothèque  de  7,600  vol.,  salle  de 
speeUde.  —  CwrioêUét  :  la  gcmde  rue,  les  maisoiis  de  même 
forme  qni  la  déeoreol,  THMelde  ?llle  neaTélleinent  restamrét  les 
aouTces  d'eaux  minérales.  —  Oammerce  :  toiles  de  chanvre  et  de 
lin ,  bestiaux,  fer,  bols,  bière.  —  Fait.  pub.  tons  les  Jours  pour 
Xfancy,  Colmar,  EpinaU  —Pop,  8,700  hah. 

FRAIZE  (VosgesJ,  village  sur  un  des  bras  de  la  Meurthc.  — 
Curiosités  :  dans  les  euviroui,  mine  de  cuiyre  non  exploitée.  ^ 
Pop.  2,600  hab. 

LA  POUTROYE  (Haiit-Rhin),  village  sur  la  Wess,  2,700  hab.  A 
peu  de  distance,  le  lac  Blanc  et  le  lac  Noir  méritent  d'être  visités. 

GOLMAR  (Haut-Rhin;.— J^dre/t  :  des  Deux-Clefs;  l'Ange, bonne 
maison  ;  les  Trois^Rois  et  la  Tille  de  Lyon  sont  de  second  ordre.— 
Chef-lieu  de  préfecture  »  cour  d'appel ,  coll^ ,  théâtre ,  orangerie , 
pépinière,  bains.  Elle  .est  anosée  par  les  eaux  de  la FecAl  et  de 
la  Lauch. 

—  Curiosités  :  la  Cathédrale,  édifice  du  xiii*  siècle;  le  clocher 
est  très-élevé,  et  par  un  temps  clair  on  y  voit  la  flèche  dQla  cathé- 
drale de  Strasbourg,  les  Alpes,  la  chaîne  des  Vosges  et  les  mon- 
tagnes de  la  Forét-Noire  ;  de  la  galerie  supérieure  on  peut  facilement 
distinguer  800  villes  et  villages  de  l'Alsace  et  du  pays  de  I^ade. 
Llntmenr  n'offre  rien  de  bien  remarquable.  Vigl%$9  du  Collège  ^ 
bètle  en  1150  par  les  jésuites  ;  ranclenne  égli$%  du  ihminUains , 
convertie  en  halle  au  blé;  le  Temple  protestant^  VMoipice  civil , 
la  Cour  d'appel ,  le  7W6imo(  civil ,  les  maisons  d'arrêt  et  de 
justice ;]SL  Bibliothèque,  riche  d'environ  40,000  vol.  et  de  précieux 
manuscrits;  le  Collège.  La  place  de  la  Cathédrale,  où  se  tient  un 
marché  hebdomadaire  fréquenté  par  les  habitants  de  plus  de  50 
Villages;  on  vient  d'y  construire  une  jolie  caserne  pour  recevoir 
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un  régiment  de  caTalerle.  VAhtUtùir  est  d'ane  oonetractloa  mo- 

UVnlV  MVB^VUHIt^ftNnPfW'  pilllVI|fUIYW  pi  VlllUUlUlOO  aOnV  IW  UVU" 

levardsqai  entourent  la  ville,  le  Champ-de-Mars ,  la  pépinière  et 
Fancien  cimetière  du  côté  (ïHorbonrgi  k  2  kil.  de  la  ville.  Beaux 
jardins  hors  de  la  porte  dô  Bàle.  A  l  kîI.,  sur  le  Logelbach,  sont 
les  vastes  manufactures  de  MM.  llausniann  frères  et  Hersog.  Dans 
la  bibliothèque  annexée  au  collège,  on  voit  quelques  tableaux  de 
Martin  Schœn,  Albert  Durer  et  Grandwald.  —  Cafés:  d'Alsace, 
très-bien  tenu;  du  Champ-de-Mars ,  sur  la  promenade  de  ce  nom  : 
on  y  fait  de  la  mu^ique;  c'est  le  rendez-vous  du  beau  monde  j  du 
Chemin-tfe-fer.  »  Cmmêrifê  r  éotottiades,  épiceries,  tins,  ly 
gueurs,  farines,  grains.  . 

Patrie  du  général  Répp  et  dti  j^të  t>fefîel ,  qiib  les  AQ6ln&nda 
appellent  lëur  La  Fontaine.  —  Pop.  19,200  hab. 

Chemin  de  fer  de  Bôle  àStrasbodrg.  —  Foit.  pub.  pour  Nanc^, 
Ribeauvillé^  Munster,  Soultz»  Guebwiiler,  KeiiT-Brisaob.  FrllK)urgé 

Il      T  tt'u 


BOUTB  S80. 

De  Colmr  â  Stl^asbmrg  pdt  ie  thmih  dt  fit  âé  B4lé 
^    â  Slrasboîirg,  6  myr.  i  kU» 


Distance 
StaOom.  âé  SIràièourg» 

Strasbourg^  ^ïiU 

Geispolsheini,  lo 
Fegerbbeiia ,  13 


Benfeld, 
SCHELESTADT, 

Saint- tli;}poly|e^ 
KibeauviUéi 


regerbueiia,  13  ,  Hit)eauvilie|  . 

Liiuersheim,  i7  OklUëiài.  : 

fiitigiein ,       -  3t  •  BenèlrÏHFi  -'r^-  • 

Malienbeiai^  34  IGoLMAm, 

.  Cinq  convois  par  JduK 

Il  y  à  à  toutes  le»  pirihcipatefl  stations  du  c&enfln  dé  1er  dei 
enuubtts  et  autres  voitures  pour  ioiaei  lès  diMionsi 


BOUTE  361. 
OMmunicUim  ûè  Cblrhdr  à  Nmf-Brmàh ,  1  ia.  &  11. 
.  NEUF-BRISACH  (Hniit-Rhlnl,  im  fbHiÏÏée  ]bar  taubàtf ,  prèa 

de  la  xiVe  gaïushe  du  itAM.  mtmmi  tt^  Ujl  ^eaUg  éél 

Digitized  by  Google 


BOUT»  361»— M  €OUIM  A  WmmmMi-^UWMBtE.  4é7 

nalions  de  méaie  hauteur  ;  ses  remparts  offrent  une  belle  pro« 
WDàde  i  kft  ea$$nm  et  VéglUe  paroiêsiaU  sont  de  hmux  édi-* 
ilpet.  Ut  umm  ûê  Fa^bmm  et  de  MomHmr  pttMni  dane  le» 
daeie  ei  y  (ormeoi  oa  port  <^  CommarM  t  ealieoU*  Wftiieries.«*<r 
Pop.  1,860  hab. 

A  2  kîl.i  sur  les  borda  du  Rhin^  eii  le  fut  4#trl<ir|  près  dfio 
qnei  en  un  tereeu  de  doeanee* 


ROUTE  352. 
Hé  Colmor  à  Mulkousê  (S  routes], 

F*  rame,  pw  JAgrenAelm  «  4  myr.  4  Ul. 

Uallstâlt.      *  1  m.  ok.  i  MtLuoi.sE,  t  9 

Meyenlieini*  l     4  | 

MULHOUSE  (Haut-Rhin).—  /ydfdi:  de  Paris,  avec  jardin,  café 
et  restaurant  ;  de  la  Maison-Roii^e  ;  du  I  joii-IU»ugc  ;  de  la  (jgogne j 
ûfi  PAnge;  de  New-York.— Ville  agréablciiient  située  dans  une  île 
foritiée  par  la  rivière  d7//.  Elle  possède  un  comptoir  de  la  Banque, 
un  tribunal  de  commerce  et  un  conseil  de  prud^nommes.—  CUrio* 
sitis  :  Viglise  réformée  de  Saint-EtieMU ,  Végliee  paroUsiate 
catholique^  VBâtél  de  ville  y  V  ancien  et  le  nouvel  Hôpital^  le 
Collège,  plusieurs  habitatione  de  manufacturiers;  le  Cercle  «o<- 
cial,  bel  édifice  ;  le  nouveau  quaftier,  où  se  trouvent  la  Banque  ^ 
la  Poste  aux  lettres  et  les  deux  avenues  ou  ualeries  à  colonnades, 
occupées  par  des  matrasiiis  élégants;  jardin  au  niilieu  ;  au  fond  le 
beau  local  de  la  Société  industrielle;  les  rurs  «l'AIlkirch  et  de  Bàlc 

Eartant  du  nouveau  quartier:  le  Cabinet  d'histoire  naturelle  et 
I  Biàliatkèmie  de  la  Société  itiduétrlèllc  ainsi  que  celle  de  la 
vilU  :  an  res-de-ehaussée  de  ce  bel  établimment  se  tient  la  bouree 
ehaqne  merérèdl  ;  Collection  âti  produite  mànufà^utH  de  tous 
les  pays;  Collection  minéraiogique* 

Les  principales  places  publiques  sont  la  place  de  la  Hinnioti , 
celle  des  Fidoires ,  de  la  Concorde^  des  Exercices- Militaires* 
Au  dehors,  on  doit  visiter  la  vigne  [Ribbery)^  la  foret  des  sapina 
{Tannenwald) et  autour  de  la^llle  plusieurs  belles  cainpagnes, 
Je  canal  du  Rhône  au  (ihin  et  la  station  du  chemin  de  fer  près  du 
bassin  dudit  canal.  Cette  ville,  qui  formait  une  république  a  part, 
alliée  des  Suisses ,  est  depuis  1793,  date  de  sa  réanlon  à  la  France , 
le  centre  de  l'Industrie  da  département  do  BaatpRliln  :  ses  manu-- 
factuies»  qnl  l'étondent  lur  un  Teste  rayea,  occnpeot  au  delà 
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de  60,000  ouvriers;  îa  confection  des  indiennes  est  la  principale 
branche  d'industrie  des  habitanits  de  Mulhouse.  Parmi  les  grandes 
manufictara,  Il  coBYlQût  ie  dier  Miles  il»  Mil*  Mftis  Mieg  et 
compagnie,  qui  emploleiit  1,300  ooTilera;  BleA,  SIeInbaeli  et 
Manlz,  Hofer  frères  et  Gros  jeune  et  compagnie;  la  filature  de 
MM*  €ii*  Maesdy  et  compagnie,  de  80,000  broches;  les  aîelieri 
de  construction  de  MM.  André  Kœchlin  et  com|WgBlef  et  J.-J» 
Meyer  et  compagnie. 

Commerce:  grains,  vins,  eaux-de-vie,  épicerie,  eic— Cafés  : 
Casino;  de  la  Bourse;  café  Altenberger,  avec  glacière;  restaurant 
Nitschelm,  place  de  la  Bourse;  Tivoli^  avec  tir  au  pistolet  et  belle 
vue,  jolie  promenade  prés  de  la  ville  et  du  Gabino. 

Pour  Paru  9  la  Mlle^msleée  Bêle  à  Paris  passant  à  Mulhouse 
de  4  à  Siieures  du  soir. 

MuiogerUs  Géniralêê^  à  ThMel  de  la  Cigogne;  Nationalu^ 
diligences  pour  Lyon  par  Besam^^n  et  CAdion.  à  V\iML  de  Paris. 
—  Voit,  partant  tous  les  jours  de  divers  hôtels  pour  Bàle^ 
AUkirch  ,  Calmar  ^  et  autres  villes  environnantes.  Distribution 
des  courriers  à  7  heures  du  matin  en  été  »  en  hiver  à  8  heures  j 
départ  à  3  h.  i  /2  du  soir. 

Chemins  de  fer  d'Alsace;  arrivée  et  départ  de  6  convois  par 
Jour  pour  toutes  les  sections.  —  Pop,  29,300  hah* 


Hattstatt , 
Issenheiffl, 


2*  rmU,  par  Issenheimt  4  myr.  4  k» 
I  m.  0  k.  I  Mu&iooss, 


2 


I 


BOUTE  353. 


De  Colmar  à  PhaUbourg ,  9  myr .  3  kU. 


Ostheim«  I  m.  0  k.   Saverne  (o.  roule  J 

Sélestat(e.  route  138),  1     3      Phalsbousg  («.  rente 

Obernay  (r.  roule  128),  «      3  lOS),  0 

Wasselonne  (r.  roule 

m),  a  3 


a 


s 


tmiB  354.— DE  1IUUI0V8B  A  SPINAL.^ST-MAURICE.  H9 

ROliT£  364. 
De  MulhiMse  à  Épinal ,  10  myr.  6  kil. 

TImm»  ftn.tk.   Remlreaml,  t  4 

Urbey,  i      6       Pouxeui»  l  S 

Saint-Mauricet  l      3       ÈPlNAL  («•  rOttle  S66}|  l  S 

La  Roche,  I     5  J 

THAffN  (Haut-lKiln).— iSrdré/t:  des  I^ox-Clefe;  de  VÙm.  — 
Mie  petite  ville  au  pied  des  Fagett  sur  la  Thur  :  fabrique  de 
produits  chimiques,  filatures,  imprimerie  de  mousseline*  —  Com» 
merce  •  \in  de  Bang  tnVeslimc.— Ctir/ojîf^5  ;  quelques  maisons 
à  la  physionomie  du  moyen  Ago,  liisloriées  avec  statues  gro- 
tesques,' etc.;  Véglise  de  Saiut-lhéobafd ,  qui  date  de  liao» 
ras.se  pour  un  cliel-d'œuvre  ;  elle  est  surnionlt  e  d'une  belle  llèche 
à  jour,  ouvrage  très-délicat,  et  s'clevant  à  près  de  100  m.;  la 
principale  entrée  de  cet  édifice  est  ornée  de  riches  sculptures  re- 
présentant de»  saints  et  des  sujets  de  l'Écriture  sainte  :  e*cst  une 
miniature  de  la  cathédrale  de  Strasbourg.  Sur  la  hauteur,  belles 
ruines  du  cliàteau  d*Engelbour0,  Ckm>in  dê  fer  éc  Tkmm  à 
Mulhûltse.  —  Pop.  5,900  hab, 

BcssANG  ,  bourg  à  27  kll.  de  Remiremont,  près  de  la  première 
ëource  de  la  Moselle,  au  milieu  des  montagnes  des  Vosges,  possède 
au  fond  d'une  gorge  sinueuse,  dans  un  bassin  que  dominent  des 
montagnes  de  8  à  1,400  nièircs  d'élévation,  cinq  sources  d'eaux 
minérales  qui  jouissent  d'une  grande  réputation.  Elles  sont  lim- 
pides ,  froides,  acidulés  cl  ferrugineuses.  Elles  renferment  de  l'acide 
carbont<iue  et  pétillent  comme  Teau  de  Selis.  On  les  recommanda 
dans  les  maladies  des  voies  urinaires  Jes  engorgements  lents  drs 
viscères  et  ralTaiblissement  des  forces  dlgestlves.  Elles  purgent 
l^èrement. 

La  vallée  de  Bussang  est  remarquable  par  la  Vauté  des  femmes» 
ce  qu'on  attribue  à  la  pureté  de  l'air  et  à  la  salubrité  des  eaux. 
On  trouve  à  Russang  des  appartements  commodes  et  agréables 

Î)our  les  buveurs  qui  y  viennent  en  grand  nombre  pour  passer 
a  belle  saison. — Pop,  1,700  Aa6. 

SAliNT-MAUmCE  (VosgesL  village  au  pied  du  baVond* Alsace 
de  1 ,250  mètres  au-uessus  ou  niveau  de  la  mer,  qu'on  gravit  aisé- 
ment: vaste  et  magnifique  horizon ,  surtout  le  matin  et  le  soir* 
Au  N.  et  à  ro.  f  la  riante  et  pittoresque  vaUéê  du  ThiUat;  au 

1  l>ans  lei  Votftt  m  dOUM  S«S  SMBU«Mf  !•  SOSléS  bsUflAi  tomt  StUll 

d'alpM  M  SilfM. 
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4M  hxnm  3$5««-i«        a  iiufrài^HiTB-iiftmi  i  m, 

midi,  les  fertiles  plaines  de  V Alsace^  la  montagne  de  la  J^'oréi^ 
jVoirey  les  Alpes  de  la  Suisse  et  du  TyroL 

REMIREMONT  (Vosges).  —  Z^ôfe/*  ;  du  Cheval-de-Bronze  ;  de 
la  Poste-aux-Ctievaux ;  des  Vosges.— Petite  Yille  sur  la  Moselle, 
dans  Qoe  vallée  BDatsieuse  dominée  par  denx  haotes  montagnes; 
aoua-préfeetare ,  tribonal  «Nil  «  allège  coannanal.  —  Curioimé  t 
les  maisons ,  ornées  d'arcades;  Véglise  des  DoÊnêâ^  d*nne  étante 
construction  de  style  byzantin ,  le  chœur ^  et  sous  laquelle  sé  tfouTe 
une  jolie  crypte;  le  majestueux  Palais  abbatial^  reconstruit 
en  1750,  renfermant  la  mairie,  où  se  trouvent  deux  beaux  ta- 
bleaux représentant  Jeanne  d'Arc  devant  ses  juges  ei  Philippe 
de  Falois  demandant  l'hospitalité  au  châtelain  de  Broie;  la 
Bibliothèque  publique  ,  de  G.'OO  volumes;  le  Cabinet  d'histoire 
naturelle  t  riche  en  minéralogie  du  pays;  le  Collège,  V  Hospice 
civil ,  avec  sa  gracieuse  église,.  —  vommêree  t  beurre»  fromaee 
connu  sons  le  nom  de  gérardmer  ou  giramê^  bons  pâtés  oc 
truites,  bon  I^irs^n^asser.  —  Foit.  pub,  tous  les  jours  pour 
Mulhouse,  jyaneif,  £pinalt  PUmmr$$  9l  SuitU-ihié^Piip^ 


ROUTE  to5. 
IH  S^nt-DU  û  Sékstaty  4  myr.  6  kil. 

GemainKOutie,  i  m.  2  k.  1  Sélestat  (c.  roule  128)  1 3  3 

Sainie-liario-afii-Miiiei,  t     t  | 

8AtNTE-MAR!E-AUX-MINES  (Haut-Rhin),  Annum  Sanctœ 
MaritH  ad  Fodinas.  —  Hôtels:  de  l'Aîgfe  ;  du  Commerce  ;  du 
Grand-Cerf,  avec  vastes  remises;  du  Pied -de-Bœuf. —Ville  située 
dans  un  des  vallons  les  plus  pittore-sques  des  Vosges,  ei  divisée 
en  deux  parties  par  la  Liepvreiîes  eile  ades  minei  d'argent , 
plomb ,  cuivre  »  nnc ,  cobalt  et  arsènlc.  LA  mine  de  plomb  est 
principalement  èxploitée.  Sàfiibrlqtie  de  siamoise  occupe  plusieurs 
milliers  d'ouvriers  au  dedans  et  au  dehors.  La  manufacture  de 
siamoise  de  MM.  Blech  frères  est  distinguée  par  son  étendue  et  sa 
beaulé.  Le  kirschwa>ser  du  pays  est  très -renommé.  Les  environs 
sont  riches  en  beaux  sites,  mais  l'air  est  nuisible  aux  poitrinaires* 
Le  Bois  du  Prince,  but  de  promenade  fort  acrcable.  Eaux  miné^ 
raies,  —  Foit.  pub.  pour  Strasbourg^  Colmar,  Saint^Dié  ^ 
JPfàncy,  £pinai.  Service  en  po&te  de  StiiûU'Mairie-auX'Mines 
à  Séiestat.  Correspondance  avec  le  chemUi  de  fer  de  Stra$baura 
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RiBEAuviLLÉ  (Haut-Rhin).— J5rdl«/i;  TAgneau;  le  Soleil.— Chef- 
lieu  de  canton,  à  1  myr.  2  kil.  de  Colmar  et  de  Sêtestat.  Cette 
ville  est  située  à  l'entrée  de  la  vallée  pittoresque  qui  traverse  la 
route  de  Colmar  à  Sainte-Marie-aux-Minei,  La  cime  de  la 
montagne  qui  s'élève  À  Touest  de  la  ville  est  couronnée  par  les 
niln^  do  château  de  Ribeaupierre.  Le  heau  jardin  du  château 
du  iV^nee  amrtieiit  à  la  fomille  de  Beer,  àiÊ-émmm  de  Vem- 
placement  da  ebAleau  s^élèTela  belle  êgUif  dê  Séint-Grigoirê, 
où  l'on  rcmnrque  filosieurs  monuntents  et  le  caveao  iëpulcral  de 
la  famille  Ribeaupierre.  La  maison  commune»  au  eeiitie  de  la 
ville  ,  est  un  bel  cdince. 

Hibeauvillé  compte  plusieurs  belles  manufactures.  Hors  de  Ij^ 
porte  inférieure,  plusieurs  scieries  et  la  promenade  de  Blauelhojf 
ou  Herrengarten  ;  à  une  demi-bcure  de  dislance,  ruines  de 

KMolre'Bame  de  Z>Mwn6acA,  patronne  des  musiciens  de  VAUare, 
erinage  Jadfs  trèB-fréqoenté.  Ribtauvillé  est  renommée  par  ses 
it  nta.*^Pop.  7  ,îoa  hob. 

Dû  SHêêUa  à  Marekholihêim^  1  myr.  I  klh 

tIARGKftOLsnEIlt  (Bae^RhlnJ,  petite  ville  sur  le  mn,  a  des 
klanehteeries  dételles,  des  ibbriques  de  tabac.— Pop,  3,600  *a». 


Malle-Poste  de  Strastourg  jusqu'à  Bar^l^lhi$;  diliyenm 
pour  JEptnalf  MuÊOgeriêê  GMrahê  HJ¥Mmmkê^  malta  el 


DOMRÉMY-LA-PUCELLE  (Vosces) ,  vill  ase  sur  la  Meuse.  C'est 
près  de  Téglise  (ju'esl  la  maison  où  naquit  Jeanne  d'Arc,  en  lil2; 
elle  est  facile  à  reconnaître  par  sa  porte  gothique,  surmontée  par 
trois  écussons  fleurdelisés,  et  d'une  statue  qui  représente  l'hc- 
roîna  couverte  de  son  armure.  C'est  Louis  XVIII  qui  fit  rétablir 
cette  maison  dans  son  état  primitif;  un  beau  tableau  en  décore 


BOUTS  356. 
D£  PAftlS  A  ÉPINAL  (2  roules). 
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i52      ROUTB  356.— *M  PAIII8  A  éPfNAL. — tViHkh. 

rintérieur.  La  place  publique  est  ornée  d'une  fontaine  surmontée 
du  buste  de  Jeanne  d'Arc,  avec  cette  courte  inscription  :  A 
Jeanne  Arc,  Depuis,  Louis-Philippe  a  fait  don  à  ce  village 
d'une  statue  en  bronze  de  la  vierge  inspirée,  œuvre  gracieuse  et 
touchante  de  la  princesse  Marie;  ceite  statue  fui  inaugurée  le 
%  iMl  ttf$. — Pop.  960  hah. 

NEUFCHATEAU  (  Vosges  — ^<5fe/<  ;  de  la  Providence;  du 
Commerce.  —  Petite  "ville  près  du  confluent  du  Mouxon  et  de  la 
Jlfeiifo,  airec  sous-préfecture  «  collège,  tribunaux,  biblloUièqne 
jmblfqoe  de  8,000  toI.,  salle  de  spectacle,  bains  publics.  —  Com- 
mer  ce  :  grains,  vios ,  cuirs ,  clous.— ^otV.  puà»  tous  les  jours  pour 
Epinal,  Langres,  Kancy,  Joinville^  Chaumont,  Bar-îe-DuCp 
Bourbonne  ^  Bullegneville  ^  ContrexeiUle, — Pop,  3,660  Aa6. 

MIHËGOURT  (Vosges)  —  Hôtels  :  du  Grand-Cerf;  des  Halles; 

du  Commerre.— Piti  é  ville  sur  !e  Madon ,  avec  sous-préfeciuret 
Iribunaux,  bibliothèque  de  IV, 000  vol.,  jolie  salle  de  spectacle.— 
Commerce  :  fabriques  de  deoteilesi  d'ia&tiuments  de  musique. — 
Pop.  5.400  hab, 

ÉPINAL  (Vosges  ).  — /7ôfe/5  ;  du  Louvre;  de  la  Posle;  des 
Vosges;  du  Lion-d'Or.  —  Ville  située  sur  la  Moselle,  qui  n'est 
encore  qu'un  ruisseau  et  y  forme  plusieurs  petites  chules  asser 
jolies;  avec  préfecture,  collège,  bibliothèque  de  17,00  )  volumes, 
musée  de  tableaux  et  d'antiquités,  école  de  dc6s\n  et  de  musique, 
société  d'agriculture,  cabinet  de  physique,  théâtre,  btios. — 
Curiotiiéi  :  les  Jardins. Doublai,  la  neuvelle  PrêfeUmrê^  les 
OueniM,  V Eglise  paroissiale,  remarquable  par  son  architec- 
ture ;  les  ruines  de  l'ancien  Château ,  sur  un  roc  d'où  se  précipite 
le  ruisseau  Ambrai;  les  cascades  de  la  Moselle,  V  Hôpital^  les 
promenades  dans  les  environs  ,  les  papeteries  'A* Arches  y  de  f^rai- 
Champ  ^  de  DocelleSy  de  Laval  ^  de  Dinozé. —  Commerce  ; 
grains,  chanvre,  bois,  bestiaux,  merrain  qu'on  jette  dans  le 
Cosne  à  bo's  perdu ,  pour  être  réuni  en  flottei  sur  la  Saône.  — * 
Fait.  pub.  pour  Ifancy  par  Charmes ,  pour  AwUhàUau  par 
Mireeourî;  pour  Bain$^  Bruyère^  Mulhauêên ,  Bemirenumi , 
BÊÊtêongi  tous  les  jours,  dans  la  saison  des  eaux,  voilures  pour 
Ftmnd  par  Piambiénê  et  Xsm.^/^.  lOytêO  kab. 
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IMHJTE  m. 
D£  PARIS  A  ÉPINAL. 
V  BOUTE  »  PAU  Ghabmes  ,  38  myr.  8  kil. 


De  Paru  k  Nancy  Cv« 

roatei20,  tim.  sk. 

Flaviffny»  1  i 

KeafiUer,  i  s 


Charmefy  t  0 

Uney,  l  4 

BPiiiAL(«.€i-deMiii),  1  t 


NEUVILLEH  (Mairthe)  »  peUt  village  sur  la  Moselle. -^-Curio- 
$iU$  :  IcB  raines  de  rancien  Ckâieêu^  ?oe  magnifique.  —  Orai- 
merce  :  bons  vins  ûn  pays.— Pop.  600  hab» 

CHARMES  (Vosges).  —  Hôtels  :  l)urandç  Raniis.  —  Petite  Tille 
sur  la  Moselle,  —  Curiosités:  i* Eglise  par  oiisiaU  ^  d'un  style 
gothique,  a  des  vitraux  bien  conservés:  la  F oniainê publié ^ 
le  Pont  de  dix  arclies  sur  la  Moselle.  - Commerce  :  grain? ,  vins, 
dentelle.  —  Foit.  pub.  tous  les  jours  de  I{anev  à  ÉpinaL  — 
Fop.i^mhab. 


BOUTE  3Ô8. 

Communication  d'Épinal  à  Bourbonne-leS'Baifis, 

7  myr.  3  kil. 

Damleolles,  e  m.  sk«  1  BoonBonME-LEs-BAiNs  («. 

l>«roey,  s     o    |    rouie  sis),  s  4 

irÉpinal  à  LunMUê,  6  myr.  a  kil. 

Girecoarf,  im.Sk.  | Moyen,  I  t 

Rambervillers,  i     S     |  LiDNévillb  («.  roptê  131  ),  i  S 

RAMBERyitLSRS  (Vosges).  —  ^d/Wi  :  du  Cheval  -  Blane  ; 
Grand- Cerf ;Gharlok«d'Or.  -  Jolie  tiMe  sur  la  Mùriayne.  — 
Curtositéi  :  quelques  vestiges  ^  ses  aoeieimia  IMiAcutions  ;  la 
Bibliothèque,  (\u\  possède  10,000  Tol.—  Comsmtreê  :  fabrique  de 

draps,  toiles,  bas  de  laine,  chapeaux,  faïence,  manhé  de  blé, 
avoine,  houblon,  lin;  fontaine  minérale.  — />op.  4,900  hab. 

MOYEN  (Meurthe),  village  important.--  Curiosités:  les 
ruines  d'un  ancien  ChiUmu  coustruit  daos  le  xv*  «iôcie,  f- jPo©* 
J,200  Aa6,  V 


4U 


BOUTS  m. 

lyÉpiMl  à  Strastourg^  14  myr.  1  kiU 

Schirmepk , 
Muuig  («.route  fSS)* 

Enlzheim, 


Rambervillers  (v.  ci-de^- 

rat),  9ili.sk. 
LHôte-du-Bois,  i  6 

Saini-Dié  («.  roule  349)«  i  i 
Saaies,  I  P 


9 
1 


Strasbourg  («•  roubS 


0 
4 


ROUTE  360. 
m  PARIS  A  CONTREXEVILLE ,  33  myr,  fi  kil. 

HiPtriiàNeofeliâteeii  t  Govtmsbviuji»         S  « 

'  (i».  rouieSSOr      30m.&lu  I 

CoNTRBXEYiixE  (  Yosges),  Village  situé  dans  nft  Talleo  éMU 

On  y  trouve  deux  Tuataines  d'eaox  minii  aies  froides ^  ranedesUnée 

pour  boisson  et  l'autre  pour  les  bains.  Elles  sont  ferrugineuses  et 

légèrement  acidulés.  On  les  emploie  avec  succès  dans  les  alfections 
calculeuses  des  reins  et  de  la  vessie.  Cet  établissement,  qui  est 
fort  beau  et  où  l'on  trouve  toutes  les  commodités  désirables,  ren- 
ferme 25  lits  pour  les  malades,  La  saisoa  des  bains  est  du  15  juin 
au  1  ô  septemhre. 

Les  environs  sont  très-pittoresque§  et  offrent  des  buts  de  pro- 
menades fort  agréables* 


ROUTE  361. 
BB  PARIS  A. BAINS,  36  taft.  8  Ul. 

« 

(  Eaux  $aUnes  thermales,  ) 

De  Paris  à  Bourbonne-  1  Jossey  (v.  roule  SSS)t    9  S 

les -Baiua  (««  route  .  1  Neuvillîers ,  t  • 

S47),  soin.  ek.  iBiiNs,  1  9 

BAINS  (Vosges),  petite  ville  située  dans  un  vallon  agreste  sur 
le  Coucy.  Elle  est  environnée  de  bois.  On  y  desrend  par  une  pente 
ftlaée.  Elle  est  arrosée  par  cinq  fontaines  abondantes;  maison  do 
▼llle,  Dlliliothèque,  halles  et  prison.— Pop,  2,500  hab. 
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ftOCTB  362.— DB  PARtâ  A  HjMBIÈRBS.— PLOMBIÈRES.  455 

Lp8  eaux  minérales  de  Bains  «ont  très- salutaires  dans  les  nfTcc- 
lions  de  poitrine  et  les  douleurs  rhumatismales.  On  distingue 
deux  bains,  Tun,  le  i^am  Fieux,  est  alimenté  par  trois  sources 
dont  la  chaleur  la  plus  élevée  est  de  30  à  40  degrés.  Le  second  est 
le  Hain  Neuf,  servi  par  troiâ  autres  sources  dont  la  chaleur  n'est 
que  de  2:i  à  30  degrés. 

te  nrahte^aes  antiquités,  déc(KnrtHei  à  dlvenet  époques  dam 
aallB  conoiiiiie,  pttimnl  que  les  Romains eoonaissaieni  ces  eaat 
«ilatales  et  y  avalent  formé  un  établfssement*  On  trouva  à  Bains 

de  nombreux  hôtels  pour  les  baigneurs. 

A  2  kil.  de  liai ns  esione belle  manufaetore  de  lér-l>lanC|  la  plM^ 
«Mienne  de  Ffinçe. 

ROUTE  36i. 

M  PA&IS  A  PJLOMBil^fiS  i%  Mutai)» 
!*•  itocTB,  FAB  Bab-iv*Duc  bt  tmku  39  mff.  %  klU 

jDe  Psris  à  8l-Di«i«f  (e.  De  Ligny  à  Kpiaal  (v. 

rouiêiis).           som.^k*      r.  s&e)»  n  T 

fie  Sl'DUier  a  Ugny .    a     a      Xertignyt  |  e 

iPLonaïasas,  i  i 

XERmNY  (Yoeges) ,  petits  Tille  qui  a  des  Ibrges  et  Biailtfieti. 
—  Pim.  S»ûOO  A«^* 

PLOMBIÈRES  (Vosges).  —  HôuU  t  la  Tite-d'Or;  l»Oui«.  Lea 
attisons  particulières  logent  également  et  prennent  des  penslen- 
nalres  ;  nous  citerons  celles  de  MM.  Fournie  ;  Haamonte  ;  veuve 
Augustin  Parisot;  Lambinet;  la  Poire-d'Or;  la  Maison-dep-Dames. 
— Plombières  est  une  petite  ville  située  au  fond  d'une  vallée  profonde 
arrosée  par  V Augronne;  son  aspect et^t  sauvage,  et  il  est  très-pro- 
bable que  la  qualité  de  ses  eaux  minérales  fut  la  seule  cause  qui 
a  déterminé  sa  fondation.  Sa  prospérité  est  due  surtout  à  Tiiniuence 
des  Toyageura  curieux  ou  malades ,  dont  le  namlire  s^élèf  e  <|uef* 
i|«efola  de  l»4ia  à  l  JUH^*  Elle  est  bien  bAtie  ;  les  malsons  sont  propres 
et  commodes.  —  Curiositét:  YEgliie ,  bel  édifice  ;  V Hôpital,  fondé 
par  Stanislas ,  roi  de  Pologne;  les  Promenades  ;  les  belles  v/r- 
codei,  au  centre  de  la  ville ,  sous  lesquelles  se  trouve  une  fontaine 
dite  du  Crucifix^  où  les  baigneurs  vont  boire  de  l'eau  chaude.— 
Commerce  :  excellent  kirschwasser,  objets  en  fer  poli,  et  dépôt 
des  ouvrages  de  Suisse  en  bois  sculpté. 

Établissement  des  bains.  Les  eaux  minérales  iont  IMdea  et 
chaudes.  L'une  des  sourcea  froldea  iil  lwra|ineBse,  et  ne  a'eiiH 
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B leie  qQ*ea  iM^uon,.  lorUiut  pour  létaibUr  tas  «rtomiai  iétaMs. 
tés  aatres  sources  Iroides  ne  dilTèrent  des  eaux  chaudes  que  par  le 

degré  de  température.  Cette  température ,  qui  varie  de  12  à  68  de» 
grcs  de  Réaumur,  est  à  peu  près  la  méiue  en  été  qu^en  hiw. 
L'analyse  chimique  a  fait  connaître  que  la  principale  base  de  ces 
eaux  est  une  gélatine  animale,  à  laquelle  on  attribue  des  pro- 
priétés adoucissantes.  On  les  emploie  avec  succès  dans  beaucoup 
de  maladies  chroniques,  dans  les  paralysies,  les  tumeurs  abdo- 
minales, dans  les  maladies  du  ventre  et  du  bus-ventre,  dans  les 
affections  rhumatismales,  etc. 

Au  nomlire  de  ees  eaux,  on  ne  doit  pas  oublier  pludeurs  foo» 
talnes  d'eau  froide  dite  savannmutê  dont  on  (kit  un  grand  usage. 

Battit.  Il  y  a  cinq  établissements  de  bains  :  ]*un ,  nommé  Bain$ 
dêM  Dames  ^  paras  qoMl  appartenait  autrefois  au  chapitre  de 
Remiremont,  quoique  le  moins  considérabln ,  peut  cependant 
permettre  à  12  baigneurs  de  s'y  baigner  tous  les  jours;  il  est 
reconstruit  à  neuf  et  est  fort  beau.  Au-dessous  de  ce  bain  se 
trouvent  deux  bassins  destinés  aux  malades  de  l'hôpital  ;  à  droite 
de  ces  bassins  existe  un  espace  sufUsant  pour  permettre  à  ces 
malades  de  s'y  promener  pendant  les  journées  froides. 

Les  autres  bains  sent  connus  sons  les  noms  de:  Bûin  Boy  al, 
Bain  Tmpêrê^  Bain  des  CafwAni  et  Bain  du  Bamaim.  Ce 
dernier,  par  son  élégance,  fait  Tadmiratlon  de  tous  les  étrangers. 
La  $M^dê  eomédi0  est  placée  dans  le  bâtiment  du  Bain  Hoyai^ 
et  communique  par  un  pont  en  fer  jeté  sur  la  rue  avec  le  salon 
situé  au-dessus  du  Bain  Tempéré*  Ces  cinq  établissements  de 
bains  appartiennent  à  l'État. 

D'après  la  découverte  de  nouvelles  sources  thermales ,  dont 
l'une  a  41  degrés  centig.,  l'autre  70,  et  qui  fournissent  environ 
150,000  litres  d'eau  par  Jour,  soit  700  baignoires,  le  gouvernement 
irlent  de  diminuer  le  prix,  des  bains  de  rlomMères ,  qui  tiennent 
Je  premier  rang  parmi  les  dtabtissements  thermaux  de  la  Fmoe. 

Les  cabinets  du  Bain  Têmptré  ne  coéteront  plus  que  eo  c.  ; 
les  bains  du  bassin ,  30  c.  ;  le  quart  d'heuie  de  deoebe,  76  e»  ;  les 
bains  de  vnpenr,  cent. 

Les  cal)incts  du  Bain  des  Romain»  et  du  Bain  Jioyal  con- 
servent seuls  leurs  anciens  prix. 

Trois  grandes  routes  aboutissent  à  Plombières  :  deux  con- 
duisent à  Paris,  l'une  par  iV'awcy,  l'autre  par  ycsoul;  la  troisième 
conduit  en  Suisse^  par  Remiremont^  A/ulhaueen* 

PiavMrêi  possède  deux  usines:  Puno,  à  l'orient,  est  une 
papeterie;  l'autre,  à  Toucst*  est  une  tréfiteriede  tti  de  fer.  Indé* 
pendamment  de  ces  usines,  beaucoup  d'ouvriers  sont  occupés  dans 
la  vlUe  à  tebjr Iquer  4e  fort  jolis  ouvrafea  en  kv  foUU 
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ROUTE  363.  —  DE  PARIS  A  PLOMBIÈRES. 


La  promcnnde  des  Dames,  située  entre  la  ville  et  la  papeterie, 
est  un  parallélogramme  planté  de  quatre  rangées  d'arbres,  et  en- 
vironné de  deux  canaux  alimentas  par  les  eauv  de  VAugronne. 
A  peu  près  au  milieu  ,  une  grille  de  1er  circulaire  entoure  le  bassin 
dans  lequel  s'écoule  la  source  ferrugineuse ,  à  laquelle  on  descend 
par  deux  escaliers.  Cette  promenade,  ainsi  que  la  plupart  des 
embeUiMemeoti  de  la  ville,  esl  dae  à  la  oittoifleence  da  roi  Sta* 
nfôlas^qul  la  fil  arranger  en  1715,  lors  du  yoyagede  mesdames 
sœurs  de  Louis  XV. 

Prdftdalà,  deux  jolis  sentiers  offrent  à  toutes  les  henres  du  jour 
une  promenade  fraîche  et  ombragée  :  le  premier,  en  remontant  le 
cours  de  Vu4ugronne,  conduit  à  la  Grange-Bernardin  ;  l'autre 
se  dirige,  eu  suivant  le  ruisseau  Saint-Antoine  ^  vers  le  moulin 
Joli.  Ce  moulin  appartient  à  de  pauvres  gens,  et  offre  de  remar- 
quable une  futaie  où  Joséphine  alla  plusieurs  fois  déjeuner  lors- 
qu'elle prenait  les  eaux  à  Plombières  :  c'est  elle  qui  donna  à  ce 
moulin  le  nom  de  moulin /oll. 

A  Taotre  extrémité  de  la  ville ,  la  promenade  dite  de  la  Fîhriê 
conduit  d^abord  à  la  forge,  et  ensuite  à  la  fontaine  de  Stanislas. 

D'autres  buts  de  promenade,  tous  Intéressants  par  des  sites 
gracieux  ou  romantiques,  attirent  encore  Tattention  des  voya- 
geurs. Ce  sont ,  à  des  distances  plus  ou  moins  éloignées ,  la  Ferme" 
Jaquoty  propriété  de  l'ancien  maiire  de  l'hôtel  de  la  Tête-d'Or; 
la  maison  du  père  Vincent^  simple  paysan,  étonnant  par  son 
génie,  qui  lui  a  fait  composer  seul,  sans  maitre,  un  piano  qui 
fait  l'admiration  des  étrangers;  la  feuille  du  Fal-d'Ajou;  l'ab- 
baye et  la  vallée  û*Erivàli  la  vallée  des  Rocket  ;  le  saut  du 
Drihar^  eelui  du  Gihar;  la  pierre  du  Tbtinerrff,  etc.  —  VM. 
pu  h .  tous  les  Jours,  en  la  saison  des  eaux ,  pour  Épinai ,  Bê$ançan 
et  JiemirmmL'^P^*  1,400  hab, 

OuvnACE  A  coNsutTER  *.  Um  Salion  à  Plombiir$$^  in^l8;clies 
le  libraire  de  Plombières.  ' 


ROUTE  383. 

DE  PARIS  A  PLOMBIÈRES. 
V  aooTB»  PAR  Troybs  bt  Vesoul»  41  myr*  2  kll 
De  Paris  i  Troyes  (v. 


route  307),  15  m.  t  lu 

De  Troyes  à  VesouI(e. 

routes  341,  342),  20  2 
Saulx  (V.  route  i  3 


Saint-Sauvear,  I  5 

Fougerolies  (e.  route 

3'27),  I  0 

Plombières  {v,  ci*de8- 

26 


BOUTE  364. 

9B  PARIS  A  MULHOUSE  (9  roulea). 
1  "  ROUTE ,  PAR  CHATAwnss ,  47  iByr.  6  Wl. 
De  Paris  à  BeUort  (« 


roule  342) ,  42  m.  4  k. 


Allkirch  («.  route  343),  i 
MUiJ1.0UI>^(,V.r9Uie  352),  I 


ROUTB  365. 
DE  PARIS  A  AlULHOUi^t 
V  ROirre,  F4R  LA  Chafblle,  47  myr,  3  Wl. 

Pe  Paris  à  Belfprt  («. 


route  342),  42  m.  4  k. 

Pe  Belfort  à  U  Ghtpe)Ie,  t  H 


Aspapbt 

MULBOUai^, 


I 
t 


f 


4 

9 


FIN  DR  tA  RÉGION  DR  l.*6ftT* 
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GUIDE  CLASSIQUE 

DU  VOYAGEUR 


RÉGION  DU  MIDI. 

BOUT£  366. 
M  PARIS  A  BORDEAUX  (4  routes), 
Sén>{e$  de  malle  ^  à  partit  de  Téuri  ieulenmi. 

1"  ROUTE,  PAR  OrL^NS  ET  POITIEM,  66  myU 

La  6ard»4lMitliev  i  I  « 

Cbierzac^  #  f 

Cavignac  »  t  S 
Cubzac le 

Le  Carbon-fiUno  •  10 

BOftASAVX,  *  I  I 


De  Paris  à  AngoMiél 

(«.  roule  24»  )j  44  m.  2  k. 

Le  Roulel,  i  3 

Bétignaci  0  1 

Barbezielix,  1  3 

Reiwnac,  0  7 

La  Graulle ,  0  7 


MaUe-postc  depuis  Tours.  Messageries  Gênêràlei  et  Meei^ 

fferies  JS'ationahs ,  malin  et  soir  ;  Inijet ,  44  heurea;  on  bien  en* 
<H>re  chemin  de  fer  jusqu'à  Tours;  et  bateaux  à  rapewr  jusqu'à 
JVantes;  et  de  Tours  par  la  vapeur  à  Nantes;  de  Nantes  à 


Îltùft  agréablement  sur  la  Dronnej^  avec  aous-préfecture ,  tri- 
ittiial  cItU  èl  dé  eomméroe,  doeiété  ePagriculiarét  ^  CUHmIM; 


MO  BOUTB  ^Aâl8  À  MADIAUX.— B(»DBAtnC. 

les  restes  d'un  ancien  château  qui  sert  aujourd'hui  de  prison;  sa 
fontaine  d'eau  minérale  est  peu  estimée. — Commerce:  bons  vins, 
grains,  truffes ,  bestiaux,  volailles. —  Foit.pub,  tous  les  jours, 
û*u4naoulêm$  k  Saintes,  k  Bordêouœ,'^ Pop.  3,500  hab, 

CUfiS^  (Oimide)^  village  où  les  eomraMoonaisea^  foulage 
de  Bofdeêum  ont  de  vaetes  magasins  qui  servent  comme  d'cn- 
trepAt  ani  marcliandises  qu'on  expédie  à  Paris»  —  CurioHtèê  :  le 
Pont  suspendu  à  S  travées  de  109  mètres  d'axe  en  axe ,  construit 
aor  la  Dordoyne.  Ce  pont,  sous  lequel  peuvent  passer  les  navires , 
est  tout  à  la  fois  hardi  et  léger;  sa  longueur  est  d'environ  900 
mètres,  son  élévation  au-dessus  de  l'eau  de  30  et  sa  largeur 
de  18;  il  fut  commencé  en  1835,  termine  en  1839,  et  il  a  coûté 
3,000,000  de  francs;  l'ingénieur  est  M.  Fortuné  de  Vergèz.—  Les 
rulnea  d'un  Ckâteau  attribué  aux  quatre- iUs  Aymon.  —  Pop. 
1,000  hab. 

On  traverse  par  une  auperbe  route  VEntre^deux^Mers^  paya 

riant  et  varié  en  vignes,  en  maisons  de  campagne,  en  châteaux. 

LE  GARBON-BUNC  (Gironde),  village  où  tout  reapiie  i'aî- 
aance  et  la  propreté. —  Pop,  1,900  hab. 

BORDEAUX  (Gironde).  —  hôtels  :  Grand  hAtcl  du  Midi,  place 
de  la  Comédie  ;  —  de  Rouen ,  rue  Fossés-de-l'lnlendance  :  on  y 
parle  anglais,  allemand  et  espagnol;  —  de  Richelieu,  Fossés-de- 
î'Jntendance;  —  de  France,  rue  F^sprit-des-Lois  ;  —  de  Paris,  al- 
léea  d'Orléans  ;  de  Mantes ,  rue  Esprit-des-Lois; — dea  Colonies , 
mémo  rue;-* Marin,  même  rue;  — de  la  Paix»  Foaaéa-da-Gha- 
peau-Ro'ùge;  des  Américains,  rue  de  Condé;  de  la  Marine^ 
me  Dieu  ;  des  Sept-Frèrea,  en  face  de  la  poste  aui  Jettrea;  — 
Lambert  et  café  du  Commerce,  allées  de  Tournv;  —  des  Voya- 
geurs ,  rue  du  Pont-de-la-Mousque  ;  —  des  Navigateurs,  rue 
Lafayette ;  —  de  l'Europe,  rue  du  Pont-de-la-Mousque ;  —  du 
Nord,  même  rue,  28;  —  d'Ancouléme ,  même  rue,  2ii. 

Cafés:  de  la  Comédie,  sous  la  rotonde  du  théâtre  :  déjeuners 
à  la  fourchette;  déjeuners  au  café,  au  chocolat,  de  la  c.  à  1  fr.| 
de  la  Priéfectnre,  fossés  du  ChapeaurRou^e  ;  Helvétina* 

Jte$(attrafU$  i  de  Bldielieu,  de  la  Préfecture,  Moreau*  —  On 
M  très- bien  à  3  flr.  pour  diner  aux  hôtels  »  et  à  1  fr.  50  e.  on  t  fr* 
pour  déjeuner. 

Bordeaux  ,  autrefois  capitale  de  la  Guyenne,  aujourd'hui  chef- 
lieu  du  département  de  la  Gironde,  est  une  très-ancienne  et  très- 
belle  ville,  située  sur  la  rive  cauche  de  la  Garoniic.  Suivant 
Slrabon,  elle  était  déjà  considérable  quand  les  Romains  en  firent 
la  conquête.  Ravagée  à  dilîérentes  époques  par  les  liarbares,  sa 

aitttation,  si  avantageuse  pour  le  commerce  «  Ta  constamiucQt 
reparer* 
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La  fkoMle  des  «tuais  el  la  port  de  Bordêamx  saut  ea  qui  frappe 
d'abord  le  voyageur  quand*il  arrivoà  la  BasHâe,  village  attué  aur 
la  rive  droite  de  la  Garonna,  vis-à-via  Bordeaux.  Le  mouvement, 
le  bruit  de  ce  poTt,  cette  immensité  de  navires ,  cette  foret  de  màta 
hérissés  de  cordages  et  surmontés  de  flammes  aux  mille  couleurs 
ouant  capricieusemenl  avec  la  iTise,  le  développement  de  la 
igne  demi-circulaire  de  façades  qui  s'elevent  sur  U  s  bords  d'une 
immense  rivière,  dans  l'étendue  de  plus  d'une  licue,  auimienlent 
encore  l'admiration  et  la  surprise.  Sur  le  port  est  une  très-belle 
porte  de  ville,  nommée  la  porU  Bourgogne .  en  forme  d'arc  de 
tHonphe;  elle  temine  les  ibsaëa  dea  Swinme$ ,  promoDade  en 
forme  de  boalevarda.  A  droite  de  eea  Ibaaéa  est  une  aatro  porte  de 
ville  dans  le  style  gothique.  la  porte  da  Palais ,  ouverte  à 
Tune  des  extrémités  de  la  place  du  Palais ,  sur  laquelle  on  voit 
un  ancien  bâtiment,  remarquable  par  son  nrchilecture,  et  qui 
était  autrefois  Tliotel  de  ville.  Ce  bâtiment  est  occupé  aujour- 
d'hui par  M.  Mérilhon,  commissionnaire  de  roulage.  A  droite 
s'élève,  pour  ainsi  dire,  le  nouveau  Bordeaux.  L'hôtel  de  la 
Douane  est  très-remarquable  par  son  uichitccture,  qui  lui  donne 
l'aspect  d'un  très-beau  palais.  Sa  façade  s'étend  sur  le  quai  elaur 
la  place  Nationale.  A  l^aotre  extrtelté  eat  la  Bourse,  dont  la  aalle 
eai  magnifique.  Bans  l'intérieur  de  ce  monument  il  faut  voir  le 
grand  eaealier  conduisant  au  premier  étage,  où  sont  les  )>ureau\ 
dea  eourUera  d'assurances,  la  chambre  et  les  salies  du  tribunal 
de  commerce.  La  Bourse  a  cinq  portes  principales.  Deux  s'ouvrent 
sur  la  place  Nationale,  une  troisième  sur  le  quai,  la  quatrième  sur 
la  place  Richelieu ,  et  la  cinquième  sur  la  rue  du  Chapeau- Bouge, 
l'une  des  plus  belles  de  Bordeaux,  et  dans  laquelle  on  admire 
l'hôtel  de  la  préfecture  tt  Tune  des  façades  latérales  du  grand 
théâtre. 

La  façade  principale  de  ce  théâtre-^  chef-d'œuvre  de  rarehliefte 
Loula,  et  auquel  l'Europe  n'a  rien  à  comparer,  eat  formée  de 

doute  colonnes  d'ordre  corinthien.  La  frise  qui  lea  surmonte  eat 
couronnée  d'une  balustrade  portant  douze  statues  colossales  qui 
repondent  h  chacune  des  douze  colonnes.  Deux  vastes  galeries  sur 
les  deux  côtés  latéraux  olïrent  aux  promeneurs  un  abri  contre  les 
chaleurs  de  l'été  et  contre  les  pluies  de  l'hiver.  Le  vestibule  est 
immense  et  majestueux;  il  est  orné  de  colonnes  d'ordre  ionique 
supportant  une  voùUi  plate  au-dessus  de  laquelle  est  une  vaste  et 
riche  salle  de  concerts.  Au  fond  du  vestibule  rôgne  un  double  et 
vaste  escalfor,  édatré  par  la  coupole,  conduisant  aux  premières 
logeât  au  foyer,  à  la  aalle  des  grands  hommes  et  à  la  salie  dea 
cimeerts.  Cet  escalier,  les  galeries  qui  l'entourent  et  la  coupole 
offrent  le  coup  d'csil  le  plue  ravlaaant»  tant  l'aidiitecture  cii  eat 
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splendide.  La  salle  de  spectacle  est  somptueuse  ;  toutes  les  loges 
forment  des  balcons  élégants,  séparés  par  des  colonnes  d'ordre 
GorinUilen  B^élevant  de«  premlèrit  galeries  jusqu'à  la  frise*  Des 
escaliers  particuUers  pour  chaque  étage  de  loges  permettent  à  cetle 
salie  d'être  vide  eo  moine  de  deux  minutes,  et  dans  le  cas  d'incen^ 
die ,  d'immenses  réservoira  d*eau  placés  au-dessus  des  frises  de  la 
scène  et  dans  diverses  parties  supérieures  de  l'édifice  permet- 
traient d'inonder  instantanément  la  scène  et  de  se  rendre  ainsi 
maître  du  feu.  Toutes  les  combinaisons  ont  d'ailleurs  ete  tellement 
calculées,  que  dans  un  cas  d'incendie  total  de  la  salle  le  reste  du 
monument  serait  conservé»  la  salie  formant  une  lie  au  centre  de 
rédiûce.  .  . 

11  existe  à  Bordeaux  un  autre  théâtre  appelé  lee  f^aHMii  oi 
Ton  joue  le  drame  et  le  TaudeYîlle.  Ce  Ihéâtce  eel  sttue  an  bout 
de  la  rue  des  Fossés^e-rintendaace. 

Toutes  les  rues  avoisinant  le  grand  théâtre  soui.très4)elIes.  D'un 
côté,  la  rue  Espril-des-Lois ^  dans  laquelle  on  remarque  riiùlel 
de  la  Banque  et  plusieurs  autres  grands  hôtels,  conduit  de  la  place 
de  la  Comédie  au  quai  ;  de  l'autre,  la  rue  des  Fossés- de-V Inten-' 
dance,  faisant  suite  à  la  rue  du  (^hapeaU'Rouge,  et  aboutissant  à 
la  place  Dauphine ,  dont  la  décoration  uniforme  offre  un  très-beau 
coup  d'œil.  A  l'est  de  la  place  Dauphine,  est  \bl  porte  Dijeaux^ 
qui  se  trou? ait  sur  les  reinparts  de  la  irllle  avant  son  agi  aadle- 
aemenU  Au  sud  est  la  rue  Ai^pMie,  çeodulsaDl  au  coure  4*^1* 
bret,  boulevard  planté  de  trèfrgrands  arbres»  conduisant  dans  la 
partie  méridionale  de  la  Tille;  au  nord,  les  court  de  Tourny  et  du 
Jardin  IVat tonal ,  conduisant  au  faubourg  des  Charlrons.  Les 
allées  de  Tourny^  conduisant  du  grand  théâtre  à  la  rue  l  ondaw» 
iiégc^  étaient ,  autrefois,  une  promenade  plantée  de  grands  et  beaux 
arbres  qui  furent  abattus  en  1831  ;  aujourd'hui  elles  forment  une 
place  d  uu  aspect  pittoresque.  Entre  la  rxx^  Fondaudége  et  les 
lUiartrons4  est  le  Jardin  public ,  promenade  vaste  et  agréable  dont 
les  grilles  bordeot  le  cours  (le  'Tourny.  Mvaai  celte  grille  sont  le 
cours  du  IVmU-yfuiUHeiiBpÊwè'deê'CkaHinmÊt  ieux  boule- 
vards bordés  par  de  somptueuse  coostruc^ibns  particulières.  Bor- 
deaux possède  encore  d'autres  promenades  :  les  Fossés-de-^ille^ 
ceux  des  Tanneurs^  les  yî liée s-d* ^mour,  etc.  Mais  les  plus  belles 
sont,  sans  contredit,  celles  que  l'on  a  établies  depuis  plusieurs  i 
années  sur  le  terrain  qu'occupait  le  château  Trompetiez  elles  sont 
désignées  sous  le  non  de  Quinconces.  Au  milieu  de  ce  terrain, 
bordé  sur  deux  de  ces  côtés  pur  neuf  rangées  d'arbres, est  une  vaste 
place  terminée  d*un  càié  par  mie  terrasse  qui  s'étend  le  long  du 
auai,  et  au  centre  de  laquelle  sont  deux  oolonaee  roatrales  écM» 
mt  la  plue  giwdo  partie  dA  portipt  te  l'autfe.par  une  façaii 
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demi-Circulaire  de  tiMiellei  maiflaDa.  Cette  promenade  est  magni- 
Dque,  et  réunit  la  vlUe  aux  Oiarirons. 

Non  loin  du  théâtre  sont  deux  joties  places  drcukiircs:  celle  du 
marclié  des  GrandS'IIomwes  et  île  Tourny^  au  centre  de  laquelle 

est  la  stiituo  m  marbre  de  M.  de  Tournv.  A  Textrémité  du  coun 
d'aquitaine  faiî^anUuite  au  cours  d'yflbr et ,  est  la  place  d'Aqui- 
taine, sur  laquelle  on  remarque  une  belle  porte  en  forme  d'arc 
de  trionipiie.  Plus  loin  est  la  place  des  Capucins,  plantée  déjeunes 

Îarbres;  sur  les  fossés  de  ville,  la  place  du  marclié  ;  au  centre  de  la 
nie  et  au  bout  de  la  rue  des  Lois,  est  la  Porte-Basse ,  qu'on 
It  remonter  auK  premlera  temps  de  Thisiblre  de  Bordeaux. 
U  iMt  sur  la  Garonne  est  mgniflque.  U  a  été  hàti  par  H.  Des- 
champe;  il  a  plus  de  .S30  mètres  de  longueur  i  on  y  compte  iT 
arcties  en  pierres  de  taille  et  en  briques.  Au-dessus  dee  arehen 
régne  une  corniciie  h  modillons  d'un  t-tyle  sévère.  DanX  pavillons 
décorés  de  portiques  avec  colonnes  d'ordre  dorique  sont  élevés  à 
chaque  extrémité  du  pont.  La  largeur  des  trottoirs  est  de:2  mètres^ 
60  cent.  ;  celle  de  la  chaussée,  de  9  mètres  80  cent.  Les  gah  ries 
qui  se  trouvent  sous  la  cliaussée  et  les  trottoirs  sont  fort  belles  j 
ellea  servent  aux  réparations  à  faire  au  pont  dans  toutes  ses 
parties  intérieures ,  sans  interrompre  la  circulation.  Les  étrao&era 
paaTonl  Tliiter  rintérienr  du  pont. 

momuhbnts  a  wim. 

Vffàtèl  dé  v(Ue.  C^est  l'ancien  Palais-Royal  ;  il  fut  bâti  par 
Mgr.  de  Rohan,  archevêque  de  Bordeaux.  Ce  palais  est  somp- 
tiieusétnetit  construit.  Une  partie  du  res^e^diaussée  cotitient  lé 
mif^ee  de  peititureet  de  àcumtnrè ,  dans  lequel  tin  remarque  que|J 
ques  tableaux  très-estimés.  Mais  c'est  atee  doufenr  «tne  le  voyageuf 
y  cherche  des  œuvres  des  peintres  contemporains  auxquels  Dor- 
deaux  a  donné  naissance,  et  qui  occupent  une  place  distin^uée 
dans  la  capitale,  tels  que  A.  Danzat,  Gué,  Gassier,  etc.;  le  musée 
ne  possède  aucune  toile  de  ces  artistes.  Est-ce  indlircrence  ?  Ce  n'est 
pàs  présumable,  car  Bordeaux  est  fier  de  tous  les  enfants  qui 
rnonoretït  Ce  ne  peut  donc  être  qu'un  oubli  que  l'administration 
^unicipale  ne  tardera  pas  à  réparer,  puisque  déjà  parmi  les  seul-* 
ptures  on  r^rque  Unè  statuette  de  son  sculpteur,  tf  •  Ma^gesl. 

Lé  pranâ  Théâtrêf  en  s'adressent  an  couderge,  me  de  la 
Cbmédiè.  . 

U Uéiel-Dieu ,  hôpital  civil ,  construit  (laf  M.  Burguèt;  il  réunît* 
au  plus  haut  degré  l'utilité  et  le  grandiose.  1^  façade  est  décorée 
d*tin  frontispice  f!e  quatre  colonnes  doriques.  La  distribution  in- 

téj:lem:o  est  farbiVemeol  eateadue*  ïiola  cours  aucceflAlYesa  xn^ 
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tnéçales.  séparent  les  divers  corps  de  ceTaste  édifice.  Les  malades 

en  état  de  marcher  font ,  quand  le  temps  est  beau ,  leur  promenade 
dans  la  première.  La  forme  adoptée  (en  arceaux)  pour  la  construc- 
tion intérieure  de  Tédiftcc  donne  h  l'architecture  ,  malfiré  sa  sim- 
plicité ,  une  apparence  de  luxe  difficile  à  décrire.  Au  rez-de-chaus- 
sée et  au  premier  étage ,  sont  de  vastes  galeries  couvertes  destinées 
aussi  à  la  promenade  des  malades  et  à  l'assainissement  de  Thô- 
pital,  en  même  temps  qu'elles  concourent  à  son  embeliittement. 
Enfin  le  sommet  de  rédiflce  est  entouré  d*une  troisième  galerie  • 
mais  découverte»  et  qui  occupe  une  partie  de  l'espace  consacre 
ordinairement  aux  toits. 

La  lingerie,  la  chapelle ,  la  pharmacie  et  la  cuisine  réclament 
Taltenlion  du  voyageur,  ll'hôpital  renferme  18  salles  et  600  lits 
en  fer.  On  y  reçoit  les  malades  de  tout  âge  et  de  tous  pays, pourvu 
qu'ils  ne  soient  pas  réputés  incurables. 

Les  hospices  des  Enfant  s- Trouvés^  quai  delà  Paludate,  et  des 
F^ieillards,  à  l'église  Sainte-Croix. 

Le  Palaii  de  Justice ,  bâti  sous  la  direction  de  M.  Thiac,  Tis-à- 
Tl8  IWtei-DIeu.  Ce  monument  contient  la  cour  d'appel ,  la  cour 
d'assises  et  les  tribunaux  de  première  instance  et  de  police  cor- 
rectionnelle; le  parquet  des  différentes  cours  et  tribunaux,  etc. 
L'architecture  de  cet  immense  édiflce  est  remarquable  par  son  clé* 
gance.  La  façade  principale  est  décorée  à  son  centre  d'un  fron- 
tispice à  colonnes  d'ordre  de  Pestuni.  Sous  ce  frontispice  sont  quatre 
statues  colossales.  Arrivé  sou6  le  péristyle ,  le  voyageur  entre  dans 
la  salle  des  Pas-Perdus,  (jui  s'cteiul  dans  les  deux  tiers  delà  largeur 
de  la  façade  principale.  II  a  devant  lui  la  salle  de  la  cour  d'assises; 
à  sa  gauche  les  diverses  chambres  de  la  cour  royale*  et  à  sa  droite, 
les  tribunaux  de  première  instance  et  de  police  correctionnelle. 

Les  Prisons^  construites  également  sous  la  .direction  de  M.  Tliiae, 
derrière  le  palais  de  Justice,  sont  bâties  d'après  le  s\stènie  cellulaire* 

La  Bibliothèque^  rue  Saint-Dominique.  Cette  bibliothèque  est 
placée  sous  la  direction  de  M.  Jouannet,  célèbre  archéologue.  Elle 
contient  près  de  110,000  volumes  et  environ  300  manuscrits.  En 
la  visitant,  demandez  à  voir  le  manuscrit  in-folio,  relié,  de  la  tra- 
duction française  de  Tite-Live,  fait  par  Berceure,  par  ordre  du 
roi  Jean;  l'exemplaire  des  lassais  de  Montaigne^  imprimés  à 
Paris,  chex  l*Angelier,  avec  des  corrections  et  des  notes  de  Montai- 
gne, et  le  Pupitre  compilateur  des  jésuites.  Dans  le  même  local  sa 
trouvent  le  dépôt  des  antiques,  le  cabinet  d'histoire  naturelle  et 
l'observaioire. 

Les  Bains,  bâtis  de  chaque  côté  des  Quinconces.  Ces  deux 
édifices  ont  conté  1,300,000  francs.  Rien  n'a  été  épargné  pour 
donner  k  ces  établissements  un  degré  de  luxe  ctd'éicgance  inconnu 
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eD  province.  Là,  outre  ces  bains,  il  y  a  encore  les  bains  Saint- 
Seurin,  Palais-Gallien ,  des  Coideliers,  etc.  ;  deux  écoles  de  nata- 
tion ,  ou  bains  AoUantSi  et  les  bains  minéraux  et  de  \apeur  situés 
rue  Ségur. 

La  Cathédrale,  placée  sous  Tinvocation  de  saint  André,  mono* 
nenl  golhidue  dont  le»  flèchea  et  la  nef  aont  admirées  des  tourisles. 
Véalise  Smini»-Craix ,  du  ti'  on    slèele«  et  qui  possède  quel* 

ques  bons  tableaux. 

Véalise  Saintes eur in,  dans  laquelle  on  \a  en  pèleriiiage  le 
jour  de  la  Saint-Fort,  le  IG  mai,  pour  préseiiler  les  enfants  sur  le 
monument  de  ce  saiot,  aUn  de  leur  assurer  une  constitution  forte 

et  vigoureuse. 

L'église  Saint-Michel,  remarquable  par  son  style  ogival. 

A  ceux  qui  aiment  les  émotions  fortes  nous  indiquerons  les  ca- 
veaux de  Véglise  Saint-A/ichel^  où  sont  rassemblés  circulaire- 
ment  les  eadami  desséchés  d'un  grand  nombre  d'indlTidus.  On 
donne  50  e.  on  t  fr«  au  giidlen. 

Véglise  Saint-Paul^  qui  possède  une  statue  colossale  de  saint 
François-Xavier.  C'est  le  premier  chef-d'cBUTre  de  Goustou. 

Véglise  du  Lycée  y  qui  possède  le  sarcophage  de  Michel  Mon- 
taigne «  sur  lequel  on  lit  une  inscription  dont  le  sens  est  diOicile. 

Véglise  Saint-Bruno,  décorée  de  peintures  à  fresque  exécutées 
par  le  célèbre  Berenzayue, 

Les  églises  Saint-Pierre ,  Saint-J'^loi ,  Sainte-lLulalie,  d'un 
Style  gothique,  et  Notre-Dame ,  dauâ  laquelle  on  remarque  des 
peimnm  en  grisaille  faites  par  FafllaHU 

Le  Pàlaiê  Galliên^  restes  d'un  amphithéâtre  bâti  par  les  Ko- 
inains.  Il  ne  reste  de  ce  ffionumcnt  qu'une  entrée  principale  et 
quelques  arcades. 

La  Chartreuse ,  vaste  clmeUèi'O  dans  lequel  on  remarque  de . 
très-riches  mausolées. 

V Entrepôt  réel  y  situé  près  des  Chartrons,  sur  le  quai,  ('et 
édiiice  n'a  de  remarquable  que  sa  vaste  étendue  et  la  solidité  de 
ses  murs. 

La  Manufacture  de  porcelaines  de  M.  iobnston,  située  sur  le 
quai  de  Baeahin.  Cet  étaoUssement  est  immense;  on  y  fabrique  de 
la  poterie  dans  le  genre  anglais  qui  ne  le  cède  en  rien  aux  pro- 
ductions de  nos  voisins  d'outre-Manche. 

L'hôtel  des  Monnaies,  rue  dn  Palais-Gallien,  très-vaste  édifice. 
En  visitant  cet  hôtel ,  faire  la  connaissance  de  M.  Moreau  ,  conti  A* 
leur,  et  Tinventeur  de  la  virole  brisée,  au  moyen  de  laiiuelle  l'in- 
scription :  Dieu  protège  la  France,  ressortant  en  relief  autour  du 
cordon  dans  répaisseûr  <jbM  pièces  de  monnaie»  re^d  toute  falsitl» 
cation  impossibie^ 
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Bordeaux  est  la  patrie  d'Attione,  dtlimitalgnei  de  Moiilesgiiieu« 
éa  Berqnin  »  de  Dupaty ,  dn  peintre  Garl» Vemet  (père  d'mraes 
Vemet),âeaeoimnUonnel8  Ducos,  Bojrer,  F^rède,  Gensoimé^ 
Grangeneuvo  ;  du  publiciste  Fonfirède  ;  des  muticieiis  Rodei  Garait 
de  MM.  Desèze,  Lainé,  etc. 

Bordeaux  est,  de  toutes  les  villes  de  France,  celle  dont  le  mou- 
vement, le  ton,  la  magnificence  dos  édifices,  l'élégance  des  équi- 
pages et  le  luxe  des  vêtements  rappellent  le  plus  la  capitale.  Si  de 
mesquines  questions  d'intérêt  personnel  n'avaient  pas  entravé  l'ad- 
ministration municipale  dans  rétablissement  de  fontaines  publi- 
ques,  cette  Tille  ne  lalsaerail  rico  à  désirer.  Rien  nPégala  te  moiH 
vement  du  port  dans  toute  son  étendae. 

Le  négociant  de  Bardeaux  se  distingue  par  ses  manières  atsces, 
nobles  eifaitoeues»  Sa  table  est  splendidement  servie,  et  11  en  fait 
les  honneurs  aTec  courtoisie;  ses  vins,  ouMl  aime  h  faire  déguster 
à  l'étranger,  se  distinguent  par  leur  variété  et  leur  finesse;  on  lui 
pardonne^  aisément  une  certaine  jactance  lorsqu'il  parie  de  leur 
supériorité. 

Le  commerce  de  Bordeaux  embrasse  les  produits  du  monde 
entier.  On  trouve  encore  dans  la  ville  des  rafllneries  de  sucre,  des 
verreries,  des  manufactures  de  coton,  de  tissage,  de  couyertures  dé 
colon  et  de  laine,  de  produits  èhimiques;  des  nibriques  de  liqueurs 
et  d'anisette  renommée;  une  fabrique  de  tapis  vernis  Imprimés ^ 
poor  meubles  et  appartements.  Â  12  ML  de  Bordeaux,  et  dans  la 
commune  de  Saint-Selve^  est  la  belle  magnanerie  de  MM.  André 
Jean  et  Major  Bronski,  produisant  la  plus  belle  soie  de  France. 

Bordeaux  possède  un  archevêché,  une  préfecture,  une  cour 
d'appel,  deux  temples  protestants,  une  synagogue,  deux  acadé- 
mies ,  une  faculté  des  sciences ,  des  lettres ,  de  théologie ,  plusieurs 
.  sociétés  savantes,  une  école  de  navigation ,  un  manège  royal ,  un 
musée,  un  jardin  botanique,  etc. 

TaiUmirê  t  les  plus  renommés  sont  Gontler,  Sautet  et  Roque.— 
CahinH  lUtéraire  :  en  Iseo  du  théâtre  ^  au  n»Hle«o1iauttée« 
Abonnement  à  la  leclufe,  cbes  Ghaumas-Gayet|  libraire^  m 
face  do  la  Préfeotore* 

MOYEN^S  ll£  LOCOMOTION. 

,  ilfai/e-j905(ô ,  tous  les  jours  jusqu'à  7our,f;  pour  Bayonne^ 

lova  les  jours  à  2  bernes  du  aeirt  prix,  40fr.  ôo  c;  trajet  I5h.| 
pouir  ifontei  I  tous  les  jours  à  2  heures  du  soir  :  prix»  01  fr.  85  e.| 
trajet  «  23  heures)  pour  Toulouêê  ,  toHs  les  jours  à  2  heuras  du 
soir;  priii  ib  fr.  60  c. ,  trajet  16  h.  ;  pour  Lyon  ,  par  Libmftmi 

PérigtmXi  Briv^t  Tull$,  Cl^rmonîi  trajet^  heniea. 
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AlesiageHeê  naiionaleê  pour  Paris,  par  Tours  et  le  chemin  de 
fer  ;  2  déparia  par  Jour  (soir  et  matin}»  trajet  en  42  li.  l'été,  eo  4r8  li« 

l'hiver. 

Messageries  générales  j  Cailîard  et  0*de  Bordeaux  à  Paris^ 
•p«ir  Angoulème,  Poitiers,  Tours  et  le  chemin  de  fer;  trajet  en 
An  heures  pour  aller,  en  40  pour  revenir.  Lue  autre  voiture  pur 
Veudôiue* 

DHigmm  4$  DoUMme  fréréi^  pour  Bmyômnê^  V Espagne  , 
TWotfie ,  jégm^  Atiekj  Pau^  Barégu  et  tontta  laa  9au9  dêê 
Pyrénées,  Lespartê,  Pauillae€iMerg$ra€.CmnûuZOlfaA\ki^ 

10  et  allées  d'Orléans ,  40. 

Diligences  Vendéennes  -  Bordelaises ,  pour  Nantes  par  /?o- 
chefoi  t ,  la  /{ochelle  ^  Alarans  ^  Luçon^  Afareuil  et  Bourbon- 
JKendée.  Ch.  Maury,  dire*  teur,  nie  (iol  ineau  ,  allées  de  Touru}. 

Diligences  de  Gaillard  frères  et  Pénicaud  ^  pour  Lyon^ 
Limoges,  lUberac,  Place  de  la  Coniédie,  4. 

Diligênces  pour  Périgueux ,  Tulle  y  Limog$i,  CUmumi-' 
Fmram  el  Lyon.  Plate  4e  la  Comédie,  4. 

V^Mm%  pour  lééMuiu.  Ikio  Eapritrde^Loia  \  plnilem  départi. 

lAfcaui  A  TAraim. 

Société  de  la  Gironde,  de  Bordeaux  à  /^oyan ,  les  mardis  et 
Tendredis;  de  liordeaux  à  3Iorlagne  ^Xous  les  jours;  de  Bordeaux 
à  Blaye^  service  journalier,  correspondant  avec  les  voitures  pour 
StUMeê,  MelUy  PoitUrê  et  Tours  \  de  Bordeaux  à  PauiUae^ 
tooa  lea  jonia  t  Taisanl  eaeale,  ainal  que  leapiécédeola,  aar  les 
deux  rives  de  la  Gironde  et  de  la  Garonne* 

Baimus  à  vap$ur  du  haut  de  la  Garonne ,  ponr  Agcn  par 
Tonneins,  Mnrmande,  la  Réole»  Laogoo»  Preigoac  et  Cadiilaii. 
Départs  journaliers. 

raf/nehots  à  vapeur  pour  iVautci ,  départs  réguliers  le  jeudi 
et  le  (iunauche  (le  chai^ue  semaine,  à  0  U.  du  matin  en  été  et  7  h* 
en  hiver. 

Paquebots  à  vapeur  pour  JVantes,  Trois  départs  par  mois,  à 
6  h.  du  matin^  depuis  avril  jusqu'en  novembre.  Départ  de  Bor- 
deaux, quai  dea  Qulneoncet,  les  6,  IG,  et  36  de  chaque  mola. 
Bureau,  place  Nationale»  3.  Premières,  avec  lit, 80  fr.;  aana  lit, 
fr.  ;  aecondea,  1&  fr.,  10  Dr.  ponr  les  marina  et  milUairea  non 
gradés. 

Paquebots  bordelais  à  voiles  ,  service  régulier  entre  Bordeaux 
et  le  Havre  ;  départs  tous  les  5  jours.  Bureau,  rue  Ksprit-des- 
Lois ,  IG.  —  Autre  compagnie  de  Paqu^fiQt*  pour  le  Havre ,  ruo 
Dlanc-DutrouUlet,  11. 


Paquebots  à  vapeur  entre  Bordeam  et  le  Attire.  Bureau ,  quai 
âee  Cbartrens,  e. 

Gimm  DE  FER  «s  Bordeaux  a  la  Teste  (v*  route  870.) 
.  Poêtê  aux  lettres ,  6,  rue  Porte-Dijeaux. 

Romtage:  Burgade  iils  ainé,  GoMeilIant,  DéhiaL.—Changeun: 
B(*nzacard,  Carcassonne,  Lion,  —-y^gents  de  chanqe  et  Ban^ 
quiers  :  Lafarge,  Samareuilh  ,  Gomez  et  Janic,  Mandes ,  etc. 

Cousul  d'Angleterre,  n**  7,  place  du  Champ-de-Mars. 

Bains  publics  :  des  Quinconces;  J.  -  J.  Rousseau.  —  Pop, 
J  10,000  haà,,  offîcielle,  99,512. 

ExGURSioro  :  à  la  Brède^  à  1  myr.  2  kil.,  berceau  de  Montes- 
ifoleu.  G^est  an  pèterinage  que  les  Anglais  fl^t  presque  tous.  A 
la  poudrerie  royale  de  StUnhâiédard^  aux  châteaux  de  Pujêord^ 
Laffitte,  sur  les  t)ords  gracieux  de  la  Gironde;  à  iloffoi»,  ponr 
Jes  bains  de  mer  (t^.  de  Bordeaux  à  Royan,  ci-après). 

La  Tour  de  Cordooan.  Placée  à  l'embouchure  de  la  Girotèdêt 
eWe  s'élève  majestueusement  du  sein  des  mers. 

Quatre  immenses  quinquets,  avec  leurs  réflecteurs,  sont  posés 
verticalement  les  uus  au-dessus  des  autres ,  dans  une  lanterne  qui 
a  9  mèt.  dehaut. 

Ces  feux  durent  toute  la  nuit;  l'entretien  en  est  confié  à  denx 
gardiens  qui  ne  quittent  jamais  la  tonr  s  à  la  fin  de  Tété,  Ils 
reçoivent  des  TtTres  pour  six  mois* 

Dé  Bordeaux  à  Royant  dans  les  batêoux  à  vapeur  K 

Il  part  de  l'extrémité  du  quai  Louis  XVÎII  ,  qui  fait  face  à  la 
maison  Finwick,  située  à  l'entrée  des  Chartrons,  deux  fois  par 
semaine ,  un  bateau  à  vapeur  prenant  des  passasers  pour  Macau, 
le  Pain-de-Sucre,  la  Eoque-de-Tau,  Blaye,  Panillac  et  Boyan, 
our  repartir  de  ce  dernier  port  le  lendemain  matin,  et  se  rendre 
Bordeaux.  Devant  Bacalan,  \\  faut  se  frayer  un  passage  à  tra- 
ders les  lignes  épaisses  des  macks  hollandais  et  des  naylres  sortis 
des  villes  anséatiques  et  des  autres  ports  des  mers  du  Nord.  Nous 
allons  doubler  cet  énorme  roeher  qui  s'avance  au  mllien  des  eaux 
comme  un  vasie  promontoire ,  d'où  l'on  cesse  d'apercevoir  les 
flèclips  légères  de  Saint- André  et  les  tours  mutilées  de  Saint- 
Michel  el  de  Peyberland.  Dans  le  bas  es^t  le  villnue  de  Lormont^ 
resserré  par  la  Garonne  dans  une  étroite  vallée  agréab'ement 
ombragée  en  été.  Viennent  ensuite  Bassens^  et  un  peu  plus  loin 
Saint-LouiS'de-'Montferratidy  qui  fournissent  les  vins  employés 

1  Extrait  de  ronrraro  de  M.  teoil.  «c  Voyagei  ékim  le»  éépêrtementê  de  Is 
U^ronée  ei  4e  Lot-et^rPmnesUk-it, 
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à  fortifler,  en  barriques,  ceux  de  TEnlrMeoi-Men  et  des  autres 

cantons  qui  sont  trop  faibles  pour  soulenir  en  mer  dei  trajeis  de 
long  cours.  Quelques  piopr. claires  de  Mucau,  bourg  populeux  et 
riche,  possèdent  d'excellenls  crus;  mais  celui  qui  a  la  préémi- 
nence sur  tous  ceux  de  la  commune,  c'est  le  Château- CatUemer le 
qui  appartient  à  M.  Je  baion  de  Villeneuve,  ainsi  que  celui  de 
Sauvei.  Le  fameux  em  de  Château- JJargaux ,  qui  fournit  le 
moderne  nectar  dei  dieux.  n*eit  aéparé  de  Macau  que  par  le^ 
propriétés  de  M.  le  comte  Lynch,  situées  dans  Labarde,  ei  oar 
la  petite  commune  de  CaMtnae,  dont  les  vins  sont  fort  recherw 
elles.  Le  port  de  Macau  est  le  premier  du  Médoc  et  le  plus  actif 
après  Pauniac.  En  quittant  cette  station,  le  bateau  à  vapeur 
double  le  Hec-d  Ambes  et  vous  transporte  à  Bourg  petite  villa 
fort  ancienne,  fondée  dit-on,  par  Ponce-Paulin,  préfet* du  nréloire 
fious  l'empereur  Valenlinien  et  le  père  de  saint  Paulin,  qui  fut 
disciple  d'Ausone.  Bourg  s'élève  en  amph  théâtre  sur  un  coteau  à 
1  entrée  de  la  Dordogne,  et  qui  prescnle,  avec  le  l»ain -de-Sucre  et 
la  Roque-dcTau.  le  point  de  vue  le  plus  agréable.  La  majeure  partie 
de  Bordeaux  Cét  bâtie  avec  des  pierres  des  carrières  de  Boura  et 
de  la  Tîoçiie,  Les  îles  de  Caiau  et  du  JVbfd,  ornées  de  liauU 
pcu|)  leis,  font  partie  d»un  an  hipel  qui  se  prolonge  jusqu'au  fort 
appelé  le  Pate,  qui  d'un  côté  défend  le  passage  de  fa  Gironde,  avec 
Je  tort  AJedoCy  et  de  1  autre  protège  l'entrée  i.u  port  de  Blavê  La 
lleuve,  dans  cet  eadroit,  u'a  pas  moios  de  3.S00  mètres  (1*900 
toispsj  de  large.  l'tww 

Blayelv.  route  37  2). 

Pauillac  (Gironde) .  à  4  mvr.  4  kil.  nord  de  Bordeaux,  chef-lieu 
du  dernier  canton  du  haui  Iklidoc,  qui  a  pour  limite  du  côté  do 
Zespare.  ^am^Ç.^«a•n^iiWet  cidourJî^ur  ies  bords 
de  la  Gironde,  où  Poo  arrive  par  S^-Esiéphe  et  AtSmrin ,  est  une 
petite  ville,  la  plus  commerçante  de  tout  le  Médoe,  à  cause  de 
f^"  PP»^  ^?"^  la  rade  est  leuardée  comme  nue  des  plus  sûres. 
L  lie  de  Pattras,  dont  le  nom  semble  indiquer  qu'il  n'y  tait  cas  tmn 
\ivre,  est  située  devant  ce  port,  où  la  lartieurde  la  Gironde Vs 
kiloni.  En  passant  devant  CaslWon,  le  pilote  nous  avertit  qu'il 

S^^iM*"  iSf '^H;'"  pour  éviter  le  banc  de  ce  Tiom 

et  celui  de  Mortagne.  I>endant  que  nous  côlovous  une  rive, 
1  autre  disparaît  presque  tout  à  fait,  tant  la  Gironde  prend  de  dé- 
veloppement. Nous  approchons  du  terme  dn  vovage  ;  Je  bateau  à 
vapeur  a  fait  des  progi ès  rapides  dans  sa  course:  Il  va  s'arrêter  k 
/foyan  jusqu'au  lendemain. 

HovAN  (Cliarente-lnferieure).~(Jïdfe/#;  de  la  Croix-Blanche; 
des  Baigneurs;  de  Bordeaux;  d'Orléans),  situé  à  2  m.  de  disUnce 
de  Bochefort,  edt  un  lH)urg  asses  considérable  et  trèsifrcquenté  pour 
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les  lalns  dé  mer.  Les  environs  eh  soùt  .charmants  en  été.  Dès 

brises  parfumées  jinr  les  exhalaisons  des  arbustes  qui  fleurissent 
dans  In  rnmpagi.e  y  lépandent ,  aux  approthes  «lu  ?o  r,  une  Uni' 
chcur  délii  it  usc.  VQpw^Rnyan^  on  découvre,  à  \  'l  kiîom.  de  dis- 
tance, le  phare  appelé  la  Tour  de  Cnrdouan  (  ployez  sa  descrip- 
tion, page  4<»8  On  va  visiter  le  f^ieux  Souîac ^  viile  ar^huse 
ensevelie  dans  les  sables,  et  dont  on  ne  voit  plus  que  ia  pointe  du 
cloclier  :  le  bôls  de  BHmont^  sur  le  bord  la  mer.  Il  y  a  une  aalle  ik 
spectacle  &  Royan^  des  restaurateurs,  des  voitures  qui  partent  pour 
^SairUes^  AngouÙme^  etc.,  et  correspondent  avec  le  Imteau  à  va- 
ipeur.  Depuis  1 824,  cette  vilte  possède  un  établissement  de baios 
de  mer,  dont  la  maison  commence  en  Juillet  et  finit  en  srpienîbre. 
Bateau  à  v;r;)eur  doux  fois  par  semaine  pour  Bordeaux*  Piix  6  fr« 
et  8  fr.*-Poi».  2,2UU  hab. 


ROUTE  367. 

D£  PARIS  A  BORD£AUX. 
2*  ROCTE,  PAR  Ghaiitbes,  Tours  ET  Argoulêmc  ,  56  iDyr« 


De  Paris  à  Chartres  («. 

roule  239  )•  9  m.  0  k. 

De  Chartres  à  Tours  (o. 

route  224),  14  S 

De  Tours  à  Poitiers  («. 

roule  212)9  10  1 


De  Poitiers  h  Angou- 

lôuie  vt7.  roule  24S}y  10  S 
D'Angouléme  A  Boa- 

BEAOx  («.  roule  ses)»  ii  s 


ROUT£  368. 
D£  PARIS  A  BORDEAUX. 

ROUTB,  FAR  CUATEACROm  Ci  P^RIGUEUX,  &9  myr.  7  kil. 


De  Paris  à  Limoges  (v.  • 

route  3$S)»  sa  t 

Aixe,  1  % 

Cliàlus,  2  S 

La  Coquille,  1  S 

Thiviers,  I  .  S 

Les  Palissons,  I  3 

PèrigueoZy  1  9 


LaMassoulie»  4  • 

Mussidaiiy  1  f 

Monpont,  l  Y 

Saiiii-Medardy  t  % 

Libourne^  3  0 

Beychac ,  1  i 

BoftpBAcsL  (9.  nmie  ses)  »i  s 


AIXë  (Haute^VieuDej,  peUlo  ville  sur  la  jP^ienn^.— >  Curiori^ 
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,tés  :  l'ani  icp.  Chat,  au,  dans  un  sUc  romanli  |Uo.  Il  fui  hobilô  par 
Henri  le  Vieux  ,  ici  «rAnclotorte,  et  pnr  Je  injio  n'Albiel  j  quek|UCâ 
\cslii.cs  ii'aiili«iuil»'S  roiuainis.  —  Pc/?.  2,700  /*a6, 

CHALUS  (Huule-Vienne),  pctiie  vilfe  dans  une  position  piKo- 
resque,  sur  la  Tardoire.  ^  Curiosités  :  les  ralnfs  du  thâUau 
Chabrol;  en  face  est  un  gotiflYe  où  se  perd  une  part  edrs  eau t 
Ae  la  Vienne;  la  vieille  tour  près  lat]ue!lc  futbîc??ê  motleHement 
Richard  Cœur^  Ie-Lion.  Une  chapelle  antique*  —  Commeree  :  cbe- 
Yan\.  —  P.7).  2,*2(>()  ficib, 

.  Saint- ViiiKix  (  llautr- Vi(  nne).  —  Hôkh:  du  LîAn-d'Or;  (îe  la 
Pyiamiilc;  Munanjue;  d»  s  Oini'^rnix.  —  (  tt  e  pc.iîo  V!!!(»,  siluée 
à  2  myr.  \  kil.  N.-O.,  .^ur  la  Lm  c ,  roinniPrc  e  rn  ;iiit  moine.  VA\o  a 
une  ious-mefecluie  cl  un  Iriiainai  d.-  ;  itinii  ie  intlance.  —  Curio- 
Mités:  V Eglise  paroissiale ^  bel  rdiQce  !!oUiique  qui  remonte  au 
xii*  siècle;  une  antique  Taur^  seul  reste  de  ses  anciens  remi arts. 
-^Pop.  7,.soo  hab^ 

PÉaiGUEUX,  Fes  mum  Prtroeorii  (DonV  -n^) fjôfeJs  :  âe 
France;  du  Chène-Vcil;  dos  Me<«<îî;erie6 ;  VeJu  nne;  du  Pcriiif  rd, 
l)icn  leiui,  sur  le  1  oiilcvaiil.  —  rJi«':-lien  de  préfet  liire,  sur 
cvc:!»  ',  collège,  ancien  ccuivent  de  b' iK'diclii^s ,  écoîc  imminle, 
triIiiMii;;\ ,  musée  (r.udiiinit  '^,  lildiothèque  de  13,00U  vol.  ornée 
du  i;u  le  de  Monles'^u  eii ,  ili  à're,  l;ain?. 

Curiosités  :  1(S  mines  d'un  .Amphithéâtre ^  la  Tour  de  yé- 
êone}  elle  a  plus  de  1  u  niètics  d*éléNali(in,8uns  portes  ni  fenélrcs; 
plualeura  restes  d'atju^ducs  «  des  veslices  de  baine,  des  médailles 
et  une  pierre  milliaire  prouvent  que  Périi^tieux  fut  habité  par  les 
Romains.  On  didl  Tisfter  Vêglise  de  St-Front  ,qu*o\\  croit  anté- 
rieure au  x«  siècle 9 excepté  sn  haute  lourde  16O  mèln  s  d'élévation  ; 
dai  s  nne  chapelle,  nn  relief  en  bois*  repré^rnlafit  W  /n^tonn'a- 
(ion;  y EijUse  du  lacilêm  de  Snvit-Jiiitvuc ,  édifice  du  i\«  ou 
X*  Mùc'e,  alatUi  en  p.ulie  en  et  n  construit  p!ir  le  p'an 

priniiîif.  —  VFjjlise  Chai  h  s  ou  Hôpital  Charles,  picsiiu  Loulfre 
de  Toulon,  dont  les  part  <  >  les  plus  ..nciennes  remonlenl  à  Cdiarle- 
ii:agnc  ;  la  statue  de  Fértc/o/t ,  ('rigce  le  17  ?  oùt  18  jO;  celle  de 
Montaigne^  en  bronze ,  vis*à-Tis  le  Palais  de  Justice,  beau  mo- 
nument de  style  gico,  nouTellement  construit;  le  Séminaire ^ 
y  Abattoir,  le  château  des  Barrières,  V  Hôtel  de  la  Préfecture; 
le  Camp  de  César  (m  de  Tun  de  ses  lieutenants,  en  face  de  la  cilé;  » 
le  Péristyle  fortifié  du  Temple  de  Mars .  où  l'on  remaKiiie  deux 
tours,  adiK-p«  e3  A  rantifjne  mur  d'enceinte  el  picsenlant  un  aî^pect 
monumental  :  à  Marsac,  la  fontaine  qui  a  fln\  el  reflux;  les  pro- 
menades de  Tviinry,  de  la  Pelmise,  du  Triangle^  du  jardin 
public,  el  surtout  la  nouvelle  ville  aux  constructions  nobles  et 
i^lëgantcs,  qui ,  dt  puis  quelque  temps,  s'csl  életée  à  côté  de  Tan- 
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eienne  dté,  dont  les  mes  sombres,  froides  et  étroites*  Tenfeimeiit 
encore  quelques  maisons  curieuses  du  xvi*  siècle  «  entre  autres, 
une  «a  coin  de  la  rue  de  rAiguillerie,  qui  date  de  I5i8;  deux 
autres  dans  la  rue  Taillerer,  n""*  âl  et  37  ;  une  quatrième  au  bout 

de  la  rue  de  la  Saiiesse,  etc. 

A  Irès-peu  de  d  stance  de  la  vîîle  sont  les  ruines  d'un  amphi- 
théâtre antiiiiK^ ,  qui  était  composé  de  deu\  clages  d'ordre  corinlliien 
et  qu'on  appelle  maintenant  le  musée  Chanibon,  avec  un  jaidin 
au  milieu  duquel  se  trouve  une  pyramide  placée  sur  le  tombeau 
du  fondateur,  où  se  lit  une  inscription  curieuse;  Vaquedue  du 
PetU  Change  y  côtoyant  la  nouvelle  route  de  Lyon  et  dont  i'éta- 
Llissenient  peut  se  rapporter  aux' siècle.— Commerce;  porcs,  cbà- 
taisnes,  pâtés  de  perdrix,  dits  Pâtés  de  Périgveux;  l)estiaux, 
trulfes,  bols,  fer.  —  Foit,  pub,  tous  les  deux  Jours;  diligences 
de  Paris  à  Bordeaux^  toua  les  jours,  pour  Hrives,  Sarlat,  Ri- 
berac,  Nontron,  retour  le  lendemain  j  tous  ks  jours  pour  ^gen 
par  Bi'rgerac.  —  Pop,  \  \,iM  hab, 

MUCIDAN  (Dordoiine),  petite  ville  au  milieu  d'une  riche  con- 
trée ;  fomes  et  mines  aux  environs.  —  Pop.  1,7Û0  hab, 

MONPONT  (Dordogne),  jolie  petite  ville,  mais  qui  n*est  guère 
plus  peuplée  qu'un  village  :  elle  a  soutenu  un  siège  contre  les 
Anglais*  —  Curiosités  :  les  ruines  d'un  ancien  camp  romain,  la 
chartreuse  de  Vauclaire,  —  Pop,  1 ,400  hab, 

SAINT-MÉDAUD  (Gironde)  est  un  bourg  assez  joli,  peuplé  de 
800  hab.  ;  h  4  kil.  est  Coutras,  célèbre  i)ar  la  victoire  de  Henri  IV. 

I  IlK)UllNE  (Gironde).  —  Hôiels  :  de  Fraucci  des  Princes,  bel 
établissement;  des  Diligences.  —  Jolie  ville  au  conûucnt  de  la  Z)or- 
dogneai  de  l'/^/e,  avec  sous-prefeciure ,  tribunaux ,  col lé:;c,  athé- 
née ,  jardin  botanique,  école  de  navigation;  pont  sur  la  Dordoiine. 
— CurioHiU  :  le  Pont  de  brique  et  de  pierre,  comme  relui  de  Boi^ 
deaux,  composé  de  nenfaR*hes,  terminé  en  1816;  le  Pani  en  fer 
fur  VMe!  les  rues,  larges  et  propres;  les  casernes,  le  manège 
couvert,  les  promenades,  une  belle  place,  la  statue  en  marbre 
de  Moutaiune.  —  Commerce  :  fabriques  de  petites  étolfes,  vins, 
eau\-de-vie,  corderie.  —  f^oit,  pub.  tous  les  jours  trois  départs 
pour  Bordeaux, —  Café  :  de  la  Comédie.  —  Pop.  10,U)0  hab. 

Au  tiers  de  la  roule,  on  trouve  Castillon  ville  de  ajO!)  hab.; 
Sainte- Foi,  dont  les  vins  sont  renommés.  —  Pop.  3,000  hab* 

1  Oa  Ta  de  là  au  château  de  tfotttalsne-Saiat-Micbel ,  l>erceaa  de  rtateur  dea 
Estaiê, 
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ROUT£  369. 
DE  PARIS  A  BOADËAUX. 


4*  Rom.  PXK  Blois,  la  Hatb 
Saint-Jkam-d*A3igélt  et 

De  Paris  à  Orléans  (v. 

roule  218  ) ,  Il  m.$k. 

D'Orléans  à  Aiiiboiae(«« 

roule  22;i),  9  0 

La  Croix  de-Bléré ,        0  8 

Loc ti es  (v.  roula  2  T 

De  Loches  à  Ingrande»  4  T 
D'Jngran'te  à  Poilierf 

(v  roule  24-i),  4  0 

Croutelle  («.  roula  345) ,  o  T 

Lusit^nan  (e*  roule  303),  t  7 

Cbenay,  i  7 


-DeSCABTES,  PoiTIBRf,  MeLLBi 

Saintes,  68  myr.  4  kil. 

Melle,  1  5 

Brioui,  1  9 

Aulnay,  1  7 

Sdini  -  Jean  -  d'Angély 

\v.  roule  206)  «  1  8 

Sainlaa  («.  roula  m) ,  1  6 
De  Saintes  b  nonoKAi  x 

(«.  roule  37'i ,  deBor- 

deauK  à  la  Bocbelle, 

ei  liaei  en  lent  Ib« 

ferse),  13  4 


ROUTE  370. 

De  Bordeaux  â  la  Tente  par  le  chemin  de  fer^ 

6  myr.  3  kiU 


DUiauee 
dê  Bordêtmx, 


Médoquine,  2  kil. 

Pessac.  4 

Sain^Médard,  8 

Gazinel,  Il 

Toquetoucaa»  IS 

Pierrocon,  18 

Verdery,  30 

Chemin-de-Mios,  23 
]^  arche  prisme  OU  Tosle- 

moure,  27 


Biarl,  29 

Les  Argenlléres  «  il 

Canaulage,  33 

Cameleyre,  36 

Faclure,  "  37 
Lamothe  ou  La  Leyre,  40 

Teioh ,  43 

Cantebeine^  45 

MesiraSy  47 

Gujan,  48 

Meyran ,  49 

LaTBSTE,  38 


TOQUETOUCAU ,  c'est-à-dire  en  patois  touche  iouf  daueemenf^ 
parce  que  ce  qaartier  était  aiitrerois  si  marfcng  ux  que  Ton  cou- 
rait le  risque  de  s'y  engloutir  aYec  son  cheval  et  ses  bœufe.  On  entre 
ki  en  pleines  Landes. 

LES  ARGËNTJÈRëS,  hameaQ.  Depuis  Toquetoucau,  on  ren- 
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contre  des  troupeaux  de  moutons  avec  leurs  pasteurs  hucliës  sur 
des  échasses.  Avec  celte  espèce  de  chausiure,  6ti  peut  traverser  leis 
ruij=?eaux,  les  marais  et  les  landes  inondées  qui  ont  souvent  plu- 
sieurs pieds  d'eau  dans  les  bas-fonds,  et  on  peut  surveiller  faci- 
lement les  animaux  que  les  hautes  liru\èrcs  déroberaient  à  la  vue. 

«  Les  échasses,  en  lancue  du  pays,  se  nomment  xcangucs.  Vn 
métayer  qui  envqje  son  lils  au  marché  à  quatre  ou  cinq  lieues,  avec 
un  agneau  sur  sesâpaules,  lui  crie:  xcanguest9  {prends  tes 
échasses) ,  avec  là  même  satisfaction  que  s'il  disait  de  monter  à 
'  cheval.  Les  échasses  sont  en  effet  pour  ies  pasteurs  une  sorte  de 
monture  avec  laquelle  ils  peuvent  foire  le  voyage  de  Pordeaux  à  la 
Teste  en  cioq  neuresj  ce  qui  supppse  i^es  de  trois  lieues  à 
l'heure. 

)>  Les  bergers  des  Landes  sont  tout  couverts  de  peaux  de  mou- 
tons. On  voit  parfois  croisés  sur  leur  dos  un  fusil  pour  chasser  et 
pour  se  défendre  contre  les  loups,  et  une  poêle  pour  faire  frire 
la  sardine  de  Galice  ou  le  ichitchon^  morceau  de  lard  rance.  La 
poêle  à  Crire  est  le  meuble  universel  de  la  cuisine  :  soupe,  lard , 
côtelettes,  œufo,  omelette,  poulet  sauté,  pommes  de  terre,  cru* 
chades ,  tout  se  fait  à  la  poêle.  »  (  Guids  de  V Etranger  sur  h 
ehemin  de  fer  de  la  Teste.) 

LA  TKSLE  DK  BUjCH  (Gironde).  —  ^d(eZ*  ;  d'Arcacbon;  delà 
Providence  ;  de  Bordeaux;  Cbaumont.  —  Petite  ville  sur  le  bord 
occidental  du  bassin  d'Arcarbon  >  où  elle  a  un  port  de  cabotage 
très-fréquenté  et  de  superbes  bains  de  mer, —  Curiosités  :  le  cap 
Férét  et  le  phare  ;  la  grande  foret,  arbres  magnifiiiues,  beaux  sites; 
le  monument  de  l'ingéiueur  Brémontier,  les  belles  écluses  du  ca- 
nal ,  la  prise  d'eau ,  les  travaux  d'irrigation  de  la  compagnie  d'Ar* 
cachon«  la  féculerle.— Commmff;  r^ne^  bral,  goudron,  essence 
de  térébenthine.  —  Pop.  3,500  hab. 


ROUTE  371. 
Communication  de  Bordeaux  â  Auch  (  2  routes). 

r*  route,  par  Casteî-Jaloux ^  18  myr.  5  kll. 

De  Bordeaux  à  Basas  («»  Pompiey,  i  7 

roule  378),  6  ra.  1  k.  Nérac  (t\  route  408),  â  3 

Grignols,       *  14  Nérac  à  Auch  (v.  ci- 

Castel-Jaloui,  l     5        après,  9*  route).  0  5 

CASTEL-JALOUX  (Lot-et-Garonne),  jolie  petite  ville  bien  bâtie, 
propre  et  agréable»  sur  Vuévançe^^  Curiosiié^:  les  ruines  d'un 
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9ierc«  :  ^aw,  m  tel ,  sanesads.  —  Popk  tfiOQ  hab. 
XAiatTRAlLLES  (  Lol-et-Garonno) ,  bourg  Bilué  à  1  myr.N.-N.-0« 

de  Ncrac.  —  Curiosités  :  le  Chdtenu  où  naquit  Poton  de  Xaln- 
trailles,  vaîniuonr  fin  gcnéial  ani;lais  Talhot,  qu'il  fit  prisonnier 
à  la  bataille  4^-  ^jDtay»  —  Commerce  ;  LoucUoasde  lit^&^^JPop^ 
1,000  hab.     '  '  '  \ 

Barbaste,  'vlllose  à  5  kil.  N  -0.  de  Aérac. ^Curiosités  :  l'an- 
cien Pont,  de  sept  arches;  le  vieux  Château,  les  moulins* 

2*  rouUt  par  Marmandji^  2^  m. 

De.Bordeaqi  à  tangoq  Gondom  («.  roule  894),  a  t 

(t).  roule  378).           4  OU.  6  k.  De  Condom  à  Accn  (v. 

Pe  Langon  à  AigaiUon  roule  394,  et  iîMi  en 

(v.  roule  410),          6     6  sens  inverse),          4  8 

I^ôrac  Ce.  rouie  408),     3  8 


BOUTE  372. 


De  Bordeaux  à  la  Rochelle.  19  myr.  3  kil. 


Carbon-Blane  (e.  rente 

366),  1  m.  1  k 

Cubzae  (e.  reuie  800),  t  o 

Gravier,  1  4 

Blaye,  i  s 

Efauliers  (t\  rooleau),  1  3 

AfirambeaUf  1  7 

St-Genis,  i  2 

Pone,  1  1 


Le  Jard ,  0  0 

Snintps  (»\  roule  206),  1  2 

S.iinl-Porchnire  ,  )     • .  1  4 

Saiiil-llippolvlc,  1  3 

Horhpfort  ir/renteaio),  1  1 

Les  Trois-Canons ,  1  T 
La  Uocbelle  (e.  roule 

208),  1  4 


Lorsqu'on  ne  veut  pas  passer  par  Carbon-Blar^ ^  Cubzae^ 
Gravier^  le  bateau  à  vapeur  conduit  à  Blave^  et  fait  le  trajej  en 
3  heures  :  départ  à  8  heures  du  matin.     "  '       '*  ' 

BLAY£  (Girpnde)  Blavia^  -  Hôtels:  de  l'Union;  de  France.— 
Âneienne  et  forte  ville  sur  la  rive  droite  de  la  Gtf  ofidff.  à  8  myr. 
de  Bordeaux,  avee  toaa-préreetare,  triHunaux,  port  fréquimté. 
Le  fameux  Roland,  tué  à  Èùnoêvaux  en  7'78 ,  fut  d'abord  enseveli 
à  Blaye^  sa  patrie.  —  Curiosités  :  la  CîMella^  qui  domine  la 
ville,  fortification  moderne  élevée  sur  un  rocher,  autour  d'uu 
gothique  château  flanqué  de  bastions  et  entoure  de  fossés;  le Por/, 
le  Théâtre ,  une  fontaine  au  milieu  de  la  ville  ;  l'appartement ,  daj]if 


Digitized  by  Google 


i76  lOITTB  374.-»im  BOADBADX  a  TABBBS.— VIOBN*BIG0aU« 

ta  dtadelte ,  où  fol  détenue  madame  la  duchesse  de  Berri  ;  la  belle 
promenade  sur  les  fdaels  de  la  citadelle.  —  Commêrce  s  exporta- 
tion de  bons  vins  et  d'eanx-de-vie  pour  la  Hollande  et  le  Nord  de 
l'Europe,  denrées  diverses,  bois  de  construction.  —  F'oiL  pubm 
tous  les  jours  pour  la  Rochelle^  Nantes  et  Bordeaux,  Bateau 
à  vapeur  pour  Bordeaux^  Royan  et  Fauillac.'^  Pop.  4.200 
hab, 

SAINT  GENIS  (Gharente-IaféricureJ.  gros  bourg  de  plus  de  i»000 
hab. 

PONS  (Charente-Inférieure), petite  ville  sur  la  Sevgne,  avec  trois 
41lM8^  Irola  bôpitaux,  un  ancien  château»  l'énorme  forteresse 
carrée  qol  sert  de  prison  «  et  une  source  d*eaux  minérales*  -* 
Cmmm$  :  blé,  tins,  eamc-de-vie.  —  Pop.  4,300  M. 


ROUTE  373. 

De  Bordeaux  à  Lyon ,  57  myr.  4  klL 


De  Bordeaux  à  Limoges 
(tj.  roule  368,  en  pre- 
nant la  roule  ea  sens 
inverse),  sim.  S  k. 

De  Limoges  â  Aubasson 

rouie  24a),         9  0 


D*Aubu!(Son  h  Clemont 
(  17.  roule  250> ,  S 

De  Ciennont  à  Lvon  (e. 
route  38S,  et  lises  en 
sens  Inverse),  IS 


De  Bordeaux  à  Bayonne  (Service  de  malle)  à  22  myr.  7  kil. 

(t7,  route  378). 


BOUTE  374. 
De  Bordeaux  à  Tarbes  (3  routes). 

l**  fouUt  par  àionUdê-Marsan  et  Madiran^  32  myr.  9  kll. 

De  Bordeaax  à  IfonI-  Aire  («.  roule  S84)»  i  s 

de-Marsan  (o.  roale'  Madiran,  3  s 

378),  13  m.  ok.  Vic-cn-Bigorre,  2  2 

Grenade,  l     4  Ta uasti  (v.  roule  392),  i  7 

VIC-EN-BTGOBRB  (Hantes-Pyrenées),  Jolie  petite  Tille  sur  le 
Saiat.'^CuriotUés  :  les  an>  lennes  murailles  nui  la  défendent; 
quelques  ruines  d'un  nntique  cliÀteaa  (ort.^Çdmmerçf  t*  ^Ins. 
UnH^ux^Pop^  3,700  hab. 
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2'  route ,  par  yuieneuvc-de-Marsan  et  Madiran^2{  myr.  3  kil 


De  Bordeaux  à  Roquefort 

iv.  roule  10  m.  I  k, 

Vilteneuve>de-Mar8anC«. 

rOtttO  394),  1  6 


Aire  Cr.  m^me  roule),    2  3 
D'AirpàTAâlBS(«.  U  I" 
roule;,  0  y 


3*  roule,  par  FilUnêuvêfU-MartanBi  PlaUanee ,  22  myr.  1  klK 


De  Bordeaux  à  Aire  (t.  2' 

routes  14  m.  6  k. 

Plaisance  (Gert),         s  i 


VIc-en-Bigorre  («.  ci- 

eontre),  2  T 

TAaass     rente  Se2),    l  7 


On  trouvera  à  Bordeaux  des  voilures  qui  on  ?4  heures  conduisent 
à  7\ir6e5.  .  Guide  du  Foijageur  aux  Pyrénées ,  par  Ri*  hard , 
chef  tous  les  libraires.) 


ROUTE  375. 
De  Bardeaux  â  Toulouse^  25  myr. 


De  Bordeaux  à  Langon  (v> 

route  878),  4  m.  6  k. 

De  Laiigon  à  Aiguillon («. 

roule  4 10),  6  6 

Porl-Sie-Marie,  i  o 

Ponl-Si-llilaire,  i  i 

Agen  (e.  route  40$),      i  o 


D'.Agen  à  Castelsarrazin 
ruuio  4u:^.  fi  liseien 
f  ens  inverse), 

Vlia  relie, 

Gri>olU'S  (v.  route  4i3\ 
De  Grisolles  à  Iollouse 
(v.  route  413), 


9 

s 

0 


KOUTE  376. 

De  Mont-de- Marsan  à  Oloron^  9  inyr.  9  kil. 

Saînt-Scver  Landes)  (e.  Oribei  («.  route  379),     1  9 

roule  378),  1  m.  7  k.    Sus,  2  s 

Momuy,  I      s       Olouon,  2  o 

OI.OROX  (Basses-Pyrénées).— jfifd/Wt;  Condcssc;  de  la  Poste; 
des  Voyaiicurs.  —  Ville  située  piltoresquement  sur  une  h  luleur  que 
ïmigne  le  Cave  (VOUron.  Sons-nréferlure,  tribunal  civil ,  inanu- 
f.ic  lires  inipottanlcs  de  moucho  rs,  bérets,  etc.  —  Cnriosiiés  :  le 
haut  Pont  de  pierre  sur  TOléron,  (|ui  1 1  joint  à  son  laubourg; 
VEulise^  ornée  avec  plus  de  profusion  que  de  goût,  bibliotliè«iuQ 
IHiblique  de  2ti00  vol.  —  Commeree^;  lalaei  du  pays  el  de  FEs* 

27. 
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pagne,  excellents  jambons ,  salaisons,  bestiaux,  chevnux.— -f^otf. 
pub,  tous  les  jours  pour  l'intérieur  de  la  France  el  l'Espagne,  et 
dans  IN'tc,  poi^r  les  Eaux-Chaudes  et  \e&  £at4x- Bonnes. — Pop. 


ROUTE  377. 
De  Périgueux  à  CahorSj  14  myr.  3  kil. 

Sl-Crépin-d'Auberocbc,  i  m.  7  k.  Gourdon  fv.  rouie  4ia),  2  5 

Thenon,  1      6  Fonl-de  Rodes,  l  8 

Monli|^n«C,  4      4  Pelacoy,  1  7 

8âriat,  2     6  Cabors  (o.  route  413),  i  6 

MONTIGNAC  (Dordosno),  jolie  p  tite  vi|Ic  sur  la  rezère.^ 
Curiosités:  le  vieux  Chûttau^  jadis  noble  manoir  des  comtes  du 
Périfford  ;  les  ruines  de  ce  caste!  sont  fort  pittoresqaes.  Belles 

earricu  s     pierres  de.  taille. -^Po».  3,S.'.0  hab. 

SAHLAT(l)ordogne),  ancienne  villesiluëe  dans  un  vallon  resserré 
pnr  d'  S  monl:iL;n(\s  esfarpôc?.  Sous-pîTlectiirc ,  tribunal  civil  d  de 
commerce,  crnnil  séminaire,  colU'^e  communal.  —  Commercs  i 
Jiuiie,  besUuux»  belles  papeteiies.— Pop.  (>,:20û  Aa6. 


De  Paris  à  Bordeaux  (v. 

roule  S66).  SeiiLOk 

Le  Bouscant,  i  i 

Cas  1res,  1 

Cerons,  1 

Langon ,  i 

Bazas,  1 

Ca()tipiit,  1 

Traverses,  I 

Roquefort,  I 


ROUTF.  378. 

ii£  PARIS  A  BAYONi\E« 
Par  Bordeaux,  78  myr.  8  kil. 

Calo 


2 
2 
3 
5 

7 

5 
5 


Ifoof-de-Blarsaii, 

Cainpagoe, 
Tarlas, 
Pontonx, 
SuPaul-les-Bax, 

Sl-Geours, 
[  es  Cantons, 
Hayo:«ne, 


3 
0 
S 
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CUcmin  de  fer  de  Tours  et  IMalle-poste  de  Tours  à  Bordeaux^ 
3places;  idem  de  Uonlcauxà  lUujoimc  ^  o  places  ;  li  ajct,  l61ieures; 
prix,  40  fr.  ;iO  c.  Messageries  Générales ,  malin  et  soir. 

LANGON  (Gironde).  — //dfe/i  :  de  France;  de  rKmpcrcur  ;  de 
lâ  Poste,  restauré  à  neuf.  — Tetile  ville  sur  la  Oaronm^  (^ue  l'on 
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traverse  peur  eôtoyer  ensuite  sa  rive  droite,  Pont  suipendu»^ 
Commerce  :  cau\-dovîe,  vin  de  Grave  — Pop.  3/JOO  haà, 

DAZAS  {Girondel.  —  Idàtelt:  le  CbevaM^ianc;  lu  CoiDC-Vcrte; 
le  Bnn-I\isteur. — Ville  tif^s-ancienne,  qui  a  posstMlé  un  évé  hé, 
L'àtie  sur  un  rorher,  soiis-puMccture ,  tribunal  de  preuiièie  insl  inre, 
séminaire. —  Curiosilés  :  ks  anciennrs  Fortifications ,  l'ancieiine 
Cathédrale ,  Ifclie  église  j^olliliiue,  du  si}  le  le  plus  pur,  san»  li  an- 
se pis  ;  les  admirables  sculptures  des  liuis  portails  repieteutaul,  la 
f^ocation  de  Maint  Pierre,  le  Couronnement  ds  la  Fierge  el  le 
Jugemnt  detnieff  ouvrages  fort  remuiquables  ;  la  jolie  plaee 
entourée  de  porliquei,  les  prom^des.— Commarce;  liélail  ii 
]bois.— /'qp.  4,&Û0  hab. 

Après  Bazas  on  entre  dans  les  Landes  pays  d*aUutloii  de  sable» 
e&tfeèreoient  plat  et  dans  le(]ncl  Teau  se  trouve  à  une  petite  pro« 
fondeur.  Bois  de  pins ,  dits  Pinndai^  expkitéspour  lareiiioe,  plai^ 
talion  de  eiiàtaigniers  pour  ecrcics* 

CAPTIEUX  (Gironde),  Joli  bourg  situé  au  milieu  de  landes 
immenses  qui  font  ressortir  son  agréable  situaUon«*^Pojp«  1,M5 

hab, 

ROQUEFORT  (Landes),  snr  la  Douze ^  a  plusieurs  four?  h  chaux. 
—  Curiosités:  les  roches  dont  elle  est  eiit<uiree,  les  ruines  d'un 
ancien  château  fort,  un  joli  chàtenu  inodoriie.  — Commerce  ;  mieU 
cire,  chanvre,  laine,  bestiaux  renoniniés.  —  Pop.  |,M()0  hab. 

MOM-DE  MARSAN  (Landes). —//d/e/^  :  des  Ambassadeurs: 
beaux  appartements,  bonne  table,  volière  d'ortolans,  bains;  de 
France.  —  Chcf-lieu  de  prefeelnre,  tribunaux,  collège,  théâtre, 
bains,  eaux  minci  aies  qui  ont  de  la  rcpulaliou.  Moni-de-Mar» 
$an  est  situé  au  oonHueni  de  la  Dou%0  el  du  Mideu.  La  première 
de  ces  rivières  y  devient  navigatile  Jnsqu*à  Bayonnê;  aussi  est-ce 
là  Que  commence  le  canal  des  Landes.  Il  remonte  cette  rivière  par 
U  rive  droite.  Jusqu'auprès  du  Caranban^  où  il  la  quitte  en 
'suivant  le  cours  et  prenant  les  eaux  de  plusieurs  ruisseaux;  il  ar- 
rive à  St'Cricqt  point  de  partage.  De  là  il  lejoint  le  ruisseau  de 
Rimbès ,  qu'il  suit  jusqu'à  son  embouehui  cà  Gèlîs ,  prèsdeiïyJn'n, 
d'où  il  longe  celle  rivière  jusqu'à  son  einboui  huie  dans  la  Baise  ^ 
au  pont  lie  Bordes  :  dès  re  point,  la  Baise  est  naviiiabie  jusqu'à 
la  Garonne,  Ce  canal ,  très-avantageux  au  pays,  a  8  m^r.  de  iou- 
cueur.'—  C^riost'léf  ;  la  préfecture ,  le  palais  de  la  cour  d'assises, 
les  prisons,  la  salle  de  spectacle,  le  port,  les  ponts,  la  balle,  911- 
dessus  de  laquelle  se  trouve  le  Cercle;  les  casernes»  les  fontaines, 
les  promenades,  et  surtout  la  pépinière,  promenade  frai  he  et 
variée.  Bibliothèque  publique  de  ;3,000  volumes.  —  Commerce  ; 

^trpp6t  de  ^o^on^e  pour  les  vins  et  eau^-d^vlci  /^ài^ucs  de 
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draps,  couveHures.  — /^ot7.  pub.  tou^  les  jours  à»£ordeauath 

Jiayonne.—Pop.  4,500  hab.  ' 

'  Excursion  :  à  i  m^r.ii  kil.  sud  de  Mont'de'Marsan,  le  voyageur 

doit  aller  visiter 

St-Sever  (  Landes).  —  Hôtel  :  la  Passade. — Petite  ville  située  sur 
Vjidour»  Sous-r rcfecture ,  trii>unul  civile  collège  communal.  La 
Tille  est  jotie*  propre  et  bien  bAile.  La  vue  dont  on  Jouit  de  la  ter- 
rajse  est  admirable. — Curiosités  :\eB  restes  de  ses  fortiOi  étions, 
V Église  paroiS:iiale ,  monument  fort  ancien  ;  le  Tombeau  du  brave 
général  Lamarque;  sur  le  coteau  de  Martane^  les  débris  d*un 
Palais  romnfn  appelé  Castrum  Cœsaris,  et  à  une  trèî^-pelite 
distance  le  Pevlcan,  ancien  monununuhuidique. — Commerce: 
grains,  vin>.  eaux-de  vie.  — Pop.  5.000  hab. 

TARTAS  (Landes).  — //d^Éf/*:  la  Couronne;  St-Étienne.  — Ville 
bien  làlic  située  sur  la  Douze  ^  (t  l'entrepôi  des  départements 
TOlsIns.  —  Curiosités:  le  m  usée ,  le  pont  récemment  construit  sur 
la  nouvelle  route. -^Cominerce  ;  seigle,  verrerie,  froment.  Tins, 
eaux-de-Tie,  planches ,  gibier  de  toute  espèce^  Jaoïbons  excellents, 
fruits. — Pop,  3,000  hab. 

Dax  (Landc.<),  ^quœ  Tarheliœ  puis  j^quœ  j^vgvstœ» — Hôtels: 
St-Étienne;  de  France;  de  la  Couronne.  — Cette  ville,  située  sur 
VAdour,  fut  ru  née  en  OlOparlrsSarrasins,  et  prise  sui  les  Anglais, 
en  I4GI ,  parCliarles  VII ;  elle  possède:  sous-préfecture,  tribunaux, 
collège,  cabinet  minéraloiiique.  Les  Romains  y  avaient  des  bains 
d'eaux  chaudes  -,  de  là  l'étyinoloiiie  de  Dax  (  àb  aquis  ). —  Curio* 
Hiès  :  les  Murailles,  de  construction  romaine;  le.  Château  fort, 
VMôtei  de  la  sous-préfecture^  la  Fontaine  au  milieu  de  la  ville, 
et  dont  on  ne  peut  supporter  la  chaleur  à  dix  pas  de  la  source;  le 
Cabinet  de  minéralogie^  la  Cathédrale^  VHospfee  civil;  les 
Jeunes  filles  pour  leur  beauté  et  leur  coilfure. — Commerce:  grains, 
vins,  jambons  dits  de  Bayonne,  oignons  ronges  de  conserve,  ex- 
cellents légumes,  bois  de  construction ,  goudron.  — Pop.  5.300 /ia6. 

Les  Bagnots,  établissement  theimal  à  400  pas  de  Ja  ville.  On  y 
trouve  des  appartements  commodes  cl  élégants. 

A  G  kil.  de  Dax  sur  i'Adour  se  trouve  un  établissement  thermal 
d'une  grande  réputation  et  très-fréquenté,  connu  sous  le  nom  de 
Bains  ds  TVreff •  Les  eaux  de  cet  établissement  sont  trés^lutaires 
pour  les  douleurs  rhumatismales*  Le  propriétaire  a  été  dans  la 
nécessité  d'augmenter  le  local  tant  les  malades  y  abondent*  Des 
appartements  commodes,  pour  toutes  les  fortunes,  une  nourriture 
paine  et  variée,  joints  à  l'efflcacilé  incontestable  des  eaux,  r>  la 
beauté  du  site  et  au  bon  air  qu'on  y  respire ,  garantissent  le  prompt 
fwulagement  des  malades.  — Pop.*  (ioo  hab. 

^  P^cmoQ  (Lf^nde^J,  1  myr,  ^  Kll,  1^, •^••S»  de  Dw^  établis» 
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aement  d*eanx  et  de  boues  thermaW  en  grande  réputation.  Ces  eaux 
sont  tiès-efll.aeea  dans  les  douleurs  rhumatimsies»  les  tremble» 
ments,  la  paralysie ,  les  seroftiles,  ete.  Béi  ikdlificousiruil  A  neut 

'^Pop,  050  hab. 

A  Camasde  (L4inde5),  1  myr.  4  kiL  E.  de  Dax,  f^ooree  d'eau 
minéinln  satino-suirurcusr.  Kn(re  cet  endroit  ei  «Vl-Gaouff ,  OO 
reninniiir  les  retles  d'un  camp  romain. 

BAYONNK  (  Basse-Pvrénres) ,  Baionna.—Nôtels :  St-Élionnp, 
où  descetidi'nt  les  couriicrs  de  caliiiiel,  et  où  l'im  liouvc  lous  les 
renscignemenis  pour  vova.L'cr  on  Espaane  t  ten  Po^tuJ^aI  ;  du  Com- 
merce, également  bon;  je  l'Europe  ;  du  Grand  d'F^pagne.— Ca/(^J.• 
Farnier,p•aeedela  Comédie;du Grand  Balcon;  Italien. --ifaaiatH 
rateur  :  Chei  Xanas .  au  Panier  fleuri.  —  FQMtani  dê  rhoeoUU  : 
M.  Peunin,  sous  les  areade8.^Cette?ille»au  confluent  de  V^/dour 
et  de  la  JVive,  est  partagée  en  deux  parties  par  ce»  rivières.  — 
Sous-prëfeclure ,  li  il>unau\.  évcché,  séminaire.  —  Curiosités  :  la 
Citadelle^  qu'on  peut  visiter  avic  un  permis  du  commandant, 
sur  la  rive  droite  de  VAdour^  ouvraiîe  de  Vaub un  ;  les  rues,  comme 
celles  (VUzès.  avec  portiques  ;  la  place  de  Grammont  et  les  édifices 
qui  la  décorent;  le  Port,  le  flux  et  le  reflux  des  rivières,  les  ylllées- 
Âiorines  et  la  vue  dont  on  y  jouit;  les  travaux  de  la  barre,  au 
JBoueaut;  la  Cathédrale^  édifies  de  mloee  apparence  A  l*extérienr, 
mais  dont  rintérieur  offre  uns  belle  église  élevés  dans  le  styls 
gothiaue  ogival  du  xiii*  siècle  t  les  ClvUretqnï  sa  trouvent  derrière^ 
dans  le  style  fleuri,  sont  peut-être  les  plus  va^tes  qui  existent  en 
France;  ils  méritent  d'être  visités.  Du  haut  de  la  tour,  on  jouit 
d*un  lieau  panorama  ;  dans  le  lointain  ,  les  Pyrénc'es,  et  à  vos  pieds, 
la  ville,  la  ciladelie  et  les  deux  rivières.  Les  constructions  navales, 
Varsenal^  construction  neuveetparfailenient  enten<lue  ,  la  nouvelle 
olace  d'Armes^  sur  laquelle  se  trouve  la  salle  de  Spectacle ^  à 
laquelle  sont  Jointes  la  douane  et  la  mairie. —  Catnmeree:  entrepôt 
et  commission  avee  VEspagne ,  le  JVàrd  et  les  colonies,  en  Tina, 
eaux-de-vist  aOkires  de  Banque*  pèche  de  la  moms,  lains  d'i?s- 
pagne^  bols  ds  sapin,  soisries,  Jambonaesliniéa.»Pc!p.  15,600 
hab. 

Malle-Poste  :  ton?  les  jours  pour  ^ordeat/ap,  trajet,  15  heures; 
prix,  40  fr.  3')  c.  ;  pour  Toulouse^  trajet,  22  heures;  prix  51  fr. 
75  c.  —  Malle-poste  pour  Madrid,  tons  les  jours,  (î  places,  3  de 
coupé  et  3  d*mtérieur;  on  passe  20  kilog.  de  hagage.  Direcieur  i 
M.  Vincent  Dctroyat  ex-courrier  de  Tambassadc  de  France,  à  la 
poste  aux  chevaux,  lequel  cfit  à  même  de  donner  tous  renseigne* 
monta  sur  TCspagne.  ,  .   ,  ^ 

^Autres  voitures  pour  l'Espagne  :  Diligences  générales  ds 
Pajroims  à  Madrid  ^  déparU  loua  les  deox  jours  de  »  À  0  ih  mU  i 


retour  à  Da>oDne  tous  les  deu^  Jours  de  midi  à  une  h.  (Trajet  en 
Cû  b.  ens.)^  Compagnie  péninsulaire  de  Dayonne  à  Madri4i 
déports  tous  les  Jours  à  7  b.  i/2  du  mat.»  retour  tous  les  Jours  de  4 
à  5  h.  soir.  (Trajet  en  GO  h.  env.)  Diligence  de  Bayonne  À 
Tolosa  et  Sl-Séùastien ,  départs  tous  les  joui^,  à  7  h.  mat.,  afier- 
Hâtivement.  Arrivée  à  iolo&a,  6  h.  ^oir  ;  à  $t-3élm$Uea,  â  h.  soir. 
Rtiltuir  n  Hayoniie  de  2  à  3  h.  soir. 

Passe-ports.  Le  visa  du  consul  espagnol  coûte  5  fr.  pour  les 
Frangais;  2  U\  pour  les  nationaux.  —  Le  lisa  de  la  sous-prefcclurç 
est  gratuit.  — A  Irun,  le  commis-nire  de  police  di  mande  2  fr, 

y'oit.pub,  pour  BordeauXy  ^'ou/ot^^e,  0  heures  du  matin. — 
/^oilurw  pour  Cambo^  St-Jean-de-Luz  ^  àH^Jean-Pied^d»" 
Port ,  St'Palaiê ,  tous  les  Jours.  Oma^iu  pour  Biaritz ,  pl  usieur« 
fois  par  Jour,  en  35  miD*^  la  poste  y  conduit  en  luio*;  oo  suit  lé 
chemin  de  Si- Jeau-de-i4|Z.  ^  Pop.  16,600  ^ad. 

Le  consul  d'Espagne  est  sur  la  place  d*Arincs. 

Frais  de  sf^jour :  déjeuner  à  10  li.,  2  fr.  Dîner  à  5  h.,  3  fr. 
Chambre  de  1  a  2  fr.  et  au-des.>us.  —  Poissons  eslinn  s,  surtout  les 
sardines.  — Bon  clioi'olnt  dit  de  Bayo  ne,  de  3  à  0  fu.lajivre. 

Exccnsios  :  1°  à  8  kil.  S.  de  Da>onne. 

Biaritz  —  Hôtels:  chez  Dumont  et  chez  Monho,  petites  cham- 
bres, mais  propres  et  confortables;  excellente  cuisine. —Ce  lourg 
se  compose  de  maisons  garnies  »  caGis  •  auberges ,  traiteurs»  maisons 
^'campagne ,  épars  sur  le  rivage  de  la  mer. 

On  se  rend  à  Biaritz  non-seulement  pour  voir  ses  grottes  mais 
aus^  pour  ses  Bains  de  mer  cbauds  et  froids.  L'établissement, 
Situe  au  Porl-Vieux,  fort  bien  tenu,  est  très-fréqucnté. 

T  A  (Iamlo  ,  situe  ,  comme  Biaritz,  dans  un  pays  pillorcsque  où 
8*oHVent  au  regard  du  peintre  do  i.eaux  points  de  vi.e.  Les  Eaux 
de  Cambo  ont  de  l'ciricacilé  dans  les  fièvres  inlorm.tlenles ,  les 
pâles  couleurs.  Elles  sont  apéritivcs  et  très-!brlih.iiitos.  La  saison 
des  bains  commence  en  mal,  et  iini^  en  octobre.  Séjour  :  3  à  G  iV. 
par  Jour.— Distance:  1  myr.  6  kil.  de  Bayonne. 
'  a«  Au  BoDCAUT  «  Tillage  de  2bO  hab.,  situé  à  moitié  chemin  de  la 
mer  sur  la  livc  droite  de  l'^douf,  tout  près  de  son  emiwuchure; 
il  est  babité  perdes  famiiies  de  marins  et  de  pécbeurs.  — On  y 
trouve  de  bonnes  auberges  où  les  hnl  itants  de  Bayonne  vont 
souvent  manger  d'excellent  poisson.  C'est  par  le  BouçaiU  qu'il 
faut  passer  pour  aller  voir  la  barre  U  ics  brisants* 
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Communication  de  Bayonne  â  TouIoum^  29  myr.  4  k. 
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lUAUDO^  r.^t  un  rolais  fornu'  d'une  maison.  On  nitoiçoit  un  1  o.ui 
C/tâ(caii  ;  on  npprorlK*  (îc  l'^V^/o'/r,-  le  ronflii'^nl  du  Cave  vide 
\*./4dour  forme  un  I  eau  spr-cla-  le  :  belle  iiiaisuii  de  canipai^nc  clc- 
yéû  par  un  négociant  holîandnis. 

^  PEYREIIORADE  (  Laudes ),  pelili  \  illo  de 2  JOO  bab.  —  CuriosU 
tés:  Tancien  Château^  flanqué  de  grosses  tours;  carrières  de 
pierres  de  tailU*  * 

Bien  de  plus  Joli  que  les  habitations  de  Peyrehorade  et  de 
Puyoo  f  on  se  erolt  en  Sùisse  ;  on  a  la  vue  des  Pyrénées. 

ORTHEZ  (Basses-Pyrénées)  (Orihssium),  petite vlllesur  le  Cave 
de  Pau,  d'un  aspect  assez  triste,  bien  que  ntuée  à  la  jonction  de 
six  roules,  avec  sons-préfecture  «  tribunal  de  première  instance , 
collège,  consistoire  réformé.  —  Curiosités  :  ruines  du  château  de 
Monrade^  où  les  souverains  firent  lonîîlenips  leur  résidence, 
pont  golhiijue  suiniouté  d'une  tour  en  partie  ruinée;  aux  envi- 
rons, la  fontaine  d'eau  salée  ,  mines  de  soufre,  decliarlKui ,  de  pé- 
trole.—  Commerce:  jamijons,  plumes  iVok\  —  Pop.  7,100 

MIÉLAN  (Gers),  pclile  ville  chef-lieu  de  canton.  Elle  possède 

une  jolie  promenade  d'où  la  vue  est  magnifique.  —  Commerce: 

moutons  renommés  par  la  délicatesse  de  leur  chair.  —  Pop.  2,100 
hab. 

GIBIONT  (Gers).  —  EâteU  t  de  la  TruCTe  :  des  Trois-Rois. 
Jolie  petite  vlKe  située  entre  deux  rivières.  Elle  possède  un  bon 
collège  communal  et  un  btpital*  —  Curiosités  :  màs  du  pont, 

jolie  petite  église  cothique,  appelée  N.-D.-de-Cahuzac;  aux 
environs,  mine  de  turquoises.  —  Cqmmercs  :  {;rains,  vinSiCpa- 
de-vie ,  mudt^.  rr  Pop^  h^OQ  haà. 
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ILE  EN- JOURDAIN  (Gers) ,  petite  ville  8ur  la  Sav9.^  OtHoii^ 
tés  !  V  église,  beau  monument  ;  une  trotte  ifa/lè,  une  jolie  place. 
—  Pop.  500  hab. 


ROUTE  380. 

De  Bayonne  à  Irun  {Espagne) ,  3  myr.  4  kil. 

Bidarl,  1  m.  I  k.  |  Urpugne ,  0  S 

SUean-de-Lyi,  0     9     |  1roii(  Espagne),         o  9 

On  laisse  h  aauclic  l'emplacement  du  château  de  Marrac  qui  a  été 
incendié  cl  on  arrive  bientôt  sur  une  hauteur  d'où  l'on  aperçoit 
rOcéa»  :  sprclai  U  inngnilique! 

SAINT-JEAN-DE  LLZ  «Baëses-Pyrences).— fiofew;  de  la  Peetc? 
St-Étienne ;  de  la  Porte-d'Espagne.  —  Sur  la  Nivelle,  qui  le  divise 
en  deux  parties  :  SairU-Jean-de-Luz  et  Sibovrre,  C'est  une  ville 
trée-eommerçante.  Elle  est  généralement  bien  bàiie,  propre  et  assez 
bien  percée.  Son  port  peut  rerevoir  les  plus  gros  navires.  Louis  XIV 
y  épousa,  en  KJUO,  Marie-Thérèse,  infante  d'Espagne;  et  le 
cardinal  Mazarin  séjourna ,  pendant  la  négociation  avec  \' Espagne^ 
dans  Pile  des  Faisans,  an  delà  de  la  Comprona,- Pop.  :^I0(»  hab. 

Andaye,  entre  Saint-Jean-de-Luz  el  l'oniarabie^  est  renom- 
mée pur  son  eau-de-vie. 


ROUTE  381. 
D£  PARIS  A  MONT-DE-MARSAN,  69  myr. 

De  Paris  à  Bordeaux  («•  |  De  Bordeaux  à  Mont- 

roalesee).  sein. Ok.      de-Marsan  (v.  rouie 

1     378),  13 


ROUTE  382. 

Communicatiom  de  Mont-de- Marsan  à  ^uch, 

11  myr.  2  kil. 

De  Monl-dc-Marssn  A  A|r#  1  Vf  c-Fezengao ,  S  t 

(Landes)C«. rou^ail),  S  m.  3  k.    Si-Jean-Poutgé,  0  8 

Nepare,  ^    I    i  Aucb  (v.  même  rout^}»  %  0 
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ROUTE  383. 
m  PARIS  A  PÉRIGDEUX ,  47  myr.  6  kil. 

De  Paris  i  Limoges  («.  i  De  LtMOcrs  i  Périgueax 

rouie  3Sm.  ik.  1    (  t>.  roule  ïiis),         •  i 


ROUTE  384. 
DE  PARIS  A  PAU  (2  routes), 
1**  PAR  LwoGES  KT  BoiDEAOx,  79  myr.  7  kil. 

De  Paris  à  Bordeaux  (v.  i  Aire, 

roule  366),  5ani«0k.  iGarliiiy 

De  Bordeaux  à  Roquefori  1  Auriao» 

Tv.  route  378  ).  10      9  I  Pau, 

•    Villeneuve-de- Marsan,   i      6  ■ 

VILLENFXVE-DE-MARSAN  (Landes). asgez  jolie  ville,  commer- 
çante et  t)ien  peuplée.  —  Commerce  :  grain»,  vinSi  eaux-de-vie» 
—  Pop.  i,:oo  haô. 

AIRE  (Lanfles),  ville  très-ancienne,  au  bas  d*un  coteau  dominé 
par  le  AJas  d'y^ire^  avec  évéché,  érigé  dans  le  vi*  siècle;  sémi- 
Baire,  collège.  Elle  fut  le  séjour  d'Alaric  II,  ici  des  Visigoths.  Ou 
Toit  encore  sur  un  coteau  les  reatet  du  palais  qu'il  habita. — Pop. 
4,300  hab. 

PAU  (Basses-Pyrénées) ,  Palum.  —  Hôtels  :  de  France,  auprès 
de  la  place  Natiouale;de  l'Europe,  rue  de  la  Préferlure;  de  la  I^oste, 
place  Henri  IV,  près  des  Dilig(nces;  de  la  Dorade,  chez  la  veuve 
Simonet.  Goûter  du  vin  blanc  de  7m/ atJt'on ,  (jui  est  généralement 
bon  dans  tous  ces  hôtels.  —  Café  :  Henri  IV.  place  Nationale.  — 
Jolie  petite  ville,  jadis  capitale  du  Jiéarn,  aujourd'hui  chof-lieu 
de  préfecture;  tribunaux,  académie,  collège,  depùl  national  d'éta- 
lons, bibliothèque  de  16,000  volumes,  école  normale,  école  de  des- 
sin, société  d'agriculture,  théâtre.  —  CuriosUis:  la  belle  Fon- 
tainê  publique,  la  plaça  JVaiionahf  ornée  de  la  statue  de 
Henri  en  marbre  blanc,  œuvre  remarquable  de  Raagl ,  inau- 
gurée le  27  j  oût  1843;  ta  place  de  Grammont  ou  rie  Henri  IV,  en- 
tourée de  portiques.  —  Le  parc  dont  plusieurs  arbres  peuvent 
être  contemporains  de  Henri  IV.  Le  Château  où  naquit  ce  prince. 
On  voit  encore  l'écaiUe  de  lorlue  qui  lui  sei  vit  de  berceau  i  le  i,a- 


3  2 
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YiHon  de  Jeanne  â*Albret,  la  chambre  à  coucher  de  cette  prtn* 
cesse,  etc.  LesappaUemènta  ainsi  que  la  cAô]mZ/6  de  ce  château  ont 
été  réparés  et  en  partie  remeublés  avec  les  anciens  meubles:  les 

\itranx  de  la  clinpcUe  sortent  de  la  manufacture  de  Sèvres;  Tap- 
f  artonienl  qui  y  i  oiuluil  contient  de  n:agnifiques  présents  de  Ber- 
naiiotte.  Ce  cliàleau  étail  au  nombre  des  résidences  royales,  l'église 
Saint-3/arti7i,  dans  laquelle  Jeanne  d'Albret,  mère  de  Henri  IV, 
lit  sa  première  communion  d'après  le  rite  réformé;  le  Collège  dans 
un  ancien  couvent  fondé  par  Henri  IV;  la  Mairie^  où  se  trouve  une 
belle  collection  des  marbres  des  Pyrénées ,  et  nn  beau  tableau  de 
Devéria  représentant  la  Naissance  â^e  Henri  IVi  la  Préfet^ê^ 
où  se  trouvent  les  curieuses  archives  du  Béarn  ;  tout  près  est  la 
Poste  avx  lettres.  Le  Aîusée,,  situé  au-dessus  de  la  nouvelle 
Halle,  est  principalement  consacré  h  l'histoire  naturelle  des  Pyré- 
nép?.  La  Carrière  (Talbâlre^  les  Promenades,  surtout  le  parc 
où  Henri  IV  prenait  le  plaisir  de  la  cha??o  ;  la  maison  où  nafjuit 
Bcrnadolle,  rue  de  Tran ,  n°  6  :  il  quitta  Pau  en  1780,  et  partit 
comme  tambour  dans  le  régiment  de  Hoyal-Marine ,  pour  devevii|: 
plus  tard  g  néral  en  chef,  et  mourir  roi  de  §[iède;  la  flattée  qu'af- 
rose  le  Sonst^  sur  les  bord!^  duquel  sont  les  maisons  de  campagne 
de  jBérertfKe  et  de  Tout-y-erçU^  jolies  habitàtions.^Comfnereé: 
Tins  de  Juranpoh,  Jambon  Bayonnë^  cuisses  d'oie,  volailles, 
marrons  renommés,  mouchoirs  de  jBéarn,  etc.  Diligencés  Afa- 
'  nescau  et  Condesse,  de  Pau  à  Baynnne ,  t  n?  les 'Jours;  ponr 
Oloron  ,  deux  voitures  chaque  jour  ;  pour  l'Espagne^  par  Olo- 
ron^  Urdos  et  Jaca ,  tous  les  jours;  Diligences  du  midi  et  du 
Commerce,  pour  Toulouse  tous  les  jours;  ïiarégcs ,  Cauterets  Qi 
St'Sauveur,  tous  les  jours;  pour  Bordeaux ,  ioûs  les  jours.— 
Pop.  liybOO  hab. 

'  E^coR^iONs  :  à  Gélos ,  pour  Tisiter  sofi  château  et  son  haras  ;  ç uf 
le  cotean  de  Jurançon ,  poar  admnrer  les  Tlfincs  dont  il  eKt tapissé, 
les  naysages  qu'on  y  découvre*,  ^tla  maison  de  campagne  plao<e 
sur  le  sommet  de  la  colline. 
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ROUTE  385. 

DE  PARIS  A  PAU. 
Service  44  maliê* 

2*  RpCTB,  PAR  lilMOGES,  PERIGUEUX,  ÂUCH  ET  TaRBE$,  79  mvi'. 

5  kit.  ÇMéité):    ^    •  »  •  '  • 


De  Paris  à  Agen  («.  roule 

408  ),  61  m.  0  k. 

D'Agen  à  Auch  (v.  route 
411),  •       T  1 


D'Auch  à  Pat  ( r.  route 
379  ,  et  iiâei  ea  MUê 
inverse),  ti 


ROUTE  386. 
Cçmmwia^tiw  de  Pau  aux  Eaux-^onm^  4  m.  3  ^. 

Louvie,  2  m.  7  k.  J  Eai  x-Ronnf.s  ,  i  0 

Diligences.  Tous  les  jours  <lans  la  saison,  m  C  heures. 

Eai  x-HoNNES  se  compose  de  vingt  maisons  environ ,  tant  urandea 
que  petites ,  et  assez  pittoresquement  situées  à  l'extrémitc  d'un  très- 
petit  vallon  dont  la  lonuncnr  rst  de  cinq  à  six  cents  pas,  et  qui  en  a 
à  peine  cent  cinquante  dans  sa  plus  grande  largeur.  On  a  tracé  sur 
les  montagnes  qui  le  dominent  des  promenades  d*où  l'on  a  une 
très-]oli6  vue  de  Laruns,  JEam-Bonnei  est  un  peu  plus  grand 
qu'Eaux-Chaudes  :  la  Tallée  est  moins  resserrée;  il  y  a  de  bons 
Ëôtels.  Larun$  occupe  le  sommet  de  l'angle  que  forment  entre 
elles  les  deux  routes  de  ces  hains,  lesquelles  ont  Z  kilomèjlrei 
chacune. 

On  trouve  quatre  sources  à  Bonnes  : 

La  Vieille ,  ou  {a  ^uvette,  83«  26. 

La  Neuve,  *  31 

Ortech ,  23 
La  Froide,  15 

Inipeeteun:  MM.  Dnrraldc  ûls  et  Crouseilhes*. 

Les  sourees  ttaennales  de  Bonrun  enft  surtout  de  la  réputatioD 

I  Voyex  Guide  pitt9r§mi$4li  teMOilireti»  Purénéêê,  tim  h.  ll«i«oa,  J9» 
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pour  guérir  les  vieilles  plaies.  Elles  acquirent  autrefois  une  grande 
célébrité  par  les  bons  elî'ets  qu'elles  produisirent  sur  les  soldats 
béarnais  blessés  à  la  bataille  de  Part co  qui  leur  fit  donner  à  cette 
époque  le  nom  d'eauo^  d^Arquêbusadê. 


ROUTE  387. 
Communication  de  Pau  aux  Eaux-Chaudee  4  m*  3  k. 

LouTie,  2  01. 7  k.  j  £aux-Chaijdes,  i  e 

EauX'Chauâêê  est  situé  dans  une  goi^e  de  la  vallée  d'OtfOti, 
à  4  kil  de  Laruns^  d'où  Ton  arrive  par  une  très-belle  route  percée 
à  travers  les  monlaiines.  Mnlheiirensement  les  Eaux-Chaudes 
n*ont  pas  été  fréquentées  jusqu'à  présent  par  la  haute  société,  en 
sorte  que  les  maisons  ne  sont  pas  meublées  avec  élégance,  cl  qu'il 
y  aurait  beaucoup  à  faire  pour  que  l'étranger  y  fût  convenable- 
ment. Eaux-Chaudes  ne  comptait  en  i8au  qu'une  vingtaine  de 
maisons;  mais  leurnombreest  actuellement  bien  plus  considé- 
rable. Le  Gave^  qui  eoule  au  fond  de  Tétroite  vallée,  s'appelle  la 
Gabat;  celui  des  Bonnes  se  nomme  le  f^aUntin. 

Médecins  à  Eaux-Chaudes  :  MM.  les  docteurs  Laffore  et  Laf* 
faille. 

Les  Eaux-Chaudes,  qne  fréquentent  au  moins  deux  mille  per- 
sonnes chaque  année,  oiïrenl  diveises  sources,  qui  sourdent  d'entre 
des  masses  de  granit.  L'Esquirellc  fournit  sept  baignoires  et  la  fon- 
taine du  Roi  le  même  nombre,  ainsi  (|u'une  douche  de  i  mètre 
30  centimètres  de  hauteur.  La  fontaine  du  Clot  ou  de  TArresec 
n'a  que  deux  baignoires;  sa  température  est  moins  élevée  que  les 
précédentes  qni  ont  environ  30  degrés  centigrades;  cTest  celle  dont 
on  fàit  le  plus  d'usage  en  boissons. 


ROUTE  388. 
De  Pau  à  Bagnèree-de^Bigorre. 

1^  PAR  Lourdes  ,6  myr.  1  kiL 

LesUiile ,  9  m.  4  k.  1  Baonéebs  («•  roule  ta»),  s  i 

Lourdes  t  t     6  1 

LOUBDES  (Hautes-Pyrénées).  —  HÔUli  :  de  la  Poste;  Laffltte* 
—  Petite  vUie  sur  le  Gave  de  Pau.-^  CarioiUéê  :  des  restes  de 
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fortifieaiiont  romaines;  le  Château^  sur  un  roc  dont  Taccès  est 
dilllcile  :  Il  Uni  un  rang  important  dans  \n  ancien  temps ,  et  ser» 
Tit  de  prison  d'Eial  sous  Napoléon  ;  dans  une  démolition  qu'on 
irienl  d'opérer  dans  une  partie  des  fortifications  du  château ,  on  a 

découvert  plusieurs  antiquités  romaines  et  ccltibériennes  dont  on 
a  forme  un  petit  musôe  ;  le  Anr,  les  6ro/fei,  les  sites  eiichanleuis 
et  variés  de  la  vallée;  aux  environs  ,  belles  curnéros  de  niMi lires. 
—  Commerce:  fabriques  de  lin ,  mouchoirs.  — /^Oi(.|w6«  pour 
Tarb99  el  CautereU.—Pop.  A,iOO  kaà. 

De  Pau  à  Bagnires^de^Bigorre* 
PAR Tarbis,  6  myr. 

Les  Bordes-d'Expoey,    i  m.  6  k.  1  BAG»£aKâ(v.rou(e399),  u  i 
Tarbes  (  «•  looie  ssa),  2     S  | 


ROUTE  389. 
De  Pau  d  Barégen. 
1*  PAR  Lbstbllb,  7  myr.  8  kll. 

De  Pau  à  Lourdes(«.  ci-  i  Ltiz,  1  9 

dessus  j  y  4  m.  0  k.  I  UAii£GËS.  0  7 

PiemMite»  i     a  i 

V  PAR  PoKTACOv  7  myr.  6  kll. 


Les  Bordes-d'Espoey,  i  m  6  k. 
PouUcq,  1  1 

Loardes ,  i  i 


De  Lourdes  i  Bar&ges 
(v.  roule  ci-dessus),  3  S 


ROUTE  390. 

DE  PARIS  ALX  EAUX-BO\\E$,  83  myr.  7  Icil. 

Eaux  salinêi  thermales. 

ha  Paris  à  Tarbes  (v.  ILesleile»  l  9 

roule  392),  7Sin.  6k.  iLouvie,  S  • 

)«oordet(«.rfalem),  i     »    Ieaui-Boiiris^  i  • 
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ROUTE  391. 
DE  PiUUâ  ALX  £AIJX-CUALDES,  83  myr.  7  kil. 

f'àuJD  satines  (hermàles* 


De  Paris  à  Tarbeâ  (v. 

route  39'i)t  75  tu.  6  k. 

De  Tarbes  à  LoaTi6(f;. 


De  Louvie  aux  £alx- 
Cbàcoes»  1 


ROUTE  392. 
DE  PARIS  A  TARBES ,  75  myn  6  kil. 


Dp  Tar's  à  l'érigueux  C^. 

is;uics  ::53  et  ;^C8;,  47  m.  6k. 
De  Périgoeux  à  Agea  («. 

roule  MS  )  ,  13  4 

D'At;eîi  à  Àucii  ^17.  rouie 

4U),  7  3 


Vicnau,  1  S 

Mirande,  1  0 

MieUti  (v«roale37$)9  1  s 

lUhasient»  1  6 

ÏAKUii^S  I  1  9 


Malle-poste ]uè(\u*k  Limoges,  dépait ,  G  heures  du  soir,  S  places, 
trajet,  licireD;  prix,  C8  fr.  (  0  c;  de  LimOffSS^  Im  MaUe  posn 
ôe  Pau ,  liV:  étant  à  7  a-  bes  :  liujol,  2G  heures  ;  prix  »  70  fr.  Meê' 
sagtries  Générales ,  soir  et  malin. 

AUCH  (Gers).  —  Hôids  de  la  Paix,  où  descendent  les  voitures 
'[\mv  Agen  et  Tarbes  ;  de  France,  d'où  parlent  les  diligences. — 
Chef-lieu  de  prcfecUire,  archevêché,  grand  séminaue,  dont  la  bi- 
bhothèque  et  les  coilecUons  scientifiques  sont  très-remarquables; 
tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce ,  lycée ,  salle  de 
spectacle ,  bibliothèque  publique  de  6,000  volumes,  musée.»  Ou- 
riosités:  la  place  située  sur  la  partie  In  plus  élevée,  est  terminée  à 
l'ouest  par  une  promenade  charmante  d  où  l'on  aperçoit  les  Pyré- 
nées; la  Cathédrale ,  monument  magnifique  du  xvi*'  siècle,  com- 
mencé sous  le  règne  de  Charles  Vlll ,  et  lernùné  sous  f.ouis  XIV;  sa 
longueur  est  de  1 12  mèlressur  20  de  liauleur  ;  les  tours,  les  vitraux  ; 
les  boiseries  du  chœur,  l'escal.er  de  granit,  de  SOO  marches  de 
hauleuFj  la  Halle  aux  grains^  construite  en  IH40;  le  Dépôt 
de  remonte,  r//(}pt(a/,  le  ThidtrsAe  Palais  archiépiscopal ,  la 
statue  dsM*  d^Eiigny^  intendant  de  la  province  »  dont  la  mémoire 
est  aiDgilUèremenI  révérée  4  Auch.^Commr^  ^  tbia^  ftuRS 
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estimés,  laines,  cadis,  hurats,  plumes.  Aurh  est  la  palile  de  Ro- 
quelauie,  de  l'amiral  Villaict-Joyeusc»  du  gênerai  Deâ&ole.— /^i^p. 
9,f;(iO  hab. 

MiBAM)E.(Gci's).  —  IJdiel  :  Dupuy,  bon-  e  maison ,  bnins  niaiini- 
flques  avec  jardin. — PeUle  ville  du  xiii»  siècle,  sur  lu  Baise,  tic^a 
de  souft-préfecture.  Elle  est  bien  bâtie,  possède  que  ligues  belles  con« 
strnctioDs,  et  est  ceinte  de  bonnes  munïWeB*-^  CuHosUln  :  dans 
les  enirirons,  ruines  de  Tanclen  cliàteau  de  St-J^an^de^Lézian.'^ 
Commères:  vins,  eaux-rie-vie,  chevaux, bestiaux,  volailles,  laines, 

tannorios.  —  Pop.  2,4(iO  hab, 

R.vn  vSTKNS  (Hauics-Pyrém  es\  —  Hôtels  :  de  l'ancicnne-Poste; 
de  Caslillr.  —  Hoiirg  dans  une  hnii cnse  siliiation  ,  nu  milieu  de  la 
plaine  île  Biijorre,  Il  est  généraient  nt  mal  luili.— i  :îiO  hab. 

Le  clieinlii  depuis  ce  ijourg  jusqu'à  Tarbes  Cbl  diOit,  piahlc  de 
noyers ,  et  de  niveau  coniuîc  l'allée  d'un  parc. 

TARBES,  Tarba.'-'iiôtêts:  de  France ,  où  descendent  les  vuf tnreb 

Sour  les  eaux  thermales,  et  les  grandes  diligences;  de  l'Europe; 
u  Grand-Soleil i  de  là  Paix.— Chef-lieu  de  préfeilure;  dans  une 
position  délicieuse  sur  V^dour;  cvéché,  érijçé  dans  le  iv*  siècle; 
grand  s^minniro,  un  collé'irr»,  école  de  dc?sin  et  d'nrclnleclure, 
société  d'ai:rienlUne  et  de  lielles-lcttres ,  dé|iùt  d'étalons ,  biblio- 
thc(|ne,  thcàli  e. —  Curiosités  :  h  s  rues  larges  et  a -réts,  arro^ée3 
par  Its  eaux  de  Widour;  les  murs,  conslruils  avec  les  cailloux 
roulés  par  la  rivière,  les  baies  ''e  diverses  croisées,  et  le  seuil  des 
porte»  eu  marbre  du  pajs.  La  Cathédi  ale  :  on  y  voit  un  baldaquin 
ma.cntflque  ;  le  palais  episcopal ,  rii6tel  de  la  préfecture ,  la  place 
dù  Mauboorgùet ,  celle  de  Marcadieu ,  où  se  tient  un  grand  marché 
tous  les  quinze  Jours;  Ifi  promenade  du  Prado,  de  jolis  jardins,  et 
surtout  le  bel  établissement  de  Bains  avec  jardin  près  de  la  place 
Maubourguet,  et  à  proximité  de  tous  les  hôtels.  —  Prix  des  bains: 
60  cent  ,  et  avec  fourniture  de  l.ngc  7  5  e,  —  Commerce  :  vins  blancs 
estimés,  bestiaux,  (iniîiraillerie,  épicerie,  draperie;  fabrique  de 
papier,  tanneries.  —  il/alle-posle  tous  les  jours  pour  Pau  et 
Bayonnc;  \\mx  Auch  et  Toulouse;  \}0\\xAnch ,  AgcnaX  fJmoges. 
—  F'oit,  pub,  de  Dotezac  pour  Bordeaux^  Toulouse  y  Bergerac , 
St'Gaudéns^  Pau^  Bagnères^e-Bigorre  et  de  Luchon^ 
Sauveur^  Cauiereis.'^ Bains  :  chez  Cousin ,  rue  du  chemin  de 
FHe,  Patrie  du  conventionnel  Barrère.— Pop.  11,200  hab. 

Avis  aux  gourmets.  Les  cn  juilles  aux  champignons  sont  fort 
bien  préparées  aux  hôtels  de  Tarbes. 
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BOUTE  393. 

C(mmumeation  de  Tarbe$  d  Saint-Sauteur, 

5  myr.  2  kiU 

Lourdes  («).  route  366 },  i  m.  9  k,  1  Luz,  1  2 

Pierreliue,  i     9     1  Saiiit-Saut£Ua  ,  o  2 


ROUTE  394. 
Communication  d*Aueh  d  Condom ,  4  myr.  3  kiL 

Gasiéra-Yerduxany        2  m.  4  k.  ICohdom»  1  9 

CASTÉRA-VERDUZAN  (fiers).— Hôtel  :  Darodes,  très-bonne 
table  d'bôta,  Tillage  situé  daoa  un  Talloa  riant  et  fertile,  sur  la 
Landouê.  Il  est  renommé  \four  ses  bains  d*eaux  minémlcv  sulfu* 
reuscs  et  ferrugineuses.  L'établissement  est  un  vaste  et  superbe 

édifice ,  suivi  de  deux  groUes  rocailleuses  qui  renlèrment  les  sources: 
28  baignoires  en  marbre  blanc  sont  placées  au  niveau  du  sol.  I^a 
doiu  ho  e?i  d'une  grande  force  et  peut  cire  dirigée  dans  tous  les 
sens.  Les  parties  supérieures  sont  occupées  par  de  beaux  apparte- 
ments, une  salle  de  billard  et  un  vauxliall  spacieux. 

Ces  eaux  sont  souveraines  contre  les  éruptions  de  la  peau ,  les 
ulcères,  les  vices  scrofuleux,  les  vieux  catarrhes  de  la  vessie,  la 
jaunisse,  les  pâtes  couleurs,  les  rhumatismes  chroniques ,  la  ehlo» 
rose,  Tatonle  des  organes  dlgestirs,  les  hydropisies,  le  relâchement 
des  organes  uléi  ins  et  les  flèvres  Intermiltentes. 

Elles  s'administrent  en  boissons,  lotions,  injections»  doucbes  et 
bains. 

Ce  bel  établissement  attire  un  nombre  considérable  d'étrangers; 
les  p  luvrcs  sont  reçus  et  traités  gratuitement. 

La  saison  des  eaux  tommence  en  mai,  et  finit  en  ortobre. 

Les  environs  sont  ornés  de  promenades  délicieuses;  sur  un 
plateau,  on  voit  les  ruines  d'un  château,  ancienne  demeure  des 
templiers.  —  Belles  carrières  de  marbre,— Poj?.  1,100  kab. 

OuvaAGE  A  CONSULTER  :  JVatie0  âur  lu  eauas  miniraiiê  d$ 
Ceuiéra-yerduian^  par  les  docteurs  Gapuron  et  Bazin.  ln-8«, 

1830. 

CONDOM  {Gers).— Hôtels  :  du  Cheval-Blanc,  beaux  apparte- 
ments» bonne  table  d'bète^  le  Uon-d'Or,  au  centre  de  la  ville»  en 
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face  la  Posle-aux-rhpvaux  ;  bonne  maison. —  Chef- lieu  de  sons- 
préfecture,  sur  la  Baiscy  est  une  ville  qui  commerce  en  eaux  de- 
?le,  farines,  cuirs,  et  qui  a  des  foires  importantes.  — Ctirto-ït/^*  • 
la  Cathédrale^  monament  à  visiter  ;  la  bourse,  la  place,  les  bou- 
levards.—f^oil.  pub.  tous  les  jours  pour  Tarbes  et  Bord  aux. 
Diligeoces  pour  Toulouêê^  dites  les  Jam9U9$.^Pop.  7,300  Kab. 


ROUTE  395. 

D£  PARIS  A  CASTÉRA-VËRDUZAN,  73  myr.Okih 
Eaum  ferrugineuitM  sulfureuses. 


0e  Paris  à  Bordeaui  (  v. 

roule  367).  SS 
De  Bordeaux  à  Langon 

(v.  roule  378  ),  4 
De  Langon  à  Aiguillon  (v. 
«rouie  410),  e 


Nérac  (v.  roule  408),     2  S 

Gond  cm  (  v.  roule  S94)«  2  a 
Castéra  -Verduiaa  (e* 

roule  390»              1  9 


ROUTE  396. 
BE  PARIS  A  SAINT-SAUVEUR,  86  myr.  8  kil. 

Eaux  minérales. 


De  Paris  à  Pau  («.  roule 

^  385).  79  ra.  5  k. 

De  Pau  A  Lourdee  («. 
roule  sss),  4  o 


De  LourdesALux(e.  roule 

38»),  ^  S  1 

De  Lui  i  SAiNT-SAmua 
(v.  rouie  S93),         0  a 


Saint^Sauveur  possède  treize  bains;  1°  bains  de  la  Chapelle ^ 
au  nombre  de  trois ,  24  degrés;  2»ceux  de  la  Terrasse ,  au  nombre 
de  trois,  36  degrëit;  3*  trois  de  Bizégua,  27  degrés;  4«  deux  de 
Chaieguerey.  38  deisrcs  ;  /j»  deux  du  MUitu^  38  degr^ 

Ces  bainssonten  général  mal  construits;  les  couleuvres  pénètrent 
quelquefois  Jusque  dans  les  cabinets  i  elles  ne  sont  pas  dangereusea. 


ROUTE  397. 

De  St'Sauveur  à  Barêges^  9  kil. 
Lux,  em.  2k.  |BAa£cESy  o  1 

BARfiGES  (Hautea-Pyrénées).— iWeti  ;  de  France;  de  la  Paix; 

28 
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<?C8  Ambassadeurs.  Maisons  pariicnUèns  :  MM.  Gradée,  Duclcs. 
(Diligences  de  Bordeaux  à  Toulouse),  assez  joli  hameau  de  80 mal- 
sons environ,  fréquenté  surlout  dans  la  snisoii  des  bains. 

Une  chambre  |jropreest  louée  1,2,3  fr.  par  jour  :  le  prix  du 
.bain  est  de  t  Tr.;  eelui  de  la  nourriture  Journalière  est- de  3  fr.  : 
mêmes  prix  à  ^nint^S99i9€ur  et  Cwtmîs. 

Une  journée  de  jnalade  revient,  tout  compris,  de  0  à  10  fr. 
La  saison  commence  au  mois  de  juin  ci  rinii  au  mois  d'octobre. 

nombre  d'étrangers,  chaque  été,  est  de  1,^00,  dont  400 
militaires. 

Les  sources  artucllcs  d' Barétjcs  sont  :  1°  la  Chapelle,  31,  2n; 
l'Entrée,  ai),  (  0;  'c  Tond,  OÙ,  00;  Poîard  ,  37,  :'5;  .•<>  Daj?- 
sieu,  3'<,  00;  (>M;ran'!e  nouch^^,  'f3,  ^;0  ;  7^  ntiveUe,  43,  00;  S» 
Pelile-Douthe ,  42.  .'^0;  9^  Bain^-Ncufs,  37.  lu. 

En  outre  des  deux  piscines  déjà  existantes,  on  en  a  établi  nne 
troisième  pour  tes  indigents,  ii  y  a  huit  ans.  Cessonrces  alimentent 
2 1  Lai^'!  oires  et  deux  doucbes.  Quinze  de  ces  baignoires  ainsi  que 
les  deux  doinhes  appartiennent  à  l'établissement  communal. 

l  es  rnn\  (U-  Baréges  jouissent  d'nre  rfTi  -ai-lté  spéciale  dans  îe 
traitement  des  plaies  llsli-îm-cs  suite  de  blessures  d'armrs  A  fru 
et  dans  les  aireclions  s(Morulcus!\< ,  les  exoslosrs  et  Ip.s  ulcères 
atoniques.  On  les  administre  aussi  dans  les  dartres.  I<  s  rhuiua- 
tisnieSjCtc.  Elles  sont  essentiellement  stimii'anlrs.  La  saiàOQ  des 
eaux  commence  au  i"  mai  et  liniL  au  10  septembre. 

La  vaiice  do  Bastan^  où  sont  les  eaux  de  Baréges ,  que  la 
nature  a  trAltée  avec  rigueur,  dépouivue  des  ornements  répandus 
avec  tant  de  profusion  dans  l<s  contrées  adjacentes,  n*a  pour 
partage  qu'une  triste  uniforniilé.  Anoune  plaine  ne  la  sépare  des 
mont  gnes  qui  la  dominent,  et  l'espace  étro  t  qu'elle»  iaisseut 
au  bord  des  torrents  n*est  couvert  que  de  débris. 


ROUTE  398. 
De  St'Smveur  à  Cauterets^  2  myr.  4  kih 

Luz,       *  cm.  2k.  ICaiieults,  1  0 

Pierreflite,  i      2  | 

Une  route  plus  courte  passe  par  la  montagne,  mais  elle  est 
presque  impraticable.  11  f.iiit,nu  reste,  airlanl  de  lein[iS  par  ce 
chemin  que  par  la  roule,  ce  qui  fait  toujours  prcfcicr  celte  der- 
nière* 

€mnimi.«-i»Mt9  di  9nMt$  èa  Umiytr  )  de»  MiiM$  àe% 
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AmlMiftdeiirs  ;  Pylà;  IN«<M«-^*ettiiDepftite  Tttto  de  I*4Dt|Mw 
ûfÊ PyrinieM^  aussi  importante,  mats  mleox  t&Ue  ouê  /m  el 
Jtrguiê  :  c'est  un  lieu  de  délices  où  sr  tiouvrnt  actuellement  dea 
TC^agmit  de  toutes  les  parties  du  globe.  — /'«ip»  Jy^Ot)  /ia6. 

Une  journée  de  ninlude  rcvieatt  Logemeot^  nourriture  et  bainst 
de  10  à  12  fr.,  terme  moyen. 

Cautercts  possède  quatorze  souirrs  toutes  sulfureuses,  à  l'excep» 
lion  de  celN'  di".  Itiouniisct.  Le  ciouiie  de  l'est  conlicnl  les  sources 
de  César-Vieux,  Cctar-iNeuf,  Espagnols,  Poze-Vieux,  l'ozc-Neuf, 
Bruzaud  et  Uieumiset.  Le  groupe  du  Sud  comprend  les  sources, 
dfls  OSofi,  de  llaulioiiraty  Pré-Railliére ,  Dois,  Pelit>StrâaoYeor 
et  Bayard. 

La  saifOn  des  bains  commence  en  juin  et  finit  en  septomLir. 

Les  étrangers  trouvent  facilement  à  se  loger  dans  les  bôiels  e  t  les 
maisons  particulières.  Ces  dernières  sont  propres,  commodes  et 
généralement  hïm  tenues*  JLes  liabiianU.  sont         et  atten- 

tionnés. 

Qtuterêt*  est  environné  de  promenades,  charmantes* 


AOUTE  m 
De  S t 'Sauveur  à  Bagnires-de^Bigorre ,  ô  xnyr.  i  kik 

Lui,  en.  21l.  |  Lourdes  («•  Toole  SSS)»  i  e 

PjemfiMe,  t     a    iBAGRtais,  %  a 

BAGNÈRES  (Ilaules-Py  rénées  )  ~  iïdfe/s  ;  de  Paris,  sur  1^ 
promenade;  de  Fcance,  avec  appartemenia  confortables  et  bonne 
cuisine  :  les  personnes  qui  y  séjournent  peuvent  être  nourries  et 
logées  pour  e  fr.  par  jour;  Frascati ,  grand  établissement  aveo 
bains  et  sources  minérales,  salle  de  concert^  billard  et  café,  et 
plusieurs  autres,  généralement  Lien  tenus. 

C'est  une  jolie  petite  ville,  dont  les  rues  sont  Lien  percées  ft 
bien  arrosées,  les  maisons  Làties  avec  élégance.  Elle  possède  une 
sous-prcfecture,  un  tribunal  civil  etde  cornmerTe,  un  colléire  com- 
munal et  une  salle  de  spectacle.  — -  Curiosités  :  la  place  des 
Coustous^  promenade  agréable,  ornée  d'une  niaeniflque  fontaine; 
r^C^/t'^e,  surmontée d*UQ  cioclier  à  flèche  ;  les  TAermea  ife  Jlfii* 
rie-Thérètej  les  Scieries  et  les  AteVers  de  M.  Géruset,  où  l'on 
travaille  avec  une  perfectloo  admirable  et  les  procédés  mécaniques 
lea  pkus  ingénieux ,  les  beaux  marbres  des  Pyrénées;  la  papeterie 
mécanique  de  M.  Lasserre;  jP^ascoa',  établissement  superbe  qu'on 

doit  à  JkK*  le  cUevalier  Luia»  ancien  consul  général  ù:£sj^gw  à 
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Paris  ;  le  Muséô  des  Pyrénées  ^  formé  par  M.  Jalons.  Le  cour- 
rier de  Paris  arrive  et  part  tous  les  Jours.  —  Pop.  8,000  hab. 
dont  OyOOf»  étrangers. 

On  ne  doit  pas  quitter  B^gnères  sans  visiter  le  bel  ëtablfssemfat 
de  M.  Aimé  Gérii7.et ,  chez  lequel  se  travaillent  dans  In  pf  rfeetioa 
tons  les  marbres  des  Pyrënées.«Oa  y  voit  une  scierie  hydraulique 
de  t(;0  lames. 

Bains.  On  prend  ordinairement  les  hains  le  malin,  ponr  être 
libre  le  reste  de  la  journée.  Ponr  ne  point  s'exposer  au  froid»  les 
dames  et  les  malades  se  servent  de  chaises  à  porteurs. 

On  ne  compte  pas  moins  de  trente-neuf  sources  de  température 
différente  qui  alimentent  quatre-vingt-cinq  baignoires  et  quinze 
douches.  Elles  contiennent  pour  la  plupart  du  fer,  des  sels  so- 
dlques  et  magnésiens.  Voici  les  noms  des  gronprâ  de  sources  : 
1*  Groupe  de  la  montagne. — 2**  et  Groupe  de  la  plaine^  section 
de  rOuesl  ;  dilo  section  de  TEst  —40  Groupe  du  ifa/u^.— 6*  Source 
sulfureuse  de  Labass  ère,  —  G"  Fontaine  ferrugineuse. 

Lecture,  i^es  personnes  qui  préfèrent  se  distraire  par  la  lecture 
trouvent  dans  Bagnères  les  moyens  de  satisfaire  leur  goût.  La 
librairie  d*  M.  Dossun  est  binn  assortie.  31.  Jalon,  place  d'Uzer, 
cabinet  de  lecture^  et  un  muséum  fort  remarquable.  A  Valhènée 
Fraseati^  l'abonnement  Journalier  e^t  de  5  fr.  par  semaine,  ou 
i&  fr.  pour  chaque  mois  de  Juin  et  juillet*  et  20  fr.  pour  août  et 
septembre.  I^s  dames  ne  payant  que  moitié. 

f^oiîures  :  diligences  de  RibstU^  maître  de  poste,  pour  Tar* 
bes^  Pau^  Oforon^  Toulo  ise^  Agen^  Périgtieux,  Limoges^ 
Bordeaux,  Paris.  Service  spécial  pour  Cauierel*,  Zlis,  J^o- 
gnères-de-TMchon  y  St-Sauveur,  Lourdes. 

AJessageries  Générales  du  A/idi  et  du  Commerce ,  place  Du- 
treq,  à  Bagnères  :  qur^ive  diligences  par  jour  de  Bagnères  à 
Tarbesj  une  diligence  et  poste  pour  Bagnères-de- Lucfion;  une 
autre  pour  Baréges ,  Cauterets  et  St-Sauveur.  Service  de  Ba- 
gnérssk  Pati,  etc. 


ROUTE  400. 
De  Sl'Sauvcur  à  Gavarnie. 

On  trouve  d'abord  le  passage  effrayant  ùeVÉeheVe:  on  suit 
un  chemin  étroit,  creusé  dans  le  penchant  d'un  profond  préd- 
plcft,  au  pied  duquel  on  entend  le  bruit  continu  du  Gave^Béar^ 
nais  :  son  lit  est  resserré  entre  de  hautes  montagnes  dont  les  foB« 


Digitized  by  Google 


ROUTE  401 0B.  8r*8AinrBUft  A  BAGNklB9-DB*tVCH01f.  W 

déments  semblent  minés  pîir  les  gouffres  épouvantables  que  for- 
ment les  eaux.  On  \oil  tians  ce  passa^JC  les  restes  d'une  tour 
qu'on  avait  construite  dans  l'end  oit  le  plus  rebfierré  de  la  gorge, 
contre  les  incursions  des  miquelets. 

On  s'empresse  d'arriver  à  Cédreê  poar  y  admirer  la  Mie  cas- 
cade sitaëe  derrière  la  maison  Palottel,  et  dont  M.  Duperreox 
a  donné  un  superbe  tableau.  Après  cette  commune,  ou  trouve 
des  blocs  prodigieux  de  granit  ent-jssés  sans  ordre,  qu'on  nomme 

ie  Chaos  ou  la  Peyrade, 

I/elonnement  umIouIjIp,  lorsqu'on  arrive  au  village  de  Ga- 
varnie^  :  les  tours  de  AJarôoré  ^  {\iï\  piiraissent  moins  l'on vrago 
delà  naluie  que  celui  de  l'ait,  composées  de  bancs  calcaires,  se 
perdent  dans  la  région  des  nues  et  ne  sont  accessibles  qu'aux  fri- 
mas. Des  neiges  éternel  les  couvrent  une  partie  de  ces  montagnes. 

Plusieurs  torrents  qui  du  sein  de  ces  montagnes  glacées  tombent 
en  cascades  d'environ  100  mètres,  et  dont  les  eaux  passent,  après 
leur  chute,  sous  des  voûtes  de  neige»  sont  leur  unique  orne- 
ment. On  ne  peut  enlln  considdier  sans  eiWoi  l'horrible  et  Im- 
posant spectacle  des  tours  chenues  de  Motboré^  situées  à  la 
source  du  Cave-Uéarnais. 

Le  prix  du  voyage  avec  porteurs  est  de  24  fr.,  nourriture  com- 
prise. 


De  S  ('Sauveur  à  Bagnères-de-Luchon,  13  myr.  5  ktl. 


On  passe  par  Argelèt^  LaurâeM^  Bagnèrêi^^Bigorre  ^  et 

ÏEscaledie't. 

WOiNTHKJEAU  (Haute-Garonne).  —  ^^Ife/ :  assez  bon.— Jolie 
petite  ville,  siiiiée  au  conlluent  de  la  Garonne  et  de  la  Nexle,  — 
6urt05i/é;le  Pont  qw  marbre,  d'une  élégance  remarquable.— 
Commerce  :  grains,  l>estiaux,  mulets.  —  Pop.  .'î,  0»  hab* 

La  vallée  de  Ltichon  commence  à  s'ouvrir  à  la  dislance  de  t 
kll.  au  N.  de  Bagnèree;  vous  la  voyez  dans  sa  plus  gnmde  largeur 

1  Set  >n  Ifl  IradIUon  do  pnvg.dnnte  têfes  qne  l'on  crnscrTo  dans  J'érllte  d« 
Gavnriile  soni  celles  d'auUui  ût  çU«Tali«r#  tfu  Tttii>i»l0  liévapité^  à  1  époque 
|«  dfttracUoa  de  l'ordre. 


ROUTE  401. 


De  St-Sauveur  à  Ba- 
Il  é  re  h-d  e- Bi  uorre 
(  V.  roule  3y9}, 
L'Escaledieu, 


5  m.  4  k. 
1  2 


Lannempzan,  1  4 

MoiilrejeaUy  t  S 

Ksicnos  1  S 

BAGutau-de-LocBON,  -  3  i 
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près  de  cette  ville,  où  se  fait  la  jonction  de  deux  rivières.  Les  yeux 
y  rencontrent  un  grand  nombre  de  villages  épars,  des  champs 
couverte  d'épis  I  et  des  prairies  arrosées  par  ixat  iaJQoité  de  ruis- 
seaux. 

. BAGNÈRES-DE-LUCHON  (  Hante-Garonne).  — /idfc/s  :  on  en 
compte  un  très-grand  nombre,  dont  les  principaux  sont;  du  Paie, 
Cours d'Etigny,  très-bien  tenu,  bonne  société,  bal  ou  conceil  une 
fois  par  semaine;  de  France;  de  Londres;  du  Commerce;  de 
l'Europe;  du  Lion-d'Or  ;  d'Espagne  ;  tous  sont  parfaitement  tenus, 
et  les  étrangers  y  sont  bien  traités:  il  n'existe  pas  de  table  d*hôte 
dans  les  maisons  particulières. — Jolie  petite  viUe  bien  bfttie ,  admi- 
rablement assise  au  fond  de  la  vallée  de  la  Pique,  qui  déboaehe 
elle->même  dans  la  vallée  plus  vaste  de  la  Garonne*  Son  élévation 
au-dessus  du  niveau  de  la  mer  est  de  COG  m.,  ses  rues  sont 
propres,  larges  et  bien  pavées;  les  promenades  plantées  sont  cl)ar-i 
mantes.  — /^op.  2,100  hab. 

On  ne  trouve  dans  aucune  partie  des  Pyrénées  d'eaux  minérales 
dont  la  situalion  soit  plus  agiéabile  que  celles  dq  Magnères-d^ 
Luchon, 

L'établissement  thermal  est  d'un  aspect  très-intéressant.  On  y 
arrive  par  une  large  avenue  de  tilleuls.  Quatre  corps  de  bâtiments 
composent  l'édiûce:  le  principal  fut  brûlé  en  1841 ,  et  seulement 
réparé.  « 

.  On  iàit  usage  des  eaux  en  boIssoQ,  en  douehes  et  en  bains. 
Elles  8*em|doient  avec  succès  contre  les  rhumatismes,  la  goutte 
lelatiqnetles  maladies  de  la  peau  et  des  muscles. 

Dans  plusieurs  cas  de  surdité,  maladies  d'yeux  et  de  larynx | 
ponr  les  maladies  des  femmes  résultant  de  suppression  y  fausses 
couches,  lait  répandu.  Ces  eaux  sont  souveraines  contre  les 
humeurs  froides,  les  paralysies  générales  ou  partielles,  les  suites 
si  souvent  déplorables  de  syphilis  contractée  ou  héréditaire.  Elles 
eussent  à  la  peau  et  détergent  admirablement;  il  existe  en  outre, 
côté  de  l'établissement  communal,  un  petit  établissement  parti- 
culier dit  bain  Soulevât i  ses  eaux,  également  sulfureuses  et 
d'une  température  douce,  sont  très-eiOcacement  employées,  no<- 
lamment  pour  les  persowies  nerveuses  et  Irritables.  Queiques 
débris  de  bains  et  d'autels  vetib  prcNivent  que  les  'Honains  oui 
fréquenté  ces  seurces. 

It  est  faeUe  de  se  proeorer  à  Luchon  des  logemoits  meublés  «Tee 
goût  et  élégance;  dans  tous  11  règne  une  grande  propreté. 

11  y  a  toujours  à  Bagnères-de-Luchon  2  ou  300  chevaux  de  louage 
et  une  douzaine  au  moins  de  guides  hardis  et  expérimentés. 
Frais  dê  êifaur  t  une  chambre  .coûte  à  Ludion  de  2  fr.  à 
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6  fr.  par  jour;  nno  promrnndo  h  cheval,  3  fr. ;  la  table  d'iiôle 
coûte,  par  personiir,  pour  (Icjruncr  cl  dinor,  lî  fr. 

Le  pn\  des  iiains  vaiic  de  ^0  c.  à  1  iV.  23  c,  linge  et  chauÛ'age 
du  linge  compris. 

Les  douchft  varient  ftwl  de  ao  à  60  e. 

L'homme  riche  trouve  à  Luchan  des  liôtels»  Talsé  des  malsons 
sans  luxe,  mais  propres,  et  l'Indigent  des  habitations  saines  et 
sal  libres. 

On  trouve  à  Luchon  un  cabinet  littéraire  où  Ton  reçoit  des 

journaux  politiques. 

Les  cafis  sont  au  noml»re  de  trois;  ils  sont  tous  Ircs-bien  tenu». 

Diligences  :  tous  les  juirs  ;i  pour  Uouiousef  1  pour  ^luch, 
1  ou  2  pour  J^agnèreS'de-Jiiyorre, 

Excursion.  —  Lac  et  cascade  de  Séculéjo,  En  partant  de 
Bagnèrêê-^Ltiekony  le  voxaucur  se  dirigera  vers  le  naut  de  la 
vallée,  à  Fendrolt  où  elle  débouche  dans  celle  de  la  Pique,  Après 
une  heure  et  demie  de  marche  pénible,  on  arrive  nu  village  d'Oo  ; 
au-dessus  de  ce  villai^e  une  vieilli'  tour  démantelée  ajoute  encore 
à  la  tristesse  de  ce  site  sauvage.  On  suit  le  sentier  qui  serpente  à 
travers  le  bassin  de  Lastos;  un  autre  senlier  àpro  et  pf'iillenx 
conduit  nu  soinmot  d'une  muraille  de  rocinrs  de  plus  de  330 
mètres  de  liant,  l.e  torrent  de  la  cascade  descend  en  liondissant 
dans  les  anlrai  luosilrs  de  ces  rocs  perpendiculaires.  On  se  trouve 
alors  à  l,8;)3nièt.  au-dcstus  de  la  mer.  Le  Jac  se  présente  dans 
toute  sa  majesté.  11  est  de  forme  ovale,  et  peut  avoir  du  nord  au 
midi  1  kil.  environ.  L'eau  en  esitrès-iimpide,  et  cependant  elle 
semble  noire  à  cause  de  sa  profondeur.  Une  enceinte  de  hauts 
rochers  pai  t  de  cet  endroit,  et  va  en  s*exhaussant  graduellement 
jusqu'à  la  hauteur  de  2G0  mètres.  CVst  de  celte  élévation  que  s'é- 
lance la  cascade  la  plus  aliondante  des  Pyrénées  et  la  plus  haute 
après  celle  de  Gavarnie,  Elle  se  précipite  d'abord  d'une  roche 
fourchue  et  tout  à  pic  justiu';\  la  nioilié  de  sa  hauteur;  Ifi,  une 
bosse  du  rocher  la  fait  jaillir  en  tourbillons  d'écume  qui  forment 
cent  cascades,  au  milieu  desquelles  s'elance  de  nouveau  ]<i  chute 
principale.  Le  tableau  de  cette  cascade  et  des  rochers  qui  l'en- 
Hmrent  est  des  plus  magiques. 

Parmi  les  courses  intéressantes  à  faire  aux  environs  de  Ba^éres 
de  Luchon,  nous  citerons  celles  des  laes  d'Oo,  de  Lys  et  Svper» 
bagnèreSf  du  Mont- Né,  des  ea$cades  des  Demoiselles  et  du 
-  Parisien,  des  ports  de  f'enaeque  et  la  Pieade^  de  la  vallée 
d*Aran^  par  ^li^l-Bcat,  etc. 
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ROUTE  402. 

DE  PARIS  A  BAGNÈRES-DE-BIGORRE  (2  routes), 

1'*  ROOTE,  PAR  Tarres,  11  oiyr.  7  kil. 

De  Paris  A  Tarbes  (v.  |  Baguèkis  («.  route  399),  2  i 

route  m),  nm.  ek.  | 


ROUTE  403. 

DE  PARIS  A  BAGNÈRES-DE-BIGORRE. 

2*  ROUTE,  PAR  Aucu  ET  Castelnau-Magnoac  ,  77  m^T.  7  kil. 


De  Paris  à  Auch  (v. 

roule  411),  68  m.  3  k. 

Masseure,  2  6 

Casleluau-Magnoac,  t  7 


Lannemezan,  3  S 

L  blsialedieu .  i  4 
BAGNÉKbs-de-  BiGoaRB 

\v»  route  399},  t  2 


ROUTE  404. 
DE  PARIS  A  BAREGES. 

PAR  Agen  ,  81  myr.  3  kil. 

De  Paris  à  Périgueux  («.  Lourdes  (v.  route  383),  i  9 

roules  253  cl  a68),     47  m.  6  k.    Pierreiiiic,  f  9 

De  Périgueui  à  Agen  («.  Luz ,  i  3 

route  408).  13      4       BAaËGBS,  0  7 

D'Agenàïarbes(v.  roule  | 
3U2),                         14  6 


ROUTE  406. 
DE  PARIS  A  CAUTERETS.  80  myr.  4  kil. 


De  Paris  à  Tarbes  («. 

roule  75  m.  ô  k. 

De  Tarbes  à  PierreflUe 

(«.  route  401}  t  9  9 


Cautbrets  («•  route 

393), 
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BOUTE  406. 
BB  PARIS  A  BAGNÈRES-DE-LUGHON  (2  routes). 
1'*  EOUTit  PAR  Tarbbs,  84  iiiyr.  6  k* 


])«Par{sàTarbet(«. 

roule  39?),  TSm.  6  k. 

LanneuiezAo ,  S  4 


De  Laimemeuii  è  Ba- 

CNÈRta-de  LucBOil 
r»«ie  401), 


ROUTE  407. 

DE  PARIS  A  BAGNÈR£S-D£-LUCHON. 
V  ROOTB,  PA«  AocH  BT  Castblnav-Maoiioag,  80  iBjr.  6  UL 

De  Paris  à  Aaeh  («.  De  Lannemcxan  à  Ba- 

rouie  411),  61  m.  Sk.      ositata  -de-LLcaoN 

D'Auchà  Lanneroeiaa  («•  roula  101).          S  s 

(«.  rouie  40i;,  6  a 


Commumcofûm  de  Bagniren-âe-Lnehon  àBagnères-de^ 

Bigarre^  8  myr.  1  kil. 


De  Bagnéres-de-Luchon 
à  l'Escaiedicu  (t).  route 
40t,  et  liaez  en  seoa  ia- 
▼ene). 


ô  m.  9  k. 


BAG!HÈRB8-de-BlQ0RlB 

Cv.  roule  S89}, 


ROUTE  408. 
DE  PARIS  A  AGEN  (3  roules). 

irt  ROUTE,  PAR  PÉRI6DBQZ  ET  BERGERAC,  01  Hiyr. 


De  Paris  à  Périgoeuv, 

Cir  Chdicauroiix  et 
iinoKi's  (v.  roulea 
253  ei  a6tf), 
Rossignol, 
Si-Hauier, 


47  m.  6  k. 

1  3 
1  T 


Bercrerae ,  3  o 

Casiillounef ,  3  5 

Cancon,  1  4 

Villeneuvi*'fur-Lot,  i  9 

La  Croix-Blinebe,  1  4 

Agen»  I  I 


59S[         ROUTB         — DB  PA1II9  A  AOBN. AOBX. 

JUalle-poste  toug  le»  jour*,  G  heures  du  soir,  pour  Limoges;  4 
places;  prix,  68  fr.  60  c.  ;  trajet,  28  heures.  De  là,  NaUe-poste 
de  Pau,  par  Agen;  Messageries  générales ^  malin  cl  soir. 

BERGERAC  (Dordo^ne),  Uergeracum.  —  Uôtel  :  des  Princes; 
de  la  fioulcipd'Or  ;  du  Vôyageur.  —  Celte  ville  ancienne ,  générale* 
ment  mal  bfttie»  avec  des  rues  étroites,  excepté  la  rue  et  la  place 
du  marché,  est  sUoée  sur  la  Dordognê^  au  milieu  de  vignohles; 
Bous-préfeclure,  tribunal  civil  et  de  commerce,  petit  séminaire  » 
collciiC,  éu'l  ise  consistoriale  ;  jolie  salle  de  spectacle.  Kl  le  claii  au- 
trefois fortili  je. — Curiosités:  le  Pont  de  5  arches  sur  la  Dcuxlogne, 
la  Salle  de  spectacle^  la  Bibliothèque ,  où  se  trouve  un  licau 
portrait  de  Gabriclle  d'Estrccs.  —  Commerce:  vins,  pap.cr?.-— 
f^oit.  pub,:  passage  de  diligcncca  pour  ^yen,  Bordeaux^  Pô- 
rigueux,  —  Pop.  10,000  hab, 

VILLENEUVE  SUR*LOT  (UM-6aronne).^JSI(Mela;  ùb  France; 
Lamoureux;  Géraudie,  Delor.  —  Ville  du  xm*  siècle,  bàtle  au 
cordeau ,  et  divisée  en  deux  parties  communiquant  par  on  pont  an* 

tique,  et  dont  Tarche  principale  a  36  mèt.  d'ouverture,  18  môtrea 
de  hauteur,  et  1  mèt.  50  c.  d'épaisseur.  Elle  possè  de  une  sous- 
préfecture,  u:i  tribunal  civil  et  de  commerce,  une  bililiothèque  pu- 
blique, une  société  d'agriculture,  un  collège  communal,  et  une 
excellente  pension  déjeunes  demoiselles,  tenue  par  ma  lame  Ma- 
thieu ;  le  nouvel  établissement  d'éducation  du  couvent  des  dames 
de  la  Croix,  vaste  édifice;  bains,  pépinières  d'arbres  huiliers.  — 
CmHagitift  la  PMé  puMque^  entourée  décades;  les  BouU^ 
vardê^  deux  vieilles  tours ,  ».  moiaon  du  dme  jélpkanse .  le  Chd" 
ieau ,  la  maison  qu'habita  la  reine  Marguerite  de  Valois ,  la 
Salle  de  spmsiwth^  les  Moulintà  mécanique,  les  HtSTOê^  V hos- 
pice St'Cyr* —  Commerce:  prunes,  fi  uits,  vins,  bestiaux. — f^oiU 
pub,  tous  les  jours  pour  jigen^  Bordeaux^  CaliorSf  Péri' 
gueux  — Pop.  11,100  hab, 

AGEN  (Lol-ct-Garonne)  {Agcno,  puis  IVitiohrigum ^  cité  des 
Niliobriges,  enfin  yfyimim^  après  la  conquête  des  Romains  qui 
rembcllirent).— //dfds:  du  Petit-Saint-Jean,  agiandi  et  remis  à 
neuf,  chez  Baron,  renommé  par  ses  terrines,  dites  de  ISérac^ 
ses  nàtés  aux  tniflSes,  dont  il  foit  des  envois»  et  sa  bonne  cuisine; 
de  France,  tenu  par  M.  Gazanobes,  successeur  de  M.  Gautliier  et 
gendre  de  Bi,  Lointier  de  Paris;  bonne  maison.— Ville  ancienne 
sur  la  Garonne  y  chef-lieu  de  préfecture,  cour  d'appel,  évéché, 
deux  séminaires,  collège,  théâtre,  bibliothèque  de  18,000  vol., 
bains  publics,  fépinières.  Elle  fut  fondée  par  les  Ganlois  i  les  \\o- 
malns  s'en  rendirent  maîtres;  les  Huns,  les  Vandales  la  sacca- 
gèrent successivement.  —  Curiosités:  V église  de  Saint-Caprais^ 
coonnencée  au  xi*  siècle  et  terminée  en  1508.  lille  lui  clexcc  tur 
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les  ruines  d'une  première  ÔL'îlse  dédire  au  même  saint  et  qui  vxîs» 
àè9  \e  \i^  sièt'Io.  Il  ne  rosto  de  cf  t  édilico  ^',nc  !e  ciinelière  dfs 
premiers  clivclii  ns ,  ndos-sé  au  rliœur  de  Tculise  acturlle,  et  une 
piaiide  pierre  dans  la  paiiii;  ii  terieure  de  i-es  niuis  avec  le  mo- 
noîiranirne  (iu  Cli  isl. —  Les  restes  (!e  ^on^tluclion  d'un  leniple  de 
Jupiter  ^'élevant  encore  a  4  ou  ^  nièl.  uu-dc&sus  du  sol  et  fiiisant 
partie  de  la  chapelle  ou  oratoire  d'une  confri^rfe  de  fénttfnls.— 
Vh&pital  Saini-Jaequ  #,  la  Préfectuté^  lé  Pml^Canal^  les  ma- 
gnillques  promenades  ;  un  ro(  her  au  N.,  sur  lequel  on  voit  un  ermi- 
tage liabité  anciennement  par  de  pieux  solitaires  qui  ont  lalUé 
dans  ce  roc  une  éfjlisê,  pill^îeurs  eliapelles  et  un  esc  1  cr.  Te  re 
plateau  la  \\u\  c>l  imn/ten.  e;  en  a[  ci<«iit  les  l'yM'n;(ï^.  Les  ruiuçs 
de  Vrglise  de  Saîiit-Klienre,  eelUsile  ses  ancu  n:  es  loililit  iitioi  s. 
—  Commerce  :  l»é,  mus,  e:.iîx-de-v;e ,  lionnes  iniines,  (x<e;îerils 
fromages;  maoulaLluies  de  Iodes  à  \oiUs,  jutiitimc,  a.oiiclou, 
serccs,  cotonnades. 

jPf  oil^pMl»  tous  les  jonrs  pour  jéuth  et  Pau ,  pour Xffiia^t  et 
OrUanit  pour  Boréêmua  et  Timkme,  f^oHura  pour  Bôfdeumr^ 
Touiemêe^Aueh^  f^iitênwvê^û'u^gen;  à  diveis  jours  de  la  se- 
maine, inefsngcries  pour  yiigniUon^  Pût^SU^Marie^  jééiaf* 
fort,  Conftom  ^  Lcrlotfr'* ,  Ai'rac. 

I>a!cau\  à  vapeur  sur  la  Gj.k  !.nc  ju?f,u'à  yifgcn  ,  lorsque  IVtat 
du  tUtJVr;  le  pciUKl;  la  ('e.MtîU»»  iW-Jgen  à  Jlordeaux  exi^-e  8 
licur(.<;  les  iûilraux  sont  pel.lstt  r.c  pienneiit  point  c'e  vosiurcs. 
Ageu  est  la  pairie  »!e  JosejJi  SeallLcr,  (!e  l^ilissy,  iuvenkur  il'une 
belle  espèce  de  poterie  de  terre;  de  Lac  pède,  ùc  J)ory  lîaint- Vin- 
cent, etc. —/'op.  14,200  hab. 

A  2  myr.  6  kil.  S.*0.  s'élève 

Kérac  (Lot-el-(iaronne).  —  Ilôtil  :  du  Tertre,  renommé  pour 
sespditffde  perdrix  en  ferrtne.*-ViUe  située  sur  In  Ba^e.  Sous- 

préfeclurc ,  Iriliunal  eivil  et  de  comuicrce,  eliambredes  mnnufac- 
tuîcs.  —  Cunositrx  :  l(s  (uitlques  torlipcations ^  VEglise  pa» 
roissialo,  de  coi!.slrui liou  moderne,  de  tellts  Jlalles ,  un  Châ^ 
(eau  gothique^  où  èrenl  les  rois  de  Navane,  ducs  d'Ail)! et  :  nu 
faiîe  des  salles  du  château,  on  lemarque  h  s  i  liiirres  d'Antoine  de 
Bourbon  formant  1rs  nœuds  d'arele  des  voûtes;  des  antiquités 
romaines  eitrémoment  eurieuscs.  On  doit  visiter  la  Garenne , 
promenade  créée  par  Marguerite  de  Valoir;  le  moniimei?!  élevé 
par  M.  le  comte  Dlgcon  ù  la  mémoire  de  Henri  IV;  la  fontaine 
St-Jean^  ombrauce  par  deui  ormes  plantes  par  Henri  IV  et  Mar- 
iriicrilc  de  Valois  — Commerce  :  eaux-de-vie,  vins,  volailles  iruf- 
fpes.  —  yoit,  pub,  tous  les  jours  pour  jlgcn^Auch^  Aiarmande* 
—  Pop^  7,200  hab. 
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ROUTE  409. 

D£  PARIS  A  AG£N. 
2«  ROUTE  ^  PAR  Limoges  et  Moissac,  70  myr.  9kil. 


0e  Paris  à  Limoges  (v. 

roule  253),  38  m.  ik. 

De  Limoges  à  Monlauban 

(V.  roule  413  ),  25  8 
Gastelsarrasin»  3  i 


MoissAC  y  0  f 

Malausé,  i  o 

La  Magistère,  i  2 

Croquelardit,  i  o 

AOBii  (  «.  rouie  408  ) ,  1  0- 


CASTELSARRAZIN  (Tarn-et-Garonne).— ^dteZ  :\e  grand  Sainl- 
Plerre — Ancienne  et  jolie  ville  sur  VAzine,  avec  sous-préferture, 
Uibunal  civil,  colléiie  communal ,  bibliolhèque  publique,  salle  de 
speriacle.  —  Curio$Ués:\^^  Promenades  j  le  portail  gotliique  de 
VÉglise  paroissiale, — Commerce  :  grains,  huile,  bestiaux.  Cas- 
telsarrazin  a  vu  naîtie  l'abbé  de  Prades. — Pop,  7,200  hab, 

MOISSAC  (Tarn-et-Garonne),  Mussiacum,— hôtel  :  du  Grand- 
Soleil;  du  Nord,  sur  le  Tarn,  près  de  son  embouchure  sur  la  Ga- 
ronne, an  milieu  d'un  pays  fertile.  Sous-préfcttiure,  tribunaui.^ 
CurioHtéê  t  mMan  Pont  sur  le  Tarn  fie  portail  de  Véglisê  Si-^ 
Pierre  et  Si'Paulf  admirable  expression  de  l'architecture  aa 
vil*  siècle  :  on  remarque  sur  cet  édifice  des  bas-reliefs  tr(^s-curieux  ; 
le  cloître  de  Téiîlise  bâti  en  1,100,  la  Fontaine,  Vu4bhaye^  les 
ruines  d'un  pont  nui  se  trouvant  devant  la  ville;  la  Promenade^ 
bien  oinb'aiiée. — Commercf^:  vins  et  safran,  minoterie,  sels,  pois- 
sons.— f^oit.  pub.  tons  1<  s  jours  pour  Auch^  Bordeaux^  /lloniau^ 
ban,  Toulou!ie,—Pop.  10,(J00  hab, 

MALAUSK  (rarn-el-Garorm«).  village  fort  ancien.  On  v  a  dé- 
couvert un  grand  nombre  d*antiquitC8  romaines.  —  Curiosités  : 
ranclfn  Château^  ->  Pop.  1 ,500  Aad. 

LA  MAGISTËRR  (Tarn-el-6anmne)*  Beau  bourg  sur  la  Garonne. 
Pop.  1,000  Aa6. 

Le  pays  est  frais  et  varié. 
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ROUTE  410. 
DE  PARIS  A  AGEN. 
lODTSf  m  Bordeaux  it  TomiBnis»  70  myr.  4  kil* 


7 
9 
9 
9 


Mimiaiide, 

TmiDeii», 

Aiguillon, 
Port-Saiuie-Marie, 
Ponl-Saint-Hilaire. 
Aciii(«.roale  409) , 


1  â 

1  f 

1  1 

1  0 

1  1 

1  • 


Dé  Pêf\È  à  Bordeaax 

route  &66).  MakOk. 
De  Bordeaux  à  Langon 

f  V.  roula  37»),  4 

Caudrol,  0 

LaR6ole,  0 

Lt  Mothe-Landeron ,  o 

LA  RÉOLE  (GInmde).— Hdielf  .*  la  Téte-Noire  ;  le Gheral-Blaiie. 

Jdie  petits  Yllle  sur  la  Garonmêf  ayec  sou^^réfecture  »  trlbanal 
de  pranière  instance.  —  CurioHiéi  :  les  restes  d'an  Château 
fort,  dit  desQoatre-Sceora,  bâti  par  les  Visigoths,;  ruines  d'im 
temple  païen,  appelé  aujourd'hui  la  Grande  -  Ecole  ;  dans  le 
quartier  de  Lamothe-de-Mirais,  l'ancien  Couvent  des  Bénédie^ 
tins  aujourd'luii  employé  au  logement  d'une  administration,  le 
Pont  suspendu j  une  Fontaine  qui  suit  le  flux  et  le  reflux;  la 
Place  publique^  la  Promenade;  du  haut  des  rochers  qui  do- 
minent la  ville,  belle  vue.  —  Commerce  :  vins ,  blé,  eaux-de-vie« 
tanneries,  vinaigrerlee.— Pop.  4,100  Aaft, 

MARMAMDB  (Lot-et-Garonne),  Mamumda.^ffM$tdê 
France;  de  la  P roTidence; de  la  Téte-Noire.— Ville aor  la  Oarame. 
Elle  est  bien  bâtie,  a  des  rues  laraea,  quelques  Jolies  idaees,  une 
sous-préfecture,  tribunaux,  société  d'agriculture,  collège  commu- 
nal ,  bibliothèque  publique.  — Curiosités  :  le  Pont,  d'une  seule 
arche,  le  Collège^  les  Lavoirs^  la  Fontaine  au  milieu  de  la  ville, 
V Hôtel  de  la  Mairie ,  le  Palais  de  Justice ,  V Hospice.  —  Com-^ 
merce  :  blé  ,  vins  ,  eaux-de-vie ,  chanvre,  tanneries.  —  f^oitures 
pub.  tous  les  jours  pour  uigen^  Auch^  Bordeaux ^  Cahors^ 
Toulouse.  —  Pop.  8,200  Aa6. 

Bateau  à  vapeur  pour  Barémum.  On  t'embarque  à  Ma/rmanéê  : 
les  bords  de  la  Garonne  Jusqu'à  Bordeaux  n'ofl'rent  rien  qui 
séduise  et  eaptive  1* œil  comme  sur  les  bords  de  la  Loire.  On  passe 
devant  Langon^  assez  jolie  ville,  aroe  un  beau  pont  sospendu 
et  un  bon  hôtel ,  celui  de  France. 

TONNEINS  (Lot-et-Garonne).— ^dfôl^.-Cazanobes; d'Angleterre; 
de  l'Europe:  de  l'Écu-de-France.— Sur  la  Garonne,  est  une  villa 
petite,  industrieuse,  ornée  de  beaux  édifices,  et  dont  les  habitants 
se  font  remarquer  par  leur  vivacité.  —  Curioettéi  t  la  place  où 
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est  situe  Y  Hôtel  de  Fille;  Tesplanade  plantée  d'ormes,  et  d'où 
l'on  a  une  belle  vue;  le  Pont  suspendu,  la  Manufacture  na* 
tionale  de  tabacs.  —  Commerce  :  %:u]ime  de  bon  tabac,  vins, 
eaux-de-vie,  prunes  sèches.  —  Pop.  G ^000  hab» 

AIGUILLON  (Lot^-Ganmie),  prài^Q  mflaent  do  £ol  et  de  It 
Garonne»  Cette  petite  Tille  jouit  d'an  ciel  pur,  d'an  air  qa*OD 
aime  à  rcsplreir.  On  deit  Yisiter  le  Ohâteau,  et  le  Pont  mtpmiu^ 
P«rt-de-Pascau ,  inauguré  le  4  avril  1843.  Aiguillon  commerce 
en  vins  blancs  renonuDéa,  eous-d^vie,  tabacs  «  etc.— i'^dMiial. 
4,100  hab. 

Monuments  rotbains.  A  quelque  distance  Aiguillon  ^  sur  la 
roule  de  Toulouse^  il  existe  deux  monuments  romains  :  le  premier  | 
est  une  tour  ronde,  revéluc  de  petites  pierres  carrées»  pleine 
dans  sa  masse:  on  croit  que  c'est  nn  tombeau;  le  deuxième,  à 
Quelques  pas  de  ta  Mr,  âuiièiliroit  «omé^m  «oo- 
Viste  en  petiles  pierves  ciMiiites ,  t^vi  sappofMont  furits  m  wtn 
vmieBa  par  4es  tsvftro^wts,  éMaM  les  Ma éti  vnipaa da S  aéU 
«nrirofi» 
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BOUTE  411. 
m  PAEiS  A  AII€H  routes). 

De  PënsàAgenC«>.rouie  1  Lectoure.,*  *  1  S 

408),  61  m.  oIl  JMontaslraef  l  % 

Asuffoit,  1    a    |Âiica(«.raata'm),    %  % 

LECTOl'RE  iQeTs).'-Hôtel  :  de  l  Univei-s.—Ville  très-ancienne, 
assise  sur  une  montagne  dont  la  base  «st  arrosée  par  le  CerjL  La 
plupart  éaa  niaa  saut  en  penla.  SattS-préfeeUuv^  kihual  clfii, 
«amse  counnaai  t  baina*  —  Cùrioêitéê  :  au  sommet  de  la  «mi*  ; 
tagne  s*ol«fiaît  mtoefols  TintiiiM  et  célèbre  chàlean  de  Imeîmm^ 
dont  il  ne  reste  plus  aucun  vestige.  Du  Bastion,  nne  de  ses  x>lat5es, 
on  déi  ouvre  une  des  vues  les  plus  ravissantes  qu'on  puisse  trou- 
ver on  France.  D'inmienses  et  vastes  prairies,  à  travers  lesquelles 
serpentent  les  eaux  du  Gcrs^  s'olVrenl  à  vos  yeux;  plus  loin,  un  Loi? 
antique  et  toutïu  ;  à  l'hornon,  les  Hautes- Pyrénées ^  dont  les 
cimes  blanchies  [lar  des  neiges  élernelles  semblent  se  perdre  dans 
iea  nnapes.  On  a  éksaonM  è  Xaofmm  baauconp  dHoacctpHoos 
taowAolHfiies,  la  plupart  Mias.aaaa  le  fègaa  és  Oordien  Hi.  Fln- 
aieurs  débris  antiques  sont  enchâssés  dans  les  murs  de  la  grande 
.  jalèa  4e  vmàtà  4e  im^  at  é&m  \m  piiien4os  teUea.  la  fi»- 
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taineçsi  un  monument  antique  et  curieux  qui  se  voit  au  bas  de 
ia  montagne.  Suivant  une  ancienne  tradition,  elle  fut  dédiée  à 
Diane»  qui  avait  un  temple  tout  auprès.  Eglise  de  style  saxon-go- 
thique, suriuoniée  d  uu  haut  ci ociier  carre,  et  de  beaux  bains 
Bibliet.  La  ital«6  es  marbre  4a  Mréchtl  Lantm  Me^ét  sur 
feipliiiaéB,  ONMMra I  Mé »  tîm,  «iiixHle-Tie«  Mtitfl,  eiilfs 
mmmk  Pairie  da  iMuréehai  Laoïiei.  — - 1^  ««lOO  M. 


ROUTE  412 
ms  PARIS  A  AUCH* 
2*  wm^  TàÊL  Toulouse  1 76  myr«  7  ïih 


l>e  Paris  à  Tonloase  («• 
roule  ci -après),        69  m.  Ok. 

LeRuevin,  t  a 

i.'Jle-en-Jourdain  ( 

roateaia)»  i  « 


Gimont(«.niBliSft)»  I  a 

Aubiel,  a  H 

Auui  (9.  jroata  m)»     a  i 


ROUTE  413. 
DE  PARIS  A  TOLLOUSE  [malle]  (i  routes). 
1**  aam,  fah  OuliUns,  m. 

De  Paris  à  Limoges  (c. 

roule  ^r>3 ), 
Pierre  Bu fQère, 
Beau-Soleil, 
Uzercbe, 
IKHisanao, 
Brives , 
Cresensao, 
Souillac , 
Peyrac, 


Pont-de-Rodea» 

1 

8 

ta 

1 

f 

2 

0 

Çihors , 

1 

6 

2 

1 

La  Madeleine j, 

2 

1 

1 

8 

CaussaUe , 

•  1 

7 

9 

5 

Mofitauban , 

3 

3 

1 

0 

Grisolles , 

2 

2 

0 

Saint-Jory, 

1 

3 

A 

6 

A 

t 

1 

6 

IkTalle-poste  y  iom  les  jours  à  (î  heures  du  soir,  4 
Himoges;  trajet,  28  heures;  prix,  68  IV.  00  c. 
départ»  11  heures  du  soirj  trajet,  26  h.;  prix  64  fn  80 c.  t 


places,  jusqu'à 
De  ^^^^^^^1^ 


pour  le  trajet,  64  heures;  prix,  IM  Ir.  40  oent  MênagsriéM 
hê^ahi,  Mémm§$riêê  IViaHaffiafef  loua  tes  tours  aHeroatl- 
vement.  ^.       .    «  . 

MËRUWaiVieRfi  <Haiil»YieDiie>,  petite  fMa  sur  la  Snance. 
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Carioiités  :  \e  pont^  les  restes  d'un  château  fort  flanqué  de 
tours,  servant  aujourd'hui  d'hôtel  de  ville.  —  Pop.  1,100 /ia(. 

UZEUCHE  (Corrèze)  Uzerchia^  petite  ville  ancienne  sur  un 
rocher  escarpé,  au  pied  duquel  coule  la  Fezère:  elle  est  bien  bàUe 
et  a  des  maisons  très-propres,  ornées  de  toorelles.  Qat  a  maison  à 
UMerehê^  a  chàleaa  en  ÏAmouHnf  est  le  proverbe  $  c'est  que  ees 
maisons  se  font  remarquer  par  leur  extrême  propreté.  Cu- 
riosités:  l'église  paroissiale  et  son  clocher  qui  s'éieve  à  plus  de 
100  mètres  au-dessus  du  sol;  les  deux  reliquaires  donnés  par  Char- 
lemagne;  la  Chapelle  du  faubourg  Ste-Eulalie,  dont  la  fondation 
remonte  à  une  époque  reculée.  — Pop.  3,500  hab. 

Excursions  :  au  haras  de  Pompadour,  beau  château  gothique; 
aux  forges  de  la  Grénerie,  à  celles  de  Châlons ,  ancien  ermitage 
de  M"**  de  Genlis;  à  l'ancien  château  de  la  Blanche,  qui  a  été  ha- 
bité par  saint  Martial. 

Au  Glandier,  ancienne  abbaye  de  Chartreux  transformée  en 
haut  fourneau.  Ce  lieu  est  devenu  célèbre  par  le  procès  Lafifaj^e. 
On  y  montre  la  chambre  qu'habitait  Marie  Cappelle. 

DOMZENAG  (Gorrèse),  petite  Tille  de  3,600  hab.  Son  site  est  i 
très-lieareiuu  fitte  est  enUmrée  de  vignes  et  de  prairies  om- 
bragées de  noyers»  de  peupliers  et  de  chAtaigniers.  —  Cmh- 
merce vins.  .  i 

BRIVES  (Corrèze)  Briva.^  Hôtels  :  de  Bordeaux;  de  Tou- 
louse.—  Ville  ancienne  entourée  de  bois,  et  que  sa  position ,  le 
charme  de  son  ciel,  l'air  qu^on  y  respire,  ont  fait  surnommer  la 
Gaillarde,  Sous-préfeiture,  tribunal  civil  et  de  commerce,  collège 
communal,  petit  séminaire,  société  d'agriculture,  bibliothèque 
publique  et  salle  de  spectacle.  —  Curiosités:  le  Portail  du  col- 
léae^  \q  Belvédère^  qui  domine  toute  la  ville,  V église  de  Sainê' 
Martin^  celle  de  Saint- jimaine  près  de  ia  ville  dont  la  construc- 
tion primitive  appartient  au  v*  sieole,  les  Promenades  formées 
parles  anciens  remparts;  la  filature  de  coton  de  M.  Leclerc,  qii 
occupe  beaucoup  d'ouvriers;  la  maison  de  M.  de  Verlhac,  con- 
struite du  temps  des  Anglais  :  on  y  remarque  des  sculptures  cu- 
rieuses; la  Bibliothèque  de  2,600  vol.  prives,  en  un  mot,  est 
une  ville  qu'on  admire  de  l'extérieur,  mais  où  il  ne  faut  pas  pé- 
nétrer.—  Commerce:  vins,  bois  de  construction,  huile  de  noix, 
marrons,  châtaignes,  bestiaux,  porcs,  truffes,  diodes  trufTées  très- 
estimées;  fabrique  de  bougies.  -^F'oiiureÊ  publiqueê  Ions  tes 
jours  pour  j^onl^oua; ,  Lyon.  Parié iTaàkm99.^P(fp.  Moi» f 
8,400  hab. 

SOUILLAG  (Lot),  prés  de  la  Dordogne  :  il  s'y  fabrique  beMf 
coup  d'ouvrages  de  taillanderie,  de  canons  de  fusU  et  de  la  grosis 
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draperie.  —  OMriof<l^«  :  le  Ponl,  de  7  ntches.  ^  Commmtê: 
y\m,  sels,  inerraln«  volailles,  trufles. /'dp*  3,100  hab* 

PEYRAG  {Loi). Hôtel  :  la  Poète.  —  Boarg  situé  sur  Tétang 
du  même  nom,  appelé  aussi  Etang  de  Sijean,  a  des  carrières  de 
chaux  maigre  propre  aux  mortiers  hydraulifiucs,  de  jolies  mai- 
sons. Ce  fut  sur  son  territoire  que  Charles-Martel  remporta  une 
grande  victoire  sur  les  Sarrasins,  en  737.  —  Pop,  1,900  hab. 

CAHORS  (  Lot)  —  Hôtels  ;des  Ambassadeurs  ;  des  Trois-Rois;  de 
TEurope;  du  P.ilais-Roval.— Ville  ancienne  sur  le /.o^,  avec  préfec- 
ture, cvèihc  criiié  dans  le  ni*  siècle,  société  d'auriculture,  cabinet 
de  physique,  tribunaux,  collège,  nouvelle  salle  de  spectacle, 
séminaire,  pépinière,  bibliothèque  de  12,000  vol.,  musée  d'anti- 
quités. Elle  portait  d*abord  le  nom  de  Divanag  comme  les  ha- 
bitants des  environs  s'appelaient  Cadurei^  on  ajouta,  du  tempe 
des  Romains,  Divona  Cadurcorum^  d'où  est  venu  Cahon,  Hen-» 
ri  IV  s'en  empara  en  I580.  — Curiosités  :  la  Préfecture^  cdiûce 
majo.^tneux;  Vancienne  Chartreuse,  le  Pont  et  ses  trois  tours, 
le  Collège  y  devant  lequel  est  élevée  depuis  1820  une  statue  à 
Fénelon,  qui  étudia  dans  celle  maison;  le  Séminaire  ^  la  catlié- 
drale,  dont  les  deux  niaiinifi»iues  coupoles  hémisphériques  et 
jumelles  ofTicnt  un  spécimen  des  constructions  byzantines-carlo- 
vinglennes;  les  six  piliers  romains  soutenant  ces  deux  ronpolest 
une  frise  sculptée  fort  curieuse;  antiquités  prés  de  la  préfecture, 
raines  d*un  théâtre  dans  un  des  fauhourgs,  des  restes  d'un  aquo» 
duc  qui  parcourait  une  distance  d'environ  32  kil.  pour  porter  set 
eaux  aux  tliermes,  aux  temples  et  aux  autres  établissements  pu- 
blics de  la  capitale  des  Caduniues;  la  fontaine  de  Divone  ou  des 
Chartreux^  auprès  de  laquelle  on  remarque  encore  des  murs  an- 
tiques ;  les  Promenades  sur  les  bords  du  Loty  les  Terrasses  de 
la  ville  haute,  d'où  l'on  a  de  belles  vues.— Commerce;  truffes, 
vins  estimés,  eaux -de-vie,  cuirs.  C'est  la  patrie  de  Marot,  du 
général  Ramel,  assassiné  àToulouseen  I8i6|deiean  XXllyele.— * 
KoiiurêM  pour  Rodex^  y^uril/oe^  Figeae^  Parii^  Timlmuê, 
Villeneuve  -  d'^gen ,  Gannat^  Moissoù^  Monteuq.  -  Pûp* 
12,200  hab.  —  Courrier  de  Cahora  à  Viiieoeofe  en  6  heures* 

CAUSâADE  (Tarn-et-Garonne),  petite  ville  qui  commerce  en 

truffes  noires,  safïran,  laines,  bestiaux,  écorce  de  chêne  pour  la 
tannerie,  a  des  marchés  de  volailles  et  des  foires  fréquentées.— 
Curiosités  :  la  tour  de  l'église  paroissiale,  la  situation  de  la  ville , 
l'hôtei  de  ville.  Ses  chapons  sont  estimés  des  gourmets.— Po|», 
4,600  hab. 

MONTAUBAN  (Tarn-et-Garonne  ) ,  Mons-Alha.  —  Hôtels  :  de 
France,  près  de  la  place  {«aUonale;  de  l'Europe,  où  deêcendeot 
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lëB  dHigencea  les  voyageurs  du  commerce.  Ville  du  xi^  ou 
XII*  siècle,  jiiia^  dans  U  langage  du  pays,  sigoifle  savle.  ClwHiea 
d«  préfeclate,  atr  bord  du  Xsrn.  sur  une  élévatloD  qiii  domln» 
uite  dés  plus  fertiles  et  des  plûs  belles  plaines  de  France.  Louis  XUB 
efi  {Personne  assiégea  cette  viUe  en  162 1 ,  et  après  trois  mois  de 
mocns,  fut  forcé  d'en  lever  le  siège.  Richelieu  la  réduisit  en  1629, 
et  en  fit  raser  les  forlifications.  Le  T'a rn  passe  entre  le  faubourg 
VlHo-Bourbon  et  la  ville:  elle  est  bien  bâtie,  pavée  proprement, 
a  dea  maisons  et  des  rues  élégantes.  Évôché  érigé  dans  le  xiv*  siè- 
cle» deux  séminaires,  église  consistoriale  reformée,  tribunaux, 
collcgey  htuÊlé  âelhÂriogieproteifaiite,  théâtre,  bibliothèque  de 
19«aié  ynÀé-^Curkmitéê  :  la  CaMârûh,  où  est  on  beau  tableau 
de  U.  Ingres  I  YéfUté  St- Jacques^  surmontée  d'un  haut  clocher; 

perte  en  forme  d'arc  de  triomphe;  les  places  d'armes,  iVad'o- 
nale  et  de  la  Préfecture;  l'avenue  des  Acacias,  V Hôtel  de  ville^ 
la  promenade  de  la  Falaise^  le  plateau  entre  la  promenade  des 
Carmps  et  cd!c  des  Cordeliers.  Pour  les  points  de  vue,  à  l'ex- 
trémité du  faubourg  Dumoustiers,  l'ancien  jardin  de  l'évéché, 
d'où  l'on  a  une  vue  immense:  on  y  distingue,  par  un  temps 
serein,  les  Pyrénées,  éloignées  de  20  myr.  j  les  environs,  qui  sont 
tréi-agrésMeSi  et  oftwit  des  aspects  variés  et  animes  ;  le  pont  ré- 
paré est  tri»*tmLn»  C&mmereê:  hic,  vins»  minoterie,  cuirs, 
toiles,  savon,  eaux-de-vie  — /^o?7.  puh*  de  Bordeatuùà  Toulouse^ 
Voit,  pour  Rodez,  Villefranehe  (Avcyron),  Limoges  et  Caharê: 
on  reste  7  à  8  heures  en  route. — Pop,  23,000  /ia 6. 

GRISOLLES  (Tarn-et  Garonne),  petite  ville  chef-lieu  de  canton. 
—  Curiosité:  VEgliie^  du  xvH  siècle,  a  un  beau  portail. — Poju 
1,700  hab, 

TOULOUSE  (Haute- Garonne).—  Principaux  hôtels  :  de  France, 
nlâflé  Mnl-SlièfliM }  de  l'Europe,  plaee  LaUiyette  ;  Baichère ,  avec 
Mbs,  FM  des  Arts  ;  graffd  hètel  Gaeset ,  rue  Lafayetto,  avec  bains , 
écuries  et  remise  ;  du  Midi ,  SIbent ,  rue  des  Balances  ;  du  Grand* 
Soleil, rve  des  Arts;  Azimon.  Cafés  :  Divan,  près  du  GapltolO» 
le  mieux  tenu  ;  d'autres  cafés  sur  la  place  du  Capitole. 

Ville  ancienne,  Tectosagum  puh  Tolosa,  embellie  par  les  Ro- 
n>ains,  prend  le  parti  des  Gimbres,  pillée  par  le  général  romain 
Servilius  Cépion  au  v*  siècle,  capitale  des  Visigolhs,  saccauée 
dans  les  guéries  de  religion,  autrefois  le  siège  d'un  parlement  célè- 
bre,  aujourd'hui  oha^Ueu  de  divisa  militaire  et  de  préfecture, 
archevêché  érigé  éaaa  le  w  iMitf  mar  d'appel,  église  eomii» 
torlale  réformée,  facultés  .de  théologie  catholique  et  protutautai 
droit  et  lettres,  silttgpgue,  lycée  national,  école  secondaire  de 
chirurgie  et  de  méaccine,  école  nationale  d'artillerie,  école  vétéri- 
naire ,  fonderie  de  canons  ;  deux  académies ,  dont  ceUe  des  Jeux 
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floraux  est  renommée;  jardin  bolanique ,  observatoire,  poudrerie, 
deux  séminaires,  liât  as,  deux  bibliothèques  ;  celle  du  clereé 
33,000  vol.,  du  lycée  national  42,000  vol.; musée,  cabinet  de  phy- 
sique, Ihéâtrc.  La  ville  est  grande»  belle,  riche,  et  îstluée  dans  una 
plaine  eiiti#  la  Goromiê  et  le  caoal  du  Midi.  Eike  élait  ceinte  de 
ramidUet  fliayiAD»  de  toMt;  les  «ilaii  sent  bAtiee  Mom» 
^  CWiot^Kt  i  VMùêa  49  vîHf  oo  Ca|iitete^  mcuMimeiH  iltié 
ran  61  éè  le— 0  Christ  :  ravant-corpa  est  eniieMda  a  colonnaa 
de  marbre  rouf^e  de  Carrare  ;  dans  la  première  oour  on  voit  deux 
pertes  ornées  de  colonnes  cannelées  d'ordre  ionique  et  de  Iknros. 
Celle  que  l'on  voit  ei\  lace  est  du  fameux  Pachelier,  «Meve  de  Mi- 
chel-Ani;e;  les  tr(»isfiuure3  autrui  de  l'archivolle  sont  de  ce  maître: 
celle  qui  eal  à  droite  est  admirable.  C'est  dans  celte  cour  que  le 
duc  de  MootmoreQcy  tut  déctipité.  C'est  par  le  grand  escalier  dont 

Vmâtém  eal  aoa»  lé  wtitela  qii1>Q  inaata  4aaa  la  galerie  appelée 
Smliê  ém  jlM  P§ré»t,  et  par  là  dani  la  aalle  dea  lUuatrca  Te»» 

knaalMt  Là  auit  placés ,  dans  des  niclies,  lea  buates  des  grande 

hommes  auxquels  Toulouse  a  donné  naissance,  et  autres  ItltistnK 

lions  depuis  Marcus  Primus  Antonius ,  sénateur  romain  ,  qui 
naquit  à  Toulouse  l'an  19  de  l'ère  chrétienne,  jusqu'au  savant 
Picot  de  la  Pevrouse,  mort  en  isao.  Le  noml)re  des  bustes  est  de 
plus  de  IGO.  La  salle  de  Clémence  Isaure  est  située  à  l'extrémité 
de  celle  des  Illustres.  La  statue  de  Clémence  est  placée  dans  cette 
salle  ;  00  lit  sur  une  table  d'airain  Tinscription  qui  décorait  son 
sépuleie.  La  SmlU  é$  ajMefady,  as^x  Teste»  est  sitnée  dana  le 
Béioe  bàtiflient.  Véglisê  de  Saini^Eîimmé  a  de  remarquable  nne 
nef  dn  xnr  siècle  ;  vu  du  milieu  de  la  nef,  le  chmr  offre  on  beau 
eoup  d'œil.  On  trouve  quelques  détails  intéressants  sur  cette  église 
dans  les  »  3/émoéres  de  la  Société  archéologique  du  Midi^  »  liv. 
1"  et  3"  du  torae  I".  L'église  de  St-Sernin  est  du  xr  siècle.  On 
remarque  le  mailre-autel ,  décoré  de  la  châsse  de  saint  Sernin,  et 
à  l'extérieur  un  très-beau  clocher  sur  mon  le  d'une  Uèclie.  Véglis$ 
JVm^D.  de  la  Dawrade.  ancien  temple  de  Minerve,  renfermait  le 
tembean  de  Oëniiiee  iware*  On  y  rcmarpie  une  porte  gothiqQe 
onrianat*  dtelnA-Marre  a  mn  antel  magnifique ,  et  son  dôme  est 
onédTnne  alatue  en  plomb  de.  grandeur  colossale.  VHMi  de  te 
préfecture  mérite  d'être  visité;  Vkétel  d'Assérat  otîre  des  mor- 
ceaux qu'on  attribue  au  Primatice;  Vkôtel  de  Saint-Jean  est 
d'architecture  italienne;  Vhôiel  d'Aguin,  ou  la  maison  de 
piearre^  est  décoré  de  quatre  statues,  par  Aitus  et  Cuépin,  élèves 
de  Bacbelier.  En  face  sont  un  fKiue  et  deux  cariatides  qu'on  doit 
à  ce  maître.  La  J  anétrie  naiiunuie  est  établie  dane  le  Iriktiment 
des  religieuses  de  Sainte-aaire  i  on  peut  y  entrer»  en  demandant 
ta  paifiilMlMi  ÈU  diiMinr»  pour  lolc  Inrar  dea  himm  en  fondre 
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quelques  pièces  d'artillerie.  Les  Ponti  Jumeaux,  à  la  jonction 
08»  canaux  de  BrUmê  et  du  Languedoc,  ht  Foni  sur  la  Ga- 
ronne, bel  ouvrage  tenniné  fUir  un  are  de  triomphe,  est  da 
François  Mansard;  derrière  est  le  Château  d^eau,  qu'il  faudra 
visiter.  C'est  là  qu'est  établie  la  machine  hydraulique  qui  alimente 
les  fontaines  de  la  ville,  dont  les  principales  sont:  celle  élevée  par 
les  soins  de  M.  Montbel,  au  centre  de  la  place  Nalionale,  édifice 
magnifli^ue  en  marbre  blanc,  dont  les  bas-reliefs  représentent  la 
campagne  d'Kspagne  en  1823  ;  celle  qui  décore  la  placeSt-Georges 
est  une  colonne  cannelée  en  ter  iondu,  de  17  mètres  de  hauteur. 
On  vlattara  le  mtouUn  Besacle ,  (!ont  le  mécanisme  est  digne  d'ati> 
lention;  le  mmUin  du  ekàieau,  la  place  de  la  Préfeeture^ 
ornée  de  beaux  édifices;  le  monvement  des  eanaux  de  la  Garonne 
et  de  Brienne,  à  leur  réunion  nu-dessus  du  moulin  de  Besade^ 
est  curieux;  le  musée  est  riche.  La  place  du  Capitale  est  sans 
contredit  la  plus  belle  de  Toulouse:  elle  est  animée,  vivante; 
c'est  là  que  sont  établis  les  hôtels  et  les  cafés  les  plus  fréquentes. 
La  place  Lafayctte  est  ornée  de  belles  constructions;  celle  de 
St-Cyprien  est  embellie  de  statues,  et  fermée  par  une  grille  en  fer. 
Parmi  les  promenades,  nous  signalerons  le  jardin  JYational;  à 
Textiémité ,  le  Grand-Mond ,  point  central  où  viennent  aboutir 
la  grande  allée,  celte  de  St-Ëtienne»  de  la  Baraquette;  les  non» 
veaux  boulevards  Lafayette,  la  largeur  des  allées,  la  hauteur  des 
arbres ,  l'aspect  des  Pyrénées  et  des  collines  de  Pech-Daved ,  tout 
se  réunit  pour  enchanter  l'œil  de  l'étranger.  Le  cours  Dillon  est 
encore  une  promenade  charmante.  Toulouse  a  vu  naître  Clémence 
Isaure,  Lapeyrouse,  le  médecin  Esquirol,  le  chirurgien  Larrey. 
Le  10  avril  1S14,  25,000  Français,  débris  de  nos  armées,  firent 
subir  une  défaite  à  100.000  Anglais,  Espagnols  et  Portugais, 
alliés  contre  Napoléon;  mais,  forcés  de  âder  au  nombre,  les 
Français  furent  obligés  de  lilre  retraita  après  ee  eombat  ^orteux. 
—  Commerce:  grains»  Tins,  eanx-da-vie,  bulles,  p&tés  de  foies 
d'oies  et  de  canards,  sucre,  café,  indigo»  fer,  laines  Espagne^ 
piastres;  manufacture  nationale  de  tabacs,  de  draps,  d'éiofTes  de 
soie,  couvertures  de  laine,  gazes,  basins;  fabriques  renommées 
de  faux  et  d'acier.  On  y  vit  à  bon  marché,  —  Restaurants  :  de 
Bonaventurc,  tout  à  la  parisienne,  place  du  Gapitole;  du  Midi, 

S lace  du  Gapitole;  Pont  Cadet,  rue  Lafayette;  Bibent,  rue  des 
balances,  et  Casset.  —  Bains  y  place  Boaix;  bains  du  Temple, 
plaee  Lafayette  ;  balna  Balebère^  rua  des  AxU.-^Pop.  84,000  kmè» 
MessagcrictdMMidiêi  du  Commerce.  L  Blmar  et  Glalaa» 
Laval  et  eomp ,  rue  Lafinratta,  31,  à  Tooleose*  On  timiTO  dans 
cet  établissement  les  services  ci-après  : 
Pour  iVImea,  par  Layaor»  Gastnai  8l4»ona,  BériaiB  et  ItaH- 
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Dellier,  tous  les  Joars,  eu  correspondance  directe  avecÀTignoo. 
Marseille  et  Lyon. 

Pour  JVIiiiM ,  par  Cartelnaudary,  Carcassonnc,  Narbonne, 
Béliers  et  Montpellier,  tons  les  jours,  en  correspondance  directe 
avec  Avignon,  Marseille  et  Lyon. 

Pour  Pmpi§nan^  par  Garcassonne,  Limonx  et  Quillan ,  tons  les 
Jours,  en  correspondanee  avec  Prades ,  Port-Vendres  et  rBâpigne. 

Pour  Carcassonne  y  par  Montréal. 

Pour  Bordeaux  (service  direct),  par  Moissac,  Agen  et  Marmande» 
tous  les  jours ,  en  correspondance  avec  Paris  et  la  Bretagne. 

Pour  Bordeaux^  en  correspondance  avec  les  l>ateaux  à  vapeur 
établis  d'Agf'n  à  Bordeaux,  tous  les  jours. 

Pour  J^ordeotiâ? ,  par  Auch,  Gondom,  Nérac,  tous  les  jours. 

Pour  Moiêêac^  tous  les  jours. 

Pour  Bayonne^  par  Aueli,  Trie,  Tarbes  et  Pau  »  en  eomspon- 

danœ  avec  Mont-de-Marsan ,  Oloron  et  l'Espagne,  tons  les  Jours. 
Pour  v/urt/^ac  (Cantal)  par  Fronton,  Montautoi,  Gaufliade et 

Villefranche  d'Aveyron,  tous  les  jours. 
Pour  Montauban^  par  Grizolles,  tous  les  jours. 

Pour       et  Taraicon  (Ariéi^eJ,  par  Paxniers  et  Foii,  tous  les 

jours. 

Pour  ^Iby,  par  Rabastens  et  Gaillac,  tous  les  jours. 

Pour  Si'Gaudêns,  par  Muret  ei  Noé,  tous  les  jours. 

Pour  Saini'Giroiis ,  par  Leiat  et  le  Mas^'AiU ,  tous  les  2  jours. 

Pour  Foix,  par  Pamiers,  tous  les  Jours. 

Pour  VliU-tnrDodony  tous  les  2  jours. 

Nota.  Dans  la  saison  des  eaux,  Tentreprise  dessert  par  elle- 
même  ou  par  de  bons  correspondarits  les  eaux  de  Rennes  (Aude), 
de  Dax  et  d'Ussat  (  Ariése) ,  de  Bagnères -de -  Luchon  (Haute- 
Garonne),  de  Vernet  et  de  Moligt  (Pyrénées-Orientales),  de  Ba- 
gnères-de-Bi-orre,  Cauterets,  Saint-Sàuveur  et  Batéges  (Hautes- 
Pyrénées) ,  les  Eau\-Bouucs  et  les  Eaux-Ghaudes  (Basses-Py- 
rénées). 

Messaçêriêi  dê  P Hôtel  d^Espagne ,  pour  les  eauxthermales  des 
Pyrénées,  rue  et  place  Peyrolière,  18. 
Les  routes  suivantes  sont  exploitées  par  cette  administration  : 

Bagnères-de-Luchon. 

Bagnères- de -Bigarre y  par  Saint-Gaudens  et  rfiscsledieu. 
(Celte  route  est  la  plus  directe  et  la  plus  agréable.) 
Tarbes,  par  Saint-Gaudens. 
Cauterets  y  Baréges,  Saint-Sauveur. 
SairU'Girwis  et  les  bains  d  Audinac. 
Utêot  et      ,  par  Saterdun ,  Pamiers,  Taraseoo. 
Omdm  (Gers}»  parBeaumont»  Lectoure  et  StrClar. 

39. 
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Malles^pontes  pour  /'artf ,  par  Limoges ,  tous  les  jours  trajet , 
64  heures;  prix,  123  fr.  40  c.  ;  pour  Bayonne,  totis  les  jours 
à  1  heure  du  soir;  trajet,  22  heures;  prix,  51  fr.  75  c.;  pour 
Marseille,  tous  les  jours  à  1  heure  du  soir^  trajet,  33  heures; 
prix.  71) fr,  10  c;  pour  Perpignan. 

iHUùeneëâ  po/Ut  Paris  :  Messageries  NailonaYes ,  me  Lahrette. 

Caillard  et  Coffip* ,  place  da  ûpîtole,  atterne  aree  les  Heaaa* 

geries  Nationales. 

Chez  M.  Ramel ,  rue  des  Arts,  llontaaban.  ^  Albf  par  lUh 
bastpus  et  fiaillac,  tous  1rs  jours. 

Chez  Bonner^  porte  St-£tienne,  Baziége  par  Gastanet  et  Mont- 
giscard,  tous  les  jours. 

Chez  Scribe,  à  St-Etiennc,  Villefranche ,  par  Gastanet  et 
Baziége ,  tous  les  jours. 

Chez  Dufour^  à  St- Etienne,  Montgfscard ,  tous  Tes  jours. 

Che»  Merly^  k  St-Ctiennef  Garaman ,  par  Lanta ,  ton»  les  Joott. 

Bô($t  SwiÛ^  rae  Bfatabtao,  Alhv,  par  Rabastens  et  GafUae» 
tons  les  2  jours. —  Villemur,  par  Vilteqaier,  tdus  les  Jovits.--' 
Lavaur,  par  Vnrfeil ,  tous  les  jours. 

Hôtel  de  V Écu-d c- France,  rue  Tripière,  Villemur,  tous  les  joors^ 

Vincent  père  et  fils,  pl;ic(*  LafineUe,  Revel,  par  St-Félix. 

hôtel  Lacaux ,  place  de  la  Daurade,  Montesquieu»  Yolvestre  » 
par  Muret,  Cartxinuo  et  Rieux,  tous  les  jours.  , 

Hôtel  Fontvielle^  place  du  Chairedon  :  l'IIe-en -Jourdain,  nar 
HoDdonville,  Monlégut,  Levignaeet  F0iit?iell!e,teiisle$iaffiejQS.  I 
—  Jdem ,  par  Golomiers  et  Legoerin ,  tons  tes  samedis.  <^  6imoiit« 
pat  Mondonvillé .  LcYîgnac  et  PWe-eft-Jourdain,  les  mardis  et 
Tpndrcdis.  —  Cox  et  Cadoors,  par  Mondonville,  Safnt  -  Paul .  \ 
M(»nl('\eul  et  Tliil ,  tous  1rs  jours. — Auterive,  par  Pinsaijiiel,  le 
Verm  i  et  Viiic  n  ,  tous  le?  jours.  —  Louiliez^  par  PiftiMllce» 
Ljs,  FonsorLes  et  Brapairac,  tous  les  jours. 

hôtel  Nogarède,  grande  rue  Saliit-Nu  oias  :  Cadoors  par  Mon- 
donville, Monlcgul  et  Drt  st,  tous  les  jours. 

MûUon  Bonnecarrirê ,  place  de  la  Laque  :  Mltt«Lys  par 
TournefèQille ,  tous  les  Jours. 

Bdt9l  Cash,  rue  de  la  La<iife:  Anterlte  fàt  Phisagueli  le 

Vernet  et  Viviers,  tous  les  jours. 

Hôteî  Locaux  y  rue  de  l'Écharpe  :  Muret  par  Saint-Simon  et 
Plaisance,  2  fois  par  jour.  —  Saint- Girons  par  Muret,  Noé, 
M;ntres,  etc.  —  Saiiit-Marlory  etS.ilirs,  tous  les  2  jours.  — Leo- 
toure  par  Tlle-en  Jourdain  etFleurance. 

Hôtel  Sers ^  rue  de  l'Écharpe:  Montesquieu  ,  Volvestre  par  Murrt 
et  Noé,  tous  les  2  jours.  —  Grenade,  tous  les  jours.  —  Verdun  par 
Grenade,  tous  les  lours. 
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Hôtel  PcÊêlouàôt  f  lUA  ^-^g^^  •  ftflin^j^^ijif^  ^  LmaI  Imm 
les  jours.  ' 

Barque  de  poste  ues  voïageoiis  de  Toulouse  a  Cette.  Il  part 
tous  les  jours  de  Toulouse  pour  Beaucaire,  à  (i  lieures  du  matin 
en  été  ^  à  7  h.  m  hfver,  de«  barques  de  poste  parcourant  les 
canaux  du  Midi,  des  Etaui^s  et  de  Beaucaire,  et  passant  par  Castel- 
ttaudtty ,  GaraasMDBé ,  la  tWMil ,  Béaiert ,  Agde,  Cette ,  Aigues- 
Hortes  et  Sd&otrOMkB^  >   o   9        *    ^  . 

Bateau  a  vapeur  le  Xavier  de  T^ni^Uê  à  Bùféêêmau  La 
montée  en  32  li.,  ia  descente  en  l^)  h. 

Excursions  :;  à  la  jonction  du  canal  h  la  Garonne  fembou* 
chure),  h  l'est,  sur  les  liauleius  de  GutUêmery  et  du  caoal. 
principal  théâtre  de  la  bataille  de  I8i4. 

A  SORBÈZE,  par  ^amf./'erréo/»  superbe  établissement  d'édu- 
eatîoD. 

La  Grouille,  anefenno  te  fîfinpagne  aux  euTlrons  de 

Toiilotiae,  a  été  célébrée  parChapdle. 


ROUTE  414. 

Dfi  PAK18  A  TOULOUSE. 
%•  aouTE,  PAE  BouaoES  Et  GoiÎRET,  73  myr.  8  kIL 

IkiPailièPwHiii  (0. 

.faiHa2«9)t  9an.ik 

tevel.  4  8 

Ligniéres,  2  7 

La  Chàlre  («.  roale  259),  2  5 

GfértM^.ieirtaaiH    a  r 

DrouiUei  t  s 


buurgan^uf  («•  route 

Sauvial,  I  i 

Si  Léonard  («.ro«ta248),  t  f 

Mazet,  1  f 

Linoges  (f>.  rootê  SS3)«   J  a 

De  Limoges  à  TouMlSa 

(«.  route  4ii),         |e  f 


SOUT£  41& 

Ofi  PAMS  A  TOULOUSE. 
S*  itOUTIi  UAR  Ilois  it  Valençay,  70  myr.  %  UI< 


l)ePari8àBloi8(«.  roule 

^233),  nm.  ak. 

Contres,  2  1 
Se  i  iessur-Cher  («.  roule 

251),  1  9 

Yalanfaj,  1  4 


Levroux,  a 
Cbâieaaroux*  route 

De  Clwiteauroux  à  Tou- 
louse (v.  1"  roule, 
413;,  « 


1 
0 
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ROUTE  416. 
JNS  PARIS  A  TOULOUSE. 

4*  ROUTE,  FAX  OrUAHS  ET  ROMORANTIN,  69  m^T.  4  Ul. 


De  Paris  à  Orléanf  («• 

roula  318),  11111.9  k. 

La  P«rté-8t-Aobin,       s  l 

Cbaumont  (Lotr-et- 

Cher)(t?.roul«»»j,  i  3 
YlUechesnay,  t  9 


Romoranlin  («•  route 

257).  I 

SeUe8-rar-€her,  1 
DeSelles-sur-CheràTou- 
M>DSB  C««  ^  S*  roule),  49 


S 
t 


ROUTS  417. 

Communication  de  Toulouse  à  Bagnères-^-Luchon^ 

13  m.  6  k. 


Muret,  Siii.ek. 

Koé,  1  3 

Martres.  2  7 

St-Gaudens,  2  8 


Eslrenos ,  S 
Baguer  Es-de-LlNaiOll(iy* 
roule  401),  3 


MURET  (Haute -Garonne) ,  jolie  petite  ville  située  sur  le  pen- 
chant d'un  coteau  dans  une  belle  vallée ,  au  confluent  de  la  Longue 
et  de  la  Garonne,  Sous-prcfecture  et  tribunal  civil.  —  Curiosités: 
le  Pont  suspendu,  d'une  î^olidité  et  d'une  dimension  remarqua- 
Lies  ;  les  maisons  bàlies  en  briques. —  Commerce  ;  draperies,  tan- 
neries. —  FoiU  pub.  toas  les  Jours  pour  Toulmm.  Pop. 
4,800  hab. 

SAINT  GAUDENS  (Haute-Garonne).— JETdtel  ;  de  France,  bonne 
maison.  —  Sur  la  Garonne^  avec  sons-prâéclure«  collège ,  société 
d'acrloulture,  est  une  Tille  qui  feit  grand  commerce  de  porcs,  éà 
mulets  et  de  bestiaux.  —  Curiatiié  :  VEalUef  une  des  plus  an- 
ciennes de  la  contrée.  —  Foit.  pub.  tous  les  Jours  pour  Touloutê^ 
Saint'Girons  ^  TarJbes^  Bagnères-de^Bigorre  ^  Baréges,  Cau- 
terets  y  Saint  "  Sauveur  ^  £agnèr€M''de''Luchan.  ^  Pop, 
6,000  hab. 
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ROUTE  418. 
De  Tùulmm  à  Bagniru^Bigwre  (2  routes). 

1'*  routé,  par  Saim^GmêtUnê,  H  mju  4  iU. 


Do  TottlooM  à  0aiB*- 
Gaudent  («•  ml» 


L«nnemeian»  1 

L'Btealadieu,  i 
Basnères  -  de  -  Biflom 

(v.  mie  SM),  â 


2«  rot4(e,  par  TarÔM,  17  myr.  1  kil. 


De  Toulouse  à  Âuch  (v, 
route  379 ,  et  liseA  ea 
•eoft  lAvene}, 


7  m.  7k. 


D'Âuch  à  Taibat 

route  392),  V 
Bagnèr  ES- de-  BiGOftU 

(v.  m(e  389),  9 


4 


1 

I 


BOUTE  419. 
De  Tcuhme  à  Alby  y  7  m^r.ù  lui 


De  Toulouse  k  Castel* 

mauron,  im.  2  k. 

La  polole  St-Sulpice ,    i  9 


Gaillac, 
Albt, 


2 
2 


S 

2 


ROUTE  420. 

i>0  7<t)t4/<mi0  à  Bayonne  (  seirice  de  maUe)|  29  myr«  4  kil* 
(F*  mte  319»  ei  lises  ea  seiu  ioYem.) 


ROUTE  421. 
De  Tùuhuie  d  Sarixe,  Ô  myr.  8  kiL 

Cariman,  2  m.  a  k.  f  Sorézi,  o  i 

Revel,  2     a  I 

REVEL  (Haute-Garonne),  petite  ville  fort  élevée^  et  d'où 
Fan  jouit  d'un  coup  d'œii  ma^snifique.  —  Pop,  6»100  hab» 

Sqeèzq  (Tarn),  petite  Tille  remarquable  par  son  célèbre  éta- 
bll^ment  d'édacation  dont  le  plan  d'études  embrassait  Vmmt^ 
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de  toutes  les  connaissanceft  bamaîDca.  Lob  bâtiments  sont  disposés 
pour  430  j^ensiQ^naires.  —  Pop.  2,900  Aod. 


BOUTB  4S«. 

De  Toulam  4  C^$treSj  7  mjj^^  4  lUL 

LiYaur,  t     f    iGAmis;  s  t 

LAVAUR  (  TVB  y,  ^  fiôul  t  ^&  Troia^Roi/v  ^  Chef-lieu  de 
eous-préfecture,  ^vec  tribunal  dé  premièré  instance,  bibliothèque 
de  3»&0Q  TOl«  &m  uné  v^lle pittoresque,  assti  agiéibl».  Omt 
m0ree  :  soieries.  S^i|  teiritQire  piodiûl  di|  gMriBt  nrtiiei» 

/>op.  7,000  hab. 

CASTRES  CYdivn),  ^  Hôtels  :  du  Grand-Soleil;  du  Nord;  Sa- 
Latier.  —  Ville  très-ancienne  mv  VAyout^  agrcablemenl  située 
dans  une  vallée  fertile;  clief-lieu  de  sous-prelecture,  avec  tribu- 
naux de  première  instance  et  de  coraruerce,  bourse  et  chambre 
de  commerce,  bibliotlièque  de  G»600  \ol.,  collège  communal,  so- 
ciété d'agriculture  »  ëe«la  de  dtprtiif  éiMilie  éWilcM  naturelle  et 
de  physique.  Cette  viile,  culviniate  aux  xvi*  et  xvu*  siècles,  fut 
BOUiniseen  1629  par  Louis  \i\\,'r-Ç}i/riosHés  :  ta  cathédrale  Sh» 
Benoît  possède  plusieurs  bons  tableaux  de  RivaU  et  quatre  Leilea 
statues;  V Hôtel  de  ville  ^  ancien  palais  opiscopal  ,  bel  édifice  où 
se  trouvent  la  sous-préfcclure  et  la  bibliothèque;  le  Jardin  public; 
]a  place  Nationale ,  con.^truite  depuis  I8;i0,  est  fort  belle;  une 
jolie  salle  de  spectacle,  les  casernes  do  cavalerie,  quelques  pro- 
menades.—  Commerce  :  fabriques  dç  draps,  flanelles,  moUelons, 
excellentes  confitures.  ^  Fm»  pub.  tout  tes  jours  pour  y^ky, 
BiMien,  Careoêionnef  Maxameî^  Tùul(ntêê.^P0pé  I9fièùmm» 


Où  TouIqu§&  à  âiotilauban  routes), 
l**  rouftf,  pœr  CrîffilM,  4  myr.  1  kil. 
(JP^m  route  413,  et  Usez  en  sens  inTerse.) 

i*  rguu^  par  fronUm^  4  myr.  9  UL 


firugnièret,  A  m.  S  lu 

FroDion ,  x  % 

L«  BasUde-St-Pierre,     o  9 


MOUTAUIMI  («.  ipult 


Digitized  by  Goog 


  — — ■  — i^^»» 

BOUTE  424. 
DE  PARIS  A  POIX,  77  myr.  t  kiL 

De  Paris  à  Toulouse  iSaverdun,  t  a 

(«.  renie  413),        e»Bi«el.   i^Miwri,  i  i 

Yivieri»  3     e      Poix,  l  9 

SA  VERDUN  (Ané^),iûlie  ville  (IVigine  gauloise.  Elle  était 
antieftAt  entourée  do  wliBcoiioos  dont  il  reste  eneore  quclquei 
Teetigee.  L'hôpiUl  est  un  bel  édilee.  Patrie      papo  liMll  Xlk 

—  Pop,  4,100  hab. 

PAMl&M  (Arlége).  -^flètêh  i  Calala  ;  Douay8.^G'e»t  une  fille 

ancienne,  agréal>le  et  commerçante.  K\W  e^t  située  sur  V^Iriége^ 
et  pos3Ô.le  une  souS'i>r(''ftii!lure ,  un  tiib mal  de  première  iiislancc, 
un  évcclie  érigé  dan^  le  ii»*  siècle  ;  séminuire  diucéijain  et  pelit  sé- 
minaire, coliéue  communal,  bociclc  d'agncuiluro.  —  Curiosités: 
la  Promenade  cl  la  Nue  dont  on  y  jouil,  le  Palaiê  de  Jus^ice^ 
V Hospice  cwiï,  la  Cathédrale,  V/ivcrhé,  le  CifHvefU  à^i  carnié- 
Uloa*  ITabriaoe  de  levg^a ,  tmrfiu .  liquaim  finet,  Oammoroê  : 
ironaM  «etiméet  besiiam,  Aui  environs,  sourcee  d*eaiut  mW 

Hérales,     Pop.  (>,80()  Uab. 

FOIX  (Ariége).— //dfe/i  ;  du  Rocher;  de  laPosilc  ;  des  Voyageurs. 
Ville  d'une  liaulr-  aniifinité  ;  rhef-lieu  de  prélecture,  Iriliunal  civil, 
société  d'aui iciiiturc  et  des  »rtB,  foilé$^  communal,  bibliotlu^que 
publi<iiie  de  8,0(J0  vol.,  salon  littéraire ,  théâtre.  —  Curiosités  :  \ii 
Château  des  comtes  de  l'ui\,  servant  aujourd'lnii  de  piiMUi;  son 
donjon,  qui  date  du  xv  siècle,  a  eiiviron  42  mètres  de  Uaultur^ 
le  Palau  de  Jusiice,  bel  édiflca;  la  Préfecture ,  partie  de  l'an- 
cienne abbaye  de  Saint-Volasîen  ;  VégUsê  Sainî^KoluÊiin^  mo- 
nument gothique  massif;  les  Casernes^  le  Poni  iuf  rAfiége.^ 
Commerce  :  draperies,  fers»|||aea;  il  y  a  des  forges,  des  martinets. 

—  Foit,  pub,  tous  les  jours  ponr  Toulinut^  Bayonnêf  Carca$» 
sonne,  Perpignan.  —  Pop,  6,100  hab. 

Eaix  ï)'A\  {hôtels  :  d'Es|iaL'nc,  de  France) ,  à  5  myr.  2  kil.  de 
Foix,  Ses  eaux  minérales,  sullureuses  et  thermales,  ont  une 
grande  réputation.  On  les  recommande  pour  la  guérison  des  ca- 
tarrhes ,  des  rbumatismeâ  cUruuiqucs,  des  ailectlons  cutanées,  des 
maladies  scrofuleuses.  L^établlssement  est  fort  bien  tenu ,  les  routes 
nour  y  arriver  magnifi(|ttea,  les  environs  remplis  do  beau  sites, 
l'air  pur.  Une  chambre  coûte  75  fr.  ;  la  nourriture  (exceileiile)» 
4  fr.  par  jour;  chaque  bain ,  75  c.  ;  la  douche,  7  5  c. 
{  On  compte  rfan»  cette  petits  localité  plus  de     sources  enauaes 
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dont  la  température  varie  de  à  62<»  de  Réaamnr. — Pop*  2,009 
haà. 


ROUTE  425. 
Cmnmniealian  de  Faix  à  Bagném^Bigm'e  f 

14  myr.  7  k. 


De  St-GaudensèBAGNÉ- 
RËS'de-BlGORRE  (v« 

leale  4ia)t  S 


La  Basiide-de-SeioUy  l  m.  8  k. 

St-Girons,  2  e 

Mane,  9  I 
St-Gaudeni  («•  roote 

4l7)t  2  e 

SAINT-GIRONS  (Ariége),  jolie  ville  8iir  le  Salât,  avec  Bons- 
préfecture,  tribunal  civil  et  collège  communal.— O#rio*il^*.*  Tis- 
^Ws5  paroissiale,  surmontée  d'un  clocher  remarquable;  la  Pro- 
tnenade  du  Champ'de-Mars ;  l'ancien  Château,  aujourd'hui  pa- 
lais de  justice;  les  ponts. — Commerce  .'grains,  chevaux,  moutons, 
bestiaux.  — /^ot7.  pub.  pour  Foix^  Saint^Gaudens ^  Toulouie» 
—  Pop,  4,200  hab. 

MANE  (Basses-Alpes),  village  de  1,600  hab.,  à  2  kil.  S.-S.-0.  de 
Forcalquien  On  remarque  dans  lea  enviione  des  vestiges  de  tom- 
lieanx  romainn  qui  indiquent  que  ce  village  occupait  ranplafiQDMUt 
de  Tantiqoe  Fwum  IferanU* 


De  Foix  à  Bagnérei'de^Luchan^  14  myr.  4  kil« 


De  Foix  à  St-Gaudens 

(V,  ci-dessus),  9  m*  1  k. 

Monirejeau  Cv.  route 

401),  i  4 


Eslenos, 

Bagnères  -  de  -  LuCBON 
(V.  roule  401), 


S 

t 


ROUTE  426. 
DS  PARIS  A  ALBY  (2  routes). 

!»•  ROUTE,  PAR  Clermont  ET  RoDEz,  68  myr,  4  kll. 


De  Paris  à  Clermonl(o. 

rouie  265),  88  m.  2  k. 

Coudes ,  s  4 

Issoire  («*  l«nte44S),  t  1 

Lempde,  2  0 

Massiac  (v.  roule  388)w  1  S 

Itâfiaraqae,  t  l 


Sl-Flour  (v.  route  445),  1 
De  Sl-Flour  à  Rodex  (v. 

roule  4S0),  12 

La  Uotie,  a 

Les  Fargueltes,  S 
Alby  (  V.  roule  ci- 

aprés),,  2 


S 
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Malle-poste  de  St-Étiinnê  Jusqu'à  Maulim;  de  Moulins, 
MalU'pOêU  d$  MampêlUêr  joiqu'à  CUrmoni.  Diligences  pour 

Messageries  Générales^  matin  et  aoln 


ROUTE  427. 
DE  PARIS  A  ALBY. 

2'  ROUTE,  PAR  Toulouse,  7G  myr.  6  kil. 
(Cette  route  n'est  pas  indiquée  sur  le  livre  de  poète*) 

De  Paris  à  TotUeiue  (e* 

route  413),  epm.  Ok. 

liooiberly  i  s 


La  PoiDCe-St-Solpice,  J  e 
Gaillae»  2  S 

AuiT,  t  t 


GÀILLAC  (Tarn),  Galllaeiiflii.-*JSraMf  •  RafBs;  du  CheTal- 
Blanc;  Salabert  —  Petite  ville  sur  le  Tarn,  qui  y  est  navigable; 
sous-préfeclure ,  tribuDal  civil,  collège,  société  d'agriculture.— Oi- 
riosités:  la  fontaine  ornée  de  statues  en  bronze,  TbaLitation  de 
M.  Hutau.— Commerce  :  vins  ,  que  Ton  expédie  pour  Bordeaux, 
d'où  il  passe  à  l'étranîzer;  IruiU,  cuirs.  En  U76.  il  s'y  tint  un 
concile  contre  les  Albigeois.  Patrie  du  docteur  Portai.  »  Po». 
8,200  hab. 

ALBY  PTam),  uélbiga,  — •  Hôtels:  des  Ambassadeurs;  de  TEu- 
rope;  du  Nord.  — Ville  ancienne  sur  une  éminence,  dont  le  pied 
est  arrosé  par  le  Tarn.  Chef-lieu  de  préfecture,  tribunaux,  arche- 
vêché, séminaire,  collège  communal,  école  normale,  biblioth^ne 
de  12,000  vol.,  théâtre.— Oufto5«(^s  les  environs;  IV^Iw de ito- 
Cécile,  dont  la  fondation  remonte  à  l'an  1382  et  qui  ne  fut  entiè- 
rement achevée  qu'en  1530.  Celte  magnifique  éslise  est  la  construc- 
tion en  briques  la  plus  vaste  de  la  France.  Sa  ïonsîueur  est  de  105 
mètres  25  cent.,  et  largueur  de  27  mètres  28^cent.  Le  portail 
en  pierre  est  admirablement  sculpté.  Il  donne  entrée  à  un  large 
esGUier  conduisant  à  une  plate-forme  sur  laquelle  s'ouvre  la  porte 
nrlncipale;  là  des  arceaux  gothiques  forment  un  macniUque  porche. 
La  tour  pyramidale,  remarquable  par  sa  masse,  rélève  à  94  mè- 
tres au-dessus  du  sol.  L'Intérieur  de  l'église  est  <nmé  de  toutes  les 
splendeurs  de  l'architecture  ogivale  et  l'ornementation  polychrôme 
offre  un  aspect  saisissant  La  voûte,  sur  une  longueur  de  plus  de 
90  mèties  et  sur  une  largeur  de  15,  n'offre  qu'un  immense  ta- 
bleau que  les  nervures  divisent  en  brillants  compartiments.  Tout  ce 
vaste  champ  est  peint  en  azur  et  présente  d'élégantes  arabesques. 
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Vingt-huit  chapBlkft  eatourent  la  aef^  ua  lubé  élégaul,.  %iù 
divise  réglise  en  deux  parties,  donne  entrée  dans  le  chœur,  l'ua  éei^ 
plus  remarquables  de  k  efcrélieaÉé  f«r  aea  slaUw j  m  Maerk»  et 

ses  nombreux  faisceaux  de  colonnettes  soutenant  des  mîilieis  de 
clochetons  rriWés  à  jour  et  dét^upés  comme  une  denleUe  de 
Flandre.  Il  faut  examiner  la  chaire  et  les  orgues,  c'est  une  mer- 
veille pour  le  dessin,  la  sculpture  et  riiarnionic.  {'Église  Sainh 
Salvi  présente  aussi  une  an  hiteclme  intéressante.  l.a  statue  en 
Lronze  par  Raggi,  que  ^e8  coni  iiuyens  ont  fait  élever  à  J.apc- 
rouse  en  1 8  i  3.  Le  Palais  archiépiscopal^  VHàlel  de  la  préfecture, 
y  Hôtel  Si'Jacquesy  ta  Satlede  ipectaelé^]t  Jardin  Ifaiional,  la 
Prommadû  dê  ha  lÀêêy  ko  c«MliiiU  veta  Van  ifà'Si^.  Qm^ 
merce :  vins  d'Alby,  grains»  fruits  se^s,  1*  itinux.— ^oif.  pub. 
toué  les  joui-s  pour  Taulouu^  QutrH%  h&kettLangttedoc^  etc.— 
Pop.  12,500  hab. 

Sur  le  Tarn^  à  4  kil.  E.  (V^^lby,  on  a  construit  une  usine  Irès- 
cooaidérabie  pour  leà  aeiers.  Là  &di  uue  caaeail^  digne  d'être  vi&Uée, 


ROUT£  m. 
CommwicatîQn  iAlh%  à  Milhau,  10  mjv.  9  kil. 

LeFraysse.  tlouSk.  (  Sl-Affrictaet  ^  * 

9l-86ram,  a     4    iMuiâis  3  a 

8AINT-AFFRIQUE  (Aveyron)^cbei;>Ilea  de  préfecture ,  aasea  Idea 
aitoéy  et  dont  les  manufactures  de  draps  sont  estimées.  On  y  tronve 
une  eonaenration  des  hypothèques ,  un  tribunal  de  commerce ,  une 
chambre  consultative  de  manufactures.  —  Curiosités  :  ÏHôpitoi^ 

le  Palais  de  Justiç$^umMXi^  UaUJàlm^V£glii9 
fop,  (5,800  hab. 

Bains  de  Silvanès,  à  2  myr.  de  Saint-AITiique  (Aveyron).  C'est 
un  joli  village  de  500  hab.^  bâti  dans  un  valluu  escarpe,  au  milieu 
d'uu  groupe  cie  collines  boisées  d'uu  aspect  agiéabic.  Eau.v  ther- 
males de  ;iO  à  a5  degrés  centigrades.  Les  sources  sont  au  nombre 
de  i;  elles  oantienoent  priucipalement  dea  sulCatea^  dea  murialea^ 
des  carbonates  de  ^ui^  de  magnésie,  de  fer,  el  une  substaoca 
né^iëto-animale  d'une  nature  onctueuse.  On  a  reconnu  son  efflcaciu! 
en  bains,  douches  ou  boissons, contre  les  rhumatismes,  les  affec- 
tions nerveuses,  les  catarrhes  puUnoanU'eSt  \é^caux  et  uléCMU^loa 
maladies  de  la  ^eau,  etc. 

A  2  kil.  de  l'ctdhli&scmeut  de  Silvancs  et  à  2  kil.  de  la  petite 
i^ille  de  Pont-de-Camarls  (Aveyiouj,  sont  les  Sources  d'eatuo 
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qu'on  apporte  tous  les  malins  à  Silvanès,  et  qui  sont  principale- 
ment bonnes  contre  la  biif*  le$ «ffèctloos  chroniques  du  foie,  de 
l'estomac,  etc.  Elles  ont  l)oauconp  <i'analoi;ie  avec  celles  de  Vichy. 

^o^e/^  :  rétablissement  de  Siivwiès  ,  qui  p*ut  l^ger  lOO  per- 
sonnes ;  l'ëtaljlissf  nient  d'Aiidnîire  autant.  Bibliothèqnc,  direction 
de  poï^te  aux  lettres  dans  l'etctbi  ssenient  de  Silvauès. —  l^oit 
pub.  Deux  diligences  font,  pendant  la  »aMOA  des  eaux  (»"  juin  au 
30  septembre  ),  un  service  régulier  de  Saint-Affrique  et  de  Lodève 
(  iiémrit)  à  SHtauèi.  On  Invte  mi«I  te  YoilMm  it^Mcasleii  à 
ranberire  én  Mottlinh-Neuf  »  an  It  note  lograle  de  flaintAlIriqiift  k 
Atby,  à  1  rovr.  de  SUfMiès. 

Curiosités  et  excursions  :  V Eglise  et  les  mines  de  V Abbaye  dê 
Silvanès ,  fondi-e  en  1 136  par  le  fameux  ÎVms  de  I.araze  [voyez  His- 
toire ecclésiastique ,  par  l'abbé  Fleiiry,  et  Histoire  du  Languedoc). 
La  Grotte  de  Cénomes,  ancienne  mine  d'argent  où  Ton  prépaie 
le  fromajçe  à  l'instar  de  Hoquefort. 

MILHAU  (Aveyron),  — iid<6ii  :  du  Chapeau-Rouge;  du  Lion- 
d'Ori  ém  Cmneree»— •  Vilit  HlMi  sur  kt  rive  érolle  du  Tjemi 
ékeMien  de  sooe-pféieetare  ;  tribanid  elvtt  el  de  coMuaerce  «  Egliset 
réformée ,  aeolété  biblique  praintante ,  collège  eonsmunal,  société 
d'agriculture.  —  Curiosités  :  une  jMte  J^lace ,  les  Pramenade$^ 
les  Fontaines ,  le  Pont  sur  le  Tarn^  quelques  vestiges  de  l'ancien 
château.  —  Commerce  ;  laines,  bois,  cuirs,  >ins,  bestiaux,  gan- 
teries ,  chapelleries.  Les  campagnes  environnantes  sont  char- 
mantes :  la  ville  est  visitée  sintout  les  jours  de  foire.  —  Cafés: 
Marseillac  ,  Borio.  —  ^an^u/er  :  Villa  111s.—  f^oiL  fub^  pour 
Montpellier,  Mode*  ei  Toulouse. Pap.  9,âÛftAo#, 

ROUTE  429. 

0K  PARIS  A  CAH0R9,  97  myr.  9  kO. 
f^.  de  Pari*  à  ToulOMe,  route  413. 


ROUTE  430. 
DE  PARIS  A  MONTAUBAN ,  63  myr.  9  kil. 
r.  de  Paris  à  Tonloiue,  note  418. 
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BOUTE  431. 

DB  PARIS  A  TULLE,  47  mjt. 

De  Paris  à  Uzerche  («.  I  Toux,  S  # 

rout«4i3),  44lB«0k.  I 

TOLLE  (Gorrèn),  TWeZa.  —  J?<$(«/s  :  de  Lyon;  de  l'Aigle- 
d'Argent  ;  des  Voyageurs;  du  Périgord.— Chef-lieu  de  préfecture, 
au  confluent  de  la  Corrèze  et  du  Solane,  évêché,  grand  sémi- 
naire ,  tribunaux,  bibliothèque  de  2.500  volumes,  collège,  école 
normale,  société  d'agriculture,  salle  de  spectacle.  Beaucoup  de 
rues  sont  adossées  contre  des  rochers  ou  des  côtes  e>c;irpées,  ce 
qui  en  rend  l'aspect  assez  triste.  —  Curiosités  :  V Eglise  de  Saint' 
Martin,  de  la  lin  du  siècle;  sa  flèche  élancée  a  de  la  hardiesse; 
la  tour  carrée  da  dnetière,  eonstmetlon  romaine;  V Hâtai  dê  la 
préfeetwre^  les  Mns  cfainois.  <hi  trouTe  à  TuiU  platieara  maiaoïis 
gothiques  ou  de  la  renaissance.  La  plus  remarquable  est  la  mai- 
son Sage ,  située  aor  la  place  principale ,  en  foce  da  côté  oriental 
de  la  cathédrale  ;  sa  façade  gothique  du  xvi*  siècle  et  de  la  plus 
belle  conservation  ,  présente  des  arabesques  du  meilleur  goût  en- 
tremêlées de  figures  d'hommes  ou  de  chiens,  cerfs,  chèvres  et 
griffons;  aux  angles  sont  deux  tourelles;  enfîn  le  quatrième  étage 
conserve  encore  quelques  restes  de  vitraux.  La  manufacture  na- 
tionale  (Parmes  à  feu,  qui  occupe  1,200  ouvriers.  —  Commerce: 
aimea  à  léo,  bougies,  étolll»  de  laine ,  eonoirles ,  papier  ImdUy  Usé 
des  papeteries  enTiromianteB.  Bainapoblieaàl'eatreedelaproaid-* 
nade  Fimaim  —  Pep»  11,000  hab. 

KxcoRSioiis.  Les  environs  de  TïtUe  offrent  plusieurs  buts  d'ex* 
cursions  intéressants;  le  plus  rapproché  est  la  belle  manufacture 
de  canons  de  fusils  du  gouvernement,  située  à  Souillac  ,  à  eavirea 
un  kil.  de  Tulle ,  sur  le  bord  de  la  petite  rivière  la  Solane. 

En  revenant  à  Tulle ,  on  ne  devra  pas  manquer  d'admirer  les 
magnifiques  rochers  granitiques  qui  â'éièvent  sur  Ie&  bords  de  la 
Solane. 
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ROUTE  432. 
Ommmieallm  d$  Tulle  â  ClermotU^  14  myr.  3 


Les  Cbâmpi-de-Br«cli,  i  m.  7  k. 
La  Chapelle  «  i  i 

GhAiene»  i  $ 


Bourglasiic.  1  S 

Rocberort^v  roule 2  5 
Clmmoht  (9,  reale 

2esx  *  • 


ÉGLETONS  (Gorrèze),  petite  Tine  tar  une  hauteur.  Elle  liiti  im 

grand  commerce  de  blé  et  de  seiule.  —  Pop,  1 ,300  hab, 

USSEL  (Corrèze),  Uselis. Hôtels  :  du  Dauphin;  Notre- 
Dame;  des  Trois-Pigeons.  —  Petite  ville  qui  commerce  en  clianvre , 
pelleterie,  toiles,  cire,  et  possède  des  fabriques  d'étolTes  de  laine. 
Chef-lieu  de  sous-préfeclure,  tribunal  civil,  collège  communal  ;  so- 
ciété d'agriculture.  —  Curiosités:  les  restes  d'un  camp  romain  et 
d*une  vote  militaire;  sur  la  place  publique,  un  aigle  antique  en 
mniti  posé  tar  un  piédestal  ;  le  pont  ^  remarquable  par  sa  har* 
diesee  et  aon  éléganee.  Dana  les  en¥lrona«  on  trouTe  souvent  des 
médailles,  des  Tases  et  des  urnes  qui  attestent  le  paasago  daa 
RoBMdna. — Pop.  4,300  hab. 

De  TMe  à  Toulouse,  24  myr  5  lui. 


La  Borde, 

Bdves  (e.  roule  41}}, 


1  m.  5  k.  I  De  Brivei  à  Tooloosi 
1     S    1  (0.  roule  411),  il 


ROUTE  433. 

DE  PARIS  A  RENNRS-LES-BAINS  y  83  myr.  %  kiU 
{Eaux  ferruginmm^  aeiéMoif  thêrmàhs.) 


De  Paris  à  Carcassoune 

(o.  route  ci-aprés),  78  m.  3  k. 
Ltmooi,  3  s 


Couisa,  f  6 

Rennes-les-BalnSy        o  S 


RENNKS-LES-BAINS  (Aude),  village  de  450  habitants,  situé 
Bur  la  Sais.  On  emploie  ses  eaux  minérales  pour  les  maladies  de  la 
peau,  lea  rluunatismes.  Les  sources  aont  au  nombre  de  einq,  8 
chaudes  et  2  froides.*  le  bain  do  ks  Moine,  de  32  degrés  de 
Réaumur;  2^  le  bain  fort,  de  41  degrés;  3»  le  bain  doux,  de  32 
degrés  1/2;  4*  la  source  du  Cercle;  5"  la  source  du  Pont.  Ruines, 
aur  la  montagne  de  BUmchofori^  d'une  forteresse  que  la  reine 
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Blanche,  femme  de  Pierre  le  Cruel,  y  fit  l>àtir;  l'île  du  Moulin- 
du-Hoi. — Les  débris  de  construction,  les  urnes,  médailles  et  autres 
objets  antiques  qu'on  y  a  trouvés ,  aciBoncent  que  ces  bains  étaient 
connus  des  Romains, 

A 1  myr.au  nord , grotte  ée  L^mmti.  Dny  •étos^MRlIMkms 
Temarqpabies.  Cette  grotte  se  djvise  en  jdenx  ullek  Oo  iroavA  dm 
laâeQXiénMiiopeUtIaAâ'eaiilrè&-hroide«o  delà  auquel  on  oé^peRl 
ayancer. 


•Mi 


,  ROUTE  m. 

DE  PARIS  A  PERPIGNAN  (  4  r(HttQ8  ). 
1*»  ROutB ,  PAR  Orléaiys  et  Tom^sK,  90  myr.  %  Idd» 


De  Paris  à  Toulouse  (v. 
VMM  413),  C9Jll.«k.  ! 

CaatMiett  â  • 

Baziége ,  i  % 

Villefranche,  X  t 

Casteinaudary,  '2  2 

Villepinte,  1  2 

AIzonne,  0  8 

GarcassoDoe,  •  1  ê 


Barfoeirac,  t  4 

Meut ,  t  S 


VUied«i0K|  t 
Narbonne^  4  a 


Sijcao,  %  I 

Fitou ,  I  B 

Salées  «  i  a 

PCJIPiGIlUI*  1  S 


ROYIMS  ms  LOCDVMOlf*  . 

Malle-poste ,  de  Paris  à  Limoges  ,  de  Limoges  h  Toulouse  et  de 
Toirtouse  A  Peipicnan.  Messageries  nationales  et  Messf^geries 
générales,  pour  Toulouse;  UiUgences  de  Toulouse  à  Perpignan. 

VILLEFRANCHE  (Haute-Garonne),  petite  ville  sur  le  Lers, 
pFès  du  canal  MWi««tRi-|fféfôctm»  triJ»iiiial  cipilt  MalM4'a- 
gHeutture.—  Cbmmeree  :  vers  t  soie ,  grains ,  toTlea  de  ctianvre.  — 

Pop.  2,770  A«A. 

CASTELNAUDARY  (Aude).~//d/c/«  ;  la  Flèche;  Notre-Dame; 
de  France.  —  Ville  très-ancienne,  sur  une  éminence  au  pied  de 
laquelle  pa«se  îe  canal  du  Midi.  Au  commencement  du  xii*  siècle, 
cette  ville  n'était  qu'un  château,  que  Raymond  VI,  comte  de  Tou- 
louse, brûla  en  1211.  Sous-préfectiire ,  tribunal  civil,  bibliothèque 
publique,  salle  de  spectacle,  collège,  société  d'agriculture,  i)our8e. 
Ses  Tiioi  i0at  «R  §fmaA  man  étr<Kitet>>^  CwniêMt  t  fêifUH  iV- 
JUMèl  eat  Mie;  eUe  ^oRfonne  un  taèleaude  AWàU,  «fnl  aat  trte- 
«stHné;  ie  tombeau  du  général  Andréoêsy,  dans  le  cimetière;  un 
IWMfR  de  1^300 Hitoat  ée4oiir,  Imdé^  quais,  de «buncins <et 
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de  matiasins,  formé  par  le  canal  du  Midi.  V Hôtel  de  ville;  la 
Promenade,  d'où  Ton  jouit  d'une  vue  magnifique;  V Hôpital 
Général^  doté  en  1774  de  500,000  fr.  par  M.  de  Lanule,  cvetiue 
de  St-Papeul.  Pairie  de  f^ierre  de  Ca&tclnau,  martyrise  par  les  Albi- 
geois, des  généraux  Deje^n  et  Andréossy,  de  M.  SoumeL  —  Com- 
fmrtM/mtoMtiMlaloiifs ,  grains,  Tlm^  lele.— /^«H.  piift.  loa« 
les  imn  ipwt  IWMWt,  OÊremtmmnê.'^P^p.  #,SM  Aaéw 

ExcTTRSTOw  :  an  réservoir  de  St-fiméol,  à  I  ïvtjw.  t  lui.  N. 

€AaCASSONNE  (Aude),  Ozrcoffo.—  Hôtels:  donoet ;  Noli». 
Dame  ;  St-Jean-Baptiste,  sur  le  boulevard  ;  St-Pierre.  —  Résidence 
-des  Visiffolhs,  hrûïée  en  partie  par  le^^  croisés;  chef-iieu  de  i'^^ude, 
avec  préfectiîre ,  évèi  éiii;*'*  dans  le  vi*  siècle»  deux  séminaires, 
tribunaux ,  coiléfîe  communal ,  école  normale ,  société  d'agriculture. 
Elle  est  partagée  en  defux  parties  :  la  ville  haute,  lurmmée  lu  Ciié, 
frt  lu  ^Hk  bmsHt  carréi  et  irngulièi^.  La  ville  liautc  est  trôs- 
«MtaitM.  VégUm'$msaiibUk  ftoct  d*«i  mdm  lonple  mien;  H» 
Momimmm  iwwrtmi.  GtmégÊm  «m  ffttt  ouitanei  em  àamim 
«m  Myg  fMut,  varié.  On  nemarque  set  vttnuix  bien  «MBtnréB,  à» 
Ticlllep  ruines  de  châteaux  forts,  et  des  mnrs  dont  la  oonIraetiMi 
remonte  fort  haut.  Tout  dans  cette  antique  cité  est  fait  pour  fixer 
l'attention  de  l'amateur  de  l'ancienne  architecture  domestique; 
mais  il  ne  faut  pas  craindre  de  parcdurir  des  rnc^  tortueuses,  sales 
*et  étroites,  et  habitées  par  la  population  la  plus  pauvre  de  la  ville. 
La  Tille  bas^^e  est  «du  xiii'^  atèda,— Ourioêités deux  places,  la  /bn- 
MiM-#B  NéffM^ê'êiym  'qmtre  «beviUL  martiM,  ïMôtBldê  ville  ^ 
Ift  €vM0nUe^  oÉ  08  mwm  ie  imbeM  de  Stain  é%  Mantfért, 
t)6aux  vltrtM  ;  r^ft^e  4eSmkvt-^imc$mt  pitts  Mie  (yoe  la  tatié- 
«Irale,  v^aux  aémiratries  ;  la  Colonm  de  marbi^  roune ,  érigéeM 
rhonneur  de  Rrqnet,  créateur  du  canal  du  Midi  ;  la  BihUothéqw^ 
riche  de  (J.OOO  vol.;  le  Cabinet  de  physique  et  d'histoire  nri- 
4urclle^  le  théâtre  assez  craiid  mais  très-mal  décoré;  le  Calvaire  ^ 
V établi ssem&nt  hydraulique  de  la  tilature  de  laine ,  les  Promenades 
mtT  ^es  anciens  tossés,  qui  furent  comblés  par  les  soins  d'Armand 
#e  fMrons,  ancien  évéqne  de  Carcas$onne.  V Hôtel  de  la  Pré" 
feâiureWÊXenm  nn  jarétn  dme  leiiHel  setrwve  wm eetaneas^ 
t\qm^  élevée  à  Nomérien,  fili  àe  rempereur  Caiue^  né  à  JVmr^ 
éofine.  iAL  Halle;  le  Ponf^fl^Micre  de  Fresqmi^  à  1  kil.  de  Ja 
ville;  la  vue  prise  du  pont  :  on  aperçoit  iee  é^jfrénêiSL  —  Com^ 
merce:  enux-de-vie  pour  Cette,  Bordcattx;  olives,  vins,  manu- 
facture de  draps  pour  le  Levant ,  V Amérique  et  V hide;  elle  occupe 
près  de  7,000  personnes,  tant  dans  la  ville  que  dans  les  environs, 
et  olfre  une  source  importante  de  revenus.  —  Coaimaai cations  avec 
Toulouse,  Cette,  Beziers,  etc.,  par  ]e  cagi 'da  JHéL— fyi, 
pour  Perpignan  ^  iV^nei,  par  idmfmn^  Mfmèmm$^  MMêatê^ 
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Perpignan^  PéxenaSt  Mèxe^  Montpellier^  Lunel;  pour  Tou^ 
louse^  par  CasUlnaudary^  IVarbonne^  SainU'^CoUmbe'êur^ 
VHeri^  iÂmùum  et  (^kaiobn.  Patrie  de  Faine  d^Sglaattae,  de 

Gamelin,  peintre  distingué.  —  Pop.  19,000  Aa&« 

NAHBONNE  (Aude),  JYarbo'Martius.'-  M&UU  :  de  France; 
de  ia  Dorade;  de  l'Europe.  —  Ville  ancienne,  sur  un  eanal  que  les 
Bornai  IIS  tirèrent  de  la  rivière  &y4ude  à  la  mer,  près  d'un  lac 
nomme  Vétang  de  la  Routine.  Crassus,  Jules  César,  Tibère, 
qui  en  aimaient  le  séjour,  rcmbcllirent  de  monuments  dont  il  ne 
reste  que  quelques  vestiges.  Le  pain  y  est  très-bon ,  le  bœuf  excel- 
lent, le  poisson,  le  gibier  abondants.  Elle  possède  une  sous-pré- 
féetare,  un  tribunal  civil  et  de  commerce,  un  séminaire,  une  école 
de  fiaTigatkm ,  on  musée ,  un  lliéitfe ,  des  Mm*—  CurioMUéi  :  la 
CathèdraU  dé  Saint'-Just,  doot  le  chœur  seid  est  fini*  Ceat  un 
bel  éditice  gothique,  fondé  en  1272;  la  hauteur  des  Toûtea  est 
d'environ  40  mèl.  Cette  noble  basilique  renferme  encore  le  ma- 
gnifique monumenten  marbre  blanc  derévéque  de  la  Jugie ,  précieux 
spécimen  de  l'art  gothique  du  xni*  siècle;  les  statues  sont  d'une 
exécution  admirable.  Il  existe  encore  plusieurs  autres  tombeaux  du 
XVI*  siècle,  et  celui  du  guerrier  Lasbordes,  élevé  dans  le  xv*  siècle  ; 
le  mausolée  de  Philippe  le  Hardi  n'existe  plus;  les  orgueil  le 
é$rrièn  de  V église ,  les  «ilnom.  Les  é§lim  d$  iff^r^-Dame ,  de 
VAmourguier,  les  MinUMê^  let  CofinUitUf  JVcilre'Damê«éB' 
la'MajùTf  SPJuêtin^  bfttie  au  xiii*  siècle.  Maurice,  chanoine  de 
Jfarbonne^  et  qui  en  devint  archevêque,  posa  la  première  plene 
de  cet  édifice.  Le  Palais  de  Justice^  terminé  en  1840;  des  fon- 
taines hydrauliques  arrosent  toute  la  ville;  les  murs  de  la  vt7/«, 
ciiargés d'inscriptions  etreliefs  antiques; les  tables  votives  trouvées 
en  1566;  la  grenouillère,  pierre  dans  le  bénitier  de  l'église  St' 
Paulf  le  nouvel  Hôtel  de  ville ^  et  quelques  maisons  qui  con- 
tiennent des  vestiges  d'antiquités,  tels  que  bas-reliefs,  inscriptions. 
Le  cabinet  de  M.  Jalabert  est  maintenant  an  musée.  —  Commereê  : 
miel,  le  meilleur  ae  tire  des  CorHerM,  chaîne  de  montagnes 
secondaires;  blé,  draps,  olives,  cire;  fabrique  de  vert-de-gris,  sel 
marin,  etc. —f^ot'/.  pub,  tous  les  jours  pour  Toulouse^  Perpi- 
gnan, Motupellier^  y/t)t^non,  et  mal  le-poslepour.toutes  les  routes 
et  pour  V Espagne.— Pop,  12,000  hab. 

Excursion  sur  le  chemin  de  Montpellier^  de  Narbonne  à  Bé- 
ziers,  pour  admirer  le  travail  du  canal  du  Midi  auquel  on  a  ouvert 
un  passade  à  travers  une  montaene  percée  de  240  mètres. 

SfJEAN  {Aude),  petite  Tille  eeièbre  par  ia  victoire  de  Charles- 
Martel  anr  les  Sarrasinsi  en  737  ;  elle  a  des  mania  salants  et  on 
étang  irèi-poiiÉomieax.  —  Cmmm$  :  eaax-de-Yie.—i'iBip.  MSO 
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SALGES  (Pyrénées-Orienlaîes),  bourg  peu  éloigné  de  la  Salntla 
des  Romains.  -  Curiosités  :  le  château  fort,  bâti  par  Charles-Quint, 
à  l'opposite  de  celui  de  Leucate^  sert  maintenant  de  mat^asin  à 
poudre.  G*éit  un  endroit  malsttn  où  régnent  des  fièms  presque 
continuelles.— Commerei.*  Tin  blanc  Imitant  celui  de  Tokai; 
louree  d*eatt  salée.— /'ép.  1,000  Aa6. 

PBBPIGNAN  (Pyrénées-Orientales).  — Jïd/e/#  ;  de  l'Europe  ;  du 
Petit-Paris;  du  Luxembourg,  avec  restaurant i  du  Midi.— Ville  du 
X*  siècle  t  construite  sur  les  mines  du  Fkutêwm  Epnmtm ,  possède 
une  université  fondée  en  1349;  Louis  Xlil  s'en  empara  en  l64Ss 
une  des  premières  places  du  royaume,  chef-lieu  de  préfecture: 
évéché,  séminaire,  collège,  musée,  jnrdin  botanique,  pépinière, 
bergerie  nationale,  haras,  tribunaux,  bibliothèque  de  14,000  vol., 
théâtre,  bains.  Elle  est  située  sur  la  rive  droite  du  7>< «  partie  dans 
une  plaine,  et  partie  sur  une  colline  peu  élevée. 

Curiosités  :  de  loin  on  distingue  la  Citadelle  y  assise  majes- 
tueusement sur  une  éminence  qui  domine  la  place;  on  aperçoit 
plusieurs  tours,  dont  l'une  semble  porter  aux  nues  la  jolie  cou- 
ronne de  fer  qui  surmonte  la  cage  du  timbre  de  l'horloge.  L'an- 
e<efine  Bourse^  ou  loge  de  Perpignan  y  porte  le  caractère  du 
gothique  fleuri.  On  remarque  Vèglise  Saint-Jean ^  la  Caîhédrah , 
beau  monument  gothique,  dont  la  voûte  est  d'une  hardiesse  admi- 
rable; l'ancien  local  de  C Université,  où  sont  situés  la  Biblio^ 
thiquey  le  Musée,  V Amphithéâtre  d^anatomie  ^  le  Palais  de 
Justice,  V Hôtel  de  ville,  les  Places  de  la  Loge  d'Armes  et  de  la 
Liberté;  les  Promenades  des  Platanes  et  de  la  Pépinière ^  dont 
la  première  est  très-fréqiienlée  en  été,  et  la  deuxième  en  hiver;  le 
canal  d'arrosage;  les  hôpitaux  Saint-Jean  et  de  la  Miséricorde; 
d'anciennes  Fortifications,  augmentées  par  Vauban ,  et  la  citadelle 
oommencée  sous  Charles  1  a  ,  défendent  la  Tille.  Les  remparts  sont 
bâtis  en  briques ,  très-élevés  et  flanqués  de  plusieurs  bastions ,  avec 
des  tourelles ,  des  demi-l  u  nés ,  de  bons  fossés.  Sa  vaste  place  d'armes 
offre  un  carré  long,  dont  l.i  longueur  à  gauche  est  occupée  par  un 
beau  corps  de  caserne.  La  porte  Notre-Dame  est  défendue  par  un 
château,  construit  en  briques,  nommé  le  Castillety  d'un  aspect 
très-pittoresque  et  dont  la  construction  remonte ,  dit-on ,  au  v*  siècle. 
11  sert  de  prison  militaire.  Le  puits  de  la  citadelle  est  très-profond, 
et  alimenté  par  une  fontaine  intarissable. 

Commerce  :  vins  de  Rivesaltes^  à' Espéra,  de  Malvoisie,  de 
Maccabeu,  de  Grenache;  fabrique  d'étoffes  de  laine,  huile,  eaux- 
de-Tie.  Des  briqueteries  en  grand  nombre  sont  établies  aux  environs 
de  la  ville.  Halle-poste  pour  Toylou9$.^FoU.  pub.  pour  Nar-' 
6ofifM,  PradWj  Touknm  par  Limoux,  pour  jirlu;  pour  1 
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ISdK)  RODTE  434.— DIS  PABIS  A  PERPIGNAN.— VU.LÇFaANCHE. 

pagne  (faire  viser  son  passe-port  pour  VEspogn^;  mfê,^%  4  tt» 
flu  consul  espagnol    — .Pop.  20,000  hab. 

Excursions  :  Cabestany  (3  kil.  de  Perpignan).  C*est  dans  cette 
ville  que  naquit  (iabeslaing,  poète  du  xa*  siècle  ^  doat  quelques 
vers  existent  em  ore. 

HivfiSALTEs  (Pyrénées-Orientales),  reDommé  par  ses  vins  mus- 
cats, est  à  1  myr.  N.  de  Perpignan.-^ Pop.  3,740  hab. 

Càun^  A  2  mff.  %»-ù. ,  a  «o  pent  mapîifHe  d'OM  aeida  aiche 
constmttav  asoyeo  âssf  une  sous-préfeetm»  ub  tribanai  depremièn 
instance,  caserne;  une  superbe  fontaine. — Pop.  3,619  kab. 

Fokt-les-Bains  ,  petit  fort  À  7  kïL  de  Cérsf ,  au  pied  dii^el  se 
t/ouve  le  village  dfs 

Bains i»*Aiu.Es.  C'est  un  établissement  fréquenté  par  des  personnes 
sdOfôctées  de  rhumatismes,  de  sciatique,  de  paralysie.  On  prend  les 
^nx  eu  douches ,  en  boisson ,  en  éiiive.  Le  monument  est  colossal 
par  san  étendue  et  aen  éiévalîMift  lâ«  étéffiétranoBt  imamé, 

toTfo»  laujound'luii  %  tant  pour  le  grandiose  que  po«r  ieaJéeo- 
lations ,  une  des  plips  belles  salies  connues.  On  y  compte  aeluellt- 
mepi  2i  baignoires  en  marbre,  12  douches,  2  appareils  de  vapevr 
et  une  piscine  de  SO  mètres  carrés  de  superficie  sur  2  de  profondeur. 
L'administration  de  la  guerre  a  fait  construire  sur  la  rive  droite  du 
Nondoni,  à  l'opposite  de  rétablissement,  un  Hôpital  militaire 
thermal,  qui  contient  125  lits  d'otBciers  et  375  de  sous-oflîciers et 
soldats  ;  il  est  alimenté  par  une  source  doonaut  ôOO^OOO  litres  d'eau 
liydro-sulfureuse  m  24  ueures. 

Buins  d»  Mo^tg  ,  très-renommés  (  4  kH*  de  Frades  |.  On  aomfle 
flansceylUagadeOOObabitaDtsdsasesauioestlMrmato  peodéataBlis 
les  unes  des  autres.  Elles  se  prennent  en  bains,  en  dençfces  et  en 
bpisson  :  1^  tabla,  4  fr*  ^0  Q»;  2*  taUe.  I  ir.  60,  y  OMafcii  le 
io^îcmenl^ 

pRADEs  (Pyrénées-Orientales).  — /^ot«/5 ;  Janvier*,  Paul-Puig; 
Ploca  et  Fondera,  G  myr.  2  kil.  de  Perpignan. —  Julie  petite  viîle 
^r  le  Tet  ;  sous-préfe,c.ture,  tribunal  civil ,  séminaire,  collège 
communal.  —  Curiosités  :  V Eglise  paroissiale  t  grande  et  belle; 
la  PUtM  plaiHée  d'ormes  et  4e  mkosoiMUeia;  les  /VvMMad^  et 
les  Poniaineê  pubUques*  Diana  lesenYiiODSi»  mines  4e  la  «éHtae 
abViaye  de  Saint- Martin-de  QdkX^  On  y  remarque  Paocien  pMi 
abbatial  et  l'enceinte  du  cloître ,  supporté  par  des  piliers  de  marbre. 
—  Commerce:  erain?,  vins,  laine,  chevaux. -^^otl.  JMlè.  tSSS 
les  jours  pour  Perpignan,  — Pop.  :i,200  hab. 

YiLLEFRANCiiE  (Py rénccs-Orientales),  6  kil.  S.-O.  de  Prarfe*, petite 
ville  forte  située  dans  une  coriie  étroite,  sur  le  Tet,  —  Curiosités  : 
l'ancien  chôleau  que  L.ouis  XIV  lit  construire  :  on  y  remarque  les 
easemates  c^ui  servirent  de  prison  à  trois  dames  de  la  4^ur  de  tt 
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ptfnce  ;  il  renferme  de  belles  casernes  et  deux  grandes  cilernea. 
Une  caverne  très-curieuse,  dont  rentrée  se  trouve  dans  les  fossé» 
de  la  i^ilie;  les  nuûiODB  MUes  en  marbre  rouge.  — JPov.  loO  hai. 

Tekhct  (Pyrënée»4rl6niales)  (1 W.  S.-S.-0.  de  Pradêi)  est  sHué 
dAlls  Où  joli  vallon.  Bains  (rès-reooniiliésel  très  fréiiueolës  pendiast 
la  saison  d'été.  Il  a  deux  établissements  remarquables  par  Teic^ance 
qui  règne  dans  leur  intérieur;  celui  de  M.  MerutMlies  seftiidift» 
tinguer  par  les  soins  qu'on  doime  aux  malades  *• 

MoNTLouis  (Pyrénécs-(Micntalos)  (2  myr.  G  kil.  O.-S.-O.  de 
Pradcs),  place  forte,  belle  citadelle.  Pa>â  très-fioid  ;  la  neige  y 
séjourne  une  grande  partie  de  l'année.  —  Curiosités  :  V Eglise 
paroissiale ^  fort  jolie.  Sur  une  des  places,  le  tombeau  du  général 
Dagobert.  IfilUes  cascades  formées  par  le  Têt-^Ppp.  600  JM. 

A  4  UL  de  M otttlouis  est  le  petit  village  de  Planés  ,  daot  le  ete- 
pêlle  do  construction  moresque  est  très>remarqiial»le«  U  pardt  que 
ce  fut  d'abord  le  tombeau  d'un  certain  Munusa»  f/mmm  de 
Catalogne,  qu'Abdérame  fit  mourir  vers  730. 

FoL'RMiGUiÈRFS  (Pvrénées  Orientai^)  ^ii  lUL  JUQUilQuiê^ 
possède  uAe  église  fondée  en  S7â* 

I     II       II  II  ■  '  ■  >— >— HtM» 

BOUTE  435. 

DE  PARIS  A  PERPIGNAN. 
3*  ROOTg  PAU  Lton,  t%  myr.  Z  kU. 

De  Pirif  à  Montpellier  l    benne  (e.  roule  4ye),  e  9 

(t).  route  472) ,  fS  ii.  nl«  I  De  fUrbonne  à  Perpi- 

De  Montpellier  à  I^ar-  |    ghaii  («•  roule  434) ,    s  2 


ROUTE  436. 

DE  PARIS  A  PERPIGNAN. 

3*  ROim  I  PAR  CiiRMOHT ,  Kohei  ,  LoDÈYB  t  rtfîiin  Mi  KAueim» 

ad  myr.  6  m. 

De  I%ris  I  Glermont  (e. 

roule  265),  Stlll.  ik. 

De  Clerinontà  Rodes(e* 

route  450),  23  4 

PontrSalars ,  2  ( 


Bois-du-Pour,  2  9 

Mitbao  Od.  route  429)^  2  1 
Le  Cavalerie,  t  v 


Le  Caylai'i  9  2 

Lodéve,  2  8 

Glermont  (Uérauîl),  1  7 

Fézenas  (t).  route  476),  2  1 
De  Péienas  A  Narbonne 

(V  toùie  476\  9  à 
De  Narbonne  i  PrrH- 

GîiAN  (v.  roule  434),  i  a 
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532  BOUTE  437.— DS  PAais  a  peepignan.— réalmont. 

LE  GAYLAR  (Hérault)  »  petite  ville  sur  un  plateau  élevé,  auprèl 
de  la  source  de  la  LegereBp'—CurioHtii:  des  restes  de  fortiflca- 

lions.  —  Pop.  î  00  haô, 

LODÈVE  (Hérault).— //ôfe/j  :  de  la  Croix-Blanche;  du  Nord; 
du  Cheval-Vert.  —  Ville  située  au  pied  des  Cévennes ,  dans  un  joli 
vallon ,  sur  VErgue,  Sous-préfecture ,  tribunal  civil  et  de  commerce, 
chambre  consultative  des  manufactures ,  conseil  de  prud'hommes, 
collège  communal ,  société  d'agriculture,  salie  de  spectacle. — Ou- 
riositétt  un  joli  pontjVté  sur  VErgue;  Vigliu  Saini'Fuierar^ 
masse  fort  élevée  et  dominée  par  un  clocher  flanqué  de  tourelles; 
la  groit»  dêiJuif$9  de  belles  avenues.— Commerce;  vins,  eaux- 
de-vle,  amandes.  —  f^oit.  pub,  pour  Bêdarieux,  ClermonU 
Ferrand  et  Montpellier.  Patrie  du  cardinal  Fleury,  du  conveu» 
tionnel  Brunei,  du  général  Lasarde.  —  Pop»  10,800 Àa6. 

CLERMONT  (  Hérault). —^d(c/5;  Azema  ;  Chicouras;  Fraische; 
Maistre. — Ville  ancienne,  située  agréablement  sur  le  penchant 
d'une  colline  baignée  par  i'  Ydromeh^  Curiosités  ;  Véglise  Saint* 
Pond  du  XIV*  siècle,  remarquable  par  ses  trois  nefo»  son  clocher 
trèe^leré  et  une  belle  abelde  :  les  vitraux  peints  sont  magnifiques. 
Sur  la  hauteur,  ruines  d'un  ancien  château  :  belle  vue  de  cet  endroit. 
—  Cùmmeree  .*  vins,  eaux-de-vie,  huile  d'olive,  amandes.  —  f^oiU 
pub*  pour  Lodév$t  MorUpellier^  Pésenoi.'^Pap»  6»10Û  hab. 


ROUTE  437. 
DB  PARIS  A  PERPIGNAN. 

4*  AOUTS  I  PAA  GUSRMOIiT»  RODEZ,  ÀLBY,  CASTRfiS  £T  GAaCASfiOlWS» 

91  m>r.  2  kïU 

De  Paris  à  Alby  («•  rou  te 

436  ,  es  m.  4  le. 

Réalmont,  i  9 

Castres  (v.  route  428),  2  s 

Maïamet,  i  s 

Les  Martyrs,  i  6 

Villardonnel,  |  4 
Garcasâonne  (v*  roule 

434),  t  7 

RÉALMONT  (Tarn),  petite  ville,  chef-lieu  de  canton.  Ses  rues 
sont  droites  et  aboutissent  à  une  jolie  place.  Les  promenades  qui 
Tentourent  sont  belles.  Dans  les  environs,  minea  d'argent,  de 
houille  et  de  vitriol.— Po|>.  2,800  hab. 


Limoni,  2 

Couiza,  1 

Pont-de-Cbarla,  o 

Gaudiés  2 
St-Paul-àe-Penouillet,  t 

Estagel,  t 

PsRPiGNAa  («•  routo 

434),  2 


S 
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maon  438«— ^ui  nmmà»  a  raur-tnaiEis.  58S 

MÂZAMET  (Tarn).— £fdfel*  ;  de  la  Poste;  du  Midi;  Fabre.— 
Petite  ville  où  l'oa  trouve  des  fabriques  considérables  de  tartans» 
molletons»  flaneYIes  de  m\é.-^CurioêUê$  t  la  Malle,  constraito 
en  1348,  bel  édifiée.  Aa-deeiut,  Sallê  dê  CèNeerl  et  de  Qmédie 
baurgmkêe.  Eglise  assez  remarauable.  H  y  â  dans-iee  environs 
desMKireesd*eaax  minéralft  peu  abondantei*—  Ommêrcê:  grains, 
marrons  renommés.— Pop.  9,"  00  hab» 

LIMOUX  (Aude).  -  Hôtel  :  du  Parc.  — Cette  peUte  ville,  située 
sur  la  rive  gauche  de  l'Aude,  au  milieu  d'un  vallon  fertile ,  posséda 
une  sous-préfecture;  tribunal  civil,  collège  communal,  société 
d'agriculture,  salle  de  spectacle.  —  Curiosités  :  une  vaste  Eglise 
bien  ornée,  des  promenades  cliarmantes,  un  Hôpital ,  des /bit- 
loifiéf ,  des  HaU9$  et  de  délies  maiâomê.^  Ommêrcù  t  vins  Manea 
monaienx  connus  sons  le  nom  de  BUmquêtu  dê  JJmoux^  huilée, 
manufactures  importantes  de  draps ,  dont  le  produiise  monte  à  près 
de  13,000  pièces  par  an.^FiHL  pub.  tous  les  Joum  pour  ^x, 
Carcassonnêp  F^iWt  PwpigtMn,  OuUlan,  TcmUm9»-^Pop, 

7,600  hab, 

CAUDIÈS-DE-SAINT-PAUL  (Pyrénées-Orientales).— iïd(c«  ;  de 
Saint-Jean  Bapliste.  —  Petite  ville  située  dans  une  plaine  fertile. — 
Curiosités:  les  Donjons  ruinés  des  châteaux  de  FenouUlèdes , 
Puylaurensei  Quéribos;  l'ermitage  de  N.-D.  de  Laval  «  source 
d'eau  tberinale.— Pop.  i,500Ao6. 

SAINT-PAUUDE*FENOUiLLET  (Pyrènécs-OrienUles)»  peUta 
Tille  sur  VAngly.  Elle  est  entourée  de  montagnes  arides .  et  poBsède 
deux  sources  d'eaux  minérales*— Ûvstmerseï  besUanx.  Pejp. 

2f  100  hab. 

ESTAGEL  (Pyrénées  Orientales) ,  joli  bourg  sur  VAngly^  dans 
une  contrée  couverte  de  vluncs  et  d'oliviers.  —  Curiosités  :  à  peu 
de  distance,  au  sommet  d'une  montagne  escarpée,  l'ermitage  de 
JVotre'Dame-deS'Peines^  et  près  de  là,  les  ruines  de  celui  de 
Sainl'f^incini»^ Commerce  :  eaux-de-vie ,  huile  d'olive,  miel. 
Patrie  du  savant  Arsgo,  qui,  à  l'âge  de  32  ans,  rempbiça  Lalande 
à  l'Académie  des  sciences»— Pop.  3,400  M. 


ROUTE  438. 
Communication  de  Perpignan  à  Port-Fendres ,  2  myr, 

Sno,  j  n.  2 k.  I  PosT^VsKoass,         o  S 

QoUfOttre,  I     4  I 
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ELNE  (Pyrénée&-arîentales)4  petHe  ville,  VIllibeHs  des  llo- 
iHflins  ;  elle  prit  ensuite  le  nom  û'Helena,  de  la  mère  de  Con- 
stantin, qui  la  reliôtit,  nom  qu'elle  a  conservé,— Curiosités  : 
VEgliseléiie  pur  l'évéque  Déranger  à  son  retour  de  la  Terre-Sainte, 
en  1027  :  elle  est  construite  sur  le  modèle  de  eelle  du  Saint-Sépulcre 
de  JétuMm*  Son  eMité  wt  IHHi  ées  plus  beiux  nMnmOintt  de 
l'arehitecture  romane  en  FfMeé.  Il  eet  entièremeni  êt  ttmtbm 
YUaSkt.  Os  toit  scellée  contre  k»  murailles  des  débris  êé  aai^cephages 
romains  et  de  tombes  épIftcofMdeB,  les  coIobM  et  h»  leuroUiretf 
des  chapiteaux  sont  très-rem  a  rqnaUea^  learumea  ées  aneleiuiei 
fortiûealions.  —  Pop.  2,^;0;)  hab. 

L'ancien  ne  toie  romaine  passait  pit  MuicitêO^  aujoord'ktti  OtuM^ 

Moussidon, 

COLIJOURK  (Pyrénées-Orientales).— ^d^«/^;  do  Parc;  delà 
lenomméf.  —  Petite  TllIe  qui  a  un  port  sur  la  Méditerranée.  Elle 
eel  défendue  ptir  on  eMtcati  et  treffs  peutâ  forts.  —  CurioêHêê:  Hr 
€laeMr,  dont  lë  pied  ferme  »ne  l«m  4  dam  lea  eittlioiHi  i  ^ 
de  Tancienne  abbaye  de  Fablonne,  fondée  en  1164.-^  CM*» 
merea;  TtaBexeellenta,  sardines  salées. -^J^ep.  3,400  hàb. 

A  mesure  qu'on  approche  de  Collioure^  on  aperçoit  d'abord  le 
fort  de  V Etoile^  perché  sur  le  haut  de  I  i  colline  qui  s'élève  derrière 
la  place,  puis  le  fort  Miradou,  qui  est  plus  bas;  eiilln  la  ville  et 
sou  faubourg.  Annibal  campa  sous  ses  murs,  l'an  de  Rome  539^ 
lorsqu'il  travers  »  les  Pyrénées  pour  p  rier  la  guerre  en  Italie. 

ExccRSioif  :  à  200  mètres  de  CoUioure,  À  l'ermitage  de  JYotré^ 

lkmê'dê*€}tmêùkK§mê  H  M  dans  tins  jolie  yallée  conteris 
d'arbres  touffus  et  arrosée  par  un  grand  nombre  de  fontaboes.  Cetls 
dbapelle  attire  un  grand  nombre  de  pèletms  de  Frasm  SI  d*JR»- 
pagne  ;  fétc  patronale,  8  septembre. 

Sur  la  hauteur,  on  nperçoiileatoimideilf<ni0lo<>etdeJMEMi(^ 
construites  par  les  Romains. 

PORT  YENDRES  ( Pn renées-Orientales ) ,  Portus  f^enerîs, — 
Hôtel:  du  Commerce.  —  Cette  ville  tire  son  nom  d'an  temple 
dédié  à  Vénus  ;  le  port ,  dominé  par  le  fort  Saint-FAmé^eti  défendu 
par  des  montagnes  et  deux  loils  :  c'est  une  espèce  de  canal  long 
d'environ  800  mètres,  et  large  de  200  en  certains  endroits.  U 
acquiert  tous  les  jours  de  rimportance  par  ses  relations  a?ee notre 
belle  colonie  &  Alger.  Le  gouvernement  fait  construire  en  ce 
moment  un  nouveau  bassin  4  flot  ayant  environ  4  hectares  de  su- 
perflete,  et  flssez  profond  pour  recevoir  des  vaisseaux  de  ligne.  La 
ville  est  assez  jolie.  —  Curiosités  :  la  Place  publique,  décorée 
de  fontaines  et  d'un  ol)élisque  élevé  en  l'honneur  de  Louis  XVI.  Le 
socle  pK'sente  les  4  principales  époques  de  son  règne  :  la  servitude 
abolie,  l'indépendance  du  l'Amérique î  le  commerce  protégé»  et  là 
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oiMIfé  nHêfébé*»^  CàthUlmeê.'tttànÈ.  îtes.  eaux-de-Tie.— Pop, 
1,800  âad*  ^ 

f^aU.pub.  Diligences pcmrP^^^II tira* léliOan.-«'Tdtira 
du  courrier  de  Port'Fménê  k  Perpignan. 


ROUTE  439. 
De  Perpignan  é  OleOe,  6  myr*  $  Ul< 

Ille  (  Pyrénées-Orien-  1  Prades,  I  • 

ial«i),  9m.4lr.  Ioletti,  i  « 

ILLE  ( Pyrénées- Orientales ),  jolie  \ille  sur  le  Tet,  assez  bien 
bâtie  et  entourée  de  murailles  llanciuécs  de  tours.  —  Curiosités  : 
V Eglise  paroissiale^  bel  édifice  :  la  Chaire  et  le^  For\l$  6opa't- 
maux  8ont  en  marbre  ;  lea  Promenades ,  ornées  de  belles  planta- 
tlonn  d'ofangen.  ^  ComiÊmeei  fruits  excellentfi  besiuut  i  irtfÉt» 

—  Pop,  8,300  hah. 
OLETÎË  (Pyrénées-Orientales)  ^  petite  irllle  dans  une  gorge,  âttir 

le  Tet,  A  peu  de  distance ,  source  d'eau  minérale  de  4Î)'  crntiLrndp^. 
Elle  est  eflicace  contre  la  paralysie,  les  rhumatismes,  les sciatiques 
et  les  blessures  provenani  de  ooMpe  da feu.  On  i'aduùaUUa  en  bois* 
sons  et  en  bains  ^ 


ROUTE  440. 
p£  PABIS  A  AMÉLIE-LES-BAINS^  94  myr.  1  kil. 

De  Paris  à  PerpigltfMi  |  Le  Boatou  «  2  3 

t».  rottia  4S4),        .  M  Uk  a  k«  |  jUiAui*i*ta-BAiMS»      t  • 

AMËLlIS-LCS-BAim  (Pyrénées-Orteiltalesj,  Tfllage  de  350  hnbi- 

tfitits.— Balna  thermaux.— MM*  flernuf-BessIère  et  Po(Jade, 
médecins. 


BOUTE  441. 
De  Perpignan  é  la  Jênp^y  4  »yr.  6  kiL 

LeBoQlou,  2m#alfc.  1    éuangére)»  t  4 

La  JoMQutàRS  (poste  | 

i  Vojsi  Guidé  4U  ao^air  ailor  PifrMëê,  (Aei  t.  «sliSa,  Paris. 
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536    AOUTS  442. -r M  fAaiS  A.AUAILLAC.T-AUlUUJkC. 

LE  BOULOU  (Pyrénées-Orientales),  yiUage  qiU  oommeroe «q 
Ué^^  Curiosité»  :  V Eglise  des  et  xi''  siecleB,  dont  le  portail 
en  marbre  JAlaac  offre  des  eculi^tures  trè&^remarqunblee^-^/^do. 
1^200  hab. 

L'Écluse,  à  6  kil.  de  Boulou^éXaM  autrefois  un  château  fort  bâti 
près  des  trophées  de  Pompée*  On*  en  \oit  encore  les  ruines  colos- 
sales. —  Pop,  300  hah, 

CosTOOGEs  ou  GosTOM,  Village  à  8  liil.  S-.E.  de  Prats-de-Mollo 
possède  une  église  dédiée  à  la  Vierge  qui  est  un  des  plus  beaux  mo« 
numentsda  RonssIUop. 


ROUTE  442. 
D£  PARIS  A  AURILL AC ,  55  myr. 

De  Paris  à  Uierobe  Argentat , 

route  413),  44  m.  0  k.  Mooivert, 

Tulle  (v.  route  431),       3     0  AuaiLLAC, 
Cbapeionne-de-la-Garde,  1  4 

ARGENTAT  (  Corrèze  ).  —  Hôtel  :  Notre-Dame.  —  Petite  ville 
qui  commerce  en  futailles;  la  Dordogne  commence  à  y  porter 
bateau.  Les  rues  Argentat  sont  étroites  et  tortueuses  ;  elles  sont 
pavées  en  galets  d'inégale  grosseur.  —  Curiosités  :  la  cathédrale 
est  un  vénérable  vaisseau  gothique  qu'ont  défiguré  à  l'envi  Tigno- 
rance  et  le  mauvais  goût.  Sur  des  colonnes  sévères  et  sans  cbapi- 
leaax,  on  a  peint  des  eannelures  eorlotliiennes;  sur  les  vives 
arêtes  des  nervures  de  la  Def«  des  guirlandes  de  laurier;  sor  la 
voûte  ogivale,  des  eompartiments  et  des  rosaces.  jirgmUat  pos» 
sède  sur  la  Dordogne  un  superbe  pont  suspendu*  Il  est  aussi 
remarquable  par  la  beauté  que  par  la  hardiesse  tle  sa  construction; 
son  tablier  est  jeté  à  I5  mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  Dor- 
dogne,  que  ses  piles  dépassent  de  24  mètres.  Le  pont  n'a  pas 
moins  de  100  mètres  de  longueur;  mais  il  ne  peut  donner  passage 
qu'à  une  seule  voiture  et  un  seul  piéton  de  chaque  côté.  —  Pop* 
a,40n  haà. 

AURILLAG  (Gantai),  j^ureUaeim.  ^  JMfsl^^  desTrols-Frères, 
sur  le  champ  de  foire;  deà  Voyageurs;  de  Saint-Pierre*— Viile  an- 
cienne» arrosée  par  la  Joréame;  chd-lieu  de  préfecture,  dcp6l 
d'étalons,  collège,  bibliothèque  publique*  eablnet  de  minéralogie  « 
tribunaux;  la  cour  d'appel  est  à  liiom.  —  Curiosités  :  les  restes 
du  château  de  Saint- Etienne,  ancienne  habitation  des  comtes 
d'^duvergne-,  ïéglisc  ^t-Géranéd,  ornée  d'un  ^raad  nombre  do 


5  kil* 

1  V 

2  • 

3  S 
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tableaux;  VMou^  des  3hUdietini;\A  chapelle  de iVblr«-/>am«- 
det'Neiaes,  cons-truite  au  xiii*  siècle:  la  voûte  est  fort  belle,  le 
cours  Monlyorty  belle  promenade;  Y  Hôtel  de  la  Préfecff/re^  la 
promenade  di  e  Gravier^  VHôtel  de  ville ^  la  Halle,  le  Dépôt  des 
Xaras,  V  Hippodrome^  le  pont  en  pierre  sur  la /ordane;  la  colonne 
élevée  en  l'honneur  de  M.  de  Montyon,  nom  vénéré  dans  toute  la 
France.  —  Commerce  :  orfèvrerie,  dentelles,  papeteries,  tanneries, 
bestiaux,  cliaudronnerie.  C'est  la  patrie  de  Carrier,  du  pape  Gerbert, 
intenteor  des  horloges  à  roaes;  do  maiéehal  delioalllesy  du  généru 
Bsstaing,  du  général  Delson  «mort  dans  la  triste  campagne  de  Russie* 
—  f^oit,  pub.  tous  1^  jours  ponr  Paris ^  Modes ,  Mauriac ,  Mot^ 

tauban,  Toulouse  et  rottle;  pour  CienMHil-ArratMl,  S^Jpymr, 

— Pop.  10,500  hab. 

Mauriac  (Cantal).  —  Hôtels:  de  la  Providence;  de  l'Écu-de- 
France;  des  Voyaueuis  — Ville  acréablemenl  située ,  à  4  myr  d'Au- 
rillac,  et  à  peu  de  distance  de  la  Dordogne,  Sous-prcfecture, 
tribunal  civil,  collège  communal  et  société  d'agriculture. —  Curio» 
sHês:\'éaliseNoiré'Dame-dsS'Miraelês,  reeoostroita  au  xiti*si^ 
cle,  édifiée  des  si  el  xii*  alèelest  est  exirémement  intéressaoto 
pour  rarebéologoe.  On  y  remarque  des  sculptures  et  des  chapiteaax 
historiés  fort  curieux.  On  y  TOil  une  statue  de  la  Vierge,  en  bois 
très-noir.  Le  9  mal  de  chaque  année,  cette  image  y  attire  un  grand 
concours  de  peuple.  La  Fontaine  élevée  par  M.  de  Aloniyon^ 
V Hôtel  de  ville.  A  peu  de  distance,  sur  une  colline  du  voisinage, 
sont  les  ruines  de  1  antique  chapelle  de  Saint- Mary  :  on  jouit  de 
cet  endroit  d'une  vue  très-étendue.  —  Commerce  ;  chevaux,  qui 
passent  pour  les  meilleurs  de  France;  mulets,  bestiaux,  moutons 
et  porcs  gras.  «  Fait,  pub*  tons  les  Jours  pour  Cl^mimê^Fmrrand 
et  AwriUa9.^Pop.  3,eoo  kab. 


ROUTE  443. 
Communication  d^Aurillac  à  Cahors,  16  myr.  1  kil. 

St-Mamet»  im.Sk.  Gramat,  I  7 

Maurs,  t      T  La  Bastide-FortttQiàre,  3  2 

Figeac,  8     4  Pelacoy,  t  S 

Le  Boorg,  1     S  CAHoas  (v.  route  4i3),  i  e 

FIGEAC  (Lot).— ^d(e/*  :  la  Poste;  Born;  Chaffre;  Lezeret; 
Mourlion;  Pontié. —  Ville  agréablement  située  sur  le  Célé.  Sous- 
préfecture,  tribunal  civil,  coliéce  communal  et  société  d'agricul- 

ture. — CurioiiiU  ;  les  anciens  eidiUces  dont  c^ue  y|Ue  e^t  rempUe  i 
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l'église  de  V Abbaye ,  remarqiiabte  par  son  architcctare  des  Xi', 

et  XIX®  siècles.  Le  portail  est  surmonté  d'un  clocher  de 
mètres  d'élévatioDé  ^otre^Dame^u^Puy  est  un  bel  édiflee  du 
XI*  siècle  ;  ofi  f  «teii«  li  itiijpftiH  êm  4  #Slè«ltt  «n  bols  qui 
oiBittI  le  maltrtiwiBL  Le»  y/^IM^»  Mpdcn»  d'^MtoqvedeMi'' 
slruliB  au  mojm  âge  et  ét»ie«l  (trobablettiéM  èestinéa  à  èop' 
porter  les  fooaai  <pDi  de\:afic»l  guider  les  pèleiiQ*  Mtf  mffîeu  des  tastas 
forêts  qui  entouraient  FlL-ear;  robélisfjne  ptâcé  an  bord  de  Tean, 
cievé  à  la  mémoire  de  (JKimpoIllon ,  né  dans  cette  cité;  le  château 
de  la  Baleine,  ancienne  et  vaste  forteresse  servant  mamtenant 
de  Palais  de  justice  y  édifice  curieux.*- Commerce  ;  vins  el  bes- 
tiaux.—/^oi7.  pub.  tous  les  jours  pour  AtsriUao,  Cahors^  Cler* 
mont'Ferrand,^ Pop,  7,200  hab. 


ROUTE  444. 

D'Aurillac  4  Ckrmont^Ferrandi  16  m;r.  3  kiL 
( F*  route  ses»  et  Usez  en  sens  loTerse.) 

iTAuriUae  à  Montauban^  17  A]t«  7  kU. 

D'AttrniaoèFigeeo(ir.  Cayhix,  «  » 

route  443),  S  Si.  9  k.  Caussade  (t.  route  411),  t  1 

La  Remise,  l      8  Montauiau  (;v«  feule 

Villefranche  (Aveyron),  i      7  I    4i3),                     i  3 

VILLEFRANCHE  (\veyron).-^d/e/^  ;  le  Grand-Soleil;  les 
Quatre-Saisons.  —  Jolie  ville  entourée  de  hautes  montagnes,  dans 
une  contrée  Jriante  et  piltoresnue.  Sous-pré  cet  me,  tribunal  civil, 
colléiie  communal,  société  d'agricnltare ,  bibliothèque  publique  et 
cabinet  de  physique.  —  Curiosités  :  Véglise  collégiale  de  JVotre^ 
Dame,  Tun  des  plus  beaux  édifices  religieux  du  déparlement,  le 
clocher  primitivement  destiné  à  servir  de  ^rteresse.  Beau  eothique  i 
le  porche  est  sarinéoté  dîme  IhMte  le*r  llRliqlié#ês  ehN^  tourelles/ 
le  cloître  de  ranricnnc  chartreuse»  remarquable  par  sa  belle  ar- 
.  chitectuiT;  Vhôtel  de  ville,  une  Jolie  fontaine  publique,  le  poni 
sur  VAveyron;  au\  environs,  mine  de  cuivre.  —  Commerce  : 
grains,  vins»  iomboos,  truiïeSt  shai^pigaons»  bestiaux. ^i^ei^ 
»,()00  hab. 

Chartreuse  de  Fille  franche.  Elle  est  située  proche  de  la  ville 
4ana  une  jolie  plaine  que  traverse  i'Aveyron.  On  Ta  transformée  en 
iMMiea.  Ce  M  é«l«se#M  MHMide  14^1  à  1458«  U  tout,  M 
Féglise,  sflM  liHiÉMii 
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ROUTE  445. 
M  ¥AMi  A  MfiNDBy  «6  mfr.  %  kiL 

Pe  Paris  k  Clermoal  (  v.  L«  Baraque,  i  g 

rooteîW),  If  «.ak.  ~ 

Coudes,  t  4 


I  n  n<  ssièr«-<le-Ur«     i  6 

Sl-Ainaus ,  I  t 


Issoire,  1  1 

Lempde,  # 
piiiiae  («.  itult  9#i),   «  • 

ISSOIRE  (Puy-de-Dôme).  -  JlôleU:  la  Posie;  du  Mont-Dore; 
Roussard;  du  Skint-Esprit.  —  Ancienne,  ville  sur  la  Couse ^  dans 
une  plaine  agréable  et  rertile,  sous-préfecture ,  tribunal  civil  et  de 
CommÉiinf  ^.coUé^e ,  ûé^4'éMBnê.^€mri99ité8  :  église  parùU^ 
êiale  dê  Saint-PatU^  beau  morceau  d*arehitectore  des  x*  et  xi*  tiè* 
des,  et  dont  les  dccoraUonâ  extérieiiree  mcrltenl  d'être  remar- 
qoéea;  la  situation  de  la  Tille  ,  la  place  où  se  tiennent  les  foires  et 
marchés,  la  pince  plantée  d'arbres,  sert  de  promenade.  Aux 
environs,  eaux  minérales  de  Lein s,—  Commerce  :  chaudrons  et 
instruments  eu  cuivre,  excellente  anisette,  bestiaux,  huile  de  noix. 
—  Foit,  pub.  tous  les  jours  pour  Saitit-Ilour,  JVlmes  y  Mont^ 
pdlier,  Clermont^  Iç  Puy.  Vai^ïQ  du  diancelier  Du^rat.— Pop. 
6,600  hab. 

SAINT-FLOUR  (Cantal)^ J(C0f»rf«  de RMce  ;  AntarMs  loiiper, 
m  et  fafe,  3  fr.  th  cent.;  che^  Â^nagat;  Delcrot.  --VIMe  lifttie m 

Tan  1000 ,  sur  une  montagne  de  laves  basaUiquei  coupées  à  pic ,  el 
élevées  de  100  mel.  au-dessus  du  faubourg  où  passent  la  rivièie 
et  la  grande  route.  Sous-prrfrcture,  tribunal  civil ,  évèché,  sémi- 
naire, colicce,  bibliothèque  peu  nombreuse,  cabiuel  de  phNsic^ue. 

Curiosi(és  :  la  Cnihèdrnle  •  on  y  remarque  un  bon  tableau,  la 
Pré^eniatioti  de  Jésus  au  temple  ;  Va^icien  couvent  des  Jacobins- 
I5elal  des  f^isitandine^.  dont  la  communauté  vient  d'eti  c  rétablie; 
Porfiqne^  à  rentrée  delà  viUe;  V Hôpital,  Tavenuede  3iurat,  le 
JPoilaff  êpiteopal^  la  me  dont  on  y  jouit;  le  SSminoéire^  w 
éfftUê  et  ses  terrasses;  la  Fçniaim  fubliqm,  le  Potitdgémm 
arcs  à  plein  cintre,  style  roman* -'Cbmiiterce.*  blé,  mulets,  de»* 
telles,  colle  forte,  poterie  commune,  orfèvrerie  —  f^oit.  pub,  tous 
Jes  jours  pour  Clermont-Fcrrand ,  ^firUlac,  MoiUpUiiWt 
^mes^  Rodez ^  Mende.  —  Pop,  f),800  hah, 

MENDE  (  l.ozére  ).- ^r)fc/5  ;  du  Pavillon;  Crey  ;  Uey  ;  Rosier. 
—Ville  ancienne  (  Mimâtes,  suivant  quelques  archéologues,  An» 
éaritum  des  auciens  Gabali^  d'où  est  venu  le  90m  de  la  montré» 
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du  Gêvauâan)^  taceagée  dans  les  guerres  de  religion ,  cheMieu  du 
département  de  la  Lozère ^  évéché,  lycée  national,  séminaire,  bi- 
bliothèque de  7»000  vol. ,  galerie  de  tableaux.  Cest  nne  tille  mal 
bâtie,  située  sur  le  L9Ê*^CuHa$iîé$  t  les  âmêx  ehehert  âê  kl 

Cathédrale ,  plusieurs  belles  fontaines  ;  à  la  Préfecture ,  autrefois 
palais  de  l'éyèque,  la  galerie  de$  tableaux  peints  par  Bénard.— 

Commerce  :  fabriques  de  serges,  cadi^i,  gros  lainages.  —  p^oit,  pub» 
pour  Montpellier^  Ntmes,  Clermont-Ferrarid^  St'^Flour,  le 
Pays  Marvejols.'-Pop.  5,G00  hab. 
ExcuKSioNS  :  sur  la  montagne  qui  domine  Mande,  à  l'ermitage 
•   de  St'P rival,  situé  à  200  mèt.  au-dessus  de  la  ville.  11  est  taillé  en 
partie  dans  le  roc. 
A  6  ktt.  à  l'fi.»  aux  eaux  de  Bagnois»  eaux  salforeufles. 


ROUTE  446. 

* 

DE  PARIS  A  CHAUDES-AIGUËS^  54  myr.  8  kiU 

De  Paris  à  Glermont  1  De  Glermont  à  St-Flour 

(Pay-de-D6me),(«.  1    (v.  roule  445),         10  t 

roateaes)»  se  m.  2  k.  |  CsAimBS-AiouBs»        8  S 

CH\UDES-A1GUES (Cantal).— ^d^cî:  Felgère,ayec bains, bien 
tenu ,  construit  depuis  peu  — Petite  ville  dont  les  eaux  minérales 
ont  de  la  réputation.  Elle  est  située  dans  une  gorge  effrayante ,  est 
assez  bien  bâtie ,  et  on  y  arrive  par  une  route  extraordinaire  par  les 
difficultés  que  présentait  sa  construction. — Pop.  2,600  hab. 
'  Il  y  a  quatre  sources  principales  à  Ghaudes-Aigues.  La  plus  aboo- 
liante  «  celle  appelée  le  Par,  est  à  79  dearés  centigrades  ;  le  Bam 
4)n  Bain^  62  60  ;  la  Bonde»  70  50  :  celles  de  Felipe  et  de  la  GreUe 
oscillent  entre  ces  nombres.  Indépendamment  des  quatre  sources 
ci-dessus,  il  y  en  a  beaucoup  d'autres.  Elles  circulent  sous  le  sol 
de  la  ville,  dont  elles  échauffent  la  surface  au  point  que  la  neige 
y  fond  aussitôt  et  que  plusieurs  caves  sont  trop  chaudes  pour  y  con- 
server du  vin.  Dans  la  plupart  des  maisons  de  la  ville,  les  salles 
basses  sont  dallées ,  et  l'on  sent  une  douce  chaleur  pénétrer  à  travers 
^  les  chaussures. 

Ces  eaax  eont  employées  dans  les  douleurs  rhumatismales ,  les 
•paralysies,  les  engorgements  des  articnlatlona.  On  remarque  à 
Chaudes 'Aiguës  un  bel  établissement  dlncnbaUon  artlfidéllef 
monté  en  ia27«  il  est  aujoaid'hni  en  pleine  proepérilé. 


Digitized  by  Google 


Boirrk  450.^  M  pam»  a  •ODue.--*i8»AUoiv.  641 


ROUTE  447. 

m  PARIS  A  CARCASSONNE  (S  routes). 
r«  ROOTS»  M»  Clbrvont,  Rodez,  Am»  78  myr.  6  kil. 

roule  437.) 


ROUTE  448. 

BB  PARIS  A  CARCASSONNE, 
ftom«  »Aft  TooLoosB,  78  m.  8  kiU 
route  484.) 


ROUTE  449. 

M  PARIS  A  AX  (Ariége),  84  myr.  4  kiL 

£aux  sulfureuses  thermales. 

I>e  ParUàF«is(«.rMle  |  Tarascon,  i  s 

424),  77  m.  2  k.  1  Ax  Cv*  route  A%i),         a  i 


ROUTE  450. 

DE  PARIS  A  RODEZ ,  60  myr.  6  kil. 

De  Paris  à  ClermoDl  («•  |  Cbaudes-Aig uet^  3  3 

route  265  \  3a  m.  2  k.    La  Guiole,  3  2 

De  Glermont  à  Si-Flour  Espalion ,  2  4 

(«•  rpOM  4i6)v  10      a       ftODBZ,  8  9 

LA  GUIOLE  (Aveyion  ),  petite  ville  bâtie  sur  un  nionUcule  La-» 
«  &al tique  de  1,100  mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  mer*  Oo  y  ioull 
d'un  air  trèa-por  ;  le  aexe  y  est  fort  iMao  s  on  y  mange  d'exoellento 
fromaaea«-^P6p«  2,100  Aa6. 

ESPALION  (Aveyron),  ville  dana un  magnifique  bassm  arrose  par 
le  Loi ,  aooi-préfeaare ,  coUéfe  commnnal  et  Uibumi  de  première» 

SI 


Digitized  by 


instance. ^ Curtostltfj  ;  la  rae  principale,  le  ponl»  la  fontaine; 
sur  les  pies  escarpés  de  CMmon^et  de  itoqiiêtattrê,  mines  de  den 
fért$rdiS9$  gaihiqu^i,'^ Commerce  :  vins,  laines.  —  Pop*  4,400 

hab.  ' 

RODEZ  (  Avcyroîi ).  — -f(()/e/5  ;  des  Voyas^çw;  àfi&  Princes;  de 
la  Ville-de-Paris.  -  Son  nom  ceHique  rta  t  ^Ver/oJ  nwni;  par  suite, 
elle  prit  le  nom  du  pays  ou  de  la  peuplade  :  Ilntheni,  Rutheno- 
rum.  Chef-lieu  de  pi-éfe<*ture;  liiluin;iu\,  cvctiië  érige  dans  le 
V*  siècle,  grand  et  petit  séminaires,  cplléiie  national,  pépinière 
déparlemenlale,  bibliothèque  de  IG.OrK)  vol.,  cabinet  d'histoire 
*  natoreHe  el  de  pliy^ique,  écete  de  smirdê'BnieH,  école  nomiale 
primaire,  dépôt  national  d'étaloQQ,  9VM^^;  société  des  sciences, 
lettres  et  arts;  société  d'agrieuliQW. 

Celte  ville,  ^ij^iijfi.  iQ^(r^  ai]-dçs<us  4^  r^t;eyron,  Jonit 
d'un  climat  tre«-pur'/Le  sang  y  est  très-beau.  Les  femmes  sont 

presque  toulfs  f|l^^^li^».^ilHr  a  l|^U|St^|^'é6lat  et  de  fraî- 
cheur. 

—  Curiosités  :  la  Cathédrale,  inaposanl  édifice,  fondé  en  1274, 
mais  non  terminé;  ses  beaux  vitraux,  le  clocher,  de  sg  mètres 
(V^lévalion,  surmonté  de  la  statue  de  la  Vierge;  on  Ht  sur  la  plus 
haute  des  deux  tours  cette  inscription  :  Faeeuant  jEgypiiwrum 
ifuanm  pyramidum  mok^^  vqfé^n^  q^tU  miraetila.  Le  Palaiê 
épifcopal  renferme  un  superbe  escalier  en  fer  à  cheval  ;  V Hôtel  de 
ville  y  V  Hôtel  de  la  préfecture,  le  Palais  de  Jutlice^,  le  sémi^ 
naire ,  le  Collège  royale  un  des  plus  beaux  de  France;  les  Pro^ 
menades.  Uodez  abonde  en  maisons  antiques  dcsxv*  et xvi* siècles: 
il  sVn  trouve  une  entre  autres,  Uès-curieusc,  %ur  la  place  d'OmeL 
—  Commerce  :  bestiaux,  mulets,  boni  fromages  dits  de  Roquefort; 
fabriques  de  draps,  de  chandelles,  filature  de  laine,  tanneries, 
toiti®  iirises,  fifaïuiQ  de  sote.— #^r.  pub.  poor  Montpellier, 
Totttimte,  Afùniawban^  AH^t  ^«^iHÂ;,  Ctmrntmi^Ferrmnd  ^ 


ROUIE  451- 
Communication  de  Rêêe»  à  Mmtpéllier^  poit  ÂK^mi, 

19  uiyr.  3  kil. 

De  Rodn  à  Lodéve  (e.  )     Raraqae-da-lle^Air,  i  t 

route  43eX  lS«.Sk«    MONTPgLLIBa  (v.  Deais 

OigASO,  .  .       a     .4     i    ^«  4  .t 
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BOUTS  4ô2. 

DE  PARIS  AU  PLY,  myr. 

De  Paris  à  ClermoiiiCff.  Brioude,  i  S 

roule  2()â).  3«  m*  2  k.  Si  Georgei-d'AuiM,  2  i 

9e  Gi»iidM  àXeiDpde  (9,  Lemandre,  i  s 

Mttte  44S),  5     S  Lt  P0T9  I  9 

BRIOUDE  (Haute-Loire).  ~  U6i%\  :  du  Commerce.— Petite  ville 
flltoéi  Mir  V^m$9t  cliaNieo  4*iirroiidiMemcQl,  a?ec  tribwul  da 
nmlère  iMaBce»  saaiélé  d*aicricoltura»  ooUéga.-— C^trMfit  1 
riSiflritfa  «S'aim-Jtiltan,  eat  très  remarquable.  Sa  praniiére  con- 
airuction  remonte ,  dit-on ,  au  règne  de  Constantin  ;  elle  fut  à  nioilié 
détruite  par  Louis  le  Débonnaire,  et  réparée  au  x*  fkmIo  par 
Guillaume  duc  d'A<|i]itHinc.  (Test  un  des  monuments  les  plus  beaux 
€t  les  plus  l'iirieux  du  dcpai  temenl  ;  les  .S  chai. elles  sont  élecanles  , 
et  rinlérieur  de  l'église  est  clevé  el  majestueux.  J^es  bdiimenta  du 
Collège.^ Commeree  :  grains,  vins  et  cbanvre.  —  ^ot7.  pub.  tous 
laa  jiNira  pour  Clêrwtmt  F^mmâ  al  la  Pmif^Pùp.  A ,8«0  àoè. 

U  CsAW-Diio  (acUt*-Uira,  S  fliyr.  l  kM.  da  iriaii4a).-*NUki 
Tille  aiar  la  Sm0^r9.  —  CmH0$i§è$  $  VÉglde  mkbmUaUn  d'ar- 
cbitecture  golhi4|lias  le  choNir  est  remarquable  par  ses  16O  stalles 
Bculptées  avec  beaucoup  de  richesse  el  de  goût,  et  par  le  tomleau 
du  pape  Clément  VI.  fondateur  de  ce  bel  édiûce,  dont  il  posa  la 
remière  pierre  en  t343  :  ce  pape  est  né  au  Pny  ;  Toruue  est  ma;:ni- 
que ,  le  i)ortaii  est  orné  de  bas-reliels  as&ez  bicu  exccutéb.  —  Pop, 
1,800  hab, 

LE  PU  Y,  y^iuaîtffu  (BaQtia4^re).«-irto{<  f  le  Palais*NaUonai; 
des  Ambassadeurs;  de  Milan;  Saint-Pierre;  du  Nordt  du  Gam* 
merce.  Chef-liea  de  préfecUire^  éYéché  érigé  dans  le  «1*  alèele  : 
saint  Georges  en  fut  le  premier  prélat  vers  2)5  ;  séminaire,  coUéna 

national ,  pépinière,  bibIiolhè(|ue  de  5,000  volumes ,  salle  de.  spec- 
tacle. Assise  au  milieu  de  trois  b^aux  vallons,  elle  voit  serpenter 
autour  d'elle  trois  rivières  :  la  Loire^  la  Borne  y  le  Doléon,^ 
Curiosités  :  le  Musée,  les  rues  Saint-Jarques  et  Saint-Gilles,  le 
Palais  de  Justice^  de  belles  loulaines;  la  Cathédrale  bâtie  au 
sommet  du  mont  Anis  et  où  l'on  arrive  en  gravissant  i20  degrés; 
édifice  Irè6-fi»riettx  paiif  l'anrliéologae;  la  statue  da  la  Vierge , 
Apportée  d'Egvpte  par  saint  Louis;  la  vue  dont  on  jouit  de  l'espla- 
nade où  cet  edin.  c  est  bâti  ;  la  ekapêiUSaifit-Clair,  ancien  temple 
de  Diane;  Véglise  Saint- Laurent ,  qui  renfeinie  le  trnil)oau  du 

wméU^  l^eidio  »la  ponl  àainhJJmrmi ,  pr^  i'^^  de  ce 
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nom  ;  VHôtel'Dieu ,  V Hôpital  Général ,  le  Séminaire,  le  Collège^ 
y  Hôtel  de  ville,  les  Casernes,  V  Hôtel  de  la  préfecture,  le 
Musée  pour  les  antiquités  du  déparlement,  les  promenades d'iE"*- 
pailbjy  l'avenue  de  Taulhac,  les  lielles  allées  du  Breuil,  le  beau 
panorama  pris  du  haut  du  rocher  de  Corneille.  —  Commerce  : 
mutes,  mulets,  bestiaux,  cuirs  et  dentetles.  —  réit  pmb.  t  deos 
entreprises  de  MueagmitM  rorrespondant  tons  les  jours aveciSiolnl* 
jf^Henite,  CUrmont  et  Mende,  et  de  là  avec  Pariée  par  les 
jM€tUêê^po$t9$  et  ies  Messageries  GénéraUim  On  tfouve  cuevaox 
et  voitures  à  volonté.  —  Pop,  1 4 ,000  haà. 

Au  milieu  du  village  ù'yiiguilhe,  faubourg  du  Puy,  s'élève  un 
énorme  rocher  conique,  isolé  de  toutes  parts ,  auquel  on  monte  par 
2G0  degrés,  la  plupart  taillés  dans  la  brèche  volcanique,  et  décri- 
Tant  une  spirale  autour  de  la  gigantesque  pyramide,  dont  le  sommet 
porte  l'antique  chapelle  de  Saint-Michêl.  Celte  chapelle,  con- 
slmite  en  a  été  réparée  à  plosieurs  reprises  ;  elle  est  surloot  re* 
marquaMe  par  son  étrange  situation.  Elle  a ,  dit-on ,  remplacé  un 
temple  de  Mercure. 

Au  pied  du  rocher  de  St-Michel  est  un  petit  édifice  oct^one  qui 
avait  etc  transformé  en  ime  chapelle  dédiée  à  saint  Ciatr,  et 
qu'on  a  cru  longtemps  avoir  été  un  temple  consacré  à  Diane  ;  mais 
il  sufllt  de  jeter  un  coup  d'œil  sur  cet  édihce  de  style  roman ,  pour 
se  convaincre  que  ce  n'e.*t  autre  chose  qu'un  ancien  baptistère. 

Environs.  On  doit  s'arrêter  au  Puy  pour  visiter  les  montagnes 

âui  l'environnent  ;  presque  touteselIVent  au  naturaliste  »  à  Tamateor 
e  sites  curieux,  des  objets  dignes  d'étude. 
Rien  de  beau  comme  la  vue  qn'on  a  du  rocher  de  Com$m$  : 
l'un  et  l'autre  touchent  la  ville. 

A  Espailly ,  le  hasard  a  fiiîuré  des  orgues  entassées  les  unes 
sur  les  autres ,  et  qui  de  loiu  trompent  l'œil  et  ressemblent  k  des 
orgues  naturelles. 

A  2  kil.,  pénétrez  dans  les  cavernes  des  Fées  y  et  un  spectacle 
curieux  va  s'olfiir  à  vos  regards  étoimés 

Château  de  Pougmac.  G*eit  à  4  Icil.  au  nord  de  la  ville  du  Puy 
que  sont  les  mines  Imposantes  du  château  de  l'antique  et  noble 
maison  de  Polignac.  Ce  vénérable  manoir  est  situé  sur  un  rocher  de 
brèche  volcanique  Inaccessible  presque  de  toutes  parts.  Il  était 
encore  habitable  en  partie  à  la  révolution,  époque  où  il  fut  en 
partie  détruit. 

Les  ruines  du  château  de  Polignac  couvrent  un  immense  plateau 
aujourd'hui  en  partie  cultivé.  On  y  monie  par  un  chemin  tournant 
fermé  par  plusieurs  portes,  dont  une  était  défendue  par  un  pont- 
levls; 

Le  vlUeie  de  PoUpm  s'étend  sur  te  montagne  amour  do  roeber 
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ul  porte  le  château.  Son  église  n'offre  de  remarquable  qu'une  clef 
e  voûte  du  porche  reprcst  ntant  un  abbé  mitré  etcroesé,  asaislé 
de  deux  moines  »  et  quelques  débris  antiques. 


ROUTE  453. 
Communication  du  Puy  à  Saint  ÉUenne ,  7  rnyr.  7  klL 

Tssinfceauiy  3in.  Sk.  iSt-Étiburb  («.  roale 

Ifonislroi,  2      0         391),  l  9 

Firminy,  i     7  | 

Y8SIN0EAUX  (Haote-Loire).— ^dfel  :  de  l'Earope.-^ii- 
bêrget:  Chareyre,  Maltet,  Vlneent— Soos^préfipetiire,  tribunal 
civil,  eoWéfm  oommonal,  société  d'agriculture  «  bibliothèque  pu- 
blique.—Commerce  :  bois  de  ronstruction.,  les  l)estiaux,  les 

blondes;  mine  de  pîomb. —  Curiosités:  VKglise  pnroissiaîe ^ 
Joli  éiiiiue  moderne;  quelque?  l)elles  maii^ons.  —  f^oU,  pu6«; 
correspondance  avec  le  Puy  —  Pop.  7, "00  hnb. 

MOMSÏROL  (llante-l.oinO,  petilo  ville  qui  possède  un  petit 
séminaire  et  une  bibliotI)è«]ue  publique.  Elle  est  située  sous  un 
b^o  ciel ,  entre  deux  vallons.-^  Ctirîoifféf  .*  Vaneim  eouv$nt  ûh 
Ur»ulinê$^  \*aneUn  château  du  ivéquêê  da  Puy^  maintenant 
manufactare  de  rubans;  les  promenades  publiques,— i'bi».  4,460 
haà» 


ROUTE  4&4. 
DE  PARIS  A  MARSEILLE  (2  routes). 

ROUTE,  PAR  Saint-Étienne  ET  Annonay ,  79  myr.  4  iiii. 
2*  ROUTE,  PAR  Lyon,  80  m\r.  2  Kil. 


Pe  Paris  à  Roanne  (v 

rouie  278), 
Neulifo, 

Feurs  (v.  route  283), 
Montrond  i  Loire}, 
La  Gouyonnaire, 
St-Eiienne(«.  rontel 
La  RépvMique, 
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Bnurg-Argenlnl,  1 
Aiinonay  (o.  roule  ISS^,  1 
St'Vatlier  («  roule  4SS),  3 

Tnin  (r.  route  4rï5),  1 
Valence  (r.  route  455),  1 
De  Valence  à  Mabseille 
(V.  roule  4SS),  3S 
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ROUTE  455. 
DE  PARIS  A  MARSEILLE. 


De  Paru  à  Lyon  («. 

route  279)»  46  m.  8  k. 

Sl-Foi)S«  0  8 

Si-S)mpboritB-d'Om)  •  » 

Vietine,  i  3 

Auberivc,  i  3 

Le  Péage-de-RoussiUon,  o  6 

Suftaniberl»  o  9 

St-V  allier,  i  2 

Tain.  1  4 

Valence,  i  8 

La  Paillasse»  1  1 

Loriot,  1  1 

Perbiéret,  1  9 
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VIENNE  (lsèrQ).^mMi  :  du  Louvre;  d'Ombriet  delaTablo* 
Inonde,  bonne  maison;  du  Parc)  des  Ouatre-Saisons;  de  la  Mule- 
Blanche. —Capilale  dea  Allobroges  (piétina  AUobroffum)  aous 
Néron  ,  rivale  de  /^yon,  résidence  d  un  préfet  du  prétoire;  séjour 
des  v(MS  (le  Bourgogne  dans  le  v'  siècle;  en  \  ,  l  i*  c<)i»cile 
i^éni'ral  où  on  piuiionce  la  i«iippres3ion  des  templiers;  chef-lieu  de 
sous-préfecture,  assise  sur  le  Wiône .  '[  nhuninix^  collège  communal, 
bibliothèque  pul-li  jue,  inusée,  lin  àlre.  —  Cario*ï(é«  :  vestiges  de 
Venccinte  romaine  de  la  ville  et  de  murs,  de  terrasses;  vestiges  de 
qnaiê  romains  sur  les  deuiL  rives  du  Rbtoe  ;  reatea  de  trait 
aqueéUiCê  antiques  qui  alimentaient  les  fontaines  de  la  ville;  frag- 
ments de  sculptures  antiques  encastrées  dans  le  ninr  de  la  maison 
n*  fi,  rue  de  la  Coquille  ;  le  temple  d'Auguste  et  de  fJvic ,  sem- 
]jlal)le  à  la  maison  carrée  de  Ninios;  c'est,  après  ce  dernier  monu- 
merïl,  le  mieux  conservé  de  ce  iieiire  que  possède  la  France;  il  sert 
maintenant  de  local  au  Musée  ^  remarquable  par  ses  anticiuités  et 
i^es  richesses  lapidaires.  On  y  admire  surtout  un  i:roupe  charmant 
d'enfants^  dont  Tun  tient  dans  la  main  gauche  une  colombe  que 
l'autre  veut  lui  prendre;  une  Levr^tê  eouehé$,  en  ranrbrei  èm 
portions  de  motaliquet;  un  grand  nombre  éHnieription$ti  de  fra|- 
ments  iVarcMteeiure.  O  musée  a  été  fondé  par  un  Allemand, 
M.  Schneyder.  mort  en  I813  ;  la  Bibliothèque  pub'ique  6?l  placée 
dans  le  même  édifice,  et  se  compose  de  6,600  vol.;  l'Église  de 
Saint •  Maurice ^  ancienne  cathédrale,  bel  edilice  gothique  à  la 
uef  hardie)  au  beau  portail,  aui  deui^  tours  ti^èrétevées;  la 
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Mauioléê  lie  Vareh9vëqUê  Montmorin,  dans  le  chceur,  chef- 
d'Ottfre  dfi  MieM^Ange  Slootz ,  iMt  en  vm  i  H  tifi  tutel  iiift« 
gfrifique,  «h  mrtir«,  M  an  elMaa  du  même  MHm\  deux  iùmàt$ 
a  réatréft  de  f^éitllte ,  dont  une  renferme  les  cendres  d^  saint  Léo^ 
nien,  et  Taulre  celles  d'un  abbé  de  SainhPterre  de  Vienne.  Oti 
voit  dnns  une  chapelle  lal('*rn!e  IVpitjiphe  du  rot  Ifozon ,  qtii  date 
de  12()0  environ.  I/arcdrfc  rfn  l  orum,  connue  sous  le  nom  de 
PortË  triomphale,  située  près  du  llioâhe.  On  voll  dans  l'eulise 
Saint'Aiidré  le  tombeau  du  roi  Conrad,  La  voûle  du  chœur 
repose  sur  des  colonnes  de  marbre  blanc.  Le  cloître  offre  une  belle 
Turiéié  do  chaptteani.  Les  restes  d'un  Amphilkéêir9 ^  d'un 
ThÉdiré  ;  le  piait  de  VAignille^  pelH  édtdce  Vomalii  trés-bten 
eoh8efTé4  itHiiéitt  eortlr  de  la  Tille.  Il  parait  qtie  c'est  un  tombeau 
Tldd,  ou  plutôt  un  c(^notuphe  éleTé,  soit  à  la  mémoire  d'Auguste, 
soit  à  celle  d' Alexandre-Sévère.  C'est  une  pyramide  rirvée  sur  un 
hoiibadsement  percé  d'arcades.  La  hauteur  tolnle  du  monunif  nt 
est  de  16  mètres.  Les  cliàleaul  forts  de  la  Bâtie  de  Pipet  oui  été 
démolis  en  102:). 

Mo?iuMENTS  MODERNES.  — La  Halle  an  blé,  V Hôpital ^  établisse- 
ment modèle  dans  son  genre;  VUospicedes  vieillards,  V  Abattoir^ 
le  Quai  nêuf^  de  1^280  mètres  de  longueur  et  de  9  à  12  itiéirea  de 
hautlinrt  ni  llMtre ,  rjsrdftl4l  «IHe,  le  Càlli§0,  Vuiinê  NÛ^tett 
aar  la  Gère  ;  le  GûMimitref  Me  Jolie  Mûiion  de  lo  renaissance; 
rue  Marchande ,  etc.  —  Commerce  :  fabriques  importantes  de  draps 
croisés  et  nouveautés,  cuirs  tannés  trè?  -  estimés,  fouf^eries  de 
cuivre,  forccH  à  l'ani-'laise,  hnuts  fourneaux,  produits  chimiques , 

tissage  mécanique  d'étoiTesde  soiOi  bons  vint»  etc.— /'c^p.  18,000 

haô. 

Diligences  de  Fienne  à  Lyon,  quai  de  (jère.  —  Pour  le  midi , 
ditiff.  correspondanlatecleiilraiMj.  /^Ifn  et  Oo^/fne;  bureaux, 
hêtêt  dtt  LDatre4-^t^re8poiMfeilief  du  eMailfi  de  fer  de  Civor$ 
à  Lyon:  départs  de  Fienne^  tous  les  Jours;  bureaot,  [flnce  Saiui- 
Maurlce.  ^BeLtéaut  à  vapeur  t  la  Comp  générale  et  celle  de  l'en- 
treprise pénéf-ale  (l'Alirle  )  réunies,  pince  Saint-Maurice. — Service 
spécial  enXTc  Ltjon  et  f^'alenre  :  bateaux  partant  de  Fiènne ^  tous 
les  Jours,  pour  Condrieu,  Bœuf,  Serriéres,  yindance,  Saint- 
f^allier,  Tournon  et  f^alencc;  pour  /.yon.  —  Service  (W^rlcs  et 
Alarseitle  :  départ  de  tienne ^  tous  les  nudins,  pour  l^'alence,  le 
êBint'Esptiî i  Avignon ^  Beùùeaire,  Arles  et  Marseille,^ 
Umeaptfiidafice^loiff  les  Jorn,  am  Amona^,  Bmettte,  CrêH; 

Wê,  3iMtênm9tt^  OfeUie/Ui  Prit ù s  et  ÀUbenâs.-^Les  ba^ 

têm±  à  tapeur  ati  aertice  sfitéi  lal  de  L^ùn  «  ploilénéë  pmtni  dé 
£pon  à  1 1  h. ,  pfaéê  de  la  (^^harité. 
êmtwrOtttJemkk  (Bkùnè)^  petite  Tille  de  l'Autre  côté  du  Hbôtie, 
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était  jointe  à  Vienne  par  un  pont  de  construclion  romaine  :  on  y 
mange  d'excellentes  recuites. 

LE  PËAGE-DË-ROUSSILLON  (Isère }a'oarg  de  1,500  hab*,  où 
Charles  IV  donna  Tédll  de  eo  nom  <}ai  Ûia  le  commencement  de 

l'année  au  1*' Janvier. 
C'est  à  partir  de  ce  bourg  que  le  soleil  de  la  Prownee  fait  sentir 

au  \oyageur  les  effets  de  ^a  douce  influence;  ses  rayons  dissipent 
les  brouillards  qui  couvrent  fréquemment  la  route  que  nous  venons 
de  parcourir. 

SAICT-VALLIER  {Dwme).  — Hôtel  :  l'Ecu,  avec  écuries  et 
remises  — Gros  bourg  au  confluent  de  la  Galaure  et  du  Rhône, 
'^Curioêitéi:  le  Château ,  ancienne  maihon  de  plaisance  de  Diane 
de  Poitiers  «  bel  édlttce  gothique  «  avec  une  lacade  moderne  s  les 
Jardins  Turent  plantés  par  Le  N^re;  les  filataies;  la  manuàicture 
de  produits  chimiques.— /'op.  3,000  hab. 

TAIN  {brome), —Hôtel  :  de  la  Poste.  —  Petite  ville  sur  le  Rhône. 
El  e  est  bien  bâtie  et  dans  une  sstuaton  fort  agréable. — Curiosités: 
Taurobdle  entre  deux  colonnes  milliaires;  le  Pont  en  fil  de  /er; 
a  peu  de  disiance,  cairieres  de  magniliniie  granit  gris.  —  Com- 
merce :  vins  de  V Ermitage  et  de  Côte-Rôtie ^  filature  de  soie,  et 
fabrique  de  draps.  — Pop.  :?,700  hab. 

TovREfON  (  Ardèche).*— ifdttffjr  ;  l'Assmtnce  ;  du  Louvre* — Petite 
ville  séparée  de  Tain  parle  Rh&ne;  sous-préfecture,  triboDal 
civil ,  collège  fùytL^  Curiosités  :  au-dessus  du  Pont^  les  tours 
pittoresques  du  vieux  Château  ées  ducs  de  Soubise,  servant 
maintenant  de  prison  ;  au  bas  du  pont  sctrouve  le  Collège  national. 
Le  Pont  suspendu^  qiiijoint celle  villeà  Tain,  est  undespreniiers, 
sur  une  aussi  grande  échelle,  construits  en  France;  une  inscription 
&UT  la  pierre  angulaire  de  V église  de  Saint-Jean^  digne  d'exercer 
la  sagacité  de  l'archéologue.— Pop.  4,600  hab. 

^  I  kiL  E. ,  au  coteau  de  VErmiiage ,  helte  vue  do  haut  de  ce 
vignoble  si  renommé. 

A  Annonat  (Ardèche),  pour  voir  les  belles  papeteries  de 
MM.  Montgolfler  et  le  pont  en  ill  de  fer.  —  Pop.  12,000  kab. 

VALENCK  (Drôme).— -^dieZ* ;  de  la  Poste,  très-bonne  maison; 
de  la  Croix-d  Or,  id.  ;  du  Nord ,  sur  le  quai  du  Rhône  ;  de  France; 
du  Commerce;  de  l'Europe.  —  Une  des  plus  anciennes  villes  des 
Gaules,  f^alentia,  à  cause  de  la  force  fie  la  ville,  la  cilé  la  plus 
io^poilante  des  Segutauuii  ;  sous  Vespasien,  colonie  romaine  ;  sous 
les  Garloviogiens,  capitale  du  royaume  de  Bourgogne  et  d'j^rlêi; 
ville  sur  le  Rhôno^  avee  préféctore,  évéché,  séminaire  «collège, 
bibliothèque  de  15,000  voL,  école  d'artillerie  et  arsenal»  théâtre* 
bains.  Elle  est  dominée  par  de  jolis  coteaux  vivifiés  par  de  nom- 
hreusep  sourcee  d'eaux  vtve».-<-  CmiotUéi  ;  la  CUmMU^  le  mur 
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d^enceinte^  crénelé;  la  maison  Mare^AurèU,  Kstc  sculptuirs 
curieuse»,  chef-d'œuvre  d'ail,  de  palienre,  de  détails  précieux  ;  la 
tour  de  St-Apollinaire  n  été  abattue  en  18  i8  ;  le  magnifique  Palais 
de  Jutlice;  la  Cathédrale ^  avec  un  bcuu  tableau  représentant 
saint  Sébastien,  attrilmé  au  Garrache;  le  mausolée  de  Pie  FI% 
■omiooté  d'un  boste  admirable  de  Canova.  Veis  le  tM  sud  de  cette 
^Itoe,  se  trouve  le  curieux  monument  appelé  le  Pêndêniif^  érigé 
en  t.S48  i\  la  famille  Mistral  ;  sur  la  place  auxClera^  la  statue  da 
général  Championuet  ;  \e&Jard%n$ ,  la  Préfecture  ^  la  Promenade 
du  Champ-de-I^Iars ,  le  magnifique  poni  suspendu  sur  le  Rhône. 
Placé  sur  ce  ponl,  le  voyageur  apperc^oit  sur  les  hauteurs  les  ruines 
du  château  de  CrussoL  La  Salle  de  spectacle  est  fort  jolie.  Patrie 
de  Championnet,  l'un  des  plus  célèbies  généraux  de  la  république. 

CùmmMTte  :  dépôt  des  \ins  et  des  soies  du  Midi  ^  huiles  d'oli? e 
el  de  noix.— Pe;^  12,000  Aoè. 

JUalle^itê^  Ions  les  Jours  pour  Marseille  el  pour  Parie  par 
cerrespondanee  a\ec  la  malle-poste  de  Si'EUênne.  Diligences: 
4  tous  les  jours  pour  f^yon  et  Marseille ,  pour  Grenoble^  Anbenas 
et  Privas^  Saint-Etienne  et  Antionay  ^  Romans,  la  P^otilte^ 
Chabeuil ,  f^ernoux ,  7'ain  et  Tournon^  SainhPeray,  Montéli' 
mart  «  j4%)ignon  et  I\  tmes. 

Steamers,  tous  les  jours,  pour  Zyon,  Vienne,  Marseille^  de. 
(F.  ci-dessus,  article  Vienne,) 

Le  bateu  à  tapeur,  parti  de  Zyoïi  à  5  heures  du  matin ,  arrive 
sur  les  10  heures  du  matin  à  Vaimeê. 

De.  Valence  à  Lorxol^  route  plate  et  caillouteuse. 

LOKIOL  (Drôme). -*i/dlé/«  :  le  Chariot;  du  Petit-Paris.  — Petite 
ville  à  laquelle  de  î^randes  •  ités  peuvent  envif^  l'honneur  d'avoir 
vu  naître  Faujas  de  Saint-Fond,  célèbre  naturniisle.  Le  péoloi'ue 
trouvera  dans  ses  environs  des  cornes  d'amnion  et  de?  our.^lns  pé- 
tritiés.  Les  monts  de  Briau ,  Truchct  et  Gie  se  voient  à  gauche 
en  sortant  de  Loriol--  Pop,  3,550  hnb, 

MONTÊLIMART  (Drôme).  -  ilôtefs  très-bien  tem»  :  du  Palais- 
Nattonal  ;  desPrNiees  ;  de  la  Peste.— GVst  r^etinum  des  Romains  t 
une  des  portes  8*Hppelle  encore  Pwû^Aiqu.  Petite  ville  sur  les 
rivières  de  Raubion  et  Jabron ,  entière  ment  entourée  de  remparts 
gothiques  flanqués  de  tours;  quatre  portes  donnent  aciès  h  cette 
antique  cité.  Sous-préfecture  ,  tribunaux, collège — Curiosités  :  le 
Ponl,  qui  ressemble  à  celui  de  Livron  ^  et  qui  est  réuni  au  [lout 
de  bois  par  une  t>ellc  digue  avec  parapet,  construite  (  n  1840;  les 
dehors,  qui  oCfrent  de  jolis  paysages  ;  les  quatre  vortes^  la  Cita* 
délie,  antique  château  dont  le  donjon  a  été  fortifié  à  la  moderne; 
les  anelennes  murailles,  la  Ubiiùthèfue  de  8,000  vol.,  quelques 
beaux  édifices;  source  dW  minérale  gaseuse,  dont  les  propriétés 
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curatives  sont  attestées  par  une  longue  expérience.  Les  atentoim 
offrent  de  vastes  pi aines,  de  riants  coteaux,  sur  lesquels  croissent 
en  pleine  teite.  le  niûiier,  l'olivier  et  roraniicr.  —  Ct>iw»i«rc«  : 
MùHgat  blanc  ^  renoofioié,  qui  «e  vend  éMMi  dç  petiti»  MM  éà 
2  fr«  M  (w }  fniHSt  cke ,  ml«l ,  hoites  de  aoix  cl  ci'olîv*^  légiMMl 

Lfffin^  Marseille,  Nîmes.  —  Pep.  9,4 .SO  hab. 

Excursion  :  à  Saint-Gervaiê^  toodciit  de  6Mmi  po«r  la  Hiif 
liae;  pav>a^es  < m  hanleurs. 

DOZÈHt:  (Diônie).  — /io/e/a  ;  de  Provence;  de  la  Poste; 
>otre-Daiiie. —  Bourg  ass<'z  joli  où  l'on  remarque  les  frais  jardins 
du  rnaitre  de  poste.  —  Curiosités  :  sur  une  hauteur  les  ruines 
impoeantes  d'un  ancien  Château,  d'où  k  vue  est  iounease;  ont 
Graiêe  PcnttrqMMe»-^  Cémntêre^  :  râ»  mge»  eaiiaéftr — Pop. 
tfiÙO  hab. 

Au  MiiMeti  de  kl  dlitance  de  Donzère  à  la  PaludfWVmerm  la 
petite  ville  de  Pibrrelate  (  kôlel  :  du  Palais) ,  sKuée  nu  d'MI 
rocher  couronné  par  un  cliài*'au  lort.  —  Pop.  .i,brtùkab. 

LA  PALUD  {\'mdim'){hôfel  :  de  la  Poste),  bourg  de  2.050  hab. 
Quoitju'il  soit  eUw^ne  du  Htiône  d'environ  2  kil..  il  est  exposo  au 
llcau  des  inondatioi:s.  Ce  village  conduit  à  MoNBRAGO(«t  où  Poe 
voit  sur  des  rochers  très>él«vés  !es  ruines  de  i'anligti» «A<dl«aii du 
connétable  de  France ,  Albvrt  de  LuffnÊ^ 

UQW!Ui&{\tmeUm>t  beurgadoMeà  uii»mMlii8fM«  Il  Min- 
touré  de  murailles  ci  domine  par  on  chàteatt  imt*iuesi  ëa  mÀm 
de  Mornas  que  le  loaro»  des  Adrets  forçant  les  catbeliqaes  qu'il 
avait  faits  prisonniers  à  se  précij^it^E  Mff  la  poiiil^ te  fiqaeft de 
scji  soldais.  —  Pop.  1  SOI)  hab. 

On  traverse  sur  un  joli  j^ntde  piqrre  la  rivière  à'Aiffuêà^ }  kiW- 
«aètre  avant  Orange, 

CHANGE  (Vuuciuse;  {Ara^sio>  Cavmnmy  des  Gavaree,  peupla 
de  l'ancienne  Gaule).  —  Iiâ$M$  :  de»  Prioceir;  du  Mlfoo-d'Or} 
de  la  Grtfix-BlaiMilw.— Cette  vUle  est  sUvria  an  à*vm  eollliie, 
ù  Ti  xtr^nii té  d'une  belle  plninc  sur  la  petite  rivière  du  Meyne, 
à  PK.  de  lu  rive  ^iHictie  cki  HÂâne.  Sous-prefeetnre ,  tribunal  de 
inMancc,  société  d'aLzriculluie,  lul>rn»thci|ue  pubtiqne,  collège, 
Itel  édilice  iioiivcilenienl  coiihlruit,  non  loin  de  ra»c  de  triomphe, 
chambre  de  nianulaclurcs ,  etc.  —  Curiosités  :  l'arc  tle  triomphe, 
connu  dans  le  pavs  sous  le  nom  d  ylrc  de  Marias  :  il  s'élève  à 
Penlrco  de  la  ville,  au  milieu  de  la  roule  de  Marseille  à  Lyw; 
Ame  n'c:i  possède  pas  un  pUig  magniliqua*  Sa  trauteur  est  dé 

mMreaau^emadtt  lol  «  sur  toquel  itaeeu^aa  i^allélafraBiiai 
d'one  km^fueur  à  peu  près  sembiabla»  11  a  éidyaaiauré.  H  est  beai»* 
eaup  mieux  eoMervé  dnoètédeia  caiapa^  fat  du  efttéddia  vIMa* 
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Im  Tkêàirê  mntfpêê  Ht  M  ÉM  mfiuroêtifs  kê  pltTd  rentsrtiuallti 

qu*ait  laissés  la  DNisniÔcence  rordaine?  la  façade  àn  twrd  est  put* 

feilemcnt  conservée.  Ollc  masî«e  impoMnte,  qui,?«n8  le  serours 
du  ciiin'iU  t't  dos  iTaniporis  tie  1er,  s'oiVre  (Je,  \m  tant  de  ^it•clt•s  à 
ruduiiraiion  (tes  voNaj(Ç€iii8  ,  se  développe  Mir  uii  rectangle  de 
34  iiièhes  de  hnul  sur  10*^  de  lari^c  et  4  métros  d'épais  eur;  l'en- 
ocinie  iutérieuro  est  maintenant  dégagée  de  toute  construction 

raaem.  ta  stène  y  le  proai-enlumi  Vatthn^eet  les  gfadint  aont 
déeoiiv«tt  )  depuis  plwlewrt  aiméil,  le  gouternefUtênt  «ffèetè  dés 
ao0ifne»cfnaidér9bl(*afl>i)i  imiHlx  de  débitl.  mcf  Mp6iMf on  per* 
loaneftle  ae  lotis  les  marbres  et  ^agiiffntt  d'inscriptions  et  de  sta- 
tues fjui  ornaient  le  théâtre  a  été  Ofperée^juf  l'effi^n*  enncnt  wcmi*. 
de  l'avani-S' ène.  On  remarque,  juxtaposé  au  titràire,  un  mur 
lîémi-circulaire  dri  cirque  ou  hippfMiroine ;  ?a  porto  tnompliaie,  et 
un  porfr^ue  cxlei  ionr.  Uno  ^rand^  muraille,  lrr?-bion  cpn^■ervée, 
qui  laiî-ail  partie  d'un  liioàire  dofîl  il  ne  rtslo  qiiv  de  faibles I rares , 
et  ((ui  est,  mal  à  proBi»  nomonré  cirque  par  les  aotèors  et  les  Irnbl- 
celte  raurnllle  â  4  mètiee  d*épft!l8e(ir/j6<^  de  lonscteor  H 
ac  de  iMMUetir;  dee  restes  de  le  /brlerem,  é*im  éq^tâm€  M  de 
Mfif  /  4eflV  lei  /ntriSOBe  perlietrlières,  divt  rs  fragments  d'antî" 
fMiAff #  dee  noem^eei  uK  teârol>ole  ;  belles  fontaines  pubtiqueé, 
—  Commerte  :  soies,  laines,  l^afrar  ,  huile.  Vins  tiôs-splrlluoux 
et  d'an  bau^l  agyèebk eaM-dekvie,  trulTéS,  gaïauce.—  Fàp, 
9,300  /ia6. 

SOKGUKS  (Vnurliiso),  bourg  mtiré.  — //d/ci;  de  la  Poste. 
Curiqsités:  kédeiix  tours ^  qui  faisaient  paille  d*un  ancien cl.à* 
le(»u  des  papN  S;  att  pcrrtt ^rès-anelen,  de  ({âatre  arches  v  et  itngti» 
liéreraMt  eeyiftriiH.  -r*  €anm0reé  /  ftrm,  effiiT«de*vh0,  grranrer, 
apeteries;  ralfri(|iie dè  faramfe.  Léi  eaiHeiiX ,  inU  rrontpus  par  lo 
assin  de  la^S'orfr/éfi,  ne  tardipnt  pas  k  vefmftàkTc.— Pop.  3v200^a&. 
AVI(;N0>'  (V;lnol^^o).  —  Hôtch  :  6t  i'Kfiropo  ,  tenu  par  M.  Plcr- 
Fon;  (lu  PalaiS'iValiffrial i  nonvclK'nTerjt  agrandi  et  restauié  par 
MM.  ('rémienx  pèn*  et  tii*.  Os  drnx  maisons  sont  parfaitement 
lenyos,  ï^orviee  y  e.-l  dos  plus  confortables,  et  les  appartenir nt.^ 
SOi)t  décoré.s  avei^  îioùi.  h'hùtef  du  Palaîs-National  joint  d'une 
beHe  viie  sut  le  Hhùne;  iï  possèdîe  dé  vastcé  écuries  cl  remisct.  — 
MéM  du  kiraernboor^ 

AfR^ienne  cilé  dM  €avatet.'.Lee  IMtoaiftis  s'en  emparent,  elle 
devient  chlonieromalfie;  à  hi  ebme  de  Rome,  les  BmrMree  l'inorr- 
dont;  elle  passe  aux  Bourguignons";  Clovis  en  lève  le  sié^e;  elle 
devient  partie  intégrante  du  rovaumc  iWîmtrasie  ;  \\\>v.^\}m' 
Charles-Marlol  sur  ïos  Sarrasins  /  en  \T1()  >  se  con^liino  en  rcpn- 
tlique;  6n  i;i4S* ,  Jeanne,  reine  de  xXapUs,  la  vend  80,000  floiins 
d'or  au  pape  Clément  VI  j  dans  la  revolulionr  elle  devient  hmt* 
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çaise.  Aujourd'hui  chef-lieu  de  préfecture  du  département,  tri- 
bunaux, archevêché  érigé  dans  le  xv«  siècle,  grand  ei  petit  sémi- 
naires, maisoii  goecoreale  des  Invatldes,  lycée  mtional,  jardin 
tetaniqne ,  Mbltolbèque  publique ,  masénni ,  etc. 

'^Otriosités  :  le  grand  hôpital  ou  Bôtel" Dieu ,  dont  la  façade 
est  magnifique;  les  hôtels  de  Ca'.mont,  de  Crillon;  l'élégante 
et  noble  architecture  de  la  nouvelle  Salle  de  spectacle  ^  construite 
sur  remplacement  de  celle  qui  a  été  brûlée  en  1845  et  à  côté  de 
V Hôtel  fie  ville  ,  qui  \ient  d*élre  reconstruit  (i847)  sous  la  direc- 
tion de  M.  Geoffroy,  et  a  remplacé  un  édifice  gothique  de  mauvais 
goût  on  a  conservé  le  beffroi  et  on  y  remarque  des  statues  de 
Pradier  ;  le  Paiais^  où  résidèrent  une  longue  suite  de  papes,  édi0CÉ 
colossal  extrêmement  remarquable     qu'on  prendrait  poor  une 
forteresse.  Voici  lindicatlon  de  ce  qui  reste  à  visiter  dans  le  palais  : 
V\r  chapelle  du  conclave;  2°  In  salle  d' arma;  Z'*  le  tribunal  de 
r inquisition;  4*»  \di  salle  des  tortures;     la  tour  de  Trouillas; 
6**  la  salle  brûlée;  7*»  la  chapelle  du  saint-office;  8"  la  chapelle 
de  Vinquisition  ;      le  hûcher  de  l'inquisition  ;  10°  les  cachots 
de  Vinquisition  :  \si  partie  occupée  par  les  papes,  et  ensuite  par 
leurs  vice-légats,  a  été  convertie  en  caserne  ;  le  Tombeau  de 
Jean  XXil ,  le  seul  des  tombeaux  élevés  aux  papes  qui  résidèrent 
à  'jif>igtwn^  que  la  révolution  n'ait  pas  détruit  :  celui  de  Laure 
n'est  plus.  Dans  IV^Itje  de  la  MUérieardê  est  un  crucifix  en 
ivoire  de  10  centimètre^  de  long,  que  le  voyageur  n'oubliera  pas 
de  se  faire  montrer  ;  il  est  du  xvi*  siècle.  V/iglise  cathédrale , 
sous  Tinvocation  de  N.-D.-des-Doms ,  est  un  édifice  antique  con- 
struit sur  les  restes  d'un  temple  païen,  et  dont  la  parlie  la  plus 
ancienne  remonte  au  vi'  ou  vu*  siècle.  C'est  une  transition  entre 
l'époque  romane  et  le  moyen  ôge.  Son  porche  est  l'un  des  monu- 
ments les  plus  curieux  de  la  province.  Sur  la  plate-forme  de  la 
promenade  N.-D.-des-Doms  se  volt  la  statue  colossale  en  bronie 
de  J.  Alten,  qui  inti*odulsit  dans  le  pays  la  culture  de  la  garance. 
Bile  est  de  M.  Brian.  On  remarque  encore  dans  la  cathédrale  le 
mausolée  du  brave  Crillon  et  de  sa  fan  ille,  une  Vierire  en  marbre 
de  Pradier,  et  la  chapelle  de  la  Résurrection ,  peinte  par  Déveria 
(Eugène).  Véglise  Saint- Agricole  renferme  la  tombe  du  peintre 
Mi^inard  ;  ia  chapelle  Bianco  et  un  Ix  riitier  formé  d'un  CTand 
vase  gothique  méritent  d'être  remarques  ;  Véglise  Saint'Pierre 
est  aussi  fort  curieuse  ;  son  portail  est  surtout  très-Joli.  Non  l4^ 


1  Madame  Grosjean  ou  son  fils,  ronclerges  de  ce  palais  depuis  1814,  donc^at  4ti 
dëiaUs  peu  connus  sur  l'bistoire  do  cet  antique  êdiflc».  lit  VB  Uvffl 

<itccrlpiJf  qna  !•  f«|«SMir  f9n  )>1«d  (t*at|wler. 
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.  éo  Musiê^  dans  la  me  Calade,  te  trouve  VigHie  goihtfitê  éê 

Saint-Martial ,  n  niaïquable  par  rélégance  de  ses  fmtm. 
]i  faudra  voir  les  invalides ,  le  Jardin  d$i  ff^ionlM,  la  Queme 

de  la  gendarmerie^  Viinr'wn  hôlrl  des  monnaies  des  papes,  e{  le 
Cabinet  d'histoire  naturelle ,  renfermant  un  riche  heibier  con- 
tenu tiens  plus  de  300  vol.  Visiter  le  Musée  Calvet,  qui  occupe 
l'hôtel  Vilieneuve.  Il  posî^ède  des  tableaux  de  Miiinard,  Parocel  et 
J.  Vernet,  un  bel  Hobbema,  un  Pérugin,  un  Annibal  Carracbc,  un 
Moïse  d'après  Mlehel-Ange ,  on  Alt«rl  Dûrer  ;  Holbein,  son  poi  trait; 
le  Mnzepjm  d'Horaee  Yemeli  un  Pautonno«  un  Valentin.  Dana 
la  eoar  de  tel  édifiée  sont  rangés  de  nombreux  débris  de  monu* 
menis  antiques  et  du  moyen  âge,  extraits  des  fouilles  opérées  dans 
le  déparlement  ou  provenant  desanctens  couvents  Dans  le  vestibule 
sont  exposés  des  monuments  grecs,  étrusques  et  lomains,  la  plupart 
provenant  des  fouilles  de  Vaison.  Dans  la  salle  des  antiques,  on 
remarque  une  c»»llection  immense  d'objets  rm  ieux,  tels  qu'usten- 
siles domestiques,  armes,  serrures,  clefs,  objets  de  toilette,  etc.  Le 
médalller  ne  renferme  pas  moins  de  15,(  00  médailles.  Dans  le 
même  loeal  est  la  àibiioÙUque ,  riehe  de  riO,OOOToK  et  i  ,000  manu- 
scrits. Le  Aftiséeest  ouirert  au  public  tous  lesdimanches ,  depuis 
Il  heures  du  matin  jusqu'à  3  heures;  les  étrangers  et  les  artistes  y 
sont  admis  dans  la  semaine.  La  Bibliothèque  est  ouverte  les  lundi , 
mardi,  jeudi  et  vendredi  de  ibnqiie  semaine,  depuis  10  heures  du 
matin  jusqu'à  4  heures  du  soir,  et  de  «  à  9  heures.  S'arrêter  sur 
le  plaleau  ,  en  remontant  à  côté  du  palais,  pour  jouir  d'admirables 
points  de  vue;  —  parcourir  la  promenade  d  éte^  prés  la  porte  dite 
à'Oule;  la  promenade  d* hiver ^  sur  le  coûts  St-Michel;  la  pro- 
«léfioiis  sur  le  rocher  Notre-Dame  Tient  d'être  embellie  t  con- 
templer de  là  le  Pont  magnifique  en  fil  de  fer,  qui  a  remplacé  le 
pont  de  bois;  les  deux  plies  qui  le  supportent,  s'élevant  au  milieu 
du  fleuve ,  sont  de  la  plus  grande  beauté:  ce  pont  se  trouve  en  face 
de  la  porte  d'Ow/c,  s'étend  d'un  bras  du  fleuve  à  l'autre,  et  com- 
munique à  f^illeneuve-lès-^vi (jtwn ,  pour  réunir  la  grande  route 
de  Nîmes,  laquelle  conduit  au  pont  du  Gard. 

Commerce  ;  eau-de-vie,  esprit-de  vin ,  huile  d'olive,  graine  de 
trèfle,  fruits  secs,  essences,  couvertures  de  laine,  draps,  étoffes 
de  soie,  llorence,  et  surtout  de  la  garance,  qui  forme  une  branche 
Importante.  C'est  sur  la  place  d'Otile,  dans  ThAtel  du  Pnlais- 
Natlonal,  qu'eut  lieu  l'assassinat  du  maréchal  Brune  :  l'ancien 
propriétaire  de  l'hôtel  s'exposa  pour  sanvrr  cette  vic  time  de  la 
fureur  populaire;  il  ne  put  arracher  à  la  mort  (jue  les  aides  de 
camp  du  maréchal.  On  voit  encore  la  chambre  qui  fut  le  théâtre 
du  crime.  — Pop.  31,500  hnb. 

Malle^ste  de  Saint-Étienne  à  Marseille  par  rahnrc  tl 
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Avignatu-^  MHUMgerie»  pour  Arle9  ci  Momp^Uififé  Gfitre»- 
ponclance  avec  le  clifmin  de  fer  de  IVimea  h  Beaumirti.^  F  oit* 
puk,  P.  Galline(  t  comp.  tous  les  jours  pour  Lyon,  Maiaeille }  deux 
«utres  dillucni-es  pour  Marseille.  Seiviee  «le  l*ouHn  |>OMr  k  M;d>. 
Des  voitures  parieul  toud  ks  jouis  pour  dtrpeièirM ,  Viêlê  ti  la 
ontaine  de  y ctueluset 

f^aUwns  k  y9^mn%  powr  m  ewi%¥mÊ  d'AvigiMi  Le  wMn 
à*hM  kt  indHiwinfc 

Chêmin  de  [t^r  d'Avignon  à  Marseille  (iuaugarc  le  d 

^.  fa  rôittô  MAtâtitê. 

Nitt^èATïON  A  vA^Era.  Ihsreai/.T,  ?nr  !r  ffuai  de  la  Lienê.  Ifè 
A^f/^m  à  Avignon,  prix  f  f"  chambre,  if>  fr.;  2*  chî<rfïbre,-  f5  fr. 
Trajet,  10  lieures  en  deseerrdafrït  ;  et  la  remonte,  fé  leroeisnajA 
malin,  se  fait  en  deux  jo  irs  dafffâ     hfelie  saidOR. 

If  rr.$  n  r  ftp.  ^AfHfntfn  à  mmMlHi  «MlEMMfefWteB JMnrt, 
a*f#i  rsfrritrc  fîes  tmieairx  à  vapertf. 

Ou  est  conduit  à  P^aucluàé  par  des  fouéurs  dé  voitures  cui 

ramènent  le  voyai:eur.  On  ein[>!oie  a  celle  excursion  î)  heures  He 
prix  de  la  courte  csl  de  lO  fr.  pour  un  caluiolot,  et  ttc  ^0  Ir.  pour 
une  calèche  allelcc  d<'  deux  clicvaiix  cl  pouvant  contenir  4  per- 
sonnes; on  pai-se  par  i'IsLi:,  qui  csl  dans  une  jolie  siluati<»n,  et 
possèjlt;  des  fabiiijucs  pillo  esques.  L'hôlel  tenu  par  5f.  t)ongi^ 
reniplace,  dans  l'estime  dos  (îastronomes.  celui  oè  Péirariiue  et 
f^urc.  Oq  commande  son  dîner  en  passant;  au  retour,  on  trouve 
un  repas  |[»re.>({ue  enfièreÎDenft  servi  en  poi^sou.  Gcltejpèule  vtHe  est 
située  dans  une  île  que  lorhient  les  bras  de  la  Sorguedf  gui  ferti- 
lisent ce  dis: I ici  cl  en  font  une  oasis  ('c  \erdnre  au  niîli  ù  d'un 
désert. —/'op.  6^,400  haà.  De  U  on  aiiive  bieaiùk  au  petit 
villaiicde. 

VAtr.i.rsE ,  («ù  vous  trouverez  Vhôlel  de  I.aurc,  dont  le  niailre  est 
renonuné  pour  ses  Iruilcs  frites  et  i-c.^  ani.uilles,  sa  soupe  à  la  bisque 
et  ses  coquilles  d^écreVisses.  — /^o/^.  460  fiab»;  et  deux  ^ub  \uiiâ 
conduisent  à 

La  Fùniainé  de  Vauétuie^  une  des  glus  ^Hes  et  én  plus 
pltloresqiies  de  TGurq^.  Kète  est  située  aa  md  Cupe  forgé ,  «iiii 


Digitized  by  Google 


ROOTS  êiâbr.^-^^  A  MilAMllAfrr— GAUPIHVBM.  566 

la  chaîne  de  monts  qui  Joint  le  Venioux  au  Léberon,  La  route 
qui  conduit  h  la  srmrpf»  fraverpe  une  charmante  vallée  bordée  de 
rochers  ,  an  niilicu  tle  laquelle  la  Sorgiifs  serpente  entre  des 
prairies,  Tornu' «le  petite»  îhs  et  vivitie  iIhs  usines.  An-dessus  du 
\i)lai(e,  la  vallée  s«  transforme  en  un  allreux  «lelilé  et  se  termine 
tout  à  coup  pa»  une  vasti»  roche  rongeai re  trèÉ-e*rarpée.  La  source 
lift  i^am  iMfre  bon ibie ,  outt ri  sous  ce  roe.  L*if>HifiaitDO  dm  cette 
emvne  perMi  #y  étêmnét^  Itnqii'M  wàvmm  ée  Kttiaw  Bn  liitel 
éê  M  aatief  la  fimîaHm  é$  iKmwhm  hrmm  tMm •o^ba lawiii 
at  roiila  avaa  HnpHMMé  dvas  la  lit  4a  la  Sorgite.^,  Cette  sortia 
s'opère  stmvaiitavee  une  Tiolenec  et  un  fracas  épouvantables  L'eau 
de  la  sottrrë  dtt  Fa^irhtsa  est  clave,  iégèra »  al  aaMlfaota faiMT  ka 
USaLTS  cnlinnireft  et  industriels. 

ViLi.ENEi  vE-LÈâ-AviGprow  (Gard),  assise  au  pied  d'un  rocher  dont 
le  plateau  menaçant  ï^st  hérissé  de  tours  féoda Ici».  Celte  petite  viile 
afTre  de  remarquables  antiquités.  —  CuHat^léf:  la  Bibliothèque^ 
de  beaux  tablaaux ,  lea  ratam  dia  sa  CAarlrf«ta«  l'j^fiiia,  ai  aa 
ttoQvaattma  AiM«latfaeroA»attr»hfiéeafii  BHIIn»  et  le lambeaii 
dinnocent  VI .  dans  la  chapelle  de  VJiôpHal  :  c'est  un  nwmuuial 
d'une  ilflie  exécution  ;  le  dais  de  pierre  de  l'iiôpilal .  et  son  tableau» 
attribué  nu  roi  René,  et  dans  la  ^laiF  u» flM§mi4|tta  tabUauiAi 
Misinard.  — Pop.  3.7 fiO  hab, 

A  f  myr.  2  kil.  A' Avignon  ^  est 

Carpentras  (Vancluse),  Forum  IVer oni s. ^ Hôtels:  du  Nord  ;  de 
l'Europe. —  Ville  ancienne  située  dans  une  position  a^éable^suf 
la  rhrlèfa  â^/Ju$9nn ,  au  pied  du  anaot  ^«nlaMb  flawa  Hi'feelaiii* 
Irilaaal  4b  fteaàèr^  HMaara,  eMige  eoimwwaK  MUiaihèfae  m 
aMmuanHa,  musfad^ntiqoiléaetda  rnrlosiléaaf^tnrelMa,  «Mada 
spectacle.  —  Curiosités  :  les  murailleê  H  M  tneélles^  tours  q|fl 
Inî  servent  d'e  ceinte,  les  restes  d'un  arc  de  tnofnp/te  fort  re- 
maniuable  et  (ju'on  croit  en  l'honneur  de  Doni  tins  i4'!nnbarbns ,  à 
l'occasion  de  sa  victoire  sur  les  Allobro^ics:  l'ancien  Palais  épii- 
eopaly  servant  aujourd'hui  de  Palais  de  justice  ;  la  Cathédrale , 
dont  on  admire  le  portail  :  ce  bel  édilke  goiiiique  est  orné  de 
colonnes  tirées  de  l'ancien  temple  de  Diane  à  F'emm^ê  :  le  eleehifr 
a»tdvrièete  de  Qiarleniagne.  VêgliMêêStÊieé^^pmi  VààéfUaU 
noamaent  earleoY  par  son  frontispice  et  par  um  tacalier,  dont  la 
ToMasartaut  paraît  nn  véritable  chef-d'œuvre;  un  aqueduc  dans 
le  irenre  antique,  V Hôtel  de  ville  ^  la  Salle  de  spectacle  ,  la  Bi* 
bliothèque.  de  :ri,00i>  vol..  riche  de  manuscrits  précieux,  d'excel- 
lents tableaux,  de  belles  estantpes,  d'antiquités  rares  et  de  0,000 
médailles.  —  Commerce:  «oies,  salVan,  fabriques  d'eau-de-vie, 
vitriol,  esprit-de-vin,  eau-forte,  savons,  tarniOFies  et  naoultns  à 
garance;  filature  de  coton,— Po/>.  iù^HM^hw^* 
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ASCSMSIOM  WJ  MONT  VJUITOCZ. 

C'est  ordinairement  de  Carpentras  que  partent  les  amis  des 
belles  scènes  de  la  nature  pour  faire  l'ascensior)  du  mont  Fentotix. 
La  route  qu'on  suit  traverse  un  pays  riche  que  fertilise  \^6orgue$^ 
aux  eaux  si  pures  et  si  limpides;  on  passe  à  MaUmeèmt^  à  Bè^ 
éouin^  dont  les  mm  noircis  tons  rarooteol  la  liista  histeire; 
de  ce  village,  pour  atteindra  la  sommet  du  mont,  il  y  a  «n?lroii 
lOkil.,  et  il  fatit  compter  pour  les  franehirt  terme  moyen»  4 
heures  i/2.  Sa  hauteur  est  de  1,900  mètres  au-dessus  du  niveau 
de  la  mer.  Pétrarque  atteiiçnit  ce  plateau  en  1345;  il  est  couvert 
de  neiges  pendant  la  moitié  de  l'année ,  souvent  même  quand  des 
chaleurs  intenses  régnent  à  sa  base.  Ce  mont  est  couronné  d'une 
fontaine  presque  toujours  couverte  de  neige,  dont  l'eau  ne  tarit 
Jamais,  et  dont  la  température  constante  est  de  4®  Réaumur  ;  on  y 
trooTO  aussi  une  cbapelie  d'où  la  tue  est  magnifique. 

Sur  la  rive  gauche  de  la  DwanM^  à  i  myr.  6  k.  S.-0.  à^Ani" 
^on, est  situé 

Cavaillon  (Vaucluse),  ville  ancienne,  dans  un  territoire  très- 
fertile  et  très-acréable.  —  Curiosités  •  les  restes  d'un  j4rc  dê 
triomphe,  à  moitit»  enseveli  en  terre,  que  l'on  croit  avoir  été  élevé 
à  l'occasion  de  la  victoire  de  Constantin  sur  Maxence,  la  Cathê^ 
drale,  eilitice  curieux  de  style  roman,  datant  desxn*  et  xin' siècles, 
et  son  Cloitre  remarquable;  r//d<62  de  ville monument  mo- 
derne.— Qmmgnê:  fruits»  noix,  olives  •  eolture  de  mûriers  pour 
les  vers  à  sole,  moulins  à  garance,  martinet  à  chaudrons.  Les 
melons  û*£umalhe  ou  d'hiver,  que  produit  son  territoire,  sont 
délicieux. Pop.  7,400  ^aô. 

Château  -  Renard  (  Bouches  -  du  -  Rhône).  Cette  petite  ville, 
située  à  2  myr.  S.-O.  (\*y/vignon ,  est  dominée  par  les  ruines  d'un 
château  fortdont  on  voit  encore  deux  tours  assez  bien  conservées: 
vue  niagnilique.  —  Pop.  5,200  kab. 

En  traversant  la  Durance,  on  entre  dans  le  département  ém 
Bauekêê^U'MàHêm 

Soini'jfndiol  (Boiiches-dn-Rbtoe),  village  de  1,300  bab.  — 
CksrioâUés  :  V Eglise  possède  une  chaire  en  bois  de  neyer  d'un 
beau  travail  ;  dans  les  environs  est  Ib  superbe  pare  de  madame  la 
marquise  d'Estonrmel. 

OHGON  (  Bouchrs-du-Rhône  —  nôlcl  :  de  la  Poste.  —  Petite 
ville  située  sur  le  penchant  et  au  bas  de  la  colline  du  château, 
avec  d'anciens  rem[)nrts.  Ses  rues  sont  assez  réiîulières.  —  Otio- 
sités  :  les  ruines  un  Aqueduc  romain  et  celles  d'un  antique 
eMleat»,1es  pootssor  lesquels  passe  la  grande  route,  les  chaussësi 
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le  long  de  la  Duraneê,  le  canal  de  Boisgélin,  les  éclases,  ia 
voûte  sous  laquelle  passe  ce  canal,  montagne  non  loin  de  la 
XHifonet,  le  canal  qui  trarerfe  one  montagne  d'outre  en  outre. 
^Omim§r€ê:  UAkê ,  étoHM,  quincaillerie.  —  P&p.  8,00e  Aoâ. 

CADENET  ryancloae),  l  myr.  5  kil.  d'Apt,  petite  ville  sur  la 
DuTwnicê.  viÊirioHiéê  t  let  lénla  baptlBniaax  de  l'église  parole- 
siale  ;  Ha  aant  en  marbre  blane»  el  oraéa  d*an  baa-relier  admirable. 
^P9p.  3,60a  hab. 

Avant  d'arriver  an  relais,  on  traverae,  sur  un  pont  de  pierre, 
le  eanal  de  Craponnê^  destiné  à  l'arroaagiB  de  la  plaine  &Jirl$$. 

Salon  (Oouches-dn-Uhône).  —  Hôtels  :  do  lal^te;  de  la  Croix- 
de*Malle.— Jolie  ville  à  I  myr.  2  kil.  de  Lambeic  —Curiosiléi  : 
l'ancien  Château  l»Ali  sm  un  mclirr,  el  qu'on  dit  olrc  relui  de 
Noi-tradamus  ;  il  sort  nininîenanl  de  caserne  :  on  jouit  de  cet  en- 
droit d'une  vue  admirable;  les  ruines  des  furtificaiions ^  les  pro- 
menailrs,  le?  fontaines;  V Hôtel  de  ville  renferme  le  poi trait 
dWilani  de  Crayonne,  auteur  du  canal  qui  porte  ce  nom,  et  dont 
cette  Tille  est  la  patr-e  ;  celui  de  Lamanon ,  compagnon  de  Lapev- 
rouse.  Le  buste  do  bailli  de  SulTren;  les  ruines  du  Tombeau  ou 
fameux  Nostradamus  se  trouvent  dans  TéLdisedeiSViittf-^atirefil; 
Je  bénitier  de  cette  église,  portant  saint  Laurent  sur  un  gril,  et 
donné,  dit-on,  par  Charlemagne;  une  f^ierge  en  albâtre,  ap- 
portée I  ar  les  Génois  ;  un  croupe  en  pierre  de  Calisanne  ,  repré- 
sentant le  Christ  mort  soutenu  par  sa  nu'TC ,  monument  du 
xiv"  siècle. —  Commère*  ;  huiles  ,  fabrique  de  savon  et  do  rlmn- 
délie,  soie,  tanneries,  bestiaux,  amandes,  laines.  —  F  oit,  pub. 
pour  j4iXy  ArUi^  j4vignon,  Margeille. — Pop,  C,COO  Aa6. 

AIX  (Bouclies-du-Rliùne).  —  hôtels:  des  Prince», sur  le  Cours; 
de  la  Poste;  du  Palais-National; du  Midit  sur  Je  Cours;  du  Cours, 
chei  Gaillard;  de  la  Mule-Noire,  où  descendent  les  voyageurs  de 
eommerce  ;  de  Paris  ;  de  l'Univers ,  sur  le  dmTê.—y^qùmSMtim^ 
les  eaux  de  Sextius,  ainsi  appelée  de  ses  eaux  thermales,  et  da 
proconsul  C.  Sextius  Calvinus,  qui  la  fonda  ou  la  restaura  123  ans 
avant  J.-C.  Hàlie  à  t  myr.  2  kil.  au  sud  de  la  Durance,  et  prés 
de  la  rivière  de  l'^^frc,  qui  se  jette  dans  l'clang  de  Berre^  elle  fut 
la  première  colonie  romaine  dans  les  Gaules,  et  devint  dans  le 
IV*  siècle  la  niétropole  delà  seconde  ISarbonnaise.V.e^  séjour  des 
comtes  de  Provence,  qui  en  firent  leur  <  apitale,  la  rendit  brillante 
dans  le  moyen  âge ,  en  y  attirant  des  troubadours  auxquels  elle 
rattache  aa  renommée  littéraire,  augmentée  encore  sous  le  bon  roi 
René,  roi  lllnlaire  de  SieiU^  de  Jérusalem ,  etc.,  comte  de  Pro* 
venc0,  mort  en  1480.  Ce  prince,  dont  la  mémoire  est  toujours 
éh^e  aux  Provençaux,  concourut  à  la  renaissance  des  arts,  en 
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M  eii!tirant  ^  en  tes  pM%etlllf  II  Mài  amM  *  A  ^ 
•essfon  de  la  Féle-Oieu. 

Cette  ville,  que  Malle-Brun  at^pelle  VAlhènes  dn  Midî,  <î*h!>ofd 
chef-lieu  ûeê  Bouches  dû-Rhône^  n'est  aujoutrl'hui  fjU'ûne  sons- 
préfecture  ,  avec  cour  il*Hppel,  archevêché ,  acadéftile  des  scîenct^s 
ci  ails,  faeûltés  do  théologie  et  de  droit,  un  beau  collège i  avec 
ttfi  jaréin. bernique i  ëcolé  normalt  pttof  ta  déptrtwBfiitt  ém 
Boueheê^U'Hhônê  et  du  f^or,  etc.,  faenité  deê  Mim,  teÊk%  Hé» 
arts  etaietiers. 

Les  hies  sont  bien  percées  en  général ,  et  le  quartier  d'Orbitelle» 

au  midi»  est  enlièrenient  lire  au  cordeau.  Le  Cours  est  au  centre 
de  la  ville,  dont  l;i  principale  enlrée ,  ornée  d'une  i!ril!e,  se  trouve 
sur  colle  piomcnailc  Ijordée  de  beaux  hôlels  cl  déroiée  de  Iroîi 
fontaines,  f.elle  du  milieu  donne  de  l'eau  chaude.  La  statue  du  roi 
Henê^  par  David  d'Angers,  esl  à  la  lëlc  du  Couis.  Les  slalucs  de 

Pôriam  €t  de  Siméon  éHiées  en  1 847.  . 

L6  nouirraii  Paiah  dè  JuiHee  m^'MIe  d*étre  vd  $  rli^lëffeur 
d*ttf1c  {|râl1ae  maanidcenee*  Le  bàliment  deë  prlsôné,  rdcelnmeDÏ 
feriniî^é,  est  à  tôté.  Sur  là  pince  des  Prêcheurs  oii  du  Palais  est 
une  belle  Fontaine  dont  l'oltclisqne,  surinofilé  par  un  aigle,  a 
clé  élevé  en  ncO.  Une  Colonne  antique  de  granit  orne  la  fon- 
taine de  la  place.  V Hôtel  de  ville ^  (|ul  a  élé  l.àli  sous  Louis  XIV, 
et  dont  le  i;rand  escalier  est  décoré  de  la  statue  de  l^illars  ^  par 
Cuuàluu.  La  bibliollièquç  publique,  de  100,000  vol.  cl  10,000  ma- 
nuscrits, est  dans  les  salles  du  premièt*  étage.  Elle  M  èrnée  des 
bustes  des  hommes  iltustred  qii^a  vtià  naître  <îeUe  béNé  èité:  on 
remarque  i;nrtoui  belul  de  Vauvenaitued,  dftan  ciseftta  d'ùn  artiste 

d'ÂiX,  M.  HamUS. 

La  Métropole,  d<^diée  à  saint  Sauvettr^  date  du  xi*  siècle. 
C'est  un  beau  vaisseau  gothique  malhenreusemont  altéré  par  des 
constructions  modernes;  la  façade  et  surtout  les  portes,  en  bol^ 
de  cèdre  du  Liban,  ingénieusement  rerouvertes,  pour  leur  conser- 
vation, par  des  portes  modernes,  méritent  d'èire  vues.  Le  clocher 
nasse  pou^  une  des  plus  belles  constructions  dtl  ttt*  siècle.  Dani 
rfnti^rieuf,  II  raiH  toir  un  grand  fadleàlf  trint jctue  peiht  par  le 
foi  René$  lacréderiee  èi  les  bas-reliefs  du  ntàlire^auteK  èftribdl^ 
à  Puget;  le  3/onumeni  de  Peireiè,  le  Torhbeau  dê  iaint  MHrè\ 
la  chapelle  Notre- Dtanà-de-V Eipérance  ést  snrîhontée  par  urfé 
belle  corniche  avant  an  milieu  la  forme  d'un  are  sur  lequel  ?ont 
trois  aniies  en  marbre  blanc.  La  statue  de  la  saitite  f^terye  est 
placée  dans  une  niche  sur  le  lab*  rnaele.  (lelle  image ,  fort  ancienne, 
est  en  grande  vénéraliôrt  à  Aix  cl  dahs  lèS  environs.  Le  Baptit-^ 
tm  «sf  fdrfhtf  m  mt  Mm  eaIbnnCI  MMdél  m  Mfbre  èt  dé 
granK  qui  dni  èffÊfkm  à  OÉ  fémlftê  Mpdlloif  Ml  lof  lê  MM 
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emplacement  1^  Cloître  mérite  d'éire  Tiiité}  la  edMtruoiiB 

remonte  au  xi*  siècle. 

V église  de  Saint-Jean^  ancien  prieuré  de  Malle,  est  d'une 
coHi^lriiction  furemenl  gothique ,  ainsi  que  le  elochert  remar- 
quable par  aa  Iwiitaur  H  aa  IMivié  i  la  mapnfiqne  tombeau  de 
plusieurs  comtes  do  Praonee ,  paffiMaMiil  MNHité  éo  nos  Jours , 
est  dans  celte  église. 

Tout  auprès  est  V'Étoiê  dê  âêtiin ,  qui  |K)9sède  une  belle  eolloc* 
tion  de  plâtres,  el  le  mast^r,  où  Ton  a  réuni  des  tableaux*  des 
antiquités  de  t(»u8  les  Aues,  et  des  Inscriptions. 

Véijlise  de  la  Madeleine  est  un  beau  vaisseau  moderne ,  oÛ 
l'on  rcmaniue  des  tableaux  de  Vien,  de  LevieuX|de  ftene,  de 

Vanlon,  ptc. 

Le  Musce ,  dans  l'an -Icn  prieuré  de  St-Jean  ,  ronfcrme  quelques 
objels  cin  ieiix,  entre  autres  le  bas-relief  de  V Accouchement  de 
lÂday  rinscriplion  crccque  du  Jeune  navigateur,  d^s  bas-rcliefs 
égyptiens  «  des  inscriptions  romaines,  arabes  et  grecques,  etc  La 
GiierU  âê  iakhaux  e»t  peu  nombreuse  ;  on  y  remarque  avec  iiw 
térét  la  JVuiî  du  20  mari  aux  Tuileries,  par  Gros;  la  Prise  4s 
Grenade^  par  M.  de  Forbin  ;  une  sainiê  Catherine  du  Calabrois» 
une  jolie  toile  deGranet  ,  etc. 

Divers  cabinets  particuliers  métitent  d'èlrc  vus,  et  il  n'est  peut- 
être  pas  de  ville  en  rraiice  qui  en  ail  réuni  un  si  ^rand  nombre  et 
de  si  riches,  depuis  Pt  iresc,  Boyer,  d'Aiguilles,  ctc.|  jusqu'à 
MM.  Sal'ier  et  Bour.uuitinon-Fabreconle. 

Promenade  Saint-Louis  où  esl  située  l'Éccde  des  arts  et  mé- 
tieis;  à  rextréniité  opposée,  fontaine  Saint-Louis  avec  une  co- 
lonne de  granit  surmontée  du  buste  de  saint  Louis.  l«a  ville  cal 
entourée  de  belles  promenades,  et  ses  eovirons  en  offrent  do 
charmantes.  Hors  la  porto  do  Notre-Dame;  il  faut  vobr  le  momi* 
ment  de  M.  See. 

Commerce:  isrinea  de  froment,  plusieurs  moulins  à  Tapeuri 
amandes,  vins,  eaux-de-vie,  liuilc  d'olive  renommée^  soles, 
laine.s,  draps,  Indiennes,  etc.  ^ix  possède  des  eaux  thermales 
minérales,  qui  jouissent  d'une  asst*z  grande  réputation,  et  sont 
employées  avec  succès  dans  les  paralysies,  les  rhumatismes,  les 
afîeclionà  cutanées,  etc.  Elles  étaient  connues  du  temps  des  Ho- 
mains ,  car  la  princinale  source  est  encore  appelée  source  de 
Sêmîim$%  du  nom  du  feudatour  da  la  ooIobIo  iMaiPo't  sa  lempé» 
sature  eal  do  78»  Fa!ir« 

MeOlMmiê  do  Mot-fitiemia  «stRi  les  Jim  fMr  PmriM  et 
Marseille;  pour  Nice  ea  H  teires.  IHUgeme  à  ton(e  heure  de 
la  journée  et  de  la  nuit  pour  MareeiUei  trajet»  4  heures  environ  s 
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pour  Tovlon^  sans  passer  par  Marseille ^  tous  les  jours  plaslean 
départs  ;  trajet,  environ  8  heures. 

oitures  de  M.  JMugier,  sur  le  Cours ,      4 1  : 

Pour  MamêiUê,  S  départs  par  jour,  4  te  matin  «t  4  le  SOlr; 

Pour  iVtee'et  route»  tous  les  Jours ,  dépari  le  malin; 

Pour  />ri^gnil|]fnan  et  route ,  t.  les  j.,  déplie  mat»; 

Pour  Almet,  tous  tes  j.,  dcp.  le  soir; 

Pour  yfvignon,  tous  les  j.,  dép.  mnt.  et  soir; 

Pour  Toulon  y  tous  1rs  j.,  dép.  le  mat.; 

Pour  Manosque  et  forcalquiety  tous  les  j«  »  excepté  le  di- 
manche .  dép.  le  nfint.  ; 

Pour  Salon t  tous  Its  j.,  excepté  le  dimanche,  dép.  le  soir; 

Pour  Lamhêêe^  tons  les  j.,  cxepté  le  dimanche,  dép.  le  soir. 

Diverses  voitures  régulières  pour  Gap«  Digne,  j4pl^  TauUm^ 
Apignm^  Pertuie^  MartiqueÊs  Draguignan^  BrignoieSt  JVice^ 
OroMt,  Lafnbeee ,  Lyon  f  Nîmes ,  Marseille,  BerUnes-postes  du 
commerce  J'disnni  le  service  direct  de  Paris  h  Marseille  et  retour 
sans  (  hnnifpr  de  voiture.  —  Pop»  24,f)00  hab, 

Excrnsio.N  :  au  Pont-aqueduc  de  HoQUEFAVOUR,  trajet^  1  h.  l/i. 
Onmilius,  75  c.  —  Rm  rr>t;iurant. 

A  \  nivr.  (i  kil.  0.  ù'yîix  est  la  petite  ville  de 

EERRë  (liouc!ics-du-Uhône),  située  sur  les  bords  de  l*étnng  du 
même  nom ,  ce  qui  la  rend  malsaine.  La  vue  de  cet  étang ,  oui 
a  1  myr.  G  kil.  de  long  suc  1  myr.  2  kil.  de  large,  est  fort  agràbie. 
Les  bords  sont  animés  par  de  petites  villes  et  des  villages  ayant 
chacun  leur  port.  D<  s  tartanes  et  des  bateaux  parcourent  sans 
cessp  cette  petite  mer.  (le  maiiniliquc  étani,'  communique  avec  la 
Méditerranée  \)nr  les  canaux  de  Martigues  et  de  la  Tour  de- 
Berre,  On  y  pè»  he  uno  quanlilé  prodiuieuFe  de  poissons,  et  par- 
ticulièrement des  anguilles  dont  on  sale  tous  les  ans  jusqu'à  400 

Suintaux.  Le  chemin  qui  traverse  cet  étang  vers  le  sud  et  l'est  a, 
it-on,  été  fait  en  une  seule  nuit»  sous  Caius  Mùrius.  Beirr9 
DOBsdde  de  riches  salines. •^«CStMiiiRerce  :  hoile  d'olive,  amandes, 
figues.  —  Pop.  2,000  hab, 

Saint-Chamas  (feouches-du-1^hônc),  hourc  considérable  situé  sur 
le  même  etanc.  —  Curiosités  :  la  poudrière  ;  la  chute  d'eau  qui 
fait  tourner  les  moulins  à  pilons  forme  une  superbe  cascade  dont 
la  vue  est  trè'^ -pittoresque  ;  un  pont  romain  sur  la  Touloubre  :  sa 
longueur  est  de  2;'  mètres  ;  un  arc  s'élève  à  chacune  des  extrémités. 
CeUui  qui  se  présente  du  côté  A*yiiix  a  une  frise  dont  les  deux  tiers 
sont  occupés  fiar  des  ornements;  le  reste  de  l'espace  «ontleni  ose 
iMoription  portant  les  noms  de  ceux  qui  firent  les  finis  da  monu- 
ment» —  CQmmêre0:  farines ^  vins»  Imite,  olives.— Pe^.  ZJM 
k9b. 
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Martigues  (Bouches-du-Rhône).  La  situation  de  celte  ville, 
placée  entre  l'éUing  de  Berre  cl  un  canal  (jui  communique  à  la 
mer,  est  Uès-singulirre;  t  'est,  pour  amsi  due,  une  leunion  de  Irois 
petites  villes  qui  semblent  soi  tir  du  fond  des  eaux  ;  c'est  pourquoi 
on  leur  u  donné  le  nom  de  f^enise  provençale,  bile  e»t  composée , 
outre  Jomquiètu  el  Fntiètu^  de  6  ou  6  Iles.  La  partie  principile 
ett  celle  du  milieu  t  det  pécheun  y  eonttrulsirent  dea  calnnea  au 
XI*  flèele.  Ce  fut  Raymond  Béranger,  comte  de  Provence,  qui  la 
hkiM  en  1236,  et  lui  donna  le  nom  d'I/e  Saint-Genièt.  La  partie 
du  côté  du  nord  se  nomme  Ferrières;  à  ropimsiu-,  est  Jonr/uières , 
qui  est  un^c  à  l'île  par  un  simple  punt.  Le  canal  qui  coule 
entre  Tile  et  Jonquièret  est  toujours  conveit  de  bateaux:  on 
l'appelle  Vélangde  Caronte  ;  il  a  près  de  4  kil.  d'étendue. 

La  pèche  est  la  principale  occupation  des  Uabilants  de  cette 
Tilie.  — -Pop.  7,yOOA«6. 

Dana  le  lieu  le  plua  élevd  de  la  ville  eal  un  oratoire  eonaaeré  à 
Varie,  patronne  dea  navigateurs;  on  la  nomme  A^.-/>.-ifa-la- 
Afer.  Cette  etiapelle  eat  trèa*fréquentêe.  La  vue  dont  on  y  Jouit  est 
admiralde;  on  embrasse  d'un  coup  d'œil  Télang  de  Berre,  couvert 
de  tartanes  ,  et  les  \i  les  riantes  dont  il  est  entouré;  Martiguei y 
la  plaine  de  Pox^  l'étang  de  Caronte  ^  la  monlacne  de  Sainte^ 
yietoirCt  et  la  mer,  qui  termine  au  midi  ce  mai;niii(]ue  tableau. 

LE  PIN  (  Bouches-du-Rhône  ),  petit  hameau  et  dernier  relai.>. 
Pop.  100  hab.  Le  sommet  de  la  longue  descente  qui  conduit  à 
/HarêÊiUê  te  nomme  la  yiêim  ;  on  y  Jouit  d*nne  auperbe  fue;  on 
entend  le  bruit  du  port  de  ManHlU. 

MARSEILLP:  (Bouches-dQ-Rb6neK--//d(e/f  ;  d'Ortfanl,  rue 
Grignan  ,  17;  hôtel  de  premier  rang.  —  Des  Empereurs  ^  rue 
Canebière  ~  Beauveau  ^  rue  Reauveau  ,  i.  —  Aoailles  ^  rue 
Noailles,  24.  C'est,  après  l'hôtel  de  rOrieiil ,  le  plus  recherché 
par  les  personnages  de  marque.  —  De^  Princes,  rue  Beauveau 
et  place  Nationale,  12.  Cet  liôtel  est  plus  particulièrement  le 
rendez-vous  des  voyageurs  du  commerce;  il  est  ancien  et  jouit 
d'une  grande  réputation  s  table  d'hôle.  —  Poraélt.  Cet  hôtel 
est  très-estime  des  voyageura.  — Du  Ltmmfroiii*^,  rue  Varon,  19. 
—  Dea  j^mboisadeurê^  rue  Deauveau,  i ,  rivalise  avec  l'hôtel  des 
Princes,  pour  les  voyageurs  du  commerce;  sa  table  d'hôte  jouit 
d'une  excellente  répiAalion.  —  De  V  Univers ,  rue  Sainl-Kerrrol, 
entrée  sur  la  rue  du  Jeune-Anaeharsis,  hôlel  d'un  gnmd  avenir. — 
Ilôlel  de  Gênes  ,  sur  le  port  ;  cuisine  italienne.  A/arseille  pos- 
sède en  outie  une  quarantaine  d'hùlels  de  deuxième  ou  troisième 
ciasse ,  tenus  soit  par  des  Français ,  soit  par  dea  étrangère,  et  dont 
la  nomenclature  dépasserait  les  bornes  de  cet  ouvrage. 

MaraeUle,  grande»  belle  et  ricfae  ville,  bâtie 600  anaaTanti.^. 
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par  uœ  cc^oaie  grecque,  s'aille  avec  les  Romains,  qui  lui  donnent 
10  «M  JfiiWo;  Mltive  tes  lettM.  el  oiérit*  te  nom  de 
«Mftite  Athènesi  tmteaMe  te  pftrtt  de  Pompée,  oat  astiégât  et 
wiao  per  Jelee-Cesar;  passe  to  Vmdalee  aux  Bourgniunons,  âee 
Bourguigaens  aux  Sarrasins;  vers  te  xi*  siècle,  s^érige  en  raps* 
blique;  Louis  XIV  la  réunit  délînilivenient  à  la  France;  peste, 
en  n20,qui  enlève  (iO,0(iO  individus.  Chef-lieu  du  dépailement 
des  BoucheS'du- Hhône  ,  tribunaux,  évéché,  église  coiisistoriale 
réformée,  académie  de  belles-lettres,  sciences  et  arls;  iiôiel  des 
moimaies  (lettre M  doulde))  école  nationale  de  navigation,  I ourse, 
BUisée»  oaMwl  itaUtiies«  une  assce  Mte  Ubiiothèque,  créée  au 
eotninsMSMBBt  de  ee  siècte,riolie de  puisés  OMOOtoK  et  1^)00 
manuscrits  peu  euFisai^  provenant  en  partie  des  livres  des  een- 
vents  eldes  émigrés  :  ce  riche  dépôt  ainsi  que  le  musée  fbnt  partie 
de  l'ancien  couvent  des  Bernardins,  et  sont  ouverts  au  public 
presque  toua  les  jours,  ainsi  que  le  musrum  d'tiiatoire  natuielle; 
un  lazaret,  un  jardin  des  plantes,  un  théâtre. 

Lepor^  est  un  des  plu>  beaux  de  la  Méditerranée:  il  peut  conte- 
nir près  de  douze  cents  vaisseaux  ^Le  quartier  situé  entre  le  Cours 
et  le  port  est  la  vieiiie  ¥iUe;  le  reste,  formant  à  peu  près  les  deux 
Ueia  de  Mmn$ilèÊf  compose  te  ville  neuve  «  l'mie  a  des  mes  en 
général  tooiles  einml  pavées^l'aalpadM  viies4ai^es,  Uen  aéréeOt 
Itordées  de  nuiisons  bien  bâtieSt  dont  quelques-unes  portent  rem<* 

treinte  du  ciseau  de  Puget;  les  rues  de  la  Can^bière,  Beanveau, 
aiot-Ferréol,  sont  magniliques.  La  Salle  de  spectacle  mérite 
d'être  remarquée,  sa  farade.  e&t  un  peu  lourde,  la  troupe  assez 
bonne.  L'Hôtel  de  la  prrfecture ,  dont  l'architecture  est  élégante  ; 
le  clocher  de  l'anrienne  église  gothique  des  Accoules  servant 
dfhorloge  ;  tes  Fontaines  publiques  de  la  porte  Paradis,  de  la  place 
Itettenate  ei  de  eslle  des  Paioéanls,  sont  Ibrt  belles.  On  doit  visiter 
k  SûUê  dhft  commis^  VhémUalduSoinê^EtpPit^  \  église  infé' 
9ieut^  dê  SainihJ^ic$ot^;  Véglise  de  la  Major,  ancien  temple  ée 
Diane ,  renferme  un  bas-relief  du  xn«  siècle  et  un  beau  buffet 
d'orgues;  Véglise  des  Chartreux  est  le  plus  bel  édifice  religieux 
de  Marseille;  le  Temple  réformé;  VMôlel  de  ville ^  sur  le  port» 
construit  par  Puget. 

la  Bourse ,  ouverte  de  m  di  à  deux  heures.  Elle  se  tient  en  ce 
moment  dans  un  bâtiment  provisoire,  construit  en  planches,  sur 
la  place  Nationale,  où  se  Ironvennotentaineasses  lourde  dont  le 
iNueia  est  supporté  par  des  grlflfons  sur  lesquels  on  a  éertl  : 

1  Un  nouveau  port  est  en  construction  ;  comprit  dans  l'esp.tee  qui  pxistn 
entre  le  fort  St  Jean  cl  l'anse  de  la  Jolieite,  il  cummuoiquere  atec  l'auci«u,  el 
fera  de  Marseille,  sans  contredit,  le  premier  port  de  la  Médtitrraiiée.  —  Le 
tHHiMr  Bt  4oU  f«a  qatutr  M«rMUl«  auw  •? olr  tUMA  mnwVwwqiiifciii. 
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•  N*approchez  pas,  iU  sont  mauvais.  »  Le  poil  Dieudonvé,  formé 
par  la  jo(ictioi)  de  l'île  Uatonneau  avec  ctlle  du  cliàlcau  d'Jf^ 
fX'iWK  d'Ët^l  où  Hira^Au  fut  enfermé  a  1q  bu&la  ^  JUUon^  w 
m  hméb  4^iie  itieiM*  maitwi .  rue  dtt  âr«iMto-Gur«it6|  It  Miiitt 
Pugeit  à  Tembranchement  de  la  rue  de  la  PaliiA  avet  etiki  de 
Siames  le  palaU  épiscopal,  la  potiiitMill^»  Tare  de  trieoplie$ 
la  nouvellr  Halle  ,  à  Ircnle-deux  colonnes  d'ordre  t'Sran.  Les 
caves  antiques  de  Saint-Sauveur,  Sous  la  masse  dos  lalnnenla 
de  ceUt'  anclcniio  abbaye,  on  trouve  sopt  salies  toutes  égales, 
enveloppées  de  trois  côlé^  par  une  galerie  m  rrtour.  Il  y  a  toute 
apparence  que  cet  edillcc  était  une  caserne  luiaaine.  Parmi  les 
promenades,  on  remarque  surtout  le  Cours,  formé  de  deux  ran^ 

dVl*^^^  qu'aocompagneiit  de  beaux  édiflcet  ;  leaaUëci  de  MHil^n 
sont  fort  luréables;  on  a  de  IteauJi  poinU  de  vue  du  (6riÂ«ire- 
pa»ie'de  lft''CrWr(le  ^  construit  aoua  f  raïK^ii  l*%  giais  qui  ne  fut 
jamais  d'une  grande  {{ji^i^liiiipe  tMMpne  défem,  ee  ^yi  donaa  léfu 
4  cea  quatre  vefa  : 

OMTêriiei^iit  wmmoéè  et  beau , 
Oé  Ton  ne  foll  poor  toute  fard* 
Qu'un  Suisse  avec  sa  hallebarde, 
Feiai  «oc  t»  (>efi«  du  chAUtam 

Un  apectade  non  moins  cnrieat  est  celui  qa'eflRre  le  part  l'ai* 
fUieqce  dea  négacleqla  nationaux  et  étrangers,  la  variété  deaeoa- 
tumes,  des  mœurs  et  des  langages,  la  multitude  des  vaisseaux # 

des  chaloupes  et  des  liatelels ,  oiïrei.t  un  tableau  véritaldenif nt 
Curieux:  le  coup  d'(ril  do.  la  porte  d*y4ix  est  n  niiniflque.  De 
l*Observatoire,  ('tablissi  inrnt  d(tnt  AJarseille  se  glorifn'  i\  juste 
titre,  on  a  un  panorama  d'un  genre  nniijue  :  le  port,  la  ville,  la 
campagne  et  la  mer  forment  quatre  la!»leaux  différents,  l^f  aucoup 
de  personnes  préfèrent  le  séjtiur  de  Marseille  à  celui  de  Bor-^ 
àpaux;  quelques-Hines  reoirdent  celte  ville  comine  la  plus  belle 
de  /Vance  après  PariM  :  le  climat  en  est  doux ,  le  ciel  pur  et  ra- 
rement troublé  par  le  mistraê;  les  cousins  ^nt  des  hôtes  In- 
commodes  dont  on  se  défend  par  un  rideau  nommé  eouiiniére, 

Marseille  possède  des  fabriques  de  pavon,  de  maroquin,  de  par- 
fumeries, des  raffineries  do  sucre.  Elle  commerce  en  (»lives,  huiles, 
denrées  cobmiales,  parfums,  essences,  fruits  secs  et  conttls,  vinSj 
eaux-de-vie,  anchois  renommés ,  thon  mariné. 

Bains  :  Imbert,  place  du  Grand-Théâtre;  Auzilly.  —  B<nn»  de 
mer  de  H.  Girandy,  pour  t  fi^.  50  c,  y  compris  l*omnibus.—JhMle 
aux  lettres^  rue  Jeune  -  Anneharsis.  Bettaurateurs  il  y  en  a 
pluaieMra      le  Cktq»;  &  i'MM  du  Luwemàourif  ;  à  la  Réserve , 

mai  on  ^mopunde  ppvp  son  excellente  e«)l£ina»  «ea  liaas^  vUui  ai 
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•es  poissons  to^joan  frais.  C'est  à  la  Réserve ,  sur  le  bord  de  la 
mer,  qu'on  va  manger  des  haitres ,  de  la  booillabesse»  mets  na- 
tional de  la  Provence,  et  ces  coquillages  connus  sous  le  nom  de 
Clovis.  On  y  boit  d'eiceLlent  via  de  la  Mali^ue.  ^Le  ChàteUt^  le 

Château- f^ert. 

Cafés:  d'Europe,  place  de  la  Comédie;  Bodoul ,  rue  Saint- 
Ferréol;  de  l'Uni  vers,  des  Mille-Colonnes,  retlauranik  la  carte, 
lue  Vacon. — Pop,  110,000  hab. 

OovRAOB  A  cOKSOLTBa  :  Guide  d$  V Étranger  4an«  MaruilU^ 
par  Richard ,  joli  vot*  iii-l8 ,  orne  d'un  plan  de  Marseille  et  de 
vues  en  taille-douce.  Prix  :  3  fr.',  à  Paris»  ebes  l'éditeur  L.  Maison  « 
et  à  Marseille,  chez  tous  les  libraires, 

^MoUê-potle  pour  Paris  par  Lyon;  pour  Paris  par  Saini^ 
Etienne;  pour  Toulouse  et  Bordeaux,  —  Messa g.  des  maîtres 
de  poste  du  Languedoc  et  de  la  Provence;  service  de  Marseille  à 
JVîmes  t  et  retour  par  et  6"aion.  tîurcau,  place  Nationale,  5. 
—  Service  des  maitres  de  poste  et  des  berlines-postes  du  Com- 
merce de  Marseille  à  Paris  par  Aix ,  Avignon  et  Chdlon» 
Bureau,  rue  Canebière,  7. — afessag,  Paulin  ^  eorrespondance 
avee  les  messageries  générales  Gaillard  et  compagnie ,  de  Marseille 
à  Lyon  par  la  Bourgogne  et  les  paquebots  de  la  Saône»  par  le 
Bourbonnais  et  le  chemin  de  fer  iOrUans.  Bureaux,  place 
Nationale  et  rue  Suffren  ,  2. 

Entreprise  Piffard,  De  Marseille  à  Toulon  et  retour,  départ 
tous  les  jours.  Bureaux,  rue  Canebière ,  1. 

Entreprise  Paban-Avon,  De  Marseille  à  Toulon  ^  quatre 
départs  par  jour;  de  Marseille  ii  Aix ^  deux  départs  par  jour* 
Bureaux,  sur  le  Cours,  n**  G, 

Entreprise  Lauzier.  De  Marseille  à  Toulon  ^  3  départs  par 
jour;  de  Marseille  à  Aix^  8  départs;  de  Marseille  à  Nîmes ^ 
\  départ;  de  3/arsei7/e  à  Avignon  y  1  départ;  de  Marseille  à 
iVice,  1  départ;  de  MarteiUe  aux  Marti gues ,  3  départs;  de 
Marseille  à  Draguignan^  1  départ.  Bureaux,  sur  le  Cours. 

A  r hôtel  des  DeuX'Pommes  et  des  Deux-Indes  ^  on  trouve 
des  voitures  pour  BarjoU^  BrignoUes,  3ianosque^  Besempon^ 
Briançon^  partant  tous  les  Jours. 

Voitures  tous  les  Jours  pour  Arles  y]e%  Martigues^  Auhagne^ 
Jtoquevaire  et  routes,  Avignon,  f^alence^  Lyon^  Gap,  Gre^ 
noble  f  Sisteron,  Chambéry^  Genève ^  jVimeSy  Montpellier ^ 
Paris,  le  JVordf  Taruscon^  Beaucaire^Nimes  et  tout  le  Laii- 
guedoc. 

Chemin  DE  fer  de  Marseille  à  /yt;t^?ion  (voir  la  route  suivante) , 
omnibus  du  chemin  de  fer:  rue  Canebière^  17;  —place  ^atio- 
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Baie,  8 ;  —  boulevard da  May,  24|  ---Graiid-GlMiiiiii-de-RMM  $4  ; 
—  qaaldaPort,48, 


DeZyon  à  ManeHUf  compagnie  générale  des  Aigles.  Départs 
de  Lyon  à  4  oa  &  heures  da  aiatln  en  élé«  et  à  6  on  7  heures  en 
hWen  Trajet  en  12  heures  de  Lyon  à  Arles  par  Vienne,  Avignon 

et  Beaucaiie.  Prix  pour  Arles,  premières  24  fr.,  secondes  18  fr. 
\y Arles  à  Marseille,  à  5  heures  du  malin  en  été» à  2  beuies 

du  soir  en  hiver.  Prix  des  places  :  6  fr. 

En  hiver  le  service  des  Aiiilcs  ne  se  fait  que  jusau'à  Avignon, OÙ 
l'on  11  cuve  des  diligences  faisant  le  trajet  en  10  neures. 

De  Marseille  à  Cette;  départs,  les  mardis  et  vendredis.  — 
Retours ,  les  mardis  et  mercredis.  Trajet  direct  en  8  lieures  ^ 
1'*  ehambre,  18  fr.,  2*  ebamhre,  18  fr»;  sans  nourriture. 

De  ManHttê  à  C$Hê  et  j4gde^  départs  ies  mereredis  et  Jeudhi. 
—  Hetours,  les  vendredis  et  samedis;  tr^et  en  8  heures ,  1'* 
chamiire,  18  fr.,  2*  chambre,  13  fr.;  sans  nourriture. 

De  Marseille  à  Alger,  Par  le  Phnramond^  de  200 chevaux,  et 
le  Charlemagne^  de  l(iO  chevaux  ;  déparls.  les  .S ,  15 ,  25  de  chaque 
mois;  retours,  les  10,  .0,  30;  trajet,  48  h.  1"  chambre,  80  fr., 
2*  chambre,  (;0  fr.,  pont  a5  fr.  La  nourriture  j^r  jour,  6  fr.  aux 
3  fr.  aux  2-. 

De  Marêéille  à  Alger.  La  yuie-de- Bordeaux ,  de  160  ehe* 
Taux;  départs»  les  K  il»  21  de  chaque  mots;  rètours,  les  &,  15, 

25;  mêmes  prix  que  clnlessus. 

De  Marseille  à  Or  an.  Départs  »  les  3  et  18  de  chaque  mois; 
trajet  dirert  en  65  h.  ;  r*,  125  fr.  ;  2*.  100  fr.  ;  pnnt,  CO  fr.  —  La 
nourriture  se  paye  pour  le  \oyage,  18  fr,  aux  T",  et  12  fr.  aux 
2*".  Dire<lion,  rue  Canebière,  33. 

De  Marseille  à  IVaples,  Paquebot»  de  V administration  des 
Postes;  départs,  les  9,  lî),  29  du  mois;  retours,  les  G,  1(>,  26. 

Touchant  à  Livourne,  trajet  en  l  Jour  :  r%  80  fr.;  2%  48  fr.; 
8*,  82  fr.  ;  —  tooehant  à  CivUa-'F'êeehia^  tralet  en  2  Jours  : 
105  fr.;  2%  63  ft.  ;  8%  42  fr.  ;•- touchant  à  Napltê^  trajet  en 
3  jours  :  l**,  l&O  fr.  ;  2%  00  fr.;  3*«  60  fir.  ;  Ijsl  nourriture  par  Jour» 
6  fr.  aux        et  4  fr.  aux       Direction,  rue  Breteull,  20. 

De  Marseille  à  Naples.  Paquelmts  sardes,  Castor^  f^irgile^ 
Dante,  Achille,  Archimède;  départs,  les  3,  13,  23  du  mois; 
retours,  les  mêmes  jours  du  mois.  —  Touchant  à  Génes^  trajet 
en  21  h.  r*,  80  fr.  ;  2%  45  fr.  ;  — touchant  à  Livourne.  trajet 
en  31  h.  1",  100  fr.  ;  2%  75  fr.;  —touchant  à  avUn^FeeMa^ 
Uajet  çn  4S  h.  V\  130  fr.  ;  2%80fr.;— tondMmlàiy^a|»lM»enMki 
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.  r%  180  fr.  ;  2^  120  fr.  La  nourrit,  par  jour,  6  fr.  40  c.  aux  pr#» 
mières  »  et  4  fr.  50  c.  aux  deuxièmes  places. 

JDe  Marseille  à  IVaples,  Paiiueltols  toscans  ,  Maria,  Anto- 
nieUa,  Leopoldo  Seconda  y  de  HiO  ihev.  ;  départs,  les  5,  l5, 
25  de  chaque  mois.— Touchant  à  Gene«,  trajet  en  21  h.  r%  70  fr.; 
2%  45  fr.  ;  —  toueliant  à  Livourne ,  trajet  «il  St  II.  W  fr,  ;  2% 
60  fr.;  —  touchant  à  dvila-f^eêohia  ^irB\ei  tû  46  h.  !»*,  120  fr.i 
i««  M  fr.  t  —  toacliafil  à  Napln^  en  60  h.  V%  165  fr.  ;  1 20  fr. 
La  noorrH.  par  jour,  6  fr.  aot  el  4  fr.  HttX  2^  places.  Direc- 
IlOQi  place  Nationale,  4.  ' 

DeMar$eilleà  Naplef,  Paquebots  français.  ?e  Pharamonâ^ 
le  Charlemagne ,  le  Sully^  de  ino  chevaux;  départs,  les  7,  i7, 
27  de  chaque  mois. —Toucha' t  à  G ^wes,  trajet  en  iGh.  \",10  fr.; 

45  fr.;  — touchant  fi  Livourne,  trajet  en  23  h,'V%  îOO  fr.  i 
2%  05  fr.  î  — louchant  à  Civita  f^ecchia ,  trajet  en  33  h.  l",  130  f.; 
2*,  85  fr.  ;  —  touchant  à  NapLes,  trajet  en  42  h        1^0  fr.-,  2% 
120  fr.  La  nourriture  est  comprise  dans  le  prix  du  passage  aux 
mais  pas  anx  2**  places.  Direction  «  rue  CanebièrCi  34» 

De  AfaneHk  à  rfaplei.  Camp.  IV^apolUafn$  :  Maria-Chris- 
Um,  rte  iSO  chevaux;  départ,  y  de  cha  |.  mois;  —  Mongibello, 
250  cW.  ;  départ,  lO  de  chaq.  mois  ;  Ercolano ,  300  chev.;  départ, 
29  de  cha  1.  mois;  —  Capri  et  Fesuvio,  de  300  chev.  ;  départ,  3, 
13,  23  de  chaq.  mois. —Touchant  à  Génea,  trajet  eu  'il  h.  1'*, 
70  fr.;2*,  45  Fr.  ;— tnuchant  àLivoume^  trajet  en  31  h.  r%  lOOfr.; 
2*,  G5  fr.;— touciianl  à  Civita-f^ecchia ,  trajet  en  4  »  h.  1",  130  fr.; 
2%  85  fr.  j  -  touchant  à  iVap/e« ,  trajet  en  où  h.  V\  180  fr.;  2% 
120  fr. 

La  nourrit,  est  comprime  dans  le  prix  du  pfi83age  aaK  i^»  et 
non  aux  2"  places. 
Âeencc ,  40 ,  rue  Thuhaneau. 

Dê  MoruilU  A  Jkmi$$*  Paquth.  4$  rjitimiiêrMm  dei 
p0ite9  franpai$ê$:  àmï\Mt}e%  i«  i>t  ^i  de  chaq«  mais;  retours, 
les  6,  16,  2(i  de  chaq.  mois.  —  Touchant  à  Livourne,  trajet  en 
12  h.  1",  80  fr.  ;  2«,  48  fr.  ;  —touchant  à  Civita- Fecchia y  trajet 
en  24  h.  ^^  I05  fr.  ;  2%  G  i  fr.;  —  touchant  à  IS'aples  ^  trajet  en 
60  11.  1    1 50  fr.  ;  2%  90  fr,  ; — louclmnl  k  M<Uie,  Uajet  eu  b  jours, 

1",  220  fr.;  2%  132  fr. 
La  nourrii.  par  jour,  6  fr.  aux  V  piaoes,  el  4  fr.  aux  2"  places. 

Direction ,  rue  Ûrcleuii ,  20. 

De  Marseille  à  Malte.  Paqueb.  dê  1  AdministraêUm  âm 
Postes;  dépari ,  le  4  de  chaque  rai)is  ;  retour,  le  25  de  chaque  mon. 
-^Trajet  iêfuî ea  72  h.     chambra,  230  fr.)  2%  %U  fr* 

La  noortlL  par  Jour,  6  fr.  aux  l***  places,  4  fr.  «us 
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MOUTS  4M4  Hm  à  MiaWIIM  ^lÊÊÊÊÊKÊMM.  Mf 

Les  voit,  à  4  roues  payeoi  kl  pds  â'uoA  1**  |kUc«4  et  Mlkt 

à  2  roues  le  prix  d'une  2*. 
Direction  ,  rue  Brrteuil ,  20. 

De  Marseille  à  AJalte,  Paqueà.  de  la  n^arine  royale  an* 

flaise;  déparls,  les  11,  28  de  cUai|ue  mol?t  retours,  les  1 4,  27.  — 
fljet direct  en  10  b«  l«*  cli.,  332  fr*;  V,  t29  fl".  p.  homme,  154  ît* 
p.  femM»  Nourrit  ooMfVliOdM  le  prix  An  passage.  Agence,  9, 
rse  Hrao. 

Dé  MmttMê  è  Maêu.  CéÊnp.  Nê^^UiûiHié;  àêpûtU,  Tm  t, 

18, 19 «  Sd«  2tl  deeha«!ue  mois  ;  t-elours ,  les  f ,  S,  t  f ,  13 ,  2t ,  23 
de  chàqttO  mol».  —  Touchant  à  Gênes,  trajet  en  2!  h.  r%  :o  fr.  ; 
V,  45  fr.î  — touchant  à  rAmurno,  trajet  en  31  h.  1".  100  fr,;  2% 
65  fr  ; — touchanl  ^l  Cit  ita-yecrhia  ,  trajet  en  45  h.  T*.  130  fr.; 
2*,  85  fr.;  —  toui  hiiiit  à  Aaples,  trajet  en  60  h.  r«,  180  fr.  ;  2% 
120  fr.;  -  louchant  à  Messiiie,  Palerme^  trajet  en  6  J.  1'% 
220  fr.;  2%  132  fr.  ;  —  touchant  à  Malte,  trajet  en  8  j.  1",  J50  fr.j 
2«,  l(iO  fr.  Li  nourrit,  est  compHse  dani  le  prix  du  fMssage  aux 
f**,  malt  non  aux  S^flaepe.  Ageftée^rueTliubaffieatt* 

Lea  Tolt*  ouvertes  payent ,  pour  Palermeet  HesaUie,  205  fir.;  pour 
Malle,  tïb  tf. 

De  Mftrêêiliê  à  jiltxandrU.  Paq.  dê  VjidmifiitiraH&n  du 

Patteê  françaises  ;  départs,  les  1 , 11 ,  2l  de  chaq.  mois  ;  retours, 
les  10,  20,  .^0.— Touchant  ù  Livonrne,  trajet  en  26  h.  V*  ch., 
80  fr.  ;  2'  ch.,  48  fr.  ;  ~  louchait  à  Civila^  f^ecrMn ,  trajet  en 
38  h.  l"ch.,  105  fr.;  2'^  ch.,  03  fr.  ; —  touchant  à  ]\'(tf)I(>s,  tnijet 
en  45  h.  1"  ch.,  150  fr.j  2*  ch..  m  fr.;— touchant  à  Mnlte ,  tr.ij^ît 
en  72  h.  T'^ch.,  220  fr.;  2"  ch..  I3-'  fr.  louchant  à  ^leu  andrie  , 
trajet  en  12  j.      ch.,  480  fr.  ;  2%  2S8  fr.  Directioo,  rue  Bre- 

teuu,  90, 

Ha  âfariêiltê  à  AkMndrie,  Paqueb*  dê  PjidminMraiton 
des  Poste»!  dêp.  Ifs  A.  14,  24  de  cha<|n*)  mois,  ret.  les  10,  20,  30. 

—  Tooebant  à  Malte .  trajet  en  72  h.  1",  220  fr.  ;  2%  132  fr.  ;  — 
touchant  à  Alexandrie,  trajet  en  8  j.  480  fr.;  2«  288  fr. 
Prix  de  la  nourriture  par  jour  :  f;  fr.  au\  1'*'  places,  \  fr.  aux  2'*. 
Direction,  rue  de  Dreteuil,  20.  Les  voit,  à  h  roues  pc^eolieprii 
d'une  1"  place,  et  celles  à  2  roues  le  prix  d'une  2«. 

De  Marseille  à  Bastia,  Paqueb,  de  V  yfdminislration  des 
Postes  ;  i\éj>.  les  mardis,  rel.  les  vendredis.  Trajet  direct  en  2(1  h. 
1"  ch.,  50  fr..;  2*  ch.,  30  fr.  Nourriture  6  fr.  par  jour  aux  1"',  tk  fr. 
aux  2«*.^ Transport  des  voit,  de  toutaa  sortes, OOfr.  IHreotlo&, 
me  Breteiiil ,  20. 

D9  Hm9eille.à  j&Mle.  Pmfuek.  de  VAdmMeêraêém  4Êm 
Pmêeu  Mfiite  teSelift,  ret  Ma  mi#n  Ti4i0t  ù^mimn  ^ 
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V  ch. ,  50  fr  ;  2'  ch.  30  fr.  Transport  des  voitures  de  toutes 
sortes,  GO  fr.  Direction  «  rue  Breteuil ,  20. 

De  Marseille  à  CoMianlinople.  Paqueb*  de  VAdminiS" 
troHan  éê»  Poêin»  Dép.  les  i ,  1 1 ,  31  de  chaque  mois;  rel.  les  7, 
17,  37.— Touchant  i  lAtmime  ^  trajet  en  1  J.  ch.,  80  fr*; 
3%  48  fr.  ;  ^touchant  à  Civita-Fecchia ,  trajet  en  2  J.  r*,  îOS  fr.  ; 
2%  63  fr.;  —  toucliant  à  JVaplee;  trajet  en  3  j.  160  fr.  ; 
90  fr.  ;  —  touchant  à  Malte,  Uaiti  en  5  j.  i",  ^20  fr. ;  2%  132  ;  — 
louchant  à  ylthènes^  trajet  en  8  j.  l",  350  fr.  ;  2*,  210  fr.  ;  — 
toucliant  à  Smyrne .  trajet  en  10  j.  1'*,  400  fr.  ;  2«,  240  fr.  ;  — 
touchant  à  Constantinople  ,  trajet  eo  16  j.  1",  406  fr;  2*,  279  fr. 
Nourrit,  par  joui  :  1  fr.  aux  l"*,  4  fr.  aux  2'*.  Direction,  rue  Bre- 
teuil »  30.  Les  volt,  à  4  roues  payent  le  prix  d^nne  r*  place,  et 
celles  à  3  roues  le  prix  d^ine  %\ 

De  Marseille  à  ComtOÊUinapU.  Paquêb.  VHellespont,  U 
Bosphoré^  VOnmte,  Dép.  tons  les  16  Jours  le  mardi. — Touchant 
kLivourne,  trfij.  en  2  j.  ch.,  80  li.  ;  2'  ch.,  48  fr.  ;  26  fr.; 
—touillant  à  Malte ^  traj.  en  6  j.  ch.,  2i0  Ir.  ;  2*  ch..  126  fr.; 
3*  ch.,  06  fr.;  —  toucliant  à  Syra,  traj.  en  8  j.  l"  eh  ,316  fr.; 
2'  ch. ,  186  fr.  ;  3*  ch. ,  06  fr.  ;  —  touchant  à  Smyrne.  traj.  en  9  j. 

ch.,  3fiO  fr.;  2»  ch.,  210  fr.;  3*  ch.,  106  fr.  ;  -  touchant  à 
Ctnstantinople,  trajet  en  12  j.  l'«  ch. ,  420  fr.  ;  2«  ch.,  260  fr.; 
3*  ch. ,  12&  fr.  La  nourriture  se  paye  par  jour  0  fr.  au\  1^.% 
et  4  fr.  aux  2^.  Direction,  place  Nationale,  i. 

De  Marseille  à  Beyrouth»  Paqueb,  de  V yiuministratîon  dei 
Postes  françaises.  Dcparts  de  Marseille  les  4  »  14 ,  de  chaque 
mois,  de  Beyrouth  les  c. ,  Ki,  2(1;  —  louchant  à  Malte ^  trajet 
en  72  h.  l"ch.,  2.0  fr.;  2«  ch.,  132  fr.;— touchant  k  Alexandrie^ 
traj. en  8  j. \"  ch.,  480  fr  ;  2«  ch.,  288  fr.  ;  — touchant  Beyrouth, 
traj.  en  12  j.  l"  ch. ,  5i  l  fr.  ;  2«  ch. ,  307  fr.  La  nourriture  se  paye 
par  jour  G  fr.  à  la  1"  ch.,  et  4  fr.  à  la  2«.  Direction,  rue  Bre- 
teuil «  20. 

De  MatêHlU  à  ifforo;  Départs  de  Marseille  les  8  et  33  de  , 

chaque  mois  ;  retours  les  14  et  29.  Trajet  direct  en  5S  h.  eh», 
115  fr  ;  2«  ch. ,  90  fr.  ;  pont ,  65  fr.  —  La  nourriture  se  paye,  pour 

je  voyaee,  12  fr.  aux       et  8  fr  aux  2««. 

De  Marseille  à  Cadix,  Départs,  les  1,8,  15,  24  de  chaque 
mois;  retours  les  9,  14,  23.  30.  — Ton»  hant  à  Barcelone,  trajet 
en  1  j.  ;  1 12  fr.  ;  2",  88  fr.;  pont.  66  fr., —  touchant à  Faïence, 
trajet  en  2  j.  14G  fr.;  2",  112  fr.;  pont.  66  fr. touchant  à 
jélieawtt^  trajet  en  trois  Jours.  177  fr.  ;  2«,  136;  pont, 
73  fr.  ;  —  touchant  à  Cwrihagène^  trajet  en  4  J.  f»,  309  fr.  ;  3«, 
139  fr.;  poBt,  81  fr. ; «- toudiant  à  Mnwria^  trajet  en  &  J. 
l'*,329|  2%173  fr.;  pont,  91  fr. f    tooebani A  ilMof»,  tnjrt 
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en  6  J.  !»•,  ÎGO  fr.  ;  3»,  192  fr.  ;  pont ,  107  fr.  ;-— touchant  à 
jilgésiras,  tn.jpt  en  7  J.  1".  286  fr.  ;  2«.  205  fr.;  pont,  120  fr.; 
—  Touchant  à  Cadi9^  tr^et  en  S  j.  l**,  'M  fr.;  2%  tèi  fr.; 
pont,  133  fr. 

On  relâche  à  Bnrcelone  pendant  2  jours  ;  sur  les  autres  sta- 
tions 12  h. ,  et  à  Cadiv  2  Jours. 

La  nourriture  n'e?t  pas  comprise  dans  le  prix  du  passage. 

Les  TOttnres  et  l(*s  eneifiux  payent  le  pfli  d'une  l*^  place. 

Le  serrice  cl-dessus  est  égafement  AiU  par  desM^naMt  /Win* 
fols«  mais  leurs  Jours  de  départ  sont  Irréguliers.  Les  prix  sent  les 
mêmes. 

Direction  des  paquehots  espagnols,  MM.  Vidal,  rue  de  Bre- 
teuil ,  2(>;  Ppchitr,  et  Comn.  ,  quai  Rivp-Neuvp, 7. 

Direction  des  p.Kjuehots  trançais,  rue  Monlcrand ,  29. 

De  Marseille  à  À  ice,  Dép.  tous  les  vendredis ,  rf  tfjurs  tous  les 
lundis.  Trajet  en  12  li.;  1''  ch.,  ai  fr.;  2*»  21  fr.  Direction,  rue 
Canebière,  50. 

RsiisEiGiiEUEirrs.  BanquUtê  :  Allègre ,  Brun ,  Buret  firères , 
Lieuter.  —  Ckamgewê  :  Abadie ,  Chaulan  et  Comp.  »  quai  d'Or- 
léans ,  3«— Lions  et  Gomp.     Veuve  Birard. 

Skjocr.  La  vie  est  assez  chère  k  Marseille,  On  y  trouve, 
comme,  à  Lyon,  un  grand  nomhrojde  restaurants  à  la  carte,  sur 
le  Cours  et  rue  Vacnn.  Aux  tahles  d'hôto,  on  donne  pour  dîner 
de  2  fr.  .SO  c.  à  3  fr.  Une  chamlire  coûte  de  i  fr.  à  1  fr.  50  c.  par 
jour.  Café,  (.0  à  7^»  o.  la  tasse  pour  le  déjeuner.  A  l'hôtel  des 
Ambassadeuid  on  est  très-bien  ;  on  dineà  .3  fr.  par  tcte  à  5  h.  Les 
fruits  y  sont  bons  et  beaux.  On  fbme  dans  les  eafés  ;  la  bière  qu*on 
y  sert  y  est  asseï  bonne.  Les  Ouaii  sont  renommés  pour  les 
déjeuners  au  chocolat.  On  vend  sur  le  port  de  bonnes  oranges , 
dVxcellentes  liqueurs  des  lies.  Quoiqu'il  n'y  ait  pas  de  latrines,  la 
ville  est  mniiitennnt  fort  propre.  Très-rarement  il  y  pleut  en  été. 
11  y  a  tous  h's  jours  sppctncle. 

KxcuHsiONs  :  au  château  iVJf;  l'entrée  du  port  est  fermée  par 
une  chaîne,  et  resserrée  entre  deux  rochers,  sur  lesquels  s'é- 
lèvent le  fort  Saint-Jean  à  droite,  et  le  fort  Saint-Nicolas  k 
gauche;  promenades  maritimes  fort  agréables;  au  Faro,  au 
Chdteau'F'êrt ,  promenades  an  bord  de  la  mer.  mais  dans  une 
situation  opposée  ;  au  cbàleaii  Boreliy.  k  4  kil.  S.  de  ManeiUê^ 
sur  les  tmrda  de  la  mer,  château  remarquable  par  son  élégance, 
sa  distribution  et  sa  galerie  de  tableaux;  nn\  /fygnlades^  château 
qui  .ippartient  A  M.  de  Castellanne;  au  cbàteau  de  i'Vmfanteu, 
au-ilesfeus  des  y^ygalades. 

C'est  près  de  la  Ciotat .  sur  les  bords  de  la  mer,  qu'était  situe 
l'anncn  Taurentum;  on  découvre  à  chaque  instant  des  débris 

32. 
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antiques,  des  mies  d'amphithéâtres,  d'aqueducs ,  des  peintures  à 
fresque.  Les  habitants,  insouciants,  détruisent  malheujTiiysement 
ces  chefs-d'œuvre  de  goûu 

A  3  kiU  environ  de  Marseille  «  aa  sod  de  la  roiiU  étAlx,  9ê 
iMveatles  BmimdêimâiéMtffmmèêféÊmumtàtmêlùouei^ 
mante,  dominant  la  baie  et  jouissant  de  !a  brise  de  mer ,  qui ,  Mt 
sa  douce  infuence.  tempère  la  chaleur  du  climat,  (^l  éiaufis*- 
sement  est  bien  tenu;  on  y  trouve  «les  appartements  commodes; 
pour  6  à  7  h\  par  jour,  vous  avez  un  sal(»n  et  deux  chaa^)C^a  à 
cottcbar.  Ua  re^tauraWur  eât  attacbé  ik  i'étaUisseoMN^ 


ROUTE  466. 

li  IfAffigmm  â  MmrBeUlê,  pur  1$  thmm  fer. 

Distance  i  U5 101. 

Rogn^nas.  EntresseB« 

Cadillaiu  ConsianCine» 

Tarascon.  Sl-ChaOUf. 

Segonnaux.  Berre. 

Arli^s  Rogiiac 

Baphète.  Pa8<^dea-Uaeieask 

ai-llaciiB»  lUaaai&Li. 

Prix  :  V*  cla&se,  tZ  fr.  16  2*  classe^d  fr.  86c.;  3*clas8et 
G  fr.  05  c. 

Chai{uc  voyageur  a  droit  à  20  kilos,  de  bapa:;e;  l'excédant  se 
paye  ooramsuil:  da  i  à  10  kilog.,  2  fr.;  de  1 1  à  30kilog.,  Sfr.âOe^ 
pàr  cbaque  kilos;.  au«-des8us  de  30,  &  CJn  chien  |Miye  2  fr»;  il  esi 
farcuMdroUflMdelOc  pour  enregistrement  dà  bagages. 

I  Voiture  à  2  ou  4  roues,  un  fond  et  une  banquette.  SDfr.  50 

Voilure  à  2  ou  4  roues,  deux  ronds  el  deux  banquettes.       75  ea 

10  C.  en  sas  ponr  enregistrement. 

FEAfS  DE  COmeiTf  OAVS  MARSEILLE. 

2  Chevaux  et  i  po«lilloD.  9fr.  » 

3  —       I      —  4  »• 

*      —     1     —  &  I» 

—         a  s  4» 
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« 

de  Itvgoôiias  I  AYfgnon. 

1  Cabriolet  ou  calèche  «l  3  poflUloBf.  6  » 

1  Liiuoniére.  S  50 

I  Berline.  12  » 

S'adresser  à  Marseille,  an  bureau  du  chemin  de  fer»  rue  Cane- 
bière,  17. 

A  Avignon,  place  de  î'Oule. 

La  distribution  des  billets  rfs^c,  el  les  portes  des  bureaux  sont 
rigoincnsement  fermées  5  minutes  avant  l'IitMire  du  départ.— 
Les  bagagee  doivent  être  ap^rtéà  un  quart  d'heure  k  l'avance. 

TARIF  DES  OMNIBUS. 

Un  voyageur  sans  bagafçes.  o  25 

Un  voyageur  avec  un  bagage  d'un  poids  inférieor  i90  kllog.  u  6o 

Ln  voyageur  avee  un  bagage  d'un  aoids  de  21  à  5u  kilog.  0  BQ 

Un  voyageur  avec  un  bagage  d'un  poids  de  si  à  100  kilog.  1 

Au-dessus  de  f Od  kih  les  agents  de  f  idminfstfation  des  omnibus 
traiteroBt  de  gré  à  gré  avec  tes  Toyagenrs. 

COnittSfOlfAAlfCl  AVEC  LES  CHEMINS  M  WWm  W  «AMI  Vf  M 

l'Hérault. 

On  peut  arrêter  sa  place  pour  Mvm  dans  foutes  les  staiions  do 

la  ligtie  de  Marseille,  et  vice  versd. 

Tous  les  trains  de  la  liijne  de  Marseille  correspondent  directe- 
ment avec  7\iwe5,  sauf  le  train  n*»  2,  partant  de  Mar.^eille  à  7 
heuies.  Les  voNagcurs  fjartis  pour  Nîmes  par  ce  convoi  auront 
à  >^éjonrner  une  heure  et  demi  A  Beauvaire  a\ant  le  dépait  Uu 
tiaiu  de  IS  imes^  qui  a  lieu  à  12  lieures  :jo  niinuico. 

Le  train  partant  à  II  heures  20  minutes  de  Marseille  corres- 
pond avec  Alaiê.  Ârrfvée  à  Alai»  à  6  heures  U  minutes. 

Le  même  train  correspond  directement  avec  MontpelUêr»  Âr- 
rivée  à  Mon! pei  lier  à  7  heures. 

Le  train  parlant  à  1 1  heures  30  minutes  dr»  Montpellier  corres- 
ond  directemeni  avec  MaruUle.  Arrivée  à  Marseille  à  6  heures 
0  iiiinuteâ. 

SEwafift  Ms  neRUBSWPAiiaRo» 

Dn  PoM^dM^lAneieti  ani  MarttjguéSm 

De  Rognae  à  Aix* 

De  Constantine  à  Salon. 

De  Oàn»taniin9  à  istres. 
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Les  Messageries  Nationales  et  celles  des  Maîtres  de  Poste  desser- 
vent aussi ,  sur  la  iigne  de  Marseille^  yaletxce^  Lyon^  FarU  et 
tout  le  Nord. 


ROUTE  457. 

Comw^nkûtim  de  Lyon  à  Mar$eUle ,  par  le  bateau 

à  vapeur. 

On  faU  eé  voyage  en  un  jour.  On  s'enfibarque  sur  le  quai  da 
Rhône.  Oo  part  à  4  ou  6  heures  du  matio  en  été  et  à  (»  ou  7  heorei 
en  hiver. 


ROUTE  4Ô8. 

D'Orgon  à  Tarascon^  3  myr.  4  kil. 
Saini^emy»  i  m.  s  k.  |  Taiascoh,  i  a 

SAINT-REMY  Gtontim, (Bouches-do-Rfaône).  —  HôteU  :  du 
Gheval-Bhinc;  de  la  Graye«~  Petite  ville  ancienne  et  célèbre  par 
ses  beaux  restes  antiques,  dans  une  agréable  position  «  près  du 
canal  de  RéaL  ~  Carioeitée:  Y Eyliéê ^  e&i  fort  belle;  i'^re 
de  triomphe,  situé  sur  un  petit  plateau ,  à  1  kil.  de  la  ville.  Il  est 
fortement  endomnuv-é  ;  la  partie  supérieure  est  détruite;  la  partie 
inférieure,  ornée  de  8  colonnes  et  de  4  bas-reliefs  mutilés,  repré- 
sente des  captifs  encliainés.  Dans  les  entre-colonnements  étaient 
des  statues  dont  il  ne  reste  aucune  trace.  Mais  ce  qui  subsiste  encore 
donne  une  haute  idée  de  la  b^'auté  de  ce  monument.  Le  Mauiolêe. 
Cet  élégant  monument,  voisin  du  précédent,  appartient  à  la  même 
époque.  L'opinion  la  plus  probable  est  celle  qui  suppose  que  ce  beau 
cénotaphe  et  l'arc  de  triomphe  ont  été  élevés,  dans  le  i"  siècle ,  à 
la  gloire  de  César  et  d'Auguste.  V Hôtel  de  ville,  la  Fontaine 
sur  la  place  de  rHôtel-de-Vllle  ,  la  Promenade  sur  les  remparts, 
le  cabinet  d'anii  iuités  de  M.  Lugoy. — Commerce:  huile  d'olive. 
—  Pop.  (î.lOO  hab. 

TAltASCOiN  (  liouches-du-Rhône).  — ^d/e/#  ;  des  Empereurs, 
ayant  une  belle  vue  sur  le  Rhône;  Notre-Dame;  de  la  I^oste;  du 
Rli6ne»~ Agréable  positibn  sur  ia  rive  gauche  du  RlUkie*  vIs-à-vis 
Beaueaire,  avec  laquelle  elle  communique  par  un  très-beau  pont 
suspendu  à  deux  voies  avec  trottoirs,  construit  par  M.  Jules  Sé- 
guin ;  tribunal  civil,  collège»  bibliothèque  publique  de  7,000  vol«. 
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tliMtre,be1  abattoir.  —  Cariotitis  :  antique  château  fort,  tnlgatre* 
ment  appelé  Château  du  roi  René,  qui  l'a  iiabUê;en  assez  bon 
état ,  et  siirmont<*  d'une  plate-forme  d'où  l'on  jouit  d'nnp  belle 
\ue8ur  le  bassin  tlii  l{liône;  Il  sert  de  maison  d'arrêt  ;  on  le  visite 
facilement;  Véglise  paroissiale  de  Sainte' Marthe ,  bel  édlflte 

fothiqiie  du  xi«  sitVIe  ,  dont  le  portail  du  midi  est  fort  remarquable. 
Itle  eât  ornée  de  bons  tableaux  de  Yien,  Vanloo,  Mignard,  Par- 
rocel»  etc.  Sous  Teglise  est  une  crypte  entièrement  revêtue  de 
marbre.  On  y  toH  la  iambemê  â»  iointe  MmHkê  «  sar  lequel  esl 
eouchde  one  statue  en  marbre  de  la  sainte,  et  des  sculptures  an* 
denneset  d'un  bon  goût.  VéglUe  porotelale  de  SainMatques^ 
qui ,  entre  autres  tableaux  ,  en  possède  un  fort  beau  représentant 
sainte  ^/arl/ia  domptant  laTarasque,  par  Vanloo  *.  I.es  ^y^rr^j  et 
les  Pépinières  de  MM.  Audibert  frcVes,  à  leur  établissement  de 
Tonnelle,  situe  n  2  kil.  environ  de  la  ville;  les  promenades  du 
Cours  et  de  la  Chaussée^  le  Palais  de  Justice  et  le  tribunal  de 
commerce,  les  bùpitaux  Sainte A'icotaê  àe  la  Charité,  et  de 
trés-belles  Ctuemet  de  caTalerle,  dont  raablissement  ranftme 
environ  8  hectares  de  raperflicle*— Oommêrtê  :  céréates  «  garance» 
chardons  à  carder,  Tin,  vinaigre ,  eaux-de-vie  et  esprits,  halles, 
draps  communs  dits  cadis.  —  yoit.  pub.  deux  fois  par  jour  pour 
^/jr,  Marseille  y  Avignon,  Arles  ti  JMmes,^Pop,  1 1,000  hab. 

Chemin  de  for  de  Marseille  à  Avignon  ,  se  liant  par  un  viaduc 
sur  le  Ubone.  à  Tarascon,  avec  celui  en  exercice  de  Beaucaire  4 
Mmes,  Montpellier  et  Celle. 


ROUTE  459. 
D  Aix  à  Arles ,  7  myr.  4  kil. 

Saint-Canat,  i  m.  S  k.  |  Lion-d'Or,  3  9 

Salon  («.  roule      y      i     S     |  AsLCS  (o.  ci-dessous),    i  7 

D'Avignon  à  Arles,  4  myr. 
Tsrascûo  («•  ci-deisus),  2  m.  3  lu  |  Arlss  («•  ci-defsous),   1  1 

Excursion  à  Arles» 

hxm.— Hôtels  :  du  Nord;  du  Forum ,  sur  la  place  du  Forum 
même.— Ville  ancienne,  sons-préfeeture,  tribunal  de  commerce , 

s  LaTkrttaoe  était  un  monstre  amphibie  qol  i«  tenait  snrlM  bords  di  Rbdao, 
•t  4*v«nll  m  iMiMlMtt  «■  paya  ;  Mlito  lUitiM  m  SéHm  Ift  nmirS». 
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collège  communal  ^  écolo  gratuite  de  dessin,  bibliothèque ,  cabiDOi 
4'bl8loire  naturelle,  musée,  hospice  civil  pour  les  maliulcd^  baral 

La  villa  à*Art9$  eil  Mustnitta  sar  uot  eoUîne  de  roeber  cat- 
taire»  laillceà  pie  à  Torient ,  mais  de  toute  autre  |>art  accêsslhU 

par  des  pentes  douces  et  faciles.  Des  monuments  antiques  doût 
/iome  elle-même  8*enorgu€illirait .  «les  éiilises  auxquelles  la  go'.lii- 
cité  la  plus  pure  donne  le  plus  grand  merilo  ,  des  monuments 
civils  dont  le  célèbre  Alausard  a  fourni  les  desslDS •  Sûul  (Ufiaér 
minés  sur  la  surface.  —  Fop.  22,000  Aa6. 

Monuments  antiqqbs*^  2 Vi^ire  d  Auiuste  et  de  LiTie.  Ce  mo- 
«ment  «  élevé  dan»  le  sièete  â'Aiiguate ,  r  êuaré  et  même  reconstroit 
en  partie  par  Oonataiittn,  est  placé  a»  miol  de  Tampliilbiéétre*  Ce 

gnélmiildans  lea  misons,  on  reconncdi  Im  vpûlea  inclinées  suf 
(quelles  étaient  appu>és  les  gradiua.  Deux  portions  de  la  déco- 
ration extérieure  sont  visibles;  elles  sont  diredeo  ent  opposée?»  6t 
appartiennent  à  la  partie  rectangulaire  de  l'enceinte:  celle  du  midi, 
engagée  dans  les  murs  de  la  ville  ,  conserve  ses  deux  élaiics,  et 
porte  le  nom  de  Tour  Ue  Ii<daud,  Une  troisième  arcade  s'élt  vc 
sur  celle  du  second  étage;  mais  cette  construction,  faite  dans  le 
moyen  âge  »  n'a  Jamais  appartenu  au  théâtre.  Celle  du  nord,  que 
l\inlr«iveattl»oiitde  le  me  de  le  Oilede.  ne  conaerve  ^uaqae 
rareade  du  preoiicr  ëtaee.  C'esl  par  catte  arcade  que  l'on  arrive 
dans  Tintérieur  du  monument^  Ou  l'on  aper^t  deux  colonnes  de 
brèche  africaines,  qui  s'élèvent,  encoie  couronnées  de  leur  enta- 
blement, sur  l'antique  pro5c«nttim.  La  maison  Perrin  ,  jadis  le 
couventde  la  3Iiséricorde^(\[i'\  occupait  une  partie  du  proscenium , 
a  été  démolie  depuis  quelques  années,  et  les  fragments  antiques  du 
théâtre,  qui  servaient  d'ornements  à  la  cour  de  celle  niai.'-on ,  ont 
été  déposés  dans  le  musée  de  la  ville.  Le  théâtre  a  été  dévasté  à 
ploaleura  époques ,  et  il  a  aubi  le  lerl  dei  teinplM  des  dieux  du 
paganisme.  Saint  Hîlalre  fit  dépouiller,  en  44e,  le  théâtre  à'^rkê 
de  ses  pina  beaux  martireSt  pour  en  décorer  lea  é^Uaea  de  celte 
viile. 

Amphithéâtre,  La  maunificenee  romaine  s'y  déploie  avec  toute 
sa  LMandeur  :  éionnanl  par  son  immensilé,  im[>osant  par  l'avan- 
tauc  t'e  sa  situation,  il  domine  la  ville,  il  appelle  IVil  du  voyaseor; 
c'esl  Tobjet  qu'il  remarq^ue  d'abord  ^  c'est  celui  qu'il  est  d'abord 
empressé  de  connaître. 

La  longueur  de  aon  axe  eat  de  Me  nôtres  du  nord  an  aud,  ta 
largeur  ou  réteudue  de  sou  petit  axe  eat  de  130  mètrea  de  féal  | 
l'ouest  :11a  dû  avoir  43  rangs  de  gradiDa,et  contenir  25  mille 
spectateurs.  11  a  deux  ordres  d'architecture,  comme  l'amphithéâtre 
de  Mfm%t  et,  «wMneluH  il  ealpafcé  dft  aolxaufteaieedeai  màkm 
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ilimentiolit  MMit  un  peti  plut  IMm,  ei  ma  étoedoe  fUm  emitMé- 

rable. 

Aux  extrémités  des  axes  étaient  pratiquées  quatre  portes  :  la 
principale  est  celle  du  nord;  elle  est  belle,  quoique  siins  orne- 
iTîenls,  d'une  i;randeur  irn[)osante  et  d'une  forme  majestueuse.  Le 
corridor  par  lequel  elle  couduisail  dans  i'aiènecâl  d'une  conslruc* 
tfon  ingénteoie  et  maimiaqoe. 

Trois  gnlorles  clrcolairM,  formée!  par  ehc  prMnctloM  ptrilMIis 
et  concentriqueâ ,  >Q9d  pratiquées  sons  rédlère  et  8*a?aiieeal  im^ 
qu'à  l'arène.  Les  deux  premières,  coûtées  en  plein  einire,  sont  8é<^ 
parées  par  un  mur  commun  de  souienement  bhti  avec  des  moellons 
smillés,  disposés  avec  réiiulanté.  La  même  coupe  et  la  morne 
disposition  des  pierres  se  reiu-oiitieni  dans  toutes  les  autres  con- 
structions soutcrraities.  A  la  hauteur  de  A  mètres  du  sol ,  une  assise 
de  pierres  plus  larges  et  taillées  en  filets  forme  une  saillie  (jui  règne 
dans  toute  ta  loniîueur  des  corridors:  eVst  la  nafssanee  des  voûtes* 
La  iroisièioe  galerie ,  qui  a  reçu  le  nom  de  GfUêri»  Ch&rim  et 
dont  tdsqu'è  présent  on  n  avait  pai  mime  soupçonné  rstlstence, 
est  séparée  des  deux  antres  par  des  ehaoïbiea  on  loges  foAtées 
transversatement. 

Oôéliifqite.  L'obélisque  à* Arles  est  le  seul  monolithe  de  granit 
exécuté  hors  (I7v///p^e  •  remarquable  sous  ce  rapport,  il  ne  l'est 
pas  moins  par  la  hardiesse  de  seë  formes  et  son  éiévalion.  11  est  en 
granit  de  VJKsterel. 

L'obélisque  a  15  mètres  CO  cent,  de  long  et  1  mètre  t9  cent,  de 
largeur  à  sa  base*  1|  est  porté  par  qnttra  Uons  eii  bronse  el  couronné 
par  un  soleil  doré*  Le  piédestal ,  qol  est  en  pierre  coaninière,  a 
S  mètres  de  bantaiir  ;  ain^  le  monument  emier  a  20  met.  M  eent. 
d'élévation. 

Aqueducs  d' Arhs.  lis  nîîaient  prendre  les  eatjx  au  del«^  de 
Saint-R«'my  et  on  peut  en  suivre  les  vrstiges  depuis  Arles.  Leur 
construction  en  pierres  de  grand  appareil ,  indique  l'époque  de  Jules 
César. 

Forum  d*  Arles.  Les  ruines  des  édifices  qui  formaient  son  en- 
ceinte ont  disparu.  On  ne  les  retrouve  qu'enfbuies  dans  les  cavc.s 
des  malsons  bâties  sur  lenr  emplacement.  Voici  l'indication  des 
pr i  ncipales  de  ces  raines  :  i  Le  montimenf  des  caves  et  de  la  grancte 
cour  ia  collège;— 2*  Les  dêux  eohnnes  de  granit  de  la  place  des 
Hommes,  connues  sous  le  nom  de  /  alais  de  Constantin;  —  3  '  Des 
restes  de  constructions  romaines  dans  les  ca\cs  des  mnisons  voi- 
sines de  la  place  des  Hommes,  de  la  rue  de  la  Paix  et  de  l'église  des 
Jésuites. 

Musée.  Le  Musée ,  établi  dans  Tantienne  église  de  Sainte^ 
jinm ,  renferme  un  grand  nombre  de  moreeaul  antiqwie. 
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Monuments  du  moyen  agb.  Eglise  de  Saint-Trophime ,  en  face 

de  l'obélisque  L'église      Saini-T^aphlmê  est  d'âne  haute 

antiquité,  line  partie  appartient  au  viu*  aiècle,  et  l'autre  au 
xiv«  siècle. 

ChUre.  Entre  la  rue  des  Prêtres  et  l'église  deSaint-Trophimê 
se  trouve  rancien  cloilre  de  l'Abbaye  ;  il  communique  à  l'eulise  par 
un  escalier  de  construcUon  moderne  ei  d'assez  mauvais  goût.  La 
forme  du  cloître  est  celle  d'un  quadrilatère,  dont  les  côlcs  sont 
consacré.^  aux  galeries,  tandis  que  l'enceinte,  laissée  à  ciel  décou- 
vert ,  servait  anciennement  de  cimetière  au  couvent.  Les  galeries 
du  nord  et  du  levant  ^ont  les  plus  anciennes. 

JYotre-Ikam-d0'Grâ€$^  Cette  église,  située  à  un  dami-kii.  an 
S.-E.  de  la  Tille  à*ArU$t  fut  fondée  au  vi*  slèele  par  réréque 
saint  F'irgile,  Elle  se  trouve  placée  dans  l'enceinte  des  anciens 
Ghamps-Élysées.  La  vue  extérieure  de  Notre- Dame-de-Grâce 
est  piquante  sous  tous  les  aspects;  elle  doit  principalement  cet 
avantage  à  son  clocher,  dont  la  forme  est  élégante  et  hardie. 

yjbbaye  de  Mont-âJajour,  L'abbaye  de  Mont-Majour  fut 
fondée  au  x*  siècle,  sur  une  colline  à  2  kil.  de  la  ville,  qui,,  par 
sa  position,  domine  un  i)aysage  aussi  agréable  qu'étendu.  L'Église 
et  le  Croître  soiit  de  eonstroetion  gothique;  un. bel  escalier  eundnit 
dans  une  vaste  crypte  qui  règne  sous  presque  toute  Tétendue  de 
Véglise  et  qui  est  remarquable  par  son  admirable  eonsiructlon 
empreinte  d'une  simplicité  toute  primitive;  le  corps  du  monastère» 
bâti  sous  le  règne  de  Louis  XIV,  présentait  toute  la  maiziiiflcence 
de  ce  i;rand  siècle*  Cette  belle  abbaye  est  presque  euUèrement 
dé  molle. 

Tour.  Cette  superbe  tour  fut  édifiée  en  13G9  par  Pons  de  Ultmo, 
abbé  de  Mont-Majour,  et  cellérier  de  Saint-Victor  de  Marseille  : 
elle  est  en  bellts  pierres  de  Fontvielle,  ornée  de  refends  et  cou- 
ronnée de  m&chicoulîs;  sa  hauteur  est  de  26  mèt.,  sa  largeur  de 
12  m.  de  l'est  à  Touest,  et  de  6  mèt.  c.  du  nord  au  sud  ;  les 
murs  sont  d'une  énorme  éfiaisseur,  et  c'est  dans  leur  épaisseur 
qu'est  pratiqué  l'escalier  par  lequel  on  arrive  au  sommet. 

Chapelle  de  Saint i-Croix,  Ce  charmant  édilice  est  à  50  mèt. 
E.  de  l'église  de  Mont-Majour;  on  l'a  cru  longtemps  constiuit  par 
Charlemagne:  c'était  une  erreur:  il  ne  date  que  de  l'an  I0i9,  peu 
de  temps  après  la  fondation  de  Mont-Majour.  Son  plan  est  une 
croix  grecque  formée  par  quatre  cercles  rentrant  l'un  dans  l'autre. 

Non  loin  de  là  et  dans  le  flanc  méridional  de  la  colline  est  une 
église  souterraine  qui,  par  ses  formes  abruptes,  doit  remonter  au 
T*  OU  VI*  Siècle.  On  y  remarque  une  curieuse  cellule  taillée  dans  le 
Tdc  et  à  laquelle  on  a  donné  le  nom  de  confwionnal  do  Saint* 
Trophifne» 
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MoNiMENTS  MODERNES. —  La  vilIc  ô*j4rles,  8i  riche  en  monu- 
ments anliqucs,  poîisède  aiisîîi  pliisinirs  monuments  d'architecturo. 
moderne,  pninii  lpîi'|uels  on  distingue  le  Collège  ,  Véylise  de  la 
Charité  y  Véytise  de  Saint-Julien ,  la  Rotonde  y  V  Hôtel  de  ville  ^ 

âui  fut  construit  sous  le  règne  de  Louifi  XIV,  d'après  les  defiâioa 
u  célèbre  Mantard ,  et  un  théâtre. 
MaUt'wnU  tous  les  Jours  de  ManMIê  à  TcuUmie ,  et  de  Ton- 
lùuêe  à  BordÊOum.'^  Diligene$$  t  5  pirtent  tous  les  Joots  pour 
JVÎmêê^  MatêHUê  et  Ifarhonne, 

Navigation  a  vapeur.  —  3  ou  4  Mteamen  arrivent  tous  les  jours 
do  Lyon  et  rep.uii  nt  pour  la  même  destination;  2  partent  tous  les 
jours  pour  Marseille.  La  traversée  se  fait  en  5  heures  à  la  descente, 
et  en  lO  heures  à  la  remonte.  (  F*  route  276  Lyon^  uavigation  à 
vapeur.  ) 


ROUTE  460. 
De  MarmUe  à  Niée  (S  roates). 

Touu^  par  Brignoleêt  19  inyr.  S  ktL 


Attbaitne  («.  roste  4T0J»  l  m.  7  k. 

Boquevaire,  •  8 

Tourves,  S  o 

liri^^noles,  1  3 

Le  Lucy  2  S 

YidaabSDy  1  1 


Le  Moy, 

Fréjus, 

L'Estérel, 

Cannes, 

Anllbes, 


f 

1 
1 
1 
1 

S 


s 

s 

4 
9 
2 
4 


ROCUEVAIRE  (Boudies-dn-Khône).  — J^i^re/j;  de  laTéte-Noire; 
deJ'ÉtoUe;  du  Repos.— Joli  bourg  sar  la  Féànê.—Citr(otiîis  : 
VEgli$9  paroissiale,  du  xtiii*  siècle:  elle  est  d*ane  ardiifecture 
simple  et  imposante  ^'intérieur  est  orné  avec  goût;  l'ifdiel  de  vilh. 

hcau  monument  moderne.  Dans  le  faubourg,  une  grande  place 
plantée  de  beaux  arbres.  —  Commerce  :  vi:  s  muscats,  raisins  secs, 
litcues  excellentes ,  amandes ,  avel  nés ,  câpres ,  soie  gré^e,  savon.  — 
^otï.  pub.  tous  les  jours  pour  Marteille.'- Pop,  3,200  hab. 


V  fOMle,  par  TWdn,  Vt  myr. 


Aubagnoi  1  m.  7  k. 

Cujet ,  I  2 
Le  Beaussel  (o.  rente 

470),  I  4 

Toulon,  1  7 


Cuers, 
Piiçnans, 
\j»  Luc, 

Du  Luc  à  NicB  (v.  la 
ire  route),  10 


1 
e 
s 


De  Mamtth  à  Cette,  ptr  le  Iwteau  à  npeor,  les  mardi, 

33 
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57S    BOUTE  46U— D£  MARSEILLE  A  GAENOBLE^SAtlLdS. 

Jwidi,  lamtdt s  l'^  c&iuii)>re,  IS  fr. :  2*  chambre,  13  tr.-,  trafet, 
le  h.  A  MatHiUê ,  qati  d'Orléans,  1. 


fiOUTE  461. 
De  Marseille  à  Grenoble^  28  myr.  8  kil. 


Le  Pin  (o.  rottle  4S5)»  l  m.  5  k. 

Aix  {id.\  1 

Pejrolles,  2 

Mirabeau,  1 
Manosuu6(«.  roule 3 

La  Rrillaone,  1 

Perujs,  1 

Sisleron  (v.  route  482),  2 

Rourebeau,  i 

LaSaulce,  i 


4 
0 
I 
0 
6 
2 

I 


Gap  («.  rdtttè  482),  i  y 

Brutinel,  i  S 

Guinguetie-de-Boyer,  t  o 

Corps ,  9  4 

Les  Souchons,  t  4 

La  Mure  (o.  roule  482),  1  1 

Laffrey,  i  4 

Vizille  (v,  route  482),  o  7 

éÀÉiililLB  (o.  roule  48t),  1  S 


Beaucoup  de  \oyageurs  choisissent  cet  itinéraire  de  préférence  à 
celui  d* Avignon  y  pour  aller  à  Lyoïu 

On  traverse  les  Alpes ^  où  on  a  de  l>eaux  points  de  vue,  le  spec- 
tacle d'une  nature  forte  et  hardie* 

MIRABEAU  (Vaucluse).  Tfllage  de  800  hhX^-^CwriotitH  :  te 
pont  en  fil  de  fer,  jeté  avec  oeaucoup  ^c  hardiesse ,  et  le  château  ée 
rancienne  famille  de  ce  nom,  dans  lequel  le  plus  grand  orateur  de 
la  révolution  passa  une  partie  de  sa  jeunesse. 

SAULCE  (la  )  (  Basses- Alpes),  bourg  sur  la  Durame*  Il  possède 
une  fontaine  d'eau  minérale  salée. — Pop,  800  hab. 

On  arrive  de  bonne  heure  à  Gap,  qu'on  a  le  temps  de  visiter  :  on 
loge  à  rbôiel  où  descendit  Napoléon  quand  il  revint  de  Tiie  ù'Elbe. 

On  part  de  Grenoble  à  Lyon  après  un  séjour  de  quelques  heures 
dans  la  première  ville. 

Nous  conseillons  ce  Voyage  à  tous  ceux  qui  de  Lyon  sont  allés  à 
Marseille  par  Faïence  et  Avignon.  Us  auront  l'idce  de  la  Suisse. 

De  Grenoble  à  £^on^  11  myr.  4  kil. 

(Foyez  de  Paris  à  Grenoble,  2*  route,  4S7 ,  etlisex  en  seus 
Inverse.) 

On  prend  les  voitures  pàrà  ÇrmobU  k  RMnîHe  sur  le  Osnrt  : 
Il  fout  letertfr  sa  place  ^luiieiirs  Jburs  d'avance;  Il  y  a  concurteiica* 
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ROUTE  464. 

HB  PARIS  A  VALENCE  (2  rOQteS). 

I'*  meuTB^  PAR  Lyon,  fi6  myr.  9  kih 

Pe  Paris  i  Lyoa  («•  ]  De  Lyon  i  Vtlenee  (v. 

route  379),  46  m.  8  k.  |    roule  4S5),  lO  i 


ROUTE  463. 
DE  PARIS  A  VALENCE. 

2«  Btimi  MB  B'^-£fflBmla  f  t^»  nmtii  «M)»  56  m^r.  i  Ui. 

Mall§-poiU  i^ur  St'Étiinm  ^  3  places  ;  trajet .  ^4  heures  i  prix  » 
SB  fr.  80  c  De  St^ÉtUnnê  «  MM$-pmtê  pour  MmrêÊmê.  Mm- 
iaferiêê  GMruiêê  «Htai  il  ioir  ;  Bêrlifmi-Ponêêén  GommÉreé» 
par  Cbàkm  et  les  bateaux  à  Tapeur. 


ROUTE  464. 
Cmmufùeation  de  f^alence  4  Qrmu>blef  Q  myt*  4  kil 

/>•  roknfiê  à  Gr$9^èlê^  «f?.  4  kil. 

(  f^.  la  description  de  la  route  de  Grenoble  à  Faïence^  en  Usant 
en  sens  inverse i  route,  488.  ) 


Dê  FaUnH é  JVtaMi»  fB  myr.  4  kil. 


La  Voulte» 

Prirat  (e.  reala  408)^ 

Les  MoQliBf» 

Aubenas, 
Joyeuse, 


1  m.  9 

a  a 

1  e 

4 

3 


St-Ambroii^i 
AlaiSt 

Ners, 

La  CalmeUe, 
r<IiiiEs  (V.  route  473), 


a 
I 

I 

1 


a 
a 

4 

6 
4 


ALÂIS  {G^TÛ).~ Hôtels  :  du  Commerce;  du  LIon-d'Or;  du 
Louvre;  du  Luxembourg.— Ville  riche  et  bien  peuplée,  siluce  sur 
le  Gardon,  dans  une  belle  prairie,  au  pied  des  Cévenncs,  Sous- 
préfeclure,  tribunal  civil  et  de  commerce,  collège  communal, 
eociété  d'agriculture,  bibliothèque  publique.— Oifl^flMt  f  lea 
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&80  ROUTB  465.  —  DE  PARIS  A  AVIGNON. 

Portêi  de  la  ville ,  les  contre-rues  voûtées,  la  voe  dont  on  Jooil  de 
la  terrasse  de  Taneicn  fort;  dans  les  environs,  soarces d'eau  miné* 
raies  Troides ,  ferrugineuses  et  vitrioliques.  Une  de  ces  sources  fournit 
du  soufre  vif.  Son  eau  est  vomitive,  purgative,  et  excellente  pour 
les  maladies  de  la  peau.  Son  terrain  houlUer  est  depuis  peu  d'an- 
nées exploité  avec  grand  avantage;  non-seulement  il  fournit  du 
charbon,  mais  encore  du  fer;  la  principale  exploitation  est  à  la 
Crande-Cimbe ,  -mt  le  chemin  de  m  û^jilais  à  Mmes;  on  trouve 
aotti  det  moulins  à  soie,  des  verreries,  etc.  Chemin  de  fer  pour 
iVt«i«t,  ^  dëiMirts  par  jour,  trajet ,  2  heures,  distance,  4S  kli*  ;  prix, 
5  fr.  et  3  fir.  &0  c.  —  Commercé  :  épiceries,  grains,  vins,  olives, 
hestiaux.  — Pop.  17,000  Aa6. 

Chemin  de  fer  d' AInis  à  Ifîmei ,  en  correspondance  avec  la  ligne 
d'^vi^non  à  Marseille, 


J)ê  FaUnee à Frangy  (Savoie),  17  myr.  6  iOI. 


0e  Valence  k  Moniferrat 

(V.  roule  i99),  9  m.  4  k. 

Gerdoii,  i  i 

Bellay  («.  roale  ssa),    2  o 


Calioz, 
Sejfsftel, 

FiAiNST  (Savoie), 


1 
1 
1 


r» 

4 
S 


SEYSSEL  (Ain),  petite  ville  située  pîttoresquement  sur  le  Rhône, 
—  Curiosités  :  carrière  de  pierre  blanche  pour  sculpture  ;  mine  de 
bitume  appliqué  aux  trottoirs,  couvertures  de  terrasses,  fontaines, 
bassins,  aqueducs ,  etc.— Commerce  ;  construction  de  bateaux; 
vins,  bois.  —  Pop,  l  ,600  hab. 


De  Emn&ni  à  Tain^  1  myr.  8  k\U 


ROUTE  465. 
DB  PARlà  A  AVIGNON  (2  roules). 

aoUTB,  TXk  Lyon,  69  myr.  5  Idl. 

BPtrisàLyonCv.  roule  1  De  Lyon  à  Avignon  («« 

m),  4e  m.  s  k.  1  roaie  4$s;,  n 
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581 


ROUTE  m. 

DB  PABIS  A  AVIGNON. 

3*  ftouTE,  PAR  St-Ëti£Ni«e  ET  Annonay,  G8  ïù^x*  7  kil.  (Service  de 

ma  Ile-poste.) 

De  Paris  à  Valence  |  De  Valence  à  Avia«09i(v. 

route  454)|  M  m.  1  k.  |    route  4&5;,  12  6 


ROUTE  467. 
OmmunicaUon  d'Apiçwm  à  Dign$j  15  myr.  1  kii. 

L'IsIe  (Yaucluae),         2  m.  2  k.  |  Forcalquier,  t  S 

Luniiém»  1     l       Peyruit,  l  9 

Apt  (r.  roaCaISS)»  1    'S        Malijai,  I  5 

Cercate,  1     9      Dittii&(e.  roule  m)»     a  0 

Avignon  à  Marseille ^  par  le  Ponl-du-Gard,  16  myfu  K  kil. 

La  Begude-de-Saze,      im.  9  k.  St^RemyCe.  même  route),  1  6 

La  Foux,  par  lePonHia-  Orizon  (v.  mute  4^5),      1  $ 

Gard.                     1      1  D'Or|{on  à  Marseille  (v. 

Tarascon  (e.  route  458),  1     9  roule  455),              Y  • 


D* Avignon  à  JYimet  ^  A  myr.  3  kil. 

La  Begude»  l  m.  1  k.  1  Sl-Gervasy,  t  0 

Lafouz,  1     2    I  MiHU  C«.  roate  472),     1  • 

Route  asseï  mauvaise  en  partie  ;  le  pays  n*a  rien  de  remarquable. 
Yoitorei  defant  les  li6teU  de  TEurope  et  du  Palaia-Natlonal. 


ROUTE  468. 

m  PARIS  A  AIX9  77  myr.  3  kil. 
De  Paris  à  Lyon  (v.  roiue  |  De  Lyea  à  Aa  foale 

379),  4Sm.  Sk.|  4SS}t 
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BOUTB  479. 7-  A  TpliLfUf  *  !^  GUJB8. 

DE  PARIS  4  P^UVAS  f  60  myr.  8  kil. 


La  Voulte,  1 
Privas,  S 


I 


De  Pa  ris  à  L^oo  (v.  rqule 

279;,  46  m.  8  k. 

De  Lyon  A  Valence  («. 

roule  455)»  i||  1 

PRIVAS  (Ardèche).  —  Hôlels :  la  Groix-d'Or;  du  Commerce;  le 
Lion-d'Or;  du  Nord.  —  Ville  située  sur  une  colline,  à  la  jonction 
de  trois  petites  rivières  qui  se  Jettent  dans  le  Mk&m  :  préfecture» 
tribunaux,  collège  communal,  école  normale,  bibliothèque  pu- 
blique de  2»000  vol.,  paroisse  catholique  et  église  consistonale 
Tcfovvfiée.  — Curiosités  :  les  Prisons,  V Hôtel  de  la  préfecture , 
dont  on  admire  le  beau  parc;  le  Champ-de-Mars ,  le  Palais  de 
Justice,  y  Hospice,  —  Commerce  :  cuirs,  soie  ouvrée,  marrons, 
houille. —  f^oit,  pub.  (  orrcspondant  tous  les  jours  avec  Paria  ai 
]^>on  par  ^uxerre  ei  Moulins,— Pap,  bfiOO  habé 
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De  Paris  à  Marseille  («. 

route  455)»  80  m.  2  k- 

Aobagne,  1  I 


Cujes,  1  t 

Le  Beausset,  t  à 

i  f 


ToOLOMi 

I 

AUBAGNB  (Bouches-du-'Rhône),  petite  vlile  sur  l'Amoinia, 

qui  commerce  en  poterie,  Mence^  toiles,  draps  communs  :  c^estla 
patrie  de  Tabbé  Barttiélemy,  auteur  des  Foyages  d»  /atina  ^na- 

charsis.  On  trouve  des  bains  de  marbre  antique  dans  ses  environs, 
ce  qui  semble  prouver  que  la  ville  de  fMcretum  était  dans  la 
plaine  voisine  iV^ubayne  ;  à  4  kil.  le  Beaudinard,  magniflque 
jardin  qui  s'étend  le  long  de  la  rive  gauelie  de  vauveaune.—  Pop, 
6,200  hab. 

CUJES  (Bouehesrdu-Rhôtie),  village  bàU  tû  forma  de  croix.  La 
cbàieau,  bètiment  irregulier>  a  été  reparé  il  y  a  d'miea.  Oi 
y  volt  uselbniaillotiA^boiidiiile.  -Tpcii.  UMmir^^ 
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LE  BEAUSSET  (  Var  bQorg  qui  commerce  en  huile  délire  et  en 
tins.— Pop.  3,000  Aad. 

Vallon  d*Olliouies.  On  marche  entre  des  rochers  resserrés;  le 
vallon  d^Ollioules ,  qu'on  rencontre  ,  est  un  autre  défilé  des  Ther^ 
tnopyles;  un  vaste  silence,  nnc  nainie  morte,  des  débris  de  rocs 
calcinés  par  le  soleil,  qiiehjues  cris  d'oiseaux  de  proie,  voilà  le 
\allon  d'Ollioules.  Mais  Lienlôt  tout  reprend  la  plivi-ionomie  et 
le  mouvement  de  la  Provence;  on  reconnaît  aux  orangers,  aux 
oliviers  et  aui  bastides ,  qu'on  approche  de  Toulon. 

Ollioi  LES  (  Var),  petite  ville  dans  une  situation  charmante ,  à 
7  kil.  O.-N.  0.  de  Toulon.  — Curioiitii s  les  ruines  d'un  Château 
(•  iuslruil  dans  !e  mii*  siècle,  1rs  orangers  en  plein  vent.  —  Com- 
merce: h\iV(  d'olive,  raisins,  Hcnos,  amandes — Pop.  .''>,*200  hab, 

TOULON  (Var).  —  Hôtels  :  dr  la  Croix-d'Or,  tenu  par  M.  Durbec. 
II  et^t  siUié  sur  la  place  an  Foin ,  près  des  diligences  ;  écurie,  remises, 
trois  tables  d'hôle  par  jour,  "0  chambres,  cuisine  excellente,  nou- 
vellement restaure;  de  la  Croix-de-Malte,  même  place;  du  Llon- 
d*Or,  *  la  porte  d'Italie. -rOi/(f5:  plusieurs  sûr  le  port. 

Cette  ville  doit  son  origine  et  son  nom  à  un  tribun  militaire ,  Telo- 
Martius;  suivant  d'autres,  c'est  le  Portus-Ciffiarissa  de  Pline; 
ruinée  parles  Sarrasins,  bombardée  en  t5!21  par  Charles  V  qui  s*en 
empare,  assiégée  en  170"  par  le  prince  Eucène  :  port  militîiire,  avec 
sous-préfecture,  tribunaux,  collège,  école  normale,  observatoire, 
musée  de  maiine,  musée  de  tableaux,  bibliothèque  de  8,700  vol., 
école  nationale  de  navigation,  jardin  botanique,  thermes,  salle  de 
Spectacle.  Elle  avait  eu  longtemps  la  réputation  d'être  fale  et  mal 
pavée;  les  étrangers  ne  peuvent  plus  lui  ralra  aujourd'hui  c6 
reproche  :  c'est  une  jolie  ville.  Son  port,  un  des  plus  beaux  do 
l'Kurope,  est  défei  du  par  des  foràflcations  élevées  par  Vauban. — 
Curiosités  :  Véglise  Notre-Dame  dont  la  façade  e>t  d'un  stvlc 
noble  ;  Vhjlise  St- Louis,  dont  le  poriail  offre  une  belle  colonnade  ; 
les  cariatides  qui  soutiennent  le  balcon  de  \  Hôtel  de  ville ^  par 
Pucet;  les  thuriféraires  en  marbre  qui  ornent  un  des  autels  de  la 
Cathédrale^  ancienne  composition  ;  la  maison  que  Puget  fit  bâtir, 
derrière  l'hôtel  de  ville,  au  coin  de  la  rue  Bouibon  ;  les  Fontainei 
âe  la  halle ,  de  la  place  dltalie,  de  la  porte  de  France,  de  la  place 
au  Foiin ,  une  autre  au  fiàut  de  laquelle  est  une  tète  de  lanus  d'un 
bon  style;  le  Port,  le  Pare  d'artillerie,  la  Salle  d'armes ^  la 
Corderie,  chef-d'œuvre  Simple;  le  Magasin  général ,  achevé  ré- 
cemment ;  la  Salle  aux  voiles,  V Arsenal,  dont  la  porte  est  riche 
de  scrdpture;  la  Porte  de  la  marine,  celle  de  r//ôpi7a/ ;  cette 
dernière  est  surmontée  de  deux  belles  statues  ;  la  Cale  couverte ^ 
la  place  du  Champ-de- Bâtai  lie ,  là  Tour  de  V  Horloge  Musée, 
monument  où  se  trouvent  des  morceaux  du  Puget  ;  le  MufH  é§  la 
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marine ,  belle  collection  d'inventions  et  de  con&lructions  navales  ; 
)e  Auftn,  les  Hangars  et  Fossés^  \e  Bagne  :  le  nonibre  des  gft- 
lériens  est  de  plus  de  4 ,000,  doat  l  ,000  environ  à  perpétuité  ;  VJir^ 
unalde  terrê^  la  Eade^  une  des  plus  belles,  ae8j)lus  sûres  du 
inonde  ;  les  forts  Lanuilgue  et  Faon ,  VhépUal  de  St^Mandrier. 
^Ommcrce:  vins,  eaux-de-vie,  huiles,  rApres,  raisins  secs, 
amandes,  oranges,  figues,  jujubes,  lejïumeâ  excellents. —  y  oit» 
pub.  tous  les  jours  pour  I^JarseiUe^  le  Beausxet^  Hyères,  Cuers^ 
SoWès-Pont^  Ollioules ,  la  Ciotat^  Hrigrtolles  ^  Lepujet^  Dra- 
guignan.  Entreprise  f!e  Lauzier  et  Fallony  diligence  pour  Aix 
tous  les  soirs  ;  pour  Nice ,  le  matin.  Bateaux  a  vapeur,  frégate  de 
4&0 chevaux  pour  Alger,  les  H,  i8  et  28  de  chaque  mois,  trajet  en 
32  h.  Service  du  courrier  et  des  passagers.— Pour  la  Seynê^  tontes 
les  heures:  1»  20  c.  ;  2*  10 c.^Pop.  46,000 hab. 
A  18  kil.  ouest  de  Toulon  se  trouve  la  pittoresque  ville  de 
Hyères  (Var  .  —  Hôtels  :  de  l'Europe,  dans  une  belle  position, 
s>ur  la  route  d(i  Toulon ,  tenu  par  MM.  Vidal  et  Poirel ,  avec  une  très- 
jirande  propreté  et  un  luxe  d'ameublement  remarqualle  ;  —  des 
Ambassadeurs,  excellente  maison,  tenue  par  la  famille  Suzanne, 
qui  est  admirable  de  politesse  et  de  bonté  pour  les  étrangers  ; 
maison  PhiUly,  avec  médecin,  bains.  Jardin ,  voitures  et  chevaux. 

Restaurant  propre  et  confortable,  tenu  par  M.  Laure.— Maisons 
meublées  et  hdteis  garnis  sur  la  place  des  Palmiers,  sur  la  plaie  * 
Nationale  et  sur  celle  de  la  Rade;  dans  1rs  quartiers  du  Noviciat, 
du  Bon-Puits,  «les  Porches  et  de  la  Burlière  On  trouve  dans  ces 
diverses  maisons  et  hôtels  des  appartements  pour  toutes  les  for- 
tunes. 

Celte  ville  est  construite  en  amphithéâtre  sur  le  penchant  d'une 
montagne  qui  s'élève  à  iCO  mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  et 
dont  le  sommet  est  couvert  de  ruines,  ce  qui  la  met  à  Tabrl  des 
ventsdu  Nord.  Les  orangers,  les  citronniers  et  les  dattiers  y  viennent 

en  pleine  terre.  Le  voyageur  qui  arrive  à  Hvères,est  frappé  dès  qu'il 
est  sur  la  place  des  RecoUets ,  ornée  d'un  obélisque,  de  la  beauté  du 
pays  qui  se  déploie  devant  ses  yeux. 

«  Le  clin  at  d'Hyères,  dit  M.  le  docteur  Honnoraly*,  est  ce  qui 
distingue  particulièrement  cette  ville;  c'est  en  cefa  qu'elle  est 
vraiment  fille  de  la  belle  Italie,  et  qu'elle  n'a  rien  à  envier  au  ciel 
de  Naples,  Pise,  Florence  et  Nice. 

On  prend  à  Hyères  des  bains  de  mer. 

OmoêiUic^VégliteSt'Paul,  autrefois  paroisse,  grand  édifice 

1  Lettre  à  un  médêeiit  dê  Pmriê  tor  Rjèr«t,  son  cHbaI,  et  fon  laSiMiice  <taM 
Ht  maladies  4e  pollftat ,  flO.,      !•  émm  BoMiMàTV  (AiSUM),  t  VoL  ia-T, 

«•BI9A,  |iS4, 
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assez  curieux  situé  sur  la  place  du  même  nom .  sur  laquelle  montent 
les  étrangers  pour  jouir  du  magniflqne  coup  d'œil  qu'offre  la  vue  de 
la  mer,  des  lies  d'Hyèri's  et  de  ces  délicieux  jardins  d'orangers  qui 
font  la  beauté  et  la  richesse  du  pays  ;  V hôtel  de  ville  ^  sur  la  place 
Manillon  i  ViglUêShLouiê  oa  des  Cordellers,  aujoard'hul  piiotne, 
d'irehltertore  gothique  et  bynnliiie;  *ut  It  Plaee  Nationale  se 
tfOOTent  le  buste  de  Massillon  et  la  s  alue  de  Charles  V  comte  de 
Provence,  érigée  m  1844  ;  la  bdie  place  des  Palmiers  à  IVntrce  de 
la  ville,  avec  une  foniaine  aomonlée  d'ao  obéliaqne  s  le  cbàteaa 
4le  M.  Denis. 

En  décembre  1843  on  a  découvert  non  loin  de  cette  ville,  vers  la 
mer,  les  ruines  d'une  ancienne  cité  romaine  qu'on  croit  être  celle 
de  Pomponiana  indiquée  dans  l'itinéraire  maritime  d'Antonia 
comme  od  lieu  de  station  pour  les  galères  romaines.  Les  fouilles  » 
ont  été  dirlgéat  per  M.  Denis. 

M.  Denis  a  eonienré,  outre  un  grand  nombre  de  fragments  de 
poterie  fine»  de  vases  en  verre,  de  tuiles,  de  briques  de  toutes 
formes,  une  cinquantaine  de  médailles,  dont  quelques-unes  sont 
d'une  fort  belle  conservation  ;  on  cite,  entre  autres, deux  médailles 
en  argent,  l'une  de  Trajan ,  l'autre  de  Septime-Sévère,  cette 
dernière  frappée  à  l'occasion  des  jeux  séculaires,  célébréi  en  effet 
«  sous  le  règne  de  ce  prince. 

Médecins,-^ M,  le  do(  teur  A.Honnoraty,  médecin  de l'hôtel-dieu 
d*H>èrps.  Cet  habile  et  honorable  praticien  réside  depuis  longues 
années  à  Hy  ères  où  sa  réputation  est  solidement  étahlIeetJiislenieDt 
méiitée. 

Jfotffofi  dê  «aillé  avee  bains  et  donebea  de  lêmm^  tenue  par 

IL  le  docteur  Benêt  qui  s'occupe  exclusivement  depuis  quelques 
années  du  traitement  des  maladies  chroniques  par  une  méthode 

particulière  dont  les  rcsullnts  sont  on  ne  peut  plus  satisfaisants. — 
Ëtablissemeut  semblable  à  loulou.— Prix  de  la  pension  ;  6  fr*  par 
jour. 

Pharmaciens  MM.  Monge,  Verignon ,  Costueuil  et  Guilleminet. 

Cabinets  littéraires  :  aux  Récoliets,  tenu  par  M.  Louis  |  à  la  rue 
de  Liman,  tenu  par  M.  Fabre. 

Horticulteur- Fleuriste  :  M  Rantonnet,  membre  correspondant 
de  plusieurs  sociétés  d'horticulture  françaises  et  étrangères. 

Commerce  :  vins,  huile  d'olive,  grenades,  oranges,  citrons, 
fraises,  avelines.— Poii.  10,000  hab. 

A  9  kIL  de  la  ville  du  côté  de  la  mer,  sont  des  salines  remar- 
quables. La  route  nationale  y  conduit. 

Syèreê  est  la  patrie  de  Hassillon  -,  visiter  la  maison  dans  la  quelle 
Il  est  né. 

33. 


Digitized  by  Google 


Des  diligences  font  ur  ^vice  journalier  entre  TotUoi)  et  eet(0 
yill^  ;  trajet  en  2  h« 
A  &  ou    kil.  dQ  rivage,  as  trouvenl  les  iues  b^Py^phm,  Sles  pas 

ÎahUétty  on  en  compte  4  :  la  plus . con^i^IérabU  aat  «  elle  àm 
svant  ou  Ai  Titan^  où  il  y  a  Une  quantité  prodigloMe  do  lapins  ; 
Port-Cros  est  couverte  de  lavande  et  de  fraisiers ,  avec  une  b  t- 
lerii*  pour  sa  défense;  Porqlerollks  est  assez  habitée  et  bien  for- 
tiHce  ;  ces  deux  dernières  possèdent  Û66  fabriquais  dû  ioudft  lafiUfie; 
Jioubeaud  n'est  qu'ui)  îlot  inhabité* 


COMMUNICATION. 


D0  T9**lon  au  t,uç,  5  myr.  2  kil.  (  F.  loui^  ^69,  p  t(^u\eàp 

Marseille  à  Mce»  j 
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De  t^aris  à  Lyon  (v.  rooCe 

279), 

De  Lyon  ^  Atx  (v.  route 

ttéteauneuf-le  Rouge, 
La  Grande-Pogéroy 
Toarves , 
VrigooleSy 


40  m* 

8|E. 

30 

5 

t 

2 

1 

t 

2 

l 

Le  Laa«  0  • 

Vid'iubapi  I  1 

Le  Muy, 
Fréjus, 
L' Esterai, 
Cannes,  .      S  # 

Amibes,  I  2 


1  1 

I  ! 


8A1NT«IIAX1MIN  (Var)^  peine  tflle  située  4am  wiobèNo 

vur  VArgens.  Klle  est  entourée  de  iwirailles  en  assez  bon  état. — 
Curiosités  :  V Église  ^  construite  an  xin*  siècle  par  Charles  H ,  roi 
de  ^aplcs  rt  comte  de  Provence,  ost  un  boau  monument  d'archi- 
leclurr  (lothique.  On  y  remaniue  de  magniOijUCs  orgues;  la  chaire 
à  pré<  lu  r,  veri labié  chef-d'œuvre  ;  les  boiseries  du  cbteur,  le  relief 
au-dessns  du  mailre-aulel.  —  Pop,  3.700  hab, 

TOUUVKS  (Var),  bout  g  dans  une  belle  plalM  «i  «UIOQ  de 
laqaelLa  oa  trouve  plusieurs  lacs,— Cmiofitit  :  la  place  pobUqut» 
les  promenades  et  uo  château  k  demi  ruiné.  Ou  y  remarque  une 
pyramide,  imitant  celle  de  Sexliuè  à  Rome. — P*  p.  2,(iûO  hab 

BUIG.NULKS(Var  Hôtels:  de  la  Poste,  bonne  maison  ;  PilTard, 
bien  tenu.  Des  voitures  parlent  de  cet  hôtel  pour  Marseille^ 
Toulon^  Draguiguan  et  I7fa/tc.— Petite  ville  dont  le  climat  est 
aussi  doux  que  le  ciel  en  est  pur,  située  sur  un  agréable  territoire» 
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pr^ei^ture.  tribunaux»  biUiotbèquç  publique  de  t.kOQ  vol.,  colMfS 
commonai ,  petit  séminaire*  école  pormale— Oirio#t7éi:  les  places 
Publiques ,  piajitécs  de  beaux  arbres  ;  le  n.oi|vean  Patahd9Ju$U€9^ 

ht  one  b(  Ile  Fontaine.'^ Commerce  :  prunes  cxonlst  s.  oiniiges, 
iiniîcs,  fruiis.  Diligences  pour  Saint- Maximin  ^  Barjols,  Cuer$, 
Cotignac,  Chovaiix  lie  seile,  voiturcf*  cabriolels,  4  prix  modérés. 
^Pop.  .s,f;oo  hah. 

Le  Ml'Y  (Vnr),  bourg  sur  VArtuhg.  qui  a  plusieurs  moulins  à 
bulle  et  des  scieries.  Dans  les  environs,  oij  ^einamue  la  cliapello 
lV*'D.*dê'la  Roque.  Le  chemin  qui  >  conduit  est  bien  ombragé* 
Prés  delà  pont  un  anelen  monast^ie  et  une  ereva^  daps  un  roclier, 

îippetnp  le  S t- Trou, —Pop,  2  200  hab. 

FRCJUS  (Var}.  — //dlWs:  du  Midi ,  très-propre  et  confortable  ;  de 
ta  Posle.  — Ancienne  ville,  avec  cvé  hé,  séminaire,  tribunal  de 
commerce  Fondée  par  les  Phocéens  Fréjus  fui  agrandie  et  ornée 
par  César  qui  fil  creu?er  son  poit  cl  la  nomma  Forum  Julii, 
Auguste  n<  heva  le  port,  fit  construire  un  pJuno.  un  aniphillicalie, 
un  a<|U(>(luc,  un  lh<  aire,  des  l>ains,  un  paulliciin,  et  entoura  la 
ViJIc ,  qui  contenait  alors  40,opo  hab,,  de  murs  flanques  de  tours. 

Curfq^ités  ;  00  tous  ce?  monument»  Préjus  n*a  conservé  que  de 
beaux  rfêtes  d$  guali,  deux  ftornei  aniiques  servant  à  l'amarrage 
des  navires,  un  phare  (  in  ulaire  surmonté  d'une  tour,  un  Arc-d^* 

Îyiomphe  qui  formait  l'une  des  quatre  portes  de  la  ville  et  que  l'on 
ésigne  encore  sous  le  nom  de  Porte  dorée,  un  yimphUhcâtre  en 
ruines  (!o  *200  mètres  de  pouftour ,  un  y/qucduc  dont  le  dc\elopjic- 
mcnl  élait  de  30,000  mèlr<s,  qucli^ues  portions  a^^ez  bien  con- 
seivées  subsistent  en  plusieurs  en.îrciis;  enfin  1rs  ve>lii.MS  d'un 
J^empU  romain  ou  Pa^thùo^\  ^rc$  d'une  iuuison  nommée  Fille- 


VËfU$e  épiscopafe ,  cathédrale  de  St-'Clieone»  édifice  qui  D*eit 
tù  gran.d  ni  peau,  mi)is  Intén  s^ant  par  son  antiquité,  dans  lequ#] 
remarque  un  bVau  l)apli^lère  orne  de  H  colonnes  corinlhiennet; 

*Et  êchè,  château  golhi(jue  su i  moitié  d'une  tour  carrée  ;  'c?  aller» 
ri>sements  du  poi  l,  le  Séminaire  ,  V Hôpital.  —  Commerce  : 
)iéges ,  CU  IS ,  savons ,  nmctliNsies ,  criçjaux^  j9£pes  rou^  et  Llunc 
^ux  enviidiis.  —  Pop.  U,VOO  hab. 

SA/M-Tn01»EZ  {\ di). —Uotçl:  de  la  Tête-Noire.—Pctite  ville  à 
2  m.  S.  de  Fréjus  ;  elle  a  un  portasse?  fréquenté  ;  établissement  de 
madragues  pour  la  pécbe  du  tlion  ;  péelie  de  poissons  <le  la  Méàt^ 
nrronle et coriail.  Lcsjardins  s(mt  pl.intés  d^orangers et  de  palmiers. 
La  douceur  du  dimatet  l'airaliilitc  des  habitants  y  attirent  beaucoup 
d'étrangers.  -  Commerce:  vins,  huiles,  liois  miel,  marrons, iié^e 
brut,  l  oiiehons,  anchois  excellents.  —  Po;?.  .'^iOO  hnb. 


'  GA^NjK  iVfif^.TUoielf  ;  de  U  Po^»  du  iNoid,  du  Midi ,  su» 
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le  port.  —  Petite  ville  propre  et  gaie,  au  fond  d'un  golfe,  sur  une 
colline  qui  s'avance  anns  la  M  éditer  ranée.  Elle  a  un  poi  t  très- 
fràiaenté.— Oiriofiléf  :  un  Château  gothique,  anez délabré;  la 
Ttmr  qui  rommaiule  la  plage,  le  Quai  bordé  de  Jolies  maisons  et 
planté  de  beaux  arbres.  Sur  le  bord  de  la  mer,  la  Jolie  habitation  de 
lord  Brougham,  la  villa  Louise^  dans  une  des  plus  agréables 
fiitualions.  Napoléon  y  débarqua  le  1"  mars  18 1 5,  avec  une  armée 
composée  de  500  grenadiers  de  la  carde,  200 dragons,  et  lOO  lanciers 
sans  chevaux.  —  Commerce  :  sardines,  anchois,  vins,  luiilea, 
oranges,  citron-,  fruits  délicieux.  —  Pop.  4,200  hab, 

£n  face  de  Canne$  sont  les  lies  de  Sainte-Marguerite^  qui 
renferme  des  prisonniers  arabes, et  étSaini-ffatwrat  ^  beaucoup 
plus  agréable  que  la  première.  Dans  lt<s  SainU^Marguerite^  oo 
montre  encore  le  doiQon  où  l'homme  au  masque  de  fer  fut  enfermé 
pendant  17  ans. 

A  1  mvr.  0  kll.  de  Cannes  est  située 

GRASSE  {\ar).  —  Iiôtels:  de  la  Poste;  des  Ministres;  des  Étran- 
gers. —  Peliie  ville  qui ,  rétc ,  ressemble  à  une  corbeille  de  fleurs  au 
milieu  d'une  forêt.  L*odorat  >  est  embaumé  par  l'odeur  de  l  itrons, 
d'oranges,  de  parfums,  dont  elle  fait  un  grand  commerce,  et  on 
peut  dire  qu'après  Paris  c'est  la  manufacture  de  parfumerie  la  plus 
eonsidérabie  de  Fkvnce;  les  Jardins  autour  de  cette  odoriférante 
elté  produisent  annuellement  pour  plus  de  300»000  fr.  de  fleurs 
a*oranger,  de  citron,  d'héliotrope,  d'hyacinthe,  etc.,  etc.  Sous- 
préfecture,  tribunal  civil  et  de  commerce ,  collège  communal ,  petit 
séminaire ,  bibliothèque  publique  de  0,500  vol.,  galerie  de  tableaux , 
salle  de  spectacle.— Curto^itéi  ;  une  grosse  tour  gothique ,  seul 
reste  des  fortifications  du  moyen  âge.  L'Eglise  renferme  un  beau 
maître-autel  en  marbre,  une  Assomption  de  Subleiias,  peintre 
espagnol ,  et  un  bon  tableau  de  Fragonard  père.  V Hôpital  a  une 
Jolie  chapelle.  V Obélisque  en  marbre,  sur  la  promenade.  On 
Jouit  de  cet  endroit  d'une  vue  magnifique  sur  les  jilpes  et  sur  un 
grand  nombre  de  villes  »  bourgs  et  villages.  Par  un  temps  pur ,  on 
distingue  les  montagnes  de  la  Corse,  éloignées  de  1C  mylr.  Parmi 
les  antiquités,  on  remarque  les  fondements  du  palais  de  la  reine 
Jeanne^  comtesse  de  Provence,  les  restes  d'un  corps  de  garde 
romain ,  et  Paru  iennc  chapelle  Saint-Sauveur ^  aujourd'hui «S'atnI- 
Jlilaire.  —  Pop.  U,300  hab. 

ANTIBES  (ynT).^ hôtels  :  des  Aigles-d'Or;  Imbert.  —Joli  peUt 
port  de  mer  florissant ,  dans  une  belle  situation  d'où  la  vue  s'étend 
sur  les  Alpes  maritimes,  et  di^fendue  par  un  château  fort.  —  {\h 
rioiités V Eglise  paroissiale,  bâtie  sur  remplacement  d'un  nncien 
temple  dédié  à  Diane;  deux  hautes  tours  bâties,  à  ce  que  l'on 
prétend ,  200  ans  avant  Tère  chrétienne»  Du  bastion,  tràs«JoUe  vue. 
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Les  vestiges  d'un  Théâtre  romain ,  jardins  remplis  d'orangers  ;  des 
inscriptions,  parmi  lesquelles  celle  qu'on  lit  dans  le  mur  au  coin  de 
la  rue  qui  conduit  à  lu  paroisse,  est  la  plus  singulière.  On  u  iciabli 
sur  Tune  des  fontaines  le  marbre  qui  en  avait  été  enlevé  pendant  la 
Tévolation ,  et  qui  rappelle  l'époque  et  le  bienfait  de  celte  restau* 
ration ,  à  laquelle  se  rattache  le  nom  de  Louis  XVI ,  et  sur  la  place, 
la  Colannê  de  marbre  blanc  érigée  en  l'honneur  de  Louis  XV 111.  > 
Commerce  :  liuite,  poisson  snlc,  vins,  oraogeSt  cédratai  flgueit 
fruits  secs  excellents.  —  Pop,  5,000  hab. 

NICE  est  une  ville  d'environ  20,000  hab.,  située  nu  pied  des 
j4lpes ,  el  adossée  à  un  rocher  au  sommet  duquel  on  voit  encore 
les  ruines  d'un  ancien  château. —  //die/f  ;  des  Étrangers,  d'York, 
du  Dauphin ,  des  Quatre-Nations.  Le  climat  de  cette  ville  est  déli- 
cieux ,  et  y  attire  beaucoup  d'étrangers  qui  vienoent  y  paaier  l'hiver. 
L'oranger  et  le  citronnier  y  croissent  en  plebie  terre  K 
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MalU-poitê,  de  Soini'ÉHênnê  Jusqu'à  McuHm;  de  Mouliné 
à  Montpelliwi^t  Clermoni,  Saint''Flour  et  Milhau.  Mottê^ 
poste ^  deux  places  :  départ,  5  heures  du  soir;  trajet,  35  heures; 
prix,  80  fr.  85  crnt.  Messageries  Gétiérales  matin  et  soir. 

PONT  SAINT-ESPRIT  (Gim\).^  hôtel  :  de  la  Poste,  — Petite 
ville  sur  le  Jihône.  —  Curiosités  :  le  pont  y  long  de  820  mètres  el 
large  de  &  ;  il  a  *i3  arcades  à  pU  in  cintre,  dont  19  prandeset4  petites; 
commencé  en  rioô,  il  fut  achevé  en  1309.  La  Citadelle,  bâtie  en 
1622;  VBôpHai,^Omm§ree  :  vins,  huile,  soie.— Pop.  6,000 
hab. 

BAGNOLS  (  Gard).  —  Hôtel  :  du  Louvre.  —Petite  ville  près  de  la 
Cize,  qui  roule  des  paillettes  d'or.—  CwrioêUéê:  le  oolicge ,  rhô* 

t  voir  lê  Guide  du  veyageur  en  imlie,  de  Aiekwrd ,  à  Ftrif ,  ehts  L.  naiios. 
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Berges.  —  Pop.  4»S0O  hab. 

MMES  (Ganl).— /id/c/*  ;  du  Luxemlourg,  avec  bîiins .  vnste  et 
bien  tenu,  à  egléde  l'Esplanade  et  me  Notre-Dame  ;  du  Mi  li,  des 
tiint  es,  de  Paris,  de  rtuiope,  du  ^oïd,  —  lle-^ tau rants :  l)uuA^D, 
rue  Notre-Dame,  dont  la  réputation  est  puiopët  nne  ;  Manni^et. — 
L'opinion  la  plus  commune  donne  à  la  fomlal  on  de  IVîmes  la  même 
4ate  qu'à  celle  de  Marseille;  colonie  romaine  $ous  Auguste, 
eoUmia  ^vgtista  Nemausenêis;  embellie,  ^êcorée  par  les  Po* 
mains  ;  eut  de:»  pontift» ,  des  magiatraU  *  et  aVait  onze  foia  plus  d*d> 
tendue  qu'aujourd^imi ,  cVst-à-dire  9f(MN)  mitres  de  circuit  ;  ruinée 
en  408  pur  Crocus f  diierde  Vandales;  prisé  par  les  Sarrasins  dans 
le  vni*  siècle ,  |ji  ulce  par  Charlrs  Martel ,  réunie  à  la  couronne  sous 
Pei  in  le  Bref;  (  hef-lieu  de  préfecture,  ëvèclic,  cour  royale,  église 
reformée,  collège  royal,  éc-de  de  dessin,  commission  des  monu- 
menis  anli()iies^,  biijlioilièque  de  40,000  vol.,  théâtre,  musée, 
cabinet  d'hi^luu'iî  nalurelle. 

CurioiUis  :  Amphithéâtre.  Rien  de  plus  majestueux  que  ce  gigan- 
tesque monument  s'élevant  #u  i|Mlie«  4'«ne  vaste  place,  dégagé  de 
toutes  les  masures  dont  H  était  jadis  obstrué.  La  forme  de  cet  am- 
phithéâtre, ord  nalrement  appâté  iea  ^r|nef,  est  eUlptique  oa 
ovale.  C'est  un  cinjup  immense  ,  qui  pouvait  contenir  25  000  spec- 
tateurs. 11  sert  nnjourd'hui  à  des  courses  de  laurcaux  et  à  des  joutes 
de  lutteurs,  l  e  L^rand  diamètre  de  cet  éditice  est  de  133  mètres  38 
cent.,  >  compris  l'épaisseur  de  la  fa(:ade;  le  petit  diamètre  a  l6\ 
mètres  40  cent.,  même  épaisseur;  le  pourtour  ou  l'enceinte  exté- 
rieure est  de  380  mètres ,  et  sa  haMteur  totale,  de  21  mètres  $U  cent. 
La  façjide  de  ce  bàtimeM  est  cofnpo^ée  du  rex-de-chaussé«, 
>étage  au-dessus ,  et  de  l*attlqiie,  qui  en  âiit  le  couronnement.  Ait 
rez  -de-chaussée  est  un  portique  ouvert  pât  (10  arcades  à  éialedfs^ 
tatice  les  unis  des  autres  ;  elles  sont  ornées  d'iiQ  pilasto  a  ^rès 
de  CO  cenlim.  de  front  et  autant  d'épaisseur. 

Sur  Tétaiic  sii|>érieur  rèiine  ,  du  t  ôté  de  la  fa(:ade,  nn  pareil  por- 
tique avec  le  même  nomlire  li'areades,  mais  fermées  en  lias  par  un 
parapet  ou  appui.  Os  arcades  sont  ornées  de  colonnes  d'ordre 
toscan.  En  pénétrant  dans  l'intéa  ieuf  de  ces  j4ràM$^  on  voit  une 
eUlpse  qui  va  en  a'élargîsaaiil  jusqu'à  la  la  plus  lilevéet  das 
^adins  y  prenneAt  naissance  è  peu  ae  distant  do  sol.  et  vont 
enmoLtant  jusqu'au  faîie:  m  en  t  omplail  ^4  rangées!  plusieun 
de  ces  rangées  sorit  détruites,  mais  l'ensemble  du  monument  est 
pour  ainsi  dire  complet,  et  sa  vue  doit  impns>ionner  vivement  les 
amis  des  arts,  car  c'est  l'un  ties  plus  beaux  rtsles  de  la  splendeur 
romaine.  On  peut  visiter  l'intérieur  de  l'Amphilhéàtie  en  s'adres- 
au  €Miaiii'4i|A  dui  y  d«4^eure. 
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yAiiQR-Ciiiiitg.  Ce  ctermanl  Ulfk^  qui  étslUdit-an ,  un  temule 
érigé  en  rhonncur  de  Caius  et  Lndas,  Ûli  iI*Agrippn,  Torme  un 
carrô  lonir,  isolé ,  oui  lui  a  fait  donuBr  le  nom  de  Maison-Carrée; 
il  a  24  mètres  do  lungiifiir ,  rn  y  comprenant  le  vestihnie.  L'in- 
térieur fi'a  p  is  plus  <lo  iG  inclrcs  de  longueur,  12  de  laiariir.  et 
autant  d'<'l»'val  on.  L'entrée  reiiarde  le  septciilrioti ,  et  le  fond  le 
puii.  Les  niuis  de  cet  édili  -c  sont  construits  do  irès-Uelles  pierres 
LIanches-  de  Tépaisseur  a'enviion  ou  cent.,  avec  de  petites  canne- 
lures fn  liaison. 

Ce  7Vmp/0  >  qui  peut  avec  Joste  ml^m  être  mis  ào  nonrtire  des 
moDutneiits  de  l'antiquité  les  mieux  conservéa,  les  plus  riches  et 
les  plus  purs  pour  les  détails  de  sculptin  o ,  (st  orné  au  dehors  de 
30  colonnes  d'ordre  corinthien,  dont  cliarn  r  n  1\  cannelures; 
les  moulures,  les  bases  et  les  cannelures  du  lût  «ont  liavaiilees  avec 
délicatesse  ;  les  chaptteau^L^  luillé$  4  face  d'olivier,  ont  une  grâce  et 
une  beanié  inimitables. 

Ce  cliel-d'œuvie  de  rarcliitecture  romaine  renferme  le  musée 

fie  peinture  et  d'antiquités.  Ce  musée  est  ooYett  au  nublit  toos 
ea  dimanches,  depuis  midi  ]usqu*S  quatre  heares.  A  peul  être 
visité  tnus  les  joi^ra  et  à  toute  heure  par  les  étrangers.  Lecontcferge 
est  M.  Domprmiè ,  rue  des  Flotlps. 

La  TorR-MAr.?«E.  Ce  Rii^antesquc  monument  s'élève  au  sommet 
du  mont  Cavalier  et  domine  au  loin  la  contrée;  il  ne  présente 
pres(iue  plus  que  des  déiiris.  Charles-Martel  n'eu  a  imm  subaialer 
qu'un  fragment. 

La  Fontaine  Rien  de  plus  charmant  que  les  abords  de  la  fontaine 
4a  Almef.  Ia  source  est  renfermée  par  une  muraille  fuite  sur  la 
ligne  46  Paadénne  \  in  asaaHera  dam-eimiiaires  9ar  le^<Hiela  m  y 
dPi'ee»d  mu  aussi  Mu  aor  l*aiiy4aa.  L'escaJiar  à  deux  rampes  qui 
esl  au-dessus  de  ces  premiers  est  un  ouvrage  moderne  ;  le  poot 
par  où  les  eaux  de  la  fontaine  s'écoulent  dans  le  premier  bassin 
n'est  aujourd'tuii  ^u*à  deux  arches  :  l'ancien  était  à  trois«  dans  liS 
même  place. 

Le  premier  bassin ,  que  Ton  nomme  mal  a  propos  le  Aymp^ée^ 
était  la  place  deMinée  aux  bains. 

Le  Temple  ue  Diane.  Les  opinions  sont  partagées  sur  Is  destinullon 
de  ce  magnifique  mounnsenl ,  nallieiireusenmt  ê  demi  roiiié.  Les 
uns  y  voient  un  Panthéon ,  d'avlresnnaaiicloalre,  dédié i  une  seule 
divinité;  d  autres ,  enlin,  une  magailUiue  salle  de  hwns^  La  façade 
de  l'édifice  est  défigurée,  soit  par  la  construction  moden  e  qu'on  a 
élevée  à  gauche,  dans  un  but  de  conservation,  soit  par  ia  dei^truc- 
tion  d'un  péristyle ,  dont  nn  a  déamvut,  depuis  peu  ^  le^  bases  &a, 
place. 

Porte  d'Auguste.  Cette  pofte,  qui  M  Jfc^  ^  la  por^  PÇ  » 
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sur  la  voie  Domilienne,  était,  sous  les  Romains,  la  porte  prin- 
cipale. 

ObjM  modernes  dignes  â*étre  Tisitës.  On  remarque  les  boule- 
Tards»  on  magnifique  jardin  poblie,  la  CblAMnole,  constniHe  sur 
la  base  du  temple  d'Auguste  ;  elle  n*a  de  remarquable  que  les  tom- 
beaux de  Fléchier  et  du  cardinal  de  Berols;  VHôpital  générai 

présente  ur  e  belle  ligne  d*architeclure;  un  lienu  Palais  de  Justice^ 
nouvellement  construit;  le  théâtre,  en  face  la  Maison-Carrée; 
IV^/wetyf-Paw/,  construction  nouvelle,  mélange  du  ^enre  gothique 
et  du  style  moderne.  —  Le  Cours  Feuchères^  belle  promenade 
plantée  d'arbres,  ornée  d'une  magniflque  fontaine  construite  en 
1847.  Elle  est  bordée ,  d*un  côté,  par  le  bel  embarcadère  du  chemin 
de  fer,  et  de  Tautre ,  par  le  Palais  de  Justice*  Le  cabinet  d'histoire 
naturelle  à  la  fontaine  mérite  d'être  irisité.  Il  renferme,  entre  autres 
oljeta  curieux ,  une  Lyre  à  plumage  blanc ,  oiseau  magnifique ,  qui 
ne  se  trouve  même  pns  dans  le  Muséum  d'histoire  naturelle  de  Paris. 
Les  Promenades t  les  abreuvoirs,  la  partie  du  canal  de  la  fontaine 
jusqu'à  respknade.— Commerce; soies,  vins,  eaux-de-vie»  dro- 
gueries. 

Cafés  :  sur  le  Cours  et  sur  TEsplanade.  -  CabineU  UUérairu: 
sur  la  place  et  sur  le  Cours.  — Pop.  ,S0,000  hab, 

Malle-Poste  de  Toulouse  à  Marseille ,  par  Garcassonne,  Mont* 
pellier,  Kimes  et  Arles. 

Diligences  et  Messageries. — Pour  Marseille,  1  voit,  passant 
par  Arles  et  le  canal  de  Bouc;  i  autre  volt.,  par  Beaucaire  et  Orgon, 
et  1  dép.,  corresp.  avec  le  chemin  de  fier  jusqu'à  Beaucaire,  passant 
par  Arles  et  Salon.  Chet  P.  Galline  et  Cie.,  Miel  du  Louvre. 

Senrice  des  Maîtres  de  poste  du  Gard.— Potir  Zyo» ,  loua  ka 
Jours;  trajet  en  36  ou  21  h. 

Pour  MareeilU^  le  matin ,  i  voit. ,  passant  par  Arles  «t  le  canal 
de  Bouc;  1  autre,  passant  par  Beaucaire  et  parTarascoo.  Cbei  f. 
Poulin  et  Cie,  hètei  du  Midi. 

Pour  Avignon ,  matin  et  soir,  1  voit. ,  chez  les  mêmes. 

PmsrLpùn,  le  soir,  en  26  ou  27  h.^chez  les  mêmes. 

Pour  Montpellier  et  pour  Toulouse ,  le  soir,  chei  les  mêmes. 

Pour  TouioueOf  après  midi  «  près  de  i'Ës]^nade. 

Ptnsr  Perpignan  ^msLi'in,  même  adresse. 

Pour  le  Figan ,  matin ,  chez  Cabanis  et  Cie. 

Pour  Uzès,  matin  et  soir,  chez  Chabaud,  Bonnet  et  Cle.}  I 
autre  voit,  chez  Lavondés  et  Cie. ,  a  côté  des  Casernes. 

Potir  Lyon,  Paris  et  les  principales  oUlee  du  fford^  Tou^ 
huse  ei  les  pris^paUe  vUlee  du  Midi. 
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Pour  dermonty  une  gondole  chez  Théodore  Blmard* 
Pour  Sommières ,  I  voit.,  chez  Je  même. 
Pour  Montpellier. 

Messageries  du  Midi  et  du  Commerce ^  de  J.  Bimard  «  Glaise, 
Laviil  et  eoinp.  Un  service  allant  directf  ment  de  Nlmea  à  Toalooie» 
•ans  changer  de  voitures.  Les  départs  pour  Toulouse  et  routr s«  Bor- 
deaux, Bayonne,  etc.,  ont  lieu  à  une  heure  aprèa-nildl  et  à  neuf 
heures  et  demie  du  soir.  On  se  charge  dca  marchandises  et  des  fi» 

nanros  pour  tout  le  Midi. 

Chemin  de  fer  de  Aimes  à  Beaucaire,  trajet,  th.;  départs  de 
NimeSy  en  été  :  G  li.,  H)  lu  ai»;  2  h.,  7  li.  soir.  —£n hiver  :  1  h., 

10  h.  m.  ;  2  h. ,  Ct  h.  soir. 

Départs  de  Beaucaire^  en  été  ;6  h. ,  10  h.  m.;  2  h.,  7  h.  soir. 
— J?fi  hivtr:  1  h.,  10  h.  et  demie ,  m.;  2  h. ,  6  h.  soir. 
"^PHx  dê$  piaees:  3  fr.,  2  fr.  25  c,  1  fr.  75  o.,  1  fr.  25 c. 

Chemin  de  fer  de  Nîmes  à  Alain,  trfljet,  2  h.;  départs  de 
JVimeSt  en  été  :  8  h.  m»;  5  h.  soir.  — /s n  hiver:  9  h.  m.;  5  h.  soir* 
— Départs  d'AlaiSy  en  ^r^:  fi  h.,  1 1  h.  m.;  3  h.  soir.  —  En  hiver: 
G  h.  m.;  2  h.  soir. — Prix  des  places  :  5  fr**  4  fr»,  3  fr.  60  c«| 
2  fr.  60  c 

Chemin  de  fer  de  Montpellier  à  A  imes ^  trajet,  2  h.  ;  départs 
de  IVimes^  en  été  :  6  h. ,  midi  ;  (i  h.  soir.~î^>^  hicer  :  7  h.,  midi  ; 
&  h.  soir.— /Vfx  des  plaees:  6  fr. ,  5  fr»,  8  f^.  80  c,  2  fr*  80  c. 

Diparti  de  Montpellier  tsux  mémee  heuree* 

—  Commerce  :  exccllenis  vins  routes.  —  /'op.  6,900  hab. 

LUNEL  (Hérault).  — //<)/e/5  :  du  Palaia-National ;  du  Grand- 
Soleil;  du  Midi. — Petite  vil  e  ilont  les  vins  muscats,  qu'on  recueille 
à  1  myr.  2  kil.,  sur  la  côte  du  Alazet ,  ont  une  grande  rêpiilallon  ; 

11  y  a  des  faliri(|ues  d'eau-de-vie.  d'esprit-de-vin.  —  Curiosités  : 
une  belle  promenade,  les  casernes  d'infanterie  et  de  cavalerie,  le 
collège,  le  canal  j  sur  le  cours,  une  jolie  fontaine  surmontée  d'un 
ohélisque.—  Pop*  6.200  kab. 

HONTPELUËR  (  Hérault).— iST^felf  s  Nevet ,  sur  TEsplanade  et 
la  Grande  rue ,  l'un  des  pins  beaux  hôtels  du  Midi  :  200  liisde maître; 
appartements  exposés  au  midi ,  pour  lf«  familles  qui  viennent  passer 
l'hiver  à  Montvellier  :  \o\\e  maison  de  campagne  près  la  ville,  avec 
exposition  sur  la  mer.  Dans  l'hôtel  :  Voitures  et  chevaux  de  selle; 
omnibus  pour  les  chemins  de  fer.  litablissenientaussi  vaste  que  con- 
fortable;—  de  Londres,  cl-devant  des  Ambassadeurs,  avec  bains; 
dépenses  :  6  f r  60  à  G  fr.  hO  par  jour; — du  Midi  ;  du  Clieval-Biane, 
frâluenté  par  les  voyageurs  du  commerce.  Sur  la  placedeia  Comédie, 
teetaurmî  à  ta  carte  et  h(^el  garni  ;  sur  ta  même  place,  4  beaux 
eafés. 

Manguier ,  ville  du  xi«  siècle  {Mane PueUarmn  ),  montagne 
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des  Icônes  FiUei«  MIC^  aue,  dit-on,  elle  fqt  constrMite  aur  rem- 

S lacement  d*un  em^tage  ou  deux  jeunes  vierges  s  étaient  consacrées 
Dieu;  chef-lieu  do  déparlement,  préfecture,  courVpyalc,  évcché 
érigé  dans  le  siècle,  irrand  et  petit  séminaires,  école  spéciale  de 
médecine  et  (!e  pharmacie,  école  du  génie,  collège,  riche  jardin 
des  plantes,  2  bibliothèques,  théâtre,  musée  dq  tableaux,  sociétés 
d*agrkulture  et  d'archéologie,  etc.  Les  maisons,  bâties  sur  pne 
hauteur,  s^élèvenl  en  ampblimtre,  et  dominant  une  plaine  riche 
et  fertile ,  arrosée  par  le  Lez.  Quelqneft  rues  ftopt  tortuenses  et 
aombreç  ;  il  faut  souvent  monter  ou  descendre  ;  mais  celle  Incom- 
modité est  compensée  par  1  avant.-  ge  d'avoir  pu  établir  des  conduits 
souterniins  pour  le  passage  des  eaux  ,  ce  qui  contribue  autant  à  la 
propreté  de  la  ville  qu'à  la  salubrité  de  1*.  ir.  l  a  doucenr  du  dinial 
et  la  célcbie  école  de  médecine  de  Montpellier  y  alliimt  <  haque 
année  une  foule  d'étrangers,  ainsi  qu'un  concours  nonil-reux 
d'élèves  ;  les  icmmes  y  sont  fort  jolies ,  les  hompus  polis  et  aflablcs. 
Les  promenades  plus  fréquentées  sont  l'Êsplanade  èt  la  pl^ce 
du  PeyroH  :  la  première  est  plantée  en  partie  de  platanes  ;  la 
seconde  se  termine ,  du  côté  de  la  campagne,  par  une  terrasse  or- 
née d'un  château  d*eau  aiiquel  aboutit  un  superbe  aqueduc. 

Curiosités  :  la  vue  magnifique,  ravissante,  priée  de  la  place  du 
Peyrou  (en  languedocien,  lieu  pierreux)  :  on  y  découvre  la  mer 
et  Vile  de,  Maguclonne^  et,  par  un  beau  temps,  les  Cévennet^ 
les  Pyrénées  et  1rs  Alpes  Au  milieu  de  quatre  carrés  de  verdure 
entoures  de  grilles  de  fer,  s'élève  une  superbe  tlaluc  équestre  de 
Louis  XlVy  en  brqnze*  érigée  en  I^S}.  Ijb  magnifique  Aqueduc^ 
en  partie  souterrain,  d'un  parcours  de  14»000  mètres,  construit 
dans  le  siècle  dernier  par  la  ville;  il  amène  les  eaux  de  Saint- 
Clément  au  çhéUau  d'eau  du  Peyrou ,  d'où  elles  sont  distribuées 
dans  la  ville  par  29  fontaines,  dont  les  plus  remarquables  sont 
celles  des  Trois  Grâces^  des  Licornes  et  de  la  place  de  la  Pré- 
fecture; la  porte  de  la  ville,  TEsplanade ,  d'où  l'on  a  de  belles 
vues  :  on  y  trouve  un  joli  café;  la  Citadelle^  dont  cette  promenade 
Cit  bordée  i^ur  i'uu  de  ses  côtés,  a  été  construite  par  ordre  de 
Lonis  XllL  On  doit  visiter  la  Bourse,  VArc  4e  triomphe  déd|é à 
l^ouis  XIV,  Ikau  monnmeni  d'ordre  dorique  mutulaire,  orn^  Ût 
bas-reltefil  remarquables  ;  y  Ecole  de  médecine ,  où  II.  y  a  linéiques 
tableaux  et  de  bons  dessins  ;  le  Théâtre^  la  Salle  des  concerts ,  la 
place  de  la  Canourgue^  la  place  du  marché  aux  fruits,  où  Ton 
voit  le  piédtstal  de  la  statue  colossale  de.  Louis  XYl»  ep  U^^V^rOi 
enlevée  en  IH  ;i ,  et  renfermée  dans  la  citadelle. 

La  Cathédrale^  surmontée  de  trois  tours.  On  remarque  dam 
l'intérieur  un  tableau  de  Bourdon,  représentant  4ïmon  iVo- 
§iekn  tonibaut     ^ir§  ^  la  prière  d^  saint  Pierre  ;  la  té|c  4^ 


Digitized  by  Google 


BOUTS  i7i,-ri>«  UVA  A  l|<)«ft44<l.|Si^*T->iiqMV?&M4M(*  iiW 

est  surtout  estimée;  les  deui(  antrM  tableaux  qui  ornent  les  d^ux 

cfttés  du  chœur,  dont  celui  de  Bourdon  occupe  le  fond ,  sont  e$timQ|| 


et  sont  :  l*un ,  la  Guérison  des  boiteux ,  de  Jean  de  Troy  ;  l'autre , 
le  Pouvoir  des  clefs  donné  à  saint  Pierre  ^  p^T  Antoine  Ranc ,  et 
line  niaL'nifi(iue  statue  de  la  P^icrge,  en  marbre,  de  Sanlariile  de 
Florenc  e.  —  Véglisc  paroissiale  de  Sainte-Eulalie ;  la  nouvelle 
chapelle  des  Pénitents  bleus,  dans  le  8l>le  moyen  âge;  on  y  voit 
le  beau  Christ  en  croix,  d  un  ^eul  Idoc  de  marbre,  qui  était  pré- 
cédemment dans  régliie  Sainte-Eulaiie .  les  bénitiers  en  lave  et 
divers  autres  objets  qui  appartiennent  t  la  confrérie;  les  ègtUn 
fl-Deilif  et  N.'b.-des- Tables  méritent  aussi  d*élre  visitées. 

Le  nouveau  Palais  de  Justice,  V Hôtel  de  ville 9  ï£véché  ^ 
V Hôtel  de  la  Préfecture:  V élégant  hôtel  d'escompte  de  la  Banque 
de  France,  construit  en  184i ,  la  prison  rcllulaire  livrée  h  sa  des- 
tination en  184i,  renfermant  environ  iôO  détenus  qui ,  à  l'expira- 
tion de  leur  peine ,  trouvent  un  asile  dans  la  solitude  de  Aasare/Zi, 
étabiiasement  religieux  et  industriel  sous  la  direction  des  sœurs  de 
]f  arie-iesenb  ;  ia  Towr  âê  tOb$9rwtMoir$  «  8er?ant  de  télégraphe  ; 
VhôUi  Sahu-Céme,  occupé  par  le  tribunal  de  commerce;  lea 
casernes;  le  Jardin  dê$  Plamtêf  promenade  délicieuse*  où  l'on 
voit  une  table  de  marbre  avec  une  inscription  qui  place  en  cet  en- 
droit le  tombeau  de  Narrissa  ,  fille  d'Youni;,  mais  c'est  une  erreur. 
La  bibliothèjue  de  la  Faculté  de  médecine,  composée  d'environ 
40,000  vol. ,  parmi  lesquels  se  trouvent  beaucoup  de  manuscrits  ; 
ouverte  au  public  ,  du  1"  octobre  au  septembre,  depuis  9  heures 
du  matin  jus«|u'à  une  heure  de  l'après-midi,  tous  les  jours  de  la 
aemaine,  excepté  le  Jeudi ,  le  dimanche  et  les  Jours  de  féte;  le 
mufle  aiMHom^gue.  ouvert  tous  les  Jours  de  la  apmalne*  excepté 
le  jeudi  et  le  dimanche  9  depuis  2  heures  Jusqu'à  4  heures  de  l'après- 
midi;  le  eormtvatoire  du  jardin  des  plantêt,  ouvert  le  jeudi  de 
chaque  semaine,  pendant  le  semestre  d'hiver,  depuis  midi  jusqu'à 
4  heures ,  et  pendant  le  semestre  d'été ,  tous  les  jours  de  la  semaine , 
excepté  le  jeudi  et  le  dimanche,  depuis  G  heures  jusqu'à  10  heures 
du  malin. 

A4  usée  Fçibre,  Nous  appelons  l'attention  des  arnis  des  arts  sur 
ce  muséci  l'une  des  plus  ricbes  collections  de  province .  oû  se 
FOOTent  réunis  490  tableaux,  la  plupart  de  grands  maîtres  des 

écoles  Italienne  et  hollandaise.  Ce  magnifique  musée,  fondé  en 
182Ô  par  M.  le  baron  Fabre,  élève  de  Louis  David ,  s'accroit  jour- 
nellement de  dons  précieux  ;  il  est  ouvert  au  public  les  dimanches, 
lundis  et  jours  de  féte,  de  11  h.  du  malin  ;\  3  h.  de  Taprés-niidi. 
La  Bibliothèque  de  la  ville,  riche  de  20,000  vol.,  de  200  manus- 
crits et  de  plus  de  GOO  estampes  ;  ouverte  au  public,  excepté  le  jeudi 
et  jour§  de  féte,  de  U  h.  du  matin  à  3  h.  après  mld>  »  et  le  »oir  de 
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7  h.  à  10  h.  Un  nouveau  bâtiment,  élevé  dans  le  jardin  du  mu- 
sée, sert  à  loger  cette  collection  ainsi  que  la  Faculté  des  lettres. 
Les  étrangers  sont  reçus  avec  une  grande  urbanité  dans  la  rielie 
galerie  de  M.  le  marquis  de  Montealm,  —  Commerce  :  làbrique 

de  couvertures  et  grandes  filatures,  sirops,  liqueurs,  oranges*  ci- 
trons, fruits  secs,  parfums,  vitriol,  veriKle-gris ,  olives,  siamoises, 
nioucboirSi  tanneries*— Zfain«  :  près  du  Peyrou.^Fop*  40«600 
hab. 

Malle-poste  de  Montpellier  à  Paris  en  47  heureF. 

Messageries  générales  ûu  Languedoc  et  de  Provence  ^  de 
Montpeltier  à  Toulouse  et  à  Marseille^  Bureau  de  MowipeUier, 
place  de  la  Comédie  et  faubourg  de  Latles,  3* 

Diligences  tous  les  jours  pour  Toulouse  et  route,  Perpignan^ 
Rodez  ^  Lodève,  Clermont,  etc.  —  Omnibus  et  voitures,  soit 
pour  la  ville  ou  des  excursions,  chez  Masbon,  Alibaud  père  et  fils. 

Voitures:  Bimar,  etc..  tous  les  jours  pour  IS^imes  ^  Péienas^tic, 

Bains  :  Bessiére,  Chabrier,  et  à  l'Iiôtel  de  Londres. 

Chemin  de  fer  de  Montpellier  à  Cette,  Aimes  et  Alais^  en 
correspondance  directe  avec  la  ligue  d'Avignon  à  Marseille.'^ 
Le  premier  convoi  du  chemin  de  fer  de  Montpellier  à  Cette  b.  1/4 
du  matin)  correspond  avec  le  bateau  à  vapeur  qui  part  de  Oille  pour 
^gde^  où  l'attend  le  bateau*poste  qui  va  à  Toulouse. 


ROUTE  473. 

Chemin  de  fer  de  Mmipellier  à  CMe,  2  myr.  9  kîl. 
(Trajet  en  moins  d'une  heure.  ) 

Stations- 

Villeneuve,  o     7     |Froniignao,  •  V 

Haoreillian»  0     s     IGbttb»  0  7 

Prix  des  places  :  Diligences,  2  fr.  20  c.  ;  wagons,  1  fr.  50  c. 

Le  premier  convoi  du  chemin  de  fer  de  Montpellier  à  Cette  a 
lieu  à  &  b.  f /4  du  matin  »  et  correspond  avec  le  bateau  à  vapeur  qui 
part  de  Cetie  pour  Agde^  où  l'attend  le  bateau  de  peste  qui  va  à 
nulouse.  iT,  à  l'art.  Cette.) 

Cette  ( Hérault).  — /i^d^e/j  :  du  Grand-Galion;  de  la  SouciMb 
Restaurant  Goudard  avec  chambres  garnies,  excellente  cuishne. — 
Ville  forte,  maritime  ei  florissante,  bâtie  sur  une  langue  de  terre 
qui  s'avance  entre  la  mer  et  Vétang  salé  de  Thau;  tribunal, 
bourse  de  commerce,  collège  communal  et  bibliothèque  publique* 
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En  18I5|  leducd'Angoulènie,  poursuivi  parles  troupes  de  Napoléon, 
8*y  embarqua  sur  un  naviio  Irelé  par  M.  Uallier.  maire  de  celle 
ville,  qui  en  recompense  ol»linl ,  au  retour  du  roi,  le  titre  de  bonne 
ville  pour  Celte. —  Curiosités  :  le  pont,  l'église  Saint-Louis, 
rctablissemenl  des  bains  de  mer,  le  grand  pont  de  62  arches,  la 
CUadeiU,  tue  maritime.  —  Commêree  :  vins,  eaui-de-vie  « 
Amandes,  verl-de-grii*— Baleou  à  vapeur  tout  les  Joors  pour 
Marseille t  trajet  dans  lO  ou  12  h.  Un  bateau  à  vapeur  fait  le 
trajet  sur  \'étang  de  Thau,  jusqu'à  l'embouchure  du  anal  du 
Midi;  de  là,  bateau-poste  pour  Toulouse,  trajet  3G  h.  De  Cette  à 
Toulouse  :  salon  19  fr.  50  c. ,  salle  1 3  fr. ,  niilit.  7  fr.  25  c.  ;  — Ca*- 
telnaudary  :  salon  15  fr. ,  salle  10  fr. ,  milit.  5  fr.  75  c.; — Cur- 
cassonne  .-salon  12  fr.,  salle  8  fr. ,  mllit.  4  fr.  75  c.i-^Somail : 
salon  7  fr.  50  c,  salle  5  fr.,  milit.  3  fr.  25  c.\—B4ziert  :  salon 
4  fr.  50  C,  salle  S  fr.  «  mlUl.  2  Dr.  3&  e.  l'^Agde :  saloa  3  fr.,  salle 
3  fr.«  milit.  i  fr.  U  e* 

Tout  voyageur  qui  traversera  Vétang  de  Tkau  i«yera  2  fr.  36  c. 
dans  le  salon,  et  i  fr.  25  c.  dans  la  salle. 

Bateau  à  vapeur^  service  régulier  entre  Cette,  Afêzeei  Mar^ 
êeillan.  Deux  deparls  et  retours  par  jour,  excepte  le  dimanche. 
'  Correspondance  avec  le  chemin  de  fer  de  AlontpeUier^  les 
diligences  de  Aîèze  et  Pézenas;  de  Marseillan  pour  Béziers, 
CarccMonneel  Toulouse, 

Db  Csm  A  AijOBft.  Lê  Languedoc  t  tMleaa  à  Tapenr,  trajet  en 
33  oo  84  heures.  Départs  les  2 ,  12  et  23  de  eliaque  mois.  Prix  do 
passage:  r*elasse  SO  fr.,  nourriture  (4  repas),  12  fr.;— 2*  i-lam 
60  fr. ,  nourriture  10  fr.  ;  «  Pont  36  fr.  Bateau  à  vapeur  ée  Cms 
à  Marseille,  trois  fois  par  semaine,  trajet  en  7  heures. 

toitures  pour  Pézenas  H  retour,  con espondanlavec  le cAsm^n 
de  fer  de  iVJontpeUier, — Pop.  19,  lOO  hao» 

Eaux  minérales  d'A vestes,  1  myr.  V  k.  0.  de£odèt7e. 


ROUTE  474. 

DE  PARIS  A  M0]^TP£LL1£R. 
2*  KOUTB ,  PAR  Mbmdb  ,  Andobb  kt  SoMHiteBS ,  73  myr.  4  Ul. 

De  Paris  A  Hende  Pompldeo.        .        9  S 

route  44S),  SS  m.  S  k.  De  Porapideu  à  Voirr • 

Molinesy  S     S  FBia.isa,  lO  6 

Florse,  f  i 

La  route  n'est  pas  montéft 
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Route  pliift  coatte  qneles  â6ut  aiitrel,  eHe     peu  firéqùentét  j 

pays  neigeux  et  monlueux. 

FLORAG  {Loièré),  — Hôtels  :  Coisergues;  Fraissc;  Grousset,— 
Petite  ville  sur  le  Tarnon.  Elle  est  située  dans  un  vallon  ayi  éable , 
entouré  de  prairies  et  de  coteaux  plantés  de  vignes.  Sous-préfecture , 
tribunal  civil,  société  d'agriculture.  —  Curiosités  :  VÉglise  catho- 
lique^ édiûce  modernes  fe  Temple  protestant.  le  Palais  de 
JustUie;  une  source  abondante,  sortant  d'un  rocher,  forme  deux 
belles  cadcadee  au  milieu  de  la  ville.  —  Foit.  pmb»  tous  les  jours 
j|H)ur  Clermont'Ferrand  ei Montpellier.  —Pop.  2^800  hab. 

ANDUZE  (Gard)  est  une  petite  ville  sur  le  Gardon ,  un  IribunU 
de  commerce,  tanneries,  mégisseries.  — /^op.  5,400  hab. 

A  4  myr.  0.,  LE  VIGAN  (Gard),  ville  située  sur  l'^rrc,  dans 
un  riche  vallon,  au  pied  des  Cévennes.  Sous-préfecture,  tribunal 
civil.  —  Curiosités  :  la  place  principale,  ornée  d'un  monument 
érigé  par  It  s  habitants  à  la  mémohe  du  chevalier  d'Assas.  11  se  coiu- 

E d'une  statQe  Mnze,  élefés  sur  un  piédestal  de  marbre 
c*  Ce  héroa  est  debout,  la  téte  découverte,  et  appuyé  sur  son 
•  Un  bas^telicf  représente  raction  dans  laquelle  11  perdit  la  tie  ; 
i)n  y  lit  ses  dernières  paroles  :  ^  moi ^  Auvergne!  ce  sont  les 
è^fiemît.— Coi^m^cf**.vins, huiles, cbevaux.<^Po|).  &»200Aa^* 


De  MonlpellieràPéseDas 

nulle  i7a>,  é  a 

Baims  db  Balaroc.  Ces  bains  portent  le  nom  de  la  commune  où 

ils  se  trouvent;  les  eani  thermales  <)a*on  y  administre,  soit  en 
douches,  soit  en  étuves,  soit  en  bains,  sont  salines-acidules  de 
première  classe.  Elles  sont  très  limpides,  onctueuses  et  très-chaudes; 
mais  leur  température,  qui  s'élève  de  48  à  60  degrés  centig. ,  peut 
être  mitigée  par  des  réservoirs  disposés  à  cet  elTel.  On  y  voit  chaque 
année,  des  cures  merveilleuses,  opérées  principalement  chez  des 

garalytiques.  Ces  eaux  sont  également  utiles  contre  le  rhumatisme, 
I  goutte ,  le  tremblement  involontaire  d^  membres ,  les  tumeurs 
scrofulettses,  et  tontes  les  maladies  oui  dépendent  d*nne  fiiiblesss 
ou  d'an  relâchement  des  tissus,  A  nnage  d«i  tant  de  Marae  oa 
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peut  Joladr»  céltil  d«i  baiol  dm»  Ntang  de  Tbao ,  qui  équiTâtent 
féellement  aux  Iwins  de  mer,  et  qui  convlenneiil  même  mieut  aux 

^rsonnos  timides  que  le»  va.iies  eflVayenU 
Vé(abli$sement  des  bains  de  Balaruc  est  ouvert  toute  Tannée, 
arec  que  la  douceur  du  climat  et  la  chaleur  des  eaux  permettent 
ceux  qui  en  ont  un  besoin  urgent  d\v  venir  à  queltiuc  cp  H|iie  que 
ce  soit;  et  le  méilei  in  inspecteur,  M.  Chreslien,  y  dcnicnre  depuis 
le  r'  mai  jiis(nrà  la  lin  (î'oi'tohre.  Quoique  plusieurs  habiianls  du 
village  oùsual  Icd  bains  aient  des  logements  disposais  poui  les  malades, 
ceox-cl  se  Iroiivenl  ioflnlment  mieux  kVhôtelâerélabliinment^ 
et  souë  le  rapport  de  la  société  qui  y  est  toujours  plus  nombreuse, 
el  sous  te  rapport  de  la  commodité  quMl  y  a  à  prendre  son  bain 
dans  le  même  hôtel  où  on  loge  ;  d'ailleurs  le  prix  des  bains  et  des 
douches,  qui  a  été  fixé  par  un  arrêté  prérccloral,  vient  d*étre  di- 
minué par  les  fermiers  en  (aveur  des  miades  logés  dans  l'établis- 
sement. 

On  peut  se  rendre  à  Balaruc  par  la  voie  de  Cette ^  port  dont  Ha- 
laruc  n'est  i^eijaré  que  par  l'étang  de  Thau.  On  trouve  aus>i  h 
Montpellier  plusieurs  loueurs  de  voitures  qui  conduisent  pour  li>  fr, 
en  trois  Ikeurcs  aux  bains  de  Balaruc 


ROUTE  476. 

De  Montpellier  à  IVarbonnet  9  myr.  8  kil. 

Pabrégaai^  I  n.  i  k.  La  Réguda-dt-laiéy»     i  o 

Gicean,  •     s  Rt^ziers,                     i  2 

Méie,  1      %  Niftsan,                      i  0 

Pésraas,  i     S  !iAtBoaNi(«.  roula  434),  i  T 

MftZE  (Hérault).— /^ô/ef 5  de  France;  de  la  Couronne;  du 
Grand-Galion.  —  Petite  ville  sur  l'élnn?  de  TTiar/,  campaiinos  fer- 
tiles et  animées;  un  port  capable  de  recevoir  fji)  navires  de  à  46 
tonneaux  :  visiter  Vé.(jUse  de  Vabbaye  de  FaUemagiie ,  faisant 
partie  de  celle  commune;  c'est  un  Ijel  édifice  golhiqne  du  xiu* 
Siècle;  son  CMtre^  arec  une  belle  fbntafne  au  centre,  est  fort 
curieux.—  Ommmxe:  grosses  huîtres  de  la  Mêêîtmmh.'^Ptp. 
lySOO  Mb. 

PÉZENAS  (Hérault).— /yd/«If;  de  la  Paix  ;  des  Tr..is  Pigeons ,  swr 
la  place.  —  Petite  ville  sur  la  rive  gauche  de  ï Hérault^  au  con/lnent 

1  Kot7tir«ifi«aa*ilMI  4ft  ArtiMUiim  ffti  t  ta  €iat.  par  SU—,  ta  sé* 

uérai. 
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de  la  Peine.  CoUégp;  tribunal  de  commerce,  bourse,  théâtre. — Cu- 
Hoiiiét  t  une  Jolie  Eglise  paraUiiaUf  VÉclu»9  rotule,  dci  3G  m. 
de  tour  ;  les  enviirons  riehes ,  variés ,  couverts  de  vignes ,  d*oliviers  ; 
tes  promenades,  la  Salle  de  spectacle*  la  vue  dont  on  Jouit  de  la 
plate^fonne  du  château.  C'est  à  Pézenas  que  Mohère  composa  ses 
Précieuses  ridicules ,  alors  qu'il  était  directeur  d'une  troupe  de 
comédiens  ambulants;  on  y  conserve  encore  la  chaise  sur  laquelle 
ce  poêle  immortel  s'asseyait  chez  le  barbier  où  il  se  faisait  raser.— 
Commerce:  huile  d'olive,  olives  confltes,  raisins  secs,  tigueSy 
câpres,  fruits  excellents,  lavage  de  laines,  tanneries,  fabrication 
de  produits  chimiques^  vert-de-gris;  marehés  considérables  les 
samedis,  qui  règlent  le eoors  des  eaox-de-vie.^f^o^i.pttft.  tons 
Ici  Jours  pour  Montpellier,  Nîmes  et  Toulouse.  —Pùp.  7,700  kab, 
LA  BËGUD&D&OORDY  (Héraait),  relais  où  Ton  volt  an  magni- 
llque  domaine,  ouvrage  de  M.  Mazel.  On  remarque  une  fontaine 
sortant  du  milieu  d'un  gros  saule  pleureur  formé  par  la  réunion  de 
trois  saules  confondus  en  un  seul.  Depuis  la  Bégude  jusqu'à 
Béliers  la  contrée  est,  en  été,  vraiment  délicieuse  :  belles  allées- 
d'arbres. 

BËZl  ëRS  (Hérault).— i^dtefi  :  du  Nord  ;  de  la  Poste  ;  des  Balances  ; 
de  la  Grolx*Blanche,  dans  le  Jardin  dnaoel  sont  des  restes  d'aoï- 

Ïihlthëâtre.  — Ancienne  ville  située  sur  le  canal  dn  Midi ,  près  de 
*Orbe,  préfecture ,  collège ,  bibliothèque ,  salle  de  spectacle ,  bains  ; 
rues  tortueuses ,  étroites ,  pavé  mauvais, — Curiosités  :  les  murailles 
flanquées  de  tours  antiques,  du  haut  desquelles  on  jouit  de  vues 
magnifiques;  la  Cathédrale,  superbe  monument  i;othique  :  le 
chœur,  en  demi-rotonde  très-élégante,  est  orné  de  colonnes  de 
marbre  rouge.  Les  vitraux  peints  méritent  d'être  remarqués;  le 
clocher,  très-élevé,  est  couvert  d'ornements.  La  machine  à  vapeur 
qui  fait  monter  l'eaq  prise  dans  VOrbe  à'40  m*  dans  un  réservoir 
placé  sur  la  terrasse  de  Péglise,  pour  la  répandre  ensuite  dans  la 
ville.  La  malfoii  gothique  de  Montmorency,  dans  la  rue  de  ce  nom  ; 
les  vues  des  terrasses  de  l'évéché  et  de  la  cathé<trale;  la  caserne ,  la 
digue  mobile  de  VOrbe ,  les  neuf  écluses  au  port  du  canal,  les  pro- 
menades et  la  montagne  percée;  la  statue  de  Pépézuc^  à  l'anale 
de  la  maison  d'un  cliapclier  :  statue  informe  qu'on  dit  être  celle 
d'un  soldat  qui ,  du  temps  des  Romains,  défendit  et  sauva  la  vilip; 
la  statue  de  Pierre-Paul  Riquet,  comte  de  Caraman ,  créateur  du 
canal  du  Languedoc.  Cette  statue  est  placée  sur  la  promenade;  elle 
a  été  érigée  en  1838» 

Les  êatiteê  Saint^Nazaire  et  St-AphirodiMB ^  le  collège,  la 
Bibliothèque,  qui  possède  5,000  vol.  ;  V établissement  des  écoles 
chrétiennes  ,  l'hôpital  hors  de  la  ville;  près  de  Biziers^  récluse  de 
fonwrane  et  la  voûte  de  Malpoê.  Les  postillons  conduisent  à  la 
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première  pour  ua  qatrt  de  poêla»  à  la  deroiéie  pour  une  poêle 

en  sus. 

Il  faut  voir  aussi  le  bourg  de  p^illeneuve^  le  village  de  Lignan, 
Vendres  ^  renommé  par  ses  eaux  minérales.  On  recommande  les 
•  figues  de  Pui$sak<m ,  les  raisins  de  IVé/iés ,  le  gibier  de  Laurens  et 
les  petits  pAtés.  ~  Cbmmme  :  eam-de-Tfe ,  eiprlt«de-Tlo ,  huile , 
fruits  confits,  exeellents  Ylns  nraseats.— Pop.  1 8,000  kab. 

Le  bat0am  poste  part  tous  les  Jours poor  Toulouse;  de  là  pour 
Bordeaux,  par  la  Garonne*  On  eooefie  dans  le  bateau  et  on  ta 
lentement,  f^oit.  de  Pourquier^  tous  les  jours  de  Béxiers  après 
rarrivée  des  bateaux  postes ,  pour  jigdê^  ÂiarseiUanf  Méxê% 
AJontpi'Uier  et  JVtmes, 

Excursion  à  Agde  (par  le  bateau-poste),  pour  voir  deux  ouvrages 
remarquables  :  r  le  passage  du  torrent  de  Libron,  qui,  pendant 
.  ses  erops ,  s'opère  aa  traim  da  eanal  el  sans  que  ses  eanx  poissent 
a*y  mêler»  au  moyen  d'une  ban|ue  ponlëe  qui  sert  de  lit  au  torrent  ; 
3*  l'écluse  ronde ,  bassin  circulaire  et  profond  :  les  barques  y  en- 
trent el  en  sortent  par  trois  portes  de  6  mètres  00  eentimètres  de 
largeur. 

Agde  (Hérault). —  Hôtels:  Notre-Dame;  le  Cbeval-Blanc. — 
Agfle ,  la  ville  noire ,  comme  on  l'appelle  dans  le  pays,  est  flanquée 
de  grosses  tours  rondes  et  noires,  et  pavée  en  laves  qui  viennent  de 
la  petite  montagne  de  Saint-Loax^  à  4  kil.  S.-E.  de  la  ville.  Elle 
est  située  au  milieu  d'une  plaine  fertile,  et  poesède  un  tribunal  de 
commeree,  un  conseil  de  prud'homBies.^OKfiofillf  :  le  Porf ;  Il 
peut  contenir  ifîO  A  600  natires  de  60  à  300  tonneaux;  le  fort 
Brescnn ,  les  batteries  taill  es  dans  le  roe;  la  curieuse  et  goUitaM 
Cathédrale,  des  x*  et  xi*  siècles,  avec  son  cloître  dont  les  arcades 
sont  parfailes,  quoiqut»  miiraillees;  i*anrien  Evêché,  les  Moulins 
au  bord  de  la  mer,  le  Cirque  volcanique  appelé  les  Conques^  et 
un  joli  cbâteau  bâti  à  l'italienne.  —  Commerce:  poisson  frais» 
farines,  eaux-de-vie ,  li(^^eurs,  vins.  —  Pop,  8,800  hab, 

Vendres,  village  situe  sur  l'étang  du  même  nom,  à  6  kil.  S.  de 
Bè%ieT9i  11  a  aardé  le  nom  et  pomde  les  restes  d'un  temple  de 
Venus.  —  (^mtmitêê  :  sources  minérales  astringentes.— Pop.  700 
kob. 
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SOUTE  47f. 

m  PARIS  A  NIMES  (i  ml6»)« 

ROUTE ,  PAR  Lyon,  7 1  myr.  3  kil. 

Be  Paris  à  la  Mnd  (».  I  De  la  Palud  à  NtBM  («• 

r«ute  455)»  61  m.  4  k«  1    route  472),  •  » 

»!    ■     ,111  iiiBi  ».    Il  .1      II  II  I  I  I  I  ,1»  I  >  m  niiii  < 

ROUTB  478. 

ttotTE ,  PAU  CtGRvo?^'  t  Vf^^^^  ^  Vumc ,  Tl  WKt  Mt. 

Pe  PtrU  à  MdDde  (v.  SMe«n-du-Gard ,        S  o 

rouie  445),  M  m.  8  k.    Ledignan,  %  f 

De  Umde  à  PonpiA^tt  Raraques-de-Poiui.       i  1 


Communico/îon  de  Nime$  d  MariêilU  »  13  m) v.  ô  kil. 

i>0  Mmis  à  Maneillê,  12  myr.  I  k. 

Bellegarde,  i  m.  tk.  |  La  Téte-Noire|  2  i 

Arles  (v.  route  4f>9\  1      5       L'Assassin,  l  4 

^(TMarlin-de-Crau ,  i      6  I  Marseille (v.reiite4SI),  1  f 

MoB(«*mie455),  I     i  I 

Dû  ifimâi  4  TWiUcatit  2  myr^  6  k« 
etrktttwl  »  1  au  t  i.  I  Tàftâieeii  (0.  M«lè  4M),  I  4 

On  fait  aussi  pas  iimx  routes  par  le  cUemia  de  fi^  jusqu'à 
Mré  [v.  routes  455  et  4t2}. 

Dê  JYimêi  à  AviffnûHf  i»r  le  chemin  de  fer. 

De  jyimes  à  Beaucaire^  2  myr.  6  kil. 
On  fait  ordinalremeot  celle  roote  par  le  chemin  de  fer  (v«  ronte 

472). 

Le  pont  du  Gard  ,  à  6  kil.  environ  de  la  Foux,  Ce  pont-aqueduc 
est  uu  des  plus  beaux  monuments  de  l'antiquité;  il  est  hàU  sur  la 
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rivière  du  Gardon^  autrefoiâ  appelé  Gard^  dent  il  a  reteou  lo 
nom,  rivière  qui  prend  sa  source  dans  les  Cêvennei^  et  coule  de 
l'occident  au  levant.  Le  pont  se  trcmve  à  I  myr,  6  kil»  et  vers  le 
N.-E.  de  iKimef ,  entre  le  château  de  Sainl  Privat  et  le  tillage 
de  Jiémoulins ,  d«|n9  un  dé01é  sauTiim  et  tortueux^ 

CSépoât  est  tout  hM  de  pierres  de  taille  pù$é»B  i  eéfi.  êene  mor* 
tier  ni  ciment  ;  elles  paraissent  ftTOlr été  tlrée8d*l}ne  ciirnèr#T0i8lney 
Iftuée  à  un  demi-KlI.  de  là. 

Le  pont  du  Gard  est  l'un  des  plus  remnrqnaldcs  de  tous  le?  mo- 
numents qui  enricliisscnt  crlle  conlrce.  H  frappe,  étonne  l'ima- 
gination par  sa  mas-e  imposante  et  par  ses  formes  élancées  et 
hardies.  Il  oHVe,  enfin,  aux  yeux  les  moins  exercés,  le  motlèle  lo 
plus  grandiose  comme  le  plus  barmonieux  de  rurcliilccture  aulique» 

m 

D§  Taraseon  à  Saint-^ndiol,  3  m>r.  7  kil. 
Bi-Remj,  1  m.  ê  k.  |  St-1hdiqL|  a  i 


ROUTE  i7Q. 

m  PARIS  A  BEAUCAIRE  (<  rouies). 

v  BOUTE,  PAR  Lion  et  Valence,  7a  myr.  S  kiL 

De  Paru  A  Mloiea  (v.  iCurbussot,  i  i 

roule  m)»  71  m.  3  k.  |  BEAUcAia&(v.  rouie  ilo),  i  4 

«0TBM8  BB  LOCOBOnOlf. 

Malle-posle  de  Saint-Élienne  iusqu  a  Moulins  et  de  Moulins  à 
Montpellier.  Chemin  de  fer  pour  feeaucaire»  MeêsagerUi  GM^ 
raies  malin  et  soir  pour  Xyon;  BerlinêS'poHeâ  d»  Cbmiiierce,  rue 
Croix-des-PetItB-GiMmps ,  5t«  à  Paris,  arrivant  à  Ckàlon  pour 
le  départ  de4  steamers  de  /^on,  d'^vtffiMi^  lelèabant  à  Bem^ 
taire,  gâteaux  à  vapeur  de  Lyon  à  Beaucaire  :  i**  riiamirrt, 
22  fr.;  f  cliambre»  17  fr.  Trajet»  I2  li.  (variableii). 


ROUTE  480. 

BB  PARIS  A  BEAUCAIRB. 

2*  BOtTE ,  fx^  Mouuxs,  Clermost,  Mende  et  r^iuEs ,  74  myr,  | 
(  Cette  route  n'est  pas  Indiquée  sur  le  Um  de  posle. } 
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De  Paris  à  Blende  (v. 

route  iii)^ 
De  lleiide  à  Ntnee  («• 

reate 


14 


56  m.  8  k. 


S 


De  Nimes  à  Beàqgauui 
(v.  1"  roule;. 


2 


BEAUCAIRE  (GdLTÔ).^  Hôtels  : àu  Commerce ,  avec  restaurant, 
près  du  chemin  de  fer;  du  Luxembourg;  du  Midi  ;  du  Nord. — 
C'est  VUrgenum  des  anciens;  son  nom  de  Beaucaire  vient  d'un 
château  carré  construit  dans  lexiv*  siècle.  Petite  ville  sur  le  Jihône^ 
à  rembouchure  du  canal  de  Beaueairê^  qai  m  réuDit  aa  canal 
du  Midi  en  face  de  Tarascon ,  auquel  la  joint  on  pont  magni- 
fique en  fil  de  fer  de  440  mètres  de  longueur;  on  compte  quMl  rend , 
année  commune,  de  100  à  130  mille  fr.  de  revenus;  il  a  coûté 
800,000  fr.  Elle  est  célèbre  par  la  foire  qui  s*y  lient  tous  les  ans, 
le  22  juillet,  et  finit  le  28  du  même  mois  à  minuil.  Les  effets 
payables  en  foire  sont  exigibles  le  28  de  ce  mois  el  ne  peuvent  être 

ÏH'otestés  que  le  lendemain.  Cette  foire  est  une  des  plus  célèbres  de 
'Europe;  il  s'y  rend  ordinairement  plus  de  100,000  personnes, 
non-seolement de  Fraoee«  d'Espagne,  d'Italie ,  de  Portugal ,  mais 
encore  dea  loirs,  des  Turcs ,  des  Arméniens  et  Alieériens.  —  Cm- 
rioiith  :  les  ruines  de  l'ancien  château ,  une  tour  d^une  admirahle 
structure,  nommée  la  Tour-Carrée  ;  la  porte  de  la  ville,  sur  le 
Rhône  :  les  restes  djune  voie  romaine ,  le  quai ,  les  rues,  les  bains , 
VUôtelde  ville ,  V Église  paroissiale  ^  l'esplanade  sur  les  bords  du 
Rhône \  le  ciinal  qui  prend,  à  Beaucaire ^  les  eaux  du  Hhùne  par 
une  écluse,  et  communique,  par  les  canaux  de  la  Radelle^  des 
Etangs  et  du  Midi^  à  la  Garonne \  la  porte  d'cntrcc ,  âur  laquelle 
on  lit: 


Unajolieelieminée,  vëritablebijoudesculptufe,  ruedela  Vigaaoe; 
dans  la  maison  dite  de  Montmorency^  la  petite  Chapelle  au  haut 
du  château ,  où  saint  L^uis  entendit  la  messe  avant  de  s'embarquer 

Eour  la  Terre-Sainte,  Dans  des  fouilles  faites  en  juin  1841 ,  à  la 
rèche  deSt-Denis,  on  a  découvert  les  vestices  d'un  ancien  temple 
el  un  magnifique  fragment  d'une  statue  de  Jupiter.  —  Commerce  ; 
grains,  vins,  merrain,  denrées  du  Midi,  f^oit.  à  diverses  heures 
pour  Nimes^  Marseille^  Toulouse^  u4ix,  délais,  y^vignon^ 
Ciermtmê'Fêrrand t  Lyon^  IVarèanne^  Paris,  Sommièreê^  Is 
Vigan.  —  Batêoux  à  vapeur  pour  Lyon ,  MamHUê^  f^almeê% 
jirles ,  Fienne,  —  Chemin  deftrdê  Eeweaift  à  JVmat ,  Toyas 


Clara  flde  regique ,  sed  clarior  Ulli 
EiDlcat,  fnlacU  religione  suA, 
LrooTitjo  regotale ,  «nno  aMOvi. 


roule  473.  ^Pop.  0,600  M. 
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On  paye ,  en  s'urrétant  à  Beauraire ,  une  poste  en  Mii  de  la 
distance  sur  Tarascon  et  des  autres  relais. 

AIGUES-MORTKS  (Gard),  petite  ville  dont  le  port  fui  creusé 
par  saint  lA)ui8,  et  où  ce  prince  s'embarqua,  en  124  G,  pouriaTerre- 
Mnte.  La  mer  t'en  est  retirée  à  plus  de  8  kll.  On  a  construit  un 
noureau  nont  an  point  de  réunion  des  qnatres  canaux*  —  Curia» 
êitii:  la  telle  four  de  Constance^  qui  sert  de  prisons  cette  tour 
fut  construite  par  saint  Louis  ;  les  remparts  gothiques,  couronnée 
de  corniches  et  flanqués  de  hautes  tours  dont  les  piehes  sont  taillées 
en  pointes  de  diamants*  — i'op.  4^000  hab» 


ROUTE  481. 
DE  PARIS  A  DRAGDIGNAN,  87  myr.  6  kil. 

De  Pari»àAiiC«.  roule  |  D'Aix  à  Vidaubsu  («. 

4i^»j,  76  m.  8  li.  1    roule  «7t),  f  I 

iIHueoic«Aif,  1  y 

DRAGUIGNAN  (y^r \- Hôteli  :  de  la  Poste,  remis  à  neuf; 
beaux  appartements;  Roquemaure;  Ferdinand;  Boivin.  —  Ch<'f- 
lieu  de  préfecture,  collège ,  tribunaux,  bibliothèque,  société  d'a- 
griculture, jardin  botanique.  —  Curioiités:  belles  Fontaines, 
Jardin  publie,  beau  Cabinet  de  médailles,  la  Bibliothèque  de 
t6,000  YOl.^  l'Hôpital^  la  Tour  de  V Horloge  s'élevant  nujestueu- 
tement  à  une  grande  hauteur.  A  part  la  place ,  une  rue  dreulaire  » 
et  les  promenades ,  e*fst  une  vUie  aux  rues  mal  pereées ,  étroites , 
sombres,  sales  et  puantes;  en  revanche,  les  environs  sont  déli- 
deux.— Commerce  ;  draps,  bas ,  poterie,  savon ,  huile,  distilleries, 
tanneries.  —  Fait.  pub.  tous  les  jours  pour  u4iXy  Grasse^  Tou- 
lon^ Brignoles;  messageries  pour  Aix  en  deux  jours,  pour 
Marseille  en  deux  jours  et  demi ,  pour  Toulon  en  un  jour  et  de- 
mi. C'est  à  rhôlel  de  la  Poste  qu'est  le  bureau  du  courrier  de 
Draguignan  à  Antibes^  celui  de  la  diligence  en  poste  de  Dragui" 
gnan  à  MarnUU.  »  Pop.  8^800  Aaè* 


COMMUr^lCATlON. 

De  Draguignan  â  Fréjus^  2  myr.  9  kil. 

Le  Mu>  («.  roule  47 1),    i  m.  4  k.  |  FsÉjts  («.  roule  47 1),     i  m.  s  k. 

34. 
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âM    BOUTS  4gg.-^9s        ^  Ma».7*vopin^. 

ROUTE  482. 
BB  PAKIS  A  DiGIKfi»  76  myr*  i  kA. 


Pè  Paris  i  Lyon  {v, 

route  979),  46  m.  8  k- 

Brou,  1  0 

Si-Laurenides-Mûre»,  0  s 

La  Verpilliére,  1  t 

Bourgoln,  1  3 

Eclose,  I  I 


LalTrey,  .  •  > 

La  M«i«,  I  I 

SouchoQS^  1  1 

Corps ,  1  4 

feêô^iaffue^ei|e-BoJfer,  l  i 

ruiinef,  i  » 

Gap,  1  ^ 


La  Freile,  i  5  La  Saulce  (v.  route  40i)|  1  7 

Bives.  1  S  Boureb^au,  *  1  e 

Voreppe,  l  t  Bisinron,  l  4 

Grenoble.  1  6  Malijay,  3  • 

ViûUe,  1  •  Pifiiii,  f  • 

SAiirr-LAimEiiTi>ES-lfii|E8  (Isère). -Village  0|i^  TooTOit  aa  gfuià 

nopibre  de  mûriers.  —  Pop.  1^200  hab» 

La  Verpilliére  (I^ère). —Bourg  situé  entre  un  joli  cotenii  (à  une 
vastM  prairie.  Il  possède  un  ancien  chàlcau.  —  Pop.  I,l00  hab. 

B0Ul{G01N  (Isère).  —  Hôtels  :  de  la  Poste;  du  Palais-Ro>aI ; 
de  TEcu  cle-biaïue;  du  Nord.  —  Assez  jolie  petite  ville,  tritiùnal 
de  première  instance.  —  Curiosités  :  la  place,  animée  les  jours  de 
marché;  au  fauiM)Qrg  JMin^  la  libiique  de  toiles  pelotes  de 
MM.  Perregfioi  el  ViMù.^€amimwnB  i  mamAicUiree  iaiportttilii 
de  coton ,  calicot,  drape  vi  papim»  ferines,  chanvre,  laines  trie- 
mherctiées.  La  proafperké  de.  cette  Jolie  dlé  M  vient  de  sa  poeHion 
sur  In  Bonrbre  <  t  au  point  de  réunion  des  routes  de  Lyon  à 
Chambéry  et  à  Grenoble,  f^nit.  pub,  tous  les  jours  de  Lyon  à 
Grenoble ,  et  voilures  pour  Fienne,  Grenoble^  Lyon  la  low^ 
éU'Pin^  Chambéry  .  Cri  mieux.  —  Pop.  4,400  A  a6. 

Excursions  :  au  iiaut  du  lihône ,  À  2  myr.  8  liil.  de  Bourgom^ 
à  la  grotte  de  la  /ia/tne,  qui  mérite  d'être  visitée. 

Rives  (ieôre).  —  êiéta  :  de  la  Poate.  Benri  enr  le  Arent •  ^ 
Cmrioiiiêë  t  le  vallon  an  berd  duquel  Biwê  est  situé,  ei  nnqwl 
on  ne  peut  comparer  que  eelui  de  Royat  \  les  forges,  les  nom- 
breux  mëlleis  pour  le  tissage  de  la  toile  dite  de  Foiron  ;  la  belle 
papeterie  de  M.  Blanchei;  k  peu  de  diatauco,  le  château  d'^itveitt. 
Pop.  '1X20  hab. 

VOUEPPK  (lsrre).—  //()/e?  ;  du  Petit  Paris,  o\\  l'on  trouve  des 
chevaux  pour  la  GUartieuse.  — Bourg  cousidci^ble.— Commerce  : 
sable  pour  les  briques;  des  fourneaux  k  Yerrer?e  et  bois.  —  Pop. 
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r-A  F<orepf€,  on  prené  le  dMlhi  pour  aller  à  U  Grande- 

VIZIlCe  riière).  —  Aubêrge  médiocre.  —  Ancienne  ville  <il|r 
]a  Romanche.  (Jetait  Jadis  une  Etation  miiitnire  défendu»  par  nn 
cliàt»'aii  fort  dont  on  vo  l  rnrore  quelques  ruine?.  —  Curiatilh  : 
le  pont,  les  ateliers  de  MM.  Péiier;  on  visite  le  iliàtcau  goilnquo 
de  Legdiuuièreë,  qui  a  elc  Ijiù  e  en  182^^  el  qui  a  élâ  réédiUc  \fàX 
H.  Aug.  Péiier.  —  Pop.  itj<  0  hab. 

LA  MUIŒ  (Isère).  —  yio/W  ;  de  la  Posle.  —  Bourg  considérable 
£l  Industrieux  «  situé  «ur  le  plateau  d'une  colline  élevée,  qu'on* 
epefçoil  de  très-loin  ;  cette  petite  localité  abonde  en  cafés  et  enca- 
iMiret8.  —  Ommtreê  :  fabrique  de  cloos,  gresees  toiles*  — 
a,ôOO  hmb. 

ElGVBSiONS  :  à  3  myr.  O.-S.-O.,  visiter 

BiE  (l)iôme). — Hôtels  :  Saint-Doniiniquei  des  Trois-Faifans. 
—  Ville  fort  ancienne  située  au  niiliru  d'une  vallée  feilile  et 
piltoresquf ,  entourée  de  montagnes  aiirt&tes  dont  le  point  culmi- 
nant (le  Glandasse)  est  à  2,400  mètres  environ  au-dei^sus  de  la 
mer.  Sous-préfectuie»  tribunal  civil.— Curtottlét  :  lea  antiques 
JHurpUlhSf  flanquées  de  tours;  YEgtiiê  cûthidrûh^  ornée  de 
liches  colonnes  en  granit  j^ovenant  d'un  ancien  temple  de 
C|rl»4le{  cet  édifice  ^ut  avoir  gl  mètres  de  longueur  sur  '2Z  de 
Jargeyrt  sans  aucun  pilier  pour  le  soutenir;  Tancien  Palait  èpii^ 
copaî;  ungrautl  nombre  d'antiquités  roniaines,  parnn  lesquelles  on 
remarque  quatre  tauroboles  bien  conserves  ;  les  restes  d'un  ^iqne- 
due^  et  Tare  de  triomphe  aptielé  la  porle  St-iMarcel,  sur  la  route 
de  Gap  —  Commerce  :  toie,  vins  blancs  délicieux,  connus  sous  le 

5pm  de  Clairette  de  Die.  —  f^oit,  tous  les  juurs  pour  Faleiice, — 
^op.  3,fN)0  hab. 

GAP  (Hantes-AlpeiV— ird/«r«  ;  da  Kord  %  dé  Provence  ;  de  Laval  ; 

Mazoudier*-*-Gap,  autrefois  FapinMum^  ville  ancienne,  liMidée  par 
les  Caturiges;  chef-lieu  du  dé|>artement  des  hautes-^ Ipes  ^  sur  la 
Bonne  (t  la  Loi/e  ^  dans  une  agréable  situation,  entourée  de  jolis 
coteaux,  sur  les  jucis  la  vigne  proî-père,  bien  que  leur  hauteur  soit 
à  800  mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  nier;  picferluie,  tiibu- 
nauK,  évéché  ér  gé  d.ms  le  iv*  siècle  ,  séminaire,  collège,  théâtre, 
h&ins.  —  CuriosHés  :  dans  ÏIJoel  de  la  Préfeture,  joli  éditiez 
inoderne,  le  Momtmnu  do  eomiélali|e  de  L^csdiguiéres  eiéciité 
en  albâtre  par  Jacob  Bichler;  le  Palais  d  *  Jiiaftct,  les  Caeêrfm^ 
la  Cétkédredêt  église  antiiiue,  le  Aluêéê  d^kUtoire  naturelle,  la 
Ipremenade,  quelques  bâtiments  récemment  coaainilto,  VMvàoké. 

1  L<HKtn<iiiui  <ii  as  è  mm  tu  ■■■l ,  bwie  saieiiNfcim  lilai  mnem  aroif 
isJM. 
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609  AOOTB  MS.^DB  PAU8  A  MOfCB.  —  aAMBLOMMBTTB. 

•^Commerce  :  toiles,  étoffes  de  laine  et  de  eoton,  mégisserie,  grains» 
fruits,  bestiaux,  coin.—  f^eit.pubA'Em^n^  pour  Btiançon^ 
GfênMe^  Zyon,  Parii,  et  correspondanoe  avec  les  dilig.  de  Par 
ris  à  Lyon,  par  Moulins;  pour  «fijfftfrofi,  JlfdtiOJfiM» 

Maneiilc—Pop.  8,«00  Aaô. 

SISTEUON  (Basses-Alprs)  —Hôtel  :  du  Bras-d'Or  ou  Verre-d'Or. 
— C'est  le  Secu  tero  des  Caluriges.  Cette  ville  fut  saccagée  en  1562, 
et  reprise  en  lGu8  à  Cajsirair,  bientôt  après  déclaré  roi  de  Pologne, 
Petite  ville  au  confluent  de  la  Durance  et  du  Buec.h^  dans  une 
gorge  tellement  étroite,  que  la  Z^urance parait  avoir  brisé  la  mon- 
tagne pour  S'ouvrir  un  passage.  Sous-prefecture,  collège,  fliatores 
de  ».oie.^CterfOfilé«i  un  bêau  Ptmi  d'une  seule  arelio,  à  i'entrde 
duquel  on  volt  les  Toûtes  d'une  forte  tour  bàlle  par  les  comtes  de 
Provence  pour  garder  la  ville.  La  jolie  promenade  de  la  porte 
dl*Axx;  la  Citadelle  où  fut  enfermé  Cnsimir  V,  poi  de  Pologne^ 
et  surtout  ses  alentours,  dignes  du  pinceau  de  l'artiste  et  des  études 
du  géologue.  —  Commerce:  vins. —  f^oit*  pub.  dilig.  de  Mar- 
seille à  Grenoble  f  <  orrespondance  avec  Digne  et  Gap.  Patrie  du 
natiiralisle  Deleuze.-— Pop.  4,400  hab, 

digne;  (Basses-Alpes).  -  ifdleft  ;  du  Petit-Paris  ;  dn  Grande 
Paris  ;  des  Empereurs*  —  L'ancienne  IHnia  des  Caturiges;  petite 
ville  avec  préfecture,  évéclié  érigé  dans  le  iv*  siècle  «  séminaire  « 
tribunaux,ecole  normale,  collège,  société  d'agriculture, bibliothèque 
publique,  cabinet  de  physique,  salle  de  spectacle,  pépinière.  — 
Curiosités  :  la  Fontaine  sur  la  place  du  marché,  la  promenade, 
Viglise  Notre-Dame ,  dont  le  liaut  clocher  domine  toute  la  ville; 
sur  le  même  plateau  se  trouve  la  Prison^  environnée  d'épaisses 
murailles,  la  bibliothèque,  contenant  3,000  vol.;  la  Préfacture, 
le  Palais  de  Justice ,  les  Càsemes 

Au  N.  de  Digne^  les  ruines  de  l'ancienne  Caihédralêt  Qui  datait 
du  temps  de  Cnarlemagne;  la  Fontaine  minéreJe^  à  2  kil.  de  la 
ville,  et  dont  les  eaux  sont  efficaces  pour  les  rhumatismes  :  réta- 
blissement est  bien  tenu  et  assez  fréquenté.  On  emploie  ses  eaux  en 
boisson,  le  matin,  à  la  dose  de  4  à  5  verres,  ou  en  bains  et  en 
douches.  Elles  ont  un  goût  un  peu  salé;  leur  température  s'é- 
lève de  30  à  40  degrés.  — Commerce  :  laine,  bétail ,  pois,  prunes 
recherchées.  —  f^'^oit.  pub,  :  correspondance  avec  Paris  et  Lyon, 
par  v^iUMfra  et  Moulins i  avec  Grenoble,  par  «^itlarof»;  pour 
lHareeille  et  Avignon.'^Pop.  5,000  kab. 

Excursions  :  à  Mélan  (Basses- Alpes),  joli  village  situé  à  1  myr. 
5  kil.  N.-O.  de  Digne.  11  est  peuple  de  200  liab.  A  t  kil.  on  dtrit al- 
ler visiter  la  Grotte  de  St-rincent. 

Barcelonnette  (Basses- Alpes).  —  Hôtels  :  Lions;  Maurin; 
Thomé,  —  Cette  petite  ville ,  bàtîe  en  1  »2dO  par  Raymond  Bérenger, 
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ROUTE  483.  — DB  VIGHE  A  BRIGNOLES. RIEZ.  609 


comte  de  Provence,  est  sans  contredit  la  plus  jolie  vill»^  du  dépar- 
tement. Elle  est  située  sur  Wbaye  dans  une  contrée  très-pitto- 
resque; préfecture,  tribunal  civil,  société  d'agriculture,  sciences 
et  arts,  école  normale,  collège  communal.  —  Curiosités  :  les 
ruines  de  quelques  forliû&itions  romaines,  les  rues  bordées  d'ar« 
cades,  les  promenades;  la  PalaUdê  JuiOeê,  bel  édifice  moderne t 
la  Tcmr  de  Vhorloaê  avee  sa  flèehe  élégante.  Le  monument  élevé 
à  Manuel  déeore  la  place  prind|Mle-  II  consiste  en  une  fontaine 
surmontée  d'une  urne  Tunéralre,  e(  ornée  d'un  bas-relief  en  bronie 
représentant  son  buste,  au-dessous  duquel  on  lit  cette  inscription  : 
«  Bras,  téte  et  cœur,  tout  était  peuple  eu  lui!  »— Commerce  ;  blé» 
moutons* -Pop.  2,300 /lad. 


ROUÏ£  483.  , 
CommuniccUion  de  Sisteron  à  Manoeque^  5  myr. 

Peyruis,  3  m.  3  k.  1  MAROSQUBy  I  S 

La  firillanne,  i      2  | 

MANOSQUK  ( Basses-Alpes ).--j^d/c/5;  la  Poste,  bon;  le  Petit- 
Versailles.— Petite  ville  sur  la  Durance^  dans  un  pays  fertile  :  ses 
rues  et  ses  maisons  sont  fort  anciennes.  —  Curiosités  :  les  prome- 
nades, quelques  masures  qui  ont  reçu  le  nom  de  Vieux-  Manosque, 

—  Commerce  :  huile  fine,  olives,  amandes,  truffes,  eaux-de-vie. 

—  y  oit,  pub.  tous  les  jours  pour  ^tVr,  ^pt.  Digne,  Cap, 
GretMble,  Marseille  y  Sisteron  ^  Toulon.  — Pop.  5,700  hab. 

De  Digne  à  Brignoks^  0  myr.  5  kil* 

BsleaMeo,  am.  e  k.  i  Barjols,  a  e 

Ries,  1     9      BRicaoLBSy  a  o 

Qainson,  i     e  | 

RIEZ  (Baasea-A1pes).^//dreZ:  des  Gotonnes;  Matter»  auber- 
giste.—Ville  ancienne;  dans  Pline,  Alebea.  Elle  est  située 
agréablement  sur  VOuvestre^  an  pied  de  hautes  montagnes.— 
Curiositéê  :  dans  l'intérieur,  une  jolie  promenade,  des  Inscrip- 
tions, ruines  antiques;  près  de  la  ville,  sur  le  bord  d'un  che- 
min, quatre  superbes  colonnes  d'ordre  corinthien,  cl  non  loin  de 
là,  au  milieu  des  champs,  une  rotonde  de  huit  colonnes  du  méaie 
ordre;  sa  circonférence  est  de  lo  mètres  environ,  la  hauteur  dea 
colonnes  est  de  4  mètres  15  cent  An  mlllen  de  rédiflce  on  a 
placé  en  1S20  un  autd  taurobollque  de  marbre  blanc  et  d'un  seul 
Uoc.  La  fmailKM  ée  itlea,  avec  plene  votive  enchàfiée  dana  la 
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m^onnefie.  ^  Çmmree  :  vins,  ezcelljpiits  frqit«,  ftltflque  d« 
cordes  dites  ciw^iré*.  f^oit,  pij,  im]^  joiirs  Sw^iwitf  3 
Marseitle,  -  Pop.  2,900  lia^T  *^  ^^yf»» 

BARJOrS  {Vi\r).- Hôtel:  Notre-Dame.— Petite îrllle «iiuce  en 
aniphiihcalre  sur  le  penchant  d'une  colline  Mon  arrogée,  Eiié 
wmmnr^e^^n  huHe  estimée,  pHveSi  eaux-de-vie, fijuoi,  raUiiiÀ, 

BRIGNÔLES  (Vârj,  f^.  roule  471- 


ROUTE  484/ 
1)^  ZK^Fne  à  Marseille^  14  inyr. 


De  Digne  à  Estoubion,  2  m.  0  k. 

Riez  (V.  route  483),  i  9 

Bains-de-Gréoux,  2  ^ 

St-PauHés-Ouifiiptt  I  $ 


Peyrolles, 

lix  («.  roule  455), 

Le  Pin, 


1 

2 
1 
1 


9 
1 
4 
• 


ROUTE  485. 

us  PARI8  A  GAP^  67  mjTi  T  kil 

De  Paris  iLyoDC«*  roule  1  De  LjcnèGAfCv. rouit 

370;,  46m.$k,  I   412),  i|t 


Communieation  de  Gap  â  Briançan,  9  myr.  1 

Chorges,  1  m.  7  k.  1  Plan-de-Phaij,  |  « 

gi^inWf  1      4       LaBessée,  I  5 

AiDbnin,  t     e     (Briançon,  1  f 

Une  diligence  pari  tous  les  jouiâ  de  Gap  pour  BriOMcm;  sa 
marche  est  lente. 

La  Tallée  que  silK  le  voyageur  au-Je^^us  de  Gap  est  pierreuse 
et  triste  jusqu'à  •  r  r 

CHORGES  (  Hautes-Alpes),  petite  vlllé  dâns  un  bas-fond  enbé 
deux  torrents.  Celait  le  cheMieu  de  la  nation  des  Calurigcs.— 
Curiosités  :  Téglise  paroissiale ,  ancien  temple  de  Diane;  les  Tet- 
tiges  d'eue  citndrile  construite  par  les  Romains;  des  fûts  de  co- 
lonnes et  des  cliapiieaux  ont  été  trouvés  dans  les  environs.— 
Commerce  :  bestiaux.  p^oiL  pub.youi  JEmkrun  et  Qqa.^Pim* 
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»OtW  m.- DE  GAP  A  BaiANÇON.-MiAMÇWf.  6M 

La  route  défient  très-accMentée  et  ta  miu<  i 

coule  la/)««r*i^.  souLDr<ifrwn,»  ,  P'ed  «luquai 

collège  coSS,.^"^'^,'/;^^;  i'^''"';;!^'^".  petit  séminT; 

Pierre.  I.  Ghl»«r«te.i;Md  «  «i^rto  »!''"^"' 
que.  On  y  remarque  dû  ÏOMew  et  ^ï^u,        '     '•^  ^'""'i- 

tour,  dont  la  nèclie  domine  toXl?  «™ss« 
/Ï«m*.4-£m6rttn  éuil  tenue  en  EranrtP  liii  i  '"ase  de  iVi./re- 
qui  comme  dauphin,  habïtVîon.'ëmD  Ip "SS^^  XI. 
Palau  trehWpilcopal.  servaa  mairen^nf  ^-'ancien 
proche  s'él«T«  hné  Lr  cur  euse  aZ     7I  * 

»u4-vœg£S3^^^^ 
îïp'iWruèrSé'iili^^^^ 

et  fat  forUBé  par  Vauban  •  i  eâ7 -mn  ^I^ '^V^  ^  ^rpàe, 
▼1ère  la  Guil  .  oui  à  cM     irni.  if  ^  au-deagu»  de  la  rt^ 


r«t>louwnlaontànveriir8  en  [winrrl  àar  "  ^lauMan  qui 
au-dessus  des  foiS  juMu'auTn^ês  «  it^^  =  f""»  «Wèrerf 
ehent  Ips  oiirraMs  sundrteni  ï^fi!^  ""''S'^'*  f'equeninwit  «î. 
Cibraltar  fr^ity'^^         »"  i«"t  appeler' i^rto^;»*!. 

Tette  ville  no,-sède  noe  80as-Dn<rm>tnrA    i-ii      ■  . 
communal,  telles  ca8era«.XE^*J„'"^ 

■«si.  ïïS  «Sl'AïL""'  î»''^'""">    ï"  j."f 
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VÉgliiên  bel  édiflce  de  stvle  italien  ,  dont  la  façade  est  surmontée 
de  deux  jolis  clochers  ;  la  Caserne ,  la  Place  d'Armes.  —  Corn- 
meree:  chevaux,  mulets,  moutons.  P^oit.  pub.  tous  les  jours  pour 
Gap,  Gf^uMbU  ta  Mar$HU9.'^Pop.  4,350  haJb. 

ExcimsiOdS:  à  FUlevieille,  village  à  3  myr.  de  BHançon.'^ 
Curiosités  :  le  château  de  Queyraz.  —  Pop.  300  hab. 

Au  MoNÉTiER,  1  mvr.  3  kil.  N.*0.  de  Briançon  :  établissement 
d'eaux  thermaies  employées  avec  succès  dans  les  maladies  de  l'es- 
tomac. ^ 

De  OûpàMamiUé»  17  myr; 7  klL 

(  F^.  route  46 1 ,  de  Marseille  à  Grenoble,  et  lises  en  sens  in- 
verse. ) 


BOUTE  486. 

D£  PARIS  A  GRENOBLE  (2  routes). 
1~  ftOUTS»  ME  BoDROom,  57  myt.  6  kll.  (F.  route  48^} 


De  Paris  à  Lyon  («. 

route  279), 
De  Lyon  à  Vienne  («• 

roule  455), 
La  Delourbe, 


BOUTE  487. 

DE  PARIS  A  GRENOBLE. 
2*  aom,  PAR  Ymms ,  58  myr.  6  kll. 


4sm.  sk. 


2 
1 


9 
5 


Gbatonnay, 
La  Prette, 
Rives  (v.  route  ISS), 
Voreppe  {id,)f 
Grenoble, 


4 
S 

3 
2 
6 


Malle-poste  de  Lyon,  tous  les  jours  à  6  h.  du  soir  ;  4  places. 
Trajet,  33  h.;  prix:  84  fr.  35  c.  —  Messageries  Nationales  et 
Générales^  tous  les  jours  malin  et  soir.  —  Berlines-postes  du 
commerce  ,  par  Châlon,  et  bateaux  à  vapeur  jusqu'à  Lyon,  — 
De  Lyon  diligences  pour  Grenoble ,  les  jours,  à  Lyon^ 
r.  SI-Domlnique ,  i2;  place  du  Concert,  9;» de  la  Boadmie, 
et  r.  Sainte-Marie-des-Terreanx. 

Cest  après  avoir  dépassé  Voreppe  que  se  trouve  la  partia  la 
plus  pittoresque  de  la  belle  vallée  de  Grésivaudan,  bornée  par 
des  montagnes  aussi  hautes  qu'escarpées  ;  la  route  serpente  à  la 
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Imum  d'une  de  ces  iuiposanles  funualionâ,  ptèd  du  village  de 
La  fioMSB  (Isère),  à  17  Ul.  N.-N.-0.  de  Grenoble,  et  dont  Taspect 
a  quelque  choee  de  frappaoU  C'est  un  paysage  des  plus  romantl-* 
ques,  et  c^ui  mérite  toute  Tattention  du  voyageur  amateur  det 

grandes  scènes  de  la  nature. 

GHKNOBLE  (Is('ro),  Accusio  des  Allobroges.  — //ôfe/*  ;  dos 
Trois-Dajipliins ,  riio  Mnptorge,  en  face  de  la  promenade  du  Jardin 
de  ville  :  bonne  table  d'iiùle  à  3  fr.  ;  déjeuner  à  la  fourchctle ,  2  fr. 
C*est  dans  celte  maison  que  logea  Napoléon  ,  en  1815,  à  son  retour 
de  l'ile  ti'Llbe.  La  chambre  uu'ii  occupa  est  encore  dans  le  même 
état.^Battier,  bien  tenu.  — Des  Ambassadeurs,  bien  tenu,  avec 
bonne  table  d'hAte.  —De  l'Europe,  place  Grenette,  21;  nouv^ 
hôiel  monté  dans  le  genre  des  meilleurs  hMels  de  la  Suisse  et  du 
Nord,  par  M.  Charréard,  qui  tenait  précédemment  celui  des  Am- 
bassadeurs. Cafèi  :  Maboux»  sur  la  place  Grenette;  des  Mille 
Colonnes. 

Les  Romains érieent  cette  ville  en  cité;  Gratien  Vembellit  et  lui 
donne  son  nom,  Gratianopolit ;  sujette  des  Bourguignons;  réunie 
à  la  couroiuie  par  Louis  XI  ^  aujourd'hui  chef-lieu  du  département, 
préfecture 9  cour  d'appeL  école  de  droit,  cbllé^e,  bibliothèque,  mu- 
sée, arsenal.  —  CwrioiUii  :  Grenoble ,  en  général ,  ne  possède  imi 
de  monuments  publics  remarquables  ;  cependant  il  faut  visiter  la 
Préfecture^  le  PaUUs  de  Justice  y  \sl  place  St-André^  V  Église  de 
ce  nom,  renfermant  autrefois  les  tombeaux  des  dauphins,  détruits 
par  le  baron  d(  s  Adrets,  et  surtout  la  crypte  de  réf/lise  St-Lau' 
rent,  chapelle  souterraine  d'un  grand  intérêt  et  qui  doit  remonter 
au  VI*  siècle;  l'église  Apôtre-Dame^  mélange  de  divers  styles  d'ar- 
chitecture ;  la  fontaine  St-Laurent  ;  ï Hôpital^  la  Bibliothèque^ 
de  60,000  voL  et  600  manuscrits,  où  l'on  voit  les  bustes  de  Bayard^ 
CandiUae^  âiably  et  Faueaneon ,  que  Grenoble  a  vus  naître, 
le  Mueée,  un  Cabinet  d'histoire  naturelle  et  d'antiquités;  sur  la 
place  StrAudré,  la  statue  colossale  en  bronze  de  Bayard .  «  le  che- 
valier sans  peur  et  sans  reproche  ;  »  les  Promenades  de  la  porte  de 
France t  le  Jardin  de  la  ville  ^  où  est  un  Hercule  en  bronze;  le 
Jardin  des  plantes;  les  glacis  et  le  Cours  de  la  porte  de  Créquy; 
le  Château  d'eau:  le  bassin  est  d'une  seule  pierre;  le  Pont  de 
pierre  et  le  Pont  suspendu,  nouvelles  constructions;  les  deux 
Portes  neuves,  les  nouveaux  Quais. 

Au  sommet  de  la  montagne  qui  la  domine,  on  volt  le  fort  nommé 
la  Bastille  ;  au-dessus  est  la  tour  du  Rabot:  on  y  jouit  d'un  vaste 
et  magniQque  horizon  qui  s'étend  à  plus  de  100  kil.,  et  qui  non- 
seulement  domine  la  vallée  du  Drac  et  celle  de  Vlsère^  mais  laisse 
apercevoir  la  tète  neigeuse  du  mont  Blanc,  —  Commerce  :  gants 
reaomméSi  fromagçs»  liqueurs,  ratafias, marbres. 
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Diligences  :  tous  les  jours,  9  ou  10  pour  Lyoi} .  p^ienne ,  Fa» 
lence^  Marseille,  Chem^éry,  —  Poite  aux  hnm^  placé Si^ 
Claire. 

Grenobïé ,  qne  noos  venons  de  Tisiter,  va  nous  servir  de  poim 
de  départ  pour  conduire  le  voyageur  aux  endroits  les  plus  intéres- 

$ants  de  cette  ancienne  province  du  Daupliiné  ,  si  belle,  si  pitto- 
resque ,  et  pourtant  si  peu  connue.  «  Je  n'ai  rien  vu  dans  les  Alpes, 
dit  Arthur  Young,  qui  m'ait  offert  des  scènes  aussi  belles  que  celles 
qu'on  rencontre  dans  le  nord  du  Daupliiné.  »  Nous  allons  donc  vi- 
siter rapidement  la  Grande- Chartreuse  ,  monument  romantique 
et  religieux  ;  les  vallées  de  VIsère,  de  la  Romanche  y  du  Drac; 
les  vais  FteininiéreSy  Qu$iraSf  Pra^elas^  etc.;  le  pittoresque 
toi  de  Lautar^^  et  ces  majestueux  fiurnUPelvoux,  des  Ecrins,  ete. 

ExcuRsions  :  1*  au  cuimu  os  BAVAHOy  i  )  myr,  6  kiJ.  de 
Grenoble. 

2»  A  St-Martin-d'Uriage.  —  Hôtels  :  On  en  compte  cinq  qui  dé- 
pendent de  l*état)lissement  des  bains  et  très  bien  tenus. —  Beau 
village  de  2,fi50  iiabit.,  à  1  myr.  E.-S.-E.  de  Grenoble;  bel  éta- 
blissement de  bains  situé  dans  une  vallée  isolée  entourée  de  trois 
côtes  de  collines  et  de  montagnes  pittoresques  offrant  de  jolies 
excursions  aux  baieneurs.  11  possède  deux  sources  d'eaux  mlnénilcs 
froides,  l'une  sulfureuse,  l'autre  fèrfugloeose.  Les  Romains  mk 

! Usaient  usage.  Us  construisirent  une  pièce  qui  existe  encore ,  et 
ans  laquelle  on  descend  par  trois  marches  placées  à  l'une  des 
extrémités  :  elle  pouvait  contenir  une  douzaine  de  baicneurs.  Le 
nouvel  établissement,  situé  à  peu  de  distance  de  celui  des  Ro- 
main», est  disposé  de  manière  à  recevoir  un  ifrand  nombre  de  ma- 
lades. L'eau  sulfureuse  s'emploie  en  bains  pour  les  rhumatismes 
chroniques  et  les  maladies  cutanées.  L'eau  ferrugineuse  s'admi- 
nistre en  boisson  dans  la  chlorose  et  les  maladies  abdominales. 

M.  de  Saint-Ferrlol,  propriétaire  des  bains,  possède  un  antique 
ch&teau  renfermant  une  collection  d'oiseaux  et  divers  objets  Inté- 
ressants qu'il  arapportés  de  son  voyage  en  Ëgypte,  ainsi  que  des 
débris  curieux  provenant  de  fouilles  qu'il  a  fait  exécuter  dans  l'an* 
Clen  établissement  des  Romains. 

3<»  A  Allevard  (Isère),  3  myr,:  tous  les  jours,  voitures  qQ*on 
prend  dans  la  rue  Trois- Cloîtres.  C'est  un  des  pays  les  plus  pit- 
toresques du  monde,  que  les  peintres  et  amateurs* de  belles  vues 
ne  doivent  pas  manquer  de  visiter.  On  a  récemment  découvert  à 
Allevard  une  source  d'eau  minérale.  Un  bel  établhuement  ^'esl 
élevé  aussitdt.  Le  nombre  des  baigneurs  a  été  de  4,000  en  1847.  Les 
eaux  d'Allevard  sont  sulfureuses  et  conviennent  pour  les  maladies 
de  la  peau,  Ifs  vlinmalisnics,  les  névralgies ,  etc.  etc.  La  vallée 
(TAllevai^rd»  située  à  l'extrémité  de  la  vallée  daGrésivaudan»  peal 


Digitized  by  Google 


HOUTB  487. FàBIi  ▲  OUNOBLB.— SAS8£NA««  §49 

être  appelée  la  Suisse  du  MknÊgièimâê  (HfciMWrg,  2,000 

àa6.  Voitures  pour  Grenoble. 

4"  A  Sassenage  ,  près  bourg  renommé  par  ses  fromage*  et  ses 
sites  pittoresqucii,  à  8  kil.  de  Grenoble^  sur  le  Fwron,  qu'on  re- 
monte dans  une  gorge  de  montat^rie  très-pittoresque.  La  chute  du 
torrent  est  assex  rapide ,  et  les  rochers  qui  s'opposent  à  son  pas* 
sage  oGcasionnent  ims  linams  dIfléNnts  sens,  et  une  cascade 
d'aatant  plus  aeréable ,  que  Tean  coule  sur  un  plan  incliné  bordé 
i^fDchers  tombés  des  montagnes  voisines.  Au  bout  de  t  ï\\.  6il 
aperçoit  à  la  droite  du  Furon ,  sur  le  ekiemkn  A' Engin ,  un  rocher 
appelé  les  PorleS'de-Sasienage.  On  croit  voir  les  ruines  d'un 
portique.  Ce  sont  en  effet  des  ruines.  La  partie  supérieure  du 
rocher  porte  dos  traces  bien  visibles  d'un  grnnd  bouleversement. 
La  base  se  compose  de  bancs  assez  parallèles  à  l'horizon. 

C'est  dans  ce  rocher  que  se  Irouventles  groUes  ;  elies  s'annoncent 
par  deux  ouvcilures  semblables  à  deux  arcades.  Un  torrent  se  pré- 
cipite en  cascade  hors  de  la  plus  grande,  à  laqu«l1«  Oft  ne  peut  par- 
Tenir  que  par  un  sentier  rori  tMe.  m  entre  ordinairement  par 
Pantre ouverture  :  on  parvient  alors  au  vestibule,  haut  de  10  mè- 
tres, auquel  aboutissent  deux  galeries  plus  obscures.  L'une  et 
l'autre  sont  remplies  d'eau  courante;  et  il  est  probable  que  l'In» 
térieur  de  la  grotte  offre  une  espèce  de  labyrinthe  aquatique. 

Dans  une  pcUtc  grotte,  à  la  droite  de  la  grande,  on  trouve  les 
fameuses  cuves  que  l'on  mettait  autrefois  au  rang  des  merveilles 
du  Dauph\nè\tç,  ne  sont  cependant  que  deux  simples  excavations 
d'une  forme  à  peu  près  cvlindrique  d'environ  2  mètres  de  diamètre, 
et  dont  l'une  n*a  pas  plus  de  i  niètre  et  l'autre  plus  de  00  cent 
de  profondeur. 

Le  PridosiBr  tU  Sanénage  a  reçu  son  nom  des  pierres  bril'* 
lantes,  devenues  assez  fameuses  pour  être  placées  parmi  les  mer- 
veilles du  DaupMni.  Ces  pierres  se  trouvent  en  cet  endroit  en  plus 

grande  quantité  que  partout  ailleurs. 

Dans  la  chaîne  des  montagnes  de  Sassenage  ^  on  remarqua 
une  roche  singulière  :  elle  présente  à  son  sommet  trois  éminences 

Eointues,  dont  la  forme,  approchant  de  celle  des  dents  canines, 
jur  a  fait  donner  le  nom  de  Dents  de  Gargantua.  Les  liabitants 
du  pays  rappellent  aussi  la  liochéi  Proi»pi;rkï|  c'est-à-dire  de 
beaucoup  de  peine. 

On  loue  des  voitures  à  Grenoble ,  lesquelles  conduisent  à  Sas^ 
senage  en  une  heure.  Prix  du  voyage,  aller  al  Mour»  de  8  à  10  fr., 
TOltiupe  à  deui  dievaux:  voilUM  à  on  diavalt  S  h.^ Hôtel  :  des 
Cuves,  à  Saêsenage.^FoU.  |mÀ«  partattl  Ma  les  Jours  et  à  touta 
beurot  à  60  c*  laptasa* 
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5«  La  Tour-ians-Venin ,  à  C  k.  de  Grenoble,  sur  la  rive 
gauche  du  Drac,  s*élève  sur  un  rocher  escarpé  de  la  conimune  de 
Pariset.  Ceéi  une  ruiae  pittoresque  classée  parmi  les  merveilles 
du  Dauphiné. 


ROUT£  488. 

Communication  de  Grenoble  à  la  Grande^Charireust 

(2  routes)  24  luyr, 

itinéraire  é$laV  route 


Voreppe ,  2 

La  PfaceUe,  i  i/2 

Saini-Laurent-da-Ponty  i  3/4 

'   Fonnroirie ,  l/t 

Le  Ponl-Pérant,  3/4 

La  Gs.ÀAl>&-CBAâTRfiDS£9  1  1/2 


Eq  quittant  GrenoI)le,  on  passe  par  le  faubourg  SaitU-Laurent. 
Là  OD  prend  des  mnleta»  Prik:  ea  été ,  5  Dr«  chaque  aliffir  et  retour. 

VOREPPB  (  Forago  jH]pium).'^M&êa:  le  Petit-^Parie,  le  mett- 
leur  {v.  route  4S2  ). ^Noos quittons  alors  la  rente  de  poste,  ponr 
suivre  sur  la  droite  une  route  communale  qui  va  plonger  dans  ua 
riant  vallon  ;  le  sol  s*élève ,  et  nous  découvrons  encore  la  pitto- 
rosqiie  vallée  de  Grésivaudany  dont  nous  venons  de  parcourir 
une  fraction.  Mais  bientôt  les  habitations  deviennent  plus  rares, 
disparaissent  pour  ainsi  dire,  et  la  solitude  règne  autour  de  nous. 
Quelques  instants  après,  on  arrive  à 

La  Placette^  située  sur  une  éminence.  Cet  endroit  se  compose 
de  deux  modestes  auberges  qu'ombragent  quelques  arbres  rabou- 
gris. De  là  jusqu'à  SaintrLaorent  nous  parcourons  un  sol  ondulé, 
au  milieu  de  ricbes  coteaux  et  de  vertes  forêts  au  sein  desquelles 
se  précipitent  des  cascades  dont  le  bruit  Tient  frapper  agieable- 
ment  notre  oreille. 

Saint- Laurent-dU' Pont  est  un  pittoresque  village  situé  sur  le 
courant  du  Guiers-Mort,  dont  nous  allons  remonter  la  vallée  ;  il 
se  compose  de  maisons  basses ,  isolées  et  ressemblant  à  des  chau- 
mières, sur  les  toits  desquelles  les  hivers  amoncellent  souvent  des 
neiges  épaisses.  Cette  petite  localité,  déjà  l'imago  du  désert»  ren- 
ferme plusieurs  auberges,  dont  la  melileoreest,  comme  nous  Fafons 
déjà  dit,  chez  Gondrand^  traitem*  On  trouve  dans  ces  dirmes 
auberges  des  guides»  des  chCTanx  ou  des  mulets. 
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Au  sortir  de  ce  village,  notre  route  serpente,  en  s'élevanl, 
parmi  destourfesde  sapins  qui  croissent  au  pied  de  rochers  élevés, 
et  nous  conduit  près  d'une  forge  abandonnée,  nppartonant  jadis 
aux  chartreux  ;  trois  ponts  superposés  conduisent  a  l'entrée  de  Tu- 
ftine.  Au-de88oas  de  ces  ponts,  dont  deui  senrent  d'aqueducs,  lo 
Gâtera  h  précipite  dan»  une  espèee  d'aMine.  Aatrefoit  les  deox 
rochers  s'avançaient  Josqo'aa  Soté  do  torrent,  qui  remplissail 
seul  Touvertore  que  ses  eaux  avaient  pratiquée  entre  eux.  fie  sont 
les  chartreux  qui  ont  percé  dans  le  roc  le  chemin  qui  existe  aujour- 
d'hui ,  et  de  là  est  venu  le  nom  de  Fourvoirie  (forata  via).  Ce 
chemin,  suspendu  sur  des  voûtes  solides,  suit  les  sinuosités  du 
torrent.  Aux  pieds  du  passant  effrayé  tourbillonnent  les  eaux  du 
Guiers  ;  au-dessus  de  sa  tète  les  masses  coupées  à  pic  s'avancent 
menaçantes ,  et  c'est  avec  un  sentiinent  de  terreur  involontaire 

2oe  Ton  franeUtee  passase.  «Là  eomneMe  le  désert»»  dit  le 
wuidê  du  vayofifeurmuD  mivirons  dê  Grmoèlê.  A  Tendroit  où 
le  ehenln  est  le  plus  resserré  entre  le  rocher  et  le  torrent,  se 
trouve  un  pavillon  qui  pouvait  Jadis,  an  moyen  de  portes ,  fermer 
rentrée  du  désert.  Au  delà  du  pavillon,  la  route  parcourt  le  flanc 
de  la  roche,  que  le  torrent  semble  vouloir  saper  dans  sa  base,  et 
dont  le  bruit  des  eaux  vient  frapper  vos  oreilles.  La  route  continue 
au  milieu  du  désordre  et  des  sublimités  de  la  nature,  jusqu'au 
/^on/'/^éf an/ ,  où  nous  traversons  le  torrent  (le  Guiers)  sur  un 
pont  d'une  seole  aicfae,  que  la  natal  hardie  el  Indostriense  des 
charireui  a  Jeté  d'une  roche  à  Tanlre.  Enenite  la  pente  devient 
nloa  roide  :  le  torrent  aemhle  s*ablnier  de  pins  en  pins,  on  ne 
l'aperçoit  plus  qu'à  une  grande  profondeur,  mais  ses  ondes 
turbulentes  viennent  frapper  toujours  votre  oreille.  Une  demi- 
heure  après,  une  porte  en  ruine  semble  vouloir  barrer  le  passage. 
Avant  de  franchir  celle  ruine,  qu'on  appelle  le  fort  de  VOfiillette 
ou  Aiguillette ,  dont  on  ignore  l'ancienne  destination,  contemplez 
le  tableau  qui  s'oiTre  à  vos  regards  :  à  votre  droite,  au-dessus  de 
eetminei»  slélèfe  c^  roche  pyramidale  qui  leur  a  donné  son 
nom,  et  au  sommet  de  laanelle  on  aper^t  quelques  sapins;  elle 
se  détache  complètement  des  autres  rochers  qui  renTironnent. 
A  Totre  gauche  se  trouve  un  rocher  dont  les  parois  forment  un 
escarpement  couronné  aussi  de  sapins.  Toujours  au  milieu  de  cette 
profonde  solitude,  on  arrive  à  la  Croix- fierté ,  élevée  sur  un  petit 

Î)lateau  carré;  puis  on  pénètre  au  sein  d'une  sombre  et  magninque 
brét,  dont  le  son  d'une  cloche  argentine  interrompt  de  temps  à 
autre  le  silence  et  annonce  au  voyageur  le  terme  de  son  voyage. 
En  effet,  à  un  peAlt  coude  que  fidi  la  route,  les  bâtiments  frrégu- 
lien ,  les  clochers  et  les  toits  griaàtres  de  la  C^rtnuse  sWrent 
à  vos  regarde. 
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Dès  <|iite  t  friBiliKk  pMt*eiAérieai«4ammni,mi«i^ 
dans  «M6  TMta  MMeinte  ;  tioni  te  piéaaite  la  laqadft  priafiipile» 

d'une  archItecÉf  sio^ile  et  noble  :  elle  est  oonstruite  en  pierres 

de  taille ,  recon verte  en  ardoises,  et  ressemble  plutôt  au  séjour  d'un 
prince  qu'à  l'habitaU^  d'Iiomincs  voués  À  la  pûèra  si  à  ia  péaw 
tence. 

€c  célèbre  monastère  se  compose  de  deux  grands  corps  de  bâti- 
ments en  forme  de  parallélogramme,  dont  l'un  est  dirigé  oblique- 
ment «entre  l'antre,  et  forme  avec  lui  un  angle  aigu  :  le  premier 
a«oviroii  SOOmètMsile^ongueiir  isr  lOO  nètrsi^t  teeeur.  Uoi 
longue  galerie  conduR  d*w»  côté  anx  «laliafls  Ab  abacnn  des 
gfafide  ofticiers  de  Tcrdre;  celle  du  général  occupe  Pextréraité  de 
cette  galerie.  A  gauche  sont  les  cuiunes  et  le  réfectoire.  L*église  est 
placée  au  centre  de  l'édifice.  Au  premier  étage  se  trouvent  la 
ctiamhre  capitulaire,  les  chambres  des  frères,  et  des  iQgemenlS 
pour  les  prieurs  qui  étaient  appelés  au  chapitre  général. 

Le  second  corps  de  logis  peut  avoir  400  mètres  de  long  sur  100 
de  large  ;  cette  partie  des  bâtiments  forme  le  cloître ,  contre  lequel 
ssm  nmgées  ta  «eliuta  éss  vsUglsnx^aa  Boinbrs  isM*  Geeloitrs 
est  composé  ée  tnofs  aam  paralléiés}  la  aimetière  aaeope  eolla 
du  milieu;  une  mnititnde  4a  fotttes  arcaisa  à  titres  pnmbéss 
éclairent  ces  longs  corridors,  qu'on  ne  pent  parconrir  sans  une  vif  a 
émotion.  Quatre  fontaines,  d'une  eau  aussi  froide  que  la  glace, 
destinées  à  l'usage  des  religieux ,  interrompent  seules  le  silence 
qui  règne  sous  ces  voûtes.  Tous  ces  bâtiments  sont  entoures  de 
jardins  et  de  cours  a?sez  vastes,  et  fermés  par  un  mur  d'environ 
800  m.  de  longueur  sur  700  de  largeur.  L'église  n'offre  rien  de  re- 
mar^able;  las  baUss  stalles  qoi  la  décoraient  en  toam  enlevées 
aprésOaAaperalMiiea  lalIgleas*  aM^  le  bel  aiM  an  narta 
blanc ,  qui,  traM|»orté  ësns  la  cathédrale  de  Grenoble,  a  été  reoa» 
placé  en  1843  par  un  antre  en  bois  doré.  Il  existe  dantrintériear  da 
couvent  trois  chapelles  :  celle  des  Morts,  celle  dite  Domestique ,  et 
celle  de  St-Louis  i  cette  dernière  est  suroMmtée  d'an  joli 
assez  bien  ornée. 

La  cellule  de  chaque  religieux  se  compose  d'une  chambre  à  cou- 
cher, d'un  petit  oratoire,  et  d'un  atelier  destine  à  l'exercice  d'un 
art  mécanique.  Chaque  callote  a  un  petit  jardin  séparé  et  indépen* 

1  Un«  VÙA»t  m  Itatoun,  on  crooiflx,  quelquei  chalMs,  on  ublier,  imate  do  («mpf 
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La  salle  du  chapitre  a  la  forme  d'un  carré  long;  sa  longueur  est 
de  1 4  à  15  mèt.,  et  sa  largeur  de  9  à  10  met.  Dans  le  fond  est  une 
chaire  destinée  pour  les  généraux  de  Tordre,  quand  ils  haran- 
guaient le  chapitre  assemble;  dans  la  partie  supérieure,  immédia* 
tement  sous  le  plafond  et  tout  autour  de  cette  salle ,  sont  placés  ^ 
j^r  raog  d'aiMieoiielé,  les  [K)rtralls  des  généraus  âa  Tordia* 

Les  eoliiiiea  méritent  d'étra  vsaa  t  on  y  remaTqiia  de  longnea 
tables  de  marbre ,  destinées  à  iwéparer  les  aliments  pour  les  re- 
ligieux; à  c6té  de  la  cheminée,  et  tout  près  d'un (o>er iHrùlaat « 
jaillil  une  onde  limpide  à  flots  glacés. 

Chaque  icligicuv  est  servi  dans  sa  cellule  ;  il  ne  fait  qu'un  seul 
repas,  et  le  soir  une  légère  collation.  Les  jours  de  diniaucbeou  de 
lète,  (|ui  dans  l'ordre  soni  très-nombreux,  ces  reliçieux  mangent 
au  réfectoire.  Pendant  le  repas,  l'un  d'eux  fait  la  lectuie  sur  le 
toa  des  leçons. 

L'habillement  des  chartreoxeonsiste  en  ana  robe  de  drap  blane» 
serrée  d'une  oeintare  de  cuir  blanc  ou  d'une  corde  de  ciianvre, 
avec  un  petit  cuculle  auquel  estattadié  un  capuee,  aussi  de  drap 

blanc,  lis  ont  la  Irte  rasée  :  l'usage  du  linge  leur  est  Interdit;  ils 
n'ont  pour  chemise  que  des  tuniques  de  ?eri;e.  lis  couchent 
sur  des  paillasses,  et  n'ont  que  des  linceuls  de  laine. 

La  chapelle  de  Saint-Bruno  est  à  un  kil.  de  la  Chartreuse.Oa 
gravit  un  chemin  escarpé  et  sombre,  au  delà  duquel  s'ouvre  un 
petit  vallon.  Vers  la  droite  on  aperçoit  la  jolie  cliapelle  deNotre» 
mm»  de  Cmtùiikm  t  la  faéte  est  peinte  en  Meu  draaur  et  semée 
d'étoiles  d'off  sur  les  murs  sont  placée  des  eartouches  dans  lesquels 
an  a  inscrit  les  litanies  de  la  sainte  Vienge.  Non  loin  de  là,  à 
rentrée  d'une  forêt  majestueuse,  se  présente  la  chapelle  de 
Bruno,  assise  sur  un  roc  élevé,  au  pied  duquel  couleyavecun 
doux  murir.ure,  une  soun  o  'iVaii  vive. 

Les  voyageurs  sont  fort  bien  reçus  au  couvnit.  On  leur  soit 
des  œufs  [  du  poisson  s'ils  eu  denuiudent,  des  truiU,  des  coulilure^}. 
Le  lit  ebt  bon» 

La  ceutome  est  de  deaneiv  en  quittant  tocouvenit  4(r«  par 
diaqueiour  qu'on  y  est  resté. 

LHrtbum  OQ  ehai|ue ToyaiP-nr  inscrivait  son  nom ,  quelque  sou* 
Tenir  en  vers  ou  en  prose,  n'existe  plus  depuis  1833.  Beaucoup  de 
voyageurs  s'amuatient  à  y  ttaeer  dea  dessins  libertins»  d'inuno* 

raies  devises. 

A  la  bibliothèque  de  Grenoble  ont  été  transférés  les  curieux 
nmiiuëcrits  que  possédait  autrefois  le  couvent,  entre  autres  les 
chartes  de  donation  du  fondateur. 

U  monastère  de  la  Grande-GtoHreuse  fui  fondé  par. saint 
BftUM  en  fMl* 
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Ouvrages  a  consulter  :  Bourgeois,  Voyage  pittoresque  à  la 
Grande- Chartreuse ,  avec  des  lilhographies. 

p^oyage  à  la  Grande-Chartreuse,  imprimé  &  Faïence;  Excur^ 
$ion  à  la  Chartreuse^  belle  publication  de  86  TUfs,  1/2  jésas; 
le  Guide  à  fa  Chartreu$$^  etc.,  à  Grenoble^  chez  Vellot  et  comp. 
On  trouvera  chez  ces  libMlres,  et  cbez  M.  Pcy-Girand ,  tous  les 
liinéraireê  de  Suisee  ^  Italie;  l'Allntm  du  Davphinèt  bel 
ouvrage ,  etc. 

Avant  de  quitter  cet  asile  de  la  solitude  et  de  la  prière,  nous 
devons  parler  ici  des  liqueurs  célèbres  qui  se  fabriquent  à  la  Grande- 
Cliartreuse:  l"ré/f  jîir  €é</é^af ,  2"  Veau  de  mé/Mse,  tontes  deux 
composées  avec  des  plantes  aromatiques  que  produisent  les  mon- 
tagnes des  environs.  Les  effets  salutaires  de  l'clixir  sont  connus  de 
tout  le  monde.  Les  ehartrenx  fiibriquent  aussi  une  eau  exoellente 
pour  ]es  dents ,  et  une  pâte  minéralOi  dite  hwk  d^oelér»  qui  pos- 
sède de  menretlleuses  propriétés. 

De  la  Grande^Ckartreuse  à  Grenoble^  par  le  Sapey^  environ 

6  lieures  de  marcbe. 

La  route  que  nous  allons  parcourir  ne  nous  ott're  pas  des  scènes 
aussi  majestueuses  que  la  première.  £n  sortant  du  monastère,  on 
descend  dans  les  vertes  prairies  couronnées  de  bois  sombres.  Ce 
sentier  nous  conduit,  après  80  à  40  minutes  de  marche,  à  la 

Côurreric^  vastes  bâtiments,  où  les  chartreux  faisaient  fabri- 
quer les  souliers,  les  toiles,  les  draps  pour  rhablllemenl  des  reli- 
gieux. Ils  renfermaient  aussi  riroprimerie  pour  les  livres  de  la 
communauté,  et  une  infirmerie  pour  le^  malades,  lue  grande 
partie  de  ces  bâtiments  tombe  en  ruines ,  et  Tautre  est  occupée 
par  les  gardes  des  eaux  et  forêts.  La  route  que  nous  continuons 
de  suivre  descend  et  nous  conduit  au  milieu  d'une  nature  aussi 
sublime  et  aussi  sauvage  que  cello  que  nous  avait  offerte  la  pre- 
mière route:  «  Les  arbres,  dit  Fauteur  de  VFœeureUm  a  la 
Grande^Chartreuse ,  sont  redevenus  majeelueux ,  la  masse  des 
rochers  élevés,  l'ombre  épaisse,  le  silence  Imposant  sous  cette 
voûte  impénétrable  aux  rayons  du  soleil,  et  le  Guiers  Tait  encore 
entendre  ses  eaux  dans  le  fond  du  vallon  ;  mais  ce  ressouvenir  du 
désert  dure  à  peine  20  minutes.  Tout  à  coup  on  voit  se  dresser 
devant  soi  deux  imme<!ses  rochers  coupés  â  pic,  et  dont  Pœil  me- 
sure avec  surprise  la  prodigieuse  élévation.  Leurs  cimes  se  rappro- 
chent, tandis  que  leurs  bases  senAlent  s'écarter.  Le  toneiit  ooe»- 
pait  là,  comme  à  Faurvoirie ,  tout  respace  compris  entre  les 
deux  roebers,  et  la  main  des  chartreux  a  dû  là  aussi  resserrer  son  lit 
pour  conquérir  un  passage.  Le  chemin  traverse  le  torrent  amr  vm 
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pont  fermé  à  ses  deux  extrémités  par  un  petit  bnliment  aux 
murailles  duquel  se  voient  (juelques  meurtrières  qui  servent  de 
fenêtres.  Cette  entrée  du  désert  est  moins  sauvage  que  l'autre; 
mais  elle  a  quelque  chose  de  plus  grandiose.  »  Ce  péristyle  franchi , 
de§  Talions  couverts  d'habitations  aux  toits  sombres  nous  an- 
nonoeot  oua  la  déMrt  a  eatiéb  La  Cmnê^m^  aaotlBiia  (Toirrir  à 
aaa lagards  ton  taiiMaanla  aiaaia«  anpiad  dalaquteUa  s'élèta  la 
Tillage  de  Saint'Pierrê^ê^Ckarireim^  qui  a  donné  ion  nom  an 
couvent  et  au  désert. 

Après  nvoir  dépassé  le  Grand-Logis  ^  appartenant  autrefois 
nusBl  h  la  Chartreuse,  vous  arrivez  à  la  chapelle  Saint- Hugues, 
11  faut  se  placer  sur  le  tertre  de  cette  petite  chapelle,  auî^si  mal 
décorée  que  celle  de  Guillaume  Tell ,  qu'elle  raopelle  par  son 
architecture^  et  jeter  un  coup  d'œil  autour  de  soi.  On  est  enfermé 
dans  on  eaitia  de  montagnes  dn  pins  pittoresque  effet  «  ce  sont 
des  rochers  d'une  grande  baoteor  dont  les  parois  sont  tapissées 
de  plantes,  quelques-uns  nus,  d'autres  couverts  de  neige. 

Ensuite  la  route  prend  un  aspect  triste ,  et  est  bordée  de  chau- 
mières d'un  aspect  encore  plus  triâte,  d'où  sortent  de  pauvres 
enfants  pour  demander  Taumône  au  voyageur  ;  et  puis  le  sol 
s'élève  jusqu'au  milieu  de  la  forêt  de  Portes^  que  nous  traver- 
sons :  de  ce  point  culminant,  on  dil  un  dernier  adieu  à  la  Char* 
trtu$e.  De  là  on  descend  vers  le  village  du  Sapey  par  une  pente 
rude»  défoncée  et  glissante.  Ce  hameau  n'a  rien  d'intéressant  ;  c'est 
un  amas  de  quelques  maisons  en  bois,  devsnt  lesquelles  se  trouTcnt 
de  vertes  prairies.  De  Vauberge  de  Pierre  Giguet,  on  aperçoit 
distinctement  le  Chamossand,  le  plus  liant  pic  du  Sapey;  non 
loin  de  cette  petite  localité,  votre  œil  découvre  le  mont  Eynard^ 
et  bientôt  la  riche  et  pittoresque  vallée  du  Grésivaudan^  qu'en- 
tourent les  Alpes  aux  neiges  éternelles.  La  pente  continue,  et, 
avant  d'arriver  à  la  Tronche,  arrêtez-vous  par  intervalles,  alin 
de  jouir  du  panorama  qui  se  déruulc  à  votre  vuo  :  Grenoble 
apparaît  à  tos  pieds  avec  ses  toits  rougeâtres ,  et  environné  d'un 
cercle  de  montagnes  dont  quelques-unes  sont  encore  chargées  de 
neiges  an  mois  de  juin.  On  rencontre  de  petites  hu])itations  pitto* 
resquement  situées.  Ce  tablean  est  admirable.  La  Tronche  est  un 
joli  village  situé  à  une  demi-heure  de  marclie  de  GrenoblOt  sur  la 
grande  route  qui  mène  en  Savoie. 

Il  y  a  encore  deux  autres  voies  de  communication  pour  aller 
à  la  Grande- Chartreuse  :  l'une  partant  de  Vairon^  passant  par 
St-Etienne-de^Crossey  et  St-Laurent-du'Pont  :  le  trajet  est  de 
20  kll.,  et  demande  6  heures  de  maveha.  L'autre  part  d^un  point 
opposé ,  c^esM^dlre  de  Chimbéry  en  Savoie,  passant  par  Saint- 
Thiàaui,  JainKfam  â§  Ommy  les  EéMUê,  où  se  troumt 
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les  deux  fameui  fyassages  fyratiqués  au  sein  de  la  montagne ,  Tan 
par  un  roi  de  Savoie,  et  l'autre  par  Napoléon  :  c'est  ce  dernier 
passage  qu'on  prend  aujouid'liui,  et  qui  étonne  le  voyageur  par 
k  hardiesse  de  rentrepriae  et  les  difflculléa  de  rexécuttoa.  De  là 

Ponl.  (peSmi$U*4jmtr(è9Utâm  Paalàki  Ckartreuse,  t>.  v  roats») 
Le  trftJiBi  dejpttlt  CUMMf  atl  dat  UU^  ^4mmèMà  9  imam 
dtiAiMhe» 


TULLINS  n&èTé).— hôtel  :  la  Poste.— Petite  ville  dont  la  position 
est  charmante  :  elle  a  des  ftibriques  dVieier,  armes,  forges;  mar- 
tlneea  pour  le  ctrivre,  ustnea  à  f  kVi.^ Pop.  lofola,  &,oeo  h&è. 

SAINT-MAUCELLIN  (hève).  —  (lô^eh  :  dy  Petit-Paris ,  soini 
atteQtm»;  dq  Midi:  de  rAsBanuieei  dea  Cpurviers;  du  Palait- 
Naiionat.  ^  Petite  ville  dans  une  contrée  agréable  at  fertlla  en  hom 
viQSy  près  de  r/^èrc;  sous-prcfectnrc,  tribunal  civil  et  collège 
communal.  -  Curiosités:  la  place,  la  halle,  de  belles  fontaines 
d'eaux  vives  ;  les  boulevards  forment  une  agréable  promrn.uîe.  — 
Commerce  :  vins  estimés ,  soies  écru*^?.  —  f^oit,  pub^  tous  161 
jours  pour  Grenoble  et  f^alence*  —  Pop,  3,450  hab, 

ROMANS  {\)r(nr]e}. Hôtels  :  de  la  Goupe-d'Or;  du  Lion^'Or. 
-«.Jolie  ville  fort  active,  fondée  au  commencement  du  ix*  siècle, 
dans  une  plaine  magnifique  sur  les  bords  de  VIsère.  Collège  com- 
munal, société  d'agriculture,  salle  de  spe'lacle.  —  Curiosités: 
les  promenades,  Véglisti  Sainte ^tUoine^  d'une  architecture go- 
tklque;  ïégiiêê  dê  Sainê^Bêtmmré,  du  x«  alèeto  \  \m  aoitlUaa» 
flinqaéei  da  tours,  é<«vées  au  xir  siècle;  le  poèt  d«  fiam.-*- 
Ommêrtê:  pelleteries,  laines,  fabriques  de  bas,  ratines,  lan-» 
nerios ,  vins  fins  de  la  côte  du  Rhône ^  truffes  noires,  liqaenra 
excaiiaatea,  meiona  qui  a'exi^rtaai  4  Gcemiyet  On  y  mie  Iti 


ROUTE  489. 


Vorcppe  («•  rovle  M),  1  m.  6  k.  Les  Faurlea» 

Tullins,  1      2  Hotnans, 

L'Aliegrerit,  1      t  Valbmcb  («.  i 

ftV-MareeUio»  I     4  { 
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vers  à  soie.  —  yoit.  pub»  tous  les  Joars  pour  f^al$nee^^  Pop» 

10,000  hab. 
VAl.KNCE  (Drôme).  r.  route  45S. 

Nota.  C'est  par  cet  embranciiemenl  oue  1  on  se  rend  de  Monh 
pellier,  du  Pont-SainPÈsprit  et  de  lfîm$$  à  Grenoble, 


ROUTE  41 


IH  f^alenee  au  Pmt-^'-BemiivùMn  ^  10  myr.  3  kil. 


De  Valence  i  Tutlins 

f  r.  fa  ronJc»  précé- 
dante, ei  lisez  eu 


Voiron ,  i  t 

Monlfcrral,  1  e 
Point  -  DE-  BEArvoisiw 

(V.  reutem),  e  i 


VOIRON  (Isère)  Korcmtim.  —  Hôtels  :  du  Cours  ;  du  Biidi  ;  do  la 

Posto.  —  Petite  ville  située  au  pied  d'un  coteau,  sur  le  ruisseau 
de  la  Marge.  Klle  possède  une  elianil)re  consultative  des  manu- 
fa«*tures. —  Ouriosilés  :  la  fontaine  sur  la  giande  place,  dont  Ics 
eaux  R'cièveut  à  t'2  mètres;  la  promenade  du  Mail.  —  Commerce  : 
ipm'j  acier,  toiles  dite  de  f^ùiron,  taillanderie,  -^Pop,  8^70 


BOUTË  491. 

D§  Grenohk  à  Chambéry  (en  Savoie),  5  uiyr.  4  kiU 

Sm.  Ok.   iCUAMDÉRTt  I  $ 

I       •  l 

(  royez  de  Marseille  i  Grenoble,  route  iOI,  et  lise^  en  scn3 
inverse.) 


Lambin, 
CIliHHiiito» 
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ROUTE  492. 

De  Grenoble  à  Briançon,  par  Bourg-d'  Oysans ,  le  col 
de  Lautarct ,  et  une  excursion  au  mont  Genèvre  eê 
dam  la  vallée  de  ShCkrùi^phe  ^  enyiron  deux  |oun 
de  marche ,  80  kil. 

Cette  magnifique  route  carrossable,  commencée  par  Napoléon 
en  1804 ,  et  l'un  des  plus  beaux  ouvrages  des  temps  modernes ,  est 
entièrement  terminée  ;  elle  est  dans  un  état  parfait,  et  parcourue 
chaque  jour  par  une  diligence ,  ou  par  des  voitures  légères,  quand 
elle  est  obstruée  par  les  neiges.  Cette  belle  communication  était 
appelée  rouU  d'Espagne  en  Italie. 

BOUM-DmsANS  (bère). — J?4liit.-da  la  Pwte»  diei  M.  Ma- 
nuel; de  l'Etoile.  ~  Petite  Tille  de  »,400  hab.,  iltoée  sur  la  rive 
gauche  de  la  Romanche,  et  presque  à  l'extrémité  supéiieore  de 
la  plaine.  La  végétation  de  sa  vallée  est  d'wie  richesse  remar- 
quable. Les  hautes  montagnes  qui  l'entourent  offrent  dans  quel- 
ques endroits  des  escarpements  extraordinaires  et  des  formes 
bizarres.  Non  loin  du  Bourg,  le  colossal  mont  de  Lent^  enve- 
loppé de  glaciers ,  termine  la  vallée,  et  divise  le  torrent  qui  sort 
des  sombres  gorges  de  la  Fençon,  de  celles  de  la  Romanche^ 
qui  arme  la  Combe  de  MaUval. 

VauBD-D'ÂRÈHB,  Tillage  misérable.  C'est  ici  que  eonunenee  la 
montagne  de  Lautaret ,  ou  plutôt  la  chaîne  de  la  montagne  qui 
aépare  la  vallée  de  la  Romanche  de  celle  de  Monestier  ou  de  la 
Gulsanne.  Ce  passage  s'élève  à  environ  2,000  mètres  au-dessus  du 
niveau  de  la  mer;  le  col  est  couvert  des  plus  beaux  pâturages, 
et^  de  toutes  les  Alpes  du  Daupbiné,  c'est  l'endroit  qui  olïre  le  plus 
de  richesses  au  botaniste. 

On  trouve  sur  le  sommet  du  col  de  Lautaret  ^  qui  n'a  pas  plus 
de  60  m.  de  largeur,  une  matfon  hospitaUére^  fondée  rar  Hnm- 
bert  il  dans  le  xi*  siècle ,  et  qu'on  aiq^lle  ï'howieê  du  Zamtaret. 
Il  est  destiné  à  procurer  au  voyageur  un  asile  et  aes  aliments  ;  mais 
nous  conseillons  au  touriste  de  ne  pas  trop  compter  sur  les  provisions 
de  ce  pieux  établissement ,  bien  qu'on  y  trouve  cependant  du  vin» 
du  pain ,  et  quelquefois  du  petit-lait. 

La  vue  dont  on  jouit  du  col  est  des  plus  magniûques:  immé- 
diatement au-dessus  vous  apercevez  à  droite  le  mont  d'yfreines 
couronné  de  rochers,  et  dont  les  lianes  sont  couverts  d'énormes 
Aciers  qui ,  du  c6té  de  la  Romanche  »  vont  se  perdre  dans  le  glader 
de  Tabvekeif  d*oà  sort  cette  rivière;  de  Taotre  côté,  on  TOlt  la 
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rivière  de  Gu{tann9f  sortant  des  glaciers  du  mont  d'Arcines, 
tomber  le  long  de  cette  montagne  pour  aller  arroaer  la  vallée  de  - 
Monestler. 

En  partant  du  col  de  Lautaret ,  une  route  à  pente  brusque  conduit 
dans  la  stérile  et  misérable  vallée  de  la  Guisanne,  pour  atteindre 
le  premier  haneni,  Mmné  la  MeMaéne,  duIb  à  h  JMnI«  e* 
Ton  tiOQire  nne  auberge  passable;  eaeere  pios  bas  te  Imm  le 
▼fllage  de  Càuet^  situé  à  la  base  du  glaelar  4e  XflJtteiii  et 
environ  à  8  beures  du  col  de  Lautaret  sont  les 

Bains  de  Monestier,  à  S6  l^il.  de  Bourg-d*Oysans.  On  trouve 
dans  cette  localité  plosieurs  auberges  très-fréquentées  pendant  la 
saison  des  bains.  La  meilleure  est  cbei  Armand;  elle  est  tr^ 
tolérable. 

Les  eaux  minérales  ont  une  température  de  101°  F.,  et  sont  em- 
ployées comme  boUson  et  comme  bains  i  ^les  lent  si  abondantes , 
qn'eilesaerfeBtà  litffetoemrnnne«lin.AuHieiaeii8delleiieilier« 
la  taUée  est  cultivée  ;  l'orge  y  croit ,  et  les  pnlfies,  à  l'aide  d*lrri- 
galiens,  sont  trés-predodives.  Ce  n'est  pas  sans  un  certain  plaisir 
OQ'en  salue  ta  présence  des  arbres  et  de  la  verdure ,  quand  on  vient 
ae  paroonrir  la  route  nue  et  stérile  de  la  Daupbine  Jusqu'à  Mo- 
nestier. 

De  cet  endroit,  on  peut  suivre  tout  le  cours  de  la  Guisanne 
Jusqu'à  Briançon^  ville  frontière  défendue  par  des  forts  entassés 
les  uns  sur  les  autres  ;  au  delà ,  vous  apercevei  une  cbalne  de  hautes 
montagnes  que  domine  le  pie  du  mtmt  F^ieo  :  ce  panorama  est 
magninqoe. 

On  trouve  plusieurs  vilisgss  dans  le  val  Monestier,  au-dessous 
des  bains.  Les  principaux  sont  :  la  Salle ,  Chantemerle,  ainsi 
nommé  de  la  grande  quantité  de  merles  qui  fréquentent  cette  vallée, 
et  St-Ckaffrey,  L'entrée  de  Briançon  e^t  très-remarquable  :  ses 
murs,  ses  lorts ,  qui  s'élèvent  sur  le  point  le  plus  élevé  de  la  Combe 
de  Maival  ou  Infemet,  à  3,000  mètres  au-dessus  du  niveau  de  la 
mer;  la  riche  et  large  vallée  de  la  Durance^  qui  s'étend  au  bas 
de  la  Tille,  et  les  montagnes  qui  bordent  la  Yaliée,  font  de  cette 
ville  et  des  sites  qui  rentonrent,  nn  des  panoramas  les  plus  pitto- 
resques des  Alpes. 

BauNçoN  est  à  3  heures  de  marche.  {F,  route  485.) 

En  quittant  Briançon  pour  gagner  le  mont  Genèvre,  il  faut  re* 
monter  la  vallée  de  la  Durance  à  travers  une  gorae  étroite  qui  a 

Elus  d'une  lieue  de  long,  et  qui  conduit  à  la  P^achette,  petit 
ameau  situé  au  pied  du  mont  Genèvre.  Au  pied  du  niontGenèvic 
est  une  fontaine  à  laquelle  on  adonné  le  nom  de  Napoléon  en  com« 
mémoratf on  de  la  nonvelle  rsute* 
La  menlée  commence»  à  travers  une  ferét  de  sapins,  p«r  une 
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série  de  zigzags  d'une  construction  admirable ,  qui  condaisent  le 
voyageur  au  haut  du  col ,  et  offrent  à  chaque  détour  des  vues  variées 
de  Briançon  et  de  ses  forts,  puis  des  vallée  de  la  Durancc  et  de 
NeuTBctie,  ainsi  que  des  montagnes  environnanitt  t  lom  ces  pano- 
iMRM  Ibiit  tellenMilmibller  l^ebmil  de  là  mutée*  gué  \é  Mfmntl 
«e  tréra  itteint ,  et  lé  Toyagéir  a  parosami  am  y  ptam  nrn 
éktmifm  de  près  de  8  kll.  L'ancienne  route  traversait  aussi  fa  forêt 
de  sapins  en  remontant  la  rive  gauche  du  torrent,  et  les  piétons 
la  prennont  encore ,  comme  élaai  la  ploa  coorie  ptor  atteindre  le 
&>l  du.  mont  Genèvre, 

La  plaine  du  mont  (Jenèvre  est  remarquable  pour  la  eullure  de 
l'orge ,  qu'on  sème,  sur  son  sommet  (2,000  mètres  environ  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer) ,  et  les  oentes  des  montagnes  voisines  sont 
emmilPtit  4»  jMiii  ^tarages.  Bm  la  ptaim  08  tm^ 

fiiniMhilOMi^nitv«c(lièra),  à  lO  M.  de  UriinooD*  Ce  irilk^e  «t 
hÊÈM  M^t  l'amiée  par  400  hab.  ;  c*eal  M  ^  m  Umà  la  douane* 

Sur  cette  plaine  naissent  deux  rivières,  prbvenant  poul*  aiml  dire 
de  la  même  source  :  la  Durànce^  qui  coule  en  Franco  et  va  se 
perdre  dans  le  Ilhônp  ;  la  Doive,  qui  se  jette  dans  le  Pù  et  l'Adria- 
tique. Les  adieux  d^  ces  deux  importants  coara  d'eau  sont  exiuriviéi 
ainsi  dans  le  pays  : 

Adl«« ,  «4  iw»qv  li  AimpM , 

Nous  nous  séparons  sur  ce  BRMNIt; 
Tu  vas  ravager  la  Provence, 
Moi  récoi^dcr  le  Ptéikiont. 

Un  obélisque  a  été  érigé  sur  le  point  le  plus  élevé  de  la  plaine, 
pour  c(  mmémorer  la  construction,  en  1807,  de  cette  belle  route 
des  Alpes  ;  il  a  20  mètres  de  haut ,  et  sur  bob  piédettal  ^6  UaeiU  dee 
inscripiions  relatives  ù  cet  événement. 

Charles  Vlll,  roi  de  France,  traversa  ce  passage  en  1494  avec  son 
armée,  pour  aller  faire  la  conquête  de  l'Itahe.  U  avait  avec  lui 
IiKniem  eenlainea  de  plèM  dwmerti* 

ROUTE  403. 
DE  PARIS  A  CUAMBBRY9  5»  myr.  4  kiU 


De  Paris  à  Lyon  (9. 

roule  279),  46  m.  8  k. 

De  Lyon  à  Bourgoin 

(«.  re«ie4tt)i         4  i 

La  TourHln-Pln»  l  5 


Pont-de-Bcaiivoisin , 
Les  Échelles-de-Savoie 

( posie  étrangère),  l  % 
SaNie^TMImli-de-Gewi 

(poste  étiaaiiiex     t  t 
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ROUTE  493.— M  PABU  A  CHAMJUSaT.  —  GHAMBKEY.  6S7 

Le  Toyagear  qaitte  Lyon  iMir  le  pont  de  laGoillollère,  soit  la  fwita 

de  Grenoble  jusqu'à  Eourgoin.  Ici  la  route  se  blliurque;  la  branche 
qui  incline  à  droite  est  celle  de  Grenoble;  edle  que  nous  eoivons 

continue  sa  direction  vers  l*est. 

LA  TOUR-DU-PIN  {hèrv).— Hôtels  :  Follet,  près  de  la  douane; 
Clïallal  et  de  la  Po»te-au\-('lievaux.— Cliel-lieu  de  sous-préfecture- 
— Curiosité:  le  superbe  lilleiil  sur  la  place  de  la  Préfecture. — 
Commerce  :  vins,  grains,  chanvre,  lins,  mûriers  pour  les  vers 
à  sole.  —  Pop.  2,100  kab. 

PONT-DE-BEAUVOiSlN  (Isère). -ITdldi:  Barbier,  près  de  la 
douane;  de  rAncienne-Poste.— Petite  irllle  sar  le  Gtiisrf.— Om- 
riosité  :  le  pont,  d'une  seule  arche*  très-remarquable  par  sa  har- 
diesse. 11  sert  de  limite  entre  la  France  et  la  Savoie,  Le  poste  des 
douanes  des  deux  pays  est  situé  à  chaque  extrémité  du  pont  — 
Café  :  Durand. —  Commerce:  chanvre,  hie,  fabiiquede  toiles. — 
Pop.  du  côté  de  la  France^  2,300  hab  ;  du  côte  de  la  «favote, 
1,500  hab. 

Avant  d'arriver  au  bourg  des  EekolUs^  on  passe  la  Chaitte^ 
antre  deux  montagnes,  dans  une  gprge  d'un  aspect  qui  a  quelque 

chose  d*horrible. 

LES  ECHELLES,  bourg  de  f,)00  à  l,.^00  individus.  Le  passage 
des  Echelles  ou  de  la  Grotte  mérite  l'attention  des  voyageurs. 

A  peu  de  dislance  au  delà  de  Saint  Thibault  de- Cou. r  se  pré- 
cipite la  belle  cascade  de  Covx,  décrite  par  J.-J.  Rousseau. 

CHAMBKRY,  ville  ancienne  de  la  Savoie.  — //dfe/*  :  de  l'Eu- 
rope; du  Pctu-Parîs;  de  la  Tosse;  des  Princes.  (  F.  Manuel  du 
voyageur  en  Savoie  et  en  Piémont ^  chez  L.  Maison,  rue  Chris- 
Une,  3,  I>arL<.} 


FIN  DK  LÀ  RÉGION  DU  MIDI. 
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Bourbonne-les-Bains 
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99 

aii 
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m 

333 
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i22 

13 
475 
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il 

12i 

2M 
5 

iûQ 
'22 
iàl 

lui 

5^ 

4or, 
401 
25fi 
iA2 


Bourg  CAIn) 

—  (Gironde) 
Bourgachard 
Bourganeuf 

Bourg-d'Oysani 

Bourg-Dun 

Bourges 

Bourg-Monl-Genévrd 

Burgoin 

Bourgiheroulde 

Braisne-sur-Ve«le 

Branlôme 

Bressale 

Bressuire 

Bre!>t 

Breieuil 

Breligny 

Bredeville 

BriançoQ 

Briaré 

Brie-Comie-Robert 
Brienne 

Brignoies 

Brionne 

Hrioude 

Drives 

Brogiie 

Broons 

Brumalh 

Bruyères  (Château  do) 

Buisse  (la) 

Bussang 

Bussiére  (la) 

Buzançais 

Buiancy 


ili 

4S8 
31 
3li 
62À 
84 
Z21 
626 

tœ 

3^ 
U5 
ai3 
8S3 
34tf 
90S 

70 
211 

ni 

37g 

133 
139 
5M 
i96 
543 
508 
i98 
2^12 
I6S 
213 
fil 
iifl 

129 


Cabesiany 

Cadenet 

Caen 

Cahors 

Calais 

Gaimoutier 

Camarde 

Carnbo  (bains) 

Caiiibrat 


toi 

65 
liJ 
4SI 
482 

U 


Cambres  (le») 

Cancale 

Candes 

Cannes 

Cany-Barvllle 

Captieux 

Carbon-Blanc  (le) 

Carcassone 

Carentan 


25 
215 
2iJ 
581 

i2A 
460 

ft27 
i31 
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Carignan 

Garnac 

Carpentras 

Garqucfou 

Cassel 

Casiel-Jaloux 
Castelnaudary 
Caslel-Sarrazin 
Casiéra-Verduzan  (bains) 
Castillon 

Castres  .  ^ 

Caleau-Cambrosis  (le) 

Caudebec 

Caudiés-de-St-Paul 

Gaussade  , 

Caulerets  (bains) 

Gauvigny 

Gavaillon 

Caylar  (le) 

Gerdon 

Céret 

Getle 

Gbabanais 

Chablis 

Chagny 

Gh ai  se  Dieu  (la) 
Ghalonnes 
Gbalons- sur-Saône 

Ghalons  (Marne) 

Ghalus 

Ghanialiôres 

Ghambéry  (.Savoie) 

Ghambley 

Chambon 

Chambord  (Ghàleau  de) 

Ghamerolles  (Château  de) 

Champagney 

Ghampagnole 

Ghanapdeniers 

Champiilte 

Ghamplocé 

Ghamptoceaux 

Chanieloup  (Château  de) 

Ghanlilly 

Chapelle  (la)  St-Denis 
Chapelle  (Loiret) 
Chapelle  (en  Serval) 
Charbonnières 
Charente  (Tonnay) 
Charenlon 
Charité  ;ia); 


123 
221 

22i 
15 
àli 

526 
504 
492 
472 
5X8 
100 

aû 

509 

m 

55 
556 

532 
392 
530 
5M 
Uù 
397 
i31 
513 
232 
351 
12Ô 
ill 
330 
627 

55 
3âô 
279 
217 
AAi 
à2Sl 
25i 
422 
232 
232 
241 

Û9 

i5 
238 

a?o 

2fi5 
131 

m  I 


Charlemonl 

Charicville 

Charmes 

Chars 

Chartres 

Ghâleaubourg 

Châleaubriand 

Chàieau-Cbinon 

Châleaudun 

Château -Gaillard  (ruines  du) 
Chàieau-Goniier 

Châieauliu 

Château-du-Loir  . 
Ghâleauneuf  (llle-cl-Vilaine) 

Châteauneuf  Loiret) 
Chàieaunenf-en-Thimerais 

Château  Renard 

Château-Renault 

Châteauroux 

Château-Salins 

Château-Thierrv 

Château-la-Valfiére 

C^iâleidudrea 

Châiellerault 

ChfUillon-sur-lndre 

Châtillon-sur-Loing 

Châtillon  sur-Seine 

Châtillon  (.Seine-et-Oise) 

Châtre  (la) 

Chaudes-Aigues 

Chaumont  en-Bassigny 

Chazei  les 

Chenonceaux  (Château  de) 

Cherbourg 

Chevilly  (Loiret) 

Chinon 

Choisy-le-Roi 

Cholet 

Chorges 

Chouié 

Chousy 

Clairmarais 

Clamecy 

Claye 

Ciermont-en-Argonne 
Clerinonl-Ferrand 
Clermont  (Hérault) 
Clerinont(Oise) 
Clerval 

Cléry-Notre-Dame 
Clichy-la-Garenne 


ui 
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àhZ 

27 
29Q 
200 
223 
35fi 
236 

23 
222 
245 
225 
215 
277 
193 
556 
2&7 
HA 
115 
125 
225 

*m 

302 
319 
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111» 
399 
32Û 
540 
439 
3M 
2&1 
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288 
270 
249 
«10 
211 
2tf 

m 

121 


431 

23fi 
2 
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Clisson 
Ctuny 
Cocberel 
CoKntc 

Collioure 
Colionges 
Coimar 
Colombes 

Coni  beau-Fontaine 
Coiliinariii 

r<ommentry 

Commcrcy 

Compiégne 

Coriches 

Condé 

Condé-sur-Noireau 

Condom 
Confions 

Conflans-Ste-Uonorine 
Connerré 
ConirexeTilie 
Corbeil 

Corbie  (Abbaye  de) 
Corniéry 


217 
35y 

Uii 
•266 
hlA 
393 
ii^ 
2 
iàù 
116 
iùA 

in 

106 

un 
uiâ 

IIA 

49'2 
A 
il 

454 

400 

n 

370 


Corps-nudt 

CoRiie 

Cossé 

Costougfs 

Couéron 

Coulangcs 

Couliiher 

Coulommiers 

Couioiige-8ur-Lautize 

Coiirbevoie 

Courseuliei 

Courson 

Courvilie 

Cou  tances 

Couzon 

Craon 

Creil 

Creusot  (le) 

Croisic  (le) 

Croulelle 

Cubzac 

Cujes 

Cusset 


649 
H2 

37» 
223 

212 

ïAl 
251 
22 
Lli 

2iUi 
112 
371 

22A 

m 

213 

306 
iûÛ 
ili2 
212 
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Dammarlin 
Dax 
Decize 
Délie 

Deveix  (roche  de) 
Die 

Dieppe 

Dieuze 

Difçne 

Dijon 

Dinan 

Dol 

Dôle 

Dombasie 
Oomrront 

Domrémy-U-Piicelle 


111 
l£û 

382 
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331 

iM 

tiùA 

in 

'207 
<12ft2 

ilR 

'206 

lÂJ 


Donienac 

Donzère 

Doriiiaiis 

Douai 

Doué 

Douhet 

Doulleiis 

Dourdan 

Douvres 

Dr^iguignan 

Dreux 

Dru\e8-les-Belles  Fontaines 

Duclair 

Dunlierque 

Durtai 


SOS 

126 

â& 

2111 

Ul 
191 

M 
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Écluse  (1*) 
l^cominoy 

Ecoubicre  (château  d') 

Kcouen 

Erouis 

Ecully 

E^letons 

Elbeuf 

Eine 

Embrun 

Epernay 

Epernon 

Kpinal 

Epinay-sur-Orgc 
Epinay  (Seinej 
Epone 


b2& 

'm 

11"! 

•22 
370 
ft'iâ 

34 

ftJJ 

2fir> 

271 
46 
i 


Epouville 

Eniee 

Espailly 

Es  pal  ion 

Essonne 

Eslagel 

Elampes 

Eiaiiliers 

Eloges 

Etréchy 

Etrépagny 

Eu 

Evaui 
Evreux 

Evry-sur-Seine 
Eymoutiers 


85 

544 
S4I 

213 
2Ê1 
UI 
2U 
'22 
81 
S2J 
Ifii 
399 

ail 


Falaise 

Faou  (  le) 

Fayl-Billot 

Fécamp 

Fencslrange 

Fére-Champenoise 

Ferlé-Bernard  (la) 

Ferlé  Gaucher  (la) 

Ferié-sous-Jouarre  (la) 

Feurs 

Ferney 

Figeac 

Fisraes 

Ftxin 

Flèche  fia) 

Flixeccurl 

FloRny 

Florac 

Foix 

Fontaine  CRhône) 
Fontainebleau 
Fonlaine-Ronde  (la) 
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il 

m 

125 

m 

222 
15 
4ii 

598 
iJLfi 

aii 

376 
411 


Fontaine-St-Marlin 
Fontanat 

Fontenay-le- Comte 

Fontenelle 

Forbach 

Forge-Ferel  (la) 
Forces 

Formigny 

Fougères 

Foiigerolles 

Foulletourte 

Foulquemonl 

Fourchambaiilt 

Fourmiguiéres 

Fraize 

Franchard  (ermitage) 

Frejus 

Fréligny 

Frévenl 

Froide-Fonlaine 

Fruges 
Fuma  y 


223 

330 
2à5 
950 
ill 

2S 

A19 
222 
\A> 
3&J 
S3t 
445 
377 
S87 
418 
81 
400 

15 
114 
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Gacé 

Gaillac 

Gaillon 
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Gannat 

Gap 

GenlÎA 
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607 
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GerKovia  (mon(agiie)  2i2 

(iex  i2J 

(jîen  122 
Giinont 

(îisors  21 

Givel  tli 

Glandier  (le)  50£ 

Goderville  ai 

Goiiriiay  iâ 

GoiiJ  nay-sur-Aronde  Ûfî 

Graii'i  Coiiroiitie  SLÎi 

(îiaiido-Charlreuse  fiiA 

ijrandvilliers             *  52 

Grandvillu  IA2 

<îra$se  Î£B 

Gravelities  Tfi 
Gravenoire  (moniagne-votcan)  3j2 


Graville 
Gray 

Grenoble 

Grésivaudan  (vallée  de) 

Grisolles 

Groaix  (lie  de) 

(luécclard  vie) 

Guérande 

Guéret 

Guérigny 

Guides 

Guinganip 

Guiole  (la) 

Gtiiscard 

Guise 

Gy 
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il 
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6t3 
Êi2 
51« 

219 

227 
2Aà 

an 

381 
lÂ 
2QÀ 
&ii 
1A3 
LU 
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Hacqueville 

lla^ue^au 

Hain 

Harcourl-Thury 

ïlarneur 

liallstall 

Havre  (le) 

Hayange 

liazebr«uck 


22 
114 

m2 

UA 

il 

iJ 


Hennebon 
Herbiers  (les) 
Hesdin 
Hiersac 
Honfleur 
lloudaii 
Huiiiiigue 
H  y ères 

H  y  ères  (Iles  d') 


2  tir 

U 

267 
112 

m 

442 

iii 

5aii 


llc-sur-le-Doubs  (T) 

Ile- en-Jourdain 

llle 

linpiiy 

hnircl 

IngoMville 

In^rande 

Irancv 


42a 

4Ji4 

535 

:<8i 

2  >7 
ii 
2i2 
354 


Isenhemi. 
Isigny 

Isic  (Vancluse' 
Isie  (Hauie-ViiMine 
Issoire 
Issoudun 

Ivry-sur-Seine  * 
Izf  urc! 


4 /H 
113 
654 
317 

321 
269 


Jarnac 
Joinville 


267  I  Jonzac 
1^  i  Josselin 


2fi4 
21  g 
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Joux  (fort  de)  é2Q 
Juilly  125 
Jumiéges (ruines  de Tabbaye de)  ^ 


Jussey 
Juvisy 
Joigny 


439 

'210 


L 


Laigle 

lO". 

Lanihader 

20  t 

Lamballe 

'202 

Landau 

l&À 

Landerncau 

304 

Landevan 

215 

Landiviziau 

304 

Landrecies 

m 

Langeais 

2il 

Langotrne 

D  O 

Langon 

478 

Langres 

4âfi 

Langrune 

174 

Lannion 

21Û 

Laon 

112 

Lard  Y 

211 

Laval 

200 

Lavalay 

421 

Lavaur 

518 

Lectoure 

Lcsnevon 

2M 

Levroux 

Lezore  (mont) 

387 

Lezoux 

Liancourt 

lu 

Libourne 

472 

Ligny 

Ligugé 

Lille 

82 

Lillebonne 

11 

Liliers 

lî 

Limay 

5 

Limera  y 

239 

Limes  (elle  de} 

02 

Limoges 

315 

Limoux 

.  533 

Lindre  (étang  de) 

Lisieux  iM 

Livarot  |6S 

Liverdun  iA2 

Loches  3iy 

Lockroariaker  321 

Lodéve  su 

Loiret  (source  du)  22fi 

Lombardiéres  vile»)  232 

Longjuiiieau  212 

Longué  242 

Longuenesse  za 

Longuyon  123 

Longwy  121 

Lons-le-Saulnier  413 

Lorient  2ifl 

Loriol  &4a 

Lorris  2ZB 

Loudéac  2U 

Louhans  25fi 

Lourdes  488 

Louviers  2fi 

Louvigné  du  Désert  213 

Louvres  9& 

Luchon  (vallée  de)  421 

Luçon  252 

Luc  sur-Mer  i7i 

Lucy>le-Boi$  354 

Ludede)  225 

Lunel  5S3 
Lunéville 

Lure  441 

Lusignan  2â2 

Luxembourg  i23 

Luxeuil  438 

Lu  y  nés  2U 

Liiiarcbcs  fis 

,  Lyon  360 


MAcon  îâa  I  Majtny  (Nièvre 

MagisiiVre  (la^  .i04  |  Magny  (Seine-cl-Oise^ 


y  Google 


HOtUUiS 

Maiiileiioii 

U9ii 

Maisoii-Neuve  (la) 

ili 

Maisons 

2 

Malatlrerie  [\a) 

m 

Maiaunay 

Malausé 

Mak':>lierbes 

4UI 

M.'ilrn<ii>un  (la 

Mone 

Matiosque 

Mans  (le) 

•297 

Mansie 

ôm 

Manies 

Marans 

Marbouc 

'2-6 

M.'irckhulsneiiii 

ihl 

Marcnncs 

'2ûh. 

Manssel 

bl 

Maniianue 

5oj 

Mil  riiiuiiiiers 

1  ii 

Mil  roi  les 

LIU 

Marolies  <'n  lluri'poix 

'in 

Maroiiiine 

Mar(|iiise 

Marseille 

5(il 

Marseilles 

57 

Mariigné 

11^9 

Marli^ues 

5lii 

Mas>ay 

.)14 

Massidc 

3j5 

Maubeugtt 

101 

Mauriac 

537 

Mauze 

Mayenne 

199 

Maznniet 

533 

Meaiilne 

34» 

M(*aii\ 

L2i 

Meilleraie  (.la) 

Meillerave  (cliaiuau  de  la 

2i 

Melan 

60H 

Melun 

Menars 

?7Î> 

Meiuie 

5 -.9 

Menil-Aubry 

Mer 

Î279 

Merevillc  <  l'hâleau  ..e 

•27  4 

Meslay 

TiA 

.'>i  eiiray 

2M 

Molz 

IV9 

Meiiiijn 

•^'4 
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Meun^  '270 

Meximieui  'syj 

Mèze  599 

Meziéres  i2i 

Mielaii  iM 

Milliau  523 

Miiuereux  fis 

Mirabeau  578 
Miraiiibrau 

Miraiitie  49i 

M  ire  beau  m 

Mi  recourt  4i'2 
Miribel 

Moissac  504 
Moisselles 

Molilg  (bains  de)  b'io 

Monc(»nlotir  'iio 

Mondoiilileau  30u 

Mondragon  55» 

Moneslier  (bains  de)  ti2h 

Monéiier  (Ic)  «»ri 

Monisirol  sii 

Monnerville  'iJ2 

Monponl  412 

Montargis  iifi 

Montauban  boy 

Monlbard  4i!t 
Monibazon 

Montbéliard  142 

Monibrison  403 

Monbron  609 
Moni-Duro 

Mont-Dore  (villaiie  ,  sources 

et  bains)  331  lli> 

Monleliniart  54^ 
Montereau 

Monlei-aux~Moinc8  iiLt 

Monirerirand  ZAA 

Munti^nac  478 

Monilandon  '296 

Monllbery  '273 

Monilouis  531 

Moni-Luçon  ioj 

Moniluel  o9-2 

Mon(-Maraull  4u3 

Moni-de  Marsan  47  9 

Monlinédy  \2À 

Monl  Merle  âI2 

Munluiirail  Lil 

Monlinorillun  306 

Monldirt-  '^42 

•> 


y  Google 
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Montpellier 
Montre]  eau 
Monlreuil-Beitav 
Monlreuil-8ur-Mer 

Monlrond 

Moiii-Saint-Micliel 

Monl-sous-Vaudrey 

Morancez 

Morez 

Morlaix 

Mormanl 

Mornas 

Morlagne  COrnej 
Moriagiie  (Vendée) 


Nancy 

Nangis 

Nanlerre 

Nantes 

Nanleuii 

Nantua 

Narbonne 

Nemours 

Nérac 

Néri» 

Neuf-Brisach 

Neufchàleau 

Neuilly  (Seine) 

Neuville 

Neuviller 

Neuvy 

Nevcrs 

Nice 

Ni  mes 

Nion 


Obcrnay 

Oeiliy  (cliàleau  d'^ 

Oléron  (Ile  d'; 

Oleiie 

Ollioules 

Oloron 

Onzain 


593 

Morlain 

497 

Morlcfontaine 

188 

2î4 

Molieville 

39 

Moulins 

387 

M 

Mousson 

Lkà 

185 

Moyen 

iÂJ 

4'20 

Moyenvic 

LU 

Mucidan 

412 

4*20 

Multiou^e 

iàl 

203 

M  urat 

138 

Mure  (la) 

601 

Muret 

5lt» 

IS2 

Mulzig 

2ifi 

Muy  (le) 

N 


iii) 

Noailles 

Nogeni-le-Rolrou 

Nogent- sur-Seine 

tZê 

Nogeni-la-Vierge 

7Û 

111 

Noiniel  (château  de) 

■ia2 

Nointot 

as 

528 

Noizay 

378 

Nonancourt 

ijfâ 

Non 

22i 

348 

Noire-Dame  de  la  Baliue 

446 

(grotte) 

aii 

li2 

Notre-Dame  de  Consolation 

21 

(ermitage) 

534 

372 

Notre-Dame  de  la  Délivrance 

(pèlerinage) 

m 

37y 

Noire-  Dame-de-Fourviéres 

au 

3£i) 

Nouvion 

5fi 

Noyai 

2iy 

59U 

Nojfon 

191 

253 

Nuits 

o 


lii2 

Orange 

5.S0 

U 

Orcher 

260 

Orchies 

«1 

Orgelet 

ili 

Orgofi 

&5fi 

477 

Oi  leaiis 

274 

'i39 

Ormes  (1rs} 

ij2 

y  Google 
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Ornans  ilA  |  Osselles  (groUes  d')  427 

Orlhei  iâl  Oullins  àlû 


Vacy 

PaimboBur 
Palisse  (la) 
Pûlud  (\è). 
Pomiers 
Parlhenay 
Pau 

Pauilldc 
Pavilly 
Paviri  (lac) 

Pcage-de-Rou8silIon  ^le) 

Péngueux 

Péronne 

Perpignan 

Povrac 

Pejri'horadc 

Pézenas 

Pi)al»boiirg 

Pir(|iiipny 

Piene-BufRére 

Pîerre-Écrilc 

Pierrelale 

Piii  (le) 

Piney 

Pithiviers 

Planés 

Pléian 

Plessis-lez-Tours 

Plesiin 

Pioermel 

Plombières 

Poissy 

Poitiers 

Poix 

Polignac  (château  de) 

Poli^nac  (village) 

Poligiiy 

Pompadour 

Pomponne 

Pons 

Ponl-fi'Ain 

Poni-de-i'Arciie 

Poniarlier 

Ponl-AuderiKT 
f'ont -do-Beau  voisin 


164 
'242 
afii 
550 
519 
246 
ihh 
4b9 

Uii 
548 
àll 

01 
b'29 
5(1 9 
483 
59â 
LLl 

lÀ 
507 

5jJi 
5t>i 
iOk 
211 
5U 
317 
384 
316 
311 
455 
3 

m 

51i 
&ii 
42Q 
&Ûâ 
136 
47^ 

•26 
4afi 

m 


Pont-de-Cainarés 

Ponl-Ch.lU;au 

Ponl-du-Chateau 

Poni-l'Kvt^iiift 

Pont-du-Gard 

Ponl-GibauU 

Ponlivy 

Pont-à-Mousson 

Pontoise 

Pontorson 

Ponl-sur-Seine 

Pont-Saint-Espril 

Ponl-Sainie-  maieuce 

Ponl-de-Vaux 

Poni-de-VeyIe 

Ponl-sur-Youne 

Ponts-de-Cé 

Porcntruy  (Suisse) 

Pornic 

Porl-à-rAnglais 

Port-Louis 

Port-Marly 

Porl-Mort 

Porl-Sainl-Ouen 

Porl-Saint-Pierre 

Port-sur-Saône 

Port- Vend  res 

Pougues 

Pouilly 

Pouilly-^n-Auxois 
Poulroye  (la) 
Prades 

Préchach  (bain:*) 
Presie 

Prieuré-des- Arènes 

Prez  cn-Pail 

Privas 

Provins 

Puiseux 

Puy  (le) 

Puy-de-Dôme  (Petit; 
Puy-d'Enfer 
Puy-de-Pariou 
Puy-de-la  Poix 


5:22 

•J4:i 
31i 
112 
602 

m 

144 
32 

il6 
139 

hM 
liii 

a5j 

211 
iU 
2ii 
2111 
2AR 
34 

fi 
3i 

211 

iàSl 
&là 

3M 
37tf 

3M 
4i5 

5M 
iM 
55 

251 
IM 
5ii2 
LIA 

53 

331 

25ii 

ai2 
an 
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Que^noy  le- 
(^iiiiii{>er 
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VOTAGBUAS  EM  P08TE. 
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|r«  DIVI8I0!I. 

Chaises  ou  cabriolels.  .  . 

Peliles  caloches  à  un  >>eul 
avec  timon  

S'il  se  irouvo  une  troisième  per- 
sonno,  il  sera  payé  i  fr.  parmy- 
riaidèire  en  susdu  prixdet che- 
vaux. 

a*   Dl  VISIO?!. 

lAinonicffS. 

Voilures  fermées  et  coupées,  ei 

caléebes  avec  brancard  

Il  sera  payé  en  sus  i  fr.  parmyria- 

iTK^trc  pour  cha(|ne  personne 
eicedaiil  le  nonibre  de  trois. 
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Voilures  fermées  ou  non,  a  deux 
fonds  égaux,  et  calèches  a  deux 
fonds  avec  ii-mim*  

S'il  y  a  une  cin(niiéMie  personne, 
il  sera  paye  en  sus  i  fr.  parmy- 
riainèire. 

Nota.  Les  voyageon  aoronldé- 

sormais  la  faculté  de  n'employer 

qu'un  seul  posdilon,  au  Iimu  de 
deux, à  la  conduite  des  voittn  rs  à 
quatre  ehevaux;  une  mod  iliea  i  io  n 
apportée  au  larifleur  en  aeeorde 
le  droit.  Il  n'y  a  d'exception  à  rede 
disposition  (jue  pour  I  rntree  el  la 
sortie  des  villes  de  Paris  et  de 
Lyon.  Les  frais  des  iruides  seront 
toujours  proportionnés  au  nonibre 

deposiillonsreelleinentemployès. 

Les  mêmes  voitures  

Il  sera  paye  en  sus  1  fr. par myria- 
métre  par  chaque  personne  ex- 
cédant le  noMil>re  ae  six. 
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